
 
1-De la pureté de l'intention, 
et de la concentration dans 

toutes les œuvres et les 
paroles déclarées et cachées 

 
1 - La sincérité et la 

présence de l'intention 
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ALLAH, l'Exalté, dit: "Il ne 
leur a été commandé, 

cependant, que d'adorer 
ALLAH, Lui vouant un culte 



exclusif, d'accomplir la Salâ 
et d'acquitter la Zakâ. Et 

voilà la religion de droiture" 
(98:5). 

"Ni leurs chairs ni leurs 
sangs n'atteindront ALLAH, 
mais ce qui L'atteint de votre 

part c'est la piété" (22:37) 
"Dis: Que vous cachiez ce 

qui est dans vos poitrines ou 
bien vous le divulguiez, 
ALLAH le sait" (3:29). 
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D'après le prince des 

croyants, `Umar ibn Al -
Khattâb (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Les actions ne valent 

que par les intentions. 



Chacun ne sera donc jugé 
que selon ce qu'il a entendu 
faire. Quiconque accomplit 
l'hégire en vue d'ALLAH et 

de Son envoyé, son 
émigration lui sera comptée 
comme telle. Pour celui qui 
aura émigré en vue de bien 
du bas monde, ou afin de 

trouver une femme à 
épouser, son émigration lui 

sera comptée selon le dessein 
qu'il a formulé par son 



hégire". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 
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D'après la mère des 
croyants, `A'icha 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Une armée 
marchera un jour sur la 

Ka`ba. Arrivés à un certain 



désert, les avant - gardes et 
les arrières de cette armée 

seront entièrement 
engloutis". - "O Envoyé 

d'ALLAH, répondit `A'icha, 
comment les soldats de cette 
armée seront engloutis du 
premier au dernier, alors 
qu'il y aura parmi eux des 

mercenaires et des personnes 
qui ne sont pas venus pour 

les mêmes motifs qu'eux?" - 
"Les premiers et les derniers 
seront engloutis, répliqua le 



Prophète, puis ils seront 
ressuscités et jugés 

conformément à leurs 
intentions". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
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D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), le 

Prophète (pbAsl) a dit: "Il 
n'y aura plus d'hégire après 
la conquête (de La Mecque). 
Mais désormais il y aura la 
guerre sainte et la bonne 

volonté. Si on vous appelle 
au jihad, obéissez". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
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D'après Jâbir ibn `Abd - 
Allâh Al - 'Ansârî 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), Nous étions dans une 



expédition militaire en 
compagnie du Prophète 

(pbAsl), lorsqu'il nous dit: 
"A Médine, il y a des gens 
qui n'ont pas participé au 

combat à cause de la 
maladie, et cependant ils 

auront la même récompense 
que vous de chaque trajet 
parcouru ou de chaque 

vallée traversée". (Transmis 
par Muslim) 
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Selon une variante de 
Muslim, il a ajouté: "Et sans 
qu'ils n'aient partagé votre 

récompense". 
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Al - Bukhârî a transmis un 
hadith semblable, d'après 

'Anas (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui): Nous 

revenions de la bataille de 
Tabûk avec le Prophète 

(pbAsl), lorsqu'il nous dit: 
"Il y a des hommes qui ont 

demeuré derrière nous à 
Médine, et qui cependant, 

nous ont accompagnés dans 



les défilés et dans toutes les 
vallées que nous avons 
parcourues: une excuse 
valable les a retenus". 
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D'après 'Abû Yazîd Ma`n 
ibn Yazîd ibn Al -' Akhnas 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'eux) - son aïeul, son père 
et lui tous trois étaient des 

Compagnons du Prophète - , 
Mon père Yazîd avait tiré (de 



sa bourse) quelques dinars 
pour en faire l'aumône. Il 
les a confiés à un homme 

qui se trouvait dans la 
mosquée. Je vins les prendre 
et les portai à mon père qui 
me dit: "ParALLAH! Ce 

n'est pas à toi que j'ai voulu 
donner l'argent". J'allai 

trouver l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) pour trouver une 
solution, il la fit en ces 

termes: "O Yazîd! Tu seras 
récompensé pour ton 



intention. Quant à toi Ma`n, 
garde ce que tu as pris". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
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D'après Sa`d ibn 'Abû 
Waqqâs (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), - l'un des dix 
auxquels le Prophète (pbAsl) 

leur a promis le Paradis 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'eux) - , "L'année où eut 
lieu le hajj d'adieu, l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) vint me 
rendre visite au cours d'une 
grave maladie qui m'avait 

atteint". - "O Envoyé 
d'ALLAH, lui dis - je, tu vois 
à quel point ma maladie est 



grave. Je suis très riche et je 
n'ai qu'une seule héritière. 
Puis - je faire l'aumône de 

deux tiers de ma fortune?". - 
"Non", répondit - il. - 
"Serait - ce la moitié, ô 
Envoyé d'ALLAH?". -" 
Non", répliqua - t - il. - 
"Alors le tiers, ô Envoyé 

d'ALLAH?". - "Du tiers oui, 
dit - il, et le tiers est 

beaucoup. Il vaut mieux que 
tu laisses tes héritiers riches, 
plutôt que de les laisser à la 



charge des autres, obligés de 
tendre la main pour 

mendier. Tu ne dépenses 
aucune somme ayant en vue 
la face d'ALLAH, sans que 
tu sois récompensé, même 

s'il s'agit d'une bouchée que 
tu mets dans la bouche de ta 

femme". - "O Envoyé 
d'ALLAH, demandai - je, 

resterai - je ici (à La 
Mecque) après le départ de 
mes compagnons?". Il me 

répondit: "Si tu y demeures 



pour faire des œuvres pies 
pour l'amour d'ALLAH, ces 
œuvres t'élèveront en degrés 

et en considération. Il se 
peut que ta vie soit longue 
pour que certains profitent 

de ta présence et que 
d'autres en auront préjudice. 

Seigneur! Donne à mes 
Compagnons la plénitude de 
leur hégire et ne les fais pas 
revenir sur leurs pas. Quant 

au malheureux Sa`d ibn 
Khawla, l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) déplore sa mort à La 
Mecque". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
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D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "ALLAH ne 

regarde ni vos corps ni votre 
aspect extérieur, mais Il 

regarde vos cœurs". 
(Transmis par Muslim) 
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D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), On a 
interrogé l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) au sujet de l'homme 
qui combat par courage, 
d'autre qui combat par 
solidarité et d'autre qui 

combat par ostentation. Qui 
est celui qui combat dans le 
chemin d'ALLAH? - "Celui, 

répondit - il, qui combat 
pour que la parole d'ALLAH 

ait le dessus, celui - là est 
dans le chemin d'ALLAH". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
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D'après Nufay` ibn Al - 
Hârith Ath - Thaqafî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Lorsque deux 
musulmans, l'épée à la 

main, se combattent, celui 
qui tue et celui qui est tué 
iront tous deux en Enfer". 

Je lui demandai: "O Envoyé 
d'ALLAH, c'est bien le sort 

du meurtrier, mais pourquoi, 
il en est de même pour la 

victime?". - "Cette dernière, 



répondit - il, aspirait aussi à 
tuer son adversaire". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
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D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: La prière 



qu'un homme fait en 
commun vaut vingt - sept 
fois celle qu'il fait dans sa 
maison ou au marché. En 
effet, lorsque l'un de vous 

parachève ses ablutions, puis 
se rend à la mosquée n'ayant 

pour but que 
l'accomplissement de la 

prière, chaque pas qu'il fait 
l'élèvera d'un degré et lui 
effacera un péché jusqu'à 

son entrée dans la mosquée. 
Il demeure en prière tant que 



la prière le retient (dans la 
mosquée), les anges 

invoquent ALLAH pour lui 
en disant: "Seigneur, fais - 
lui miséricorde, pardonne - 
lui et accepte son repentir". 
Il en est ainsi tant qu'il ne 
fait pas tort à quiconque 
dans la mosquée et qu'il 
reste en état de pureté 

rituelle. (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 
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D'après `Abd - Allâh ibn 

`Abbâs ibn `Abd Al - 
Muttalib (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl), 
transmettant la parole de son 

Seigneur - à Lui la 
puissance et la gloire - , a 
dit: "ALLAH a inscrit les 
bonnes et les mauvaises 

actions. Ensuite, Il a rendu 
cela très clair: Quiconque se 
propose de faire une bonne 
action et ne l'accomplit pas, 

ALLAH - Très - Haut et 
Béni - , lui inscrira une 

bonne action; s'il l'exécute, 
ALLAH lui inscrira dix 



bonnes actions jusqu'à sept 
cents multiples, même cela 
peut aller jusqu'à plusieurs 
multiples. Et s'il se résout à 
faire une mauvaise action 
sans qu'il ne la mette en 
exécution, ALLAH lui 

inscrira une bonne action 
complète, mais s'il 

l'accomplit, ALLAH lui 
inscrira une seule mauvaise 
action". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 



�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹
ì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁp

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:ì��ìd¿A¿:îא�u�óY¿>ì��ÀMì�

�îgíא�ì¹��kô�ì��îgÀ@¿Aî�¿��ì·K¿��îhôBÁ�
�î�ì¥ìWì�î�K¿��í̧ jÀAì�ìW¿��ó¥K¿��k¿���íNEÁ�ìBÃא�
îE¿Aì�î�ôWì�¿��òfì�ì�Ãא��îhÁ��½�ìYî�ìq�îgòD

�ì¥Kì=Ãא��.�אjÀ�K¿?¿��:�íiô��t�îhÁ��îgÀ@EÁ�îCí��



��Á�ìYî�ô8א��Á̧ ÁXì�t�ìiRAא��אjíîWì��î·¿��
�îgÀ@Á�KìBî¿��òUÁ�Kì8Á��k¿�Kì<ì��.�ðfí�ì¥�ìµK¿�

�îgíDîCÁ��:�ò·Kì�îEì
�ò·אìjì�¿��lÁ��ì·K¿��ôgíDRAא�
�NîCÀ�ì¹�ò·אìÐÁ�¿�tî�¿��KìBíD¿Aî�¿��ídÁ�Ã�¿��u�

ì¹tì��Kt�Kï�îjì��òYì�ô7א��íL¿A¿��lÁ��º¿GìC¿��
�Nî�¿Aì�¿��Kì�Kì��kô�ì��KìBòDîE¿Aì�î¡í¥¿��îg¿A¿�
�òhîEìBÁoKì��KìBD�îWì�ìj¿��KìBíD¿�jí�¿��KìBíD¿�
�ìdÁ�Ã�¿��î·¿�ì¹�KìBíD¿;Á�¹À��î·¿��Nî�òY¿@¿�



î�¿��KìBíD¿Aî�¿�uKì��î¹¿��t�Nî�Á�¿A¿��−�í¡ìW¿?Ãא�ì¹�
�»ÁWì��k¿Aì−ì�î�¿���KìBíD¿�K¿?EÁ�î	א�íYÁ;

�ì·îj¿�Kì9ì�ì��ÀMìEî�ø8א�ì¹�íYî�¿>Ãא��ì³òYì��kô�ì�
�KìBíD¿�jí�¿��Kì�òYì7¿��K¿;¿?îEì�î	K¿��lÁ�ìW¿��ìWîCÁ�.
�ì�Kì=Á�îא��¿eÁ�ì¤�NÃAì<¿��NîCÀ��î·��ôgíDRAא�
�îhÁ��ÁiEÁ��íhî�ì��Kì��KôCì�î øY¿>¿��eòDî�ì¹

îNì�ìY¿>î�K¿��Á�ìYî�ô8א��Á̧ ÁXì��Kï�îEì
�t�
�íiîCÁ��ì ¹íYí�Ãא��ì·jí<EÁ:ì�î�ì��.א�ìµK¿�t�íYì�



�"�:�îNì�K¿��5gì�ÀMìCîא��lÁ��îNì�K¿��ôgíDRAא�
�ôl¿���ò§KôCא��ôLì�¿��"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:

�íµKì�øYא��õLÁ�í��Kì��øWì
¿G¿��KìDõ�Á�À��NîCÀ�
ì<ìCì�î�K¿��KìDÁ�Ã>ì��k¿Aì�KìD�î£ì¥¿G¿��ì�Kì�øCא��îN

�ì.ÁCø��løCÁ��kô�ì��îNôB¿�¿��KìDÁ�	½MìCì��îhÁ�א�
�¿MìoKÁ�ì¹�ìh�òYî7Á�KìD�îE¿:î¿G¿��lÁCî�ì�Kì�¿�
�ìhîEì�ì¹�lÁCîEì��ìl4Aì�í��î·¿��k¿Aì�ó¥KìC�Á£
�KìDîE¿Aì��î¥ìW¿��אì¤��kô�ì��îN¿Aì<¿>¿��KìDÁ�Ã>ì�



�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ìhîEì���îWì<¿��KôB¿A¿�
ìDîE¿Aî�ò¥�îN¿�K¿��K�:ì¹�ìiRAא��òdôא�t�ô̂ À>ì��

��ìgì�Kì�Ãא�t�KìDîCì�NÃ�ìYì8î�K¿��Ái4?ì�Á��
�NÃ�ìYì�ì¹�ôl¿���ò§KôCא��õLì�¿��ìlÁ�ì¹
�î·��ôgíDRAא��KìD�îE¿:î¿��»ÁXRא��ìLì�ôXא�
�eòDî�ì¹�ì�Kì=Á�îא��¿eÁ�ì¤�NÃAì<¿��NîCÀ�
ìY¿>î�K¿��ÁiEÁ��íhî�ì��Kì��KôCì�î íYÃ�K¿��îNì�

�îgíDô�¿��ìYîE¿��À�ìYî�ô8א�t�ì·jí<EÁ:ì�î�ì��



�KìDîCÁ��ì ¹íYí�Ãא��.�íOÁ�Kôא���ìµK¿�ì¹�:�ôgíDRAא�
�îgD�îE¿:î¿�ì¹�ìא�ìYì�À���îYì�ÃGì�î	א�lø��
�»ÁXRא��¿́ ìYì��¾WÁא�ì¹�ófí�ì¥�ìYîE¿��îgí�ìYî�¿�
�î�ìYí�¿��kô�ì��í̧ ìYî�¿���îYôBì�¿��ìLì�ì¤ì¹�íi¿�

�ìjîאíµ��lÁ�ì�Kì�¿��ìWî<ì��ó.Á�íiîCÁ�t�א
�ìµK¿?¿��:�»òYî�¿��ôl¿���ø£¿��ÁiRAא��ìWî�ì�Kì�
�NÃAÀ?¿��:�´òYî�¿��îhÁ��ºìYì��Kì��õfÀ��:�îhÁ�

:��¿?¿ìµK�.��òfÁ�ì¹א�òY¿?ì�Ã�ì¹א�ògìCì=Ã�ì¹א�òdEÁ�ôY�tא



�ÁiRAא��ìWî�ì�Kì�t�lÁ��î�òZîDì�î�ì���!�NÃAÀ?¿��:
tÁ��í�òZîDì�î	¿���íi¿�Kì�î	K¿��íiRAÀ��í̧ ìXì�¿G¿��e

�Kï�îEì
�íiîCÁ��Ã́ íYî�ì��îg¿A¿��:�NîCÀ��î·��ôgíDRAא�
�KôCì�î íYÃ�K¿��eòDî�ì¹�ì�Kì=Á�îא��¿eÁ�ì¤�NÃAì<¿�

�ÁiEÁ��íhî�ì��Kì��!�À�ìYî�ô8א��îNì�ìY¿>î�K¿�
�ì·jí7îBì��אjí�ìYì�¿��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Umar ibn Al - Khattâb 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), J'ai entendu l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) faire le 
récit suivant: Trois individus 

parmi ceux qui vous ont 
précédés, s'étaient mis en 

route; et la nuit, ils se 
réfugiaient dans une grotte. 

Aussitôt qu'entrés, un rocher 
dévalant de la montagne 
boucha l'ouverture de la 

grotte. Ils se dirent: "Rien 
ne pourra nous délivrer de 
ce rocher à moins que nous 

n'invoquions ALLAH en 
faisant valoir une de nos 



bonnes œuvres". Le premier 
prit alors la parole et dit: 

"Seigneur! Mon père et ma 
mère étaient avancés en âge, 

et lorsque je servais la 
boisson du soir - du lait - je 

leur donnais avant tout autre 
membre de la famille ou du 
troupeau. Un jour, étant allé 
un peu loin pour chercher 
du pâturage, je rentrais si 

tard qu'ils étaient déjà 
endormis. Et comme je ne 
voulais ni les réveiller ni 



servir quiconque avant qu'ils 
prennent leur part, je restais 

la coupe à la main et 
j'attendais leur réveil jusqu'à 
ce que l'aurore brilla tandis 
que mes enfants pleuraient 
de faim à mes pieds. A ce 

moment - là, les deux 
vieillards s'étaient réveillés 
et je leur donnai la boisson 

du soir. Seigneur! Si j'ai agi 
ainsi, poussé par le désir de 
ta Face, délivre nous de la 

situation dans laquelle nous 



nous trouvons à cause de ce 
rocher". Alors le rocher 
s'écarta légèrement sans 
pourtant qu'ils puissent 

sortir. Le deuxième, ayant 
pris la parole, dit: "J'avais 
une cousine que j'aimais 

plus que toute autre 
personne au monde - ou 

suivant une variante 
j'éprouvais pour elle la plus 
vive passion qu'un homme 
puisse ressentir pour une 

femme. Je la sollicitais de se 



livrer à moi, mais elle 
refusait. Une année, la 

disette la contraignit à venir 
me trouver. Je lui donnai 
alors cent vingt dinars à 

condition qu'elle acceptât de 
me laisser disposer d'elle. 

Elle accepta, mais, au 
moment où j'allai abuser de 
sa personne - ou suivant une 

variante: où je me plaçai 
entre ses jambes - elle me 

dit: Crains ALLAH et ne me 
déflore pas sans que tu aies 



le droit de le faire. Aussitôt, 
je m'abstins et je la laissai 

partir avec l'or que je lui aie 
donné, bien qu'elle me fût la 

personne la plus chère du 
monde. Seigneur! Si Tu sais 
que j'ai fait cela, poussé par 
le désir de ta Face, délivre - 
nous de cette situation dans 

laquelle nous nous 
trouvons". Aussitôt le rocher 

s'écarta de nouveau sans 
pourtant qu'ils puissent 

sortir. Quant au troisième, il 



dit: "Seigneur! J'avais 
engagé des ouvriers 

journaliers pour un certain 
salaire et je leur avais donné 

leur dû à l'exception d'un 
ouvrier qui est parti. Je fis 

fructifier ce salaire qui 
s'accrut considérablement. 
Après un certain temps, il 
vint me trouver et réclama 

son dû en me disant: O 
serviteur d'ALLAH! Paye - 
moi mon salaire. -Tout ce 

que tu vois, lui répondis - je, 



comme chameaux, bovins, 
brebis et esclaves, 

t'appartiennent. - Ne te 
moque pas de moi, reprit - il. 
- Je ne me moque pas de toi, 

répliquai - je. Cet ouvrier 
prit alors tout ce qu'il lui 
appartient et les poussa 
devant lui sans en rien 

laisser. Seigneur! Si j'ai agi 
ainsi porté par le désir de ta 
Face, délivre - nous de cette 

situation". Le rocher 
s'écarta alors, et ils purent 



sortir de la grotte et reprirent 
leur chemin. (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
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2 - Le retour à Dieu ou le 

repentir 
 

Les théologiens ont dit: "Le 
repentir est une obligation 

qu'une personne doit 



s'acquitter après avoir 
commis un péché. Si ce 

dernier est commis envers 
ALLAH, le Très - Haut, sans 
toutefois qu'il fasse tort à un 
autrui, le repentir sera dans 

ce cas soumis à trois 
conditions: 1° - Le 

renoncement au péché. 2° - 
Le regret de l'avoir commis. 
3° - La résolution de n'en 

plus revenir et le commettre 
de nouveau. Si l'une de ces 
conditions n'avait pas été 



remplie, le repentir n'aurait 
être accepté. D'autre part, si 
le péché portait préjudice à 

autrui, les conditions 
seraient au nombre de 

quatre dont les trois 
susmentionnées font partie. 
Quant à la quatrième, elle 

consiste à: A - S'acquitter du 
droit de la personne lésée en 
lui rendant son bien si c'était 
de l'argent ou similaire, en 

acceptant la sentence 
prononcée et en l'exécutant, 



ou demander le pardon s'il 
s'agissait d'une diffamation 
ou similaire, ou en obtenant 
le désengagement d'autrui si 

c'était une médisance. B - 
De se repentir de tous les 

péchés commis. S'il se 
repentait de quelques - uns, 
son repentir serait valable 

pour ceux qui ont en droit, et 
il resterait redevable des 

autres péchés. L'obligation 
du repentir se présente par le 



Coran, la sunna et le 
consensus des théologiens". 
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ì·jí�ÁAÃ>í��îgÀ@RAì<¿��ì·jíCÁ�îHíBÃא��KìDõ�¿��Kï<EÁBì� 

. 
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ôgí��îgÀ@ô�ì¥�¹אíYÁ>î=ì�î	א

jí�jí�ÁiîE¿�ò��א  . 

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�
Kï�jí8ì��¼Mì�îjì��ÁiRAא��k¿�ò��אjí�jí� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: 



- "Et repentez - vous tous 
devant ALLAH, ô croyants, 

afin que vous récoltiez le 
succès" (24:31). 

- "Et implorez le pardon de 
votre Seigneur et repentez - 

vous à Lui". (11:9). 
- "O vous qui avez cru! 

Repentez - vous à ALLAH 
d'un repentir sincère" 

(66:8). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:RA�¿אì¹�lø���Áit�íYÁ>î=ì�î	
�îhÁ��ìYì�Ã�¿��ò¶îjìEÃא��lÁ��ÁiîE¿���í�jí�¿�ì¹�ìiRAא�

�¼�ôYì��ì.Á<î�ì	�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"ParALLAH! Je demande 
pardon à ALLAH et je me 

repens auprès de Lui plus de 
soixante dix fois par jour". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



îhì�אì¹t�ìlÁpì¥�ølÁ�ìZíBÃא��ó¥Kì�ì��òhî��øY¿�
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��"�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�í§KôCא��KìDõ�¿��Kì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
k�א�ÁiRA��lø�òI¿��í�jí�¿��lÁ�א�ò¶îjìEÃ��jí�jíא���¿

�¾�ôYì��¿MìoKÁ��ÁiîE¿���"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  
D'après Al - 'Agharr ibn 

Yassâr Al - Muzanî 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "O gens! 
Repentez - vous auprès 



d'ALLAH et demandez - Lui 
pardon. Quant à moi, je me 
repens (auprès de Lui) cent 

fois par jour". (Transmis par 
Muslim) 

�¾eÁ�Kì��òhî��ò[ì�¿��¿�ìZîBì��lÁ�¿��îhìì¹
�ø»ò¥Kì8î��ò¶Á£Kì�ì¥	òµjí�א�ÁiRA�kRAìq�tא

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��:
�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�ìgRAì	ì¹�"�:�îhÁ��Á̧ ÁWî�ì�ÁMì�îjì�Á��í¡ìYÃ�¿��íiRA¿�



�íiRAìp¿��îW¿�ì¹�Á̧ òÐÁ<ì��k¿Aì�¿_¿?ì	�îgÀ�ÁWì�¿�
¿��óªî¥¿��lÁ�u�¾��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . " 

�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�Kï�ìY¿��õWì
¿��íiRA¿�
í�ì��ì.Á��Á̧ ÁWî�ì�ÁMì�îjì�Á��îhÁ��ÁiîE¿���í�j

�óªî¥¿GÁ��ÁiÁ�¿AÁא�ì¥�k¿Aì�ì·K¿��îgÀ�ÁWì�¿�
�íií�Kì<¿��KìDîE¿Aìì¹�íiîCÁ��îNì�¿A¿>î�K¿��¾�u¿�
�¼�ìYì�ì
�kì�¿G¿��KìDîCÁ��ì[Á�¿G¿��íiíא�ìYì
ì¹
�îhÁ��ì[Á�¿��îW¿�ì¹�KìD4AÁ��lÁ��ìaì�¿:îpK¿�



�ÁiÁ�¿AÁא�ì¥�.KìDÁ��ìjí��î¤��¿eÁ�ìX¿��ìjí��KìBìCîEì�¿��
�ìµK¿��ôgí��KìDÁ�K¿:Á�Á��ìXì�¿G¿��í̧ ìWîCÁ�¼MìBÁoK¿�

�ò¡ìY¿>Ãא��Á�ôWÁ
�îhÁ��:�»ÁWî�ì�ìNî�¿��ôgíDRAא�
ò¡ìY¿>Ãא��Á�ôWÁ
�îhÁ��¿G¿:î�¿��eõ�ì¥�Kì�¿�ì¹ 

D'après l'esclave affranchi 
de l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), 'Anas ibn Mâlik Al - 
'Ansârî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"ALLAH se réjouit du 



repentir de son Serviteur. 
Cette joie dépasse largement 
celle qu'éprouve l'un de vous 

lorsqu'il retrouve son 
chameau perdu dans un 

désert". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 

 
Suivant une variante de 

Muslim: ALLAH est plus 
heureux du repentir de son 
Serviteur, plus que l'un de 
vous qui perd sa monture 
dans un désert, emportant 



avec elle sa nourriture et sa 
boisson. Désespéré de la 
retrouver, il se réfugia à 

l'ombre d'un arbre. 
Soudainement, il la retrouve 

dressée auprès de lui. Et 
alors il la tient par la 

muselière et, émerveillé, il 
dit: "Seigneur! Tu es mon 

Serviteur et je suis ton 
Seigneur". Son excès de joie 

le porta à commettre ce 
lapsus. 



îE¿��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹�ó[
îhì�א�ølÁ�ôC�tא�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»òYì<î


�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ìiRAא��ô·�
�ì�jí�ìEÁ��òfîERA�KÁ��í̧ ìWì��À_í�î�ì��k¿�Kì<ì�
�ò¥KìDôC�KÁ��í̧ ìWì��¿_í�î�ì�ì¹�ò¥KìDôCא��í�lÁ�í�
�ìaÀAÃ:ì��kô�ì��òfîERAא��í�lÁ�í��ì�jí�ìEÁ�

ô7א��KìDÁ�òYî=ì��îhÁ��í[îB�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  
D'après 'Abû Mûsâ Al - 

'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), le Prophète 



(pbAsl) a dit: "ALLAH, le 
Très - Haut, tend Sa main la 
nuit afin que le pécheur du 
jour se repente auprès de 

Lui, et tend Sa main le jour 
afin que le pécheur de la 
nuit se repente auprès de 
Lui, jusqu'au jour où le 

soleil se lève à l'Occident (c. 
- à - d. le Jour de la 

Résurrection)". (Transmis 
par Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
ÁiîE¿Aì��ìµK¿�ì¥	íµjí�א�ÁiRA�kRAìq�א:��íiRA�

�ìgRAì	ì¹�"�:�ìaÀAÃ:ì��î·¿��ìfî�¿��ì�Kì��îhì�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��ì�Kì��KìDÁ�òYî=ì��îhÁ��í[îBô7א��.�"

ðgÁAî�í��í̧  ¥ì¹ìא
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Celui qui se 
repent avant que le soleil ne 
se lève à l'Occident (c. - à - 



d. le Jour de la 
Résurrection), ALLAH 
accepte son repentir". 

(Transmis par Muslim) 
�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí

ì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A
�"�:�ÁWî�ì<Ãא��¿Mì�îjì��ífì�Ã?ì��ôfì�ì¹�ôZì�ìiRAא��ô·�

�îYÁ�îYì=í��îg¿��Kì��"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðhì�ì��ðO�ÁWì� 



D'après `Abd - Allâh ibn 
`Umar ibn Al - Khattâb 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - 
accepte le repentir de 

l'homme tant qu'il n'a pas 
encore râlé". (Transmis par 

At - Tirmidhî) 
�ìµK¿��ó\îEì�í��òhî��ø¥ò¦�îhìì¹�:�NîEì�¿�

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óµKô�ì�ìhî��ì·אìjÃ>ìq



òUî�ìBÃא��îhì�íiÀ�¿Gî	¿��ìµK¿?¿��òhîER>í�Ãא��k¿Aì�
�:�NÃAÀ?¿��؟�õ¥ò¦�Kì��eÁ��ì�Kì��Kì��:�ì�Kì=Á�îא�

�ògÃAÁ<Ãא��.�ìµK¿?¿��"�:ìBÃא��ô·�u�íaì9ì��¿M¿@Áo
�KìBÁ��kïpò¥�ògÃAÁ<Ãא��ÁLÁ�K¿:Á��KìDì�ì�ÁCî�¿�

�íLÀAÃ:ì��.�NÃAÀ?¿��:�lÁ��Reì��îW¿��íiô��
ì��òhîER>í�Ãא��k¿Aì�íUî�ìBÃא��»ò¥îWìq�ìWî<
�îhÁ��¼�ìYîא��NîCÀ�ì¹�òµîjì�Ãא�ì¹�Á_ÁoKì=Ãא�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��Á�Kì�îq¿�



�lÁ��íYÀ�îXì��i�î<ÁBì	�îfì��eÀ�¿Gî	¿��Nî�Á�¿�
�ìµK¿��؟�Kï�îEì
�¿eÁ�ì¤�:�Kì�íYí�ÃGì��ì·K¿��îgì<ì�
�ìh�òYÁ�Kì�ì¤�−א��KôCÀ�	ïY¿>ìא�í��î¹¿��−¿��t�

Á��ìòZîCì�ì��KìC¿�K¿>u��ôhòDEÁ�KìE¿�ì¹�ó¶Kô�¿��¿Mì�t�
�óµîjì�ì¹�¾_ÁoK¿��îhÁ��îhÁ@¿��¾Mì�KìCì��îhÁ�

�ó¶îjì�ì¹�.�NÃAÀ?¿��:�lÁ��íYÀ�îXì��i�î<ÁBì	�îfì�
�ìµK¿��؟�Kï�îEì
�ºìjìDÃא��:�ìaì��KôCÀ��îgì<ì�

�lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥



KìCîEì�¿��óY¿>ì	�í̧ í̧��î¤��ì£Kìא ìWîCÁ�íhî�ì��
�5»ò¥ìjîDì��íi¿��¾�îjì8Á��÷lÁא�ìYî¿��:�Kì�

�íWôBì�í��!�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�íiì�Kì�¿G¿�
�í¶í�Kì��ÁiÁ�îjìq�îhÁ��אïjî�ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�íi¿��NÃAÀ?¿��:�îhÁ��î̂ í9Ã�Àא�eì�î�ì¹
RAìq�ølÁ�ôCא��ìWîCÁ�eô�òI¿��eÁ�îjìq�íiRAא��k

îhì��ìXìא��NEòDí��îW¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�!
�ìµK¿?¿��:�ÁiRA�¿אì¹t�í̂ í9Ã�¿���.�ìµK¿�



ìYîא�õlÁ�tא�:�KôB¿�ì¹�ì¶îj¿?Ãא��õLÁ�í��í�îYìBÃא�
�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿��؟�îgòDÁ��îdì�ÃAì�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�ì¶îjì��ôLì�¿��îhì��ìaì��í�îYìBÃא�
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��.�ìY¿�ì¤�kô�ì��KìCí�øWì�í��ìµאì¦�KìB¿�

�íÐÁ�ì��î¹¿��ÁiÁpîYì�À�ìÐÁ�ì��Á�òYî=ìBÃא��îhÁ��Kï�Kì�
�ì.Á<î�ì	�î¹¿��ì.Á<ì�î¥¿��ÁiÁpîYì�lÁ��íLÁא�ôYא�

�Kï�Kì�.�Áא�ì¹õYא��íWì�¿��í·KìEÃ>í	�ìµK¿��:�ìfÁ�¿�
ì��ì¶îjì��k¿�Kì<ì��íiRAא��íi¿?¿Aì��ò¶Kô7א��ìd¿A



�ìªî¥t��Kï�jí�Ã>ì��ÁMì�îjô�AÁ�tא��ì¹KìBôא�Á�ì¹א
�íiîCÁ��í[îBô7א��ìaÀAÃ:ì��kô�ì��íd¿Aî=í��"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�í̧ íYîE¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì� . 

D'après Zirr ibn Hubaych , 
J'allai questionner Safwân 
ibn `Assâl (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui) au sujet de la 
friction des babouches (au 

cours des ablutions 
mineures). - "Qu'est - ce qui 



te fait venir ô Zirr?", me 
demanda - t - il. - "Le désir 

d'apprendre", répondis - je. - 
"Les anges, poursuivit - il, 
déploient leurs ailes pour 
abriter celui qui est à la 

recherche de la science, en 
signe de satisfaction de son 
attitude". - "J'hésite sur la 

friction des babouches après 
la satisfaction du besoin 

naturel, et comme tu étais un 
des Compagnons du 

Prophète (pbAsl) je suis 



venu te demander: L'as - tu 
entendu dire quelque chose 

à ce propos?". - "Oui, 
répondit - il, il nous 

ordonnait, lorsque nous 
étions en voyage, de ne pas 
enlever nos babouches trois 
jours et trois nuits durant, à 

moins que nous ne soyons en 
état d'impureté majeure, 

même après la satisfaction 
du besoin naturel ou après le 

sommeil". - "L'as -tu 
entendu, repris - je, 



mentionner quelque chose 
au sujet de l'amour (éprouvé 
pour ALLAH, Son envoyé et 
les hommes pieux)?". - Oui, 
répliqua  t  il, quand nous 

étions en voyage avec 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 

un Bédouin l'interpella à 
voix haute: "O 

MUHAMMAD!" L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) lui 

répondit sur le même ton: 
"Me voilà!". C'est alors que 

j'intervint en disant à 



l'homme: "Malheur à toi! 
Baisse ta voix en la présence 
du Prophète (pbAsl), car il 
est interdit d'élever la voix 

dans sa présence". - 
"ParALLAH, me répondit - 
il, je ne baisse pas ma voix". 
Puis, le Bédouin demanda: 

"Que penses - tu d'un 
homme qui aimait des gens 

et qui n'est pas sûr de 
pouvoir les rejoindre (à l'au 

- delà)?". Le Prophète 
(pbAsl) lui dit alors: 



"L'homme au Jour de la 
Résurrection, sera avec ceux 
qu'il a aimés". Il poursuivit 
ses propos jusqu'à ce qu'il 
nous ait mentionnés une 
porte à l'Occident dont la 

largeur est telle qu'un 
cavalier n'en pourra 

dépasser la dimension 
qu'après quarante ou 

soixante - dix années de 
marche. Sufyân, un des 
transmetteurs ajouta: 

"(Cette porte) se trouve en 



face de la Syrie, ALLAH l'a 
créée le jour où Il a créé les 
cieux et la terre, elle restera 
ouverte pour le repentir, et 
ne se fermera avant que le 

soleil n'y se lève". (Transmis 
par At - Tirmidhî) 

�òhî��ÁeÁ�Kì��òhî��ÁWî<ì	�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��ó·KìCÁ	
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�ðfí�ì¥�îgÀ@¿Aî�¿��ì·K¿��îhìBEÁ��ì·K¿�



ì�¿��îhì�ìµ¿Gì�¿��Kï�Ã>ì��ì.Á<î�Á�ì¹�¼Mì<î�Á��ìf
òg¿Aî��òfî�¿�א¿�t�òªî¥�؛�k¿Aì�ôµíW¿�

�¾LÁא�ì¥�.�ìµK¿?¿��í̧ Kì�¿G¿��:�¼Mì<î�Á��ìfì�¿��íiô��
�ìµK¿?¿��؟�¾Mì�îjì��îhÁ��íi¿��îfìD¿��Kï�Ã>ì��ì.Á<î�Á�ì¹

�:t�.��ìµ¿Gì	�ôgí��¼MìoKÁ��ÁiÁ��ìfôB¿@¿��íi¿Aì�¿?¿�
¿��îhìòg¿Aî��òfî�¿�אt�k¿Aì�ôµìW¿��òªî¥

�ìµK¿?¿��ógÁ�Kì�ófí�ì¥�:�ó[Ã>ì��¿MìoKÁ��ìfì�¿��íiô��
�ìµK¿?¿��؟�¾Mì�îjì��îhÁ��íi¿��îfìD¿��:�îhì�ì¹�îgì<ì�



�íµjí��íiìCîEì�ìhîEì�ì¹�א��ÁMì�îjô�؟�ì��!�îdÁA¿:îא�
�Kï	Kì�À��KìDÁ��ô·òI¿��אìX¿�ì¹�אìX¿��òªî¥¿��k¿��

�ì·¹íWí�î<ì��îgíDì<ì��ìiRAא��îWí�îK¿��k¿�Kì<ì��ìiRAא�
ì¹t�íªî¥¿��KìDô�òI¿��eÁpî¥¿��k¿���îaÁ�îYì��

�¾�jí	�؛�ìcì8ì��אì¤��kô�ì��ìd¿A¿:î�K¿�
�ÁiEÁ��îNìBì8ì�î�K¿��í�îjìBÃא��í̧ Kì�¿��ìd�òYR:א�

ì�uì�ì¹�ÁMìBî�ôYא��ÀM¿@Áou�Áא�ìXì<Ãא��ÀM¿@Áo�.
ì��îN¿�K¿?¿�uìBî�ôYא��ÀM¿@Áo�ÁM�:�Kï�ÁoKì��ì�Kì�



Á�Ã?í�u�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��k¿���ÁiÁ�ÃA¿?Á���!�îN¿�K¿�ì¹
ì�u�Áא�ìXì<Ãא��ÀM¿@Áo�:�אïYîEì��îfìBî<ì��îg¿��íiô��

�S_¿��:�5lÁ�ì£��Á�ì¥jíq�lÁ��½e¿Aì��îgí�Kì�¿G¿�
�îgíDìCîEì��í̧ jÀAì<ì�¿�−�KïB¿@ì��î»¿��−�ìµK¿?¿���:
�jíא��Kì��ìhîEì�אEÁ�t¿��ì.Ápì¥�KìBòDÁ�ô�¿��k¿�òI

�í̧ ¹íWì�ìj¿��אjí	K¿?¿��íi¿��ìjíD¿��kì�î£¿��ì·K¿�
¥òªî�א�lÁ�R��ì¥¿א£ì��íiî�ì9ì�¿?¿�kì�î£¿�t���k¿�א

ì�u�ÁMìBî�ôYא��ÀM¿@Áo�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



�òUEÁ�ô8א��lÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�k¿���ì·K¿@¿�
í�¿��óYî�Á7Á��ì�ìYÃ�¿��ÁMì�Á�Kô8א��ÁMì�îY¿?Ãא��ìfÁ<

KìDÁAî�¿��îhÁ� " 

�òUEÁ�ô8א��lÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�kì�î¹¿G¿�
�»ÁWìKì�ì��î·¿��Á̧ ÁXì��k¿���k¿�Kì<ì��íiRAא�

�lÁ�ôY¿?ì��î·¿��Á̧ ÁXì��k¿�ò�ì¹�.�"�ìµK¿�ì¹�"�:
�Á̧ ÁXì��k¿���í̧ ¹íWì�ìj¿��KìBíDìCîEì��Kì��אjí�EÁ�

íi¿��ìY¿>ì=¿��óYî�Á7Á��ì�ìYÃ�¿� " . 



ìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�¾M�:Kì�ìjî�ì��Á̧ ò¥îWì8Á��º¿GìC¿�  
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a fait ce récit: Parmi 
vos prédécesseurs se trouvait 

un homme qui avait tué 
quatre - vingt - dix - neuf 
personnes. Il demanda de 

voir l'homme le plus instruit 
sur la terre, on lui montra 

un ermite auprès duquel il se 
rendit et lui dit: "J'ai tué 



quatre - vingt - dix - neuf 
personnes. ALLAH 

acceptera - t - Il mon 
repentir?" - "Non", répondit 

l'ermite. Alors l'homme le 
tua en complétant ainsi la 
centaine. Il s'enquiert de 

nouveau de l'homme le plus 
instruit sur la terre, on lui 
indiqua un savant. - "J'ai 

tué, lui dit - il, cent 
personnes, puis - je encore 

me repentir?". -" 
Certainement, lui répondit - 



il, qu'est - ce qui 
t'empêcherait de te repentir? 

Va dans tel pays où tu 
trouveras des gens qui 

adorent ALLAH, adore Le 
avec eux et ne reviens jamais 

dans ton pays, car c'est un 
lieu de perdition". L'homme 

partit, et arrivant à mi - 
chemin, il mourut. Aussitôt 

les anges de la miséricorde et 
ceux du châtiment se 

disputèrent à son sujet. - "Il 
est venu, dirent les anges de 



la miséricorde, repentant, 
ayant le cœur tourné vers 
ALLAH". - "Il n'a jamais 
fait du bien, objectèrent les 
anges du châtiment". Alors, 

un ange, sous une forme 
humaine, se présenta à eux, 
ils le prirent donc pour juge. 
- "Mesurez la distance, dit - 

il, qui le sépare des deux 
pays, celui dont il sera le 

plus près deviendra le sien". 
Ils mesurèrent et trouvèrent 
qu'il est plus proche du pays 



qu'il cherchait. Les anges de 
la miséricorde recueillirent 
alors son âme. (Transmis 

par Al - Bukhârî et Muslim) 
 

Dans une version du 
"Sahîh": "Il était plus près 

du pays des pieux d'un 
empan, et il fut considéré au 
nombre de ses habitants". 

 
Suivant une autre variante: 
"ALLAH inspira au premier 
pays de s'éloigner et à l'autre 



de se rapprocher, et après 
avoir mesuré la distance, on 
constata qu'il a été plus près 

du deuxième pays d'un 
empan, et il fut pardonné". 

 
Selon une autre variante: "Il 

se tourna vers lui (le pays 
des pieux)". 
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D'après `Abd - Allâh ibn 
Ka`b , qui servait de guide à 
son père, Ka`b (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui) quand 

celui - ci devint aveugle, J'ai 
entendu mon père, Ka`b ibn 
Mâlik, raconter ce qui s'était 

passé au sujet de son 
absence à l'expédition de 
Tabûk, en ces termes: "Je 
n'ai manqué à aucune des 



expéditions que fit le 
Prophète (pbAsl) sauf à celle 

de Tabûk. Toutefois j'ai 
manqué aussi à prendre part 

à la bataille de Badr, mais 
personne ne m'a adressé un 
reproche ainsi qu'à ceux qui 
n'y ont pas participé, parce 

que l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) était parti avec les 

musulmans, ayant 
l'intention de s'emparer du 
convoi des Qoraychites, et 

ALLAH les mit en présence 



de leur ennemi sans y 
attendre. Mais j'étais présent 

la nuit de `Aqaba lorsque 
nous adoptâmes l'islam. Et 
cette nuit - là m'était plus 
préférée à celle de Badr 

même si cette dernière était 
plus célèbre pour les 

hommes. Quant à moi, 
jamais je n'avais été ni plus 
vigoureux ni plus aisé qu'au 

moment où j'ai manqué à 
prendre part à cette 
expédition. Je jure 



parALLAHque je n'avais eu 
deux montures auparavant 
comme je les avais lors de 
cette expédition. L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) n'avait 
l'intention de partir pour 
une expédition sans qu'il 
simule une autre jusqu'au 
moment où cette expédition 

eut lieu. L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a fait cette 

expédition en pleine canicule 
en affrontant un long voyage 

à travers les déserts, 



accompagné d'un grand 
nombre. Il fit connaître aux 

musulmans son intention 
afin qu'ils fissent leurs 

préparatifs nécessaires. Il 
leur informa ce qu'il désirait 
faire. Les musulmans étaient 

très nombreux au point 
qu'aucun registre n'en 

pouvait lister". Puis Ka`b 
ajouta: "La plupart des 

absents ont pensé que leur 
absence ne serait pas 
remarquée à moins 



qu'ALLAH ne la fasse 
connaître par une 

révélation". L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) entreprit 
cette expédition au moment 

où les fruits mûrissent et 
l'ombre fut agréable, et 
auxquels j'étais enclin. 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
fit ses préparatifs ainsi que 
les musulmans, et à mon 
tour, je m'apprêtai à les 

imiter mais je remis cela à 
plus tard en me disant: "Je 



pourrais le faire quand je 
voudrais". Je restai ainsi 

sans terminer mes 
préparatifs jusqu'au moment 

où les musulmans 
s'activaient fébrilement et 
étaient devenus prêts avec 
l'Envoyé d'ALLAH à se 

mettre en route. Je partis de 
bon matin et revins sans 

toutefois avoir achevé mes 
préparatifs. Je ne cessai 

d'agir ainsi jusqu'à ce que 
les hommes hâtèrent le pas 



et l'expédition était loin. Je 
songeai à partir pour les 

rattraper et plus à ALLAH 
que j'eusse pu le faire mais 
cela ne me fut pas possible. 
Après le départ de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) et à mon 
vif chagrin, je ne rencontrai 

qu'un homme soupçonné 
d'hypocrisie ou un autre 

qu'ALLAH avait excusé à 
cause de sa faiblesse. 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
ne se rappela pas de moi que 



lorsqu'il fut à Tabûk au 
milieu des musulmans et 

leur demanda: "Qu'avait fait 
Ka`b ibn Mâlik?". Un 

homme des Banû Salima lui 
a répondu: "O Envoyé 

d'ALLAH, ce sont les soins 
qu'il porte à son vêtement en 
étoffe rayée et à sa mise qui 
l'ont retenu". Alors Mu`âdh 
ibn Jabal (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui) s'écria: 
"Comme tu as mal dit! O 
Envoyé d'ALLAH! Je jure 



parALLAHnous ne savons 
que du bien de lui". 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
garda le silence. Sur ces 

entrefaites, il vit un homme 
venu de loin portant des 

habits blancs, sortant comme 
un mirage. "Sois 'Abû 

Khaythama", dit -il. En fait, 
il était 'Abû Khaythama Al - 

'Ansârî qui avait fait 
l'aumône d'une mesure de 
dattes et dont les hypocrites 

s'étaient moqués. Ka`b 



continua son récit: Lorsque 
j'appris que l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) était de 
retour de l'expédition de 

Tabûk, j'éprouvai un grand 
chagrin, et songeai à créer 
un mensonge en disant à 

moi -même: "De quoi 
pourrai - je demain éviter sa 

malédiction?!", en 
demandant l'aide des gens 

avisés de ma famille. Et 
quand on m'annonça 
l'imminente arrivée de 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
je renonçai à toute idée de 

mensonge et m'aperçus que 
rien ne pourrait me 

soustraire à son courroux. 
Je me décidai à lui dire la 

vérité. Le lendemain 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
arriva. Il avait l'habitude 

quand il rentrait d'un 
voyage, d'accomplir deux 

rak`a dans la mosquée et de 
s'asseoir au milieu des 

fidèles. Aussitôt qu'il eut fait 



sa prière, ceux qui n'ont pas 
participé à l'expédition, 
vinrent le trouver pour 

s'excuser et jurer de leur 
bonne foi. Ils étaient au 

nombre de quatre - vingts et 
quelques hommes. Il accepta 
leurs excuses ainsi que leur 

serment d'allégeance, et 
demanda à ALLAH de leur 
pardonner en confiant aussi 

à Lui leurs sentiments 
cachés. J'arrivai et le saluai, 
il me dit, en me souriant à la 



manière d'un homme irrité: 
"Approche - toi". Je me 

dirigeai vers lui jusqu'à ce 
que je fus devant lui. - 

"Qu'est - ce qui t'a retenu? 
N'avais - tu pas acheté ta 
monture?". -" Certes oui, 

répondis - je, ô Envoyé 
d'ALLAH, si je me trouvais 

en présence d'un autre 
homme que toi en ce bas 
monde, je pourrais me 

soustraire à son courroux 
avec une excuse, surtout que 



j'ai le don de persuasion. 
Mais parALLAH, je sais 

bien que si je réussis 
aujourd'hui à te raconter un 
mensonge pour obtenir ton 
agrément, demain, ALLAH 
attirera sur moi ta colère. Et 

si je te dis la vérité, 
j'encourrai ta colère, et il se 
peut qu'ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - me 
pardonne ce que j'ai fait. 
Mais, parALLAH, je n'ai 
aucune excuse et je n'ai 



jamais été aussi fort et à 
mon aise qu'au moment où 

je suis resté sans participer à 
l'expédition". - "Celui - là, 

dit l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl), a dit la vérité". Puis 
en m'adressant la parole il 
dit: "Lève - toi, et ALLAH 
décidera de ton sort". Des 
hommes des Banû Salima 

me suivirent et dirent: 
"ParALLAH! Nous savons 
que tu n'as pas commis de 
péché avant cela. Or tu as 



été capable de trouver une 
excuse auprès de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) ainsi que 
l'ont fait ceux qui n'ont pas 

répondu à son appel. La 
demande qu'adressa le 

Prophète (pbAsl) à ALLAH 
pour te pardonner aurait 

suffi à effacer tout péché". 
ParALLAH! Ils ne cessèrent 
de m'accabler de reproches 

que j'eus le désir de 
retourner auprès de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) pour 



revenir sur mes paroles. Je 
leur dis alors: "Y a - t - il 

d'autre que moi qui se 
trouvait dans la même 

situation?". - "Oui, 
répondirent - ils, deux 

hommes qui ont tenu les 
mêmes propos et ont reçu la 
même réponse". - "Et qui 

sont - ils?", demandai - je. - 
"Murâra ibn Ar - Rabî` Al - 
`Amrî et Hilâl ibn 'Umayya 

Al - Wâqiffî. Ces deux 
personnes étaient des 



hommes de bien, d'un 
comportement exemplaire et 
avaient assisté à la bataille 
de Badr". Je rentrai chez 
moi après que l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) eut 

ordonné aux fidèles de ne 
plus adresser la parole à 

aucun de nous, les trois. Les 
hommes nous évitèrent - ou 

suivant une variante: 
changèrent leur attitude 

envers nous. Au point que la 
terre elle - même me parut 



changée et je me demandai 
si elle était la même terre 
que je connaissais. Cela 

dura cinquante jours. Mes 
deux compagnons se 

résignèrent, gardèrent leur 
maison et passèrent le temps 

à pleurer. Quant à moi, 
j'étais plus fort et plus 

énergique, et je sortais pour 
faire la prière en commun et 
me promenais dans les lieux 

publics mais personne ne 
m'adressait la parole. Et 



j'allais souvent trouver 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
pour le saluer quand il se 

trouvait en audience parmi 
les fidèles après les prières, 

en me demandant s'il 
remuait ses lèvres pour me 

rendre le salut. Je priais tout 
près de lui, le regardant à la 
dérobée. Quand je priais, il 
me regardait, mais lorsque 
mes yeux rencontrèrent les 

siens, il se détournait de moi. 
A la longue, l'éloignement 



des fidèles persistait, et 
j'allai voir 'Abû Qatâda, 

mon cousin qui m'était très 
cher. J'escaladai le mur de 
son jardin et me trouvai en 

sa présence. Quand je le 
saluai, parALLAH, il ne me 

point répondit. - "O 'Abû 
Qatâda, lui dis - je, je te 

conjure au nom d'ALLAH, 
ne sais - tu pas que j'aime 

ALLAH et Son envoyé?". Il 
se tut. Je lui posai de 

nouveau la même question. 



-" ALLAH et Son envoyé, 
me répondit - il, sont mieux 

instruits que moi". Mes yeux 
alors fondirent en larmes et 

je partis en escaladant le 
mur. Comme je traversai le 

marché de Médine, un 
Nabatéen des habitants de 

Syrie qui est venu pour 
vendre des vivres à Médine, 
se mit à demander les gens: 
"Qui peut me conduire chez 

Ka`b ibn Mâlik?". Les 
hommes me désignèrent à 



lui, il se dirigea vers moi et 
me remit une lettre du Roi de 

Ghassân. Je la lus. Elle 
contenait ces mots: 

"Ensuite, j'ai appris que ton 
compagnon (c. - à - d. le 

Prophète) s'est détourné de 
toi, or ALLAH ne t'a pas 

voué à un séjour 
d'humiliation et ne te lésera 
pas tes droits. Rejoins - nous 

et nous te consolerons". 
Après la lecture de la lettre, 
je me dis: "Cela aussi tint de 



l'affliction" et je la jetai 
dans un four à pain pour la 
brûler. Quarante jours sur 
les cinquante, s'étaient déjà 

passés, et la révélation 
tardait, lorsqu'un émissaire 

de la part de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) vint me 
trouver et dire: "L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) t'ordonne 
de te séparer de ta femme". 

-" Dois - je la répudier?, 
demandai - je, que dois -je 

faire?". - "Non, me répondit 



- il, mais évite - la et ne 
l'approche surtout pas". Mes 

deux autres compagnons 
reçurent le même ordre. Je 

demandai alors à ma femme 
de rejoindre ses parents et de 

rester chez eux jusqu'à ce 
qu'ALLAH ait décidé de 

cette affaire. La femme de 
Hilâl ibn 'Umayya se rendit 

auprès de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) et lui dit: 
"O Envoyé d'ALLAH! Hilâl 
ibn 'Umayya est un pauvre 



vieillard et n'a pas d'esclave, 
te déplairait - il que je sois à 

son service?". - "Non, 
répondit - il, mais qu'il ne te 
touche pas". - "ParALLAH, 
répliqua - t - elle, il n'a goût 
à rien, et il n'a pas cessé de 
pleurer depuis le début de 

cette affaire". Quelqu'un de 
ma famille me dit: 

"Pourquoi ne demandes - tu 
pas à l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) la permission de 
garder ta femme pour te 



servir comme il l'a autorisé à 
la femme de Hilâl ibn 

'Umayya?". - "Nullement je 
ne demande une chose 

pareille à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) car je ne 
saurai ce qu'il peut me dire 
si je lui demande une telle 
autorisation, alors que je 
suis un homme jeune et 

fort!". Les derniers jours sur 
les cinquante s'écoulèrent 
depuis que les hommes ont 
reçu l'ordre de ne plus nous 



adresser la parole. Je fis la 
prière de fajr du 

cinquantième jour, sur le toit 
d'une de nos maisons. 

Pendant que j'étais assis 
dans l'état qu'ALLAH a 

mentionné dans son Livre. 
J'avais le cœur serré, et 
toute vaste qu'elle fût, la 

terre me paraissait exiguë. 
Du haut de la montagne 

"Sal`", j'entendis quelqu'un 
me crier de sa voix la plus 
haute: "O Ka`b ibn Mâlik! 



Réjouis - toi". Je me 
prosternai et compris que 

l'heure de la délivrance était 
venue. Au moment de la 
prière de fajr, l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) avait fait 
savoir aux fidèles 

qu'ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - nous 
avait pardonné. Les hommes 

partirent pour nous 
annoncer la bonne nouvelle, 

et allèrent d'abord 
l'annoncer à mes deux 



compagnons, tandis qu'un 
cavalier se rendit chez moi, 
mais un coureur des Banû 
'Aslam gagna le haut de la 

montagne et d'une voix plus 
prompte que le cheval, 

m'annonça la nouvelle, et 
lorsqu'il se trouva auprès de 
moi, je lui donnai les deux 
vêtements que je portais en 

guise de remerciement. 
ParALLAH! Je n'en 

possédais pas d'autres à cette 
époque. J'empruntai deux 



vêtements pour me rendre 
auprès de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl), et chemin 
faisant, les hommes 

m'accueillaient par groupes 
pour me féliciter du repentir 

en me disant: "Que le 
pardon d'ALLAH soit pour 
toi une source de félicité". 
J'entrai dans la mosquée et 
trouvai l'Envoyé d'ALLAH 
au milieu des fidèles. Talha 

ibn `Ubayd - Allâh 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui) se précipita pour venir à 
ma rencontre, me serrer les 

mains et me féliciter. 
ParALLAH! Nulle personne 
parmi les Muhâjirûn ne fit 

un geste pareil, et de ma part 
je n'oublierai jamais ce geste 

de Talha. Aussitôt que je 
l'eus salué, l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl), le visage 
brillant de joie, me dit: 

"Réjouis - toi de ce jour, le 
meilleur que tu as passé 
depuis que ta mère t'a 



enfanté". - "Ce pardon, 
demandai - je, vient de toi ô 
Envoyé d'ALLAH, ou de la 

part d'ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - ?". - 

"Il vient d'ALLAH", 
répondit - il. Et comme nous 

le savions, le visage du 
Prophète (pbAsl) quand il se 

réjouissait, s'illuminait 
comme si c'était une partie 
de la lune. Lorsque je fus 
assis devant lui, je lui dis: 

"O Envoyé d'ALLAH! Mon 



repentir me porte à faire 
l'aumône de tout ce que je 

possède en vue d'ALLAH et 
de Son envoyé". - "Garde 

une partie de tes biens, 
répondit - il, cela vaudra 

mieux pour toi". - "Je garde 
donc, repris - je, ma part du 
butin de Khaybar". Ensuite 

j'ajoutai: "O Envoyé 
d'ALLAH! ALLAH, le Très - 

Haut, m'a sauvé en raison 
de ma sincérité, et 

dorénavant, mon repentir 



m'engage à ne dire que la 
vérité tant que je vivrais". 

Depuis le jour où j'ai 
prononcé ces mots devant 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
je ne connais aucun 

musulman auquel ALLAH 
ait accordé la grâce d'être 

plus sincère que moi. Depuis 
ce moment également 
jusqu'à ce jour, je n'ai 

jamais eu l'intention de dire 
des mensonges, et j'espère 
qu'ALLAH me préserve de 



tout mensonge pour les jours 
qui me restent à vivre. 

ALLAH, à cette occasion, a 
révélé ces versets: "ALLAH 

a accueilli le repentir du 
Prophète, celui des émigrés 
et des Auxiliaires qui l'ont 
suivi à un moment difficile, 

après que les cœurs d'un 
groupe d'entre eux étaient 

sur le point de dévier. Puis Il 
accueillit leur repentir car Il 

est Compatissant et 
Miséricordieux à leur 



égard" (9:117). "Et (Il 
accueillit le repentir) des 
trois qui étaient restés à 

l'arrière si bien que, toute 
vaste qu'elle fût, la terre leur 

paraissait exiguë; ils se 
sentaient à l'étroit, dans leur 

propre personne et ils 
pensaient qu'il n'y avait 
d'autre refuge d'ALLAH 
qu'auprès de Lui. Puis Il 
agréa leur repentir pour 

qu'ils reviennent (à Lui), car 
ALLAH est l'accueillant au 



repentir, le Miséricordieux. 
O vous qui croyez! Craignez 

ALLAH et soyez avec les 
véridiques" (9:117 - 118). 

Ka`b ajouta: Après que j'eus 
embrassé l'islam, ALLAH ne 
m'a accordé une faveur plus 
grande que la sincérité dont 
j'ai fait preuve à l'égard de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
de ne pas lui avoir menti, ce 

qui aurait causé ma perte 
comme était le cas de ceux 

qui avaient menti, car 



ALLAH, le Très - Haut, a 
révélé à leur sujet ces 

versets: "Ils vous feront des 
serments parALLAH, quand 
vous êtes de retour vers eux, 
afin que vous passiez (sur 

leur tort). Détournez - vous 
d'eux. Ils sont une souillure 
et leur refuge est l'Enfer, en 

rétribution de ce qu'ils 
acquéraient. Ils vous font 
des serments pour se faire 

agréer de vous, même si vous 
les agréez, ALLAH n'agrée 



pas les gens pervers" (9:95 - 
96). Ka`b poursuivit: "Nous 
trois, nous avions reçu un 

traitement différent de ceux 
dont l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) avait accepté les 
excuses qu'ils lui avaient 
fait, lorsqu'ils jurèrent 

devant lui, il avait reçu leur 
serment d'allégeance et il 
avait demandé pardon à 

ALLAH pour eux. L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) avait 

laissé notre affaire 



suspendue jusqu'à ce 
qu'ALLAH fasse connaître 
sa propre décision à notre 

égard. ALLAH, le Très 
Haut, dit: "Il est revenu vers 
les trois hommes qui étaient 

restés à l'arrière", et en 
s'exprimant ainsi, il n'a pas 
voulu mentionner notre cas 
que nous sommes restés à 
l'arrière de l'expédition; 
mais, qu'il a laissé son 

jugement à notre sujet, et 
qu'il le réglerait plus tard, 



contrairement à ce que 
s'était passé pour les autres 
qui ont juré et présenté des 

excuses que l'Envoyé 
d'ALLAH ait acceptées". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une variante: "Le 
Prophète (pbAsl) partit un 
jeudi pour l'expédition de 
Tabûk, et c'était son jour 
préféré pour entreprendre 
une expédition". Suivant 



une autre variante: "Il ne 
revenait d'un voyage que 

dans la matinée et se rendait 
d'abord à la mosquée pour y 

prier deux rak`a et rester 
(pour recevoir les fidèles)". 
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D'après 'Abû Nujayd, 
`Imrân ibn Al - Husayn Al -

Khuzâ`î (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), Une 

femme de la tribu de 
Juhayna, qui était enceinte 

d'une fornication vint 



trouver l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) et lui dit: "O Envoyé 
d'ALLAH! J'ai commis un 
péché entraînant une peine 
légale, applique - la - moi!". 
Le Prophète (pbAsl) fit venir 

son tuteur légal et lui dit: 
"Traite - la donc 

convenablement, et 
lorsqu'elle accouchera, 
emmène - la - moi". Et 

l'homme d'exécuter l'ordre 
du Prophète. Après que la 
femme a mis son enfant au 



monde, le Prophète (pbAsl) 
donna l'ordre qu'on la ligote 
dans ses vêtements et qu'on 

la lapide. Ensuite il fit la 
prière funéraire pour elle. 

`Umar l'interrogea: "O 
Envoyé d'ALLAH! Tu fais la 

prière pour une femme 
adultère?". - "Cette femme, 
répondit - il, s'est repentie 
auprès d'ALLAH, et son 
repentir était tel que si on 
voulait le partager entre 

soixante - dix des habitants 



de Médine, il leur aurait 
suffi. Trouves - tu un acte 
plus méritoire que le don 
qu'elle fit d'elle - même à 
ALLAH?". (Transmis par 

Muslim) 
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D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Même s'il 

avait une vallée pleine d'or, 
le fils d'Adam aurait voulu 
une autre. Seule la terre (de 
la tombe) puisse lui remplir 

la bouche. ALLAH 
cependant accepte le repentir 

de celui qui se repent". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
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D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "ALLAH 

accueillera en souriant deux 
hommes dont l'un aura tué 
l'autre et les fera entrer au 
Paradis: le premier fut tué 
en combattant dans la voie 
d'ALLAH; puis ALLAH 
acceptera le repentir de 

l'autre - le meurtrier s'étant 
repenti auprès d'ALLAH et 
ayant embrassé l'islam - , et 



lui accordera le mérite de 
mourir en martyr". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
3 - La patience (ou 

l'endurance) 
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ALLAH, l'Exalté, dit: "O les 
croyants! Soyez endurants. 

Incitez - vous à l'endurance.. 
" (3:200). 



- "Très certainement, Nous 
vous éprouverons par un peu 

de peur, de faim et de 
diminution de biens, de 

personnes et de fruits. Et fais 
la bonne annonce aux 
endurants" (2:155). 

- ".. les endurants auront 
leur pleine récompense sans 

compter" (39:10). 
- "Et celui qui endure et 

pardonne, cela en vérité, fait 
partie des bonnes 

dispositions et de la 



résolution dans les affaires" 
(42:43). 

- "Cherchez secours dans 
l'endurance et la Salâ. Car 
ALLAH est avec ceux qui 
sont endurants" (2:153). 

- "Nous vous éprouverons 
certes afin de distinguer 

ceux d'entre vous qui luttent 
(pour la cause d'ALLAH) et 

qui endurent" (47:31). 
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D'après 'Abû Mâlik Al - 
Hârith ibn `Asim Al -' 

Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "La 
pureté est la moitié de la foi, 
dire: "Louange à ALLAH" 

fait pencher la Balance; 
dire: "Gloire à ALLAH" et 

"Louange à ALLAH" 
remplissent l'espace compris 



entre les cieux et la terre; la 
prière est lumière; l'aumône 

est une preuve de foi; la 
constance est clarté et le 

Coran est un argument pour 
ou contre toi. Tout homme 

débute sa journée trafiquant 
de son âme: il l'affranchit ou 

la conduit à la perte". 
(Transmis par Muslim) 
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�òYî�ô8א��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), Des gens 
des 'Ansâr demandèrent 

l'aumône à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) et il leur 

donna. Puis ils la lui 
redemandèrent et il leur 

redonna. Ne trouvant rien à 
leur donner, il dit: "Tout ce 
que je possède des biens, je 



ne les mettrai pas de côté 
pour vous en priver, celui 
qui évitera de demander 
l'aumône par amour - 

propre, ALLAH lui 
préservera la dignité, celui 

qui cherchera à n'être 
dépendant de personne, 

ALLAH le mettra à l'abri du 
besoin, celui qui endurera 

dignement le besoin, 
ALLAH l'aidera à le 

supporter. Or, personne ne 
reçoit un don meilleur et 



plus large que celui de la 
patience". (Transmis par Al 

- Bukhârî et Muslim) 
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D'après 'Abû Yahyâ, Suhayb 
ibn Sinân (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Je 
m'étonne du cas du croyant 

car sa destinée ne lui 
apportera que du bien, et nul 

autre que lui n'aura ce 
privilège. En effet lorsqu'un 
bonheur l'atteint, il remercie 
(ALLAH) et ceci est un bien 



pour lui; et lorsqu'un 
malheur le frappe, il se 

montre constant et cela est 
un bien pour lui". (Transmis 

par Muslim) 
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D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Quand 
le Prophète (pbAsl) tomba 



gravement malade, il 
éprouva une grande 

affliction. (Sa fille) Fâtima 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle) dit alors: "Dans quel 
état lamentable te trouves - 
tu, ô mon père!". - "Ton 
père ne sera bientôt plus 

affecté", lui dit - il. Quand il 
rendit l'âme, elle dit: "O 

mon père! Toi qui as 
répondu à l'appel de son 

Seigneur! O mon père! Le 
jardin du Paradis est 



désormais ta demeure! O 
mon père! C'est à Gabriel 

que nous annonçons ta 
mort!". Et lorsqu'on 

l'enterra, Fâtima 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle) dit: "Trouvez - vous 
du plaisir à jeter de la terre 
sur (le corps de) l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl)?". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
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D'après l'esclave affranchi 
de l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), 'Usâma ibn Zayd 
ibn Hâritha , qui était son 
bien - aimé et le fils de son 

bien - aimé (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), La fille 



de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) fit savoir à son père: 

"Mon fils est à l'agonie. 
Viens donc nous voir". Il lui 

envoya ses saluts en lui 
faisant dire: "Ce qu'ALLAH 
donne ou ce qu'Il prend, Lui 

appartiennent, et chaque 
chose a pour Lui un terme 

fixé. Qu'elle soit constante et 
ait la conviction qu'elle sera 

récompensée". Mais elle 
insista en lui conjurant de 
venir. Il se rendit chez elle 



en compagnie de Sa`d ibn 
`Ubâda, Mu`âdh ibn Jabal, 
'Ubayy ibn Ka`b, Zayd ibn 

Thâbit et d'autres 
Compagnons (qu'ALLAH 

soit satisfait d'eux). On 
apporta l'enfant à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) qui le mit 

sur ses genoux, tout 
tremblant et manquant de 

souffle. Les yeux du 
Prophète fondirent aussitôt 
en larmes. - "Pourquoi ces 

larmes, lui dit Sa`d, ô 



Envoyé d'ALLAH?". - 
"C'est une miséricorde, 

répondit - il, qu'ALLAH a 
mis dans les cœurs de ses 

Serviteurs - ou suivant une 
variante - : dans les cœurs 

de ceux qu'Il veut parmi ses 
Serviteurs. ALLAH fait 

miséricorde à ceux qui la 
font parmi ses Serviteurs". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
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�ìµK¿?¿��:�אìX¿��òfì�ì��k¿���ÁiÁ��אjí�ì�î¤א
�îgí�î=¿Aì��אì¤òI¿��ìfì�ì�Ãא��ÁiÁ��¹אíWì<îqK¿��אìX¿�ì¹



ò�ì¹�ÁiÁC�Á£�îhì�ìaì�ì¥�î·òI¿��íiì�ì¹î¥Á¤t�
�í̧ jí�ìYÃ�K¿��.�ÁiÁ��¹אíWÁ<ì8¿��ÁiÁ��אjí�ì�ìX¿�

�ìµK¿?¿��ìfì�ì�Ãא��:�KìBÁ��îgòDEÁCÁ>Ãא��ôgíDRAא�
�jÀ:¿?ìא�¿��ífì�ì�Ãא��îgòDÁ��ìcì�ìY¿��Nî�Á

�íi¿��ìµK¿?¿��ÁeÁAìBÃא��k¿���lÁ7îBì��ì�Kì�ì¹

�ÀeÁAìBÃא��:�ìµK¿?¿��؟�eí�Kì�îq¿��ìfì<¿��Kì��:
�k¿�Kì<ì��íiRAא��îgòDEÁ�K¿>¿��.�óY¿>ì��k¿���íiì<¿�ìW¿�
¿��ÁiÁ�Kì�îq¿��îhÁ��ìµK¿?�:�ÁiÁ��אjí�ì�î¤א



�ÁiÁ��אjÀ:ô	ìjì�ì¹�ó¥jÀ�îYÀ��lÁ��í̧ jÀAÁBî�K¿�
ò�ì¹�ÁiÁC�Á£�îhì�ìaì�ì¥�î·òI¿��ìYî�ì�Ãא�t�

�í̧ jÀ�ÁXÃ�K¿��.�ìµK¿?¿��ÁiÁ��אjí�ì�ìX¿��:�ôgíDRAא�
�îgòDÁ��î�¿G¿>¿@î�K¿��Nî�Á
�KìBÁ��îgòDEÁCÁ>Ãא�
k¿���lÁ7îBì��ì�Kì�ì¹�אjÀ�ìYì=¿��ÀMìCEÁ>ô��א�

�ÁeÁAìBÃא��.�ÀeÁAìBÃא��íi¿��ìµK¿?¿��:�ìfì<¿��Kì�
�ìµK¿?¿��؟�eí�Kì�îq¿��:�íiRAא��îgòDEÁ�K¿>¿�

�k¿�Kì<ì��.�ÁeÁAìBÃAÁ��ìµK¿?¿��:�Nî�¿��eô��



�ÁiÁ��´íYí���Kì��ìfì<Ã>ì��kô�ì��lÁAÁ�K¿?Á��.�ìµK¿�
�:�ìµK¿��؟�ìjí��Kì��:�lÁ��ì§KôCא��íaìBî�ì�

í�ÀAî8ì�ì¹�¾WÁא�ì¹�¾WEÁ<ìq�ôgí��óîXÁ��k¿Aì�lÁC
�ìgîDô��îXí�	KïBîDì��îhÁ��lÁ�ì�KìCÁ��ôgí�îaìp�א�

�îfÀ��ôgí��ò§îj¿?Ãא��ÁWÁ�¿��lÁ��:�ÁiRAא��ògî�Á�
í=Ãא��ø�ì¥u�אì¤��eô�òI¿��lÁCÁ�î¥א�ôgí��ò¶

�lÁCì�ÃAì�¿��¿eÁ�ì¤�NÃAì<¿��.�ì§KôCא��ìaìBì�¿�
îXÁ��k¿Aì�íiì�¿Aìqì¹�¾WÁא�ì¹�¾WEÁ<ìq�lÁ��ó



�ìaìpì¹�ôgí��ÁiÁ�ì�KìCÁ��îhÁ��KïBîDì	�ìXì�¿��ôgí�
�ìµK¿��ôgí��ò§îj¿?Ãא��ÁWÁ�¿��lÁ��ìgîDô��ògî�:�א�Á�

í=Ãא��ø�ì¥�ÁiRAא�u�ò¶�.�ìa¿�ìj¿��í̧ Kì�ì¥�ôgí�
�lÁ��í̧ ìWì��ìaìpìj¿��ÁiÁ�îWíq�lÁ��ígîDô�א�

�ì�KìB¿��ÁiÁ�îWíq�.�í§KôCא��ìµK¿?¿��:�KôCì��
í=Ãא��ø�ìYÁ�u�ò¶�.�íi¿��ìfEÁ?¿��ÀeÁAìBÃא��ìlÁ�ÀG¿��:

�ìµìZì��ÁiRA�¿אì¹�îW¿��í¥ìXî�ì��NîCÀ��Kì��Nî�¿�ì¥¿�
�´í¥ìXì��eÁ��.�ìYì�¿G¿��í§KôCא��ìhì���îW¿�



KÁ�t�î�ôWí�¿��Áe¿@ø�Á̧�א� �Á£¹íWî��lÁ��ìjÃ�¿א
�ìµK¿�ì¹�í·אìÐøCא��ì¶òYîpÀ�ì¹�:�îaÁ�îYì��îg¿��îhì�

Á�Ã�¿G¿��ÁiÁC�Á£�îhì�íi¿��ìfEÁ��î¹¿��KìDEÁ��í̧ jíB
�½�¿�ìYîא��î�ì�Kì��kô�ì��אjÀAì<¿>¿��îgÁ�ì�Ãא�
�ìa¿?ì��î·¿��îNì�ìK¿?ì�¿��KìD¿��÷lÁ�ìq�KìDì<ì�ì¹

í=Ãא��KìD¿��ìµK¿?¿��KìDEÁ�u�í¶�:�»òYÁ�îqא�îiô�À��Kì�
�ødì�Ãא��k¿Aì�eô�òI¿��"�ðgÁAî�í��í̧ .�"�¥ì¹ìא
�òfì�ì�Ãא��À�ì¹î¥Á¤�"î¿�uí̧�ìlÁ�ì¹��"�òYî�¿@Á�



�KìDøBìpì¹�ÁMìBì�î<íBÃא��òµאôXא��"�ì¹�"�í¥jÀ�îYÀ?Ãא�
�.�"�òhÀ>õ�ì¹�.��øgì9Á�א�òhîE¿�K¿?Ã��ðîjì��îhÁ�א�
�"�íWEÁ<ô8א��"�KìCí��:אt�À�ì¦ò¥Kì�Ãא��íªî¥�.�ì¹�"
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�òÐÁ=ô8א��òYîDôC�K¿��.�ì¹�"�ì¶òYîpÀ��"¹À��ìWÁ��"
�î�¿G¿>¿@îא�ì¹�"�î»¿��:�îNì�¿A¿?îא��.�ì¹�"
�îNì�ìK¿?ì��:�"îNìCí�ì�ì¹�îN¿>R�ìjì�  . 

D'après Suhayb (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a fait le 



récit suivant: Un roi des 
générations qui vous ont 

précédés avait un magicien 
qui a atteint un certain âge. 

Il a dit au roi: "Je suis 
devenu vieux, envoie - moi 

quelqu'un pour lui 
apprendre la magie". Le roi 
lui envoya un jeune homme 

qui, chaque fois qu'il se 
rendait chez le magicien, 

faisait halte chez un ermite 
qui se trouvait sur son 

chemin. Il s'arrêtait chez 



l'ermite pour entendre ses 
paroles qui lui plaisaient 

beaucoup. Et lorsqu'il 
arrivait chez le magicien, 
celui - ci le frappait (pour 

son retard). Le jeune homme 
se plaignit à l'ermite qui lui 

dit: "Si tu crains le 
magicien, dis que tes parents 

t'ont retenu, et si tu crains 
tes parents, dis que le 

magicien t'a retenu". Etant 
dans un état pareil, il se 
trouva devant une bête 



féroce qui empêchait les 
gens de passer par ce 

chemin. "Aujourd'hui, se dit 
- il, je voudrais savoir qui est 
le plus favori: le magicien ou 
l'ermite?". Il prit une pierre 
et dit: "Seigneur! Si le cas 

de l'ermite t'est plus 
favorable que celui du 

magicien, fais périr cette 
bête afin que les gens 

retrouvent leur liberté". Il 
jeta la pierre contre la bête et 

la tua, et les gens 



poursuivirent leur chemin. 
Arrivant chez l'ermite, il lui 
raconta le fait. "O mon fils! 
dit l'ermite, aujourd'hui tu 
es mieux que moi après que 

tu as atteint ce degré. Tu 
seras éprouvé, et dans ce cas 

ne montre ma place de 
retraite à personne". Le 
jeune homme guérissait 

l'aveugle - né et le lépreux; 
et délivrait les gens de 

différentes maladies. L'un 
des courtisans du roi, qui 



était atteint de cécité, 
entendit parler du jeune 

homme. Il alla le trouver en 
lui apportant différents 

présents, et lui dit: "Tout ce 
que tu vois devant toi comme 

cadeaux sera le tien si tu 
réussis à me guérir". - "Je 

ne guéris personne, répondit 
- il, mais c'est ALLAH qui 
en a le pouvoir. Si tu crois 

en ALLAH, je te 
L'invoquerai afin qu'Il te 
guérisse". Le courtisan 



avoua sa croyance en 
ALLAH et fut guéri. 

Arrivant chez le roi pour lui 
tenir compagnie comme 

d'habitude, le roi s'étonna et 
s'écria: "Qui t'a rendu la 
vue?". - "Mon Seigneur", 

répondit le courtisan, - "As - 
tu un Seigneur, reprit le roi, 
autre que moi?". -" Certes, 
mon Seigneur et le tien est 

ALLAH". Le roi le prit et le 
tortura jusqu'à ce qu'il lui 

désigna le jeune homme. On 



amena celui - ci au roi. - "O 
fils, dit le roi, as - tu atteint, 
grâce à la magie, ce pouvoir 
de guérir l'aveugle - né, le 

lépreux et de faire ce que tu 
fais?". - "Je ne guéris 

personne, répondit - il, mais 
c'est ALLAH qui le fasse". 

Alors le roi le prit et le 
tortura jusqu'à ce que le 
jeune homme indiqua la 

retraite de l'ermite. Quand 
on fit venir l'ermite, on lui 

ordonna d'abjurer sa 



religion, mais il refusa. 
Devant ce fait, on apporta 
une scie qu'on plaça sur le 
sommet de son crâne, et on 

lui coupa la tête en deux 
parties. Puis on fit venir le 

courtisan qui subit le même 
sort après son refus de renier 

sa foi. Ensuite on ordonna 
d'amener le jeune homme 
qui refusa à son tour de 

revenir sur sa religion. Le 
roi le livra à ses hommes en 
leur disant: "Emmenez - le 



au sommet de cette 
montagne et précipitez - le 

s'il persiste dans son refus". 
Quand ils furent sur le 

sommet, le jeune homme 
invoqua ALLAH par ces 

mots: "Seigneur! Délivre - 
moi d'eux comme bon Te 

semblera". A ce moment, la 
montagne s'ébranla et les 
hommes du roi tombèrent 
dans l'abîme. En revenant 
chez le roi, celui - ci dit au 

jeune homme: "Qu'a - t - on 



fait des hommes qui t'ont 
accompagné?". -" ALLAH, 

répondit - il, m'en a délivré". 
Le roi le livra à d'autres 

hommes en les ordonnant: 
"Emmenez - le dans une 

barque, lorsque vous 
gagnerez le large, demandez 
- lui de renier sa foi, et s'il 

persiste dans son refus, jetez 
- le par -dessus bord". 

Quand ils furent au large, le 
jeune homme invoqua 

ALLAH par les mêmes mots: 



"Seigneur! Délivre - moi 
d'eux comme bon Te 
semblera". La barque 

chavira et les hommes du roi 
se noyèrent. Le jeune 

homme, sain et sauf, revint 
chez le roi qui s'étonna et 

s'écria: "Quel sort ont subi 
tes compagnons?". - 

"ALLAH m'en a délivré", 
répondit - il.  Il ajouta: "Tu 
ne peux pas me tuer à moins 

que tu fasses ce que je te 
demande de faire". - "Et 



qu'est - ce que je dois 
faire?", répliqua le roi. - 

"Tu réunis les gens, reprit le 
jeune homme, sur un seul 

tertre, tu me crucifies sur un 
tronc d'arbre, tu prends une 
flèche de mon carquois que 
tu mettes sur un arc, puis tu 

dis: (Au nom d'ALLAH, 
Seigneur de ce jeune 

homme), tu tires et c'est 
ainsi que tu pourras mettre 

fin à mes jours". Le roi fit ce 
que le jeune homme lui avait 



demandé. Il assembla les 
gens, attacha le jeune 

homme à un tronc d'arbre, 
prit la flèche, la mit sur la 

corde et visa en disant: "Au 
nom d'ALLAH, Seigneur de 
ce jeune homme". La flèche 
partit et atteignit la tempe du 

jeune homme qui mit sa 
main là - dessus et tomba 

mort. Les gens dirent alors: 
"Nous croyons au Seigneur 

de ce jeune homme". On 
vint ensuite trouver le roi: 



"Te rends - tu compte? Ce 
que tu craignais, ALLAH l'a 

réalisé. Ton peuple croit 
désormais en ALLAH". Le 

roi ordonna alors de creuser 
des fossés dans les entrées 
des chemins, d'y mettre un 
grand feu et d'y jeter ceux 
qui ne renieraient pas leur 
foi. Quand les ordres du roi 

furent exécutés et vint le tour 
d'une femme accompagnée 

de son enfant, elle hésita 
mais son fils lui dit: "O 



Maman! Fais preuve de ta 
résignation car tu es dans la 
bonne voie". (Transmis par 

Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�"�:�ôYì�
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�îN¿�K¿?¿��»òYÁ�îqאì¹�ìiRAא��:�løCì�eîE¿���؛
�íiÃ�òYî<ì��îg¿�ì¹�lÁ�ì�EÁ8íBÁ��îLì8í��îg¿��eô�òI¿�

�KìD¿��ìfEÁ?¿��:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��íiô��



�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ì�Kì��îNì�¿G¿��ìgRAì	ì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�ì.Áא�ôjì��í̧ ìWîCÁ�îWÁ�ì��gÃAÁ�
�îN¿�K¿?¿��:�eÃ�òYî¿��îg¿��.�ìµK¿?¿��:�KìBô��

ìWîCÁ�א�ÁMì�îWô8�א�íYî�ô8א�t�k¿�¹�"�lÁ�ì¹
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" . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Le 
Prophète (pbAsl) passa par 
une femme qui pleurait sur 

une tombe. - "Crains 



ALLAH, lui dit il, et sois 
constante". - "Laisse - moi 
tranquille, répondit - elle, 
car tu n'es pas atteint d'un 

malheur semblable au 
mien"; sans connaître le 

Prophète. On dit à la femme: 
"Mais c'est au Prophète 

(pbAsl) que tu as adressé la 
parole". La femme alla alors 
trouver le Prophète (pbAsl) 
que personne ne gardait sa 

maison, et elle lui dit: "Je ne 
t'ai pas reconnu". - "La 



vraie résignation, lui 
répondit - il, consiste à 

supporter le premier choc". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�k¿�Kì<ì��íiRAא��íµjÀ?ì��:�»ÁWî�ì<Á��Kì�
�Nî9ì�¿��אì¤��ðא�ìZì��»ÁWîCÁ�òhÁ�îHíBÃא�



�íiì�ì��íiôEÁ>ìq��îhÁ��òfî�¿�א�ì�îא��ôgí��KìEî�õWt�
�ÀMôCì�Ãא��"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: ALLAH exalté 
soit - Il - dit: "Tout Serviteur 

qui aura fait preuve de 
résignation lorsque J'aurai 
recueilli l'âme de celui qu'il 
affectionnait le plus, en ce 
bas monde, et qui aura cru 

en une récompense avec 



conviction, n'aura autre 
récompense que le Paradis". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�"�KìDô�¿�
�ìµjí	ì¥�îN¿�¿Gì	�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

�íiô�¿��Kì�ìYì�î�¿G¿��ò·jíKR:א��îhì�ìgRAì	ì¹
�îhì��k¿Aì�k¿�Kì<ì��íiRAא��íií�ì<î�ì��Kïא�ìXì�ì·K¿�
�¼MìBî�ì¥�k¿�Kì<ì��íiRAא��íi¿Aì<ì�¿��í�Kì7ì�
�lÁ��ía¿?ì��¾Wî�ì�îhÁ��ì[îE¿A¿��ì.ÁCÁ�îHíBÃAÁ�

ì��lÁ��íOÀ@îBìE¿��ò·jíKR:א��אïYÁ�Kìq�Á̧ ÁW¿A
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õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), J'ai 
interrogé l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) sur la peste, et il m'a 

répondu: "C'était un 
châtiment qu'ALLAH, le 

Très - Haut, infligeait à qui 
Il voulait, et Il l'a rendue 
une miséricorde pour les 



croyants. Tout Serviteur qui 
se trouve dans un pays 

empesté, y demeure constant 
et espérant la récompense, 

sachant que rien ne 
l'atteindra sauf ce 

qu'ALLAH a décidé pour 
lui, aura une récompense 
équivalente à celle d'un 

martyr". (Transmis par Al - 
Bukhârî) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:
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D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: ALLAH - à Lui 
la puissance et la gloire - a 
dit: "Lorsque J'éprouve un 

de Mes Serviteurs par la 



perte de ses deux choses les 
plus aimées - c - à -d. ses 

yeux - et qu'il fait preuve de 
constance, Je lui accorderai 

le Paradis comme 
récompense". (Transmis par 

Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��ó¡Kì�ì¥�lÁ�¿��òhî��Á�K¿:ì�îhìì¹�:�ìµK¿�
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D'après `Atâ' ibn 'Abû 
Rabâh , Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) m'a dit: "Veux -tu que je 

te montre une femme qui 
entrera en Paradis?". - 

"Certes", lui répondis - je. - 
"Cette femme noire, reprit - 

il, est venue trouver le 
Prophète (pbAsl) et lui a dit: 

Un excès d'épilepsie me 
subit qu'à la suite je montre 

ma nudité. Demande à 
ALLAH de me guérir". - "Si 



tu prends ton mal en 
patience, répondit - il, tu 

entreras en Paradis, mais si 
tu veux guérir, j'invoque 

ALLAH pour toi afin qu'Il te 
guérisse". - "Je prendrai 

mon mal en patience, 
répliqua - t - elle, mais 

demande à ALLAH pour que 
je ne me découvre pas". Le 

Prophète fit alors une 
invocation en sa faveur. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
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D'après `Abd - Allâh ibn 
Mas`ûd (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Je revois 

encore l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) nous raconter 

l'histoire d'un des Prophètes 
(que la paix et la bénédiction 

d'ALLAH soient sur eux 
tous), que son peuple avait 
tourmenté au point de le 

faire saigner, et qui disait en 
essuyant le sang de son 

visage: "Seigneur! 
Pardonne à mon peuple car 



il ne sait rien (de ce qu'il 
fait)". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
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D'après 'Abû Sa`îd et 'Abû 
Hurayra (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 
"Tout mal qui atteint le 

musulman, s'agit - il d'une 
fatigue, d'une maladie 

chronique, d'une détresse, 
d'un chagrin, d'une peine ou 
d'un dépit, même une piqûre 

d'épine, lui vaut de la part 
d'ALLAH une rémission de 
ses péchés". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
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D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Je suis entré chez le 

Prophète (pbAsl) qui avait la 
fièvre, et lui dit: "O Envoyé 
d'ALLAH! Tu as une forte 



fièvre!". - "Oui, répondit - 
il, je souffre d'une maladie 

égale à celle de deux 
hommes d'entre vous". - "Et 

pour cela tu recevras une 
double récompense?". - 

"Certes, dit - il, car aucun 
mal n'atteindra un 

musulman, fût - ce une 
piqûre d'épine ou plus grave 
que cela, sans qu'ALLAH ne 

lui expie ses fautes, et 
pardonne ses péchés: tel 

l'arbre qui perd ses feuilles 



(mortes)". (Transmis par Al 
- Bukhârî et Muslim) 
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D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Celui à qui 



ALLAH veut du bien, Il 
l'éprouve (par un mal 

quelconque)". (Transmis par 
Al - Bukhârî) 
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D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
Qu'aucun de vous ne 

souhaite la mort à cause 
d'un malheur qui l'atteint, 
mais s'il tient absolument à 

la souhaiter, qu'il dise: 
"Seigneur! Fais - moi vivre 
si la vie est un bien pour moi 

et recueille mon âme si la 



mort est un bien pour moi". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
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D'après Khabbâb ibn Al - 
'Aratt (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Nous nous 
plaignîmes à l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) qui, à ce 
moment, se servait de son 

manteau comme d'un 
oreiller à l'ombre de la 
Ka`ba. Nous lui dîmes: 

"Pourquoi ne demandes - tu 
pas un aide d'ALLAH, 



pourquoi ne L'invoques - tu 
pas en notre faveur?". - 

"Dans les époques 
antérieures, répondit - il, on 

prenait l'homme (qu'on 
voulait torturer), le jetait 

dans un fossé creusé dans la 
terre, mettait la scie sur sa 

tête et la sciait en deux, et on 
le peignait avec des peignes 
en fer pour lacérer sa chair; 
et malgré cela, il ne reniait 

pas sa foi. ParALLAH! 
ALLAH assurera 



l'expansion de l'islam au 
point qu'un caravanier de 
Sanaa à Hadramaout ne 
craigne qu'ALLAH sans 

tenir compte de la menace 
du loup pour son troupeau. 
Mais vous autres vous êtes 
impatients". (Transmis par 

Al - Bukhârî) 
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D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Le jour de Hunayn, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
faisant le partage du butin 

entre les hommes, avantagea 
quelques - uns d'entre eux. 

Il donna cent chameaux à Al 
- 'Aqra` ibn Hâbis ainsi qu'à 

`Uyayna ibn Hisn. Il 
avantagea aussi quelques 
notables des tribus arabes. 

Un homme s'écria: 
"ParALLAH! Voici un 



partage qui n'est pas du tout 
équitable et il n'est pas fait 

en vue de la face 
d'ALLAH". Je dis: 

"ParALLAH! Je vais 
prévenir l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl)". Je me rendis 
aussitôt auprès de lui et 
l'informai des propos de 
l'homme. Il éprouva une 

colère qui rendit son visage 
empourpré, puis il dit: "Qui 
saurait se montrer équitable 

si ce n'est ALLAH et Son 



envoyé? Qu'ALLAH soit 
Clément de Moïse qui a été 
plus violemment calomnié 

que cela, et qui s'est 
résigné". Je me dis alors: 
"Oui sans aucun doute, je 
ne lui rapporterai, après 

cela, aucun propos". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
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D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Lorsque ALLAH veut du 

bien à son Serviteur, Il hâte 
son châtiment dans le bas 
monde, mais lorsqu'Il lui 
veut du mal, Il retient le 

châtiment de ses fautes afin 
qu'Il le lui inflige au Jour de 

la Résurrection". Puis le 



Prophète (pbAsl) a ajouté: 
"L'ampleur de la 

récompense correspond à la 
gravité du malheur, et 

lorsque ALLAH, le Très - 
Haut, aime un peuple, Il 

l'éprouve. Quiconque 
accepte (cette épreuve) aura 

la satisfaction d'ALLAH, 
mais celui qui s'irrite 

n'obtiendra que Sa colère". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
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D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 'Abû 
Talha (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui) avait un fils 



qui tomba malade et mourut 
en l'absence de son père. 

Lorsque 'Abû Talha fut de 
retour, il s'enquit de la santé 

de l'enfant. - "Il est plus 
tranquille que jamais", lui 

répondit 'Umm Sulaym, 
mère de l'enfant. Elle lui 

servit le repas du soir. Après 
avoir soupé, 'Abû Talha eut 
un rapport charnel avec sa 

femme. Ensuite, elle 
l'informa de la mort de 

l'enfant et de son 



enterrement. Le lendemain, 
'Abû Talha alla trouver 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
et lui raconta ce qui s'était 
passé. - "Avais - tu eu hier 

des rapports conjugaux avec 
ta femme?", demanda le 

Prophète. - "Oui", répondit 
'Abû Talha. "Seigneur! Que 
cette nuit soit bénie", dit le 
Prophète. La femme mit au 

monde un enfant. 'Abû 
Talha, poursuivit 'Anas, me 
chargea de porter l'enfant 



chez le Prophète (pbAsl) et il 
lui envoya en même temps 
des dattes. Le Prophète prit 
l'enfant et demanda si l'on 
apportait quelque chose. - 

"Oui, lui répondit - on, on a 
envoyé des dattes". Le 

Prophète (pbAsl) prit les 
dattes, les mâcha, puis les 
retirant de sa bouche, il les 

mit dans celle de l'enfant, lui 
en frotta la gencive et lui 
donna le nom de `Abd - 



Allâh. (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 

 
Suivant une version d'Al - 
Bukhârî: Ibn `Uyayna a 

transmis qu'un homme des 
'Ansâr avait dit: "J'ai vu 

neuf enfants qui étaient les 
fils de `Abd - Allâh, dont 

chacun connaissait le Coran 
par cœur". 

 
Suivant une autre variante 

de Muslim: L'enfant qu'a eu 



'Abû Talha de 'Umm 
Sulaym mourut. Elle dit à 
ses parents: "Ne racontez 
rien à 'Abû Talha au sujet 
de son enfant avant que je 
l'entretienne moi - même". 
Quand 'Abû Talha rentra 
chez lui, elle lui servit le 

repas du soir. Après avoir 
mangé et bu, elle fit sa 

toilette et mit parure, qu'elle 
ne le faisait jamais mieux 

que cela, et eut des rapports 
charnels avec lui. Après 



avoir constaté qu'il a été 
rassasié, elle lui dit: "O 'Abû 
Talha! Si des gens prêtaient 
une chose à d'autres pour en 

profiter, ces derniers 
auraient - ils le droit de la 

retenir sans la leur 
rendre?". - "Certainement 

pas", répondit - il. - 
"Demande alors à ALLAH 

de te récompenser de la mort 
de ton fils", lui répliqua t - 
elle. Il s'irrita contre elle en 
lui disant: "Tu m'as laissé 



faire l'amour et m'as souillé 
pour m'annoncer à la fin la 

mort de mon fils?". Il se 
rendit aussitôt chez l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) et lui 
raconta les faits. - 

"Qu'ALLAH bénisse pour 
vous deux cette nuit - là", lui 

dit le Prophète (pbAsl). La 
femme porta alors un enfant. 
'Abû Talha partit en voyage 
avec sa femme en compagnie 

de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) qui avait l'habitude 



quand il revenait d'un 
voyage de ne pas rentrer à 
Médine la nuit. Lorsqu'ils 
furent près de Médine, la 

femme sentit la douleur de 
l'accouchement. Et 'Abû 
Talha ne quitta plus sa 
femme au moment où 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
reprit son voyage. 'Abû 

Talha dit alors: "O 
Seigneur! Tu sais bien que 

c'est un grand plaisir de 
partir et de rentrer en 



compagnie de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), et Tu vois 

bien ce qui m'a retenu". 
'Umm Sulaym lui dit alors: 
"O 'Abû Talha! Ce que je 

sentais auparavant, je ne le 
sentis plus maintenant, 
partons!". Ils partirent, 
arrivés à Médine, elle 

accoucha d'un garçon. 
'Anas poursuivit son récit: 

Ma mère m'a dit: "O 'Anas! 
Qu'aucune femme n'allaite 

l'enfant avant que tu 



l'apportes chez l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl). Au matin, 

je portai l'enfant et 
l'emmena chez l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl)". Puis 
'Anas rapporte la suite du 

hadith comme on l'a 
mentionné ci -dessus. 
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D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "L'homme 

énergique n'est pas celui qui 
use de sa force pour 

combattre les gens, mais 



c'est celui qui se maîtrise au 
moment de la colère". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
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D'après Sulaymân ibn Surad 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), J'étais auprès du 
Prophète (pbAsl) au moment 



où deux hommes 
s'injurièrent. L'un d'eux 

avait le visage empourpré et 
les veines jugulaires gonflées 

sous l'empire de la colère. 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dit alors: "Je sais des mots, 
s'il les avait dits, il aurait 
apaisé sa colère. S'il avait 
dit: (Je me réfugie auprès 
d'ALLAH contre Satan le 

lapidé), il se serait calmé sur 
- le - champ". Les hommes 

alors s'adressèrent à 



l'homme irrité et lui 
demandèrent de répéter les 
propos du Prophète (pbAsl). 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
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D'après Mu`âdh ibn 'Anas 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Celui qui peut dompter 
sa colère tout en étant 
capable de se venger, 

ALLAH - à Lui la puissance 
et la gloire - , au Jour de la 
Résurrection, l'appellera 



devant toutes Ses créatures 
pour choisir ce qu'il voudra 
des houris aux grands yeux" 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
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D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme a demandé 
au Prophète (pbAsl) de lui 

donner conseil. - "Ne te mets 
pas en colère ", lui dit - il. 

L'homme réitéra sa 
demande, et le Prophète de 
répéter: "Ne te mets pas en 
colère". (Transmis par Al - 

Bukhârî) 
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D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le croyant et 

la croyante ne cesseront 
d'être éprouvés dans leur 



personne, leurs enfants et 
leurs biens, jusqu'à ce qu'ils 
rencontrent ALLAH, lavés 

de tout péché (par les 
épreuves)". (Transmis par 

At - Tirmidhî) 
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D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), `Uyayna ibn Hisn se 
rendit chez son neveu Al - 
Hurr ibn Qays qui était un 
des rapprochés de `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui). Le calife était entouré 
des connaisseurs du Coran 
et des conseillers vieux et 
jeunes. `Uyayna dit à son 

neveu: "O fils de mon frère! 
Puisque tu as la faveur de ce 

prince (des croyants), 



demande pour moi une 
audience auprès de lui". 
Après que la requête fut 
transmise, `Umar l'a lui 

accordée, `Uyayna entra et 
lui dit: "O Ibn Al - Khattâb! 
Tu n'es pas assez généreux 
avec nous et tu ne fais pas 

preuve d'équité en 
gouvernant". `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) s'irrita contre lui et 
songea à le punir, à ce 

moment Al - Hurr intervint 



et lui dit: "O prince des 
croyants! ALLAH, le Très - 
Haut, s'est adressé - dans le 

Coran - à son Prophète 
(pbAsl) en disant: "Accepte 

ce qu'on t'offre de 
raisonnable, commande ce 

qui est convenable et éloigne 
- toi des ignorants" (7:198); 

et celui - ci (`Uyayna) est 
l'un de ces ignorants". 
`Umar, en entendant ce 

verset, se maîtrisa car il était 
attentif aux ordres de la 



parole d'ALLAH. (Transmis 
par Al - Bukhârî) 
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D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il y aura 

(après moi) des partialités et 
autres choses que vous 

réprouverez!". - "Que nous 
ordonnes - tu de faire, ô 

Envoyé d'ALLAH?", dirent 
les Compagnons. - "Vous 

vous acquittez, reprit - il, de 



vos obligations, et vous 
demandez à ALLAH ce qui 
revient à vous". (Transmis 

par Al - Bukhârî et Muslim) 
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D'après 'Usayd ibn Hudayr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Un homme des 'Ansâr a 
dit: "O Envoyé d'ALLAH! 
Ne m'accorderas - tu pas 

une fonction comme tu l'as 
fait pour Untel?". - "Vous 

connaîtrez, après moi, reprit 
- il, des partialités. Résignez 



- vous jusqu'à ce que vous 
me rencontriez auprès du 

Bassin". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 
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�ôgíDRAא��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�

îCí��Á�Kì�ô�ìµòZ�א�Á�Kì�Á@Ã�ì»òYî�í�ì¹�א�
�ìZîא�Á�א�îgíDî�òZî�ì¹א�Kì�îYí8î�ì¶ò¦Kì�ì¹t�א
�îgòDîE¿Aì�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.ídEÁ�îjôא���ÁiRA�¿KÁ�ì¹  .

D'après `Abd - Allâh ibn 
'Abû 'Awfa (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), L'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl), dans 
l'une de ses batailles contre 

les ennemis, attendait 
jusqu'au déclin du soleil, 

puis il se leva au milieu des 
fidèles et dit: "Hommes! Ne 
souhaitez pas la rencontre de 
l'ennemi et demandez plutôt 

à ALLAH de vous en 
préserver. Mais s'il faut faire 

la guerre, montrez de la 
constance et sachez que le 
Paradis est à l'ombre des 
sabres". Puis il ajouta: 



"Seigneur! Toi qui as révélé 
le Livre (le Coran), qui fais 
courir les nuages au ciel, et 

qui a mis en déroute les 
factions, mets en déroute nos 

ennemis et donne -nous 
victoire sur eux". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 

 
4 - La sincérité (ou la 

véracité) 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�
ì.Á�Á£Kô8א��ìaì��אjí�jÀ�ì¹�ìiRAא��אjÀ?ôא��

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ì.Á�Á£Kô8א�ì¹
Á�K¿�Á£Kô8א�ì¹�

ì<ì��ìµK¿�ì¹�k¿�K�:�ì·K¿@¿��ìiRAא��אjÀ�ìWìq�îj¿A¿�
�îgíD¿��אïYîEì��.�ô·¿��Á�KìB¿Aí<Ãא��ìWîCÁ�íUÁא�ôYא�
�ì³îWø8א��:�òaÁא�ìjÃAÁ��òYì�ì�Ãא��ÀM¿?ì�K¿:í�

�Á�KìB¿Aí<Ãא��í̂ î<ì��ìµK¿�ì¹�íií�Ã@ì�ì�ÁX¿@Ãא�ì¹�:



�òhÁ�Kì�Ãא�ì¹�òYÁ�KR;א��íא�ìjÁ�î	א�í³îWø8א�
ì<Ãא�ì¹�øYø�:�ÁMìE�íhÁ@îBí�ì¹��î·¿��ìµjÀ?ì��ì¹uÁא�

�òfìBì<Ãא��ÀM¿?¿א�ìjí��ìjí��ì³îWø8א��ô·�
òîYô7א��òYÁא�ì¹¿��kì9ì�Ã?íBÁ� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "O 
vous qui croyez! Craignez 
ALLAH et soyez avec les 

véridiques" (9:119). 
".. loyaux et loyales.." 

(31:35). 



".., il serait mieux pour eux 
certes, de se montrer 
sincères vis - à - vis 
d'ALLAH" (47:21). 

îhì�א�òhî�t��íO�Á£Kì�−K¿�Kô�¿�ì¹t�א�íµô¹
�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ô·�
ô·ò�ì¹�øYÁ�Ãא��k¿���»ÁWîDì��ì³îWø8א��ôYÁ�Ãא��

�ìfí�ôYא��ô·ò�ì¹�ÁMôCì�Ãא��k¿���»ÁWîDì�
�K¼?�øWÁq�ÁiRAא��ìWîCÁ�ìLì�Ã@í��kô�ì��í³íWî8ìE¿�



�ô·ò�ì¹�ò¥jí�À>Ãא��k¿���»ÁWîDì��ì�ÁX¿@Ãא��ô·ò�ì¹
�ìfí�ôYא��ô·ò�ì¹�ò¥KôCא��k¿���»ÁWîDì��ì¥jí�À>Ãא�
Kïא�ôX¿��ÁiRAא��ìWîCÁ�ìLì�Ã@í��kô�ì��ì�ÁXÃ@ìE¿��

�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "La sincérité mène à la 
piété et la piété conduit au 
Paradis. L'homme ne cesse 

d'être sincère jusqu'à ce 



qu'il soit inscrit véridique 
auprès d'ALLAH. Le 

mensonge conduit à la 
turpitude et la turpitude 

conduit en Enfer. L'homme 
ne cesse de mentir au point 

qu'il soit inscrit menteur 
auprès d'ALLAH". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

��òhî��òhì�ì�Ãא��¾WôBì�í��lÁ�¿��îhì�lÁ�Kôא��
Á�K¿��lÁ�¿��òhîא��ølÁAì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾L



�ìµK¿��KìBíDîCì�:�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhÁ��NÃ;Á>ì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�Kì��îì£

�Kì��k¿���eí��òYì�t�eí��òYì���؛�ô·òI¿�
�½Mì��ò¥�ì�ÁX¿@Ãא�ì¹�½MìCEÁ�ÃGìBÀ��ì³îWø8א��"

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:�ì¹ì¥א
�ðUEÁ�ìq�.À�îj¿��íi�"�:�eí��òYì��"�òUî�¿>Á��ìjí�

�KìDøBìpì¹�Á�KìEÃא��:�lÁ��Seí7ì��Kì��í̧ KìCî<ì�ì¹
�Kì��k¿���îµÁWî��Seí7ì��Ái4AÁ�tÁiEÁ�ì¹א  .  



D'après Al - Hasan ibn `Alî 
ibn 'Abû Tâlib (qu'ALLAH 
soit satisfait des deux), J'ai 

retenu de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) ces mots: 
"Laisse ce qui provoque en 
toi le doute pour ce qui n'est  

point douteux, car la 
sincérité est une quiétude, 

tandis que le mensonge 
engendre le doute". 

(Transmis par At - Tirmidhî)



�òhî��òYî�ìq�ì·KìEÃ>í	�lÁ�¿��îhì�íOÁ�Kôא��
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�îYì��ÁiÁ��ÁWì��lÁ�

�ìfÃ�ìYÁ��ÁMô8Á��lÁ��òf�òjR:א��"�ìµK¿�
�ífÃ�ìYÁ��:�îgÀ�íYí�ÃGì��אì¤KìB¿�−�õlÁ�ôCא��lÁCî<ì��

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq−�jí�¿��ìµK¿��
�í·KìEÃ>í	�:�íµjÀ?ì��NÃAÀ��:�ìiRAא��¹אíWí�îÀא
�í̧ ìWî�ì¹t�Kì��אjÀ�íYîא�ì¹�Kï�îEì
�ÁiÁ��אjÀ�òYî7í��
ì��îgÀ�í�Kì���íµjÀ?�.ô8�KÁ��îgÀ�íYí�ÃGì�ì¹u�Á�



�ÁM¿Aø8א�ì¹�Á²K¿>ì<Ãא�ì¹�ò³îWø8א�ì¹�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . D'après 'Abû Sufyân 

Sakhr ibn Harb (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), dans son 

long hadith concernant 
l'histoire de Héraclius, celui 
- ci l'interrogea [au sujet du 

Prophète (pbAsl)]: "Que 
vous ordonne - t - il donc?". 

- Je répondis: "D'adorer 
ALLAH Seul, de ne Lui 
associer aucun être, de 

renoncer aux croyances de 



nos pères, de nous acquitter 
de la prière, d'être sincères 

et chastes, et de rester unis à 
nos proches". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
�lÁ�¿��ìfEÁ�ì¹�¾NÁ�Kì��lÁ�¿��îhì�íaÁא�ôYא�
�òhî��òfîDì	�ÁWEÁ�ìjÃא��lÁ�¿��ìfEÁ�ì¹�¾WEÁ<ì	
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�÷»ò¥îWì��ìjí�ì¹�¾cîEìCí�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:

�ó³îWÁ8Á��¿�ì£KìDô7א��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ìµ¿Gì	�îhì�



ì=RAì��ì�Kì��î·ò�ì¹�Áא�ìWìDõ7א��ìµò¦KìCì��íiRAא��íi
�ÁiÁ
k¿Aì��ìYÁא�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Sahl ibn Hunayf 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui) - qui a participé à la 
bataille de Badr - , le 

Prophète (pbAsl) a dit: 
"Celui qui demande 

sincèrement à ALLAH de 
mourir en martyr (en 
combattant dans Son 

chemin), ALLAH le fera 
parvenir au rang des 



martyrs, même s'il meurt 
dans son lit". (Transmis par 

Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�í[Á�Kì�Ãא�

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
ì¹�ÁiîE¿Aì�ìgRAì	�"�:א�îhÁ��÷lÁ�ì��אìZ¿�t�Á�KìEÁ�î�

ì	ì¹�ÁiRAא��íא�ìj¿Aìqu�ìµK¿?¿��îgòDîE¿Aì�íií�
�ÁiÁ�îj¿?Á��:t�ìaî9í��¿e¿Aì��ðfí�ì¥�lÁCí<ì�î�ì��

�KôB¿�ì¹�KìDÁ��ìlÁCî�ì��î·¿��íW�òYí��ìjí�ì¹�¾�¿�ìYîא�
ì¹�KìDÁ��òhî�ì�t�îa¿�îYì��îg¿��Kï�jíEí��kìCì��ðWì�¿��



¿�jÀ?í	ì¹�KìDt�î¹¿��KïBìC¿��ºìYì�î
��¿�ðWì�א
î¹¿��íYÁ;ì�îCì��ìjí�ì¹�¾�K¿>ÁAì�t�Kì�ì£�.�אìZì=¿�
ìq�ÁMì�îY¿?Ãא��îhÁ��Kì�ìW¿�u�Kï��òY¿��î¹¿��òYî8ì<Ãא��¿�

�ò[îBô7AÁ��ìµK¿?¿��¿eÁ�ì¤�îhÁ��:�eô��
�KìCîE¿Aì�KìDî�Á�îא��ôgíDRAא��ð¥jí�ÃGì��Kì�¿�ì¹�½�ì¥jí�ÃGì�

�îNì�Á�í�¿��ìaìBì�¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��ìUì�¿��kô�ì�
�î�ì�Kì�¿��ìgÁoKìCì=Ãא�−�í¥KôCא��lÁCî<ì��−�

�ìµK¿?¿��KìDîBì<Ã:ì��îg¿A¿��KìD¿AÀ�ÃGì�Á��:�îgÀ@EÁ��ô·�



jÀAÀ�t�ðfí�ì¥�¾M¿AEÁ�¿��øfÀ��îhÁ��lÁCî<Á�Kì�íEÃA¿��
�ìµK¿?¿��Á̧ ÁWìEÁ��ófí�ì¥�íWì��îNì�òZ¿A¿��:�îgÀ@EÁ�

�íµjÀAí=Ãא��.�îNì�òZ¿A¿��eí�¿AEÁ�¿��lÁCî<Á�Kì�í�ÃA¿�
ì��î¹¿��òhîE¿Aí�ì¥�íWì�u�ìµK¿?¿��Á̧ ÁWìEÁ��½Mì��:
�íµjÀAí=Ãא��îgÀ@EÁ��.�òfî�Á��ó§Ã�ìYÁ��¹אí�Kì�¿�

�KìDì<ìpìj¿��ÁLì�ôXא��îhÁ��¾�ìY¿?ì��ò§Ã�ì¥
�KìDî�¿A¿�¿G¿��í¥KôCא��î�ì�Kì�¿��.�ôfÁ�ì��îg¿A¿�

�ígÁoKìCì=Ãא�tìC¿Aî�¿��¾Wì��KìC¿��íiRAא��ôfì�¿��ôgí��K



�Kì�ìZî�ìì¹�KìC¿>î<ìp�º¿�ì¥�KôB¿��ìgÁoKìCì=Ãא�
�KìC¿��KìDRAì�¿G¿��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�í�K¿>ÁAì�Ãא�

�òYî�א�"�¿�ì¹�ÁMìBì�î<íBÃא��Á�Kì�Ãא��òUî�¿>Á�u�ò¶�:
ífÁ�Kì�Ãא��ÀM¿�KôCא��ìlÁ�ì¹�¾M¿>ÃAÁ��íaîBì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: Un des 

Prophètes (que la paix et la 
bénédiction d'ALLAH soient 
sur eux tous) partit pour une 



expédition. Il a dit à son 
peuple: "Que celui qui a 

conclu un mariage avec une 
femme, et désire le 

consommer, ne me suive 
pas; que celui qui a bâti une 

maison dont il n'a pas 
encore placé le toit, ne me 

suive pas; ainsi que celui qui 
a acheté des brebis ou des 
chamelles pleines et attend 
qu'elles mettent bas". Au 
cours de sa campagne, il 
arriva près d'un village à 



l'heure de la prière de `asr, il 
dit alors au soleil: "Tu obéis 
aux ordres d'ALLAH comme 
moi. Seigneur! Retiens - le 
dans sa  course". ALLAH 

immobilisa le soleil jusqu'à 
ce qu'Il eut donné victoire à 
Son prophète. Après avoir 

assemblé le butin, il attendit 
(qu'un feu céleste le dévore à 

titre de sacrifice en vue 
d'ALLAH), mais le feu ne le 
dévora pas. Il s'écria alors: 

"Il y a eu de la fraude parmi 



vous. Qu'un homme de 
chaque tribu vienne me 
prêter serment (et me 

toucher la main)". Or la 
main d'un homme demeura 

collée à la main du 
Prophète, et celui - ci s'écria 

de nouveau: "Il y a parmi 
vous des fraudeurs, que ta 

tribu vienne me prêter 
serment". Les mains de deux 

ou trois hommes restèrent 
collées à la sienne. - "C'est 

parmi vous, reprit - il, qu'il y 



a eu de la fraude". Alors ces 
hommes apportèrent une tête 
en or à la forme de celle de 
bœuf, et en la déposant avec 
le butin, le feu consomma le 

tout. - "ALLAH, ajouta 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 

n'a rendu le butin licite à 
aucun des peuples qui nous 

ont précédés, puis, après 
avoir vu notre faiblesse et 
notre impuissance, Il nous 
l'a rendu licite". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 



�òhî��ògEÁ@ì��¾WÁ�Kì��lÁ�¿��îhì�í§Á£Kô�א�
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó¶אìZÁ��:�ìµK¿�

�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:
�î·òI¿��K¿�ôY¿>ì�ì��îg¿��Kì��ò¥KìEÁ�Ã�KÁ��ò·Kì<øEì�Ãא�
�KìBòDÁ<îEì��lÁ��KìBíD¿��¿́ ò¥jí��KìCôEì�ì¹�K¿�ìWìq
�KìBòDÁ<îEì��ÀM¿�ìYì��îN¿?Á�í��Kì�ìX¿�ì¹�KìBì�¿��î·ò�ì¹

�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Hakîm ibn Hizâm 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Le vendeur et 
l'acheteur ont le droit 

d'option tant qu'ils ne se 
sont pas séparés. S'ils 
avaient été sincères et 

francs, leur transaction 
serait bénie; mais s'ils 

avaient dissimulé et menti, 
leur transaction serait 

dépourvue de toute 
bénédiction". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
 



5 - Le contrôle permanent de 
Dieu 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì.Á��¿́ א�»ÁXR��ìYìא

�ìh�ÁWÁ�Kô�.�í¶jÀ?ì�¿eì�SA¿?ì�ì¹��lÁ�א� �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îgí�îCÀ��Kì��ìhî�¿��îgÀ@ì<ì��ìjí�ì¹

.�
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�"�:�ìiRAא��ô·ò�t�k¿>î�ì��


ð�îlì��lÁ�א�ÁiîE¿Aìtì¹�òªî¥t�lÁ��
�Á�KìBô�.א� �



¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�k�"�:Á£KìqîYÁBÃ�KÁ�¿��¿eô�ì¥�ô·ò� �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:א�¿MìCÁoKì��íg¿Aî<ì�t�Kì�ì¹�òhíEî

�lÁ>î�א�í¥¹íWõ8�ì¹אí�t�Á�Kì�Ãא��lÁ��í�Kì�
½Mì�jÀAî<ì��½�ìÐÁ�¿� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "qui 
te voit quant tu te lèves, * et 
(voit) tes gestes parmi ceux 

qui se prosternent" (26:218 - 
219). 

"et Il est avec vous où que 
vous soyez" (55:4). 



"Rien, vraiment, ne se cache 
d'ALLAH de ce qui  existe 
sur la terre ou dans le ciel" 

(3:5). 
"Car ton Seigneur demeure 

aux aguets" (89:14). 
"Il (ALLAH) connaît la 
trahison des yeux, tout 

comme ce que les poitrines 
cachent" (40:19). 

ìYìBí��òhî�íO�Á£Kì�t��Kô�¿�ì¹tK¿�א�îhì�íµô¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��"�:



�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìWîCÁ�íhî�ì��KìBìCîEì�
�ìa¿A¿��î¤��ó¶îjì��ìא�ì¤�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�Á�KìEøא���òªKìEì��íW�ÁWì
�ðfí�ì¥�KìCîE¿Aì

ô7א��Á£אìjì	�íW�ÁWì
�òYî<t�íYì�¿��ÁiîE¿Aì�ºìYí��
ì¹�òY¿>ô���íiÀ�òYî<ì��KôCÁ��ðWì�¿��kô�ì��ì[¿Aì�tא�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿��
�ìaìpì¹ì¹�ÁiîEì�ì�Ã�í¥�k¿���ÁiîEì�ì�Ã�í¥�ìWìCî	¿G¿�

�ìµK¿�ì¹�Áiî�ìXÁ�¿��k¿Aì�ÁiîER>¿��:�íWôBì�í��Kì�



îhì�א�lÁ�îYÁ�î�¿�tî	u�íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ò¶
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�א�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�tî	u�í¶

�î·¿��ìWìDî7ì��î·¿�t��ìi¿���t�ô·¿�ì¹�íiRAא��
ô8א��ìgEÁ?í�ì¹�ÁiRAא��íµjí	ì¥�אïWôBì�í�u�¿�

�ôPí�ì�ì¹�ì·Kì9ì�ì¥�ì¶jí8ì�ì¹�¿�K¿�ôZא��ìlÁ�îHí�ì¹
ì	�ÁiîE¿���Nî<¿:ì�î	א�î·��ìNîEì�Ãא�EÁ�u�.��ìµK¿�

�:�NÃ�ìWìq�.�íiÀ�¿Gî�ì��íi¿��KìCî�Á�ì<¿��ìµK¿�
�ìµK¿��íiÀ�øWì8í�ì¹�:א�îhì�lÁ�îYÁ�î�¿G¿�t�ò·Kì,



�.�ìµK¿��:ì�ì¹�ÁiRA�¿KÁ��ìhÁ�îHí��î·¿�u�ÁiÁ�¿@Áo
�ÁiÁ�í�À�ì¹�.א�ò¶îjìEÃא�ì¹�ÁiÁAí	í¥ì¹t�ìhÁ�îHí�ì¹�òYÁ�

�Á̧ øYì
ì¹�Á̧ òYîEì��ò¥ìW¿?Ã�KÁ��.�ìµK¿��:�NÃ�ìWìq�.
�ìµK¿��:א�îhì�lÁ�îYÁ�î�¿G¿�t�ò·Kì�î��.�ìµK¿��:

�îhÀ@ì��îg¿��î·òI¿��í̧ �¿·î��ìWí�î<ì�א�ìiRA��eô�¿G¿��ìYìא
í̧��íiô�òI¿��ìYìא´� îhì�:��ìµK¿�:��ìYìא�lÁ�îYÁ�î�¿G¿�
�ÁMìKô�KìDîCì�:��ìµK¿�.�א��íµjí�î�ìBÃא��Kì�

�òfÁoKô�ìg¿Aî��îhÁ�א�¿GÁ��.�ìµK¿��:¿��lÁ�îYÁ�î�¿G



�KìDÁ�ì¥Kì�¿��îhì�.�ìµK¿��:א�ìWÁAì��î·¿�t�ÀMì�
�¿M¿�Kì<Ãא��א�¿ìYí<Ãא��¿�K¿>í�Ãא��ºìYì��î·¿�ì¹�KìDì�ô�ì¥
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D'après `Umar ibn Al - 
Khattâb (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Un jour que 
nous étions assis auprès de 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
un homme portant des habits 
d'une blancheur éclatante, et 
aux cheveux d'une noirceur 

intense, apparut. On ne 
distinguait sur lui aucune 

trace de voyage, et personne 
de nous ne le connaissait. Il 

vint s'asseoir en face du 
Prophète (pbAsl), appuya ses 

genoux contre ceux du 
Prophète, et posa ses mains 
sur les cuisses de ce dernier 

et lui dit: - "O 



MUHAMMAD! Informe - 
moi au sujet de l'islam?" - 

"L'islam consiste à 
témoigner qu'il n'y a d'autre 
Divinité qu'ALLAH et que 

MUHAMMAD est Son 
envoyé, de s'acquitter de la 
prière, de verser la Zakâ, de 
jeûner le mois de Ramadân 
et d'accomplir le hajj à la 

Maison Sacrée si tu en as la 
possibilité", répondit le 

Prophète (pbAsl). - "Tu dis 
vrai". Nous fûmes étonnés, 



reprit `Umar, de le voir 
interroger le Prophète et 

l'approuver, puis il demanda 
de nouveau: - "Informe - 
moi au sujet de la foi?" - 

"La foi consiste à croire en 
ALLAH, en Ses anges, en 

Ses livres, en Ses envoyés, au 
Jour Dernier et de croire au 
Décret prédestinant le bien 
et le mal". - "Tu dis vrai, 

puis poursuivit -il, informe - 
moi au sujet de la perfection 

(al -' ihsân)?". - "C'est 



d'adorer ALLAH comme si 
tu Le voyais, car si tu ne Le 

vois pas, Lui certes, Il te 
voit". - "Informe - moi au 

sujet de l'Heure?". -" 
L'interrogé n'est pas aussi 

savant que celui qui 
interroge". - "Informe - moi 
au sujet de ses signes avant - 

coureurs (de l'Heure)?". - 
"C'est quand la servante 

enfantera sa maîtresse, et tu 
verras les nu - pieds, les nus, 
les besogneux et les pâtres de 



moutons rivaliser dans la 
construction de demeures 

élevées". L'homme partit, je 
demeurai longtemps 

silencieux qu'ensuite le 
Prophète me dit: "O `Umar! 

Sais - tu qui me 
questionnait?". -" ALLAH 
et Son envoyé, répondis - je, 

sont les plus informés". - 
"C'était Gabriel, reprit - il 

qui est venu vous enseigner 
votre religion". (Transmis 

par Muslim) 
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D'après 'Abû Dharr Jundub 
ibn Junâda et Mu`âdh ibn 

Jabal (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Crains ALLAH où que tu 

sois et fais suivre la 
mauvaise action par une 
bonne, elle l'effacera, et 

comporte  toi bien avec les 
gens". (Transmis par At - 

Tirmidhî) 
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D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'étais un jour en 

croupe derrière le Prophète 



(pbAsl), quand il me dit: O 
jeune homme! Je veux 
t'enseigner des mots: 

"Respecte les prescriptions 
et les interdictions 

d'ALLAH, Il te protégera et 
tu Le trouveras toujours 

avec toi. Au lieu de solliciter 
quelqu'un de te faire 

quelque chose, demande - le 
à ALLAH. Si tu veux te faire 

assister, demande 
l'assistance à ALLAH. 

Sache que même si tous les 



hommes s'unissaient pour te 
rendre un service 
quelconque, ils ne 

pourraient pas le faire que 
dans la mesure où cela 
aurait été décrété par 

ALLAH. De même, s'ils 
s'unissaient pour te nuire, ils 

ne pourraient pas le faire 
que dans la mesure où cela 

aurait été décrété par 
ALLAH. Tout a été décrété 
et prévu et les plumes ont 
cessé d'écrire (les plumes 



sont sèches, il n'y a plus 
d'encre sur les plumes, c. - à 

-d., il n'y a plus moyen de 
changer, ou d'effacer la 

chose)". (Transmis par At - 
Tirmidhî) 

 
On trouve dans une autre 

variante: "Respecte les 
prescriptions et les 

interdictions d'ALLAH, tu 
Le trouveras auprès de toi. 
Souviens - toi d'ALLAH 

dans l'aisance, Il se 



souviendra de toi dans la 
détresse. Sache encore que 

ce qui te manquait, ne 
t'aurait jamais atteint, et ce 
qui t'atteignait, ne t'aurait 

jamais manqué. Sache aussi 
que la victoire ne sera 

obtenue qu'avec la 
constance, que la délivrance 
viendra après l'affliction et 

qu'une issue heureuse 
viendra après l'adversité". 
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D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), "Vous 
commettez des actions qui 

vous semblent infimes 



(littéralement: plus fines 
qu'un poil), qu'au temps de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
nous comptions parmi les 

péchés mortels". (Transmis 
par Al - Bukhârî) 
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D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Certes ALLAH est 
jaloux et Sa jalousie se 

manifeste quand l'homme 
commet ce qu'Il a interdit". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
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D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui): J'ai entendu le 
Prophète (pbAsl) faire ce 
récit: Il y avait parmi les 
israélites trois hommes 
qu'ALLAH voulut les 

éprouver: un lépreux, un 
chauve et un aveugle. Il leur 

envoya un ange qui, 
s'adressant au lépreux, lui 



dit: "Quelle est la chose que 
tu désires le plus?". - "Un 

beau teint, répondit - il, une 
belle peau et la guérison de 
cette maladie qui me rend 
répugnant aux yeux des 

gens". L'ange ayant passé sa 
main sur l'homme, les taches 
lépreuses disparurent pour 
faire place à un teint frais. - 
"Quel bien, poursuit l'ange, 
désires - tu le plus?". - "Les 
chameaux",  répondit - il, - 
ou suivant une variante, les 



vaches  car le transmetteur 
doute sur ce point. On lui, 
donna une chamelle pleine 
de dix mois, en lui disant: 

"Qu'ALLAH te la bénisse!". 
Puis l'ange vint trouver le 
chauve: - "Quelle chose 

désires - tu le plus?". - "Une 
belle chevelure, répondit - il, 

car les gens me trouvent 
répugnant (ainsi)". L'ange, 
après avoir passé sa main 
sur la tête de l'homme, lui 

donna une magnifique 



chevelure, et lui dit: "Quel 
est le bien que tu préfères le 

plus?". - "Les vaches", 
répondit l'homme. On lui 
donna une vache pleine et 
l'ange lui dit: "Qu'ALLAH 

te la bénisse!". Ensuite 
l'ange alla trouver l'aveugle: 

- "Quelle est la chose, lui 
demanda - t - il, que tu 
préfères le plus?". -" 

Qu'ALLAH me rende la vue, 
répondit - il, pour que je 

puisse voir les gens". Dès 



que l'ange avait passé la 
main sur les yeux de 

l'homme, ALLAH lui rendit 
la vue. - "Quel est le bien, 

répliqua l'ange, que tu 
désires le plus?". - "Les 

moutons", répondit 
l'homme. On lui donna alors 
une brebis qui allait mettre 
bas. Les trois femelles ayant 

mis bas, le premier des 
hommes eut une vallée 

remplie de chameaux, le 
deuxième, une vallée remplie 



de vaches et le troisième, une 
vallée remplie de moutons. 

Après un certain temps, 
l'ange, reprenant la même 

figure et le même aspect que 
le lépreux, vint le trouver et 
lui dit: "Je suis un homme 
malheureux qui est devenu 
au bout des ressources dans 

son voyage, et je ne peux 
plus atteindre mon but 

qu'avec l'aide d'ALLAH, 
puis la tienne. Je te demande 

par Celui qui t'a donné ce 



beau teint, cette belle peau et 
tous ces biens; de me 

procurer un chameau afin 
que je puisse achever mon 

voyage". - "J'ai beaucoup de 
charges", répondit l'homme 
- "Mais, reprit l'ange, il me 
semble bien te reconnaître. 
N'étais - tu pas un lépreux 

sans ressources, qui  rebutait 
aux gens, et ALLAH t'a 

accordé toutes ces 
richesses?". - "Mais j'ai 
hérité tout cela de mes 



ancêtres", répondit le 
lépreux. - "Si tu mens, 

répliqua l'ange, qu'ALLAH 
te fasse redevenir comme tu 

étais!". Puis l'ange, 
reprenant la même figure et 

le même aspect que le 
chauve, vint le trouver et lui 
répéta les mêmes termes et 
reçut la même réponse. Et 
l'ange lui dit: "Si tu mens 

qu'ALLAH te fasse 
redevenir comme tu étais!". 
A la fin, l'ange se présenta à 



l'aveugle en reprenant son 
visage d'autrefois et lui dit: 

"Je suis un malheureux 
voyageur en détresse et sans 
ressources et aujourd'hui il 

ne me reste que de s'adresser 
à ALLAH et à toi. Je te 

demande au nom de Celui 
qui t'a rendu la vue, de me 

donner une brebis qui 
m'aidera à achever mon 

voyage".   "J'étais aveugle, 
répondit l'homme, et 

ALLAH m'a rendu la vue. 



Prends ce que tu veux et 
laisse ce que tu veux. 
ParALLAH! Je ne te 

demanderai pas compte de 
ce que tu as pris, par égard 

pour ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire". - 

"Garde tes biens, répliqua 
l'ange, c'était seulement 

pour vous éprouver (tous les 
trois). Il est satisfait de toi et 
Il est courroucé contre tes 

deux compagnons". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�òhî��Á£אôWì
�k¿Aî<ì��lÁ�¿��îhì�íaÁ�Kô�א�
�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§î¹¿�
�îhì��í[øE¿@Ãא��"�:�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�Á�îjìBÃא��ìWî<ì��KìBÁ��ìfÁBìì¹�íiì�Ã>ì��ì·אì£
�kôCìBì�ì¹�Kìא�ìjì��íiì�Ã>ì��ìaì�î�¿��îhì��íZÁ�Kì<Ãא�ì¹
�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ k¿Aì�א�ÁiRA�אôlÁ�Kì�t�"�.�ì¹ì¥א
�ìµK¿��.�ðhì�ì��ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹



�"�kìCî<ì��:�Á�KìB¿Aí<Ãא��îhÁ��í̧ íYîE¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא��
KìDì�ì	Kì��:�"�íiì�Ã>ì��ì·אì£ . 

D'après 'Abû Ya`lâ Chaddâd 
ibn 'Aws (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "L'homme 

raisonnable est celui qui fait 
souvent son examen de 

conscience et œuvre pour sa 
vie future (en pensant à ce 
qu'il aurait à affronter au 
Jour de la Résurrection). 

L'homme insensé est celui 



qui se laisse conduire par ses 
instincts et ses passions en 

espérant qu'ALLAH 
pardonnera ses péchés". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�íhÁ�Kôא��

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:î	��òhî�í��îhÁ�u�ò¶
�Kì��íiÀ�îYì��Á�îYìBÃא�t�iEÁCî<ì���"�ðO�ÁWì�

ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðhì�ì¹ì¥אì�í̧ íYîE¿�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le parfait 
musulman s'abstient de 

s'immiscer dans ce qui ne le 
concerne pas". (Transmis 
par At - Tirmidhî et autres) 



ì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�îhì�íaÁ	Kôא���îhì�íiîC
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

t�íiì�¿�ìYîא��ì�ìYìp�ìgEÁ��ífí�ôYא��íµ¿Gî�í���"
í̧ íYîE¿�ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après `Umar (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), le 

Prophète (pbAsl) a dit: "On 
ne demandera pas à 

l'homme pour quel motif il a 
frappé sa femme (sûrement 

pour la corriger)". 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et autres) 

 
6 - La piété (ou la crainte de 

Dieu) 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�

ÁiÁ�K¿?í��ôdì��ìiRAא��אjÀ?ôא��
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ô�K¿��îgí�î<¿:ì�î	א�Kì��ìiRAא��אjÀ?

Á̧�א.� ÁXì�ì¹t�îhÁ��Á£אìYíBÃAÁ��½MìCøEì�í��ÀMì�
.k¿�¹�tא �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�
îj¿��אjÀ�jÀ�ì¹�ìiRAא��אjÀ?ôא�t�אïW�ÁWì	��.

�òYî��ºìjÃ?ô��KÁ��½�ìÐÁ�¿�í�Kì�t��lÁ�אì¹tא
Kì<ì��ìµK¿�ì¹�½Mì�jÀAî<ì��k¿��:�ìiRAא��òdô�ì��îhì�ì¹

�íOîEì��îhÁ��íiÃ�í¦îYì�ì¹�Kï�ìYî�ì��íi¿��îfì<î�ì�t�
íLÁ�ì�î�ì��

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îfì<î�ì��ìiRAא��אjÀ?ô�ì��î·ò�
�îgÀ@Á�Kì�øEì	�îgÀ@îCì�îY4>¿@í�ì¹�Kï�K¿�îYÀ��îgÀ@¿�



�ògEÁ;ì<Ãא��òfî9¿>Ãא��¹í¤�íiRAא�ì¹�îgÀ@¿��îYÁ>î=ì�ì¹
.�í�K��lÁ�א�Á�Kì�Ã��½�ìÐÁ�¿��½Mì�jÀAî<ì��ì¹tìא

í�jí�í¹�א�ìZÁ�Ãא¶ò��ºìjÃ?ì�:��í�Kì�î�ì£K¿�¿�t�א
�ô·¿�ì¹�òfî<Á>Ãא�ì¹�òµîj¿?Ã�KÁ��ôfì�ì¹�ôZì�ÁiRAא�
�îhÁ��Á�Kì�ôCא��íLì�ì	�ôfì�ì¹�ôZì�ÁiRAא��ºìjÃ?ì�

ì�Ãא��ò³î¦øYא��ÁLÃAì�ì¹�ÁWÁoאìWô7א�u�ô·¿�ì¹�òµ
ì�Ãא��îhì��íiRAא��ìfì<ì��k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ºìjÃ?ì��ì¶ìZ

�ôdì�Ãא��ÁiÁ��í²òYî<ì��אï¥jí��ÁiÁAÃ?ìì¹�ÁiÁ�ÃA¿��lÁ�



�íiì�ÁCì�î�ìE¿��ìfÁ�Kì�Ãא��íZøEìBí�ì¹�íiì<Á�ô�ìE¿�
íiì�ìYÁ>î=ì�ì¹�ÁiRAא��ìjÃ>ì�¿eÁ�ìXÁ��íYÁ:îBì�î�ìE¿� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "O les 
croyants! Craignez ALLAH 
comme Il doit être craint" 

(1:102). 
"Craignez ALLAH, donc 

autant que vous pouvez,.. " 
(64:16). 

"O vous qui croyez! 
Craignez ALLAH et parlez 

avec droiture" (31:70). 



"Et quiconque craint 
ALLAH, Il lui donnera une 

issue favorable, et lui 
accordera Ses dons par (des 
moyens) sur lesquels il ne 
comptait pas" (65:2 - 3). 

"Si vous craignez ALLAH, Il 
vous accordera la faculté de 
discerner (entre le bien et le 

mal), vous effacera vos 
méfaits et vous pardonnera. 
Et ALLAH est le Détenteur 
de l'énorme grâce" (6:29). 



îhì��lÁ�¿�íO�Á£Kì�t��Kô�¿�ì¹tK¿�א�íµô¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��:�Kì��ìfEÁ�

�ìµK¿��؟�ò§KôCא��í¶ìYÃ�¿��îhì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�:
�"�îgí�K¿?î�¿��.�"�אjÀ�K¿?¿��:�אìXì��îhì�ì[îE¿�

�ìµK¿��eÀ�¿Gî�ì��:�íhî��ÁiRAא��õlÁ�ì��ící	jíE¿�
RAא��ølÁ�ì��ÁiRAא��òfEÁAì��òhî��ÁiRAא��ølÁ�ì��òhî��Ái
�eÀ�¿Gî��ìµK¿�:��jÀ�K¿א�"�.�ì��אìXì��îhì�ì[îE¿�
�lÁ�jÀ�¿Gî�؟�:�ì��Á�ìYì<Ãא��ò·Á£Kì<ì��îhì<¿�



�lÁ��îgí�í¥KìEÁ��ÁMôEÁAÁ�Kì�Ãא��lÁ��îgí�í¥KìEÁ�
ÁiîE¿Aì�"�ò¶��ì¤א��¿?jíDÀא�u	tîא�ðd¿>ô�í��.�ì¹�"

k¿Aì�א�ò¥jíDî7ìBÃ��øgì9Á�"��jíDÀ?¿א��Á²K¿?Ãא�
�Kì�íYî�¿��ìlÁ@í�ì¹�:�ì¶K¿@î�¿��אjíBÁAì�î»¿�

òîYô7א� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), On a demandé à 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 
"O Envoyé d'ALLAH! Quel 
est l'homme le plus noble?". 



- "C'est, répondit - il, celui 
qui est le plus pieux". - "Ce 

n'est pas cela que nous 
demandons", lui répliqua - t 

- on. - "C'est, rétorqua le 
Prophète, Joseph, le 

Prophète d'ALLAH le fils du 
Prophète d'ALLAH qui est 

lui même fils de l'ami 
d'ALLAH". - "Ce n'est pas 
cela que nous demandons", 
ajouta - t - on. - "C'est donc 
au sujet des trempes et de la 
généalogie des Arabes que 



vous m'interrogez?, 
poursuivit - il, les meilleures 

d'entre eux à l'époque 
préislamique sont également 
les meilleures d'entre eux à 

l'époque islamique, à 
condition qu'ils aient 

embrassé l'islam et l'aient 
bien conçu". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhì�lÁ�Kôא��
�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥



�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�½�ìjÃAí��KìEî�õWא��ô·�
½�ìYÁ9ì��KìDEÁ��îgÀ@À>ÁAî�ì�î�í��ìiRAא��ô·ò�ì¹�

�KìEî�õWא��אjÀ?ô�K¿��ì·jÀAìBî<ì��ìcîE¿��ìYÀ;îCìE¿�
�ì�Kì�øCא��אjÀ?ôא�ì¹�؛�lÁCì��ÁMìCî�Á��ìµô¹¿��ô·òI¿�

�Á�Kì�øCא��lÁ��îNì�K¿��ìfEÁoאìYî	��"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Ce bas monde 



est verdoyant et désirable, et 
ALLAH vous donne la 

lieutenance sur terre pour 
voir comment vous œuvrez. 

Méfiez - vous de l'apparat du 
bas monde et méfiez - vous 

surtout des femmes qui 
constituèrent la première 
épreuve par laquelle les 
israélites avaient passé". 
(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhì�íOÁ�Kôא��
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì



�íµjÀ?ì��ì·K¿��"�:�eÀ�¿Gî	¿��lø���ôgíDRAא�
�kìCÁ=Ãא�ì¹�ì²K¿>ì<Ãא�ì¹�k¿?õא��ì¹�ºìWíDÃא��"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Le Prophète (pbAsl) 
(invoquait ALLAH) en 

disant: "Seigneur! Je vous 
demande de m'accorder la 
bonne direction, la piété, la 
chasteté et la richesse (de 



l'âme)". (Transmis par 
Muslim) 

�òhî��ø»ÁWì�¾c�òY¿��lÁ�¿��îhì�íaÁא�ôYא�
ølÁoKR:א��ógÁ�Kì��ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥��:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�ó.ÁBì��k¿Aì�ìc¿Aì��îhì�

�ºìjÃ?ôא���Á�ÃGìEÃA¿��KìDîCÁ��ÁiRAÁ��k¿?î�¿��º¿�ì¥�ôgí�
�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Adiyy ibn Hâtim At 
- Tâ'î , (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Quiconque fait un 

serment, puis trouve quelque 
chose de plus conforme à la 
crainte d'ALLAH, qu'il fasse 

ce qui est plus apte à la 
piété". (Transmis par 

Muslim) 
¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhì�í[Á�Kì�Ãא��òhî��ø»ìWíq�

î�ìu�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁAÁ�Kì�Ãא��ì·
�"�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	



�ÁMô�ì��lÁ��íLÀ:î�ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�ìµK¿?¿��òאì£ìjÃא��:�אjSAìqì¹�ìiRAא��אjÀ?ôא�

�¿�K¿�ì¦�¹אõ£¿�ì¹�îgÀ�ìYîDì
�îgÀ@ì�jí�jíqì¹א�îBì�
Áא�ìjî�¿��אjÀAí�îWì��îgÀ�ìא�ìYì�À��אjí<EÁ�¿�ì¹�îgÀ@

�îgÀ@ø�ì¥�¿MôCì��"�òYÁ���lÁ��õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
ô8א��Á�Kì�Á�u�ìµK¿�ì¹�Á��:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq . 
D'après 'Abû 'Umâma, 
Sudaiyy ibn `Ajlân Al - 
Bâhilî (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

dire au cours de son hajj 
d'adieu: "Craignez ALLAH, 
acquittez - vous de vos cinq 
(prières), jeûnez votre mois 
(Ramadân), versez la Zakâ 
de vos biens et obéissez à 

ceux qui détiennent le 
pouvoir, vous accéderez au 
Paradis de votre Seigneur". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 



7 - La foi convaincue et la 
pleine confiance en Dieu 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì·jíCÁ�îHíBÃא��º¿�ì¥�KôB¿�ì¹

Kì�ìWì�א�íiRA�tאì¹�Kì��אìXì��אjÀ�K¿��ìא�ìZî�
�Kì�ì¹�íiÀ�jí	ì¥ì¹�íiRAא��ì³ìWìqì¹�íiÀ�jí	ì¥ì¹

ò��îgí�ì£אì¦tKïBEÁAî�ì�ì¹�Kï�Kì,ò��  

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�í§KôCא��ígíD¿��ìµK¿��ìh�ÁXRא�
îW¿��ì§KôCא��ô·ò��îgí�îjì7î�K¿��îgÀ@¿��אjí<ìBì��

�íiRAא��KìCí�î�ì��אjÀ�K¿�ì¹�Kï�Kì,ò��îgí�ì£אìZ¿�



�ÁiRAא��ìhÁ��¾MìBî<ÁCÁ��אjí�¿A¿?î�K¿��ífEÁ�ìjÃא��ìgî<Á�ì¹
�îgíDî�	ð�jí�ì¹א�jí<ì�ôא�ì�îBì��îg¿��ófî9¿�ì¹
�ógEÁ;ì�ófî9¿��¹í¤�íiRAא�ì¹�ÁiRAא��ì·אìjîpò¥�.

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ì¹�ølì�Ãא��k¿Aì�îfR�ìjì�
�»ÁXRא�t�í�jíBì��. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�òfR�ìjì�ìEÃA¿��ÁiRAא��k¿Aìì¹

�ì·jíCÁ�îHíBÃא�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îfR�ìjì�¿��ìNî�ìZì�¿ì¤òIא�
�ÁiRAא��k¿Aì�òYî�í�Kì�t��lÁ�אì¹tא.�

�½Mì�jÀAî<ì��½�ìÐÁ�¿��òfS�ìjô��KÁ�. �
k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:��ÁiRAא��k¿Aì�îfR�ìjì�ì��îhì�ì¹

�íií�î�ì��ìjíD¿��:�ÁiEÁ�K¿��î»¿�: �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìh�ÁXRא��ì·jíCÁ�îHíBÃא��KìBô��

�¤ìא�¤ìYÁ�í�א�íiRA�îN¿AÁ�ì¹��îgíDí�jÀAÀ�ì¤ò�ì¹א�
�k¿Aìì¹�Kï�Kì,��îgíDî�ì£אì¦�íií�Kì���gEÁAì�îNìEÁAí�



�ì·jÀAR�ìjì�ì��îgòDø�ì¥�.אì¹t�òfî9¿��lÁ��í�Kì�
½M¿�¹íYî<ì��½�ìÐÁ�¿��òfS�ìjôא�� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
quand les croyants virent les 
coalisés, ils dirent: "Voilà ce 
qu'ALLAH et Son messager 

nous avaient promis; et 
ALLAH et Son messager 

disaient la vérité". Et cela ne 
fit que croître leur foi et leur 

soumission" (31:22). 
"Certes ceux auxquels l'on 

disait: "Les gens se sont 



rassemblés contre vous; 
craignez - les", -cela accrut 

leur foi - et ils dirent: 
"ALLAH nous suffit; Il est 
notre meilleur garant". Ils 

revinrent donc avec un 
bienfait de la part d'ALLAH 
et une grâce. Aucun mal ne 
les toucha et ils suivirent ce 

qui satisfait ALLAH. Et 
ALLAH est Détenteur d'une 

grâce immense" (3:173 - 
174). 



"Et place ta confiance en le 
Vivant qui ne meurt jamais... 

" (25:58). 
"Et c'est en ALLAH que les 
croyants doivent placer leur 

confiance" (14:11). 
"... puis une fois que tu t'es 
décidé, confie - toi donc à 

ALLAH, . " (3:159). 
".. Et quiconque place sa 
confiance en ALLAH, Il 

(ALLAH) lui suffit " (65:3). 
"Les vrais croyants sont 

ceux dont les cœurs 



frémissent quand on 
mentionne ALLAH. Et 

quand Ses versets leur sont 
récités, cela fait augmenter 
leur foi. Et ils placent leur 

confiance en leur Seigneur" 
(6:2). 

îhì�א�òhî�íO�Á£Kì�t��Kô�¿�ì¹tK¿�א�íµô¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
ôl¿Aì�א�îNìpòYít�ôlÁ�ôCא��Nî�¿�ìY¿��ìgì�



�ífí�ôYא��íiì<ì�ì¹�õlÁ�ôCא�ì¹�À_îEì�õYא��íiì<ì�ì¹
í�ôYא�ì¹uò·�î¤��ðWì�¿��íiì<ì��ì[îE¿��õlÁ�ôCא�ì¹�

�îgíDô�¿��NîCìC¿;¿��ðgEÁ;ì�ð£אìjì	�lÁ��ìaÁ�í¥
�lÁ�ô�À��.�lÁ��ìfEÁ?¿��:�íií�îj¿�ì¹�kì	jí��אìXì�

�òYì��ì¤òI¿א�òdÀ�t�אîhÁ@¿�ì¹t�אîYÀ;î�À���k¿�א
�lÁ��ìfEÁ?¿��ðgEÁ;ì�ð£אìjì	�:�eõ�ì�¿��Á̧ ÁXì�
¼>Ã�¿��ì·jí<î�ì	�îgíDì<ì�ì¹�¿MôCì�Ãא��ì·jÀAí�îWì��K
ì¹�¾�Kì�Á��òYîEì=Á�t�¾א�ìXì��.�"�ì̂ ìDì��ôgí�



�lÁ��í§KôCא��ìªKì�¿��íi¿�òZîCì��ìfì�ìW¿�
Á��¿MôCì�Ãא��ì·jÀAí�îWì��ìh�ÁXRא��¿eÁ�¿�¹À�u�

ì¹�¾�Kì�Á�t�îgíDí9î<ì��ìµK¿?¿��¾א�ìXì��:
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�אjí�ô�ìq�ìh�ÁXRא��îgíDRAì<¿A¿�

RAìq�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��k�.�îgíDí9î<ì��ìµK¿�ì¹
¶ò�u	îgíDRAì<¿A¿�tî�א�ìh�ÁXR�¹íWÁ�í¹א��lÁ�א:�

�ÁiRA�¿KÁ��אjÀ�òYî7í��îg¿A¿�−�ì�KìEî
�−�¹íY¿�ì¤ì¹א��¿
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�îgòDîE¿Aì�ì ìYì�¿�



�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�»ÁXRא��Kì�
ípjí�ì��؟�ÁiEÁ��ì·j�"�ìµK¿?¿��í̧ ¹íYì�î�¿G¿��"�:

�ìh�ÁXRא��ígí�tì¹�ì·jÀ�îYì��tì¹�ì·jÀ�îYì�î�ì��t�
�ì·jÀAR�ìjì�ì��îgòDø�ì¥�k¿Aìì¹�ì·¹íYôE¿:ì�ì��.�"
�ìµK¿?¿��óhì8î�Á��íhî��ÀMì
KR@í�ì¶K¿?¿��:�íî£Àא
�ìµK¿?¿��îgíDîCÁ��lÁC¿Aì<î�ì��î·¿��ìiRAא��"�:�ìNî�¿�

�îgíDîCÁ��"�ìµK¿?¿��íYì���ðfí�ì¥�ì¶K¿��ôgí��:�íî£Àא
�ìµK¿?¿��îgíDîCÁ��lÁC¿Aì<î�ì��î·¿��ìiRAא��"�:



�ÀMì
KR@í�KìDÁ��e¿?ì�ì	�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.
�À_îEì�õYא��"�¾_î�ì¥�íÐÁ=î8ì��Áא�ôYא��øgì9Á�

�ó[À>î�¿��Á�ìYì7ì�ì·¹í£�îgí�ì¹�"�:אì¹t�ídÀ��"
Kì�Ãא�ì¹�ÀMìEÁ�KôCא��íLÁ��"�.�ÀMì
KR@íì¹�"�øgì9Á�

�KìDÁ>EÁ>î�ì�Á�ì¹�Á²K¿@Ãא��ÁW�ÁWî7ì�ì¹�òhîEì<Ãא�
íUì8Ã�¿��íW�ÁWî7ôא��ì¹ D'après Ibn 
`Abbâs (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: On 
fit défiler devant moi les 



différentes communautés, je 
vis le Prophète accompagné 

de quelques hommes (ne 
dépassant pas les dix), puis 

un Prophète qui n'avait 
qu'un homme ou deux, enfin 
le Prophète qui passait tout 
seul. Soudain une troupe 
considérable m'apparut. 

J'avais cru qu'il s'agissait de 
ma Communauté, mais on 
me dit: "C'est Moïse et son 

peuple. Regarde plutôt à 
l'autre horizon". Je regardai 



et je vis une masse 
considérable qui barrait 

l'horizon. - "Voici ta 
Communauté, me dit - on, 
accompagnée de soixante - 
dix milles qui entreront au 

Paradis sans qu'on leur 
demande aucun compte et 

sans qu'ils subissent aucun 
châtiment". Cela dit, il se 

leva et rentra dans sa 
demeure. Les hommes se 

mirent à discuter à propos de 
ceux qui iront en Paradis 



sans jugement ni châtiment. 
Certains dirent: "Peut - être 
sont - ils les Compagnons de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl)". 

Les autres objectèrent et 
dirent: "Ils sont plutôt ceux 
qui sont nés musulmans et 

n'ont rien associé à 
ALLAH". Ils continuèrent à 
se discuter quand l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) sortit de 

chez lui et leur dit: "De quoi 
s'agit - il?". Les hommes 

l'informèrent. Alors il 



répondit: "Ce sont ceux qui 
ne pratiquent pas 

l'exorcisme, ceux qui ne 
cherchent pas à se faire 

exorciser, ceux qui ne tirent 
pas de mauvais augure du 
vol des oiseaux, et ceux qui 
se confient entièrement à 
ALLAH". `Ukâcha ibn 
Muhsin se leva et dit: 

"Invoque ALLAH pour que 
je sois l'un d'eux". Le 

Prophète lui dit: "Tu le 
seras". Puis un autre se leva 



et demanda la même chose, 
mais le Prophète répliqua: 

"`Ukâcha t'a devancé". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
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D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) (invoquait ALLAH 

par ces mots): "Seigneur! Je 
me soumets à Toi et je crois 



en Toi. Je me confie 
entièrement à Toi. Je me 

repens auprès de Toi. C'est 
en Ton nom que je m'en 
prends à Tes ennemis. 

Seigneur! Je me réfugie 
dans Ta toute - puissance, - 
il n'y a d'autre ALLAH que 
Toi - , de peur de m'égarer. 

Tu es le Vivant qui est 
immortel alors que les 

hommes et les djinns sont 
mortels". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
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D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Lorsqu'on a jeté 
Abraham (que la paix soit 
sur lui) dans le feu, il a dit: 
"ALLAH nous suffit, Il est 



notre meilleur Garant". 
Parole formulée également 
par MUHAMMAD (pbAsl), 

quand on lui a dit: "Les 
gens se sont rassemblés 

contre vous; craignez - les" - 
cela accrut leur foi - et ils 

dirent: "ALLAH nous suffit; 
Il est notre meilleur 

Garant". (Transmis par Al - 
Bukhârî) 

Dans une autre variante de 
Ibn `Abbâs (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui): "Au 



moment où on jeta Abraham 
(pbAsl) dans le feu, ses 

dernières paroles étaient: 
ALLAH me suffit, Il est le 

meilleur Garant". 
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D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Parmi les gens qui 
entreront au Paradis, il y 

aura des gens qui se confient 
entièrement à ALLAH, ayant 

un cœur tendre tels les 
oiseaux". (Transmis par 

Muslim) 
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D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Il a 

participé à une campagne 
militaire avec le Prophète 
(pbAsl) du côté de Nedjd. 

Lorsque l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) est revenu, il (Jâbir) 

est retourné avec eux (les 
fidèles). A l'heure de la 

sieste, ils se trouvaient dans 
une vallée remplie d'arbustes 



épineux. Les gens se 
dispersèrent pour se mettre à 
l'ombre des arbustes; quant 

au Prophète (pbAsl), il se mit 
à l'ombre d'un mimosa 
auquel il suspendit son 
sabre. Nous dormions 

lorsque l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) nous appela; nous 

trouvâmes un Bédouin 
auprès de lui. Il nous dit: 
"Celui - ci, pendant mon 
sommeil, a dégainé mon 

sabre, je m'éveillai alors, et 



trouva le sabre tiré de son 
fourreau en sa main, en 

disant: Qui te préserve de 
moi?". -" ALLAH ", 

répondis - je à trois reprises. 
Le Prophète (pbAsl) 

cependant ne lui inflige 
aucune punition et il s'assit. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
Dans une autre variante de 

Jâbir, il a raconté: Nous 
étions en compagnie de 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



dans une expédition militaire 
à Dhât Ar -Riqâ`. Arrivant 

auprès d'un arbre ombragé, 
nous le laissâmes à l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl). Un des 
polythéistes vint dégainer le 
sabre du Prophète (pbAsl), 
qui était accroché à l'arbre, 

le brandit et dit: "As - tu 
peur de moi?". - "Non!", 
répliqua le Prophète. - "Et 

qui te protège contre moi?". 
- "ALLAH", répondit - il. 



Suivant une variante de 
'Abû Bakr Al - Ismâ`ilî: 
"Qui te protégera contre 
moi?", dit le polythéiste. 
"ALLAH", répondit le 

Prophète. Le sabre tomba 
alors de sa main, l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) le prit et 

dit à l'homme: "Et toi qui te 
protégeras contre moi?" - 

"Sois indulgent avec moi". 
-" Témoignes - tu, reprit le 

Prophète, qu'il n'y a d'autre 
divinité qu'ALLAH, et que je 



suis Son envoyé?". - "Non, 
répliqua l'homme, mais je te 
prête serment de ne jamais 
lutter contre toi et de n'être 

pas avec des gens qui te 
combattront". Le Prophète 
le laissa alors partir, puis 

alla trouver ses Compagnons 
en leur disant: "Je revins de 

chez le meilleur des 
hommes". 
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D'après `Umar (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "Si vraiment 

vous vous confiez en 
ALLAH comme il convient, 
Il assurera votre subsistance 
comme Il le fait avec l'oiseau 

qui part le matin, le ventre 
creux, et qui revient le soir, 
le ventre plein". (Transmis 

par At - Tirmidhî) 



�òhî��Áא�ìYì�Ãא��¿�ì¥KìBÁ�lÁ�¿��îhì�íaÁ�Kô�א�
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�ò¦Kì�:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�Kì�
À�u�îfÀ?¿��eÁ
:�·í��ì¤א��¿Nî�ì¹���k¿��ìYÁא

�NîDô�ì¹ì¹�eîE¿���lÁ�¿>ì��NîB¿Aî	¿��ôgíDRAא�
�eîE¿���lòDî�ì¹�eîE¿���»òYî�¿��Nîpôj¿�ì¹�.

�¼Mì�î�ì¥ì¹�¼Mì�Ã�ì¥�eîE¿���»òYîD¿���ÃGì�Ã�¿�ì¹
�eîE¿��tì¹�¿Gì�ÃAì��t��eîCÁ��Kì�îCì��t�



�eîE¿���.�NÃ�ìZî�¿��»ÁXRא��eÁ�Kì�Á@Á��NîCì��
�NÃAì	î¥¿��»ÁXRא��eøEÁ�ìCÁ�ì¹�.�î·��eô�òI¿�

�Á�ìYÃ:Á>Ãא��k¿Aì�ôNí��eÁ�¿AîE¿��îhÁ��ôNí�
ò�ì¹�אïYîEì��Nî�ìq¿��Nî�ì�îq¿��î·�"�ðd¿>ô�í�

�ÁiîE¿Aì�.�òhîEì�EÁ�ô8א��lÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�ìµK¿��Áא�ìYì�Ãא��îhì�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�NîEì�¿��אì¤�
ô8AÁ��´ì�jípí¹�ÃGôpìjì�¿��eì<ì�î9ì�u�ôgí��Á�



�e4?Á
�k¿Aì�îaÁ�¿:îpאאt�îfÀ�ì¹�òhìBî��"
�ìµK¿��ôgí��í̧ ìjî�ì��ìY¿�ì¤ì¹�"�:�ôhíDÃAì<îא�ì¹

íµjÀ?ì��Kì��ìYÁ�� " . D'après 'Abû 
`Umâra Al - Barâ' ibn `Azib 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'eux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "O Untel! 
Lorsque tu veux te coucher, 

invoque ALLAH en ces 
termes: (Seigneur! Je me 

soumets entièrement à Toi! 
Je tourne ma face à Toi! Je 



m'en remets totalement à 
Toi! J'appuie mon dos 

contre Toi, par désir et par 
crainte de Toi! Il n'y a ni 

refuge ni asile de Toi 
qu'auprès de Toi! Je crois 

au Livre que Tu as révélé et 
au Prophète que Tu as 

envoyé). Si tu meurs cette 
nuit, tu mourras sur l'islam 

(en l'état de la nature 
primordiale). Et si tu vis, tu 

auras acquis du bien". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

Suivant une autre variante, 
Al - Barâ' a transmis que 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
lui avait dit: "Lorsque tu 

veux te mettre au lit, fais tes 
ablutions mineures comme 

tu le fais avant de procéder à 
la prière, puis étends - toi sur 
le côté droit et dis: (il énonça 

la même invocation 
précédente)". Ensuite il me 
dit: "Que ces mots soient les 



derniers que tu prononces 
avant de dormir". 

�ìlÁpì¥�òd�øWø8א��óYÃ@ì��lÁ�¿��îhì�íhÁ�Kôא��
�òYÁ�Kì�òhî��ì·KìBî�í�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�íiîCì�íiRAא�
�ògîEì��òhî��ÁWî<ì	�òhî��ÁLî<¿��òhî��ìYìBí�òhî�
�¾LÁ�K¿��òhî��ø»ìHÀ��òhî��ÁLî<¿��òhî��¿�ôYí��òhî�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁBîEôא���ølÁ
ìYÀ?Ãא�−�

ì¹�½Mì�Kì�ìq�íiõ�À�ì¹�í̧ jí�¿�ì¹�ìjí�−�íiRAא��ìlÁpì¥�
�îgíDîCì−�ìµK¿���:�ò¶אìWÃ�¿��k¿����îY¿;ì�



�k¿Aì�îgí�ì¹�ò¥Kì=Ãא��lÁ��íhî�ì�ì¹�ì.Á�òYî7íBÃא�
�NÃAÀ?¿��KìCÁ	¹í�í¥�:�ô·¿��îj¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ÁiîEì�ìW¿��ìNî�ì��ìY¿;ì��îgí�ìWì�¿�t�Kì�ìYì8î��.
�ìµK¿?¿�:�"��òhîEìCî�KÁ��óYÃ@ì��Kì�¿��Kì��eôC¿��Kì�

�KìBíDí�Á�Kì��íiRAא��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Bakr As - 
Siddîq (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Tandis que 
nous étions, le Prophète 

(pbAsl) et moi dans la grotte, 
j'aperçus au - dessus de nous 



les pieds des polythéistes (qui 
sont partis sur les traces du 

Prophète, le jour de son 
hégire). Je lui dis: "O 

Envoyé d'ALLAH! Si l'un 
d'eux regardait dessous lui, 
il pourrait nous voir". - "O 
'Abû Bakr, me répondit - il, 

que penses - tu de deux 
compagnons dont ALLAH 

est le troisième 
(compagnon)?". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 



�¿MìB¿Aì	�ø¶À��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ø¶À��îhì�íaÁ	Kôא��−�
�ÀM¿>î�ìXí��¿MôEì�À��lÁ�¿��íNîCÁ��íWîCÁ��KìDíBî	אì¹

�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ÀMôEÁ�¹íZî�ìBÃא�−�ô·¿��
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì·K¿��ì¤א��íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�

�ìµK¿��ÁiÁ�îEì��îhÁ��ì ìYì��"�:ÁiRAא��ògî�Á��
�í¤jí¿��lø���ôgíDRAא��ÁiRAא��k¿Aì�NÃAR�ìjì�
�ôµì¦À��î¹¿��ôµò¦¿��î¹¿��ôfìpÀ��î¹¿��ôfÁp¿��î·¿��eÁ�
�ìfìDî�í��î¹¿��ìfìDî�¿��î¹¿��ìg¿AÃ�À��î¹¿��ìgÁAÃ�¿��î¹¿�



�ôl¿Aì�.�"�jí�¿��í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq�ðO�ÁWì�
ìWEÁ�Kì	¿GÁ��KìBí�íYîE¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�ì£í¹אì£�

�¾Mì�EÁ�ìq�.�ìµK¿��:�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðO�ÁWì�
£í¹אì£�lÁ�¿��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹�ðUEÁ�ìq�ðhì�ì� .

D'après la femme du 
Prophète et la mère des 
croyants, 'Umm Salama 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), Quand le Prophète 
(pbAsl) sortait de chez lui, il 

(invoquait ALLAH) en 



disant: "Au nom d'ALLAH! 
Je me confie entièrement à 

ALLAH! Seigneur! Préserve 
- moi d'égarer ou d'être 

égaré, de tromper ou de se 
tromper, d'opprimer ou 

d'être opprimé et d'ignorer 
les droits d'autrui ou qu'on 

ignore les miens". (Transmis 
par 'Abû Dâwwûd, At - 

Tirmidhî et autres) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�íYÁ
Kì<Ãא��:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�ìµK¿��îhì�−�ì ìYì��אì¤��lÁCî<ì��
�ÁiÁ�îEì��îhÁ��:−�k¿Aì�NÃAR�ìjì��ÁiRAא��ògî�Á��
ì¹�ÁiRAא�tì¹�ìµîjì��t��¿�ôjÀ��t�íµK¿?í��ÁiRA�¿KÁ��
íi¿��:��kô�ìCì�ì¹�NEÁ�í¹ì¹�NEÁ>À�ì¹�N�ÁWí�

�í·K¿:îEô7א��íiîCì�.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�îgí�íYîE¿�ì¹�õlÁoKì�ôCא�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�.�ìµK¿�ì¹

�õ»ÁXÁ�îYøא���:�jí�¿��ì£אì¦�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
�ì£í¹אì£�:�íµjÀ?ìE¿��:�í·K¿:îEô7א��lÁCî<ì�−�



�ìYì���ó·K¿:îEì7Á��:ìcîE¿��îW¿��ófí�ìYÁ��e¿��
 . �ì»ÁWí�ìlÁ>À�ì¹�ìlÁ�í¹ì¹�؟

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
Celui qui, en sortant de chez 
lui, dit: "Au nom d'ALLAH! 
Je me confie entièrement à 

ALLAH! Il n'y a ni 
puissance ni force qu'en 

ALLAH", on lui répondra: 
"On t'a bien guidé, bien 

comblé et préservé". Et le 



démon s'écartera de son 
chemin. (Transmis par 'Abû 
Dâwwûd, At - Tirmidhî, An -

Nasâ'î et autres) 
'Abû Dâwwûd a ajouté: 

C'est à dire qu'un démon 
dira à un autre: "Comment 
peux - tu égarer un homme 

qui est bien dirigé, comblé et 
préservé?". 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ì·K¿�
�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ÁWîDì�k¿Aì�ò·אìjì�¿�



�lÁ�ÃGì��KìBí�íWì�¿��ì·K¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�ì¹א�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�t�íYÁ�

�ølÁ�ôCAÁ��í̧ Kì�¿��í²òYì�î�íBÃא��K¿@ì7¿��í²òYì�î�ì�
ìq�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRA�"�:�eRAì<¿�

�ÁiÁ��í³ì¦îYí��"�¾£KìCî	òIÁ��õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
�ógÁAî�í��Á«îYì
�k¿Aì�óUEÁ�ìq�"�.�í²òYì�î�ì�

�:�"íLô�ì�ì�ì�ì¹�íLÁ�ì�Ã@ì�  .D'après 
'Anas (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Il y avait 
deux frères du temps du 



Prophète (pbAsl), l'un d'eux 
assistait toujours aux 

assemblées tenues par le 
Prophète (pbAsl), tandis que 

l'autre gagnait sa vie du 
travail de ses mains. Ce 

dernier vint plaindre de son 
frère au Prophète (pbAsl). - 
"Il se peut, lui répondit - il, 

que tu gagnes ton pain grâce 
à la bénédiction de ton 

frère". (Transmis par At - 
Tirmidhî) 

 



8 - La droiture 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ì�îYÁ�À��KìB¿��îgÁ?ì�î	K¿� �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�KìCõ�ì¥�אjÀ�K¿��ìh�ÁXRא��ô·ò�

�ígòDîE¿Aì�íµôZìCì�ì��אjí�K¿?ì�î	א�ôgí��íiRAא�
ìBÃא�u¿��ÀM¿@Áotì¹�אjÀ�Kì�ì��t�אjí�ìZî�ì��

�ì·¹íWìjí��îgí�îCÀ��lÁ�Rא��ÁMôCì�Ã�KÁ��¹אíYÁ7î�¿�ì¹
î�ì��KìEî�õWא��Á�KìEì�Ãא��lÁ��îgÀ�í�KìEÁ�î¹¿��íh

�Á�ìYÁ�îgÀ@¿�ì¹��KìDEÁ��Kì��lòDì�î7ì�lÁ�ì¹t�א



íZí��ì·jíôWì��Kì��KìDEÁ��îgÀ@¿�ì¹�îgÀ@í�À>î�¿�t�îhÁ��
�ógEÁ�ì¥�ó¥jÀ>¿�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�KìCõ�ì¥�אjÀ�K¿��ìh�ÁXRא��ô·ò�
îgòDîE¿Aì�ì¹��uð²îjìא�íiRA��ôgí�א	jí�K¿?ì�îא��¿�t�

�ÁMôCì�Ãא��í�Kì�îq¿��¿eÁ�¿�¹À��ì·jí�ìZî�ì��îgí�
�ìh�ÁWÁ�Kì��KìDEÁ��ìZìא�ï��KìBÁ��jí�K¿א�

ì·jÀAìBî<ì� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Demeure sur le droit 



chemin comme il t'est 
commandé, .. " (11:112). 
"Ceux qui disent: "Notre 

Seigneur est ALLAH", et qui 
se tiennent dans le droit 

chemin, les Anges 
descendent sur eux. N'ayez 

pas peur et ne soyez pas 
affligés; mais ayez la bonne 

nouvelle du Paradis qui vous 
était promis. Nous sommes 
vos protecteurs dans la vie 

présente et dans l'au delà; et 
vous y aurez ce que vos âmes 



désireront et ce que vous 
réclamerez, un lieu d'accueil 
de la part d'un Très Grand 

Pardonneur, d'un Très 
Miséricordieux" (41:30 - 

32). 
"Ceux qui disent: "Notre 

Seigneur est ALLAH" et qui 
ensuite se tiennent sur le 

droit chemin. Ils ne doivent 
avoir aucune crainte et ne 

seront point affligés. Ceux - 
là sont les gens du Paradis 

où ils demeureront 



éternellement, en 
récompense de ce qu'ils 
faisaient" (46:13 - 14). 

�¹óYîBì�lÁ�¿��îhìì¹−�¿�ìYîBì�lÁ�¿��ìfEÁ�ì¹�−�
ì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��ì·KìEÃ>í	�íiîCì�íiRAא��ìlÁp

�ìµK¿��:�NÃAÀ��:�lÁ��îfÀ��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
íiîCì��ïWì�¿א�t�ò¶t��uîj¿	lÁ�tî�א�íµ¿Gî	¿��
�´ìYîE¿��.�ìµK¿��"�:�ôgí��ÁiRA�¿KÁ��NîCì���îfÀ�

�îgÁ?ì�î	א�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû `Amr, ou 'Abû 
`Amra Sufyân ibn `Abd - 

Allâh (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), J'ai 
demandé à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl): 

"Enseigne moi une parole, 
en matière d'islam, qui me 
dispense d'interroger un 

autre que toi". - "Crois en 
ALLAH, me dit - il, ensuite 

agis avec droiture". 
(Transmis par Muslim) 



¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�íiô�¿��אjíB¿Aî�¿jí�ò¥Kא�ì¹	¹í£øWìא�ì¹א
�ÁiÁAìBì<Á��îgÀ@îCÁ��ðWì�¿��ìjí�îCì��îh¿��"�אjÀ�K¿��:

ì¹t�ìµK¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��ìNî�¿���"�:ì¹t�
��Kì�¿�t�íiîCÁ��¾MìBî�ìYÁ��íiRAא��lÁ�ìWôBì=ì�ì��î·¿��

�ófî9¿�ì¹�"�ðgÁAî�í��í̧ :�ì¹א�ÀMì�ì¥K¿?íBÃ�.�ì¹ì¥א
�»ÁXRא��íWî8¿?Ãא�tì¹�ÁiEÁ��ôjÀAÀ��t�ìÐÁ8Ã?ì���.



�í£אìWô�.�ÀMì�Kìq�t	ÀMì�K¿?Á�î�ì¹אtא:�ì¹א�
�lÁ�íYí�î�ì�ì¹�lÁCí�Á�ÃAí��lÁ�íWôBì=ì�ì�ì¹�.�ìµK¿�

í�KìB¿Aí<Ãא��:�א�kìCî<ì�t�ÁMìK¿��í¶¹íZÀ��ÁMì�K¿?Á�î	
�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��؛�אjÀ�K¿��:�òaÁא�ìjì��îhÁ��ìlÁ�ì¹

ÁiRA�¿KÁ�ì¹�:��ò¥jí�tא�ògÁA¿@Ã�ìlÁ�ì¹��í¶K¿;Á�א
ídEÁ�îjôא�� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Soyez 



modérés, agissez avec 
droiture et sachez qu'aucun 
de vous ne sera sauvé par 
son œuvre". On objecta: 
"Même pas toi, ô Envoyé 

d'ALLAH?". 
- "Même pas moi, répliqua - 
t - il, à moins qu'ALLAH ne 

me prenne en pitié et ne 
m'accorde Sa grâce". 

(Transmis par Muslim) 
 

9 - La méditation sur la 
grandeur de tout ce que Dieu 



a crée ainsi que sur le 
caractère éphémère de ce 

bas-monde, sur les frayeurs 
que nous réserve la vie 

ultime ainsi que tout ce qui 
s'attache, sur la maîtrise de 

notre nature bestiale, sur son 
éducation et sur sa 

contrainte à suivre le droit 
chemin 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�îgÀ@À;Á¿��KìBô�ò�

�kìCî�ì��ÁiRAÁ��אjí�jÀ?ì��î·¿��¾�ìWÁא�ìjÁ�



�ìYÀ�ì¹א£ºì��ôgí��¹íYR@¿>ì�ìא
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�òdÃAì��lÁ��ô·ò�

�òfîERAא��Á²K¿AÁ�îא�ì¹�òªî¥Tאì¹�Áא�ì¹KìBô�א�
ìDôCא�ì¹�ìh�ÁXRא��Á�Kì�Ã�Tא�lÁ�¹ÀGÁ��¾�Kì�F¿��ò¥K

�k¿Aìì¹�אï£jí<À�ì¹�Kï�KìEÁ��ìiRAא��ì·¹íYÀ�îXì�
�òdÃAì��lÁ��ì·¹íYR@¿>ì�ì�ì¹�îgòDÁ�jíCí�
�ìNÃ?¿Aì��Kì��KìCô�ì¥�òªî¥Tאì¹�Áא�ì¹KìBô�א�
�Á�Kì�Tא�¿eì�Kì�î�í	�K¼AÁ�Kì��אìXì�. �



�ìµK¿�ì¹�:Á�Tא�k¿�ò��ì·¹íYÀ;îCì��K¿A¿�¿��ìcîE¿��òf
�îNì<Á�í¥�ìcîE¿��Á�KìBô��îN¿?ÁAí�k¿�ò�ì¹�א�
�k¿�ò�ì¹�îNì�Á8í��ìcîE¿��òµKì�Á�Ãא��k¿�ò�ì¹
�KìBô�ò��îY4�ìX¿��îNì�Á:í	�ìcîE¿��òªî¥Tא

�ðY4�ìXí��ìNî�¿�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�lÁ��¹אíÐÁ�ì��îg¿A¿�¿�

�¿Mì�Tא�¹אíYÀ;îCìE¿��òªî¥Tא�.�lÁ��í�Kì�Tאì¹
�Á�Kì�Ãא�½�ìÐÁ�¿�  . 



�ídÁ�Kô��íO�ÁWì�א�Ãא��ÁO�Á£Kì�Tא�îhÁ�ì¹�"
íiì�Ã>ì��ì·אì£�îhì��í[øE¿@Ãא� " .�

Allah, l'Exalté, dit: "Dis: Je 
vous exhorte seulement à 

une chose: que pour Allah 
vous vous leviez, par deux ou 
isolément, et qu'ensuite vous 

réfléchissiez" (34:46). 
"En vérité, dans la création 

des cieux et de la terre, et 
dans l'alternance de la nuit 
et du jour, il y a certes des 

signes pour les doués 



d'intelligence, qui, debout, 
assis, couchés sur leurs 
côtés, invoquent Allah et 

méditent sur la création des 
cieux et de la terre (disant): 
Notre Seigneur! Tu n'as pas 
créé cela en vain! Gloire à 

Toi .. " (1:190 - 191). 
"Ne considèrent - ils donc 

pas les chameaux, comment 
ils ont été crées, et le ciel 

comment il est élevé, et les 
montagnes comment elles 

sont dressées et la terre 



comment elle est nivelée. Eh 
bien, rappelle! Tu n'es qu'un 

rappeleur" (88:17 - 21). 
"N'ont - ils pas parcouru la 
terre pour voir ... " (30:10). 

Voir le hadith N° 66 relatif à 
ce chapitre. 

 
10 - Le désir d'être toujours 
le premier à faire les bonnes 

choses et l'exhortation de 
celui qui entreprend de faire 

une bonne action à s'y 



consacrer avec sérieux et 
détermination 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:Áא�ìYîEì�Ãא��אjÀ?Á�ì�î	K¿� �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�¾�ìYÁ>î=ì��k¿�ò��אjíò¥Kì	ì¹

�íא�ì¹KìBô�KìDípîYì�א��¾MôCì�ì¹�îgÀ@ø�ì¥�îhÁ�
ì.Á?ô�íBÃAÁ��î�ôWÁÀ��íªî¥tאì¹ . 

ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Rivalisez donc dans les 
bonnes œuvres" (2:148). 



"Et concourez au pardon de 
votre Seigneur, et à un 
Jardin (Paradis) large 

comme les cieux et la terre, 
préparé pour les pieux" 

(1:133). 
îhì��lÁ�¿�(�íµô¹�)K¿�t��íO�Á£Kì�Kô�¿�ì¹t�א

�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí�
ì�íiRAא��kRAìq�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A�"�:�¹אí¥Á£Kì�

KÁ�t�ðhì�Á��í·jÀ@ì�ì�¿��ÁMì�Á�Kô8א��òµKìBî
�ífí�ôYא��íUÁ�î8í��ògÁAÃ;íBÃא��òfîERAא��òa¿:Á?¿�



�KïCÁ�îHí��lÁ�îBí�ì¹�אïYÁ�K¿��lÁ�îBí�ì¹�KïCÁ�îHí�
�îhÁ��óªìYì<Á��íiìC�Á£�íaEÁ�ì��אïYÁ�K¿��íUÁ�î8í�ì¹

�KìEî�õWא��"î�í��í̧ ì¹ì¥ðgÁAא  
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Empressez - 
vous d'accomplir des œuvres 

pies, car il y aura des 
troubles aussi noires qu'une 

nuit très sombre, où 
l'homme se réveillera 



croyant et se retrouvera le 
soir incrédule, et le soir il est 

croyant et se réveillera 
incrédule; il fera un troc de 
sa religion contre les biens 
du bas monde". (Transmis 

par Muslim) 
�¿Mìì¹îYÁ	�lÁ�¿��îhì�lÁ�Kôא��−�òYî�¿@Á��

�KìDÁ�î�¿�ì¹�ò.ø��Á�ò¥Kì�−א�Ãא��íhî��ÀMì�Ã?í�
íiîCì��ìµK¿�ìlÁpì¥�א��íiRA�:�ìא�ì¥ì¹�NîERAìq

�ì¶K¿��ôgí��ìgRAì�¿��ìYî8ì<Ãא��ÁMìC�ÁWìBÃ�KÁ��ølÁ�ôCא�



�k¿���ò§KôCא��ì�K¿�ò¥�kR:ì�ì�¿��KïòYî�í�
�îhÁ��í§KôCא��ìòZ¿>¿��ÁiÁoKì�Á��òYì�í��ò̂ î<ì�
�îW¿��îgíDô�¿��º¿�ìY¿��îgòDîE¿Aì�ì ìYì�¿��ÁiÁ�ìîYí	

í	�îhÁ��אjí�Á�ì�ÁiÁ�ìîY�.�ìµK¿��"�:��îY¿�ì¤
�î·¿��Nî�òY¿@¿��Kì�ìWîCÁ�óYî�Á��îhÁ��Kï�îEì


�ÁiÁ�ìBî�Á?Á���îYì�¿G¿��lÁCì�Á�î�ì��"�í̧ ¥ì¹ìא
�õ»ò¥Kì�í�Ãא��.�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�NîCÀ�

�ÁM¿�ìWô8א��îhÁ��אïYî�Á��ÁNîEì�Ãא��lÁ��NÃ>RAì�



�íiì�øEì�À��î·¿��Nî�òY¿@¿��.�"Á��íYî�øא���ía¿:
¾Mô9Á��î¹¿��¾Lì�ì¤ . 

D'après 'Abû Sirwa`a `Uqba 
ibn Al - Hârith (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), J'ai fait 
la prière de `asr en commun 
derrière le Prophète (pbAsl), 
après avoir achevé la prière, 
il se leva précipitamment en 

enjambant les rangs des 
fidèles, et se dirigea vers 

l'appartement de l'une de ses 
femmes. Les hommes 



effrayés de cette soudaineté 
restèrent ainsi jusqu'à ce 
qu'il fut de retour. Voyant 

leur stupéfaction, il leur dit: 
"Je me souviens que j'avais 
quelques pépites d'or à la 

maison, j'ai craint que cela 
me préoccupe alors j'ai eu 
l'idée de les distribuer (en 
aumônes)". (Transmis par 

Al - Bukhârî) 
Suivant une autre variante 

du même transmetteur: 
"J'avais laissé à la maison 



quelques pépites d'or 
destinées à l'aumône, et il 

m'a déplu de les laisser 
jusqu'au matin". 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì�íOÁ�Kôא��
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCAÁ��ðfí�ì¥�ìµK¿�

�¾Wí�À��ì¶îjì��ìgRAì	ì¹�:�NÃAÁ�À��î·��Nî�¿�ì¥¿�
�ìµK¿��Kì�¿��ìhî�¿G¿��"�:�ÁMôCì�Ãא��lÁ��.�"�k¿?Ã�¿G¿�

ì��lÁ��ôhÀ��¾א�ìYìBì��kô�ì��ìfì�K¿��ôgí��Á̧ ÁW
�ìfÁ�À��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Un 
homme interrogeait le 

Prophète (pbAsl) lors de la 
bataille de 'Uhud: "Si je suis 

tué, où irai - je?". "Au 
Paradis", répondit - il. 

L'homme jeta aussitôt les 
quelques dattes qui se 

trouvaient dans sa main, et il 
combattit (dans le sentier 

d'ALLAH) jusqu'à ce qu'il 
fut tué. (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�íaÁא�ôYא�
�ìµK¿��:ìq�ølÁ�ôCא��k¿���ðfí�ì¥�ì�Kì��kRA

�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�ìµK¿��؟�אïYî�¿��íg¿;î¿��ÁM¿�ìWô8א��õ»¿��"�:�î·¿�

�kì7î�ì��ðUEÁ�ì
�ðUEÁ�ìq�ìNî�¿�ì¹�ì³ôWì8ì�
ì¹�kìCÁ=Ãא��ífí�ÃGì�ì¹�ìYÃ?¿>Ãא�t�kô�ì��îfòDîBí��

À>Á��NÃAÀ��ì¶jÀ?ÃAí�Ãא��îNì=¿Aì��אì¤�u�אìX¿��ó·
À>Á�ì¹uÀ>Á��ì·K¿��îW¿�ì¹�אìX¿��ó·u�ó·�"�ðd¿>ô�í�



�ÁiîE¿Aì�"�.�í¶jÀ?ÃAí�Ãא��"�ò[¿>ôCא��ºìYî�ì��.�¹
�"�í�»òYìBÃא��"Áא�ìYô7א�ì¹�ò¶Kì<R:א��ºìYî�ì�  

. 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme vint trouver 
le Prophète (pbAsl) et lui dit: 

"O Envoyé d'ALLAH! 
Quelle est l'aumône qui 
rapporte la plus grande 
récompense?". - "Celle, 

répondit - il, que tu fais alors 
que tu es bien portant, avide, 



redoutant la pauvreté et 
espérant la richesse. 
N'attends pas surtout 

jusqu'à ce que (l'âme) te 
remonte au gosier pour dire 
(Ceci est pour Untel, et cela 
pour Untel), car cela leur 

appartient déjà". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�í[Á�Kì�Ãא�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿?¿��¾Wí�À��ì¶îjì��K¼>îEì	�ìXì�¿��"�:�îhì�



�îgíDì�ÁWî�¿��אjÀ:ì�ì�¿��؟�אìXì��løCÁ��íXí�ÃGì�
�íµjÀ?ì��îgíDîCÁ��ó·Kì�î���õfÀ��:�Kì�¿��Kì�¿��.�ìµK¿�

�:îhìB¿��í¶îj¿?Ãא��ìgì�î�¿G¿��؟�Ái4?ì�Á��í̧ íXí�ÃGì��
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�Kì�í£�jí�¿��ìµK¿?¿��:�Kì�¿�
�ì¶Kì��ÁiÁ��ìd¿A¿>¿��í̧ ìXì�¿G¿��Ái4?ì�Á��í̧ íXí��

�ì.Á�òYî7íBÃא��"�ðgÁAî�í��í̧ א	ígî��lÁ�¿�.�ì¹ì¥א
�¿Mì
ìYì��íhî��À́ KìBÁ	�¿Mì�Kì�í£−�íiÀ�îj¿���"

¿?Ãא��ìgì�î�¿��í¶îj�:�"�אjÀ>R�ìjì��î»¿��.�ì¹�"



�ÁiÁ��ìd¿A¿��"�ôdì
�î»¿��"�ì.Á�òYî7íBÃא��ì¶Kì��"
îgíDì	¹í�í¥�î»¿� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
lors de la bataille de 'Uhud, 
empoigna un sabre et dit: 

"Qui désire me le prendre?". 
Alors les hommes étendirent 
leurs mains, et chacun d'eux 

dit: "Moi! Moi!". - "Qui 
désire le prendre, reprit - il, 
et en fait usage légitime!". 



Alors tous s'abstinrent sauf 
'Abû Dujâna (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui) qui lui 

dit: "Moi, je le prendrai". Il 
le prit et s'en servit pour 

fendre les têtes des 
polythéistes. (Transmis par 

Muslim) 
�ìµK¿��5»ÁWì�òhî��òYîEì�õZא��îhì�í§Á£Kô�:�א�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾eÁ�Kì��ìhî��ì[ì�¿��KìCîEì�¿�
�ò Kì�Á�Ãא��îhÁ��k¿?ÃAì��Kì��ÁiîE¿���Kì�îj¿@ì7¿��.



�ìµK¿?¿��:�íiô�òI¿��¹אíYÁ�îqאt��ð·Kì�ì¦�lÁ�ÃGì��t�

÷Yì��íiîCÁ��kô�ì��îj¿?ÃAìא��í̧ ìWî<ì��»ÁXR�¿אì¹

ì¥�íiRAא��kRAìq�îgÀ@øEÁ�ì��îhÁ��i�î<ÁBì	�îgÀ@ô�
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�ì¹ì¥א . 

D'après Az - Zubayr ibn 
`Adiyy , Nous allâmes 

trouver 'Anas ibn Mâlik 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui) pour porter plainte 
contre le (gouverneur) Al - 
Hajjâj. - "Patientez - vous, 



nous dit - il, car il n'y aura 
pas une époque sans qu'elle 

ne soit suivie d'une autre 
pire encore, jusqu'à ce que 

vous rencontriez votre 
Seigneur. J'ai entendu ces 
paroles de votre Prophète 

(pbAsl)". (Transmis par Al - 
Bukhârî) 

ì�íaÁ�Kô�îh��lÁ�¿��¿�ìYî�ìYí�ìlÁpì¥�א�íiRA�א�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:KÁ��¹אí¥Á£Kì�t�Kï<î�ì	�òµKìBî�:



��ì·¹íYÁ;ì�îCì��îfì�t�kïCÁ��î¹¿��KïEÁ�îCí��אïYÃ?¿��
�ïWÁא��¿î¹��Kï�ìYì��ïWÁCÃ>íא�Ã>í��KïpìYì��î¹¿��KïEÁ=Ã:í�

ì��î¹¿��ðLÁoK¿��÷Yì7¿��ìµKô�ôWא��î¹¿��אïZòDî�í��Kï�îj
�õYì�¿�ì¹�kì�î£¿��ÀMìKô��K¿��ÀMìKô��íYÁ;ì�îCì��î¹¿�א�

�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:�ì¹ì¥א
ðhì�ì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Hâtez -vous 



d'accomplir les bonnes 
œuvres avant que vous ne 

rencontriez les sept entraves 
suivantes: Attendrez - vous 
autre qu'une pauvreté qui 

vous préoccuperait au point 
de vous faire tout oublier, ou 

une richesse qui vous 
rendrait injuste, ou une 

maladie qui troublerait votre 
vie, ou une vieillesse qui 

vous mènerait à la 
décrépitude, ou une mort 

surprenante, ou l'Antéchrist 



dont le mal serait le pire des 
épreuves, ou l'Heure qui 
serait plus calamiteuse et 
plus pénible?". (Transmis 

par At - Tirmidhî) 
�íiîCì�íhÁ�Kôא���)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ì¶îjì��ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�ìYì�îEì��"�:tí�ì¥�¿Mìא�ôYא��Á̧ ÁXì��ôhìEÁ:îu�

�k¿Aì�íiRAא��íUì�Ã>ì��íi¿�jí	ì¥ì¹�ìiRAא��õLÁ�í�
�Áiî�ìWì��"ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��íhî��íYìBí�ìµK¿��



�íiîCì�íiRAא��א:�Nî�ì�î�¿��Kì�t��¿�ì¥Kì�t�
�kìî£À��î·¿��ì�Kì�ì¥�KìD¿���î¥ì¹Kì�ì�¿��¾XÁ�ì�îjì�

�ìµK¿��KìD¿��"�:ì¹�ò\îא�t�kô�ì��îNÁ>ì�ÃAì��
�eîE¿Aì�íiRAא��ìUì�Ã>ì��"�ìµK¿��:�÷lÁAì�ì¥Kì�¿�

�ì¢ìYì8¿��îNÁ>ì�ÃAì��îg¿�ì¹�ìc¿�ì¹�ôgí��Kï�îEì
�:�Kì�
�ìµjí	ì¥�؟�ì§KôCא��ífÁ�K¿�À��אì¤Kì��k¿Aì�ÁiRAא�
�ìµK¿��"�î·¿��¹אíWìDî7ì��kô�ì��îgíDÃAÁ�K¿�t�ìi¿���
�t�ÁiRAא��íµjí	ì¥�אïWôBì�í��ô·¿�ì¹�íiRAא���.



�eîCÁ��אjí<ìCì��îW¿?¿��¿eÁ�ì¤�אjÀAì<¿��אì¤òI¿�
��îgíD¿א�ìjî�¿�ì¹�îgí�ì�Kì�Á£t�KìD4?ì�Á���.

k¿Aì�א��îgíDí�Kì�Á�ì¹�ÁiRA�"�ðgÁAî�í��í̧ :�"�¥ì¹ìא
��î¥ì¹Kì�ì�¿��"�ÁM¿AìBîDíBÃא��ò.ø��KÁ��ìjí��:�î»¿�

Kï<4A¿:ì�í��õNî�ì�ì¹ . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit au jour de la 
bataille de Khaybar: "Je 

donnerai cet étendard à un 



homme qui aime ALLAH et 
Son envoyé, et grâce à lui, 

ALLAH vous donnera 
victoire". `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) a dit: "Je n'ai jamais 

aimé tenir le commandement 
sauf en ce jour - là. Je me 
suis levé en espérant qu'on 
me confiera cette charge. 
Mais l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) appela `Alî ibn 'Abû 
Tâlib (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), lui remit 



l'étendard et lui dit: Va et ne 
te retourne pas jusqu'à ce 

qu'ALLAH te donne 
victoire". `Alî fit quelques 
pas et sans se retourner, il 

s'arrêta et s'écria: "O 
Envoyé d'ALLAH! Pour 

quel but dois - je combattre 
les gens?". - "Combats - les, 
répondit le Prophète, jusqu'à 
ce qu'ils témoignent qu'il n'y 

a d'autre divinité 
qu'ALLAH, et que 

MUHAMMAD est l'envoyé 



d'ALLAH. S'ils le font, leurs 
personnes et leurs biens te 

seront interdits sauf de droit, 
et ALLAH réglera leur 
compte". (Transmis par 

Muslim) 
 

11 - La persévérance dans le 
combat 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�¹אíWì�Kì��ìh�ÁXRא�ì¹
�ìaìB¿��ìiRAא��ô·ò�ì¹�KìC¿Aí�í	�îgíDôCì�ÁWîDìC¿��KìCEÁ�

�ì.ÁCÁ�î�íBÃא�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�"�:�kô�ì��¿eô�ì¥�îWí�îì¹א

�í.Á?ìEÃא��¿eìEÁ�ÃGì�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�"�:�¿eø�ì¥�ìgî	א�òYÀ�î¤אì¹
ÁiîE¿�ò��îfô�ì�ì�ì¹EÁ�î�ì��u�:��ÁiîE¿���îaÁ:¿?îא��î»¿�. �



�k¿�Kì<ì�ì¹�íiì�Kì�î�í	�ìµK¿�ì¹�:�îfìBî<ì��îhìB¿�
í̧ ìYì��אïYîEì��¾�ô¥ì¤�ìµK¿?î�Á��

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אjí�øW¿?í��Kì�ì¹t�îgÀ@Á�À>î�
ìWîCÁ�א�ÁiRA��ìjí��ïYîEìא��í̧ ¹íWÁ�ì��óYîEì��îhÁ�

ìg¿;î��ïYî�¿א¿�ì¹�
k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:��ô·òI¿��óYîEì��îhÁ��אjÀ?Á>îCí��Kì�ì¹

ðgEÁAì�ì¹א�ÁiÁ��ìiRAא�t�Á�Kì�Ãא��lÁ��í�Kì�
½Mì�jÀAî<ì��½�ìÐÁ�¿� . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
quant à ceux qui luttent pour 

Notre cause, Nous les 
guiderons certes sur Nos 
sentiers. ALLAH est en 

vérité avec les bienfaisants" 
(29:69). 

"Et adore ton Seigneur 
jusqu'à ce que te vienne la 

certitude (la mort)" (15:99). 
"Et rappelle - toi le nom de 
ton Seigneur et consacre - 

toi totalement à Lui" (73:8). 



- "Quiconque fait un bien 
fût - ce du poids d'un atome, 

le verra" (99:71). 
- "Tout bien que vous vous 

préparez, vous le retrouverez 
auprès d'ALLAH, meilleur 

et plus grand en fait de 
récompense" (71:20). 
- "Et tout ce que vous 
dépensez de vos biens, 

ALLAH le sait 
parfaitement" (2:273). 



îhì��lÁ�¿�íO�Á£Kì�t��Kô�¿�ì¹tK¿�א�íµô¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�ìµK¿��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·��:�lÁ��ºì£Kì�îhì�

�ì�ôY¿?ì��Kì�ì¹�Á�îYì�Ã�KÁ��i�î�ì¤��îW¿?¿��KöEÁ�ì¹
»ÁWî�ì�ôl¿���KôBÁ��ôl¿���ôLì�¿��¾�îlì7Á��

�ÁiîE¿Aì�NîpìYì�Ãא��:�»ÁWî�ì�íµאìZì��Kì�ì¹
�í�ôY¿?ì�ì���ôl¿��ìjôC�KÁא�òfÁ��kô�ì��íiô�Á�À��ì¤òI¿א�



�ÁiÁ��íaìBî�ì��»ÁXRא��íiì<îBì	�NîCÀ��i�î�ì�î�¿�
�lÁ�Rא��í̧ ìWì�ì¹�ÁiÁ��íYÁ8î�í��»ÁXRא��í̧ ìYì8ì�ì¹

¿Aî�ò¥ì¹�KìDÁ��í\Á:î�ì��KìDÁ��lÁ7îBì��lÁ�Rא��íi
�lÁC¿�¿Gì	�îhÁ�¿�ì¹t�îhÁ�¿�ì¹�íiôCìEÁ:î

�lÁ�ì¤Kì<ì�î	אt�íiô�ìXEÁ�"�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא
�"�i�î�ì¤��:�"�íi¿��ð�ò¥Kì�í��lø�¿GÁ��i�îB¿Aî¿��"

�lÁ�ì¤Kì<ì�î	א�"Á�Kì�Ã�KÁ�ì¹�ò·jõC�KÁ��ì»ò¹í¥  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: ALLAH, le 
Très - Haut, dit: "Je 
déclarerai la guerre à 

quiconque se montre hostile 
à un de Mes élus. De tout ce 
par quoi, mon Serviteur se 
rapprochera de Moi, il n'en 

est aucun qui Me soit 
agréable autant que 

l'accomplissement de ce que 
Je lui ai prescrit. Mon 

Serviteur ne cesse de se 
rapprocher de Moi par les 

actes surérogatoires jusqu'à 



ce que Je l'aime. Et si Je 
l'aime, Je serai son oreille 
avec laquelle il entend, son 

œil avec lequel il voit, sa 
main avec laquelle il attaque 

et son pied avec lequel il 
marche. Je lui donnerai, s'il 

Me demande et Je le 
protégerai, s'il Me demande 
refuge". (Transmis par Al - 

Bukhârî) 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�lÁ�Kôא��

ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��KìBEÁ��



�ìµK¿��ôfì�ì¹�ôZì�Áiø�ì¥�îhì�i�ò¹îYì��"�:�אì¤�
�ÁiîE¿���Nî�ôY¿?ì��אïYî�Á
�ôl¿���íWî�ì<Ãא��ì�ôY¿?ì�
�Nî�ôY¿?ì��Kï¤ì¥ÁאKï�ì¤ò�ì¹א��ì�ôY¿?ì���ôl¿�ì¥Á¤א
�i�îEì�¿��lÁ7îBì��lÁ�Kì�¿��אì¤ò�ì¹�KïKì��íiîCÁ�

�¼M¿�ì¹îYì��"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit, en 

attribuant ces propos à son 
Seigneur - à Lui la 

puissance et la gloire - : "Si 



le Serviteur s'approche de 
Moi d'un empan, Je 

M'approcherai de lui d'une 
coudée, et s'il s'approche de 

Moi d'une coudée, Je 
M'approcherai de lui d'une 

brasse. S'il vient à Moi à 
petits pas, J'irai à lui au 

galop". (Transmis par Al - 
Bukhârî) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhì�íOÁ�Kôא��
�ìµK¿��KìBíDîCì�.�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ð·jí�î=ì��ò·Kì�ìBî<Á�
�ò§KôCא��îhÁ��ðÐÁ�¿��KìBòDEÁ��:�ÀMô�ø8א�

�í®אìY¿>Ãא�ì¹�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il y a un 

nombre de gens qui est privé 
de deux faveurs: la santé et 

les loisirs". (Transmis par Al 
- Bukhârî) 



�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì�íaÁא�ôYא�
îE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�Ái

�í̧ Kì�ìW¿��ìYR:¿>ì�ì��kô�ì��òfîERAא��îhÁ��í¶jÀ?ì��.
�íi¿��NÃAÀ?¿��:�ìµjí	ì¥�Kì��אìXì��íaìCî8ì��ìgÁ�

�îhÁ��ì¶ôW¿?ì��Kì��e¿��íiRAא��ìY¿>¿��îW¿�ì¹�ÁiRAא�
�ìµK¿��؟�ìYô�¿Gì��Kì�ì¹�eÁ�î�ì¤�"�:¿�¿�u�õLÁ�À��
ïWî�ìא�
ï¥jÀ@ìא��ì·jÀ�¿��î·¿��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
�ø»ò¥Kì�í�Ãא��À̀ Ã>¿��אìXì��.�lÁ��í̧ íjî�ì�ì¹



�òhî��Á�ìÐÁ=íBÃא��ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ��òhîEì�EÁ�ô8א�
¿Mì�î<í
 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Le 

Prophète (pbAsl) passait une 
bonne partie de la nuit pour 

faire des prières 
surérogatoires, au point que 
ses pieds se crevassaient. - 
"Pourquoi tu agis ainsi ô 

Envoyé d'ALLAH, lui dis - 
je, alors qu'ALLAH t'a 

pardonné les fautes passées 



et futures?". - "Ne dois - je 
pas être, me répondit - il, un 
Serviteur reconnaissant?". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì�í[Á�Kì�Ãא�

�îN¿�K¿��KìDô�¿��"�:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�KìEî�¿��íYî7ì<Ãא��ìfì�ì£�אì¤��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�ì¥ìZî�ÁBÃא��ôWì
ì¹�ôWì�ì¹�íi¿Aî�¿��¿̀ ¿?î�¿�ì¹�ìfîERAא�

�"�í£אìYíBÃא�ì¹�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��:î7ì<Ãאא��íYt�íYÁא�ì¹



�ì·Kì9ì�ì¥�òYîDì
�îhÁ��"�.�í¥ìZî�ÁBÃא�ì¹�"אt�í¥אì¦
�Á�Kì�øCא��òµאìZÁ�îîhì�א�½Mì�KìCÁ��ìjí�ì¹�.�ìfEÁ�ì¹

�:�Á�ì£Kì�Á<ÃAÁ��í̧ íÐÁBî7ì��í£אìYíBÃא��.�íµK¿?í��:

�î£ìWì��ìXìDÁא�אt�»ò¥ìZî�Á��òYî��:�î»¿�

íi¿��NÃ�ôY¿>ì�ì¹��îYôBì7ì� 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

passait les dix dernières 
nuits de Ramadân en priant, 
réveillait ses femmes (pour 



prier), s'appliquait (aux 
pratiques cultuelles) et 

serrait son "'izâr" (allusion 
à la continence que 

pratiquait le Prophète en 
cette période). (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�í§Á£Kô�א�

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ðYîEì��õ»òj¿?Ãא��íhÁ�îHíBÃא�

�òhÁ�îHíBÃא��îhÁ��ÁiRAא��k¿���õLì�¿�ì¹



�ÁcEÁ<ô9א��.�ðYîEì��5fÀ��lÁ�ì¹�.�î©òYîא�
ì¹�eí<¿>îCì��Kì��k¿Aìì¹�ÁiRA�¿KÁ��îhÁ<ì�î	אt�

�îZÁ�î<ì��.¿��ð�îlì
�eì�Kìq¿��î·ò�ì¹u�îfÀ?ì���:
�îhÁ@¿�ì¹�אìX¿��ì·K¿��אìX¿��NÃAì<¿��lø�¿��îj¿�

�îfÀ��:�îj¿��ô·òI¿��ìfì<¿��ì�Kì
�Kì�ì¹�íiRAא��ì¥ôW¿�
�ò·K¿:îEô7א��ìfìBì�íUì�Ã>ì��"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le croyant 



fort est, au regard d'ALLAH, 
meilleur et plus aimé que le 
croyant faible. Néanmoins il 
y a du bien en chacun d'eux 

(étant croyants, ils 
pratiquent les bonnes 

œuvres). Cherche à acquérir 
tout ce qui t'est utile, aie 

recours à ALLAH et ne cesse 
pas de demander le secours 
divin. Si un mal quelconque 

t'atteint, ne dis pas: (Si 
seulement j'avais fait telle et 
telle chose), mais dis plutôt: 



(Telle est la volonté 
d'ALLAH qui fait ce qu'Il 
veut). Car le fait de dire (Si 
seulement), ouvre la porte 

aux suggestions du Diable". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCì�íaÁ�Kô��¿·ô�ì¥	ìµjí�(��lÁ�¿���ìYî�ìYí¿�(�א�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:
�îNì�Á�í�ì¹�Áא�ìjìDô7�KÁ��í¥KôCא��îNì�Á�í�

ì�Ãא��Á̧ ò¥K¿@ìBÃ�KÁ��ÀMôC�"�lÁ�ì¹�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�"�:�îNR>í��"�ìµìWì��"



�îNì�Á�í��"�í̧ KìCî<ìBÁ��ìjí�ì¹�.�íiìCîEì��î»¿�
�íi¿Aì<¿��אì¤òI¿��í�Kì�Á�Ãא��אìXì��KìDìCîEì�ì¹

KìD¿Aì�ì£ 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "L'Enfer a 

pour portière les tentations 
(boire du vin, s'adonner à la 

fornication, désirer une 
femme autre que la sienne, 

pratiquer la médisance, etc.), 



le Paradis a pour portière les 
désagréments (le zèle, 
l'observance rigide, la 

patience, le domptage de sa 
colère, l'indulgence, le 

gaspillage de ses biens en 
aumône, etc.) ". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 
�òhî��¿M¿>î�ìXí��ÁiRAא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhì�íhÁ�Kôא��
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ò·KìBìEÃא��"�:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ìaì��NîERAìq



�NÃAÀ?¿��¿�ìY¿?ì�Ãא��ìUì�ì�Ã�K¿��¾M¿AîE¿��ìא�ì¤�ìgRAì	ì¹
�:�kì9ì��ôgí��ÁMìoKÁBÃא��ìWîCÁ�ía¿�îYì��.�NÃAÀ?¿�
�:�NÃAÀ?¿��kì9ìB¿��¾Mì<Ã�ì¥�lÁ��KìDÁ��l4Aì8í��:

�KìDÁ��ía¿�îYì��.�Kì�¿�ìY¿?¿��ì�Kì�øCא��ìUì�ì�Ãא��ôgí�
�À�ìYÃ?ì��Kì�¿�ìY¿?¿��ì·אìYîBÁ�ìµ��ìUì�ì�Ãא��ôgí�

ø	ìYì�í�u�ìUô�ì	�ðUEÁ�î�ì��KìDEÁ��¾Mì�FÁ��ôYì��אì¤��
�ôYì��אì¤ò�ì¹�ìµ¿Gì	�óµאìHí�Á��ôYì��אì¤ò�ì¹�¾¤õjì<ì�Á�

�ì¤ôjì<ì��.�íµjÀ?ì��ìfì<ì�¿��ìa¿�ì¥�ôgí��:



�íiíjÀ�í¥�ì·K¿@¿��ògEÁ;ì<Ãא��ìlø�ì¥�ì·Kì�î�í	
�ìµK¿��ôgí��ÁiÁ�KìEÁ��îhÁ��אïjî�ì��:�íiRAא��ìaÁBì	

�íWîBì�Ãא��e¿��KìCô�ì¥�í̧ ìWÁBì��îhìBÁ��:�ì¶K¿��ôgí�
�òj¿��Kï�KìEÁ�uì	�ôgí��ìa¿�ì¥�KôBÁ��Kï��òY¿���ìWì�
�ìµK¿?¿��:א�ìlø�ì¥�ì·Kì�î�í	t�ì·K¿@¿��k¿Aî

�ÁiÁ�KìEÁ��îhÁ��Kï��òY¿��í̧ í£jí�í	�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  
. 

D'après 'Abû `Abd - Allâh 
Hudhayfa ibn Al - Yamân 

(qu'ALLAH soit satisfait des 



deux), Faisant une nuit la 
prière en commun derrière 
le Prophète (pbAsl). (Après 
la fâtiha) il récita la sourate 

de "La vache", ayant 
terminé la récitation des cent 
premiers versets, j'avais cru 
qu'il allait s'incliner. Mais 

comme il continua (la 
récitation), je me dis alors 

qu'il voulait réciter toute la 
sourate dans la première 

rak`a. Il la termina et 
entama la sourate des 



"Femmes", après sa 
récitation, il récita la sourate 
de "'Al `Imrân". Il récitait 
lentement avec une bonne 

articulation. Quand il 
rencontrait un verset où il y 

avait une glorification 
d'ALLAH, il Le glorifiait, ou 

une requête à adresser à 
ALLAH, il la Lui adressait; 
ou un refuge, il se réfugiait 

auprès d'ALLAH. Il 
s'inclinait en disant: "Gloire 

à mon Seigneur le 



Magnifique". Il s'inclinait 
aussi longtemps qu'il était 

demeuré debout, puis disait: 
"ALLAH entend celui qui 

Le loue, louange à 
ALLAH", et il demeurait 
debout un temps presque 

équivalent à la durée de son 
inclinaison. Enfin il se 

prosternait et disait: "Gloire 
à ALLAH, le Très - Haut", 

et il se prosternait aussi 
longtemps qu'il était resté 



debout. (Transmis par 
Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhì�íaÁ	Kôא��
�ìµK¿��íiîCì�"�:�kRAìq�ølÁ�ôCא��ìaì��NîERAìq

�ì¶KìEÁ?Ãא��ìµK¿�¿G¿��¼M¿AîE¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�¾�jí	�òYî�¿GÁ��NîBìBì��kô�ì��؛�ìfEÁ��:�Kì�ì¹

ÁAî�¿��î·¿��NîBìBì��ìµK¿��؟�ÁiÁ��NîBìBì��ì[
�íiìì£¿�ì¹�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), "Une nuit, je fis une 
prière en commun derrière 
le Prophète (pbAsl), il resta 
debout un temps plus que 
d'ordinaire, j'étais sur le 

point de faire une bêtise!". - 
"Que comptais - tu faire?", 

lui demanda - t - on. - 
"J'étais sur le point de 
s'asseoir, en le laissant 
debout (continuant la 

prière)". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 



�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�íYÁ
Kì<Ãא�
îE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�Ái

�ìµK¿��"�:ì��ìNøEìBÃא��íaì�î�ì�u�½Mì��:�íiÀAî�¿�
�k¿?î�ì�ì¹�ò·KìCîא��íaÁ�îYìE¿��íiÀAìBìì¹�íiÀ�Kì�ì¹

�ðWÁא�ì¹�:�k¿?î�ì�ì¹�íiÀ�Kì�ì¹�íiÀAî�¿��íaÁ�îYì�
�íiÀAìBì�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Trois suivent le mort à son 



enterrement: sa famille, ses 
biens et ses œuvres. Deux 

reviennent: sa famille et ses 
biens et seules ses œuvres 

demeurent". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 
�ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhì�ìYì7ì�»Á£Kì�Ãא�

íiîCì��ìµK¿�א�íiRA��:�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�k¿���í�ìYÃ�¿��ÀMôCì�Ãא�

�ífî�Á��í¥KôCא�ì¹�ÁiÁAî<ì��Á́ 
ìYÁא�îhÁ��îgÀ�ÁWì�¿�
�¿eÁ�ì¤�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Le Paradis est plus près 
de l'un de vous que le lacet 
de son soulier, et l'Enfer en 

est de même". (Transmis par 
Al - Bukhârî) 

�òhî��¿Mì<EÁ�ì¥�ó§אìYÁ��lÁ�¿��îhì�ìYì7ì�lÁ�Kôא��
	ølÁB¿Aî��ò¶Á£Kì�ì¥	òµjí�א�ÁiRA�Lî<¿�t¾�א

ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�òfî�¿��îhÁ�ì¹�ìgRAì	



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁMR>õ8א��"�:�NîCÀ�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��íNEÁ�¿�
�ìµK¿?¿��ÁiÁ�ì�Kì�ì¹�ÁiÁojípíjÁ��iEÁ�F¿��ìgRAì	ì¹�:

�lÁCÃAì	�.�lÁ��eì�¿?¿א�ìYí��eÀ�¿Gî	¿��NÃAÀ?¿�
�ÁMôCì�Ãא��.�ìµK¿?¿��:�ìYîE¿��î¹¿��NÃAÀ��؟�¿eÁ�ì¤�:
�¿́ �eÁ�:��ìµK¿�.��ìjí�ì¤אÃ>ì��k¿Aì�løCÁ¿G¿�

�Á£jí�õ��"ðgÁAî��Á�ìYî�¿@Á�א�í��í̧ ¥ì¹ìא  
D'après 'Abû Firâs Rabî`a 
ibn Ka`b Al - 'Aslamî , le 
domestique de l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl), qui était 
l'un des gens d'As - Suffa 

(les pauvres Muhâjirûn qui 
habitaient la mosquée de 
Médine), Je passais mes 
nuits en compagnie de 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
et je lui apportais de l'eau 
pour faire ses ablutions 

mineures et ce dont il avait 
besoin. - "Demande - moi 

une chose", me dit - il. - "Je 
demande de t'accompagner 

au Paradis!" - "Est - ce 



tout?", répondit - il. - "Oui, 
c'est tout", répliquai - je. Il 

me dit alors: "Aide moi donc 
contre toi - même en 

multipliant tes 
prosternations (prières 

surérogatoires)". (Transmis 
par Muslim) 

�ÁiRAא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhì�ìYì7ì�ìOÁ�Kôא��−�
�íµK¿?í�ì¹�:�òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�jí�¿�−�í·Kì�îjì��

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿�îjì�



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìgRAì	ì¹�:�Nî<ÁBì	
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�íµjÀ?ì��"�:¿Aì�Á£jí�õ�:�eîE��Á�ìYî�¿@Á�א�
��¼�ìWî�ì	�ÁiRAÁ��ìWí�î�ì��îh¿��eô�òI¿�t�eì<¿�ì¥�

�¼Mì�EÁ:ì��KìDÁ��eîCì�R_ì�ì¹�¼Mì�ì¥ì£�KìDÁ��íiRAא�
�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après l'esclave affranchi 
de l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), Thawbân , J'ai 
entendu l'Envoyé d'ALLAH 



dire: "Multiplie autant que 
tu pourras les prosternations 

(c. - à - d. les prières), car 
chaque fois que tu te 

prosternes devant ALLAH, Il 
t'élève d'un degré et efface 

une de tes fautes". 
(Transmis par Muslim) 
RAא��ÁWî�ì�ì·אìjÃ>ìq�lÁ�¿��îhì�ìYì7ì�ìaÁא�ôYא��Ái

�óYî�אí��òhî�t�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁB¿Aî	
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�í̧ íYíBí�ìµK¿��îhì��ò§KôCא��íYîEì�
�íiÀAìBì�ìhí�ì�ì¹�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
�ðhì�ì��ðO�ÁWì��"�íYî�í��:�"�Á�Kì�Ãא��øgì9Á�
Á�ì¹ÁM¿AìBîDíBÃא��ò.ø��K  . 

D'après 'Abû Safwân `Abd - 
Allâh ibn Busr Al 'Aslamî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Le meilleur 
des hommes est celui qui vit 
longtemps et accomplit des 



bonnes œuvres". (Transmis 
par At - Tirmidhî) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�ìYì7ì�ì[Á�Kì�Ãא�
�ìµK¿��íiîCì�:�òYî9ôCא��íhî��í[ì�¿��løBì�ì�K¿�

�ìµK¿?¿��ó¥îWì��òµKì�Á��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:
�óµKì�Á��òµô¹¿��îhì�Nî�Á��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ì.Á�òYî7íBÃא��NÃAì�K¿��.�íiRAא��îhÁ�¿�
ìµKì�Á��lÁ�ìWìDî
¿��íiRAא��hì�ìYìE¿��ì.Á�òYî7íBÃא��
�íaìCîq¿��Kì��.�¾Wí�À��í¶îjì��ì·K¿��KôB¿A¿�



�ìµK¿?¿��ì·jíBÁAî�íBÃא��ìcì7¿@îא��:�ôgíDRAא�
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�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��Kì�òYÁ���k¿���ÁiîE¿Aì�ìiRAא��.
�íiÀ�îj¿��"�:�íiRAא��hì�ìYìE¿��"�Á�KìEÃא��øgì9Á��ì»ò¹í¥
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íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹ . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Mon 

oncle paternel, 'Anas ibn An 
- Nadr (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), qui n'a pas 
assisté à la bataille de Badr, 



disait: "O Envoyé 
d'ALLAH! Je n'étais pas 

présent au premier combat 
livré contre les polythéistes, 

mais si ALLAH me fait 
assister à un autre combat 

contre eux, Il vous fera 
certes voir ce dont je suis 
capable". Le jour de la 

bataille de 'Uhud, les fidèles 
(ayant négligé les ordres du 
Prophète), quittèrent leurs 
positions, il s'écria alors: 

"Seigneur! Pardonne à ces 



gens - là (c. - à - d. ses 
compagnons d'armes) les 

erreurs commises et auprès 
de Toi je désavoue ce qu'a 

fait l'autre camp 
polythéiste". Puis il s'avança 

et rencontra Sa`d ibn 
Mu`âdh et lui dit: "O Sa`d 

ibn Mu`âdh! Par le Seigneur 
de An - Nadr! Moi je sens 
l'odeur du Paradis en deçà 

de 'Uhud!". Sa`d, qui 
écoutait le récit de 'Anas, 

dit: "O Envoyé d'ALLAH, je 



n'ai pas eu le courage de me 
comporter comme lui!". 

Puis 'Anas reprit: "A la fin 
de la bataille, nous le 

trouvâmes percer de quatre - 
vingts et quelques coups de 

sabres, de lances et de 
flèches. Nous le trouvâmes 

mort, défiguré par les 
polythéistes, au point que 

personne parmi nous ne put 
le reconnaître sauf sa sœur, 
qui le reconnut du bout de 
son doigt". 'Anas ajouta: 



Nous crûmes que ce verset 
fut révélé à son sujet ou au 
sujet de ses semblables: "Il 
est, parmi les croyants, des 

hommes qui ont été sincères 
dans leur engagement envers 
ALLAH" (33:23). (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 
�¿Mì�Ã?í�¾£jí<î�ì��lÁ�¿��îhì�ìYì7ì�ì§Á£Kô�א�
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�ÁM¿AìBîDíBÃא��Á�Kì�Ã�KÁ�ì¹�:�Kì�íWì�¿��ífÁBî�ì��î»¿�
KÁ��Á̧ òYîD¿��k¿AìtKìDÁ��í³ôWì8ì�ì�ì¹�Á�ìYÁ�  

D'après 'Abû Mas`ûd `Uqba 
ibn `Amr Al - 'Ansârî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'un des combattants de 
la bataille de Badr, Quand le 
verset prescrivant l'aumône 
fut révélé, nous portions les 
fardeaux sur nos dos contre 
un salaire déterminé dont 
nous faisions aumône. Un 

homme vint faire une 



aumône considérable, et on 
dit à la suite: "C'est une 
charité ostentatoire". Un 
autre fit l'aumône d'une 
(Sâ`) (mesure des grains 

équivalente à huit poignées 
de moyenne grandeur), on 

dit alors: "ALLAH n'a 
jamais besoin d'une telle 

aumône!". Aussitôt ce verset 
fut révélé: "Ceux - là qui 
dirigent leurs calomnies 

contre les croyants qui font 
des aumônes volontaires et 



contre ceux qui ne trouvent 
que leurs faibles moyens (à 
offrir).. " (9:79). (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 
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t�אìXì��îhÁ��í²ìYî
¿��ðO�ÁWì��ò¶Kô7א��òfî�
ÁO�ÁWì�Ãא� . 

D'après 'Abû Dharr Jundub 
ibn Junâda (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Le Prophète 
(pbAsl) a dit en attribuant 

ces propos au Seigneur, Très 
- Haut et Béni: "O Mes 
serviteurs! Je me suis 

interdit l'injustice, et Je vous 
interdis de la pratiquer. Ne 
soyez donc pas injustes les 

uns envers les autres. O Mes 



serviteurs! Chacun de vous 
est égaré sauf celui que J'ai 
dirigé! Demandez - Moi de 

vous diriger et Je vous 
dirigerai. O Mes serviteurs! 
Chacun de vous est affamé 
sauf celui que J'ai nourri! 

Demandez -Moi donc 
subsistance et Je vous 
l'accorderai. O Mes 

serviteurs! chacun de vous 
est nu sauf celui que j'ai 

habillé. Demandez - Moi de 
vous vêtir et Je vous 



habillerai. O Mes serviteurs! 
Vous péchez jour et nuit, et 
c'est Moi qui pardonne tous 
les péchés. Demandez - Moi 

pardon et Je vous 
pardonnerai. O Mes 

serviteurs! Vous n'arrivez 
jamais à Me nuire ou à 

M'être utiles si vous 
cherchez à le faire. O Mes 

serviteurs! Si tous les 
hommes et tous les djinns 

étaient aussi pieux que l'est 
celui d'entre vous ayant le 



cœur le plus pieux, cela 
n'ajouterait rien à mon 

Royaume. O Mes serviteurs! 
Si tous les hommes et tous 

les djinns étaient aussi 
pervers que l'est celui 

d'entre vous ayant le cœur le 
plus pervers, cela ne 

diminuerait rien de mon 
Royaume. O Mes serviteurs! 
Si les premiers et les derniers 

des hommes et des djinns 
s'étaient réunis sur un seul 

tertre pour me présenter 



leurs requêtes et que J'aie 
donné à chacun d'eux sa 
demande, cela ne pourrait 

amoindrir en rien Ma 
propriété pas plus que 

l'aiguille n'enlève quoi que 
ce soit à la mer en y 

pénétrant. O Mes serviteurs! 
Ce sont vos œuvres que Je 

vous recensai et pour 
lesquelles Je vous 

rétribuerai. Celui qui trouve 
du bien qu'il dise: (Louange 

à ALLAH). Et celui qui 



trouve autre chose qu'il ne 
se prenne qu'à lui même". 

'Abû 'Idrîs, chaque fois qu'il 
transmettait ce hadith, se 
jetait à genoux. (Transmis 

par Muslim) 
 

12 - L'exhortation à 
augmenter le nombre de ses 
bonnes oeuvres à la fin de sa 

vie 
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ALLAH, l'Exalté, dit: "Ne 
vous avons - Nous pas donné 

une vie assez longue pour 
que celui qui réfléchit 

réfléchisse? L'avertisseur, 
cependant, vous était venu" 

(35:37). Ibn `Abbâs et les 
autres commentateurs ont 
interprété ce verset de la 

manière suivante: "Ne vous 
avons - nous pas accordé 

une durée de soixante 
années?". Le hadith que 

nous allons citer plus loin, si 



ALLAH le veut, confirme 
cette interprétation. D'autres 
ont estimé cette durée à dix - 

huit années, ou quarante 
selon d'autres. Ibn `Abbâs a 

transmis aussi que les 
habitants de Médine, lorsque 
l'un d'eux atteignait l'âge de 

quarante ans, il se 
consacrait aux pratiques 

religieuses. On a dit encore 
qu'il s'agissait de la 

maturité. 



Ibn `Abbâs et la plupart des 
exégètes ont interprété le 

verset suivant "Un 
avertisseur est venu à vous", 

qu'il s'agit du Prophète 
(pbAsl), tandis que les 

autres, comme `Ikrima et 
Ibn `Uyayna, ont dit qu'il 

s'agissait des cheveux 
blancs. 
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D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "ALLAH n'excuse pas 



l'homme lorsqu'Il lui a 
prolongé la vie jusqu'à 

atteindre l'âge de soixante 
ans". (Transmis par Al - 

Bukhârî) 
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D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), `Umar (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui) 
m'introduisait chez lui avec 

les vieux combattants de 
Badr. L'un d'eux, éprouvant 

quelque gêne, dit: 
"Pourquoi ce jeune homme 

est entré avec nous? N'avons 
- nous pas des fils de son 

âge?". - "Ce n'est pas 
n'importe qui, répondit 
`Umar, et vous le savez 



bien". Un certain jour qu'il 
convoquait les mêmes 

vieillards, il m'introduisait à 
leur assemblée. Je constatai 

qu'il ne m'avait introduit 
que dans le but de leur 
montrer mon degré de 

savoir. - "Qu'est ce que vous 
entendez dire par ces paroles 
d'ALLAH: "Lorsque vient le 
secours d'ALLAH ainsi que 
la victoire" (110:1). Certains 

d'eux dirent: "On nous a 
ordonné de louer ALLAH et 



de Lui demander pardon 
lorsqu'Il nous accorde Son 

secours et nous donne 
victoire". Les autres 

gardèrent le silence. Alors 
`Umar me regarda et dit: 

"Es - tu du même avis, ô Ibn 
`Abbâs?". - "Non", répondis 
-je. - "Et alors comment tu 

interprètes ce verset?", 
répliqua - t - il - "Il s'agit de 

la mort prochaine de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl). 
ALLAH lui disait: Lorsque 



vient le secours d'ALLAH 
ainsi que la victoire (110:1), 
ce qui sera l'annonce de ta 

mort, "Alors, par la louange, 
célèbre la gloire de ton 

Seigneur et implore Son 
pardon. Car c'est Lui le 

grand Accueillant au 
repentir". (110:3) `Umar 

alors s'écria: "Je ne connais 
aucune interprétation autre 
que la tienne". (Transmis 

par Al - Bukhârî) 



KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì�íOÁ�Kôא���
�îN¿�K¿��:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�kRAìq�Kì�

ìq�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�u�îN¿�ìZì��î·¿��ìWî<ì��¼�
��íUî�¿>Ãא�ì¹�ÁiRAא��íYî8ì��ì�Kì��אì¤ò��ÁiîE¿Aìt�

�KìDEÁ��íµjÀ?ì��"�́ ÁWîBì�Á�ì¹�KìCô�ì¥�eì�Kì�î�í	
�lÁ��îYÁ>Ãא��ôgíDRAא��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�lÁ�ì¹

ì¹ò¥�KìDîCì�òhîEì�EÁ�ô8א��lÁ��¾Mìא��:�ì·K¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥



�Á̧ Á£jí�í	ì¹�ÁiÁjÀ�í¥�lÁ��ìµjÀ?ì��î·¿��íYí�Ã@ì��:
�ôgíDRAא��´ÁWîBì�Á�ì¹�KìCô�ì¥�ôgíDRAא��eì�Kì�î�í	

�kìCî<ì��ì·�îYÀ?Ãא��íµô¹¿Gì�ì��lÁ��îYÁ>Ãא��:�íµô¹¿Gì�ì�
Ãא��lÁ��ÁiÁ��ìYÁ�À��Kì��ífìBî<ì��î»¿��ì·�îYÀ?

�k¿�Kì<ì��ÁiÁ�îj¿��lÁ��ò·�îYÀ?Ãא��:�ÁWîBì�Á��îUø�ì�¿�
�í̧ îYÁ>î=ì�î	אì¹�¿eø�ì¥�.�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�ì�jíBì��î·¿��ìfî�¿��ìµjÀ?ì��î·¿��íYÁ�Ã@í��ìgRAì	ì¹



�"�:î�í	�́ ÁWîBì�Á�ì¹�ôgíDRAא��eì�Kì�
�eîE¿���í�jí�¿�ì¹�´íYÁ>î=ì�ì	¿��.�"�îN¿�K¿�

�ÀMì7ÁoKì�:�NÃAÀ��:�Á̧ ÁXì��Kì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
א�í�KìBÁA¿@Ã�א�lÁ�R��ì¥¿א´��¿�KìD�î�ìWî��KìDÀ�jÀ?ì�؟�

�ìµK¿��:ì�lÁ��îN¿AÁ<í�u�lÁ�ô�À��lÁ��½Mì�
Kì��אì¤ò��KìD�ÃAÀ��KìD�î�¿�ì¥�אì¤��ÁiRAא��íYî8ì��ì�
�Á�ì¥jõ�lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì�.�ì¹א�íUî�¿>Ã���k¿���òYÁ�א�

�íi¿��:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�



�òµîj¿��îhÁ��íYÁ�Ã@í��ìgRAì	ì¹�"�:�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	
�eîE¿���í�jí�¿�ì¹�ìiRAא��íYÁ>î=ì�î	¿��Á̧ ÁWîBì�Á�ì¹�"

�.�îN¿�K¿��:�NÃAÀ��:í	ì¥�Kì��́ ìµj�א�ÁiRA��ì¥¿א
�Á̧ ÁWîBì�Á�ì¹�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�òµîj¿��îhÁ��íYÁ�Ã@í�
�ìµK¿?¿��؟�ÁiîE¿���í�jí�¿�ì¹�ìiRAא��íYÁ>î=ì�î	¿��:

ì�ºì¥¿Gì	�lø�¿��lø�ì¥�lÁ�ìYì�î�¿�u�lÁ��¼Mì�
�òµîj¿��îhÁ���îYì�Ã�¿��KìD�î�¿�ì¥�אì¤òI¿��lÁ�ô�À��:

î	¿��Á̧ ÁWîBì�Á�ì¹�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�ìiRAא��íYÁ>î=ì�



�KìD�î�¿�ì¥�îW¿?¿��ÁiîE¿���í�jí�¿�ì¹�:�íYî8ì��ì�Kì��אì¤ò�
�ì§KôCא��ìNî�¿�ì¥ì¹�¿MR@ì��íUî�¿��íUî�¿>Ãא�ì¹�ÁiRAא�
�îUø�ì�¿��Kïא�ìjÃ�¿��ÁiRAא��òh�Á£�lÁ��ì·jÀAí�îWì�
Kïא�ôjì��ì·K¿��íiô�ò��í̧ îYÁ>î=ì�î	אì¹�¿eø�ì¥�ÁWîBì�Á� 

. 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Après la 

révélation de la sourate: 
"Lorsque vient le secours 

d'ALLAH ainsi que la 
victoire" (110:1), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) n'a fait 
aucune prière sans qu'il n'y 

dise: "Gloire à Toi, ô 
Seigneur, et louange à Toi. 
Seigneur! Pardonne - moi". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
`A'icha a transmis aussi: 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
dans ses inclinaisons et ses 

prosternations, disait 
fréquemment: "Gloire à Toi, 
ô Seigneur, notre Seigneur, 
et louange à Toi! Seigneur 



pardonne - moi", en mettant 
ainsi en exécution ce 

qu'ALLAH lui a ordonné: 
alors, par la louange, célèbre 
la gloire de ton Seigneur et 

implore Son pardon. (110:3) 
Suivant une variante de 

Muslim: L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), - avant sa 
mort - , répétait toujours ces 

mots "Gloire à Toi ô 
Seigneur! Notre Seigneur, et 

louange à Toi. Je Te 
demande pardon et je me 



repens auprès de Toi". - "O 
Envoyé d'ALLAH, lui dit 

`A'icha, quels sont ces mots 
nouveaux que tu répètes 

souvent?". - "Ils sont, dit - 
il, un signe apparent dans 

ma Nation que lorsque je le 
vois, je dois dire: Lorsque 

viennent le secours 
d'ALLAH et la victoire.. 

(110:1), jusqu'à la fin de la 
sourate". 

Suivant une autre variante 
de Muslim: L'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) répétait 
souvent ces paroles: "Gloire 
à ALLAH et louange à Lui. 

Je demande à ALLAH de me 
pardonner et je me repens 

auprès de Lui". - "O Envoyé 
d'ALLAH, lui dit `A'icha, je 

remarque que tu répètes 
toujours ces paroles: (Gloire 
à ALLAH, et louange à Lui. 
Je demande à ALLAH de me 

pardonner et je me repens 
auprès de Lui)". - ALLAH 
m'a informé, répondit - il, 



que lorsque je vois un 
certain signe dans ma 

Nation, je devrai répéter ces 
paroles: (Gloire à ALLAH, 

et louange à Lui. Je 
demande à ALLAH de me 
pardonner, et je me repens 
auprès de Lui). Ce signe je 
viens de le voir: "Lorsque 
vient le secours d'ALLAH 
ainsi que la victoire, qui 
annonce la prise de La 

Mecque, (Et que tu vois les 
gens entrer en foule dans la 



religion d'ALLAH. Alors, 
par la louange, célèbre la 
gloire de ton Seigneur et 
implore Son pardon. Car 

c'est Lui le grand 
Accueillant au repentir)" 

(110:tout). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�íaÁא�ôYא��:
�k¿Aì�ìlî�ìjÃא��ìaì�Kì��ôfì�ì¹�ôZì�ìiRAא��ô·�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥



ì·K¿��Kì��íYì�Ã�¿��ìl4�ìjí��kô�ì��ÁiÁ�K¿�ì¹�ìfî�¿��
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��ÁiîE¿Aì�ílî�ìjÃא� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 
"ALLAH - à Lui la 

puissance et la gloire 
inspirait Son envoyé (pbAsl) 
continuellement peu avant 

sa mort, et quand il rendit le 
dernier soupir, l'inspiration 

était plus intense". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì�í[Á�Kì�Ãא�
�ìµK¿��:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�Kì��k¿Aì�¾Wî�ì�õfÀ��íOì<î�í�

�ÁiîE¿Aì�ì�Kì��"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Chaque Serviteur sera 

ressuscité à l'état dans lequel 
il se trouvait avant sa mort". 

(Transmis par Muslim) 



 
13 - Le grand nombre des 

voies de bien 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�óYîEì��îhÁ��אjÀAì<Ã>ì��Kì�ì¹
òI¿�ðgEÁAì�ÁiÁ��ìiRAא��ô· �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�óYîEì��îhÁ��אjÀAì<Ã>ì��Kì�ì¹

íiRAא��íiîB¿Aî<ì��
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�¾�ô¥ì¤�ìµK¿?î�Á��îfìBî<ì��îhìB¿�

í̧ ìYì��אïYîEì��



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�Kï�Á�Kìq�ìfÁBì�îhì�
�ÁiÁ�ì¹אÃ>ìCÁA¿�t½�ìÐÁ�¿��Á�Kì�Ãא��lÁ��í�Kì�  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
tout ce que vous faites de 
bien, vraiment ALLAH le 

sait" (2:215). 
- "Et le bien que vous faites, 

ALLAH le sait" (2:197). 
- "Quiconque fait un bien 

fût - ce du poids d'un atome, 
le verra" (99:7). 



- "Quiconque fait le bien, le 
fait pour lui - même" 

(45:15). 
�íO�Á£Kì��½�ìÐÁ�¿@¿��öWÁא�ìlÁ�ì¹�Kô�¿�ì¹t�א

KìDîCÁ��K¼�ìY¿��íYÀ�îXìC¿��¾�ìYÁ8ì�îCí��íYîE¿� . 
îhì��lÁ�¿�5¥ì¤��Á�íWîCí��òhî�tא�íµô¹

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£KìCí��:�NÃAÀ��:�Kì�
òµKìBî��ífì9Ã�¿�؟�ì¥t	ìµjí�א�ÁiRA��õ»¿�א

�ìµK¿��"�:אt¿KÁ��í·Kì,�lÁ��í£KìDÁ�Ãא�ì¹�ÁiRA�
�ÁiÁAEÁ�ì	�"�NÃAÀ��:�؟�ífì9Ã�¿��Á�K¿�øYא��õ»¿�



�ìµK¿��"�:�Kì�íYì�Ã�¿�ì¹�KìDÁAî�¿��ìWîCÁ�KìDí�¿>î�¿�
�KïCìBì��"�NÃAÀ��:�ìµK¿��؟�îfì<Ã�¿��îg¿��î·òI¿��"�:

�íaìCî8ì��î¹¿��Kï<Á�Kìq�í.Á<í�t�ì³ìYî��.�"�NÃAÀ�
�:î�¿�ì¥¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��NÃ>í<ìp�î·��N

�ìµK¿��؟�òfìBì<Ãא��ò̂ î<ì��îhì�"�:�õcÀ@ì�
�eîCÁ��½M¿�ìWìq�KìDô�òI¿��ò§KôCא��îhì�´ôYì


�eÁ�Ã>ì��k¿Aì�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.
�íaÁ�Kô8א��"�ÁM¿AìBîDíBÃא��Á£Kô8�KÁ��:�ìjí��אìXì�



�í¥jíDî7ìBÃא��.�ì»ò¹í¥ì¹�"�Kï<ÁoKìp�"�ÁMìBì�î<íBÃ�KÁ�
�:ì¤�î»¿��ìjî�ì�ì¹�óµKìEÁ�î¹¿��óYÃ?¿��îhÁ��óKìEìp�א

�¿eÁ�ì¤�"�.אì¹t�í³ìYî��"�»ÁXRא�t�íhÁ?î�í��
íi¿Aî<Á��íµò¹Kì�í��Kì� . 

D'après 'Abû Dharr Jundub 
ibn Junâda (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai 
demandé à l'Envoyé 

d'ALLAH: "Quelles sont les 
meilleures œuvres?". - "La 

croyance en ALLAH, 



répondit - il, et le combat 
dans Son chemin". - "Quels 

sont les meilleurs des 
esclaves à affranchir?". - 
"Les plus précieux et les 
plus coûteux aux yeux de 

leurs propriétaires". - "Et si 
je suis incapable de faire 

cela?". - "Tu aides 
quelqu'un à accomplir son 
travail, ou bien tu fais le 

travail d'un homme 
maladroit". - "O Envoyé 

d'ALLAH, repris - je, et si je 



ne suis pas en mesure de 
faire aucun travail?". - 

"Dans ce cas, tu cesses de 
nuire aux gens car cela te 
sera compté comme une 

aumône". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�Kï9î�¿��5¥ì¤�lÁ�¿��îhì�lÁ�Kôא��
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�øfÀ��k¿Aì�íUÁ�î8í�
í	u�õf¿@¿��½M¿�ìWìq�îgÀ�ÁWì�¿��îhÁ��kì�



�½M¿�ìWìq�¾Mì�EÁ�î�ì��½M¿�ìWìq�¾�ìWEÁBî�ì��õfÀ�ì¹
�¾�ìÐÁ�Ã@ì��õfÀ�ì¹�½M¿�ìWìq�¾M¿AEÁAîDì��õfÀ�ì¹
�ðlîDì�ì¹�½M¿�ìWìq�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ��ðYî�¿�ì¹�½M¿�ìWìq

�½M¿�ìWìq�òY¿@îCíBÃא��îhì�.�îhÁ��í�òZî�í�ì¹
�kì�õ9א��îhÁ��KìBíDí<¿�îYì��ò·Kì�ì<Ã�ì¥�¿eÁ�ì¤�"

�ðgÁAî�í��í̧ �øgì9Á�"��kì�uא��.õ�"�ì¹ì¥א
�ÁcEÁ>î�א�ì�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא��ò.ø�¶ò�òUî�¿�ì¹�uא�

�ògEÁBÃא��:ífì8Ã>ÁBÃא�  . 



D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Chaque 

matin, chacun de vous doit 
une aumône pour chacune 

de ses articulations. Chaque 
glorification d'ALLAH est 

une aumône. Chaque 
louange d'ALLAH est une 

aumône. Chaque 
témoignage qu'il n'y a 

d'autre divinité qu'ALLAH 
est une aumône. Chaque 



takbîr (dire ALLAH est 
Grand) est une aumône. 

Chaque fois que tu 
commandes le convenable 

est une aumône. Chaque fois 
que tu interdis le blâmable 
est une aumône. Il suffit, 

pour accomplir une œuvre 
équivalente, de faire deux 

rak`a dans la matinée ( 
moment où le soleil a 

accompli le quart de sa 
course au - dessus de 



l'horizon)". (Transmis par 
Muslim) 

�íiîCì�íOÁ�Kôא���(�5¥ì¤�lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��"�:

�KìDíCì�ì��lÁ�ô�À��íµKìBî¿��ôl¿Aì�îNìpòYí
�KìDí�øEì	ì¹�.�òhÁ	Kì�ì��lÁ���îWì�ìj¿�
KìDÁ�KìBî�א¿�t�òd�òYR:א��îhì�À«KìBí��ºì¤

ìBî¿��ò�ò¹Kì�ì��lÁ���îWì�ì¹ì¹�KìDÁ�K



�ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��í·jÀ@ì��ÀMìKì�õCא�t�íh¿�îWí��
�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "On me fit passer en 

revue les bonnes et les 
mauvaises œuvres de ma 

Nation. J'ai trouvé parmi ses 
bonnes œuvres le fait 

d'écarter du chemin ce qui 
nuit aux gens, et parmi ses 

mauvaises œuvres, un 



crachat dans une mosquée 
qu'on n'enfouit pas". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCì�íaÁא�ôYא��(�5¥ì¤�lÁ�¿��(�אjÀ�K¿��Kï	Kì��î·¿��:

�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��:ífî�¿��ìLì�ì¤�ò¥jí�õWא��
KÁ�t�l4Aì8í��KìB¿��ì·jSAì8í��ò¥jí�

�ì·jÀ�ôWì8ì�ì�ì¹�í¶jí8ì��KìB¿��ì·jí�jí8ì�ì¹
�îgòDÁא�ìjî�¿��òµjí9À>Á��.�ìµK¿��"�:�îW¿��ì[îE¿�ì¹¿�

�ÁiÁ��ì·jÀ�ôWô8ì��Kì��îgÀ@¿��íiRAא��ìfì<ì��:�ô·�
�¾�ìÐÁ�Ã@ì��øfÀ�ì¹�½M¿�ìWìq�¾Mì�EÁ�î�ì��øfÀ@Á�



�½M¿�ìWìq�øfÀ�ì¹�½M¿�ìWìq�¾�ìWEÁBî�ì��øfÀ�ì¹
�½M¿�ìWìq�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ��ðYî�¿�ì¹�½M¿�ìWìq�¾M¿AEÁAîDì�
�òaî9í��lÁ�ì¹�½M¿�ìWìq�òY¿@îCíBÃא��îhì�ðlîDì�ì¹

�½M¿�ìWìq�îgÀ�ÁWì�¿��.�"�אjÀ�K¿��:�ìµjí	ì¥�Kì�
�íi¿��í·jÀ@ì�ì¹�íiì�ìjîDì
�Kì�íWì�¿��lÁ�ÃGì�¿��ÁiRAא�

�¿¥îgí�î�¿�ì��îj¿�KìDì<ìpì¹�:�"�ìµK��KìDEÁ��ðYî�¿�؟��¿
�¿eÁ�ìX¿@¿��؟�ð¥î¦ò¹�ÁiîE¿Aì�ì·K¿�¿��ó¶אìYì��lÁ�

ì�Ãא��lÁ��KìDì<ìpì¹�אì¤�u�ðYî�¿��íi¿��ì·K¿��òµ�"



�.�ðgÁAî�í��í̧ �Á�Kô��KÁ�"�א�í¥jí�õW�.�"�ì¹ì¥א
�ÁMì�RAì�íBÃא��א:tðYî�ì£�Kì�íWÁא�ì¹�íµאìjî�  . 

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Des gens vinrent 
trouver l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) et se plaignirent en 

lui disant: "O Envoyé 
d'ALLAH! Les gens fortunés 

ont accaparé toutes les 
récompenses bien qu'ils 

prient comme nous prions, 
jeûnent comme nous 



jeûnons, et ne fassent 
l'aumône que par le superflu 

de leurs richesses". - 
"ALLAH, répondit - il, ne 
vous a - t il pas accordé de 

quoi faire l'aumône? 
Chaque glorification est une 
aumône, chaque takbîr est 

une aumône, chaque 
louange est une aumône, 

chaque témoignage de 
l'unicité d'ALLAH est une 
aumône, chaque incitation 

au convenable est une 



aumône et chaque 
interdiction du blâmable est 

une aumône, même dans 
l'accomplissement de l'acte 

sexuel se trouve une 
aumône". Ils s'étonnèrent et 

dirent: "O Envoyé 
d'ALLAH! Comment peut - 

on faire une aumône des 
rapports charnels qui ne 

sont qu'une satisfaction de 
nos désirs?!". - "Si l'un de 
vous avait satisfait son désir 
en forniquant, n'aurait - il 



pas commis un péché? Ainsi 
s'il avait satisfait son désir 
licitement, il aurait obtenu 
une aumône!". (Transmis 

par Muslim) 
�íiîCì�í[Á�Kì�Ãא��(�5¥ì¤�lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��lÁ��"�:t�
�î·¿��îj¿�ì¹�Kï�îEì
�Á²¹íYî<ìBÃא��îhÁ��·ìYÁ?î�ì�

�ódEÁA¿��¾iî�ìjÁ��´Kì�¿��k¿?ÃAì��"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 



D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) m'a 

dit: "Ne dédaigne aucun 
acte du bien quelque minime 

soit - il, même s'il s'agit 
d'accueillir ton 

coreligionnaire avec un 
visage radieux". (Transmis 

par Muslim) 
�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�í§Á£Kô�¥ìlÁpì�א�íiRA�א�

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:í	�õfÀ�u�îhÁ��kì�
�ÁiEÁ��íaÀAÃ:ì��ó¶îjì��ôfÀ��½M¿�ìWìq�ÁiîE¿Aì�ò§KôCא�

�í[îBô7א��א:�ìhîEì��íµÁWî<ì�t�½M¿�ìWìq�òhîEìCî�
ÁBî�ì�¿��ÁiÁ�ôא�ì£�lÁ��ìfí�ôYא��í.Á<í�ì¹�íiÀA

�½M¿�ìWìq�íiìKì�ì��KìDîE¿Aì�íi¿��ía¿�îYì��î¹¿��KìDîE¿Aì
�¾�ìjÃ:í��øfÀ@Á�ì¹�½M¿�ìWìq�ÀMì�øER:א��ÀMìBÁA¿@Ãא�ì¹

ô8א��k¿���KìDEÁ7îBì�u�À_EÁBí�ì¹�½M¿�ìWìq�Á�
îhì�א�:òd�òYR�½M¿�ìWìq�tא�ºì¤�"�ðd¿>ô�í�



�ÁiîE¿Aì�.ìא�ì¹ò¥�îhÁ��Kï9î�¿��ðgÁAî�í��í̧ ÁM�ì¹ì¥ì¹א
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�ì¶ì£��lÁCì��îhÁ��ó·Kì�î���õfÀ��ìdÁAí��íiô��

ì�ì¹�ì.ø�Á	�k¿Aìu�îhìB¿��ófì8Ã>Á��ÁMìoKÁBÁ�
�ìiRAא��ìfRAì�ì¹�ìiRAא��ìWÁBì�ì¹�ìiRAא��ìYô�¿�

ô�ì	ì¹�אïYì�ì��ìµìZìì¹�ìiRAא��ìY¿>î=ì�î	אì¹�ìiRAא��ìU
�KïBÃ;ì�î¹¿��¼M¿�îjì
�î¹¿��ò§KôCא��òd�òY¿��îhì



�î¹¿��¾²¹íYî<ìBÁ��ìYì�¿��î¹¿��ò§KôCא��òd�òY¿��îhì
�ì.ø�ø�ì£ìWì�א��óY¿@îCí��îhì�kìDì�

ôא��ì¹u�îW¿�ì¹�¾XÁ�ì�îjì��lÁ�îBí��íiô�òI¿��ÁMìoKÁBÁ�
ì��ì¡ìZî�ì¦ò¥KôCא��îhì�íiì�Ã>  " . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Chaque 
articulation du corps 

humain doit faire l'aumône 
chaque jour où le soleil se 



lève. Faire justice entre deux 
personnes est une aumône; 

aider un homme à 
enfourcher sa monture est 

une aumône; aider 
quelqu'un à charger ses 

bagages sur sa mouture est 
une aumône; dire une bonne 

parole est une aumône; 
chaque pas que tu fais pour 
aller faire une prière est une 
aumône; enfin écarter ce qui 
peut nuire au chemin est une 



aumône". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 

 
Selon une variante de 

Muslim, `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Tout être humain créé 

possède trois cents soixante 
articulations. Celui qui 
proclame la grandeur 

d'ALLAH, Le loue, dit qu'il 
n'y a d'autre divinité que 

Lui, Le glorifie, Lui 



demande pardon, écarte une 
pierre, une épine ou un os 
qui nuit aux gens dans un 

chemin, commande le 
convenable ou interdit le 

blâmable, celui - ci passera 
sa nuit à l'abri du Feu". 

�íiîCì�íaÁ�Kô�îhì�א�ølÁ�ôC�(��lÁ�¿���ìYî�ìYí¿�(�א�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îhì�

�íi¿��íiRAא��ôWì¿��ì¡אì¥�î¹¿��ÁWÁ�î�ìBÃא��k¿���אìW¿�
ìZí��ÁMôCì�Ãא��lÁ�t�ì¡אì¥�î¹¿��אìW¿��KìBRAÀ���"



�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�íµíZõCא��"�í�jÀ?Ãא�
�í³î¦øY�Kì�ì¹��ÀGôEìDí��ì¹ÁcîEô9AÁא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Celui qui va matin ou 
soir à la mosquée (pour faire 
les prières communautaires), 
ALLAH lui réservera un lieu 

de séjour dans le Paradis 
pour chaque fois qu'il y était 

allé matin ou soir". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íhÁ�Kôא���)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

�Á�KìBÁAî�íBÃא��ì�Kì�Á��Kì�t�½�ì¥Kì��·ìYÁ?î�ì��
ìDÁ�ì¥Kì�Á��¾�Kì
�ìhÁ	îYÁ��îj¿�ì¹�K�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.

�õ»òYì�îjì�Ãא��ìµK¿��:�òÐÁ<ì�Ãא��îhÁ��íhÁ	îYÁ>Ãא�
�ÁMôא�ôWא��îhÁ��òYÁ�Kì�Ã�K¿��.�ìµK¿��:�KìBô�í¥ì¹

Á�Kô7א��lÁ��ìÐÁ<í�î	Àא . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "O femmes 

musulmanes, qu'aucune de 
vous ne dédaigne de recevoir 

un présent de la part de sa 
voisine, ne consistât - il 

qu'en le pied d'une brebis". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCì�íaÁ	Kôא���)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ølÁ�ôCא��îhì
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ìµK¿�kRAìq�א�íiRA��"�:



,í·Kì��ðaî9Á�ì¹	ì·jí<î�ì��î¹¿��ðaî9Á�tא
�½Mì�î<í
�ì·jõ�Á	ì¹�:�íµîj¿��KìDÀAì9Ã�¿G¿��"t�ìi¿���

�t�íiRAא���א"�ÀM¿�Kì���Kì�Kì�î£¿�ì¹t�îhì�ºì¤

½Mì�î<í��îhÁ�א�í�KìEì�Ãא�ì¹�òd�òYR:א�t�ò·Kì,�"

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.Á�Ãא��íaî9�"ì��îhÁ�u�¾�
�íUì�Ã>í��îW¿�ì¹�Á�Kì�Ãא��òYî�¿@Á��¾Mì<î�Á��k¿���.�ì¹�"

�ÀMì�î<õ7א��"ÀMì<Ã:Á?Ãא�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "La foi comporte 
soixante - dix et quelques 
branches - ou suivant une 

variante soixante et quelques 
branches - , dont la 

meilleure consiste à dire: (Il 
n'y a d'autre divinité 

qu'ALLAH), et la moindre 
est d'écarter tout ce qui nuit 
du chemin. La pudeur fait 
partie de la foi". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 



ì�íYÁ
Kì<Ãא��íiîC�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:

�ÁiîE¿Aì�ôWì�î
�KìBìCîEì�ðfí�ì¥��lÁ7îBì��ód�òY¿:Á�א
�ì�òYì7¿��KìDEÁ��ìµìZìC¿��אïYî�Á��ìWì�ìj¿��í\¿:ì<Ãא�
�ífÀ�ÃGì��íOìDÃAì��ðLÃA¿��אì¤òI¿��ì ìYì��ôgí�

îhÁ��ºìYôא���ífí�ôYא��ìµK¿?¿��ò\¿:ì<Ãא���:
�ò\¿:ì<Ãא��îhÁ��íLÃA¿@Ãא��אìXì��ìb¿Aì��îW¿?¿�
�ìµìZìC¿��løCÁ��ìb¿Aì��îW¿��ì·K¿��»ÁXRא��ìfî�Á�



ìB¿��ìYî�Á�Ãא�u�ÁiEÁ>Á��íi¿@ì�î�¿��ôgí��ï�Kì��íiR>í��
�íiRAא��ìY¿@ì7¿��ìLÃA¿@Ãא��k¿?ì�¿��k¿�ì¥�kô�ì�

�íi¿��ìY¿>ì=¿��íi¿��"jÀ�K¿��א�:�ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�ìµK¿?¿��؟�אïYî�¿��ògÁoKìDì�Ãא��lÁ��KìC¿��"�:�lÁ�

�ðYî�¿��¾Mì�Ã�ì¥�¾WÁ�¿��øfÀ��:�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
�ø»ò¥Kì�í�ÃAÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�íi¿��íiRAא��ìY¿@ì7¿�
�¿MôCì�Ãא��íi¿Aì�î£¿G¿��íi¿��ìY¿>ì=¿��"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹

�KìBíD¿�"�:�îW¿��¾MôEÁ�ìYÁ��ícEÁ:í��ðLÃA¿��KìBìCîEì��



�îhÁ��÷lÁ=ì��íiî�¿�ì¥�î¤��í\¿:ì<Ãא��íiÀAí�Ã?ì��ì£K¿�
�KìD¿�jí��îNììZìC¿��ìfEÁoאìYî	��lÁCì��Kì�Kì=ì�
�ÁiÁ��KìD¿��ìYÁ>í=¿��íiî�¿?ì�¿��ÁiÁ��íi¿��îN¿?ì�î	K¿��"�.�"

�í³jíBÃא��"�õcí�Ãא��"�.�ícEÁ:í�ì¹�"�í¥¹íWì�
�ìµîjì��"ì¥�¾MôEÁ��"íYî�Á�Ãא��ìlÁ�ì¹  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé 
d'ALLAH(pbAsl) a dit: 
Tandis qu'un homme 

marchait sur une route, il 



éprouva une soif très vive, 
ayant trouvé un puits, il y 

descendit pour se désaltérer. 
En remontant, il trouva un 
chien haletant qui mâchait 
la terre humide, tant qu'il 
était assoiffé. L'homme se 

dit: "Ce chien est en proie à 
une soif aussi grande que 
celle que j'éprouvais moi - 
même tout à l'heure". Il 
redescendit dans le puits, 

remplit sa babouche d'eau, 
la tint entre ses dents jusqu'à 



ce qu'il fut en dehors du 
puits, puis abreuva le chien. 
ALLAH lui sut gré de son 
acte et lui pardonna (ses 

fautes). - "O Envoyé 
d'ALLAH, dirent les 

Compagnons, serons - nous 
récompensés pour avoir été 

compatissant envers les 
animaux?". "Il y aura une 
récompense, répondit - il, 

pour le bien fait à tout foie 
humide (c. - à - d. un être 



vivant)". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 

 
Suivant une variante de Al - 
Bukhârî: "ALLAH lui sut 
gré, le pardonna et le fit 

entrer au Paradis". 
 

Suivant une autre variante 
transmise par Al - Bukhârî 
et Muslim: "Tandis qu'un 
chien tournait autour d'un 
puits, presque mourant de 

soif, une prostituée israélite 



le vit, se déchaussa, remplit 
sa babouche d'eau et 

abreuva le chien. Cet acte lui 
valut d'être pardonnée". 

�íiîCì�ìYì7ì�»Á£Kì�Ãא��)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

í�ì¥�Nî�¿�ì¥�îW¿?¿�u�ÁMôCì�Ãא��lÁ��íLRA¿?ì�ì��
�òd�òYR:א��òYîD¿��îhÁ��KìDì<¿:¿��¾�ìYì�ì
�lÁ�

ì.ÁBÁAî�íBÃא��»Á¤îHí��îNì�K¿���.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ðgÁAî�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ðfí�ì¥�ôYì�



�ìµK¿?¿��ód�òY¿��òYîD¿��k¿Aì�¾�ìYì�ì
�òhî8í=Á�
�:�ÁiRA�¿אì¹t�ì.ÁBÁAî�íBÃא��îhì�hìEø��ìXìא�ì�
t�îgòD�Á¤îHí���.�¿MôCì�Ãא��ìfí�î£¿G¿��"�lÁ�ì¹

�KìBíD¿��¾Mìא�ì¹ò¥�"�:�lÁ7îBì��ðfí�ì¥�KìBìCîEì�
òY¿:Á��k¿Aì�¾́ îjì
�ìhî8À��ìWì�ì¹�ód�

íi¿��ìY¿>ì=¿��íi¿��íiRAא��ìY¿@ì7¿��í̧ ìYô�¿G¿��òd�òYR:א� 
" . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "J'ai vu un homme jouir 
au Paradis pour avoir coupé 

un arbuste qui gênait les 
musulmans sur leur 

chemin". (Transmis par 
Muslim) 

 
Suivant une variante: Un 

homme trouvant une 
branche d'arbre obstruant le 

passage, se dit: 
"ParALLAH! Je veux 
l'écarter afin qu'elle ne 

cause du mal aux 



musulmans". ALLAH le fit 
entrer au Paradis. 

 
Suivant une autre variante: 
"Alors qu'un homme faisait 
route, il se heurta contre une 
branche épineuse et la mit de 

côté. ALLAH lui sut gré et 
lui pardonna (ses fautes)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCì�ìYì7ì�lÁ�Kôא���)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�ì�jípíjÃא��ìhì�î�¿G¿��¿Gôpìjì��îhì�
�ìYÁ>À��ìNì8î�¿�ì¹�ìaìBì�î	K¿��¿Mì<íBí�Ãא��kì�¿��ôgí�
ì��À�ì£Kì�ò¦ì¹�ÁMì<íBí�Ãא��ìhîEì�ì¹�íiìCîEì��Kì��íi¿�u�ÁMì�
�Kì=¿��ìW¿?¿��kì8ì�Ãא��ô[ì��îhì�ì¹�ó¶Kô�¿��"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Quiconque 
parachève ses ablutions, se 

rend à la prière du vendredi, 



prête l'oreille aux 
exhortations de l'imam, se 
verra pardonner toutes les 

fautes qu'il a commises entre 
le vendredi précédent et le 

vendredi en cours, ainsi que 
les fautes qu'il aurait 

commises au cours des trois 
jours suivants. Et quiconque 
s'amuse à toucher le gravier, 
durant la prédication, aurait 
fait une chose futile". N.B. 
Avant la construction des 
mosquées, on faisait les 



prières sur le sable en plein 
air. (Transmis par Muslim) 

�íiîCì�ìYì7ì�ìOÁ�Kôא���)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ô·¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�ígÁAî�íBÃא��íWî�ì<Ãא��¿Gôpìjì��אì¤�−�î¹¿��
�íhÁ�îHíBÃא�−�îhÁ��ì ìYì��íiìDî�ì¹�ìfì�ì=¿��

�ÁiîEìCîEì<Á��KìDîE¿���Y¿;ì��¾Mì�EÁ:ì��õfÀ��ÁiòDî�ì¹
ìaì��אì¤òI¿��Á�KìBÃא��òYÃ:¿��òYÁ���ìaì��î¹¿��Á�KìBÃא��

�õfÀ��Áiî�ìWì��îhÁ��ì ìYì��Áiî�ìWì��ìfì�¿�



�Á�KìBÃא��ìaì��í̧ �¾Mì�EÁ:ì��ì·K¿��KìDî�ì7¿:ì��ìWìא
−�Á�KìBÃא��òYÃ:¿��òYÁ���ìaì��î¹¿��−�ìfì���¿ì¤òIא��¿

�KìDî�ì7ì��¾Mì�EÁ:ì��õfÀ��îNì�ìYì��ÁiîE¿Aî�ò¥
î�ò¥uא�ìaì��í̧�òYÃ:¿��òYÁ���ìaì��î¹¿��Á�KìBÃ�

�Á�jí�õXא��îhÁ��KöEÁ?ì��ì íYî�ì��kô�ì��Á�KìBÃא��"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque le 



Serviteur musulman - ou 
croyant - au cours de ses 

ablutions mineures, se lave 
le visage, tout péché qu'il 
avait commis de ses yeux, 
sortirait avec l'eau - ou 

suivant une variante: avec la 
dernière des gouttes d'eau - . 
Lorsqu'il se lave les mains, 

tout péché qu'il avait 
commis de ses mains, 

sortirait avec l'eau, - ou avec 
la dernière des gouttes d'eau 

- . Et lorsqu'il se lave les 



pieds, tout péché commis par 
ses pieds, sortirait avec l'eau, 

- ou avec la dernière des 
gouttes d'eau - , qu'à la fin, 
de ses ablutions, il sortirait 
purifié de tous ses péchés". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCì�ìYì7ì�ìaÁא�ôYא��)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�îhì

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥
�ìµK¿��"�:�ÀMì<íBí�Ãא�ì¹�í[îBì�Ãא��íא�ìj¿Aô8א�

�ì·Kì9ì�ì¥�k¿���í·Kì9ì�ì¥ì¹�ÁMì<íBí�Ãא��k¿��



îNì�ÁCí�î�Àא�אì¤��ôhíDìCîEì��KìBÁ��ðא�ìY4>¿@í��
�íYÁoKì�¿@Ãא��"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Les cinq 

prières quotidiennes 
prescrites, et la prière du 

vendredi précédent jusqu'à 
la prière du vendredi en 

cours, le jeûne du mois de 
Ramadân précédent 

jusqu'au jeûne du Ramadân 



en cours, expient les fautes 
de quiconque à moins qu'il 

s'abstienne de commettre les 
péchés capitaux". (Transmis 

par Muslim) 
�íiîCì�ìYì7ì�ì[Á�Kì�Ãא��)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿�

�:kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��
�ìgRAì	ì¹�"�:¿�t�jí�îBì��Kì��k¿Aì�îgÀ@S�í£¿��

�Kì�K¿:ì�ía¿�îYì�ì¹��ÁiÁ�א�Á�Kì�ì¥ôW�؟�Ãא��ÁiÁ��íiRAא�
:��¿ìµK�.��k¿Aì��Kì�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA�:��jÀ�K¿א�



�À�ìYî�¿�ì¹�Á̧ ò¥K¿@ìBÃא��k¿Aì�Á�jípíjÃא��í®Kì�î	�
K¿;Á�îא�ì¹�ÁWÁ�Kì�ìBÃא��k¿���k¿:í�Ãא��í¥

ô8א�uô8א��ìWî<ì��Á�u�Á��:�À«Kì�øYא��îgÀ@Á�ìX¿��"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne vous 

indiquerai - je pas les œuvres 
par lesquelles ALLAH efface 

les péchés et élève les 



degrés?". -" Si, ô Envoyé 
d'ALLAH!", répondirent les 

fidèles. "Les ablutions 
mineures parachevées, reprit 
- il, malgré les circonstances 
difficiles, l'accomplissement 

fréquent des prières en 
commun dans les mosquées, 
et l'attente de la prière à la 
suite d'une autre. Voilà le 

véritable Lien!". (Transmis 
par Muslim) 



�kì	jí��lÁ�¿��îhì�ìYì7ì�ì§Á£Kô�א�
íiîCì��ìµK¿�tא�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»òYì<î
�:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�¿MôCì�Ãא��ìfì�ì£�òhî�ì£îYì�Ãא��kRAìq�îhì��"

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�ò·אì£îYì�Ãא��:�"�íUî�õ8א�
íYî8ì<Ãא�ì¹ . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 



"Quiconque fait les prières 
des deux fraîcheurs (celles 

de fajr et de 'asr) entrera au 
Paradis". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�íiîCì�ìYì7ì�ìaÁ�Kô�l��jí	kì��Á�¿(�א�


ø»òYì<î�tא�(�ìµK¿��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ìªòYì��אì¤�

�ì·K¿��Kì��ífî�Á��íi¿��ìLÁ�À��ìY¿�Kì	�î¹¿��íWî�ì<Ãא�
�Kï�EÁ�ìq�KïBEÁ?í��ífìBî<ì��"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  

. 



D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Lorsque le Serviteur tombe 
malade, ou part en voyage, 

passeront à son actif les 
bonnes œuvres qu'il avait 
l'habitude de faire, étant 

dans sa maison et jouissant 
d'une bonne santé". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì�ìYì7ì�ìhÁ�Kôא��
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì"��õfÀ��¾²¹íYî<ì�M¿�ìWìq½�"�؛�
�ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ��ðgÁAî�í��í̧ �õ»ò¥Kì�ì¹ì¥ì¹אí�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא

íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí� . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Tout bienfait tient lieu 

d'aumône". (Transmis par 
Al - Bukhârî d'après Jâbir, 



et par Muslim d'après 
Hudhayfa) 

�íiîCì�ìYì7ì�ìaÁ	Kôא���)�óYÁ�Kì��(�ìµK¿��:�ìµK¿��:
íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì��"�:

��Kï	îY¿��í§òYî=ì��ógÁAî�í��îhÁ��Kì�t�Kì��ì·K¿��
�íi¿��íiîCÁ��ì³ìYì	�Kì�ì¹�½M¿�ìWìq�íi¿��íiîCÁ��ìf¿�¿�

ì¹�½M¿�ìWìqt��ðWì�¿��í̧ í�ì¦îYì��t�íi¿��ì·K¿��
�½M¿�ìWìq�"�ðgÁAî�í��í̧ :�lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì��íi¿�.�ì¹ì¥א
�"¿�u¿��ígÁAî�íBÃא��í§òYî=ì���íiîCÁ��ífÀ�ÃGìE¿��Kï	îY



ì¹�ð·Kì�î��tì¹�½Môא�ì£�t��ðYîE¿��t�íi¿��ì·K¿��
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ò¶îjì��k¿���¼M¿�ìWìq�.�"�lÁ�ì¹

�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�"�:t�Kï	îY¿��ígÁAî�íBÃא��í§òYî=ì��
ì¹tì¹�ð·Kì�î���íiîCÁ��ífÀ�ÃGìE¿��Kïî¥ì¦�íì¥îZì��t�

ì¹�½Môא�ì£t��ð�îlì
�tîNì�K¿���¼M¿�ìWìq�íi¿���"
�ìlÁpì¥�ó[ì�¿��ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ��Kï<EÁBì��í̧ Kì�ì¹ì¥ì¹

�íiîCì�íiRAא��.�íiÀ�îj¿��"�í̧ í�ì¦îYì��:�"íií8À?îCì��î»¿�  
. 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Tout fruit d'un arbre planté 
par un musulman, qu'il soit 

mangé, volé ou ôté, lui 
tiendra lieu d'aumône". 

 
Suivant une autre version: 

"Tout fruit d'un arbre planté 
par un musulman et 

consommé par un homme, 
une bête ou un oiseau lui 

tient lieu d'aumône 
renouvelable jusqu'au Jour 

de la Résurrection". 



 
Suivant une variante: "Tout 
arbre fruitier planté, toute 

graine semée par un 
musulman et mangés par un 
homme ou un animal ou un 

oiseau lui tiennent lieu 
d'aumône renouvelable 

jusqu'au Jour de la 
Résurrection". (Transmis 
par Muslim d'après 'Anas) 

�íiîCì�ì·¹íYî7Á<Ãא��)�óYÁ�Kì��(�ìµK¿��"�:�ì£אì¥¿�
�ÁWÁ�î�ìBÃא��ì�îYÀ��אjÀAÁ?ì�îCì��î·¿��¿MìB¿Aì	�jíCì�



�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�¿eÁ�ì¤�ìb¿Aì�¿�
�îgíD¿��ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�lÁCì=¿Aì��îW¿��íiô��

�ì�îYÀ��אjÀAÁ?ì�îCì��î·¿��ì·¹íW�òYí��îgÀ@ô�¿�
Ãא��אjÀ�K¿?¿��؟�ÁWÁ�î�ìB�:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��îgì<ì�

�¿eÁ�ì¤�Kì�î£ì¥¿��îW¿��.�ìµK¿?¿��:�¿MìBÁAì	�lÁCì��:
�îLì�Ã@í��îgÀ�ì¥Kì�Á£�îgÀ�í¥Kì���îLì�Ã@í��îgÀ�ì¥Kì�Á£

�îgÀ�í¥Kì���"�ðgÁAî�í��í̧ :�"�lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì�.�ì¹ì¥א
�¼Mì�ì¥ì£�¾�ìjÃ:í��øfÀ@Á��ô·��"�í̧ ¥ì¹ìא



ò¥Kì�í�Ãא��ó[ì�¿��ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ��í̧ KìCî<ìBÁ��Kï9î�¿��õ»
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�.�ì¹�"�¿MìBÁAì	�jíCì��"�òYî�¿@Á�

�ò¥Kì8î�ìlÁpì¥�ò¶t��½M¿AEÁ�¿��½M¿�¹íYî<ì��îhÁ�אuא�
�ì¹�îgíDîCì�íiRAא��"�îgí�í¥Kì���"îgí�K¿:í�  . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
apprit que les Banû Salima 

(une tribu des 'Ansâr) 
voulaient déménager pour 

s'installer dans les alentours 



de la mosquée. Il leur dit 
alors: "J'ai entendu que 

vous vouliez vous rapprocher 
de la mosquée?" "C'est vrai, 
ô Envoyé d'ALLAH, telle est 

notre intention". - "O les 
Banû Salima!, leur répondit 
il, restez où vous êtes! Vos 
pas vers la mosquée seront 
ajoutés au compte de vos 

biens". (Transmis par 
Muslim) 



�ò¥ÁXîCíBÃא��lÁ�¿��îhì�ì·¹íYî7Á<Ãא�ì¹�»Á£Kì�Ãא�
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Lî<¿��òhî��ølì�À��:

�ðfí�ì¥�ì·K¿�tí�ì¥�íg¿Aî¿��u�îhÁ��ìWì<î�¿��
�íiîCÁ��ÁWÁ�î�ìBÃא�tìq�íií�Á:î�í��u�½��.�ìfEÁ?¿�

�íi¿�−�íi¿��NÃAÀ?¿��î¹¿��−�:��Nî�ìYì�î
�¿îj�א
í�¿�îYì��אï¥KìBÁ��lÁ�ì¹�؟�Á�KìBÃAR;א��lÁ��íi

�ìµK¿?¿��؟�Á�Kì9î�ôYא��:�ô·¿��lÁ�õYí�ì��Kì�
�ÁWÁ�î�ìBÃא��ÁLîCì��k¿���lÁ�òZîCì��.�lø��



�k¿���ì»Kì7îBì��lÁ��ìLì�Ã@í��î·¿��íW�ò¥À�
�k¿���Nî<ì�ì¥�אì¤��lÁjí�í¥ì¹�ÁWÁ�î�ìBÃא�

�lÁAî�¿��.�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
�ÁiîE¿Aì�ìgRAì	ì¹�"�:�e¿��íiRAא��ìaìBì��îW¿�

�íiRAÀ��¿eÁ�ì¤�"�ðgÁAî�í��í̧ lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì�.�ì¹ì¥א
�"�Nî�ì�ì�îא��Kì��e¿��ô·��)�.�"�í�Kì9î�ôYא��(
�õYì�א�tíW�ÁWô7א.�Ãא��KìDì�Kìq¿��lÁ�Rא��íªî¥  .

D'après 'Ubayy ibn Ka`b 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Un homme dont la 



demeure était la plus 
éloignée de la mosquée, ne 
manquait jamais à la prière 
en commun. Quand on lui 
eut demandé pourquoi ne 

pas acheter un âne pour se 
rendre à la mosquée dans les 
nuits ténébreuses ou dans les 

journées torrides, il 
répondit: "Je n'ai jamais 

souhaité habiter près de la 
mosquée. Je préfère que 

chacun de mes pas vers la 
mosquée ou vers ma maison 



après avoir accompli la 
prière soit rétribué". 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
lui dit alors: "ALLAH t'a 

réuni tout ce à quoi tu 
aspirais". (Transmis par 

Muslim) 
�¾WôBì�í��lÁ�¿��îhì�ì·¹íYî7Á<Ãא�ì¹�ìlÁ�Kôא��
�ìlÁpì¥�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��.�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�.�ì·jí<ì�î¥¿�



î¿��½M¿Aî8ì�u�îhÁ��Kì��òZîCì<Ãא��ÀMì�EÁCì��Kì�
ì�KìDÁא�ìjì��ì�Kì�ì¥�KìDîCÁ��¾M¿Aî8ì�Á��ífìBî<ì��ófÁ�K

��Kì�Á£jíîjì��òd�ÁWî8ì�ì¹t�íiRAא��íi¿Aì�î£¿��
�¿MôCì�Ãא��KìDÁ��"�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ .�"�¥ì¹ìא
�ÀMì�EÁCìBÃא��"�ìfÀ�ÃGìEÁ��Kì�Kô���íiìEÁ:î<í��î·¿�

ÁiîE¿���Kì�ô£íYì��ôgí��KìDìCì�¿� . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Il y a 
quarante vertus dont la plus 
méritoire consiste à prêter sa 

chèvre en usufruit (pour 
donner son lait en aumône). 
Quiconque pratique une de 
ces vertus avec l'espoir et la 
pleine conviction d'en être 

rétribué, entrera au 
Paradis". (Transmis par Al - 

Bukhârî) 
�òhî��ø»ÁWì�îhì�ì·¹íYî7Á<Ãא�ì¹�íOÁ�Kôא��

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ógÁ�Kì��:�Nî<ÁBì	



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:
�¾�ìYîBì��ødÁ7Á��îj¿�ì¹�ì¥KôCא��אjÀ?ôא��"�ðd¿>ô�í�

�ÁiîE¿Aì�.�ìµK¿��íiîCì�KìBíD¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:ìµK¿��
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

��¾Wì�¿��îhÁ��îgÀ@îCÁ��Kì�t�íiõ�ì¥�íiíB4A¿@íEì	�
�ð·KìBí�îYí��íiìCîEì�ì¹�íiìCîEì��ì[îE¿��.�íYÀ;îCìE¿�

¿��íiîCÁ��ìhìBî�¿�u��ºìYì��t�íYÀ;îCì�ì¹�ì¶ôW¿��Kì��
¿��íiîCÁ��ì¶¿Gî
¿�u��ºìYì��tì¹�ì¶ôW¿��Kì���íYÀ;îCì�



¿��Áiî�ìWì��ìhîEì�u��ºìYì��t�ì�K¿?ÃAÁ��ì¥KôCא��
�ÁiòDî�ì¹�.�¾�ìYîBì��ødÁ7Á��îj¿�ì¹�ì¥KôCא��אjÀ?ô�K¿�

¾Mì�øE¿��¾MìBÁA¿@Á�¿��îWÁ�ì��îg¿��îhìB¿� " 
D'après `Adiyy ibn Hâtim 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu le Prophète 
(pbAsl) dire: "Prémunissez - 
vous contre le Feu, fût - ce 

avec une demi - datte". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 



Suivant une autre version: 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

a dit: "(Au Jour de la 
Résurrection), ALLAH 

adressera la parole à chacun 
de vous sans aucun 
interprète. L'homme 

regardera à sa droite et à sa 
gauche pour ne trouver que 
ses œuvres antérieures. Il 

regardera devant lui pour ne 
voir que le Feu. Prémunissez 
- vous donc du Feu, fût - ce 
avec une demi - datte faute 



de quoi une bonne parole 
tiendra lieu d'aumône". 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�ì·¹íYî7Á<Ãא�ì¹�íaÁא�ôYא�
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�îhì�kìpîYìE¿��ìiRAא��ô·�
KìDîE¿Aì�tא�ÁWî�ì<Ã��î·¿��ìfÀ�ÃGì�א�í̧ ìWìBî�ìE¿��¿M¿AÃ�

ìWìBî�ìE¿��¿Mì�îYô7א��ì�ìYî7ì��î¹¿��KìDîE¿Aì�í̧�"
�ðgÁAî�í��í̧ �òUî�¿>Á�"��ÀM¿AÃ�tא"�ì¹�.�ì¹ì¥א
�Á�ìZîBìDÃא��:À�ìjî7ì<Ãא��î¹¿��À�ì¹îWì=Ãא��ìlÁ�ì¹  . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"ALLAH est satisfait du 

Serviteur qui Le loue après 
avoir bu ou mangé". 

(Transmis par Muslim) 
�kì	jí��lÁ�¿��îhì�ì·¹íYî7Á<Ãא�ì¹�í[Á�Kì�Ãא�
�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ógÁAî�í��øfÀ��k¿Aì
�½M¿�ìWìq�"�ìµK¿��:�؟�îWÁ�ì��îg¿��î·��Nî�¿�ì¥¿�



�ìµK¿��"�:¿��Áiî�ìWìEÁ��ífìBî<ì��íiì�Ã>ì��ía¿>îCìE
�í³ôWì8ì�ì�ì¹�.�"�ìµK¿��:�îg¿��î·��Nî�¿�ì¥¿�

�ìµK¿��؟�îaÁ:ì�î�ì��"�:�ÁMì�Kì�Ãא��אì¤�í.Á<í�
�ì²jíDÃAìBÃא��.�"�îg¿��î·��Nî�¿�ì¥¿��ìµK¿�
�ìµK¿��؟�îaÁ:ì�î�ì��"�:�î¹¿��Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ��íYí�ÃGì�

�òYîEì�Ãא��"�ìµK¿��:�؟�îfì<Ã>ì��îg¿��î·��Nî�¿�ì¥¿�
¿��ìµK�"�:�½M¿�ìWìq�KìDô�òI¿��øYô7א��îhì�ÀeÁ�îBí�

�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Tout musulman est 

tenu de faire l'aumône". - 
"Et s'il n'a pas de quoi 
faire", objecta - t - on. - 

"Qu'il travaille de ses mains, 
répondit - il, pour gagner sa 
vie et faire l'aumône". - "Et 
s'il ne peut pas", répliqua t - 
on. "Qu'il aide donc, reprit - 
il, le malheureux qui crie au 

secours". - "Et s'il en est 



incapable?", objecta - t - on. 
- "Qu'il ordonne le bien", 
répliqua - t - il. - "Et s'il ne 

peut pas le faire", demanda - 
t on. - "Qu'il s'abstienne 
donc de nuire, ce qui lui 

équivaudra d'une aumône". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

14 - La modération dans les 
actes de dévotion 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�¿eîE¿Aì�KìCÃ�ìZî�¿��Kì��i�
k¿?î7ì�Á��ì·�îYÀ?Ãא��

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ì¹�ìYî�íEÃא��ígÀ@Á��íiRAא��íW�òYí�t�
ìYî�í<Ãא��ígÀ@Á��íW�òYí� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Tâ. 
Hâ. Nous n'avons point fait 
descendre sur toi le Coran 

pour que tu sois 
malheureux" (20:1 - 2). 

- " ALLAH veut pour vous 
la facilité, Il ne veut pas la 



difficulté pour vous.. " 
(2:185). 

�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�KìDîE¿Aì�ìfì�ì£�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�½�¿�ìYîא��Kì�ìWîCÁì¹�.�ìµK¿��:ì��؟�Á̧ ÁXì��îh
�îN¿�K¿��:À��Á̧ ÁXì�uìq�îhÁ��íYÀ�îXì��½Mì�u�KìDÁ��.
�ìµK¿��"�:�îiì��.�ì·jÀ?EÁ:í��KìBÁ��îgÀ@îE¿Aì
�ÁiRA�¿אìj¿�t�אjSAìBì��kô�ì��íiRAא��õfìBì���.

�ì¶ì¹אì£�Kì��ÁiîE¿���òh�øWא��ôLì�¿��ì·K¿�ì¹



�ÁiîE¿Aì�íií�Á�Kìq�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.îiì�ì¹�"�
�óYî�ì¦ì¹�ólîDì��ÀMìBÁA¿��.�kìCî<ì�ì¹�"t�õfìBì��

�íiRAא��"t�ìא�ìZì�ì¹�îgÀ@îCì�íiìא�ìjì��ía¿:Ã?ì��
�øµKìBÃא��¿M¿Aì�Kì<í��îgÀ@ÀAÁ�Kì<í�ì¹�îgÀ@Á�KìBî¿�
�î·¿��lÁ=ì�îCìE¿��אjÀ�íYî�ì�¿��אjSAìBì��kô�ì�
�ÁiîE¿Aì�ì¶אì¹ôWא��ì·jÀ?EÁ:í��Kì��¹אíXí�ÃGì�

¹íWìEÁ�îgÀ@îE¿Aì�íiÀAî9¿�ì¹�îgÀ@¿��íiíא�ìjì��ì¶  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), Le 
Prophète (pbAsl) entra un 



jour chez elle alors qu'elle 
s'entretenait avec une 
femme. - "Qui est cette 

femme?", demanda - t - il. - 
"C'est Unetelle connue par 

son assiduité à la prière 
surérogatoire", répondit 

`A'icha. - "Assez!, répliqua - 
t - il, astreignez - vous à ce 
qui vous en êtes capables. 

ParALLAH! ALLAH ne se 
lassera (de rétribuer vos 

œuvres) avant que vous ne 
vous lassiez vous - mêmes de 



les accomplir. Les meilleures 
pratiques religieuses sont les 
plus poursuivies". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�"�:

ì��ì�Kì�u�ò אì¹î¦¿��Á�jíEí��k¿���¾_î�ì¥�ÀMì�
�ì·jÀ�¿Gî�ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��Á�ì£Kì�Á�îhì

�ìgRAì	ì¹�.�Kì�jS�K¿?ì��îgíDô�¿G¿��¹אíYÁ�î�À��KôB¿A¿�.�
�íhî��îhÁ�א�ølÁ�ôC�kRAìq�:�jÀ�K¿�ì¹א�ì��ìhî�¿�



�ì¶ôW¿?ì��Kì��íi¿��ìYÁ>À��îW¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�ìYô�¿Gì��Kì�ì¹�ÁiÁ�î�ì¤�îhÁ��!�îgí�íWì�¿��ìµK¿��:

�ìµK¿�ì¹�אïWì�¿��ìfîERAא��l4AìqÀG¿��Kì�¿��Kô�¿�
�Kì�¿�ì¹t��í¶jíq¿�א�ìYî�ôW��ïWì�¿א�:ì¹��íYì�tא

�ì�Kì�:��íYì�íYÁ:Ã�À�t�ìµK¿�ì¹�אøCא��íµòZì�î¿��Kì�¿�ì¹
¿�u�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì�Kì�¿��אïWì�¿��í ô¹ìZì�¿��

�ìµK¿?¿��îgòDîE¿���ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�:
�Kì�¿��؟�אìX¿�ì¹�אìX¿��îgí�ÃAÀ��ìh�ÁXRא��îgí�î�¿�



�lø���ÁiRA�¿אì¹tî�¿�ì¹�ÁiRAÁ��îgÀ�Kì7î��íi¿��îgÀ�K¿?
�íWÀ�î¥¿�ì¹�l4AìqÀ�ì¹�íYÁ:Ã�À�ì¹�í¶jíq¿��løCÁ@¿�
�lÁ�ôCí	�îhì�ìLÁ�ì¥�îhìB¿��ì�Kì�øCא��í ô¹ìZì�¿�ì¹

�løCÁ��ì[îE¿A¿��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Trois 
hommes se rendirent aux 

appartements des épouses du 
Prophète (pbAsl) pour 

s'informer de ses pratiques 
cultuelles. Lorsqu'on les eut 



renseignés, ils constatèrent 
qu'elles étaient peu 

nombreuses et dirent: "Qui 
sommes - nous par rapport 
au Prophète dont les péchés 
antérieurs et postérieurs ont 

été pardonnés". - "Je 
consacre toute la nuit à la 

prière", dit le premier. - "Je 
jeûne tous les jours sans 

rupture", dit le deuxième. - 
"Quant à moi, j'observe 

volontairement la continence 
et je ne me marierai plus", 



s'exprima le troisième. 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
apparut et leur dit: "Avez - 
vous dit tel et tel? Quant à 

moi, je crains ALLAH et Le 
révère plus qu'aucun de 

vous, cependant, je jeûne et 
je romps mon jeûne. Je prie 

et je dors. Je couche avec 
mes femmes. Quiconque se 
détourne de ma Tradition, 

n'est pas des miens". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:

�ì·jí<4:ìCì�íBÃא��¿e¿Aì��"ì��KìD¿�K¿�u�í̧ �Kï�ì¹ì¥א
�ðgÁAî�í��"�.�ì·jí<4:ìCì�íBÃא��:�"�ì·jÀ?øBì<ì�íBÃא�

ÁWî7ôא���òaÁpîjì��òYîE¿��lÁ��ì·¹í£øWì7íBÃא�ÁW�  .
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Courent à leur perte les 
personnes ayant un 

caractère intransigeant en 



matière de la religion". 
(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ìµK¿�א�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôC��"�:
��íh�øWא��ô£Kì7í��îh¿�ì¹�ðYî�í��ìh�øWא��ô·�t�

�íiì�¿A¿��.�¹אíYÁ7î�¿�ì¹�אjí�ò¥K¿�ì¹�¹אí£øWì�¿�
�¾�îlì
ì¹�ÁMì�î¹ôYא�ì¹�Á�ì¹îWì=Ã�KÁ��אjíCEÁ<ì�î	אì¹

�ÁMì�Ã�õWא��îhÁ��"�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ lÁ�ì¹�.�ì¹ì¥א
ì¹ò¥�íi¿��¾Mìא��"�:�¹אíWÃא�ì¹�אjí�ò¥K¿�ì¹�¹אí£øWì	



�ìWî8¿?Ãא��ÁMì�Ã�õWא��îhÁ��ð�îlì
ì¹�אjí�¹í¥ì¹
�ìjí�"�א�íh�øW�"��íiÀ�îj¿�"�.�א�ìWî8¿?Ã��jí=ÀAî�ìא�

�íiÀAÁK¿��ôgì�í��îg¿��Kì��k¿Aì�ðjÀ�îYì��.�ì»ò¹í¥ì¹
�Kï�jí8îCì��.�ì»ò¹í¥ì¹�"�:�ìh�øWא��ô£Kì7í��îh¿�
�ðWì�¿��.�"�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�íiÀ�îj¿�ì¹
�"�:�t�íiì�¿A¿���:�"�ìZì�ìì¹�íh�øWא��íiì�¿A¿��î»¿�

�òh�øWא��ÁMì�ì¹K¿?í��îhì�õ£Kì7íBÃא��¿eÁ�ì¤
�ÁiÁ�íYÀ��Á�ìYî�¿@Á��"�.�À�ì¹îWì=Ãא�ì¹�:�"�òµô¹¿��íYîEì	



�ò¥KìDôCא��"�.�ÀMì�î¹ôYא�ì¹�"�ò¥KìDôCא��íYÁ���.�¹�"
�ÀMì�Ã�õWא��"�òfîERAא��íYÁ���.�½�ì¥Kì<Á�î	א�אìXì�ì¹

�í̧ KìCî<ì�ì¹�ðfEÁ�îBì�ì¹�:�ÁMìK¿��k¿Aìא	jíCEÁ<ì�îא�
KÁ��ôfì�ì¹�ôZì�ÁiRAא�t�ÁNÃ�ì¹�lÁ��òµKìBî

�íOîEì�Á��îgÀ@Á�jÀAÀ��ò®אìY¿�ì¹�îgÀ@Á�Kì7ì�
ì¹�¿�ì£Kì�Á<Ãא��ì·¹õXÁAì�î�ì�t�ì·jí�¿Gî�ì��

ì·jí=RAì�í�ì¹�YÁ�Kì�íBÃא��ô·¿��KìB¿��îgÀ�ì£jí8Ã?ì��
Á̧�א ÁXì��lÁ��íÐÁ�ì��ì³Á¤Kì�Ãא�t�Á�K¿�î¹



�Kì�òYîE¿��lÁ��íií�ôא�ì£ì¹�ìjí��íU�òYì�î�ì�ì¹
íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹�¾Lì<ì��òYîEì=Á��ì£jí8Ã?ìBÃא��ífÁ8ìE¿� 

. 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "La religion est facile à 
pratiquer. Quiconque se 

montre intransigeant dans 
l'observance du culte, le 
trouvera de plus en plus 
difficile. Soyez modérés, 
parachevez votre culte et 



réjouissez - vous (de la 
récompense qui vous sera 

rétribuée). Le matin, le soir 
et la fin de la nuit, sont les 
meilleurs moments pour 
l'accomplissement des 

œuvres pies". (Transmis par 
Al - Bukhârî) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìfì�ì£
�ìhîEì��ð£¹íWîBì��ðfî�ì��אì¤òI¿��ìWÁ�î�ìBÃא�



�ìµK¿?¿��òhîEì�ì�ò¥Kô��ífî�ì�؟�:�"�א�Ãא��אìXì��Kì�
�ìXìא��ðfî�ì��ìLìCî�ìZÁ��ì¤òI¿א��¿�î�ìYì�:��jÀ�K¿א�"�

�îN¿?RAì<ì��ÁiÁ��.�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�í̧ jSAí��.�îgÀ�ìWì�¿��îfÁ8ìEÁ�

�îWÀ�îYìEÃA¿��ìYì�¿��אì¤òI¿��íi¿�Kì7ì��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  .
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Le 
Prophète (pbAsl) pénétra un 

jour dans la mosquée et 
trouva une corde tendue 
entre deux colonnes. - 



"Qu'est - ce que c'est?", 
demanda - t -il. - "C'est 

Zaynab, répondit - on, qui 
s'y attache pour s'efforcer de 
rester éveillée (pour faire des 

prières nocturnes 
surérogatoires) une fois 
fatiguée ou assoupie". - 

"Détachez - la, répliqua -t - 
il. Priez autant que vous 

pouvez et quand vous vous 
fatiguez, reposez - vous". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�ìjí�ì¹�îgÀ�íWì�¿��ì[ì<ì��אì¤�
�íiîCì�ìLì�îXì��kô�ì��îWÀ�îYìEÃA¿��l4Aì8í�
�ð[ÁKì��ìjí�ì¹�kRAìq�אì¤��íiô�òI¿��í¶îjôCא�t�

íLì�îXì��íiRAì<¿��»ò¥îWì��ôLí�ìE¿��íYÁ>î=ì�î�ì��
�íiì�Ã>ì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 



"Lorsque l'un de vous 
s'assoupit en priant, qu'il se 
repose jusqu'à ce qu'il n'ait 
plus sommeil. Somnolant, il 

peut s'injurier au lieu 
d'implorer le pardon 

d'ALLAH". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 
�¿�ìYíBì	�òhî��òYÁ�Kì��ÁiRAא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�"�:�NîCÀ�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ìaì��l4AìqÀ�



¿@¿��Áא�ìj¿Aô8א��ìgRAì	ì¹ìq�îNì�Ku�אïWî8¿��íií�
�ðgÁAî�"�íií�ì�Ã:í�ì¹��ïWî8¿א�í��í̧ :��¿íiÀ�îj�.�ì¹ì¥א

�¿«î��ìhîEì�א�:òµjS�ì¹א�:òYì8Á?Ã��ïWî8¿א�  . 
D'après Jâbir ibn Samura 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), "Je priais en 

compagnie du Prophète 
(pbAsl). Ses prières et ses 

sermons n'étaient ni longs ni 
courts". (Transmis par 

Muslim) 



�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��ÁLî�ì¹�¿M¿>îEì�í��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�õlÁ�ôCא��kì��

�ì·KìBÃAì	�ìhîEì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�Kì�¿��í·KìBÃAì	�ì¥אìZ¿��Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿�ì¹

Áא�ì£î¥ôWא��¼M¿�øXì�ì�í��Áא�ì£î¥ôWא��ô¶À��º¿�ìY¿���.
�ìµK¿?¿��:�jí�¿��´jí�¿��îN¿�K¿��؟�eí�ÃGì
�Kì�

�KìEî�õWא��lÁ��½Mì�Kì��íi¿��ì[îE¿��Áא�ì£î¥ôWא��.
�Kï�Kì<¿��íi¿��ìaìCì8¿��Áא�ì£î¥ôWא��jí�¿��ì�Kì�¿�



�íi¿��ìµK¿?¿��:�ðgÁoKìq�lø�òI¿��îfÀ��.�ìµK¿��:�Kì�
ì��ófÁ�FÁ��Kì�¿��ì·K¿��KôB¿A¿��ìf¿�¿G¿��ìfÀ�ÃGì��kô�

�í¶jÀ?ì��Áא�ì£î¥ôWא��jí�¿��Lì�ì¤�ífîERAא��.
�íi¿��ìµK¿?¿��:�îgì��.�í¶jÀ?ì��ìLì�ì¤�ôgí��ì¶KìC¿�
�íi¿��ìµK¿?¿��:�òfîERAא��íYÁ���ì·K¿��KôB¿A¿��îgì�
�í·KìBÃAì	�ìµK¿��:א�îgÀ�t�ì·�.�Kï<EÁBì��KìERAì8¿�
KìBÃAì	�íi¿��ìµK¿?¿��í·�:�eîE¿Aì�eø�ìYÁ��ô·�

ì¹�Kù?ì��eîE¿Aì�eÁ�Ã>ìCÁ��ô·ò�ì¹�Kù?ì�t�eÁAî�



�íiR?ì��5dì��»Á¤�ôfÀ��Á_î¿G¿��Kù?ì��eîE¿Aì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��kì�¿G¿�
�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��íi¿��¿eÁ�ì¤�ìY¿�ìX¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�í·KìBÃAì	�ì³ìWìq�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après Wahb ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Le Prophète 
(pbAsl) établit les liens de 

fraternité entre Salmân (Al - 
Fârisî) et 'Abû Ad - Dardâ'. 



En visite à ce dernier, 
Salmân trouva sa femme en 
toilette négligée. - "Qu'est ce 
que tu as?", lui demanda - t 
- il. Et 'Umm Ad - Dardâ' de 
répondre: "Ton frère 'Abû 
Ad - Dardâ' renonce aux 

plaisirs de ce bas monde". 
'Abû Ad - Dardâ' vint 

préparer un repas pour son 
hôte et l'y invita en disant: 

"Mange car je jeûne". - "Je 
ne mangerai pas sans toi", 

répondit Salmân. Ils 



mangèrent ensemble. La 
nuit venue, 'Abû Ad - Dardâ' 

s'éveilla pour faire des 
prières surérogatoires. - 

"Dors", lui dit Salmân. Et 
'Abû Ad - Dardâ' obéit. Mais 
vers la fin de la nuit, Salmân 

le réveilla et ils firent une 
prière en commun. - "Ton 

Seigneur a des droits sur toi. 
Ta femme en a d'autres. Ta 
personne même a des droits 

sur toi. Rends donc à chacun 
son dû". 'Abû Ad - Dardâ' 



rapporta l'affaire au 
Prophète (pbAsl) qui 

approuva les paroles de 
Salmân. (Transmis par Al - 

Bukhârî) 
�¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�¾WôBì�í��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ò©Kì<Ãא��òhî��:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìYÁ�î�À�

�íµjÀ�¿��lø�¿��:�ÁiRA�¿אì¹t�ì¥KìDôCא��hì�jíq
ì¹t�Nî7Á�Kì��ìfîERAא��hì�jÀ��.�ìµK¿?¿�



ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq��"�:
�¿?NÃAÀ��íi¿�"��ìNî�¿�א�»ÁXR��íµjÀ?ì�eÁ�ì¤¿�؟�

�:�ìµjí	ì¥�Kì��lø�À�ì¹�ìNî�¿��lÁ�¿GÁ��íií�ÃAÀ��îW¿�
�ÁiRAא��.�ìµK¿��"�eô�òI¿�t�¿eÁ�ì¤�íaEÁ:ì�î�ì���.

�òYîDô7א��îhÁ��îgíqì¹�îgÀ�ì¹�îgì�ì¹�îYÁ:Ã�¿�ì¹�îgí8¿�
ì�uô�¿��¿Mì��ó¶K�:�KìDÁ�Kì�î�¿��òYî7ì<Á��¿MìCì�ì�Ãא��ô·òI¿�

�òYî�ôWא��ò¶KìEÁq�ífî�Á��¿eÁ�ì¤ì¹�"�!�NÃAÀ��:
�¿eÁ�ì¤�îhÁ��ìfì9Ã�¿��ídEÁ�À��lø�òI¿��.�ìµK¿��:



�"�òhîEì�îjì��îYÁ:Ã�¿�ì¹�Kï�îjì��îgí8¿��.�"�NÃAÀ��:
�¿eÁ�ì¤�îhÁ��ìfì9Ã�¿��ídEÁ�À��lø�òI¿��.�ìµK¿��"

Kï�îjì��îgí8¿��í¶KìEÁq�¿eÁ�ìX¿��Kï�îjì��îYÁ:Ã�¿�ì¹�
�ìjí�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ì£í¹אì£

�ò¶KìEø8א��íµìWî¿��.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ìjí�ì¹
�ò¶KìEø8א��ífì9Ã�¿��.�"�NÃAÀ?¿��:�lø�òI¿�

�¿eÁ�ì¤�îhÁ��ìfì9Ã�¿��ídEÁ�À��.�íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
îE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìgRAì	ì¹�Ái�"�:t�



�¿eÁ�ì¤�îhÁ��ìfì9Ã�¿��"ì¹t�NÃAÁ�¿��ì·jÀ�¿��î·
ôא��uא�¿Mì�t�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��lÁ�Rא��ò¶Kô�

�îhÁ��ôl¿���õLì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�lÁ�Kì�ì¹�lÁAî�¿��.�!�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�îg¿�¿�

ì¹�ì¥KìDôCא��í¶jí8ì��eô�¿��îYì�î�À��؟�ìfîERAא��îgÀ?ì�
�"�NÃAÀ��:�ÁiRAא��µjí	ì¥�Kì��k¿Aì��.�ìµK¿��"�:
¿�u�ô·òI¿��îgÀ�ì¹�îgì�ì¹�îYÁ:Ã�¿�ì¹�îgíq�îfì<Ã>ì��

�eÁCîEì<Á��ô·ò�ì¹�Kù?ì��eîE¿Aì�´ÁWì�ì�Á�



�Kù?ì��eîE¿Aì�eÁ�î¹ìZÁ��ô·ò�ì¹�Kù?ì��eîE¿Aì
î�ì�Á��ô·ò�ì¹�Kù?ì��eîE¿Aì�´ò¥î¹ìZÁ��ô·ò�ì¹�eÁ�

ì��óYîDì
�øfÀ��lÁ��ì¶jí8ì��î·¿�u�ó¶Kô�¿��¿Mì�
�ô·òI¿��KìDÁ�Kì�î�¿��ìYî7ì�¾MìCì�ì��øfÀ@Á��e¿��ô·òI¿�

�òYî�ôWא��í¶KìEÁq�¿eÁ�ì¤�.�"�ì£øWí7¿���î£ôWì7¿�
�ôl¿Aì�.�NÃAÀ��:�íWÁ�¿��lø���ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�¼�ôjÀ��.�ìµK¿��"�:RAא��ølÁ�ì��ì¶KìEÁq�îgíq�Ái
ì¹�ì£í¹אì£t�ÁiîE¿Aì�î£òZì���"�NÃAÀ?¿��:�ì·K¿��Kì�ì¹



�ìµK¿��؟�ì£í¹אì£�í¶KìEÁq�"�:�òYî�ôWא��ícî8Á��"
�.�ìYÁ�¿��Kì�ìWî<ì��íµjÀ?ì��ÁiRAא��íWî�ì�ì·K¿@¿��:�Kì�

�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�¿Mì8î�í¥�NÃAÁ�¿��lÁCì�îE¿�
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�ó¶îjì��ôfÀ��NÃAÀ��.�ìµK¿��"�:�ígÁ�î�ì��ìcîE¿�ì¹
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�¿́ íYî�ì��î·¿��¿MìEÁא�ìY¿��ôhíD¿Aî�Á�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ÁiîE¿Aì�.



�KìDíB¿;î<í��½Mì�EÁ�ìq�Á�Kìא�ì¹øYא��Á̧ ÁXì��õfÀ�
ÁA¿�ì¹�òhîEì�EÁ�ô8א��lÁ��lÁ��KìDîCÁ��ðfE
KìBÁ�ÁWì�¿� . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), on informa le 

Prophète (pbAsl) que je 
disais: "ParALLAH! Ma vie 
durant, je passerai le jour en 
jeûne et la nuit en prière". - 
"Est - ce toi, me demanda - t 



- il, qui a dit cela?". - "O 
Envoyé d'ALLAH, puissent 
mes père et mère te servir de 

rançon! Je l'ai bien dit".  
"Mais comment? Tu n'en 

seras pas capable: observe le 
jeûne et romps - le 

alternativement; veille une 
part de la nuit, et dors dans 

l'autre. Jeûne trois jours par 
mois (autre que le 

Ramadân). Toute bonne 
œuvre sera décuplée. Un 

jeûne pareil tient lieu d'un 



jeûne perpétuel". - "Je peux 
en supporter davantage", 

répondit `Abd -Allâh. - 
"Alors, reprit - il, jeûne un 
jour sur trois". - "Je peux 
encore davantage, répliqua 
`Abd -Allâh". - "En ce cas, 

poursuivit le Prophète 
(pbAsl), jeûne un jour sur 
deux, tel était le jeûne de 

David (que la paix soit sur 
lui), et c'est le jeûne le plus 

juste - ou suivant une 
variante le meilleur jeûne". - 



"Je peux supporter meilleur 
que cela", répliqua `Abd - 
Allâh. - "Rien de meilleur 
que cela", ajouta - t - il. 

 
Selon une variante: - "Est - 
ce vrai que tu as fait vœu de 
jeûner le jour et de veiller la 

nuit?". -" Certes oui, ô 
Envoyé d'ALLAH!", 

répondit `Abd -Allâh. - "Ne 
fais pas cela, dit - il, mais 
plutôt: jeûne et romps le 

jeûne, dors et veille, car ton 



corps, tes yeux, ta femme et 
ton hôte ont des droits sur 

toi. Il te suffit de jeûner trois 
jours par mois, et ainsi toute 

bonne œuvre te sera 
décuplée. Cela tiendra lieu 

du jeûne perpétuel". Comme 
le Compagnon insistait à 

faire plus, il s'est vu, à cause 
de son intransigeance, 

contraint à plus de devoirs. - 
"O Envoyé d'ALLAH, dit - 

il, je peux mieux!". - 
"Pratique le jeûne de David, 



répondit - il, sans rien 
ajouter". - "Et en quoi 
consistait le jeûne de 

David?", répliqua - t - il. -" 
A jeûner un jour sur deux". 
Quand `Abd - Allâh avança 

en âge, il disait: "Si 
seulement j'avais accepté les 

facilités que m'avait 
accordées l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl)!" 

 
Selon une seconde variante: 

- "Ne m'a - t - on pas 



informé que tu jeûnais tous 
les jours et récitais le Coran 
tout entier chaque nuit?". - 
"Oui! O Envoyé d'ALLAH, 
je ne voulais en jeûnant que 

le bien", répondit - il. - 
"Pratique donc le jeûne de 
David, répliqua l'Envoyé 

d'ALLAH, qui était le plus 
pieux du monde, et récite le 
Coran une fois par mois". - 

"O Prophète! répliqua le 
vénérable Compagnon, je 
peux mieux". - "Récite le 



Coran donc, reprit - il, une 
fois tous les vingt jours". -" 

Je peux encore mieux", 
insista `Abd - Allâh. -" Que 

ce soit alors, répliqua le 
Prophète (pbAsl), une fois 

chaque décade". - "Je peux 
mieux". -" Récite - le donc 
une fois par semaine et pas 
plus". Comme il exigeait 

plus de rigueur, le Prophète 
(pbAsl) me dit alors: "Tu ne 
sais pas, peut - être tu seras 

vieux". - `Abd - Allâh 



ajouta: "Je suis maintenant 
âgé comme l'avait prévu le 

Prophète (pbAsl), et je 
regrette de ne pas avoir pris 
au sérieux les facilités qu'il 

m'avait offertes". 
 

Selon une troisième 
variante: - "Tu as des droits 

envers tes enfants". 
 

Selon une quatrième 
variante: Le Prophète a dit à 
trois reprises: "Quiconque 



s'adonne au jeûne perpétuel 
n'est pas tenu pour un vrai 

jeûneur". 
 

Selon une cinquième 
variante: "Le meilleur jeûne 

et la meilleure prière aux 
yeux d'ALLAH sont ceux de 
David: il dormait la moitié 
de la nuit, veillait son tiers, 

puis se rendormait le dernier 
sixième. Il jeûnait un jour 
sur deux, et ne s'enfuyait 
guère devant l'ennemi". 



Selon une sixième variante: 
- "Mon père m'a marié à 

une femme noble. Il venait 
souvent chez sa bru 

s'enquérir de son mari. - 
"Un excellent homme, 

répondit - elle, depuis que 
nous nous sommes mariés, il 

n'a jamais couché avec 
moi". Comme cette situation 
dura, mon père alla trouver 
le Prophète (pbAsl) et le mit 

au courant. -" Emmène - 
moi ton fils", répondit - il. 



Quand je fus en sa présence, 
il me dit: "Comment jeûnes 
-tu?". - "Tous les jours", 

répondis - je. - "En combien 
de temps récites - tu le Coran 
en entier". "Chaque nuit", 
répliquai - je. Et le hadith se 

poursuit comme les 
précédents. En guise de 

révision, `Abd - Allâh récitait 
à sa famille pendant le jour 
le septième du Coran qu'il 

allait réciter pendant la nuit 
pour qu'il l'ait plus aisément 



à la mémoire. Voulant 
reprendre ses forces, il 

rompait le jeûne pendant 
quelques jours. Ils les 

comptait pour les compenser 
par la suite de peur de 

négliger une habitude à 
laquelle il tenait du vivant de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl)". 

(Ces variantes ont été 
transmises par Al -Bukhârî 

et Muslim) 
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í\Á�Kì<ìBÃא� . 
D'après Hanzhala Ibn Ar - 
Rabî` Al - 'Usayyidî , un des 

scribes de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), 'Abû 

Bakr m'avait rencontré et 
dit: "Comment vas - tu 
Hanzhala?". - "Je suis 
devenu un hypocrite!", 

répondis - je. - "Gloire à 



ALLAH!, reprit - il, te rends 
- tu compte de ce que tu 

dis?". - "Quand nous étions 
en compagnie de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl), dis - je, il 
nous évoqua le Paradis et 
l'Enfer, c'est comme nous 
les voyions de nos propres 

yeux, et en le quittant, nous 
nous occupâmes de nos 

épouses, de nos enfants et de 
nos affaires oubliant 

beaucoup de ce qu'il venait 
de nous évoquer". - 



"ParALLAH!, répliqua 'Abû 
Bakr (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), je fais de 
même". Les deux 

Compagnons allaient voir 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl). 

- "O Envoyé d'ALLAH, 
m'écriai - je, Hanzhala est 
devenu un hypocrite!". - 
"Comment?", répondit le 

Prophète. "Nous étions chez 
toi, repris - je, et tu nous 

faisais ressouvenir l'Enfer et 
le Paradis comme si nous les 



voyions de nos propres yeux. 
Mais aussitôt que nous te 

quittâmes, nous nous 
occupâmes de nos épouses, 

de nos enfants et de nos 
affaires, oubliant tes 

propos". - "Par Celui qui 
tient mon âme entre les 

Mains, dit - il, si une fois 
chez vous, vous poursuiviez 

l'évocation d'ALLAH 
comme vous le faisiez avec 
moi, les anges viendraient 

vous saluer sur vos lits et sur 



vos chemins". Et le Prophète 
répéta trois fois: "Hanzhala! 

Tout temps a une 
préoccupation différente". 

(Transmis par Muslim) 
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
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ôfÁ;ì�î�ì�ì¹�t�ì¶jí8ì�ì¹�ìgRA¿@ì�ì���.�ìµK¿?¿�
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�íiì�îjìq�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Tandis que le Prophète 
faisait un sermon, il vit un 
homme debout. - "Qui est - 
ce?", demanda -t - il. Et les 
fidèles de répondre: "C'est 



'Abû 'Isrâ'îl. Il avait fait 
vœu de jeûner tout en étant 

debout sans s'asseoir, en 
plein soleil sans s'abriter ni 

dire mot à personne". - 
"Dites - lui, répliqua le 

Prophète (pbAsl), de parler, 
de s'abriter du soleil, de 

s'asseoir tout en poursuivant 
son jeûne". (Transmis par 

Al - Bukhârî) 
 

15 - La persévérance dans 
les œuvres de bien 
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k¿Aì�א�ÁM¿;¿�Kì�íBÃא�t�ÁMì�Á�Kô8א��òµKìBî



ì�ì¹אìWíBÃא�ì¹�ÁiRAא��ò³jÀ?í��ÁMì�Kìò¥ì¹�KìDîE¿Aì�ÁM
Á�îjìBÃא��kô�ì��ÁiÁ�ì£Kì�Á<Á��ò¶KìEÁ?Ãא�ì¹�k¿�Kì<ì� .

ALLAH, l'Exalté, dit: "Le 
moment n'est - il pas venu 
pour ceux qui ont cru, que 
leurs cœurs s'humilient à 
l'évocation d'ALLAH et 

devant ce qui est descendu 
de la vérité (le Coran)? Et de 
ne point être pareils à ceux 
qui ont reçu le Livre avant 
eux. Ceux - ci trouvèrent le 

temps assez long et leurs 



cœurs s'endurcirent, et 
beaucoup d'entre eux sont 

pervers". (57:16). 
"Ensuite, sur leurs traces, 
Nous avons fait suivre Nos 
(autres) messagers, et Nous 

les avons fait suivre de Jésus 
fils de Marie et lui avons 
apporté l'Evangile, et mis 

dans les cœurs de ceux qui le 
suivirent douceur et 

mansuétude. Le monachisme 
qu'ils inventèrent, Nous ne 

le leur avons nullement 



prescrit. (Ils devaient) 
seulement rechercher 

l'agrément d'ALLAH. Mais 
ils ne l'observèrent pas (ce 
monachisme) comme il se 

devait". (57:27). 
"Et ne faites pas comme 

celle qui défaisait brin par 
brin sa quenouille après 

l'avoir solidement filée.. " 
(16:92). 

"et adore ton Seigneur 
jusqu'à ce que te vienne la 

certitude (la mort)". (15:99).



�íO�ÁWì�:��íO�Á£Kì��KìDîCÁB¿�Kô�¿�ì¹t�א
�¿Mì7ÁoKì�"�Kì��ÁiîE¿���òh�øWא��ôLì�¿��ì·K¿�ì¹

�ÁiîE¿Aì�íií�Á�Kìq�ì¶ì¹אì£�.�"�lÁ��ìdì�ì	�îW¿�ì¹
íi¿Aî�¿��Á�Kì�Ãא� . 

- Voir le hadith N° 142 
transmis par `A'icha 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle). 

òhî��ìYìBí�îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�îhÁ��ÁiÁ�îZÁ��îhì�ì¶Kì��îhì�
�ìhîEì��Kì��í̧ ¿�ìY¿?¿��íiîCÁ��¾�îlì
�îhì�î¹¿��òfîERAא�

ìquìqì¹�òYî�¿>Ãא��Á�u�íi¿��ìLÁ�À��òYîDS;א��Á�
í̧ ¿�ìY¿��KìBô�¿G¿��òfîERAא��îhÁ���"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Umar ibn Al - 
Khattâb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Quiconque, pendant la 

nuit, s'endort sans avoir lu 
ou terminé son hizb (La 



soixantième partie du 
Coran), puis le lit entre la 
prière de fajr et celle de 

zhuhr, est tenu pour l'avoir 
lu de nuit". (Transmis par 

Muslim) 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�lÁ��ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�íiRAא��µjí	ì¥�"�:

RAא��ìWî�ì�Kì��ÁitÀ��ìfî�Á��îhÀ@ì��u�ì·K¿��ó·



�òfîERAא��ì¶KìEÁ��¿́ ìYì�¿��ìfîERAא��í¶jÀ?ì��"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

m'a dit: "O `Abd - Allâh! Ne 
sois pas comme Untel qui a 

perdu l'habitude de veiller la 
nuit pour prier". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

ô8א��íiî�ì�K¿��אì¤��ìgRAì	ì¹u�îhÁ��òfîERAא��îhÁ��À�
Á̧ òYîE¿��î¹¿��óaì�ì¹�îlì�îCÁ��ò¥KìDôCא��îhÁ��kRAìq�

ðgÁAî�í��í̧ ¿�ìYî7ì�¼Mì<Ã�ì¥�ì¹ì¥א . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), 
"Lorsque l'Envoyé 

d'ALLAH, malade ou 
occupé, ne parvenait pas à 

accomplir la prière 



nocturne, il faisait (en 
compensation) douze rak`a 
surérogatoires le lendemain 

matin". (Transmis par 
Muslim) 

 
16 - La sauvegarde de la 

tradition du Prophète 
[sounna] et de ses règles de 

politesse 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�íµjí	ôYא��ígÀ�Kì���Kì�ì¹

íiîCì��jíDì�î�K¿א��îgÀ�KìDì��Kì�ì¹�í̧ ¹íXí�¿�. �



Kì<ì��ìµK¿�ì¹�k¿��:�ºìjìDÃא��òhì�ídÁ:îCì��Kì�ì¹
ò��ìjí��î·ò�t�kì�jí��ðlî�ì¹�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ì·jõ�Á�í��îgí�îCÀ��î·ò��îfÀ�

�îYÁ>î=ì�ì¹�íiRAא��ígÀ@î�Á�î�í��lÁ�jí<Á�ô�K¿��ìiRAא�
�îgÀ@ì�jí�í¤�îgÀ@¿��.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ì·K¿��îW¿?¿�

ìjî	À��ÁiRAא��òµjí	ì¥�lÁ��îgÀ@¿��½MìCì�ì��½�
.�ìYÁ�îhìBÁ�t��ì·K¿��jí�îYì�א�ìiRA�ì¹א�ì¶îjìEÃ�א �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:¿�u�¿eø�ì¥ì¹�t�ì·jíCÁ�îHí��
�ôgí��îgíDìCîEì��ìYì�ì
�KìBEÁ��¿́ jíB4@ì�í��kô�ì�

t�KôBÁ��Kï�ìYì��îgòDÁ�À>î�¿��lÁ��¹אíWÁ�ì��
�KïBEÁAî�ì��אjíB4Aì�í�ì¹�ìNîEì9¿�. �

¿�Kì<ì��ìµK¿��k�:�¾�îlì
�lÁ��îgí�îì¦KìCì��î·òI¿�
�îgí�îCÀ��î·ò��òµjí	ôYא�ì¹�ÁiRAא��k¿�ò��í̧ ¹õ£íY¿�

�¿ìµK�.��òYÁ�ì·jíCÁ�îHí�t��ÁiRA�KÁ�ì¹א�ò¶îjìEÃ�א
�í�KìB¿Aí<Ãא��:�ÁMôCõ�í̧���k¿�א�Á�Kì�Á@Ã�ì¹א� KìCî<ì�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�"�:�ìµjí	ôYא��òaÁ:í��îhì�
RAא��ìK¿�¿��îW¿?¿��ìi.�" �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�k¿�ò��»ÁWîDì�¿��¿eô�ò�ì¹
�ÁiRAא��Á«אìYÁq�ógEÁ?ì�î�í��¾«אìYÁq. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìh�ÁXRא��ò¥ìXî�ìEÃA¿�
�½MìCî�Á��îgíDì�EÁ8í��î·¿��Á̧ òYî�¿��îhì�ì·jÀ>Á�Kì�í�

�ðgEÁ�¿��ðא�ìXì�îgíDì�EÁ8í��î¹¿��.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹
í��Kì��ì·îYÀ�î¤אì¹�îhÁ��ôhÀ@Á�jíEí��lÁ��k¿Aî�



�ÁMìBÃ@Á�Ãא�ì¹�ÁiRAא��Á�Kì���.אì¹t�lÁ��í�Kì�
½�ìÐÁ�¿��Á�Kì�Ãא� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: 
"..Prenez ce que le Messager 
vous donne; et ce qu'il vous 
interdit, abstenez -vous en et 

craignez ALLAH car 
ALLAH est dur en 
punition... " (59:7). 

"et il ne prononce rien sous 
l'effet de la passion, ce n'est 

rien d'autre qu'une 



révélation inspirée" (53:3 - 
4). 

"Dis: Si vous aimez 
vraiment ALLAH, suivez 

-moi, ALLAH vous aimera 
alors et vous pardonnera vos 

péchés... " (3:31). 
"En effet, vous avez dans le 

Messager d'ALLAH un 
excellent modèle (à suivre), 
pour quiconque espère en 

ALLAH et au Jour dernier... 
" (33:21). 



"Non!... Par ton Seigneur! 
Ils ne seront pas croyants 
aussi longtemps qu'ils ne 

t'auront demandé de juger 
de leurs disputes et qu'ils 
n'auront éprouvé nulle 
angoisse pour ce que tu 
auras décidé, et qu'ils se 

soumettent complètement à 
ta sentence". (4:65). 

"Puis, si vous vous disputez 
en quoi que ce soit, renvoyez 

- le à ALLAH et au 
Messager... " (4:59). 



"Quiconque obéit au 
Messager obéit certainement 

à ALLAH... " (4:80). 
"Et en vérité tu guides vers 

un chemin droit, ...". 
(42:52). 

"Que ceux, donc, qui 
s'opposent à son 

commandement prennent 
garde qu'une épreuve ne les 

atteigne, ou que ne les 
atteigne un châtiment 
douloureux". (24:63). 



"Et gardez dans vos 
mémoires ce qui, dans vos 
foyers, est récité des versets 
d'ALLAH et de la sagesse... 

" (33:34). 
îhì��lÁ�¿�íO�Á£Kì�t��Kô�¿�ì¹tK¿�א�íµô¹

�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:

jíì£�îgÀ@í�Ã�ìYì��Kì��lÁ��:�îhì��¿e¿Aî�¿��KìBô��
Á�îא�ì¹�îgòDÁא�ìHí	�À�ìYî�¿��îgÀ@¿Aî�¿��ì·K¿�u�îgòDÁ�



�îgòDÁoKìEÁ�î�¿��k¿Aì�!�îhì�îgÀ@í�îEìDì��אì¤òI¿�
�óYî�¿GÁ��îgÀ@í�îYì�¿��אì¤ò�ì¹�í̧ jí�ÁCì�î�K¿��¾�îlì


�îgí�î<¿:ì�î	א�Kì��íiîCÁ��אjí�ÃG¿��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Ne me demandez rien 
au sujet des choses que je 
passe sous silence - sans 

recommandation ni blâme. 
C'est l'abondance des 
questions et de la non 



conformité aux ordres de 
leurs prophètes qui ont 

causé la perte des 
communautés antérieures. 
Abstenez - vous de ce que je 

vous interdit, et observez 
autant que vous pouvez ce 

que je vous ordonne". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�òhî��òªKì�îYÁ<Ãא��óUEÁ�ì��lÁ�¿��îhì�lÁ�Kôא��

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�ò¥Kì	�"�:�KìC¿;ìì¹



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
��jÀAÀ?Ãא��KìDîCÁ��îN¿AÁ�ì¹�¼Mì=EÁAì��¼M¿;Áîjì�

�í·jíEí<Ãא��KìDîCÁ��îN¿�ì¥ì¤ì¹�.�KìCÃAÀ?¿��:�Kì�
RAא��ìµjí	ì¥�óø£ìjí��ÀM¿;Áîjì��KìDô�¿G¿��Ái
�KìCÁqî¹¿G¿��.�ìµK¿��:�ÁiRAא��ºìjÃ?ì�Á��îgÀ@EÁq¹À�

�îgÀ@îE¿Aì�ìYô�¿Gì��î·ò�ì¹�ÁMìKR:א�ì¹�òaîBô�ì¹א�
�îgÀ@îCÁ��î\Á<ì��îhì��íiô�ò�ì¹�÷lÁ7ì�ì��ðWî�ì

Á�îא��ºìYìEì�¿�u�lÁ�ôCí�Á��îgÀ@îE¿Aì<¿��אïÐÁ�¿��K¼�



Ãא��ÁMôCí	ì¹�ì.ø�ÁWîDìBÃא��ìh�ÁWÁ
�Á�K¿>¿Aí�א�ôYא
�ÁXÁא�ìjôC�KÁ��KìDîE¿Aìjõ9ìא��.�îgÀ�Kô�ò�ì¹

�Á�Kì�ìWî�אí�ì¹t�¾MìîWÁ��ôfÀ��ô·òI¿��ò¥jí�
ìpu�½M¿��"�õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�:�ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì��"�.
�íXÁא�ìjôCא��"ì�î<íBÃא��òµאôX�KÁ��ÁMìB�:
ìYîpא§í�KìEî�tí�ìfEÁ�ì¹�אtא  . 

D'après Al - `Irbâd ibn 
Sâriya (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), L'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) nous fit 
un sermon prenant qui nous 

fit pleurer. - "O Envoyé 
d'ALLAH!, dîmes - nous, 

nous craignons que cela ne 
soit ta dernière exhortation! 

Donne nous donc un 
conseil!". - "Je vous 

recommande, dit - il, de 
craindre ALLAH, et d'obéir 

au détenteur du pouvoir 
même s'il est un esclave. 
Quiconque, parmi vous, 
vivra, verra beaucoup de 



contradictions. Tenez donc à 
suivre mon exemple et celui 
de mes successeurs, les bien 
- guidés, attachez - vous - y 
fermement (prenez - la aux 

dents). Prenez garde des 
innovations (en matière de 
religion). Toute innovation 

n'est qu'un égarement". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�íOÁ�Kôא��
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì



�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�ì·jÀAí�îWì��lÁ�ô�À��õfÀ�
��¿MôCì�Ãא�t�kì�¿��îhì���.�"�ìfEÁ��:�îhì�ì¹

�ìµK¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��kì�ÃGì��"�:�îhì�
�ìfì�ì£�lÁCìK¿�¿��lÁ�Kì8ì�îhì�ì¹�¿MôCì�Ãא�
�kì�¿��îW¿?¿��"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Toute ma 
Communauté entrera au 
Paradis à moins de s'y 



refuser". - "Et qui refuse, ô 
Envoyé d'ALLAH!". - 

"Quiconque m'obéit entrera 
au Paradis et quiconque me 

désobéit s'y refuse". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

�ógÁAî�í��lÁ�¿��îhì�íaÁא�ôYא�−�lÁ�¿��ìfEÁ�ì¹�
¹òYîBì��òhî�א�íhî��ÀMìB¿Aì	�ó§Kì��t�òìjÃ�−�
í�ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥u�ìWîCÁ�ìf¿�¿��

�òµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�ìµK¿?¿��ÁiÁ�KìBì7Á��"�:�eÁCEÁBìEÁ��îfÀ��.�"�ìµK¿�



�:t�íaEÁ:ì�î	¿���.�ìµK¿��"�:t�Nî<¿:ì�î	א��"
��íiì<ìCì��Kì�t�ÁiEÁ��k¿���KìDì<¿�ì¥�KìB¿��íYî�Á@Ãא��

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après Salama ibn `Amr 

ibn Al - 'Akwa` (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Un 
homme mangea chez 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
avec sa main gauche. - "Sers 
- toi de la main droite", lui 
dit le Prophète. - "Je ne le 

peux pas", objecta l'homme. 



- "Tu ne le pourras plus!", 
répliqua le Prophète. Cet 
homme empêtré dans son 

orgueil, ne put jamais plus 
porter sa main à sa bouche. 

(Transmis par Muslim) 
�ò·KìBî<õCא��ÁiRAא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhì�í[Á�Kì�Ãא�
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óÐÁ7ì��òhî��:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�î¹¿��îgÀ@¿�jÀ>íq�ô·õjì�í�¿�
�îgÀ@Á�jí�í¹�ìhîEì��íiRAא��h¿>Á�Kì�íE¿��"�ðd¿>ô�í�



ÁiîE¿Aì�.��ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ì·K¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�KìDÁ��»øjì�í��KìBô�¿G¿��kô�ì��KìC¿�jÀ>íq�»øjì�í�
�KìCÃA¿?ì�îW¿��Kô�¿��º¿�ì¥�אì¤��kô�ì��ì¡אìWÁ?Ãא�

�íiîCì�.�ì£K¿��kô�ì��ì¶K¿?¿��Kï�îjì��ì ìYì��ôgí�
ìYø�¿@í��î·¿�í�ì¥�º¿�ìY¿��u�í̧ í¥îWìq�Kï�Á£Kì��
�ìµK¿?¿��"�:�îgÀ@¿�jÀ>íq�ô·õjì�í�¿��ÁiRAא��ì£Kì�Á

îgÀ@Á�jí�í¹�ìhîEì��íiRAא��h¿>Á�Kì�íE¿��î¹¿� " . 



D'après An - Nu`mân ibn 
Bachîr (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl), s'adressant aux 

fidèles, dire: "Egalisez vos 
rangs, sinon ALLAH 

détournera vos visages les 
uns des autres (sèmera la 

discorde parmi vous)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
Suivant la version de 
Muslim: L'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) égalisait 
nos rangs (avant la prière en 

commun) pour les rendre 
rectilignes tout comme des 

flèches, jusqu'à ce qu'il 
s'aperçoive que nous avions 
compris ce qu'il voulut. Un 

jour, au moment où il voulut 
commencer la prière et 

annoncer le takbîr, il vit un 
homme dont la poitrine 
dépassait le rang. Il dit: 
"Serviteurs d'ALLAH! 

Egalisez vos rangs, sinon 



ALLAH fera détourner vos 
visages les uns des autres". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhì�í§Á£Kô�א�

�ìµK¿��íiîCì�:�ÁMìC�ÁWìBÃ�KÁ��ðNîEì��ì³ìYì�îא�
ÁiÁAî�¿��k¿Aì�ì�øWí��KôB¿A¿��òfîERAא��îhÁ��

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�ìµK¿��îgòDÁ�ÃGì7Á��"�:�÷¹íWì�ì¥KôCא��Á̧ ÁXì��ô·�



�îgÀ@îCì�Kì�jí�Á>Ã�¿G¿��îgí�îBÁ��אì¤òI¿��îgÀ@¿��"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Ayant appris qu'une 
maison médinoise avec ses 
habitants, avait pris feu la 
veille, l'Envoyé d'ALLAH 

dit: "Le feu est votre 
ennemi, éteignez le avant de 
dormir". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 



�íiîCì�íaÁ�Kô��¿ìµK�:��ìµK¿�(��lÁ�¿��jí	kì�(�א�
jí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµ�"�:

�ºìWíDÃא��îhÁ��ÁiÁ��íiRAא��lÁCì�ì<ì��Kì��ìfì�ì��ô·�
�Kïpî¥¿��ì�Kìq¿��¾OîE¿��òfì�ìB¿��ògÃAÁ<Ãא�ì¹
�ì�KìBÃא��îN¿AÁ�¿��½Mì�øE¿��½M¿>ÁoK¿��KìDîCÁ��îNì�K¿@¿�

¿@Ãא��îNì�ì�î�¿G¿�u�ì·K¿�ì¹�ìÐÁ�¿@Ãא��ìLî7í<Ãא�ì¹�
Á��íiRAא��ìa¿>ìC¿��ì�KìBÃא��îN¿@ì�î�¿��í�Á£Kì�¿��KìDîC

jíא�ì¥ì¦ì¹�אîj¿?ì	ì¹�KìDîCÁ��אjí�òYì7¿��ì§KôCא��KìDÁ�



�ìlÁ��KìBô���ºìYî�À��KìDîCÁ��¼M¿>ÁoK¿��ì�Kìq¿�ì¹
�ð·Kì<EÁ�tì¹�ï�Kì��ÀeÁ�îBí��t¿��íNÁ�îCí��u�.�

�ÁiRAא��òh�Á£�lÁ��ìiÀ?¿��îhì��ífì�ì��¿eÁ�ìX¿�
¿>ì�ì¹�ìgRAìì¹�ìgÁAì<¿��ÁiÁ��íiRAא��lÁCì�ì<ì��Kì��íiì<

�îg¿�ì¹�Kï	Ã�ì¥�¿eÁ�ìXÁ��îa¿�îYì��îg¿��îhì��ífì�ì�ì¹
�ÁiÁ��NÃAÁ	î¥À��»ÁXRא��ÁiRAא��ºìWí��îfì�Ã?ì��"

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�ìiÀ?¿��"�k¿Aì�Á²K¿?Ãא��øgì9Á�



�Kì�òYî�¿@Á��ìfEÁ�ì¹�ò¥jíDî7ìBÃא��:�ì¥Kìq�î»¿�
Á?¿�KïDE  . 

D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "La bonne 

direction et la science 
qu'ALLAH m'a chargé de 

vous enseigner, sont 
comparables à une pluie 

arrosant la terre. Là, où le 
terrain est fertile, herbes et 
arbustes abondent. Tandis 



que le terrain aride retient 
l'eau, et ALLAH le fait 

servir aux hommes pour 
boire, abreuver les animaux 
et irriguer leurs cultures. Il y 
a enfin la terre stérile plate 

qui ne retient pas l'eau et est 
dépourvue de tout végétal. 
De même, il y a parmi les 

hommes ceux qui sont 
instruits dans la religion 
divine; et qui, ayant tiré 

profit de ce qu'ALLAH m'a 
chargé de révéler, l'ont 



appris et l'ont ensuite 
enseigné aux autres; et ceux 
qui ne daignent pas lever la 
tête (pour voir ou entendre) 

et n'acceptent point la bonne 
direction qu'ALLAH m'a 

envoyé pour leur 
apprendre". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì�íhÁ�Kôא��

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:îgÀ@ÀAì�ì�ì¹�lÁAì�ì��ófí�ì¥�òfì�ìB¿��



�í̈ �¿ìW¿�î¹��ï¥Kìא��¿�ìfì<ì�א�í�Á£KìCì�Ã�ì¹א�ìY¿>Ãא
�ðXÁ���Kì�¿�ì¹�KìDîCì�ôhíDõ�íXì��ìjí�ì¹�KìDEÁ��ìhî<¿?ì�
�îhÁ��ì·jí�ÁAÃ>ì��îgí�î�¿�ì¹�ò¥KôCא��îhì�îgÀ�òZì�í�Á�

�»ÁWì��.�"�ðgÁAî�í��í̧ "�א�í�Á£KìCì�Ã�.�"�ì¹ì¥א
ò̈ �ìjî�א�ìYì�Ãא£Á�ì¹א�ìY¿>Ãאì��ìjí��אìXì��

�ò¥KôCא��lÁ��ía¿?ì��»ÁXRא��í²¹íYî<ìBÃא��"�.
�íZì�í�Ãא�ì¹�"�íWÁ?î<ì��ìlÁ�ì¹�¾�ìZî�í��íaîBì�
¦ìא¥ò�ì¹א��ìYôאtòf�ò¹א  . 



D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Je 
suis pour vous tel l'homme 
qui, ayant allumé un feu, 
repousse vainement les 

sauterelles et les papillons 
qui s'y précipitent. Je vous 
empêche de vous précipiter 
dans le Feu en vous tenant 

par la ceinture. Hélas! 
Quelques - uns 

m'échappent". (Transmis 
par Muslim) 



�íiîCì�íaÁ	Kôא���)�óYÁ�Kì��(ô·¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�
�òdî<¿AÁ��ìYì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�ÁM¿>î�ìµK¿�ì¹�tאô8א�ì¹�òaÁ�Kìq�"�:�îgÀ@ô��t�
�ÀM¿�ìYì�Ãא��KìDø�¿��lÁ��ì·¹í¥îWì��"�ðgÁAî�í��í̧ .�¥ì¹ìא

�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ÀMìBÃ?À��îNì<¿�ì¹�אì¤�
ÁBíEÃA¿��Kì�îXí�ÃGìEÃA¿��îgÀ�ÁWì�¿��KìDÁ��ì·K¿��Kì��Ã_
ì¹�KìDÃAÀ�ÃGìEÃ�ì¹�ºï¤¿��îhÁ�t�ò·K¿:îEô7AÁ��KìDîìWì��

ì¹t�ìdì<ÃAì��kô�ì��òf�ÁWîCìBÃ�KÁ��í̧ ìWì��îUì�îBì��



�íiô�òI¿��íiì<Á�Kìq¿�t�ÁiÁ�Kì<¿��ø»¿��lÁ��»ò¥îWì��
�ÀM¿�ìYì�Ãא��.�"�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ô·�

À�ìWì�¿��íYí9î�ì��ì·K¿:îEô7א��øfÀ��ìWîCÁ�îg
�ìWîCÁ�í̧ ìYí9î�ì��kô�ì��ÁiÁ�ÃGì
�îhÁ��¾�îlì

�îgÀ�ÁWì�¿��îhÁ��îN¿:¿?ì	�אì¤òI¿��ÁiÁ�Kì<¿�
�ºï¤¿��îhÁ��KìDÁ��ì·K¿��Kì��Ã_ÁBíEÃA¿��ÀMìBÃ?SAא�

ì¹�KìDÃAÀ�ÃGìEÃA¿�tò·K¿:îEô7AÁ��KìDîìWì��  " . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



ordonna (aux fidèles) de 
lécher les doigts et les plats 
en disant: "Vous ne savez 
pas où est la bénédiction". 

(Transmis par Muslim) 
Suivant la version de 
Muslim: "Lorsqu'une 

bouchée tombe des mains de 
l'un de vous, qu'il la 

ramasse, l'essuie, la mange, 
et ne la laisse jamais à 

Satan. Qu'il ne s'essuie les 
mains avec une serviette 

avant de lécher ses doigts, 



car il ne sait pas où se trouve 
la bénédiction". 

Suivant une variante de 
Muslim: "Satan se 

rapproche de vous dans 
toutes vos pratiques même 
quand vous prenez votre 

repas. Lorsqu'une bouchée 
tombe des mains de l'un de 

vous, qu'il la ramasse, 
l'essuie, la mange et ne la 
laisse jamais au Diable". 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhì�íYÁ
Kì<Ãא�
�ìµK¿��KìBíDîCì�:ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCEÁ��ì¶K¿��

�ìµK¿?¿��¾M¿;ÁîjìBÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�"�:�ì·¹í¥jí7î�ì��îgÀ@ô���í§KôCא��KìDõ�¿��Kì�

îYÀ��¼א�ìYí�¼�K¿>í��k¿�Kì<ì��ÁiRAא��k¿��t�:��KìB¿�
�Kô�ò��KìCîE¿AìïWîא�ì¹�í̧ íWEÁ<í��ódÃAì��ìµô¹¿��Kì�Ã�ìWì�

¿��ì.ÁAÁK¿��KôCÀ�t�ìµô¹¿��ô·ò�ì¹�ì�Ãא�u�òdÁo
�kRAìq�ígEÁא�ìYî���ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��kì�Ã@í�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��.¿�t�í�Kì�íEì	�íiô�ò�ì¹�
�ìא�ì¤�îgòDÁ��íXì�îHíE¿��lÁ�ô�À��îhÁ��óµKì�òYÁ�

�íµjÀ�¿G¿��òµKìBø7א��"�:�lÁ�Kì�îq¿��ø�ì¥�Kì��.
�íµK¿?íE¿��:�eô��t�אjí�ìWî�¿��Kì��»ò¥îWì��

î<ì��´ìW�!�íUÁ�Kô8א��íWî�ì<Ãא��ìµK¿��KìB¿��íµjÀ�¿G¿�
�:�îgòDEÁ��íNî�í£�Kì��אïWEòDì
�îgòDîE¿Aì�íNîCÀ�ì¹

�ÁiÁ�îj¿��k¿���:�ígEÁ@ì�Ãא��íZ�òZì<Ãא��.�íµK¿?íE¿�
�lÁ��"�:�k¿Aì�ìh�øWì�îYí��אjÀא�ìZì��îg¿��îgíDô��



�îgD�Ã�ì¥K¿��íXîCí��îgòDÁ�K¿?î¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�
�"îYÀ�t�"�ì.Á�jí�î�ì��ìYîE¿��î»¿�  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) nous exhorta en ces 

termes: (Au Jour de la 
Résurrection), ALLAH vous 

rassemblera pieds nus, 
complètement dénudés et 
incirconcis. Et il récita ce 
verset: "... Tout comme 

Nous avons commencé la 



première création, ainsi 
Nous la répéterons; c'est une 
promesse qui Nous incombe 

et Nous l'accomplirons!" 
(21:104). Le premier à être 

revêtu, au Jour de la 
Résurrection, sera Abraham 
(pbAsl). L'on fera venir des 

hommes de ma 
Communauté, qui seront mis 

à gauche (destinés en 
Enfer). Je m'écrierai alors: 

"Seigneur! Ce sont mes 
Compagnons!". On me 



répondra: "Tu ne sais pas ce 
qu'ils ont fait après ton 
décès". Je dirai alors, 

comme le Serviteur pieux 
(Jésus): "Et je fus témoin 

contre eux aussi longtemps 
que je fus parmi eux. Puis 

quand Tu m'as rappelé, c'est 
Toi qui fus leur observateur 
attentif. Et Tu es témoin de 

toute chose.* Si Tu les 
châties, ils sont Tes 

serviteurs. Et si Tu leur 
pardonnes, c'est Toi le 



Puissant, le Sage". (5:117 
-118). On me répondra 

ensuite: "Depuis que tu les 
as quittés, ils ne cessent de 
renier leur foi". (Transmis 

par Al - Bukhârî et Muslim) 
�ÁWî�ì�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhì�ìYì7ì�»Á£Kì�Ãא�
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ófR>ì=í��òhî��ÁiRAא��:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�kìDì�

�ìµK¿�ì¹�Á²îXì�Ãא��îhì�ìgRAì	ì¹�"�:�íiô��t�
ì¹�ìWîEô8א��ífí�Ã?ì�t�ÀG¿?Ã>ì��íiô�ò�ì¹�ô¹íWì<Ãא��ÀG¿@îCì��



ì<Ãא��ôhø��íYÁ�א�Ã@ì�ì¹�ìhîE�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�Kï��òY¿��ô·¿�t�ófR>ì=í��òhî�

�ìµK¿�ì¹�í̧ KìDìC¿��ì²ìXì��؛�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·�
�îhì�kìDì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�ìµK¿�ì¹�Á²îXì�Ãא��"�:�KìDô��t�אïWîEìq�íWEÁ8ì��
�"¿��ì£Kì�ôgí��ìµK¿?�:�ìµjí	ì¥�ô·¿��eí�øWì�À�

�íiîCì�kìDì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�í²ÁXî�ì���îWí�ôgí��!tאïWì�¿��eíB4A¿�À��  . 



D'après `Abd - Allâh ibn 
Mughaffal (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) nous 

interdit de jeter avec la main 
ou avec un instrument les 

noyaux de dattes, les 
cailloux et ajouta: "Cela ne 
sert ni à chasser un gibier ni 

à nuire à l'ennemi, mais 
peut crever les yeux et casser 
les dents". (Transmis par Al 

- Bukhârî et Muslim) 



Suivant une variante: "Ibn 
Mughaffal vit l'un de ses 

proches parents lancer une 
pierre, il lui dit: "L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) nous 
l'avait interdit en disant: 

Cette pierre ne sert pas à la 
chasse du gibier. Quand le 

parent récidiva, Ibn 
Mughaffal s'écria alors: "Je 

t'ai informé que l'Envoyé 
l'avait interdit, puis tu le 
recommences? Je ne te 

parlerai plus". 



�¿Mì<EÁ�ì¥�òhî��ò[Á�Kì�îhìì¹�:�ìYìBí�Nî�¿�ì¥
�ífø�¿?í��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��ìhî�

�ìYì�ì��lÁCî<ì�אÃא�t�íµjÀ?ì�ì¹�ì£ìjî	�"�:�íg¿Aî¿�
ì¹�ía¿>îCì��Kì��ðYì�ì��eô�¿�tõYí9ì��îj¿�ì¹�t�lø�¿��

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥
�eí�ÃAô�¿��Kì��eÀAø�¿?í��ìgRAì	ì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  

. 
D'après `Abis ibn Rabî`a , 

J'ai vu `Umar ibn Al -
Khattâb (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui) embrasser 
"La Pierre noire" en disant: 
"Je sais que tu n'es qu'une 
pierre qui ne peut ni servir 
ni nuire. Si je n'avais vu 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
t'embrasser, je ne l'aurais 

jamais fait". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 

 
17 - L'obligation d'obéir aux 
commandements de Dieu. Ce 
que doit dire celui qui y est 



invité ou à qui on a prescrit 
le bien ou proscrit le mal 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:¿�u�¿eø�ì¥ì¹�t�

�ìYì�ì
�KìBEÁ��¿́ jíB4@ì�í��kô�ì��ì·jíCÁ�îHí�
�ôgí��îgíDìCîEì�t�Kï�ìYì��îgòDÁ�À>î�¿��lÁ��¹אíWÁ�ì��

�KïBEÁAî�ì��אjíB4Aì�í�ì¹�ìNîEì9¿��KôBÁ�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìµîj¿��ì·K¿��KìBô�ò�

ò��אjíí£�אì¤ò��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ÁiÁ�jí	ì¥ì¹�ÁiRAא��k¿�



�KìCî<ÁBì	�אjÀ�jÀ?ì��î·¿��îgíDìCîEì��ìgÀ@î�ìEÁ�
ì·jí�ÁAÃ>íBÃא��ígí��¿eÁ�¿�¹À�ì¹�KìCî<¿�¿�ì¹ . 

ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Non!... Par ton Seigneur! 
Ils ne seront pas croyants 
aussi longtemps qu'ils ne 

t'auront demandé de juger 
de leurs disputes et qu'ils 
n'auront éprouvé nulle 
angoisse pour ce que tu 
auras décidé, et qu'ils se 

soumettent complètement à 
ta sentence". (4:65). 



"La seule parole des 
croyants, quand on les 

appelle vers ALLAH et Son 
messager, pour que celui - ci 
juge parmi eux, est: (Nous 

avons entendu et nous avons 
obéi). Et voilà ceux qui 
réussissent". (24:51). 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿Aì�îN¿�ìZì��KôB¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��:�lÁ��Kì��ÁiRAÁ�



¥òªî�î·ò�ì¹��¹íWî�íא�tא��ì¹KìBôא�Á�Kì�ì¹��lÁ�א
�îgÀ@î�Á	Kì�í��í̧ jÀ>î�í��î¹¿��îgÀ@Á�À>î�¿��lÁ��Kì�

k¿Aì�ÁiÁ�t�א�íiRA�א�¿eÁ�ì¤�ôWì�î
�Mì¿�א
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�Á�Kì�îq¿�
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�אîjì�¿G¿��ìgRAì	ì¹
�ÁL¿�õYא��k¿AìÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ôgí��jÀ�ìYìא�

�¿«î�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA��KìCÃ>4AÀ��îhÁ�:��jÀ�K¿?¿א�
�¿�ì¹א�ì£KìDÁ�Ã�ô8uא�:�òµKìBî��Kì��ídEÁ:í�tא



�eîE¿Aì�îN¿�òZî�À��îW¿�ì¹�¿M¿�ìWô8א�ì¹�ì¶KìEø8א�ì¹
Á̧�א ÁXì�tì¹�ÀMì�t�KìDÀ?EÁ:í���.�íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:
�ífî�¿��ìµK¿��KìB¿��אjÀ�jÀ?ì��î·¿��ì·¹íW�òYí�¿�

�îgÀ@ÁAî�¿��îhÁ��òhîEì�Kì�Á@Ãא��:KìCî<ÁBì	�KìCîEì8ìì¹�
	KìCî<ÁBì�¿�ì¹�KìCî<¿��ìYÃ>Àא�eì�:�؟��îfì��jÀ�jÀא�

�íÐÁ8ìBÃא��eîE¿�ò�ì¹�KìCô�ì¥�.�"�Kì�¿�ìYì�Ãא��KôB¿A¿�
�íiRAא��ìµìZî�¿��îgíDí�ìCÁ�Ã�¿��KìDÁ��îNR�ì¤ì¹�í¶îj¿?Ãא�



�Kì�òYî���lÁ��k¿�Kì<ì��:�KìBÁ��íµjí	ôYא��ìhì��
ì¹�Áiø�ì¥�îhÁ��ÁiîE¿�ò��ìµòZî�À��÷fÀ��ì·jíCÁ�îHíBÃא�

ì�ì¹�ÁiRA�KÁ��ìhì��u�ÁiÁAí	í¥ì¹�ÁiÁ�í�À�ì¹�ÁiÁ�¿@Áot�
�í³øY¿>í��ìhîEì��¾Wì�¿��îhÁ�í¥	ÁiÁAí�jÀ�K¿�ì¹א�
�¿eîE¿�ò�ì¹�KìCô�ì¥�¿eìא�ìYÃ>À��KìCî<¿�¿�ì¹�KìCî<ÁBì	

�íÐÁ8ìBÃא��.�íiRAא��KìDì�ì�ì��¿eÁ�ì¤�אjÀAì<¿��KôB¿A¿�
�ìµìZî�¿G¿��k¿�Kì<ì��ôfì�ì¹�ôZì�íiRAא��:t�íc4A¿@í��
ò��Kï�Ã>ì��íiRAא�t�îNì�ì�¿��Kì��KìD¿��KìDì<î	í¹�



�KìCô�ì¥�îNì�ì�ì�Ãא��Kì��KìDîE¿Aìì¹t�Kì�îXÁא�ìHí��
�ìµK¿��Kì�ÃG¿:î�¿��î¹¿��KìCEÁ�ì��î·ò��:�KìCô�ì¥�îgì<ì�

ì¹t�íiì�ÃAìBì��KìB¿��אïYîqò��KìCîE¿Aì�îfÁBî�ì��
ÁXRא��k¿Aì�ìµK¿��KìCÁAî�¿��îhÁ��ìh��:�KìCô�ì¥�îgì<ì�

ì¹t�Kì��KìCÃAøBì�í��t�ìµK¿��ÁiÁ��KìC¿��¿M¿�K¿���:
�KìCîBì�î¥אì¹�KìC¿��îYÁ>Ãא�ì¹�KôCì�ícî�îgì<ì�ì¹א

îjì��ìNî�¿�t�ò¶îj¿?Ãא��k¿Aì�Kì�îYí8î�K¿��Kì�
�ìµK¿��ìh�òYÁ�K¿@Ãא��:ðgÁAî�í��í̧ �îgì<ì�ì¹ì¥א  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Quand fut révélé le 
verset suivant: "C'est à 

ALLAH qu'appartient tout 
ce qui est dans les cieux et 

sur la terre. Que vous 
manifestiez ce qui est en 

vous ou que vous le cachiez, 
ALLAH vous en demandera 

compte... " (2:284), les 
Compagnons 

s'épouvantèrent et se 
rendirent auprès de l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl). Ils 
s'agenouillèrent et dirent: 

"O Envoyé d'ALLAH! Nous 
avons été chargés de ce que 
nous pouvons supporter: la 
prière, le jihad, le jeûne et 
l'aumône. Mais nous ne 
pouvons pas supporter ce 
verset qui vient de t'être 

révélé". L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) leur répondit: "Vous 
voulez dire comme les gens 

du Livre: (Nous avons 
entendu mais nous avons 



désobéi?) Dites plutôt: (Nous 
avons entendu et obéi. 

Seigneur! Nous implorons 
Ton pardon. C'est à Toi que 

sera le retour). Ils dirent 
alors: "Nous avons entendu 

et obéi. Seigneur! Nous 
implorons Ton pardon. C'est 

à Toi que sera le retour". 
Lorsqu'ils relurent ce verset 
qui leur devint familier, et ils 
se soumirent à ses sentences, 

ALLAH révéla, à la suite: 
"Le Messager a cru en ce 



qu'on a fait descendre vers 
lui venant de son Seigneur, 
et aussi les croyants: tous 
ont cru en ALLAH, en Ses 
anges, à Ses livres et en Ses 

messagers; (en disant): Nous 
ne faisons aucune 

distinction entre Ses 
messagers. Et ils ont dit: 

Nous avons entendu et obéi. 
Seigneur, nous implorons 

Ton pardon. C'est à Toi que 
sera le retour". Quand les 
fidèles mirent en exécution 



les ordres de leur Seigneur, 
Il abrogea ce verset par cette 

révélation: "ALLAH 
n'impose à aucune âme une 

charge supérieure à sa 
capacité. Elle sera 

récompensée du bien qu'elle 
aura fait, punie du mal 

qu'elle aura fait. Seigneur, 
ne nous châtie pas s'il nous 

arrive d'oublier ou de 
commettre une erreur. ". 

ALLAH leur répondit: "Oui, 
J'exauce votre demande". 



(Puis ils poursuivirent la 
récitation): "Seigneur! Ne 

nous charge pas d'un 
fardeau lourd comme Tu as 

chargé ceux qui vécurent 
avant nous". ALLAH 

répondit aux croyants: "Oui, 
J'exauce votre demande". 
(Enfin ils terminèrent la 

récitation): "Seigneur! Ne 
nous impose pas ce que nous 
ne pouvons supporter, efface 
nos fautes, pardonne - nous 
et fais nous miséricorde. Tu 



es Notre Maître, accorde - 
nous donc la victoire sur les 

peuples infidèles". Et 
ALLAH de les exaucer 

également". (Transmis par 
Muslim) 

 
18 - La proscription des 

innovations et de toutes les 
créations insolites 
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�íO�Á£Kì��½�ìÐÁ�¿@¿��öWÁא�ìlÁ�ì¹�Kô�¿�ì¹t�א

KìDîCÁ��¾²ìY¿��k¿Aì�íYÁ8ì�Ã?ìC¿��½�ì¥jíDî7ì� : 
ALLAH, l'Exalté, dit: "... Au 
- delà de la vérité qu'y a - t - 
il donc sinon l'égarement?" 

(10:32). "..Nous n'avons 
rien omis d'écrire dans le 

Livre". (6:38). 



"... Puis, si vous vous 
disputez en quoi que ce soit, 
renvoyez - le à ALLAH et au 

Messager. " (4:59). 
"Et voilà Mon chemin dans 
toute sa rectitude, suivez - le 

donc; et ne suivez pas les 
sentiers qui vous écartent de 

Sa voie". (6:153). 
" Dis: Si vous aimez 

vraiment ALLAH, suivez 
moi, ALLAH vous aimera 

alors et vous pardonnera vos 
péchés.. " (3:31). 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
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D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Toute innovation hérétique 



en notre religion est à 
repousser". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 
Suivant une variante de 

Muslim: "Toute œuvre non 
conforme à notre Tradition 

sera invalide". 
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D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Au 
cours de ses sermons, 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
avaient les yeux rougis, la 

voix élevée et la colère 



intense tel un héraut qui 
avertit une armée de 

l'ennemi qui les surprend 
matin ou soir. Il ajouta: 

"J'ai été envoyé, l'Heure et 
moi comme ceux - ci", en 

joignant l'index et le médius, 
et poursuivit: "La meilleure 

parole est le Coran. La 
meilleure direction est celle 
de MUHAMMAD (pbAsl). 

Les pires pratiques 
religieuses sont les 
innovations. Toute 



innovation tient lieu 
d'égarement. (.) Je suis plus 
proche du croyant qu'il ne 

l'est de lui - même. Les biens 
que vous laissez, à votre 

mort, passeront à vos 
successeurs. Les dettes, les 

familles et les orphelins 
seront à ma charge". 

(Transmis par Muslim) 
 

19 - Celui qui institue une 
bonne ou une mauvaise 

coutume 
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ALLAH, l'Exalté, dit: "et 
qui disent: Seigneur, donne - 
nous, en nos épouses et nos 

descendants, la joie des 
yeux, et fais de nous un 



guide pour les pieux". 
(25:74). 

"Nous les fîmes des 
dirigeants qui guidaient par 
Notre ordre. Et Nous leur 
révélâmes de faire le bien, 

d'accomplir la prière et 
d'acquitter la Zakâ". 

(21:73). 
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D'après Jarîr ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Au début 
d'une journée, nous étions 
en compagnie de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) quand un 
groupe de Bédouins ne 

portant que des tuniques de 
laine loqueteux et des épées 

en bandoulière, vint le 
trouver, et dont la plupart ou 
plutôt tous étaient de la tribu 

de Mudar. Le visage de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



se contraria en constatant 
leur misère. Il entra dans 

son appartement puis sortit 
et donna l'ordre à Bilâl de 

faire l'appel à la prière. 
Après qu'il l'eut achevée, il 
commença son sermon par 

ce verset: "O hommes! 
Craignez votre Seigneur qui 
vous a créés d'un seul être, 
et a créé de celui - ci son 

épouse, et qui de ces deux là 
a fait répandre (sur la terre) 
beaucoup d'hommes et de 



femmes. Craignez ALLAH 
au nom duquel vous vous 

implorez les uns les autres, 
et craignez de rompre les 

liens du sang. Certes 
ALLAH vous observe 

parfaitement". (4:1), puis ce 
verset: "O vous qui avez cru! 

Craignez ALLAH. Que 
chaque âme voit bien ce 

qu'elle a avancé pour 
demain. Et craignez 

ALLAH, car ALLAH est 
Parfaitement Connaisseur 



de ce que vous faites". 
(59:18), et dit: "Que chacun 
de vous fasse l'aumône de 

son dinar, de son dirham, de 
son vêtement, d'une mesure 
(sâ`) de son blé, de ses dattes 
ou même d'une demi - datte" 
. Un des 'Ansâr apporta un 
ballot tellement plein qu'il 
faillit écraser son épaule, 

puis les hommes se 
succédèrent, et je vis deux 
grands tas de nourriture et 

d'habits. Le visage de 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
alors s'illumina et il dit: 

"Quiconque introduit dans 
l'islam une bonne Tradition, 

recevra sa propre 
récompense et celle de ceux 
qui la suivent sans toutefois 
que leur contingent ne soit 

diminué. Et quiconque 
introduit une mauvaise 

Tradition, dans l'islam, en 
supportera la mauvaise 

conséquence et celle de ceux 
qui la mettront en pratique, 



sans toutefois que leur 
contingent ne soit diminué". 

(Transmis par Muslim) 
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D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "La responsabilité de 

tout homicide injuste 
incombe partiellement au 

premier fils d'Adam (Caïn), 
car il a été le premier 

meurtrier". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 

 
20 - Ceux qui montrent la 

voie de bien et ceux qui 



appellent au droit chemin ou 
à l'errance 
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ALLAH, l'Exalté, dit: 
".Appelle les gens vers ton 

Seigneur.. " (28:87). "Par la 
sagesse et la bonne 

exhortation appelle (les 
gens) au sentier de ton 
Seigneur. " (16:125). 

- "Entraidez - vous dans 
l'accomplissement des 

bonnes œuvres et de la piété. 
" (5:2). 

- "Que soit issue de vous une 
communauté qui appelle au 

bien... " (3:104). 



�¹óYîBì�òhî��¿Mì�Ã?í�¾£jí<î�ì��lÁ�¿��îhìì¹
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D'après `Uqba ibn `Amr Al - 

'Ansârî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Compagnon 
qui eut le mérite d'assister à 
la bataille de Badr, l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 



"Quiconque désigne à autrui 
la voie du bien, aura une 
récompense équivalente à 
celle de celui qui le fait". 
(Transmis par Muslim) 
¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ô·
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�íi¿��ì·K¿��ºïWí��k¿���Kìì£�îhì�
�òYî�t��ífî�Á��ò¥jí�À��îhì��íiì<Á�ì�îhÁ�t�א

�îhì�ì¹�Kï�îEì
�îgÁ�ò¥jí�À��îhÁ��¿eÁ�ì¤�í]À?îCì�



ìp�k¿���Kìì£uא�îhÁ��ÁiîE¿Aì�ì·K¿��¾M¿�t�ògî�
îhì��ò¶Kì���ífî�Á��íiì<Á�ì��t�îhÁ��¿eÁ�ì¤�í]À?îCì��

�Kï�îEì
�îgòDÁ�Kì���"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Quiconque 
appelle à la bonne direction 

aura une récompense 
équivalente à celle de ceux 
qui le suivront, sans que 
celle de ceux - ci ne soit 



diminuée. Et quiconque 
appelle à l'égarement, se 
verra chargé d'un péché 

équivalent à celui de ceux 
qui le suivront, sans que leur 

péché ne soit toutefois 
diminué". (Transmis par 

Muslim) 
ò§Kô�ì<Ãא��lÁ�¿��îhìì¹�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�

�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ÁWÁKô�א�
�ì¶îjì��ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�



�ìYì�îEì��"�:t�אïW¿��¿Mìא�ôYא��Á̧ ÁXì��hìEÁ:î
í�ì¥u�ìiRAא��õLÁ�í��Áiî�ìWì��k¿Aì�íiRAא��íUì�Ã>ì��

RAא��íiõ�Á�í�ì¹�íi¿�jí	ì¥ì¹�íiÀ�jí	ì¥ì¹�íi�.�"�ì�Kì�¿�
�Kì�K¿:î<í��îgíDõ�¿��îgíDì�¿AîE¿��ì·jÀ�¹íWì��í§KôCא��.
�òµjí	ì¥�k¿Aì�¿KôB¿A��ìUì�îq¿�א�í§KôC��î¹ìW¿א�
�îgíDSAÀ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

�ìµK¿?¿��Kì�K¿:î<í��î·¿��jí�îYì��"�:�õlÁAì�ìhî�¿�
�¾LÁ�K¿��lÁ�¿��íhîא��ìfEÁ?¿��؟�:�ìµjí	ì¥�Kì�



ÁiîEìCîEì��ìµK¿��î¥¿G¿	jÀAìא��lÁ@ì�î7ì��ìjí��ÁiRAא�
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìdì8ì�¿��ÁiÁ��ìlÁ�ÀG¿��ÁiîE¿��
�íi¿��Kìì£ì¹�ÁiîEìCîEì�lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�ðaì�ì¹�ÁiÁ��îhÀ@ì��îg¿��î·¿G¿��kô�ì��ì�òYì�¿�

�¿Mìא�ôYא��í̧ K¿:î¿G¿��.�íiRAא��ìlÁpì¥�÷lÁAì�ìµK¿�
�íiîCì�:�kô�ì��îgíDÀAÁ�K¿�À��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ìµK¿?¿��؟�KìC¿Aî�Á��אjí�jÀ@ì��:�k¿Aì�îXÀ>î�Àא
�ôgí��îgòDÁ�ì�Kì�Á��ìµòZîCì��kô�ì��eÁAî	ò¥



îgíDí���k¿�אî£Àאtî	u�KìBÁ��îgí�îYÁ�î�¿�ì¹�ò¶
�ÁiRAא��ødì��îhÁ��îgòDîE¿Aì�íLÁ�ì��ÁiEÁ��k¿�Kì<ì�

�.�ÁiRA�¿אìj¿�tí�ì¥�eÁ��íiRAא��ì»ÁWîDì��î·u�
�ògì<ôCא��òYîBí��îhÁ��e¿��ðYîEì��אïWÁא�ì¹�.�"

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�íiÀ�îj¿��"�:�ì·jÀ�¹íWì��:�"�î»¿�
�ì·jí�ôWì�ì�ì�ì¹�ì·jípjí�ì��.�íiÀ�îj¿��"

�eÁAî	ò¥�"�ò·Kì�ì=À��KìDÁ�î�¿>Á�ì¹�Áא�ôYא��òYî�¿@Á�
íUì8Ã�¿��íYî�¿@Ãא�ì¹ . 



D'après Sahl ibn Sa`d As - 
Sâ`idî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), A la veille de 
la bataille de Khaybar, 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) a 
dit: "Demain, je confierai 

l'étendard à un homme par 
les mains de qui, ALLAH 
nous accordera la victoire, 

un homme qui aime ALLAH 
et Son envoyé et qu'ALLAH 
et Son envoyé aiment". Les 
hommes passèrent la nuit, 
chacun, à rêver de recevoir 



ce mérite. Le lendemain 
matin, ils partirent de bonne 

heure trouver l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), chacun 
espérant être désigné. "Où 
est `Alî ibn 'Abû Tâlib?", 

demanda - t - il. - "Il a mal 
aux yeux, ô Envoyé 

d'ALLAH", répondit on. - 
"Amenez - le - moi", 

répliqua - t - il. Lorsque `Alî 
se présenta au Prophète 

(pbAsl), celui - ci lui cracha 
dans les yeux et invoqua 



ALLAH en sa faveur. `Alî 
guérit sur - le - champ 

comme s'il n'avait souffert 
de rien, reçut l'étendard en 

disant: "O Envoyé 
d'ALLAH! Dois - je les 

combattre jusqu'à ce qu'ils 
deviennent (musulmans) 
comme nous?". - "Pars 

doucement, reprit le 
Prophète, et quand tu 

gagneras leur territoire, 
invite - les à embrasser 
l'islam, à se plier aux 



obligations divines. 
ParALLAH! Guider, par la 

grâce d'ALLAH, un seul 
homme dans la bonne voie, 

te vaudra mieux que de faire 
aumône d'un troupeau de 

chameaux rouges". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�kï�¿��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹

�ìµK¿��ìg¿Aî	¿��îhÁ��:�lø���ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�ÁiÁ��íZôDì�ì�¿��Kì��lÁ<ì��ì[îE¿�ì¹�ì¹îZì=Ãא��íW�ò¥À��.



�ìµK¿��"�:À��ÁNîoאu�ìZôDì�ì��ì·K¿��îW¿��Kï�
�ìªòYìB¿��"�ìµK¿?¿��í̧ Kì�¿G¿��:ìµjí	ì¥�ô·��ÁiRAא��

ô�ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��eíoòYÃ?í�א��íiRAא��kRAìqu�ì¶
�íµjÀ?ì�ì¹�"�:�ÁiÁ���îZôDì�ì��»ÁXRא��lÁCÁ:î¿�
�.�"�ìµK¿?¿��"�:À��Kì�u�»ÁXRא��ÁiEÁ:î¿��ÀMì�

ì¹�ÁiÁ���îZôDì�ì�t�Kï�îEì
�íiîCÁ��lÁ�Á�î�ì��
�ÁiRA�¿אìj¿�tì¥Kì�íE¿��Kï�îEì
�íiîCÁ��ì.Á�Á�î�ì���KìC¿��¿́

�ÁiEÁ��"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Un 
jeune homme de la tribu 
'Aslam a dit au Prophète 

(pbAsl): "O Envoyé 
d'ALLAH! Je désire partir 
au jihad mais je manque 

d'équipement". -" Va voir 
Untel, lui répondit - il. Il 

avait préparé son 
équipement avant de tomber 

malade". Le jeune 
combattant se rendit chez la 
personne désignée et lui dit: 



"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) te salue et te 

demande de me confier ton 
équipement". L'homme 

s'adressa donc à sa femme 
en ces termes: "Donne - lui 

mon équipement sans en 
rien retenir. ParALLAH! 
Nulle partie retenue ne 
jouira de la bénédiction 
divine". (Transmis par 

Muslim) 
 



21 - L'entraide mutuelle 
dans la bienséance et la piété

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�øYÁ�Ãא��k¿Aìjí�ì¹Kì<ì�ì¹א�

�ºìjÃ?ôא��ì¹. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:א�ô·ò��òYî8ì<Ãא�ì¹t�ì·Kì�î�
ò��óYî�í��lÁ>¿�t�אjÀAÁBìì¹�אjíCì���ìh�ÁXRא��

�ødì�ìjì�ì¹אîjìqא�Ã�KÁ��אîjìqאìjì�ì¹�Á�Kì�Á�Kô8א�
�òYî�ô8�KÁ��.א�ìµK¿�tõlÁ<Á�Kô7א��¶Kì��íiìBÁ�ì¥�
¿��íiRAא�u�í̧ KìCî<ì��Kï��:�ì§KôCא��ô·¿�−�î¹¿��



�îgí�ìYì�Ã�¿�−�Á̧ ÁXì��òYõ�ìWì��îhì�¾M¿AÃ>¿��lÁ��
Á�ì¥jõ� . א�

ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Entraidez - vous dans 
l'accomplissement des 

bonnes œuvres et de la piété. 
" (5:2). 

- "Par le Temps! L'homme 
est certes, en perdition sauf 

ceux qui croient et 
accomplissent les bonnes 

œuvres, s'enjoignent 
mutuellement la vérité et 



s'enjoignent mutuellement 
l'endurance". (103:tout). 
�òhî��ÁWî�ì¦�òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹

îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁCìDí�Ãא��¾WÁ�Kì��ìµK¿��íi�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�òfEÁ�ì	�lÁ��Kï�ò¦K¿��ìZôDì��îhì�
�lÁ��Kï�ò¦K¿��ìcRAì��îhì�ì¹�אìZ¿��îW¿?¿��ÁiRAא�

�óYîEì��îW¿?¿��ìZ¿א�Á��ÁiÁAî�¿��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Zayd ibn Khâlid Al - 

Juhanî (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Quiconque équipe un 
combattant dans la voie 
d'ALLAH ou prend en 

charge la famille de celui - ci 
est considéré comme ayant 

participé au jihad". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì



�îhÁ��ì·KìEî�Á��lÁCì��k¿���Kï�î<ì��ìOì<ì��ìgRAì	ì¹
�ìµK¿?¿��ófî�ìXí��"�:�øfÀ��îhÁ��îOÁ<ì�îCìEÁ�

"��íYî��KìBíDìCîEì�òhîE¿Aí�ì¥t��KìBí�íWì�¿�ì¹א
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH envoya une 

délégation de la tribu de 
Hudhayl aux Banû Lihyân 
pour leur dire: "Envoyez - 



nous la moitié de vos 
hommes (pour combattre 

dans le chemin d'ALLAH) et 
la récompense reviendra à 

tous les hommes de la 
tribu". (Transmis par 

Muslim) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿?¿��Á�Kì�î¹ôY�KÁ��Kï�Ã�ì¥�ìlÁ?¿��"�:�îhì�
�ì·jíBÁAî�:��jÀ�K¿א�"�א�í¶îj¿?Ã�؟�íBÃא��.�אjÀ�K¿?¿��:



�ìµK¿��؟�ìNî�¿��îhì��"�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�؛
�îNì<¿�ìY¿��îN¿�K¿?¿��KöEÁ�ìq�½�¿�ìYîא��ÁiîE¿���:

�ìµK¿��؟�÷Pì��אìXìDÁ�¿��"�:�ðYî�¿��e¿�ì¹�îgì<ì��"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Le Prophète (pbAsl) 
aborda un convoi dans un 

endroit nommé "Ar - 
Rawhâ'". - "Qui êtes 

vous?", leur demanda - t - il. 



- "Des musulmans, dirent - 
ils, et toi, qui es - tu?". - "Je 

suis l'Envoyé d'ALLAH". 
Une femme lui montra alors 
un garçon en lui disant: "Le 

hajj de ce petit est - il 
valide?". - "Oui, lui répondit 

- il, et tu auras une 
récompense". (Transmis par 

Muslim) 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î


�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא�



�ìµK¿��íiô�¿��ìgRAì	ì¹�"�:�ígÁAî�íBÃא��í·ò¦Kì�Ãא�
�í.Á�א�»ÁXR��íX4>ìCí��Kì��ìYÁ�À��ÁiÁ��iEÁ:î<íE¿�tא

Á�K¿�u�íií<¿�îWìE¿��íií�Ã>ì��ÁiÁ��¼Mì�øE¿��אïYR�ìjí��
�íWì�¿��ÁiÁ��íi¿��ìYÁ�À��»ÁXRא��k¿��

�òhîE¿�øWì8ì�íBÃא��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�lÁ�ì¹
�¾Mìא�ì¹ò¥�"�ÁiÁ��ìYÁ�À��Kì��lÁ:î<í��»ÁXRא��"
�òUî�¿>Á�א�Á²K¿?Ã�"�א�òhîE¿�øWì8ì�íBÃ�"�jÀ:ì�ìpì¹א�



�íií�Ã@ìì¹�ÁMìEÁCî�ôא���k¿Aì�ò·jõCא��òYî�¿��ìaì�
Á�ì¹�òaîBì�Ãא��k¿AìuðUEÁ�ìq�KìBí�  . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Le dépositaire 

musulman digne de 
confiance qui exécute les 

ordres reçus, et rend 
intégralement et de bon 

cœur le dépôt à son ayant 
droit, sera considéré parmi 
les donneurs d'aumône". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
22 - La loyauté dans les 

sentiments et le bon conseil 
 

�k¿�Kì<ì��ìµK¿��:�½�ìjî�ò��ì·jíCÁ�îHíBÃא��KìBô�ò�. �
�kRAìq�ó¡jí��îhììµK¿�ì¹��k¿�Kì<ì���ï¥Kì�îא�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��:�îgÀ@¿��íUì8î�¿�ì¹�.�îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�¾£jí��:�îgÀ@¿��Kì�¿�ì¹
ð.Á�¿��ðUÁqKì� . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "Les 
croyants ne sont que des 

frères... " (49:10). 
- "et je vous donne conseil 

sincère. " (7:62). 
- ".. Je suis pour vous un 
bon conseiller digne de 

confiance" (7:68). 
îhì��lÁ�¿�¿MôE¿�í¥�íO�Á£Kì�t��Kô�¿�ì¹tK¿�א�íµô¹

�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥אôWא��ó§î¹¿��òhî��ògEÁBì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì



�ìµK¿��"�:�ÀMì�EÁ8ôCא��íh�øWא��"�؟�îhìBÁ��KìCÃAÀ�
�ìµK¿�"�:ì¹�ÁiÁ�jí	ìYÁ�ì¹�ÁiÁ�Kì�Á@Á�ì¹�ÁiRAÁ��t�ÁMôBÁo

�îgòDÁ�ô�Kìì¹�ì.ÁBÁAî�íBÃא��"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Tamîm ibn 'Aws Ad 

- Dârî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "La vraie foi 

consiste à tenir bon conseil". 
- "A qui?", demandèrent - 

ils. - "A ALLAH, à Son livre, 
à Son envoyé, aux imams et 

au commun des 



musulmans". (Transmis par 
Muslim) 

�ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��òY�òYì��îhì�lÁ�Kôא��
�íiîCì�íiRAא��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ì�Kì��ìµK¿�

K¿���k¿Aì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ò¶
ô8א�u�øfÀ@Á��òUî8õCא�ì¹�Á�K¿�ôZא��Á�Kì��ò�ì¹�Á�

�ógÁAî�í��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Jarîr ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "Je me suis 
engagé envers le Prophète 



(pbAsl) à faire la prière, à 
s'acquitter de la Zakâ, et à 
donner de bons conseils à 

tout musulman". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�íOÁ�Kôא��
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

t�ôLÁ�í��kô�ì��îgÀ�íWì�¿��íhÁ�îHí��t�ÁiEÁ�
�ÁiÁ�Ã>ìCÁ��õLÁ�í��Kì��"ðd¿>ô�í�ÁiîE¿Aì�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), le 



Prophète (pbAsl) a dit: "Nul 
ne sera vraiment croyant que 

s'il désire pour son 
coreligionnaire ce qu'il 
désire pour lui - même". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
23 - Le commandement du 
bien et la proscription du 

mal 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�½Mô�À��îgÀ@îCÁ��îhÀ@ì�Ã�ì¹
�ì·¹íYí�ÃGì�ì¹�òYîEì�Ãא��k¿�ò��ì·jíîWì�
�òY¿@îCíBÃא��òhì�ì·îjìDîCì�ì¹�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ�
�ì·jí�ÁAÃ>íBÃא��ígí��¿eÁ�¿�¹À�ì¹. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:îNì�òYî�À��¾Mô�À��ìYîEì��îgí�îCÀ��
�òhì�ì·îjìDîCì�ì¹�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ��ì·¹íYí�ÃGì��ò§KôCAÁ�

�òY¿@îCíBÃא�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�Á²îYí<Ã�KÁ��îYí�Ã�ì¹�ìjÃ>ì<Ãא��ÁXí�
�ì.ÁAÁ�Kì�Ãא��òhì�îªòYî¿�ì¹. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�í�KìCÁ�îHíBÃא�ì¹�ì·jíCÁ�îHíBÃא�ì¹
�ì·¹íYí�ÃGì��ó̂ î<ì��í�KìEÁ�î¹¿��îgíDí9î<ì�

KÁ��òY¿@îCíBÃא��òhì�ì·îjìDîCì�ì¹�Á²¹íYî<ìBÃ�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îhÁ��¹אíY¿>¿��ìh�ÁXRא��ìhÁ<À�

�ì£í¹אì£�ò·Kì�Á��k¿Aì�ìfEÁoאìYî	ò��lÁCì�
îjì8ìא��KìBÁ��¿eÁ�ì¤�ìgì�îYì��òhîא��kì�EÁì¹



îhì�jí�K¿�ì¹tא��ì·¹íWì�î<ì��jí�K¿א��ì·îjì�KìCì�ì��
î�Á�¿��í̧ jÀAì<¿��óY¿@îCí��ì·jÀAì<Ã>ì��אjí�K¿��Kì��ì[�.
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îgÀ@ø�ì¥�îhÁ��õdì�Ãא��òfÀ�ì¹

�îYÀ>Ã@ìEÃA¿��ì�Kì
�îhì�ì¹�îhÁ�îHíEÃA¿��ì�Kì
�îhìB¿�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�íYì�îHí��KìBÁ��îìWîqK¿�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ì·îjìDîCì��ìh�ÁXRא��KìCîEì�î�¿�

ì�îXì�¿�ì¹�Á�jõ�K�א�ìh�ÁXR��jíB¿A¿א�òhì�א�



�ì·jÀ?í�Ã>ì��אjí�K¿��KìBÁ��ó[EÁ�ì��¾א�ìXì<Á�
�í�Kì��lÁ�א�Á�Kì�Ã��½�ìÐÁ�¿��ì¹t½Mì�jÀAî<ìא  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Que 
soit issue de vous une 

communauté qui appelle au 
bien, ordonne le convenable, 
et interdit le blâmable. Car 

ce seront eux qui 
réussiront". (3:104). 

- "Vous êtes la meilleure 
communauté, qu'on ait fait 

surgir pour les hommes. 
Vous ordonnez le 



convenable, interdisez le 
blâmable ." (3:110). 

- "Accepte ce qu'on t'offre 
de raisonnable, commande 

ce qui est convenable et 
éloigne - toi des ignorants". 

(7:199). 
- "Les croyants et les 

croyantes sont alliés les uns 
des autres. Ils commandent 
le convenable, interdisent le 

blâmable" (9:71). 
- "Ceux des Enfants d'Israël 
qui n'avaient pas cru ont été 



maudits par la bouche de 
David et de Jésus fils de 

Marie, parce qu'ils 
désobéissaient et 

transgressaient. * Ils ne 
s'interdisaient pas les uns 

aux autres ce qu'ils faisaient 
de blâmable. Comme est 
mauvais, certes, ce qu'ils 
faisaient!". (5:78 - 79). 

- "Et dis: La vérité émane de 
votre Seigneur. Quiconque 

le veut, qu'il croie, 



quiconque le veut qu'il 
mécroie". (18:29). 

- "Expose donc clairement 
ce qu'on t'a commandé" 

(15:94). 
- "Nous sauvâmes ceux qui 
(leur) avaient interdit le mal 
et saisîmes par un châtiment 
rigoureux les injustes pour 

leurs actes pervers". (7:165).
îhì��lÁ�¿�íO�Á£Kì�t��Kô�¿�ì¹tK¿�א�íµô¹

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�:



�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�אïY¿@îCí��îgÀ@îCÁ��º¿�ì¥�îhì�

îg¿��î·òI¿��Á̧ ÁWìEÁ��í̧ îYøEì=íEÃA¿��ÁiÁ�Kì�ÁAÁ�¿��îaÁ:ì�î�ì��
�ícì<îp¿��¿eÁ�ì¤ì¹�ÁiÁ�ÃA¿?Á�¿��îaÁ:ì�î�ì��îg¿��î·òI¿�

�"ðgÁAî�ò·Kì,�tאí��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

dire: "Que celui d'entre vous 
qui voit un acte blâmable le 



change par sa propre main. 
S'il en est incapable, que ce 
soit par sa langue. S'il ne le 
peut pas encore, que ce soit 

par son cœur, et c'est le 
minimum qu'exige la foi". 

(Transmis par Muslim) 
 

L'Imâm an-Nawawî a dit : « 
La parole du Prophète 
(sallallahu 'alayhi wa 

sallam) : « Qu'il le change » 
exprime une impérative 
selon l'avis unanime des 



membres de la Ummah 
[communauté]. En effet, le 

Livre, la Sounnah et le 
Consensus de la Ummah 
confirment la nécessité 
d'ordonner le bien et de 

défendre le mal. Agir dans 
ce sens relève de l'échange 

de bons conseils 
recommandés par la 

religion. […] Ordonner le 
bien et interdire le mal est 

une obligation 
communautaire [farD 



kifâya]. Si certains 
l'acquittent, les autres en 

sont dispensés. Si personne 
ne l'acquitte, tous ceux qui 

s'en abstiennent, sans 
excuse ni crainte, tombent 

dans le péché. […] Cela peut 
devenir une obligation 

personnelle pure celui qui se 
trouve dans un endroit où il 
est le seul à connaître le mal 

ou à être capable de 
l'éradiquer. C'est le cas de 
celui qui voit son épouse, 



son enfant ou son 
domestique entrain de faire 

du mal ou de négliger le 
bien. […] Al-Qadhî 'Iyâdh 
(rahimahullâh) a dit : « Ce 
hadîth traite de la manière 
de changer. Celui qui veut 
changer doit s'y prendre à 

l'aide de tout moyen efficace 
; qu'il s'agisse de la parole 

ou de l'acte consistant à 
casser les instruments du 

faux et à déverser les 
substances enivrantes ou à 



donner l'ordre de procéder à 
ces actes ou à retirer l'objet 
usurpé pour le restituer à 

son propriétaire ou à donner 
un ordre dans ce sens, si on 
peut le faire. Le changement 

doit se faire doucement 
quand on traite avec un 

ignorant ou avec un injuste 
puissant et redoutable 

puisque c'est plus à même de 
faire accepter la parole de 

celui qui veut changer […] » 



(Kitâb Sahîh us-Sharh 
Mouslim, vol.2 p.217) 

 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhì�lÁ�Kôא��
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�íiRAא��íiì�ì<ì��5lÁ�ì��îhÁ��Kì�
��lÁAî�¿��¾Mô�À��lÁ�t�ÁiÁ�ô�À��îhÁ��íi¿��ì·K¿��

�ÁiÁ�ôCí�Á��ì·¹íXí�ÃGì��ð�Kì�îq¿�ì¹�ì·jõ�ò¥אìjì�
ì�ì¹�îhÁ��ícÀAî�ì��KìDô���ôgí��Á̧ òYî�¿GÁ��ì·¹íWì�Ã?

�Kì��ì·jÀ�jÀ?ì��ð²jÀAí��îgÁ�ÁWî<ì�t�ì·jÀAì<Ã>ì��



�Kì��ì·jÀAì<Ã>ì�ì¹t�îhìB¿��ì·¹íYì�îHí��
�îhì�ì¹�ðhÁ�îHí��ìjíD¿��Á̧ ÁWìEÁ��îgí�ìWì�Kì�
�îhì�ì¹�ðhÁ�îHí��ìjíD¿��ÁiÁ�ÃA¿?Á��îgí�ìWì�Kì�

íD¿��ÁiÁ�Kì�ÁAÁ��îgí�ìWì�Kì��ì[îE¿�ì¹�ðhÁ�îHí��ìj
,ò·Kì��ÀMô�ì��óµì£îYì�ì¥ì¹tא�ì�¿eÁ�ì¤��îhÁ�א
�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Tout envoyé 



d'ALLAH avait des apôtres 
et des compagnons de sa 

communauté, qui suivaient 
sa Tradition, et se 

conformaient à ses ordres. 
Leurs successeurs 

prêchaient ce qu'ils ne 
faisaient pas en effet et 
commettaient ce qu'ils 

interdisaient aux autres de 
faire. Sera un vrai croyant 

quiconque les combat par sa 
main, par son for intérieur 

ou par sa parole. Il n'y aura 



ensuite point de foi, fût - ce 
un grain de moutarde". 
(Transmis par Muslim) 
�òhî��¿�ì£Kì�í�ÁWEÁ�ìjÃא��lÁ�¿��îhì�íOÁ�Kôא��
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁNÁ�Kô8א��"�:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�KìCî<ì�Kì�
�òYî�í<Ãא��lÁ��ÁMìKR:א�ì¹�òaîBô�k¿Aì�א��ìgRAì	ì¹
�¾�ìYì�¿��k¿Aìì¹�Á̧ ìYÃ@ìBÃא�ì¹�Á_ì7îCìBÃא�ì¹�òYî�íEÃא�ì¹

¿Aì¿��k¿Aìì¹�KìCîEtא�ìò¦KìCí��t�íi¿Aî�¿��ìYî�−�
�t�îhÁ��îgÀ�ìWîCÁ�Kïא�ìjì��אïYÃ>À��אî¹ìYì��î·¿��



�ð·Kì�îYí��ÁiEÁ��k¿�Kì<ì��ÁiRAא�−�î·¿��k¿Aìì¹�
�KôCÀ��KìBìCî�¿��ødì�Ã�KÁ��ìµjÀ?ì�t�lÁ��í²Kì�ì��

�¿Mì�îj¿��ÁiRAא�t�ógÁo�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.
À_ì7îCìBÃא��í̧ ìYÃ@ìBÃא�ì¹��"�KìBòDîEìBEÁ��òUî�¿>Á��:

�ÁLî<ô8א�ì¹�òfîDô��À�ìYì�ì¹tא.�"��¿«î��lÁ�א�
Á́�îW¿�ì¹�	ìdì�ì�tא"�:� òYì�î7íBÃ�KÁ��í©Kì8Á�î�

�KìDí�KìEì��"�.�Kïא�ìjì��"�Á�Kì�Ãא��òUî�¿>Á�
�ôgí��ðcÁ�¿��ôgí��ð¹אì¹�Kì�ìWî<ì�ì¹�Á�ìWô�ìjíBÃא�



�½M¿AìBîDí��ð�Kì��:�î»¿��אïYÁ�K¿�t�ífÁBì�î�ì��
�ò¹ÃGì�u  . 

D'après `Ubâda ibn As - 
Sâmit (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "Nous nous 
sommes engagés envers 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
d'obéir dans l'adversité et 
dans l'aisance, que nous 

soyons capables ou non, de 
ne plus contester ceux qui 

détiennent le pouvoir à 
moins de disposer d'une 



preuve décisive 
religieusement constituée de 
leur incroyance, de ne dire 

que la vérité là où nous nous 
trouvons sans craindre 

aucun blâme, quand un droit 
divin est en cause". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìlÁpì¥�óÐÁ7ì��òhî��ò·KìBî<õCא��îhì�íaÁא�ôYא�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�KìBíDîCì�íiRAא�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�Á£¹íWí��lÁ��ògÁoK¿?Ãא��ífî�Á�



�ó¶îj¿��òfì�ìB¿��KìDEÁ��òaÁא�ìjÃא�ì¹�ÁiRAא�
�îgíDí9î<ì��ì¥Kì8¿��¾MìCEÁ>ì	�k¿Aìא	jíBìDì�îא�

î¿�uì��KìD¿A¿>î	¿��îgíDí9î<ì�ì¹�K�.�ì·K¿�ì¹
�îhÁ��אîj¿?ì�î	א�אì¤��KìDÁA¿>î	¿��lÁ��ìh�ÁXRא�
:�א�Á�KìBÃ��¹õYìא�k¿Aì��îhì��îgíD¿�îj¿��jÀ�K¿?¿א�
�Á¤îHí��îg¿�ì¹�K¼�îYì��KìCÁ�EÁ8ì��lÁ��KìCÃ�ìYì��Kô�¿��îj¿�

�KìC¿�îj¿��îhì��!�¹אí£אì¥¿��Kì�ì¹�îgí�jÀ�ìYì��î·òI¿�
ì��אjÀ@¿Aì��k¿AìKï<EÁB�î·ò�ì¹��¹íXì�¿א�



�Kï<EÁBì��אîjì�ì�ì¹�אîjì�ì��îgòD�ÁWî�¿��"�í̧ ¥ì¹ìא
�õ»ò¥Kì�í�Ãא��"�.�ÁiRAא��Á£¹íWí��lÁ��ígÁoK¿?Ãא�
�k¿�Kì<ì��"�í̧ KìCî<ì��:�lÁ��ígÁoK¿?Ãא��KìD¿��íYÁ@îCíBÃא�

�Kì��Á£¹íWí�Ã�KÁ��í£אìYíBÃא�ì¹�KìDÁ�¿א�ì¦ò�ì¹�KìDÁ<Ã�ì£
îCì�íiRAא��kìDì��íi�"�.�אjíBìDì�î	אì¹�"אjíìYì�Ãא�  

. 
D'après An - Nu`mân ibn 
Bachîr (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 

"Ceux qui se conforment 



aux prescriptions d'ALLAH 
et ceux qui les transgressent, 

sont respectivement 
comparables à des passagers 

embarqués à bord d'un 
navire et dont les uns, sur un 

tirage au sort, occupent le 
pont et les autres la cale. 
Lorsque ceux - ci veulent 
s'abreuver d'eau, ils se 

voient obligés de monter sur 
le pont et de croiser ceux qui 
y logent. Ils se disent alors: 
"Si seulement nous faisions 



un trou au fond de la cale de 
façon à ne pas gêner les 

autres!". A les laisser faire, 
tous auraient péri. A les 

empêcher, ils seraient tous 
sauvés". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�¿MìB¿Aì	�ø¶À��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ø¶À��îhì�í[Á�Kì�Ãא�
�ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí��¿MôEì�À��lÁ�¿��ÁNîCÁ��ìWîCÁ�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�KìDîCì�íiRAא�

�ìµK¿��íiô�¿��ìgRAì	ì¹�"�:�îgÀ@îE¿Aì�ífìBî<ì�î�í��íiô��



ìB¿��ì·¹íYÁ@îCí�ì¹�ì·jÀ�òYî<ì�¿��íא�ìYì�À��ì̧ òY¿��îh
�îhÁ@¿�ì¹�ìgÁAì	�îW¿?¿��ìY¿@î�¿��îhì�ì¹�ì�òYì��îW¿?¿�

�ìaì�Kì�ì¹�ìlÁpì¥�îhì��.�"�אjÀ�K¿��:�ìµjí	ì¥�Kì�
¿��ÁiRAא�t�ìµK¿��؟�îgíDÀAÁ�K¿?í���"�:t�אjí�K¿�¿��Kì��

ô8א��îgÀ@EÁ�u�¿��"�ðgÁAî�í��í̧ í̧�.�ì¹ì¥א KìCî<ì��:
Á:ì�î�ì��îg¿�ì¹�ÁiÁ�ÃA¿?Á��ì̧ òY¿��îhì��¾WìEÁ��אï¥K¿@î���îa

ì¹tא�îhÁ��ì�òYì��îW¿?¿��ó·Kì�Á��t�ºô£¿�ì¹�ògî�
�îW¿?¿��ÁiÁ�¿�K¿��ÁLì�ì�Á��ìY¿@î�¿��îhì�ì¹�íiì�¿>EÁ�ì¹



�ìlÁpì¥�îhì�ì¹�ÁMìEÁ8î<ìBÃא��Á̧ ÁXì��îhÁ��ìgÁAì	
lÁqKì<Ãא��ìjíD¿��îgíDì<ì�Kì�ì¹�îgòDÁAî<Á>Á� . 

D'après la mère des 
croyants, 'Umm Salama 
Hind bint 'Abû Umayya 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Vous serez gouvernés 
par des princes dont vous 

admettrez quelques œuvres 
et condamnerez d'autres. 
Celui qui réprouvera leur 
conduite, sera disculpé, et 



celui qui les condamnera 
sera sauvé. Or quiconque les 

approuvera et les suivra 
(sera considéré comme 

complice)". - "O Envoyé 
d'ALLAH, devrons - nous les 
combattre?", demandèrent 

les fidèles - "Non, répondit - 
il, tant qu'ils accomplissent 

la prière avec vous". 
(Transmis par Muslim) 

�òg¿@ì�Ãא��ø¶À��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ø¶À��îhì�ò§Á£Kô�א�
�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó\î�ì��ÁNîCÁ��ìLìCî�ì¦



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�
�íµjÀ?ì��KïòZ¿��KìDîE¿Aì�fî�ì£�"�:t��ìi¿���t�

�íiRAא��.Ãא��îW¿��5Yì
�îhÁ��Á�ìYì<ÃAÁ��ðfî�ì¹�ì�ìYì�
�ì jí�ÃGì�ì¹�ì jí�ÃGì��ò¶î£ì¥�îhÁ��ì¶îjìEÃא��ìUÁ�À�

�Á̧ ÁXì��ífî�Á��.�"א�ÁiîEì<í�îqÀGÁ��ìdRAì�ì¹t�ò¶KìDî�
�KìDEÁAì��lÁ�R�¿אì¹�.�NÃAÀ?¿��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ìµK¿��؟�ì·jí�Á�Kô8א��KìCEÁ�ì¹�Àe¿AîDì�¿��"�:
�íOì�ì�Ãא��ìYí�¿��אì¤��îgì<ì��"îE¿Aì�ðd¿>ô�í�Ái  . 



D'après la mère des 
croyants, Zaynab bint Jahch 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle), Le Prophète (pbAsl) 

tout effaré entra chez elle un 
jour en disant: "Il n'y a 

d'autre divinité qu'ALLAH! 
Malheur aux Arabes d'un 
mal proche! Une percée de 
cette taille - et il fit un rond 

avec le pouce et l'index - 
dans la muraille des Gog et 

Magog fut ouverte 
aujourd'hui". - "O Envoyé 



d'ALLAH! dit -elle, serons - 
nous perdus alors qu'il y a 
parmi nous des hommes 

vertueux?". - "Oui, répondit 
-il, si le péché se répand". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhì�íaÁ�Kô�א�
�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ì§jÀAí�Ãא�ì¹�îgÀ�Kô��
�Á�K¿�íYS:א��lÁ��"�אjÀ�K¿?¿��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�



�KìDEÁ��í�ôWì�ì�ì��÷Wí��KìCÁ�Á�Kì�ì��îhÁ��KìC¿��Kì��.
¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?

�ìgRAì	ì¹�"�:��îgí�îEì�¿��אì¤òI¿�t�ì[ÁAî�ìBÃא��
�íiR?ì��ìd�òYR:א��אjÀ:î¿G¿��"�אjÀ�K¿��:�Kì�ì¹

�ìµK¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��òd�òYR:א��õdì��"�:
õ̂�א�òYì8ì�Ã�õc¿�ì¹�א ¿�tô�¶ò�ºì¤u�õ£ì¥ì¹�א�

îhì�א�òY¿@îCíBÃ��íYî��ì¹tÃ�KÁא�ílîDôCא�ì¹�Á²¹íYî<ìB
�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Evitez de 

tenir des réunions sur les 
voies publiques". -" O 

Envoyé d'ALLAH, 
objectèrent les fidèles, il 

nous en est indispensable 
pour discuter de nos 

affaires". - "Si vous ne 
pouvez pas faire autrement, 
répondit - il, respectez donc 

les droits de ces voies". - "Et 



que sont - ils donc?", 
répliquèrent - ils. - "Baisser 

le regard, reprit - il, 
s'abstenir de nuire à 

quiconque, rendre le salut, 
ordonner le convenable et 

interdire le blâmable". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhì�íhÁ�Kôא��
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì
�ÁWì��lÁ��¾Lì�ì¤�îhÁ��KïBì�Kì��º¿�ì¥�ìgRAì	ì¹



�ìµK¿�ì¹�íiì�ìY¿:¿��íiììZìC¿��ófí�ì¥�"�:�íWÁBî<ì�
�KìDÀAì<î�ìE¿��ó¥Kì��îhÁ��¾�ìYîBì��k¿���îgÀ�íWì�¿�

ÁWì��lÁ��Á̧�"�!�Kì�ìWî<ì��òfí�ôYAÁ��ìfEÁ?¿�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìLì�ì¤

�ìgRAì	ì¹�:�ÁiÁ��îaÁ>ì�îא��eìBì�Kì��îXí��.�ìµK¿��:
t�ÁiRA�¿אì¹�t�íiì�ìY¿��îW¿�ì¹�אïWì�¿��í̧ íXí���

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�.
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl), ayant remarqué au 

doigt d'un homme une 
bague en or, la lui retira et 
la jeta par terre en disant: 

"Pourquoi donc porter 
intentionnellement une 

braise à la main!" Après le 
départ de l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), on conseilla à 
l'homme de reprendre sa 

bague et d'en tirer profit en 



la vendant. "ParALLAH!, 
répondit l'homme, je ne la 
reprend jamais après que 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
l'eut jetée par terre". 

(Transmis par Muslim) 
�òhì�ì�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhì�íaÁ	Kôא��
�ìlÁpì¥�¹óYîBì�ìhî��ìXÁoKì�î·¿��ø»òYì8ì�Ãא�
�òhî��ÁiRAא��ÁWîEì�í�k¿Aì�ìfì�ì£�íiîCì�íiRAא�

�ìµK¿?¿��¾£Kì�ò¦�:�Nî<ÁBì	�lø���ôlìCí��î»¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�íµjÀ?ì��"�:øYא��ôYì
�î·��ÀMìB¿:í�Ãא��Á�Kì�"
�îgíDîCÁ��ì·jÀ@ì��î·¿��¿́ Kô�òI¿��.�íi¿��ìµK¿?¿��:

�ÁM¿�Kì�í��îhÁ��ìNî�¿��KìBô�òI¿��î[ÁAîא�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�¾WôBì�í��Á�Kì�îq¿�

�ìµK¿?¿��:�KìBô���؟�½M¿�Kì�í��îgíD¿��îNì�K¿��îfì�ì¹
lÁ�ì¹�îgí�ìWî<ì��ÀM¿�Kì�õCא��îNì�K¿��îgÁ�òYîE¿���!
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Al - Hasan Al - 
Basrî , `A'idh ibn `Amr 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui) entra chez `Ubayd - 
Allâh ibn Ziyâd et lui dit: O 
fils! J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: "Le 
pire des pasteurs est celui 
qui traite impitoyablement 
son troupeau"; méfies - toi 

donc d'en faire partie. 
"Assieds - toi! Tu es la lie 

des Compagnons de 
MUHAMMAD (pbAsl)", 
répondit - il. - "Y avait il, 
répliqua `A'idh, parmi ses 
Compagnons des hommes 



moins estimés? Ce type 
d'hommes apparut après eux 

et ne faisait aucunement 
partie des Compagnons". 
(Transmis par Muslim) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí��îhì�íYÁ
Kì<Ãא�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì

�"�:�ô·íYí�ÃGì�¿��Á̧ ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹
�î¹¿��òY¿@îCíBÃא��îhì�ô·íjìDîCì�¿�ì¹�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ�
ï�K¿?Á�îgÀ@îE¿Aì�ìOì<î�ì��î·¿��íiRAא��ôh¿@Á
jíE¿��K



¿��íiì�jíîWì��ôgí��íiîCÁ�u�îgÀ@¿��í�Kì�ì�î�í���"
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �:ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�  

. 
D'après Hudhayfa 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Par Celui qui tient mon 
âme entre les Mains, vous 

devez ordonner le 
convenable et interdire le 
blâmable, sinon, ALLAH 

vous infligera un châtiment 
si dur que vous L'implorerez 



vainement de vous en 
épargner". (Transmis par At 

- Tirmidhî) 
�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhì�ìYì7ì�»Á£Kì�Ãא�

�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא�
kRAìq�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא���"�:�ífì9Ã�¿�

�óYÁoKì��ó·K¿:ÃAí	�ìWîCÁ�óµîWì�ÀMìBÁA¿��Á£KìDÁ�Ãא�
�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�¥ì¹ìא

ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 



D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Le meilleur 

jihad consiste en une parole 
sincère adressée à un 
souverain injuste". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�ò³ò¥K¿��ÁiRAא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhì�ìYì7ì�lÁ�Kôא��

�KìDÁ¾�א�ølÁAì�ì�Ã�א�òhî�t�ìlÁpì¥�ølÁ�ìBî�
í�ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא�u�kRAìq�ôlÁ�ôCא��ìµ¿Gì	�



�lÁ��íi¿Aî�ò¥�ìaìpì¹�îW¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�ò¦îYì=Ãא��:�ìµK¿��؟�ífì9Ã�¿��Á£KìDÁ�Ãא��õ»¿��"�:

�óYÁoKì��ó·K¿:ÃAí	�ìWîCÁ�5dì��ÀMìBÁA¿��"�í̧ ¥ì¹ìא
�óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��õlÁoKì�ôCא��"�.�í¦îYì=Ãא��"

í�Ã>ì��¾MìBì�î<í��óhîEì=Á��¾MìCÁ�Kì	�¾א�ì¥�ôgí��¾Mì�j
�ôgí�ì¦א«ó�ìjí�ì¹�í�K¿�ò¥��ò¥îj¿�א�òfîBì�Ã��ì¤א�
�ìfEÁ�ì¹�¾Lì7ì��î¹¿��¾WÃAÁ��îhÁ��ì·K¿��:t�
¾Lì7ì�ì¹�¾WÃAÁ�Á��õ]ì�î�ì� . 



D'après Târiq ibn Chihâb Al 
- Bagalî Al - 'Ahmasî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme, ayant le 

pied à l'étrier, demanda au 
Prophète (pbAsl): "Quel est 
le meilleur jihad?". - "C'est, 

répondit - il, une parole 
sincère adressée à un 
souverain injuste". 

(Transmis par An - Nasâ'î) 
�ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhì�ìYì7ì�ìOÁ�Kôא��

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�ìµK¿��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�Kì��ìµô¹¿��ô·�
�íiô�¿��ìfEÁoאìYî	��lÁCì��k¿Aì�í]Ã?ôCא��ìfì�ì£
�íµjÀ?ìE¿��ìfí�ôYא��k¿?ÃAì��ífí�ôYא��ì·K¿��:�Kì�
�íiô�òI¿��íaìCî8ì��Kì��îì£ì¹�ìiRAא��òdôא��אìXì�t�

�e¿��õfÁ�ì��.Á��í̧ K¿?ÃAì��ôgí��ìjí�ì¹�ÁWì=Ãא��îh
¿��ÁiÁ�Kì��k¿Aìu�ì·jÀ@ì��î·¿��¿eÁ�ì¤�íií<ìCîBì��

�í̧ ìWEÁ<¿�ì¹�íiì��òYì
ì¹�íi¿AEÁ�¿��.�אjÀAì<¿��KôB¿A¿�
�ó̂ î<ì�Á��îgòDÁ9î<ì��ì�jÀAÀ��íiRAא��ì�ìYìp�¿eÁ�ì¤



�"�ìµK¿��ôgí��:�îhÁ��¹אíY¿>¿��ìh�ÁXRא��ìhÁ<À�
í¹אì£�ò·Kì�Á��k¿Aì�ìfEÁoאìYî	��lÁCì��ì£

îjì8ìא��KìBÁ��¿eÁ�ì¤�ìgì�îYì��òhîא��kì�EÁì¹
�ì·¹íWì�î<ì��אjí�K¿�ì¹�.�אjí�K¿�t�ì·îjì�KìCì�ì��

í̧��ì[î�Á�¿��Kì��jí�K¿א� jÀAì<¿��óY¿@îCí��îhì
�ì·îjR�ìjì�ì��îgíDîCÁ��אïÐÁ�¿��ºìYì��ì·jÀAì<Ã>ì�
�îgíD¿��îNì�ôW¿��Kì��ì[î�Á�¿��¹אíY¿>¿��ìh�ÁXRא�

¿���îgíDí�À>î�¿��ÁiÁ�îj¿��k�:�ì·jÀ?Á	K¿��.�ìµK¿��ôgí�



�"�:¿�u�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ��ô·íYí�ÃGì�¿��ÁiRA�¿אì¹�
�k¿Aì�ô·íXí�ÃGì�¿�ì¹�òY¿@îCíBÃא��îhì�ô·íjìDîCì�¿�ì¹
�ødì��¿�ïYÃא�Ãא��k¿Aì�íiô�íYÀ�ÃGì�¿�ì¹�ògÁ�KR;א��ÁWì�
�î¹¿��אïYî8¿��ødì�Ãא��k¿Aì�íiô�íYí8Ã?ì�¿�ì¹

ì�òYî9ìE¿��k¿Aì�îgÀ@Á9î<ì��Á�jÀAÀ?Á��íiRAא��ôh
�îgíDìCì<¿��KìB¿��îgÀ@ôCì<ÃAìE¿��ôgí��ó̂ î<ì��"�!�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��:�ðO�ÁWì�

�ðhì�ì��.�ì£í¹אì£�lÁ�¿��À̀ Ã>¿��אìXì��.�À̀ Ã>¿�ì¹



�ø»ÁXÁ�îYøא���:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��ìgRAì	ì¹�"�:�jíCì��îNì<¿�ì¹�KôB¿�

�îgíDî�ìDì��lÁqKì<ìBÃא��lÁ��ìfEÁoאìYî	�
�lÁ��îgí�jí�¿�Kì�¿��אjíDì�îCì��îg¿A¿��îgí�í�KìB¿Aí
�îgí�jí�ì¥Kì
ì¹�îgí�jÀA¿א�ì¹ì¹�îgòDÁ�Á�Kì�ì�
�ó̂ î<ì�Á��îgòDÁ9î<ì��ì�jÀAÀ��íiRAא��ì�ìYì9¿�
ì�EÁì¹�ì£í¹אì£�ò·Kì�Á��k¿Aì�îgíDìCì<¿�ì¹�òhîא��k

�ì·¹íWì�î<ì��אjí�K¿�ì¹�אîjì8ì�KìBÁ��¿eÁ�ì¤�ìgì�îYì�



�.�"�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì[¿Aì�¿�
�ìµK¿?¿��Kï�Á@ô�í��ì·K¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:t�

�îgí�¹íYÀ�ÃGì��kô�ì��Á̧ ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹
�ødì��¿�ïYÃא�Ãא��k¿Aì�.�"�íiÀ�îj¿��"�:

¹íYÀ�ÃGì��îgí��.�"�îgí�jÀ>Á:î<ì��î»¿��"�.
�íiô�íYí8Ã?ì�¿�ì¹�"íiôCí�Á�î�ì�Á��î»¿�  . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: Les israélites 



commencèrent à dégénérer 
quand l'un d'eux 

rencontrant l'autre, il lui dit: 
"Crains ALLAH! C'est 

illicite ce que tu fais". En le 
retrouvant le lendemain et 

en constatant qu'il 
s'obstinait dans sa conduite 
illicite, il mangea et but avec 
lui et lui tint compagnie. A 
cause de leur persévérance 
dans les mauvaises œuvres, 
ALLAH les dressa les uns 
contre les autres. Puis il 



récita ces versets: "Ceux des 
Enfants d'Israël qui 

n'avaient pas cru ont été 
maudits par la bouche de 
David et de Jésus fils de 

Marie, parce qu'ils 
désobéissaient et 

transgressaient. * Ils ne 
s'interdisaient pas les uns 

aux autres ce qu'ils faisaient 
de blâmable. Comme est 
mauvais, certes, ce qu'ils 

faisaient! * Tu vois 
beaucoup d'entre eux s'allier 



aux mécréants. Comme est 
mauvais, certes, ce que leurs 
âmes ont préparé, pour eux - 

mêmes, de sorte qu'ils ont 
encouru le courroux 

d'ALLAH, et c'est dans le 
supplice qu'ils s'éterniseront. 
* S'ils croyaient en ALLAH, 
au Prophète et à ce qui lui a 

été descendu, ils ne 
prendraient pas ces 

mécréants pour alliés. Mais 
beaucoup d'entre eux sont 

pervers". (5:78 - 81). Puis le 



Prophète (pbAsl) ajouta: 
"Mais non! ParALLAH! 
Vous devez ordonner le 
convenable, interdire le 

blâmable, retenir 
l'oppresseur et le 

contraindre à faire justice. 
Sinon, ALLAH sèmera la 

discorde entre vous et vous 
maudira comme Il les avait 

maudits". (Transmis par 
'Abû Dâwwûd) 

Selon la variante d'At - 
Tirmidhî: L'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Quand les israélites 

tombèrent dans le péché, 
leurs sages savants le leur 

interdirent, mais ils 
persévérèrent. Ceci 

n'empêchait pas pourtant les 
savants de leur tenir 

compagnie et d'être leurs 
commensaux. ALLAH alors 
les dressa les uns contre les 
autres, et les maudit par la 

bouche de David et de Jésus, 
fils de Marie, parce qu'ils 



désobéissaient et 
transgressaient". L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) qui était 

accoudé, se mit sur son séant 
et poursuivit: "Certes, par 
Celui qui tient mon âme 

entre les Mains, jusqu'à ce 
que vous les ne pliiez à la 

justice". 
�òd�øWø8א��óYÃ@ì��lÁ�¿��îhì�ìYì7ì�ìaÁא�ôYא�

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�"�:�í§KôCא��KìDõ�¿��Kì�
Á̧�א ÁXì��ì·¹í�ìYÃ?ì��îgÀ@ô��t�¿Mì��:�KìDõ�¿��Kì�



�îgÀ@ì�À>î�¿��îgÀ@îE¿Aì�tא�ìh�ÁXR���jíCìא�
�îgí�î�ìWì�îא��אì¤ò��ôfìp�îhì��îgÀ�õYí9ì��.�lø�ò�ì¹

ÁBì	�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�:�אî¹¿�ì¥�אì¤��ì§KôCא��ô·�

�Áiî�ìWì��k¿Aìא�;ìgÁ�KR��îg¿A¿��¹íXí�ÃGìא�
�íiîCÁ��¾�K¿?Á<Á��íiRAא��îgíDôBí<ì��î·¿��¿eì
î¹¿��"
�õlÁoKì�ôCא�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�ìWEÁ�Kì	¿GÁ�¾Mì�EÁ�ìq  . 



D'après 'Abû Bakr As - 
Siddîq (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "O gens! 
Vous récitez souvent ce 
verset: "O les croyants! 

Vous êtes responsables de 
vous - mêmes! Celui qui 

s'égare ne vous nuira point 
si vous avez pris la bonne 

voie". (5:105). Et j'ai 
entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: ALLAH est sur 

le point d'infliger un 
châtiment collectif à ceux 



qui ne dissuadent pas 
l'oppresseur ". (Transmis 

par 'Abû Dâwwûd, At - 
Tirmidhî et An - Nasâ'î) 

 
24 - Combien Dieu a 

aggravé le châtiment de 
celui qui commande le bien 

et interdit le mal tout en 
faisant le contraire de ce 

qu'il dit 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�øYÁ�Ã�KÁ��ì§KôCא��ì·¹íYí�ÃGì�¿�
�ì�Kì�Á@Ãא��ì·jÀAî�ì��îgí�î�¿�ì¹�îgÀ@ì�À>î�¿��ì·îjì�îCì�ì¹

¿�¿�u�ì·jÀAÁ?î<ì���.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�KìDõ�¿��Kì�
�Kì��ì·jÀ�jÀ?ì��ìgÁ��אjíCì���ìh�ÁXRא�t�ì·jÀAì<Ã>ì��
î·¿��ÁiRAא��ìWîCÁ�Kï�Ã?ì��ìYí�¿��Kì��אjÀ�jÀ?ì��t�
�ì·jÀAì<Ã>ì�. �



�kRAìq�¾LîEì<í
�îhììµK¿�ì¹��k¿�Kì<ì���ï¥Kì�îא�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��:�î·¿��íW�ò¥À��Kì�ì¹

íiîCì�îgÀ�KìDî�¿��Kì��k¿�ò��îgÀ@¿>Á�Kì�À� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: 

"Commanderez - vous aux 
gens de faire le bien, et vous 
oubliez vous -mêmes de le 

faire, alors que vous récitez 
le Livre? Etes - vous donc 

dépourvus de raison?" 
(2:44). 



"O vous qui avez cru! 
Pourquoi dites - vous ce que 
vous ne faites pas? C'est une 
grande abomination auprès 
d'ALLAH que de dire ce que 
vous ne faites pas". (61:2 - 
3). "Je ne veux nullement 

faire ce que je vous 
interdis... " (11:88). 

�òhî��ÁWî�ì¦�òhî��¿Mì�Kì	À��¾Wî�ì¦�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�ò¥Kì��:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�ì¶îjì��òfí�ôY�KÁ��kì�îHí�
�ídÁ�ìWîCì�¿��ò¥KôCא��lÁ��k¿?ÃAíE¿��ÁMì�KìEÁ?Ãא�

¿��ÁiÁCÃ:ì��í�Kì�Ã�¿��í¥¹íWì��KìB¿��KìDÁ��í¥¹íWìE
�ífî�¿��ÁiîE¿���íaÁBì�î�ìE¿��Kì�ôYא��lÁ��í¥KìBÁ�Ãא�

�ì·jÀ�jÀ?ìE¿��ò¥KôCא��:À��Kì�u�îg¿�¿��؟�e¿��Kì��í·
�îhì�kìDîCì�ì¹�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ��íYí�ÃGì��îhÀ@ì�

�íµjÀ?ìE¿��؟�òY¿@îCíBÃא��:�íYí���NîCÀ��k¿Aì�
ì¹�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ�tìDî�¿�ì¹�iEÁ����òY¿@îCíBÃא��îhì�k



�iEÁ��ì¹�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�íiÀ�îj¿��"�:�ídÁ�ìWîCì��"
�í̧ KìCî<ì�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא��òµאôW�KÁ��ìjí��:�í íYî�ì��"

�í�Kì<î�ì¹א�Kì�íWÁ��tðLî�Áא"�:��í�Kì�Ã�ì¹tא  . 
D'après 'Usâma ibn Zayd 

ibn Hâritha (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "Au Jour de la 

Résurrection, un homme 
sera précipité dans le Feu, 

ses entrailles sortiront de son 
ventre, et il tournera comme 



l'âne à la meule. Les damnés 
l'entoureront, étonnés: 

"Qu'as - tu donc? Pourtant 
tu ordonnais le convenable 

et interdisais le blâmable!" - 
Certes!, répondra - t il, 

j'enjoignais aux autres de 
faire le bien sans s'y plier 
moi - même et de s'écarter 

du mal tout en y persistant". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 



25 - Le devoir de restituer le 
dépôt à son ayant droit 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�î·¿��îgÀ�íYí�ÃGì��ìiRAא��ô·ò�

�Á�Kì�Kì��k¿�ò��KìDÁAî�¿�ìµK¿�ì¹�¹õ£ìHí�tא�א
�k¿�Kì<ì��:א�KìCîpìYì�Kô�ò�t�k¿Aì�¿Mì�Kì�

¥òªî�ì¹א�òµKì�Á�Ã��ìhîEì�¿G¿�tא��ì¹KìBôא�Á�ì¹א
Á��ìhÃ?¿>î
¿�ì¹�KìDìCÃAÁBî�ì��î·¿��KìD¿AìBì�ì¹�KìDîC

�í·Kì��íiô�ò��ì·K¿��Kï�jÀA¿��tjíDìאî�t  . 



ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Certes, ALLAH vous 

commande de rendre les 
dépôts à leurs ayants droit... 

" (4:58) 
"Nous avions proposé aux 

cieux, à la terre et aux 
montagnes la responsabilité 

(de porter les charges de 
faire le bien et d'éviter le 
mal). Ils ont refusé de la 
porter et en ont eu peur, 

alors que l'homme s'en est 
chargé; car il est très injuste 



(envers lui - même) et très 
ignorant". (33:72). 
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D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Trois traits 

caractérisent l'hypocrite: le 
mensonge, le manquement à 

la promesse et la non - 
restitution des dépôts". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

Suivant une autre version, 
on a ajouté: " Même s'il 
prie, jeûne et se prétend 

musulman". 
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D'après Hudhayfa ibn Al - 
Yamân (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) nous a 

rapporté deux incidents dont 
j'ai témoigné de la 

réalisation de l'un et 
j'attends encore celle de 

l'autre. Il nous a dits que le 
dépôt (de la foi) avait été 

placé dans le for intérieur 



des hommes. Ils ont puisé la 
connaissance du Coran, 
quand celui - ci avait été 

révélé ainsi que de la sunna. 
Il nous a racontés comment 

ce dépôt de la foi disparaîtra: 
"L'homme s'abandonnera à 
un premier sommeil durant 
lequel on ôtera le dépôt de 
son cœur et il n'y restera 

qu'une trace imperceptible. 
Pendant le second sommeil, 
on fera disparaître (le reste) 
de ce dépôt de sorte qu'une 



trace y restera pareille à 
celle que laisse une braise 
tombant sur un pied en y 
produisant un gonflement 
dont l'intérieur est vide". 

Puis il prit un caillou et le fit 
rouler sur son pied et 
poursuivit: "Les gens 

s'éveilleront le lendemain 
pour conclure des ventes, 

mais ils ne trouveront 
personne digne de lui 

confier un dépôt, au point de 
dire dans telle tribu il y a un 



homme loyal. On en dira 
alors: Comme il est ferme! 
Comme il est ingénieux! 

Comme il est sensé! Mais en 
fait on ne trouvera pas dans 

son cœur même le poids d'un 
grain de moutarde de foi. Il 
fut pour moi un temps où je 

ne me souciais de savoir 
avec qui je faisais des 

transactions. S'il s'agissait 
d'un musulman, il était 

retenu par sa foi; s'il était un 
chrétien ou un juif, celui qui 



le gouvernait pourrait m'être 
un garant. Mais 

aujourd'hui, je n'ai plus 
affaires qu'avec un tel ou un 
autre". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
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íg¿Aî¿� . 
D'après Hudhayfa et 'Abû 
Hurayra (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: (Au 

Jour de la Résurrection), 
ALLAH, le Très - Haut, 

rassemblera les hommes. Les 
croyants se lèveront et, se 
voyant déjà proches du 



Paradis, iront trouver Adam 
(pbAsl) et lui diront: "Père! 
Demande à ALLAH de nous 

ouvrir les portes du 
Paradis". - "Y avait - il autre 

que le péché de votre père 
qui vous a fait sortir du 
Paradis? Je ne suis pas 
l'homme qu'il vous faut. 

Allez trouver mon fils 
Abraham, l'ami intime 

d'ALLAH", répondra Adam. 
Ils iront trouver Abraham 

qui leur dira: "Je ne suis pas 



l'homme que vous cherchez. 
J'ai été l'Ami Intime, 

pourtant je ne suis pas si 
haut placé auprès du 

Seigneur pour pouvoir le 
demander. Allez plutôt voir 
Moïse auquel ALLAH avait 

adressé directement la 
parole". Ils iront trouver 

Moïse qui leur dira: "Je ne 
suis pas l'homme que vous 
cherchez. Allez plutôt voir 
Jésus, l'Esprit d'ALLAH et 
Sa Parole". Jésus leur dira, 



à son tour: "Je ne suis pas 
l'homme qu'il vous faut". Ils 

viendront enfin trouver 
MUHAMMAD (pbAsl) qui 

se dressera (après avoir 
demandé audience auprès du 
Seigneur et prosterné devant 

Lui pour l'autoriser à 
intercéder en faveur des 

hommes), et on lui accordera 
une audience. Puis le dépôt 
de la foi et le lien de parenté 
seront envoyés à droite et à 

gauche du Sirât. Les 



premiers d'entre vous y 
passeront comme l'éclair. Le 

transmetteur s'interrogea: 
"(O Envoyé d'ALLAH)! 

Puissent mes père et mère te 
servir de rançon! Qui donc 
pourra passer comme un 

éclair?". - "Ne voyez -vous 
pas comment cet éclair 

apparaît et disparaît en un 
clin d'œil? Puis à la vitesse 
du vent, puis à celle d'un 

oiseau, et les hommes 
passeront les uns après les 



autres. La vitesse de chacun 
sera fonction de ses œuvres. 
Votre Prophète se tiendra 
debout à côté du Sirât, en 
s'écriant: (Seigneur! Fais 
que ça passe en paix; fais 
que ça passe en paix), et il 
sera ainsi jusqu'à ce que, 

faute de bonnes œuvres, les 
gens ne pourront plus 

traverser qu'en rampant. 
Des deux côtés du Sirât, il y 
aura des crochets suspendus 

qui saisiront ceux qui ont 



reçu l'ordre d'être pris. 
Parmi ceux - ci, on trouvera 

que ceux qui sont griffés 
échapperont à la fin, et ceux 
qui sont entassés dans le Feu 

y demeureront. Par Celui 
dont l'âme de 'Abû Hurayra 

est entre les Mains, la 
Géhenne nécessite soixante - 
dix années de marche pour 
en sonder la profondeur". 

(Transmis par Muslim) 
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Kì�ì�Á�ì¹�¾cÃ�¿�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ��¿�¾cÃ�ì¹ì¥א  . 
D'après `Abd - Allâh ibn Az 
- Zubayr (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), Au jour 



de la bataille du Chameau 
(menée contre l'imam `Alî), 
Az -Zubayr m'appela pour 

me dire: "O fils! 
Aujourd'hui ne seront tués 

que l'oppresseur et 
l'opprimé, et j'ai le 

pressentiment que je serai 
injustement tué. Ma dette - 
que j'ai laissée -forme mon 

plus grand souci. Penses - tu 
qu'elle laissera quelque 

chose de nos biens?". Puis il 
poursuivit: "O fils! Vend 



tout ce que nous possédons 
et acquitte ma dette". Il a 
légué le tiers et le tiers du 

tiers (après le 
remboursement de la dette) à 
ses petits - fils - c. - à - d. les 
enfants de `Abd - Allâh ibn 
Az - Zubayr - . "S'il reste 

quelque chose de nos biens 
(après l'acquittement de la 

dette), son tiers sera légué à 
tes fils". Un des 

transmetteurs du hadith 
nommé Hichâm a dit: "`Abd 



- Allâh avait à ce moment - 
là neuf garçons et neuf filles 
dont le nombre était égal à 
celui des fils d'Az - Zubayr 

tel que Khubayb et `Abbâd". 
`Abd - Allâh poursuivit: 

(Mon père) ne cessa de me 
recommander le 

remboursement de la dette: 
"O fils! Si tu te trouves 

insolvable, demande l'aide 
de mon maître". - 

"ParALLAH!, reprit `Abd - 
Allâh, je n'ai pas conçu ce 



qu'il voulait dire par -là, 
qu'à la fin je lui demandai: 

O père! Qui est ton 
maître?". - "ALLAH", me 
répondit il. "ParALLAH!, 
poursuivit `Abd - Allâh, 
chaque fois que je me 

trouvais dans la difficulté de 
rembourser sa dette et que je 

ne dise: (O Maître d'Az - 
Zubayr! Aide - moi à 
rembourser la dette), 

ALLAH m'exauça". Az - 
Zubayr fut tué, reprit `Abd - 



Allâh, et n'a laissé ni dirham 
ni dinar sauf des terrains 
dont Al - Ghâba et onze 
maisons à Médine, deux 
autres à Bassora, une à 
Kûfa, et enfin une en 

Egypte. La raison pour 
laquelle Az - Zubayr était 

endetté, provenait de ce que 
chaque fois qu'homme 

venait lui demander de lui 
garder une certaine somme 

en dépôt, il lui répondit: 
"C'est plutôt un prêt que 



j'accepte car j'ai peur de le 
perdre". Or il n'était pas 

investi comme gouverneur 
sur aucune des provinces, ni 

chargé de collecter les 
impôts ni le tribut ni autre, 

sauf lorsqu'il se trouvait 
dans une expédition militaire 

avec l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) ou avec 'Abû Bakr, 

`Umar ou `Uthmân 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'eux). Je recensais la dette 
et trouvais qu'elle s'élevait à 



deux millions et deux cents 
mille. Hakîm ibn Hizâm 

rencontra `Abd - Allâh ibn 
Az - Zubayr et lui dit: "Quel 
est le montant de la dette de 
mon frère Az - Zubayr?". 

`Abd - Allâh, ayant caché la 
vérité, lui répondit: "Cent 
mille". -" ParALLAH!, 

répliqua - t - il, vos biens ne 
suffiront pas à rembourser 
cette dette!". - "Que serait - 
ce alors, reprit `Abd - Allâh, 
si on t'avait dit que la dette 



s'élève à deux millions et 
deux cent mille?". - "Je vois, 

dit Hakîm, que tous vos 
biens ne suffiront pas à 

régler la dette. Je suis à votre 
disposition pour n'importe 
quelle aide". Az - Zubayr 
avait acheté Al - Ghâba à 
cent soixante -dix mille et 

`Abd - Allâh put la vendre à 
un million et six cent mille, 
puis il s'adressa aux gens: 

"Quiconque avait prêté à Az 
- Zubayr une somme 



quelconque, qu'il vienne me 
voir auprès d'Al - Ghâba". 
`Abd - Allâh ibn Ja`far à 

qui, Az -Zubayr devait 
quatre cents mille, vint 

trouver `Abd - Allâh et lui 
dit: "Si tu acceptes, j'y 

renoncerai!?". - "Non", lui 
répondit `Abd - Allâh. "Si 

vous voulez, reprit le 
créancier, je vous accorderai 

un délai au cas où vous 
désireriez différer le 
paiement". - "Non", 



répliqua `Abd -Allâh. - "Je 
me contente alors, répondit 

`Abd -Allâh ibn Ja`far, 
d'une parcelle d'Al - 

Ghâba". -" Tu as cette 
parcelle qui s'étend de cet 

endroit jusqu'à cet endroit", 
répondit `Abd - Allâh. 

Ensuite, il lui resta quatre 
actions et demie d'Al -

Ghâba. Il se rendit chez 
Mu`âwiya où il trouva `Amr 
ibn `Uthmân, Al - Mundhîr 

ibn Az - Zubayr et Ibn 



Zam`a. Mu`âwiya lui dit: "A 
combien as -tu évalué Al - 

Ghâba?". - "Chaque action 
à cent mille", lui répondit - 
il. - "Combien en reste - t 
-il?". - "Quatre actions et 

demie". - "J'en prends une 
action à cent mille", dit Al - 
Mundhîr ibn Az -Zubayr. - 
"J'en prends une action à 
cent mille", dit `Amr ibn 

`Uthmân. - "J'en prends une 
action à cent mille", dit 

également Ibn Zam`a. -" 



Combien en reste - t - il?", 
demanda enfin Mu`âwiya. - 
"Une action et demie". - "Je 

le prends à cent cinquante 
mille", dit Mu`âwiya. `Abd - 

Allâh ibn Ja`far vendit 
également sa part à 

Mu`âwiya à six cent mille. 
Une fois la dette réglée, les 

fils d'Az - Zubayr lui 
demandèrent de partager le 
reste de l'héritage. Il leur 

répondit: "ParALLAH! Je 
ne le fais avant l'écoulement 



de quatre saisons du hajj au 
cours desquelles j'appellerai: 

(Celui qui a prêté Az - 
Zubayr une somme 

quelconque et reste indue, 
qu'il vienne la réclamer afin 

de la lui rembourser)". 
Ainsi, `Abd  Allâh appela les 

créanciers durant quatre 
années successives, qu'à la 
fin il partagea ce qui reste 

entre les héritiers après avoir 
prélevé le tiers recommandé 

dans le testament. Az - 



Zubayr avait quatre femmes. 
Chacune reçut un million et 

deux cents mille. Toute la 
fortune s'évaluait à 

cinquante millions et deux 
cents mille. (Transmis par Al 

- Bukhârî) 
 

26 - L'interdiction de 
l'injustice et l'obligation de 

réparer ses injustices 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�îhÁ��ì.ÁBÁ�KR;AÁ��Kì�
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Á�ìWì�Kì�íBÃא��Á�Kì� 
ALLAH, l'Exalté, dit: "... 

Les injustes n'auront ni ami 
zélé, ni intercesseur écouté". 

(40:18). 



"Et il n'y aura pas de 
protecteur pour les injustes". 

(22:71). 
�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
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�îgÀ@¿Aî�¿��ì·K¿��îhì��¿e¿Aî�¿��:�k¿Aì�îgíD¿AìBì�
�jSAìא�ì�î	אì¹�îgí�ì�Kì�Á£�אjÀ@¿>ì	�î·¿�

�îgíDì�ò¥Kì�ì��"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  



D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Défiez - vous de l'injustice, 
car elle formera des ténèbres 
au Jour de la Résurrection. 
Défiez - vous de l'avarice, 
car elle a entraîné la perte 

des générations passées. Elle 
les a portés à s'entre - tuer et 
à profaner ce qu'ils devaient 
tenir pour sacré". (Transmis 

par Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�:

�ìµK¿��"�:�KìDÁAî�¿��k¿���ì³jÀ?í�Ãא��ô·õ£ìHí�¿�
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ðgÁAî�í� 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Au Jour de la 



Résurrection, vous serez 
tenus de rendre à chacun 
son dû. Même la brebis 

écornée sera vengée d'une 
autre cornue". (Transmis 

par Muslim) 
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D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Nous étions en train de 

parler du hajj d'adieu, en 
présence du Prophète 

(pbAsl) sans réaliser le 
pourquoi de son appellation, 

quand il prit la parole et, 
après avoir loué et glorifié 
ALLAH, il a longuement 

évoqué l'Antéchrist: "Tout 
prophète a mis sa 

communauté en garde 
contre l'Antéchrist. Noé et 



les prophètes qui le suivirent 
y tenaient. S'il venait à 

surgir parmi vous et que 
vous méconnaissiez ses 

traits, il ne vous échapperait 
pas, car votre Seigneur n'est 

pas borgne et l'Antéchrist 
sera borgne de l'œil droit qui 

ressemblera à un grain de 
raisin exorbité. ALLAH vous 
a rendu sacrés vos vies et vos 
biens les uns par rapport aux 

autres, comme Il a rendu 
sacré ce jour - ci dans cette 



ville - ci durant ce mois - ci. 
Ai - je bien communiqué le 

message?". - "Oui", 
répondirent les présents. 

"Seigneur!, répéta - t - il par 
trois fois, sois - en témoin!". 

- "Malheureux! Faites 
attention! Après ma mort, ne 
reniez pas votre foi en vous 
entre tuant", poursuivit - il. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
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D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Quiconque s'empare d'un 
empan de terre, se verra, au 

Jour de la Résurrection, 
englouti par sept terres". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
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�:í	ì¥�ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµj

�ìgRAì	ì¹�"�:�אì¤òI¿��ògÁ�KR;AÁ��lÁAîBíE¿��ìiRAא��ô·�
�íiî�ÁAÃ>í��îg¿��í̧ ìXì�¿��"�¿�ìY¿��ôgí��:�¿eÁ�ìX¿�ì¹

�ìlÁ�ì¹�ºìYÀ?Ãא��ìXì�¿��אì¤��eø�ì¥�íXî�¿�
�ðd¿>ô�í��ðW�ÁWì
�ðgEÁ�¿��í̧ ìXî�¿��ô·��½MìBÁ�K¿�

ÁiîE¿Aì . 



D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "ALLAH 

accorde un répit au tyran, 
mais quand Il veut le 

châtier, Il ne le laisse plus 
échapper. Puis il récita ce 

verset: Telle est la rigueur de 
la prise de ton Seigneur 
quand Il frappe les cités 
lorsqu'elles sont injustes. 
Son châtiment est bien 
douloureux et bien dur. 



(11:102)". (Transmis par Al 
- Bukhârî et Muslim) 
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jíא�K¿�¿��îgí��î·òI¿��¾M¿AîE¿�ì¹�ó¶îjì��øfÀ��lÁ�
�ìªìYì�Ãא��îW¿��ìiRAא��ô·¿��îgíDîBÁAî¿G¿��¿eÁ�ìXÁ�
�îgòDÁoKìEÁCÃ�¿��îhÁ��íXì�îHí��¼M¿�ìWìq�îgòDîE¿Aì

�k¿Aì�õ£ìYí�¿��אjíK¿�¿��îgí��î·òI¿��îgòDÁoאìY¿?À�
�îgòDÁא�ìjî�¿��ìgÁoאìY¿�ì¹�¿́ Kô�òI¿��¿eÁ�ìXÁ��.�òdôא�ì¹

�ìhîEì�ì¹�KìDìCîEì��ì[îE¿��íiô�òI¿��ò¶jÀAÃ;ìBÃא��¿�ìjîì£
�ð�Kì�Á��ÁiRAא��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Mu`âdh 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Le Prophète (pbAsl) 



m'envoya au Yémen prêcher 
à l'islam et me dit: "Tu te 
rendras chez des gens du 

Livre. Invite - les à 
témoigner qu'il n'y a d'autre 
divinité à part ALLAH et que 
je suis Son envoyé. S'ils s'y 

plient, communique - leur la 
prescription divine des cinq 
prières quotidiennes. S'ils y 
consentent, informe - les au 

sujet de la Zakâ, aumône 
prélevée sur les biens des 

riches en faveur des pauvres. 



S'ils se soumettent, défie - toi 
de toucher à leurs biens 

précieux. Redoute 
l'invocation de l'opprimé. 

Entre elle et ALLAH aucun 
voile ne s'interpose". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�òhî��òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�¾WîEìBí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ÁWÁKô�:�	Wî<ì¾�א�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìfìBî<ì�î	א



í�ì¥uא�îhÁ��tíi¿��íµK¿?í��Á£î¦�ÁMôEÁ�î�SAא��íhîא��
�ìµK¿��ì¶ÁW¿��KôB¿A¿��ÁM¿�ìWô8א��k¿Aì�ìXìא�:�

�íµjí	ì¥�ì¶K¿?¿��ôl¿���ì»ÁWî�À��אìXì�ì¹�îgÀ@¿�
�k¿Aì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�ôgí��ÁiîE¿Aì�kìCî�¿�ì¹�ìiRAא��ìWÁBì�¿��òYì�îCÁBÃא�

�ìµK¿��"�:î	¿��lø�òI¿��íWî<ì��Kô�¿��ífÁBî<ì�
ì¹�KôBÁ��òfìBì<Ãא��k¿Aì�îgÀ@îCÁ��ìfí�ôYא�t�lÁ�

�íµjÀ?ìE¿��lÁ�ÃGìE¿��íiRAא��:�אìXì�ì¹�îgÀ@¿��אìXì�



�ôl¿���îNì�ÁWî�À��½Mô�ÁWì��!¿�¿�u�lÁ��ì[¿Aì��
�íií�ô�ÁWì��íiìEÁ�ÃGì��kô�ì��Áiø�À��î¹¿��ÁiEÁ�¿��ÁNîEì�

�ÁiRA�¿אì¹�؟�K¼�Á£Kìq�ì·K¿��î·�tí�ÃGì���ðWì�¿��íX
��Ái4?ì��òYîEì=Á��Kï�îEì
�îgÀ@îCÁ�t�ìiRAא��ìlÁ?¿��

�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íiÀAÁBî�ì��k¿�Kì<ì��!¿�u�
�ífÁBî�ì��ìiRAא��ìlÁ?¿��îgÀ@îCÁ��אïWì�¿��h¿�òYî¿�
�½�Kì
�î¹¿��ð¥אìjí��KìD¿��½�ìY¿?ì��î¹¿��ð�K¿�í¥�íi¿��אïÐÁ<ì�

�íYì<îEì��.�"Áiî�ìWì��ìa¿�ì¥�ôgí��ìlÁoí¥�kô�ì��



�ìµK¿?¿��ÁiîE¿:Á���íªKìEì��"�:�îfì��ôgíDRAא�
�Nî=RAì��"ì�u�Kï��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Abd Ar - Rahmân 
ibn Sa`d As - Sâ`idî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Le Prophète (pbAsl) 

employa Ibn Al - Lutbiyya, 
de la tribu de Al - 'Azd, pour 
la collecte de l'aumône. De 
retour de sa mission, il dit: 
"Cela est à vous. Et cela est 

un cadeau qu'on m'avait 
fait". Alors l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) monta en 
chaire, loua ALLAH, Le 

Glorifia, et dit: "Je charge 
l'un d'entre vous 

d'accomplir une tâche 
qu'ALLAH m'avait confiée. 

Lorsqu'il revient, il présume: 
(Voici ce qui vous revient, et 
voici ce que j'ai reçu comme 

cadeau). S'il est vraiment 
sincère, qu'il reste à la 

maison de ses père et mère à 
attendre son cadeau! 

ParALLAH! Quiconque 



s'empare indûment de quoi 
que ce soit, rencontrera 
ALLAH, au Jour de la 

Résurrection, en la portant. 
Je ne reconnaîtrai aucun de 
vous, lorsqu'il rencontrera 

ALLAH, s'il porte un 
chameau qui mugit, ou une 

vache qui beugle, ou une 
brebis qui bêle". Puis il leva 

les bras, et l'on pu voir le 
blanc de ses aisselles, et 

répéta par trois fois: 
"Seigneur! Ai - je bien 



communiqué le message?". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

�½MìBÁAÃ;í��í̧ ìWîCÁ�îNì�K¿��îhì�t�îhÁ��ÁiEÁ�
�íiîCÁ��íiÃARAì�ì�ìEÃA¿��¾�îlì
�îhÁ��î¹¿��ÁiÁpîYÁ

¿��ìfî�¿��ì¶îjìEÃא�tì¹�ð¥KìC�Á£�ì·jÀ@ì��t�ðgì�î¥Á£�
�:�íiîCÁ��ìXì�¿��ðUÁ�Kìq�ðfìBì�íi¿��ì·K¿��î·�

�íi¿��îhÀ@ì��îg¿��î·ò�ì¹�ÁiÁ�ìBÁAÃ;ì��ò¥îW¿?Á�



�ÁiÁ�Á�Kìq�Á�Kì�øEì	�îhÁ��ìXì�¿��ð�KìCì�ì�
�ÁiîE¿Aì�ìfÁBí�¿��"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Quiconque a fait tort à 
son coreligionnaire ou l'a 
offensé dans son honneur, 

doit lui demander 
immédiatement pardon 

avant l'arrivée du Jour où ni 
dinars ni dirhams ne lui 

serviront à rien. Au cas où il 



aurait de bonnes actions, on 
en retranchera autant que 
les mauvaises actions. S'il 

n'en dispose pas, on passera 
à son actif les mauvaises 

actions de son 
coreligionnaire, dans une 

même proportion". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�îhì��ígÁAî�íBÃא�



�Á̧ ÁWì�ì¹�ÁiÁ�Kì�Á��îhÁ��ì·jíBÁAî�íBÃא��ìgÁAì	
�íiîCì�íiRAא��kìDì��Kì��ìYì�ì��îhì��íYÁ�KìDíBÃא�ì¹

�"ô�í�ÁiîE¿Aì�ðd¿>  . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Le vrai musulman est 

celui dont les 
coreligionnaires n'ont à 
craindre ni la main ni la 

langue. Et le muhâjir 



(littéralement l'Emigrant) est 
celui qui abandonne ce 
qu'ALLAH a interdit". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì
�(�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�òfÃ?Á��k¿Aì�ì·K¿�

�ðfí�ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא�
¿��íµK¿?í��µjí	ì¥�ìµK¿?¿��ì�KìB¿��À�ìYÁ�îYÁ��íi

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�íiRAא��"�:�lÁ��ìjí�



�ò¥KôCא��.�"�ÁiîE¿���ì·¹íYÀ;îCì��אjí�ì�ìX¿�
�KìDRA¿��îW¿��¼�ì�Kì�ìí̧�:��¹íWì�ìj¿א� ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), Le Prophète (pbAsl) 

avait à sa charge un homme, 
appelé, Kirkira. Quand il 

mourut, l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dit: "Il est en 
Enfer". Les fidèles se 



rendirent auprès de sa tombe 
où ils trouvèrent une longue 

tunique sans manches 
fraudée (sur le butin). 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�Á�ò¥Kì�Ãא��òhî��òaîE¿>í��¿�ìYÃ@ì��lÁ�¿��îhìì¹
�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ì·Kì�ôZא��ô·�
�íiRAא��ìd¿Aì��ì¶îjì��ÁiÁ�ì�îEìD¿��ì¥אìWì�î	א�îW¿�

ìYì7ì�:�ìªî¥�tא��ì¹KìBôא�Á�ì¹א�KìCîא��ÀMìCô�א�




ïYîDìא�ð¶ìYì��½Mì<ì�î¥¿��KìDîCÁ���:ì�u�ð�
�ÁMô�Á�Ãא��¹í¤ì¹�Á�ìWî<Á?Ãא��¹í¤�ð�KìEÁא�ìjì�í�
�ìhîEì��»ÁXRא��ìYì9í��íLì�ì¥ì¹�í¶ôYì�íBÃא�ì¹

óYîDì��ìXìא�؟��õ»¿��ì·Kì�î<ì
ì¹�ºì£KìBí��"

�KìCÃAÀ��:�kô�ì��ìN¿@ì�¿��íg¿Aî¿��íiÀ�jí	ì¥ì¹�íiRAא�
EøBì�íEì	�íiô�¿��KôCìC¿��ÁiÁBî	א�òYîEì=Á��Ái�؛�ìµK¿��"�:
�ÁMô�Á�Ãא��אì¤�ì[îE¿�¿��"�KìCÃAÀ��؟�:�k¿Aì��.�ìµK¿�

א�íiRA�:��KìCÃAÀ�"��õ»¿G¿��¾W¿Aì��ìXìא�؟�:�"�



�íiô�¿��KôCìC¿��kô�ì��ìN¿@ì�¿��íg¿Aî¿��íiÀ�jí	ì¥ì¹
�ÁiÁBî	א�òYîEì=Á��ÁiEøBì�íEì	�.�ìµK¿��"�:�ì[îE¿�¿�

�À�ìWÃAì�Ãא��"ÃAÀ��؟�KìC�:�k¿Aì��.�ìµK¿��"�:�õ»¿G¿�
íg¿Aî�:��KìCÃAÀ�"��ó¶îjì��ìXìא�؟�¿��íiÀ�jí	ì¥ì¹�íiRAא�

�òYîEì=Á��ÁiEøBì�íEì	�íiô�¿��KôCìC¿��kô�ì��ìN¿@ì�¿�
�ÁiÁBî	א�.�ìµK¿?¿��"�:�òYî�ôCא��ì¶îjì��ì[îE¿�¿��"�؟
�KìCÃAÀ��:�k¿Aì��.�ìµK¿��"�:�îgÀ�ì�Kì�Á£�ô·òI¿�
À@¿א�ìjî�¿�ì¹�ð¶אìYì��îgÀ@îE¿Aì�îgÀ@ìpאìYî¿�ì¹�îg



�ÁMì�îYí��îgÀ@Á�îjì��ìXìא��lÁ��îgÀ�ÁW¿Aì��ìXìא�¿�
�îgÀ@ô�ì¥�ì·îj¿?ÃAì�ì	ì¹�אìXì��îgÀ�òYîDì
�lÁ�

¿��îgÀ@Á�KìBî¿��îhì�îgÀ@À�¿Gî�ìE¿�t¿��u�אjí<Á�îYì��
�ì�K¿�ò¥�îgÀ@í9î<ì��í�òYî9ì��אï¥KR>À��»ÁWî<ì�

¿��ó̂ î<ì�tîb4Aì�íEÁ���ôfì<¿A¿��ìLÁoKì=Ãא��íWÁ�Kô7א��
�íi¿��kìî¹¿��ì·jÀ@ì��î·¿��íií=ÀAî�ì��îhì��ì̂ î<ì�

�íiì<ÁBì	�îhì��ò̂ î<ì��îhÁ��"�ìµK¿��ôgí��"�:¿�t�



�Nî=RAì��îfì��"�KìCÃAÀ��؟�:�îgì<ì��.�ìµK¿��"�:
�îWìDî
ÁiîE¿Aì"�א�ôgíDRA�א�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Nufay` ibn Al - 
Hârith (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Le temps 
revint comme au jour où 

ALLAH avait créé les cieux 
et la terre. L'année constitue 

de douze mois dont quatre 
sont sacrés: dhul qa`da, dhul 
- hijja et al - muharram qui 

se suivent et rajab "Mudar", 



situé entre jumâda (al 
'âkhir) et cha`bân". (Puis il 
demanda): "En quel mois 

sommes - nous?". - 
"ALLAH et Son envoyé 

savent mieux que nous". Il 
garda le silence au point 

qu'ils crurent qu'il allait lui 
donner un nouveau nom, 

mais il poursuivit: "N'est - il 
pas dhul - hijja?". - "Si", 

répliquèrent - ils. - "Quel est 
ce pays?", demanda - t - il de 
nouveau. - "ALLAH et Son 



envoyé savent mieux que 
nous", dirent -ils. Il se tut 

longuement et ils songèrent 
qu'il allait lui attribuer un 
autre nom. - "Ne s'agit - il 

pas (de La Mecque)?", reprit 
- il. - "Si", répondirent - ils. 

- "En quel jour sommes 
-nous?", demanda - t - il de 
nouveau. - "ALLAH et Son 

envoyé en sont plus informés 
que nous". De nouveau, le 
Prophète (pbAsl) garda un 
long silence, au point qu'ils 



crurent qu'il allait l'appeler 
par un nom différent. - 

"N'est - ce jour du 
sacrifice?". - "Si", 

répliquèrent les fidèles. En 
reprenant son sermon, il leur 
dit: "Votre sang, vos biens et 

votre honneur sont sacrés 
comme l'est votre jour - ci, 

dans votre pays - ci, en votre 
mois - ci. Vous rencontrerez 
ALLAH et vous serez tenus 
de Lui rendre compte de vos 
œuvres. Ne reniez pas votre 



foi après ma mort, et ne 
cherchez pas à vous entre - 

tuer. Que les présents 
avertissent les absents. Il se 
peut que ces derniers soient 

plus avisés que les 
premiers". Puis il 

poursuivit; "Ai - je bien 
communiqué le message? Ai 

- je bien communiqué le 
message?". "Certes oui", 

répondirent - ils. - 
"Seigneur, reprit - il, sois - 



en témoin". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 

ìì¹�¿Mì�¿Aî<ì��òhî��ò§Kì���¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îh
�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ�ò¥Kì�Ãא�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:

�ÁiÁCEÁBìEÁ��ógÁAî�í��ó�òYîא��ôdì��ìa¿:ì�Ãא��îhì�
�ÁiîE¿Aì�ì¶ôYì�ì¹�ì¥KôCא��íi¿��íiRAא��ìLì�î¹¿��îW¿?¿�

ì�Ãא��¿MôC�.�"�ðfí�ì¥�ìµK¿?¿��:�Kï�îEì
�ì·K¿��î·ò�ì¹



�ìµK¿?¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��אïÐÁ�ì��"�î·ò�ì¹
�¾́ �"ðgÁAî��Kï�EÁ9¿��îhÁ��ì¥¿אí��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Iyâs ibn Tha`laba 
Al - Hârithî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"ALLAH a prescrit l'Enfer 
et consigné le Paradis à 

quiconque prive un 
musulman de son droit en 

ayant recours à un serment 
(mensonger)". Un homme 

objecta: "Même si c'était un 



bien ténu, ô Envoyé 
d'ALLAH?". - "Même si 

s'était une branche d'arâk". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìÐÁBì�òhî��ø»ÁWì�îhìì¹
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�í̧ KìCÃAìBî<ì�î	א�îhì�
�KìB¿��K¼:ìEî�Á��KìCìBì�¿@¿��ófìBì�k¿Aì�îgÀ@îCÁ�

jÀAÀ��ì·K¿��íi¿�îj¿�tÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ÁiÁ��lÁ�ÃGì���
�ò¥Kì8î�ì¶K¿?¿�t���ÁiîE¿�ðfí�ì¥��¿	í£ìjî��îhÁ�א!�"�



−�ÁiîE¿���íYÀ;î�¿��lø�¿G¿��−�ìµK¿?¿���:�ìµjí	ì¥�Kì�
�ìµK¿��e¿AìBì�løCì�îfì�Ãא��ÁiRAא��"�:�Kì�ì¹

�e¿��"�؟�.�ìµK¿��:�אìX¿��íµjÀ?ì��eí�î<ÁBì	
�îhì�:�ì·�Kì�¿�ì¹t��íµjÀ�¿�א:�"��¿ìµK�.�ìX¿�ì¹א�
ìCÃAìBî<ì�î	א�ÁiÁAEÁA¿?Á��îJÁ�ìEÃA¿��ófìBì�k¿Aì�í̧ K

�ìlòDí��Kì�ì¹�ìXì�¿��íiîCÁ��ìlÁ�¹À��KìB¿��Á̧ òÐÁ�¿�ì¹
�kìDì�îא��íiîCì�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Adiyy Ibn 'Umayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Celui qu'on charge de 

collecter les aumônes, et en 
dérobe quoi que ce soit, 

même une aiguille, est un 
fraudeur qui sera puni au 
Jour de la Résurrection". 

Un Noir des 'Ansâr se leva et 
dit: "O Envoyé d'ALLAH! 
Dispense - moi d'une telle 

mission". - "Pourquoi?", lui 
répondit il. - "A cause de ce 
que tu viens de dire". - "Et 

je le répète maintenant, 



poursuivit le Prophète, celui 
qu'on emploie à collecter 

l'aumône, qu'il nous donne 
tout ce qu'il reçoit quelle 

qu'en soit la valeur, et qu'il 
prenne ce qu'on lui donne à 
titre de cadeau, mais qu'il 

s'abstienne de s'emparer de 
ce qui nous revient". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�ìfì�Ã�¿��ìYì�îEì��í¶îjì��ì·K¿��KôB¿�



�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��Á�Kì�îq¿��îhÁ��ðY¿>ì�
¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
ðWEòDì�:À�uÀ�ì¹�jÀ�K¿?א��ð·u�ð·


ðWEòDì��kô�ì��¹õYìא�k¿Aì�ófí�ì¥��jÀ�K¿?¿א��:
À�u�ðWEòDì
�ð·�.�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:¿�u�lÁ��i�î�¿�ì¥�lø���
�KìDRA¿��¾�ì£îYí��lÁ��ò¥KôCא�−�¾�ì�Kì�ì�î¹¿��−�"�

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après `Umar ibn Al - 

Khattâb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Au jour de la 



bataille de Khaybar, un 
groupe de Compagnons 
firent l'inventaire des 

hommes tués durant la 
bataille, considérés comme 

des martyrs. A la mention du 
nom de l'un d'eux, le 

Prophète (pbAsl) objecta: 
"Ce n'est pas un martyr. Je 
l'ai vu en Enfer enveloppé 
par un long vêtement rayé 
qu'il avait fraudé (sur le 
butin)". (Transmis par 

Muslim) 



�5lÁ<î�ò¥�òhî��Á�ò¥Kì�Ãא��¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îhìì¹
�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìY¿�ìX¿��îgòDEÁ��ì¶K¿��íiô�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ì£KìDÁ�Ãא��ô·¿��îgíD¿�

òµKìBî��ì¶K¿?¿�ì·Kì,t��ÁiRA�¿KÁ��ífì9Ã�¿�אì¹tא
í�ì¥�ìµK¿?¿��ðf�:�Nî�¿�ì¥¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�løCì�íYR>¿@í�¿��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��NÃAÁ�À��î·�
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�íi¿��ìµK¿?¿��؟�ì»Kì�K¿:ì�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�lÁ��NÃAÁ�À��î·��îgì<ì�
�ðLÁ�ì�î�í��ðYÁ�Kìq�ìNî�¿�ì¹�ÁiRAא��òfEÁ�ì	

íYîE¿��ðfÁ�Ã?í��óYÁ�îWí���"�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ôgí�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�NÃAÀ��ìcîE¿�

�"�ìµK¿��؟�:�òfEÁ�ì	�lÁ��NÃAÁ�À��î·��Nî�¿�ì¥¿�
�ìµK¿?¿��؟�ì»Kì�K¿:ì��løCì�íYR>¿@í�¿��ÁiRAא�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

ÃAÁ�À��î·��îgì<ì��ðLÁ�ì�î�í��ðYÁ�Kìq�ìNî�¿�ì¹�N



��óYÁ�îWí��íYîE¿��ðfÁ�Ã?í�t�ô·òI¿��ìhî�ôWא��
�¿eÁ�ì¤�lÁ��ìµK¿��ìf�òYî�Á��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  

D'après Al - Hârith ibn Rib`î 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Alors que l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) exhortait 
les fidèles à la foi et au jihad 
comme étant les meilleures 

œuvres, un homme 
demanda: "O Envoyé 

d'ALLAH! Si je mourais au 
jihad, serais - je absous?". - 
"Oui, lui répondit - il, si tu 



es constant, sûr de la 
récompense divine, en état 
d'attaque ou de défense et 

non de fuite". Lui 
demandant de répéter la 

question, le Prophète 
répliqua: "Oui, à condition 
que tu sois constant, sûr de 

la récompense divine, en état 
d'attaque ou de défense et 
non de fuite", et il ajouta 
ensuite: "et non endetté, 

Gabriel vient de me le dire". 
(Transmis par Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�؟�í[ÁAÃ>íBÃא��îhì��ì·¹í¥îWì�¿��"
�£ìgì�î¥Á��íi¿�tא�í[ÁAÃ>íBÃ��KìCEÁ��îhì�:��jÀ�K¿א�
ì¹t�ìKì�ì���.�ìµK¿?¿��"�:îhÁ��ì[ÁAÃ>íBÃא��ô·��

ì8Á��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��lÁ�ÃGì��îhì��lÁ�ô�À�u�¾�

ìgì�ì��ìXìא��îW¿�ì¹�lÁ�ÃGì�ì¹�¾�K¿�ì¦ì¹�ó¶KìEÁqì¹
�¿e¿>ì	ì¹�אìXì��ìµKì��ìf¿�¿�ì¹�אìXì��ì²ìX¿�ì¹



�¿k¿:î<íE��ìXìא�.�£ì¶ì��ìXìא�ì�ìYìpì¹��ìXìא�
�î·òI¿��ÁiÁ�KìCì�ì��îhÁ��אìXì�ì¹�ÁiÁ�KìCì�ì��îhÁ�

KìCì�ì��îNìEÁC¿��ÁiîE¿Aì�Kì��kì9Ã?í��î·¿��ìfî�¿��íií�
�ÁiîE¿Aì�îNì�òYÀ:¿��îgí�Kì�K¿:ì��îhÁ��ìXÁ�À�

�ò¥KôCא��lÁ��ì¡òYÀ��ôgí��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) s'est adressé aux 

fidèles en ses termes: "Savez 
- vous qui est l'homme en 



faillite?". - "Celui qui n'a, 
répondirent - ils, ni fonds ni 

biens". - "L'homme en 
faillite de ma Communauté, 

reprit - il, est celui qui 
comparaîtra au Jour de la 

Résurrection (devant 
ALLAH), avec prière, jeûne, 

Zakâ, mais ayant injurié 
Untel, diffamé Untel (en 

l'accusant d'adultère), volé 
Untel, tué Untel, battu Untel. 

On enlèvera de ses bonnes 
actions pour les passer à 



l'actif de tous ces hommes. 
Si ses bonnes actions sont 
déficientes, on retranchera 
de leurs péchés pour l'en 
charger et il sera enfin 

précipité en Enfer". 
(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�ø¶À��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�îgÀ@ô�ò�ì¹�ðYì7ì��Kì�¿��KìBô��
¿��îgÀ@ì9î<ì��ôfì<¿�ì¹�ôl¿���ì·jíBÁ8ì�î�ì��î·



�ó̂ î<ì��îhÁ��ÁiÁ�ô�í�Á��ìhì�Ã�¿��ì·jÀ@ì�
�îhìB¿��íaìBî	¿��Kì��òjî�ìCÁ��íi¿��ìlÁ9Ã�¿G¿�
�íi¿��ía¿:Ã�¿��KìBô�òI¿��ÁiEÁ�¿��ødì�Á��íi¿��NîEì9¿�

�ò¥KôCא��îhÁ��¼Mì<Ã:Á��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�ìhì�Ã�¿�
�"ìg¿Aî¿��î»¿�  . 

D'après 'Umm Salama 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Je ne suis 
qu'un être humain devant 

qui vous portez vos 



différends. Il arrive que 
l'une des parties plaidantes 

soit plus habile dans 
l'argumentation que l'autre 
et que je prononce ainsi la 

sentence en sa faveur. Celui 
qui s'empare ainsi du bien 

de son coreligionnaire aura 
sa part dans le Feu". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�lÁ��íhÁ�îHíBÃא��ìµאìZì��îh¿�
�Kï�ì£�îLÁ8í��îg¿��Kì��ÁiÁC�Á£�îhÁ��¾Mì�î�À�

�Kïא�ìYì��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "La foi du 

croyant ne cesse d'être ferme 
tant qu'il s'écarte de 

l'homicide". (Transmis par 
Al - Bukhârî) 



óYÁ�Kì�א�ÁNîCÁ��¿M¿�îjì��îhìì¹t�ÁMô�ò¥Kì8î�
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìZîBì��À�¿�ìYîא��ìlÁ�ì¹

¿��îN¿�K�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:Kì�ò¥�ô·�t�

�5dì��òYîEì=Á��ÁiRAא��òµKì��lÁ��ì·jípôjì�ì�ì�
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��í¥KôCא��îgíD¿A¿��"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après Khawla bint `Amir , 
l'épouse de Hamza 

(qu'ALLAH soit satisfait des 



deux), Elle a entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

dire: "Au Jour de la 
Résurrection, ceux qui 

s'approprient indûment les 
biens d'ALLAH, subiront le 

châtiment de l'Enfer". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
27 - La grande importance 

qu'on doit accorder aux 
limites sacrées des 

Musulmans. La définition de 
leurs droits. La compassion 



et la miséricorde avec 
lesquelles on doit les traiter 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�Á�Kì�íYí��îg4;ì<í��îhì�ì¹

�Áiø�ì¥�ìWîCÁ�íi¿��ðYîEì��ìjíD¿��ÁiRAא�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿��:�ÁiRAא��ìYÁoKì<ì
�îg4;ì<í��îhì�ì¹

�Á�jÀAÀ?Ãא��ºìjÃ?ì��îhÁ��KìDô�òI¿�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�¿eì�KìCì��î̂ Á>îא�ì¹

�ì.ÁCÁ�îHíBÃAÁ�. �



¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�k�:�ó[Ã>ì��òYîEì=Á��Kï�Ã>ì��ìfì�¿��îhì�
�¾£Kì��lÁ�א¿��î¹¿�t�ìfì�¿��KìBô�¿G¿@¿��òªî¥

�KìBô�¿G¿@¿��Kì�KìEî�¿��îhì�ì¹�Kï<EÁBì��ì§KôCא�
Kï<EÁBì��ì§KôCא��KìEî�¿� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Voilà 
(ce qui doit être observé) et 
quiconque prend en haute 
considération les limites 

sacrées d'ALLAH cela lui 
sera meilleur auprès de son 

Seigneur". (22:30). 



- "Voilà (ce qui est prescrit). 
Et quiconque exalte les 

injonctions sacrées 
d'ALLAH, s'inspire en effet 

de la piété des cœurs". 
(22:32). 

- "et abaisse ton aile pour les 
croyants". (15:88). 

- "quiconque tuerait une 
personne non coupable d'un 
meurtre ou d'une corruption 
sur la terre, c'est comme s'il 
avait tué tous les hommes. Et 
quiconque lui fait don de la 



vie, c'est comme s'il faisait 
don de la vie à tous les 

hommes. " (5:32). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�ò·KìEîCí�Ã�K¿��òhÁ�îHíBÃAÁ��íhÁ�îHíBÃא�

�Kï9î<ì��íií9î<ì��õWí7ì��"�ÁiÁ<Á�Kìq¿��ìhîEì��¿eô�ì
ì¹
�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Les croyants 
doivent ressembler aux 

pierres d'un édifice qui se 
renforcent l'une l'autre". Et 

il s'entrecroisa les doigts. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�kì	jí��lÁ�¿��(¿��ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�lÁ��ôYì��îhì�
�íiì<ì�ì¹�KìCÁא�ìjî	¿��î¹¿��Kì�ÁWÁ�Kì�ì��îhÁ��¾�îlì

�KìDÁ�Kì8Á��k¿Aì�î̂ Á�Ã?ìEÁ��î¹¿��ÃeÁ�îBíEÃA¿��ðfî�ì�



�ì.ÁBÁAî�íBÃא��îhÁ��אïWì�¿��ìLEÁ8í��î·¿��Ái4>¿@Á�
�¾�îlì7Á��KìDîCÁ��"¿>ô�í�ÁiîE¿Aì�ðd  . 

D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Que 

quiconque passe par nos 
mosquées ou nos marchés, 
en portant des flèches, les 

tienne à la main de peur de 
blesser un musulman". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�óÐÁ7ì��òhî��ò·KìBî<õCא��îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ífì�ì�
�îgòDÁ>À�Kì<ì�ì¹�îgòDÁBíא�ìYì�ì¹�îgÁ�ø£אìjì��lÁ�
�ðjî9í�íiîCÁ��k¿@ì�î
�ÁWì��ì¤א�אì�Ãא��ífì�ì�

ì��òYìDô��KÁ��ÁWì�ì�Ãא��íYÁoKì	�íi¿��kììWא
�kôBí�Ãא�ì¹�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après An - Nu`mân ibn 
Bachîr (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Les 
croyants, par leur affection, 

leur miséricorde et leur 
sympathie mutuelles, sont 
comparables aux membres 

du corps humain dont 
l'affectation d'un seul 

suscite une sensation fébrile 
dans tous les autres". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:ì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìfô�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A



�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�ìhî��ìhì�ì�Ãא�
í̧�א ìWîCÁì¹t�ìµK¿?¿��ó[Á�Kì��íhî��íìYÃ�

¼�ìYì7ì��îhÁ�א�ÁW¿�ìjÃ��Kì�:��íìYÃ�tא�lÁ��ô·�
�¿ìY¿;ìC���ÁiîE¿�ì¥	íµjí�.��NÃAô�¿��îgíDîCÁ��ïWì�¿א�

K¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµ�"�:
�îhì�t�ígì�îYì��t�ígì�îYí���"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Le Prophète (pbAsl) a 

embrassé (son petit fils) Al - 



Hasan ibn `Alî (qu'ALLAH 
soit satisfait des deux) en 
présence d'Al - 'Aqra` ibn 

Hâbis qui s'étonna: "J'ai dix 
enfants et je n'ai jamais 

embrassé aucun". L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) le regarda 

en disant: "Quiconque ne 
fait pas miséricorde en sera 
privé". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:

ì¶ÁW¿א��îhì��ð§Kì��t�òµjí	ì¥�k¿Aì�Áא�ìYî



ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��jÀ�K¿?¿א��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��:
�ìµK¿?¿��؟�îgÀ@ì�KìEî�Áq�ì·jÀAø�¿?í�¿��"�:�îgì<ì��.�"

�¿@KôCÁ�ì¹א¿�ÁiRA��Kì��ífø�¿?í��ìµK¿?¿�:��jÀ�K¿א�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

¿�ì¹¿��îhÁ��ììZì��íiRAא��ì·K¿��î·��ÀeÁAî�
�¿MìBî�ôYא��îgÀ@Á�jÀAÀ��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Un 

groupe de Bédouins se rendit 
chez l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) et lui demanda: 
"Embrassez vous vos 

enfants?". - 
"Certainement", répondit il. 
- "ParALLAH! Nous autres, 
répliquèrent - ils, nous ne le 
faisons jamais". - "Et que 

puis - je pour vous, reprit - il, 
si ALLAH a retiré de vos 
cœurs toute miséricorde". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



RAא��ÁWî�ì�òhî��òY�òYì��îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�Ái
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�îhì�t�ì§KôCא��ígì�îYì��t�

�íiRAא��íiíBì�îYì��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Jarîr ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"ALLAH ne fera pas 
miséricorde à celui qui se 
montre impitoyable envers 



autrui". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:íWì�¿��kRAìq�אì¤��ò§KôCAÁ��îgÀ�
�ìgEÁ?ô��îc4>ì��ô·òI¿��îgòDEÁ�א�ìcEÁ<ô9�ì¹א�íEÃA¿�
�ÁiÁ�Ã>ìCÁ��îgÀ�íWì�¿��kRAìq�אì¤ò�ì¹�ìÐÁ�¿@Ãא�ì¹

�ì�Kì
�Kì��îµøj¿:íEÃA¿��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�lÁ�ì¹
�¾Mìא�ì¹ò¥�"�:ÁMì�Kì�Ãא��אì¤ì¹  " . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 

préside la prière en commun, 
doit alléger, car il y aura 

parmi les fidèles: des faibles, 
des malades et des vieillards. 

Seul, il peut allonger sa 
prière comme bon lui 

semble". 
Et selon une variante: "Et 

des préoccupés". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�"�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿��î·�
�î·¿��õLÁ�í��ìjí�ì¹�ìfìBì<Ãא��íìWìE¿��ìgRAì	ì¹
�í§KôCא��ÁiÁ��ìfìBî<ì��î·¿��¿MìEî7ì��ÁiÁ��ìfìBî<ì�

�îgòDîE¿Aì�ìªìYÃ>íE¿��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), 
"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) abandonnait 
quelques pratiques 

religieuses (surérogatoires), 



si bien qu'il les aimait, de 
peur que les gens ne les 

croient prescrites". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�KìDîCìì¹�)Kì�¿Mì7Áo�(�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��îgí�KìDì�

îhì�א�òµKìqòjÃ�¼MìBî�ì¥��îgíD¿��jÀ�K¿?¿א��:�eô��
�ìµK¿��؟�ífÁqאìjí��"�:�îgÀ@Á�ì�îEìD¿��Nî�¿��lø��

�lÁCEÁ?î�ì�ì¹�lø�ì¥�lÁCíBÁ<Ã:í��íNEÁ�¿��lø���"



ì�ðd¿>ô�í��ÁiîE¿A�.�í̧ KìCî<ì��:�¿�ôjÀ��ôlÁ��ífì<î�ì�
ì�òYì
ì¹�ìf¿�¿��îhì� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Le 

Prophète (pbAsl) interdisait 
par compassion aux fidèles 

le jeûne perpétuel qu'ils 
observaient sans rupture 

même de nuit. - "Mais tu le 
fais", objecta - t - on. - "Je 
ne suis pas, répondit - il, 
comme vous. Pendant la 
nuit, mon Seigneur me 



désaltère et me nourrit". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�5lÁ<î�ò¥�òhî��Á�ò¥Kì�Ãא��¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:í	ì¥�ìµK¿��ÁiRAא��íµj
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�lø��t�í¶jÀ�

ô8א��k¿��u�KìDEÁ��ìµøj¿�À��î·¿��íW�ò¥À�ì¹�Á�
�lÁ��í¦ôjì�ì�¿G¿��ølÁ�ô8א��ì�K¿@í��íaìBî	¿G¿�

ìqu�Áiø�À��k¿Aì�ôdí
¿��î·¿��¿MìEÁא�ìY¿��lÁ��"
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après Al - Hârith ibn Rib`î 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il m'arrive de 
me préparer à la prière dans 

l'intention de l'allonger. 
Mais lorsque (en pleine 

prière), j'entends un bébé 
pleurant, je l'écourte par 

crainte de causer du 
désagrément à sa mère". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��Á�íWîCí��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:ìq�kRAìq�îhì�u�¿�
¿��ÁiRAא��ÁMô�Á¤�lÁ��ìjíD¿��òUî�õ8א�u�îgÀ@Cì�ÀAÃ:ì��

í�ÀAÃ:ì��îhì��íiô�òI¿��¾�îlì7Á��ÁiÁ�ô�Á¤�îhÁ��íiRAא��íi
�k¿Aì�íiõ�Á@í��ôgí��íiÀ�ò¥îWí��¾�îlì7Á��ÁiÁ�ô�Á¤�îhÁ�

�ìgôCìDì��ò¥Kì��lÁ��ÁiòDî�ì¹�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Jundub ibn `Abd - 

Allâh (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Quiconque accomplit la 

prière de subh se place sous 
la protection divine. ALLAH 

ne vous demandera pas 
compte tant que vous êtes 

sous Sa protection, car s'Il le 
faisait, personne ne Lui 

échapperait et serait 
précipité, la face la première, 

dans la Géhenne". 
(Transmis par Muslim) 



Ápì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìl
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�ògÁAî�íBÃא��jí�¿��ígÁAî�íBÃא��:t�
ì¹�íiíBÁAÃ;ì�t�íiíBÁAî�í���.�lÁ��ì·K¿��îhì�

�ÁiÁ�ì�Kì��lÁ��íiRAא��ì·K¿��ÁiEÁ�¿��ÁMì�Kì�
�ì ôY¿��¼Mì�îYÀ��ógÁAî�í��îhì�ì ôY¿��îhì�ì¹�íiRAא�

�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ò¶îjì��Á�ìYÀ��îhÁ��¼Mì�îYÀ��KìDÁ��íiîCì



�ì¶îjì��íiRAא��í̧ ìYì�ì	�KïBÁAî�í��ìYì�ì	�îhì�ì¹
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le musulman 

est le frère de tout autre 
musulman: il ne doit ni 

l'opprimer, ni le livrer (à 
l'ennemi). ALLAH viendra 

en aide à quiconque vient en 
aide à son coreligionnaire. Il 
sauvera d'une des épreuves 



du Jour de la Résurrection, 
quiconque aura délivré un 
musulman d'un revers, et 
mettra en ce jour sous Son 
égide quiconque dissimule 

les défauts d'un musulman". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�ògÁAî�íBÃא��jí�¿��ígÁAî�íBÃא�t�



ì¹�íií�jí�ì�tì¹�íií�øX¿@í��t�õfÀ��íiÀ�íXî�ì��
�ð¶אìYì��ògÁAî�íBÃא��k¿Aì�ògÁAî�íBÃא��:�íiípîYÁ

ì¹�íiÀ�Kì�ì¹�íií�ì£�.�ÁLî�ì�Á��KìCí�Kì��ºìjÃ?ôא��
�í̧ Kì�¿��ìYÁ?î�ì��î·¿��øYô7א��îhÁ��ó�òYîא�

�ìgÁAî�íBÃא��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le musulman 



est le frère de tout autre 
musulman: il ne doit ni le 
trahir, ni lui mentir ni le 

désappointer. La personne 
du musulman est sacrée 

pour tout musulman comme 
sont: son honneur, ses biens 
et son sang. La piété réside 
ici (et il pointa son cœur). Il 
suffit à l'homme de mépriser 

son coreligionnaire pour 
acquérir un péché". 

(Transmis par At - Tirmidhî)



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

tì¹�¹אíWì	Kì�ì��tì¹�אjí7ì�KìCì��t�אjí9¿�Kì�ì��
ì¹tì¹�¹אíYìא�ìWì��t�òaîEì��k¿Aì�îgÀ@í9î<ì��îaÁ�ì��

�Kïא�ìjî���ÁiRAא��ì£Kì�Áó̂�jí�jÀ�ì¹א� î<ì��.
ígÁAî�íBÃא��ògÁAî�íBÃא��jí�¿���:tì¹�íiíBÁAÃ;ì��t�
ì¹�í̧ íYÁ?î�ì�t�íiÀ�íXî�ì���.�KìCí�Kì��ºìjÃ?ôא��−�

ì��Á̧ ò¥îWìq�k¿���íÐÁ7í�ì¹u�¾א�ôYì��ì�−�



�ìYÁ?î�ì��î·¿��øYô7א��îhÁ��ó�òYîא��ÁLî�ì�Á�
�ìgÁAî�íBÃא��í̧ Kì�¿��.�k¿Aì�ògÁAî�íBÃא��õfÀ�
�ð¶אìYì��ògÁAî�íBÃא��:ì�ì¹�íií�ì£�íiípîYÁì¹�íiÀ�K�"
�ðgÁAî�í��í̧ �¿·î��ìW�òZì��lÁ�"�א�í\î�ôC�.�"�ì¹ì¥א

�ò³jõ�KìDîE¿Aì��lÁ�א��»Á£KìCí��¾Mì<ÃAÁ	�òhìBì�
ì¹�í̧ ìjî�ì�ì¹t�îfì��KìDÁoאìYÁ
�lÁ��íi¿��¿Mì�Ã�ì¥�

�ð¶אìYì��אìXì�ì¹�í̧ ìYîE¿��ôYí=ì��î·¿��íWÁ8Ã?ì��"�.
�íYíא�ìWôא��ì¹�"א�îhì�ìªòYî<í��î·¿�t�ò·Kì�î�



�ìא�ì¥ì¹�»ÁXRא��Á�îlô7�K¿��íi¿Aì<î�ì�ì¹�í̧ ìYí�îDì�ì¹
òYí�õWא�ì¹�òYîDR;א� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne vous 

enviez pas les uns les autres, 
ne vous livrez pas à la 

surenchère, ne haïssez pas 
les uns les autres, ne tournez 
- vous pas le dos les uns aux 
autres et que nul de vous ne 
vende une marchandise déjà 



vendue. Adorateurs 
d'ALLAH! Soyez frères. Les 

musulmans sont tels des 
frères, ils ne doivent ni 

s'opprimer, ni se mépriser ni 
s'abandonner (dans les 

circonstances difficiles). La 
piété réside ici (et il pointa 
son cœur par trois fois). 

Tout mépris qu'on affiche à 
l'égard de son 

coreligionnaire est un acte 
maléfique. Toute la 

personne du musulman est 



sacrée, ainsi que le sont: son 
sang, ses biens et son 

honneur". (Transmis par 
Muslim) 

�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:t�
�ôLÁ�í��kô�ì��îgÀ�íWì�¿��íhÁ�îHí�t�Kì��ÁiEÁ�

�ÁiÁ�Ã>ìCÁ��õLÁ�í��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit: "Nul 



de vous ne sera vraiment 
croyant que s'il aime pour 

son coreligionnaire ce qu'il 
aime pour lui - même". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ó[ì�¿��(�ìµK¿��:ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�́ Kì�¿��îYí8î�Àא
�Kï�jÀAÃ;ì��î¹¿��KïBÁ�K¿��.�"�ðfí�ì¥�ìµK¿?¿��:�Kì�

�Kï�jÀAÃ;ì��ì·K¿��אì¤��í̧ íYí8î�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥
í̧�؟� íYí8î�¿��ìcîE¿��KïBÁ�K¿��ì·K¿��î·��Nî�¿�ì¥¿�



�ìµK¿��"�:�í̧ íZÁ�î�ì�−�íií<ìCîBì��î¹¿��−�îhÁ��
ÃAS;א��í̧ íYî8ì��¿eÁ�ì¤�ô·òI¿��òg�"�í̧ ¥ì¹ìא

õ»ò¥Kì�í�Ãא� 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Secours ton frère, 
oppresseur ou opprimé soit - 

il". Un homme s'étonna 
alors: "O Envoyé d'ALLAH! 
Je l'assisterai sûrement s'il 
est opprimé, mais comment 



l'assister s'il est 
oppresseur?". - "En 

l'empêchant, répondit - il, de 
faire tort à autrui". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

ìµK¿���"�:�ògÁAî�íBÃא��k¿Aì�ògÁAî�íBÃא��õdì�
�ð[îBì��:ô�ò̂�õ£ì¥u�א� �òYìBÃא��À�ì£KìEÁì¹�ò¶

�Á�ìjîôWא��ÀMì�Kì�ò�ì¹�òZÁoKìCì�Ãא��íKì�øא�ì¹



�ò[Á�Kì<Ãא��íNEÁBî7ì�ì¹�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ògÁAî�íBÃא��õdì�
÷NÁ	�ògÁAî�íBÃא��k¿Aì��:�îg4Aì�¿��i�EÁ?¿��אì¤�

´Kì��íiî�Á�¿G¿�ì¤ò�ì¹א�ì£�אì¤ò�ì¹�ÁiîE¿Aì
�ì[¿:ì�eì��îUì8î�K¿��íi¿�ì¤ò�ì¹א�ì8îCì�î	א
�í̧ îWí<¿��ìªòYì��אì¤ò�ì¹�íiî�øBì7¿��ìiRAא��ìWÁBì�¿�

íiî<Á�ô�K¿��ì�Kì��אì¤ò�ì¹ " . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Tout 
musulman a cinq droits sur 

son coreligionnaire: lui 
rendre le salut, le visiter s'il 
tombe malade, suivre son 
convoi funèbre quand il 
meurt, répondre à son 
invitation et lui dire: 
(Qu'ALLAH te fasse 

miséricorde) quand il loue 
ALLAH après avoir 

éternué". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 



Suivant la version de 
Muslim: Les droits du 

musulman sur ses 
coreligionnaires sont au 

nombre de six: "Salue - le 
quand tu le rencontres, 

rends - lui visite quand il 
t'invite, donne - lui conseil 
s'il te le demande, dis - lui 

(ALLAH te fait miséricorde) 
quand il loue ALLAH après 

avoir éternué, visite - le 
quand il tombe malade et 



suis son convoi funèbre 
quand il meurt". 

�¾�ò¦Kì�òhî��Áא�ìYì�Ãא��¿�ì¥KìBí�lÁ�¿��îhìì¹
ìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìµK¿��K�:�íµjí	ì¥�Kì�ìYì�¿�

�óaî�ì�Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�óaî�ì	�îhì�Kì�KìDì�ì¹�:�Á�ì£KìEÁ<Á��Kì�ìYì�¿�

�ÁNEÁBî7ì�ì¹�òZÁoKìCì�Ãא��òKì�øא�ì¹�ò̂ �òYìBÃא�
�òYî8ì�ì¹�ògÁ�Ã?íBÃא��ò¥אìYî�ò�ì¹�ò[Á�Kì<Ãא�
ò�ì¹�lÁ�Á�Kì7Ã�א�ò¶jÀAÃ;ìBÃ�ÁMì�Kì�ò�ì¹�א�ôWא



ô��ógõ�ì�uא�ì��î¹¿��ìgEÁא�ìjì��îhì�Kì�KìDì�ì¹�ò¶
�îhìì¹�ÁMô9Á>Ã�KÁ��¾�îYí
�îhìì¹�ÁLì�ôX�KÁ�
�ò[î�À��îhìì¹�ølÁ�Á?Ãא��îhìì¹�òYîBí�Ãא��òYÁ�KìEìBÃא�

�òY�òYì�ì¹אÃא�t�ò Kì��øWא�ì¹�ò³ìYî�ì�î	�.�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�Á£Kì7î�ò�ì¹�ÁMR�Kô9א�

��KìEÁ¾�"�א�òYÁ�KìEìBÃ�.�"�òµì¹�lÁ�t�א��òaî�ô�א
�íNî��ìfî�¿�אì��îhÁ��¾�KôCì�í�t�¾�Kì�ì¹�ÁcÁ�

�ìlÁ�ì¹��ìYì�EÁ��íaîBì��ìlÁ�ì¹�Kì�ìWî<ì��¾Mì�RAì�í�



�KïCÃ:À��kì7î�í�ì¹�óY�òYì��îhÁ��íXì�ô�í��ð�îlì

�ò¥îj¿�ì¹�ò îYô�í̧�ífì<î�í�ì¹��lÁ�א� ìYîE¿��î¹¿�

ÁiîE¿Aì�א�ôYא�íLÁ�א�í[ÁAî�ì�ì¹�òÐÁ<ì�Ã��"�.
�õlÁ�¿?Ãא�ì¹�"�ò.ø��òYî�א�¿�ì¹�Á²K¿?Ãא��òUî�¿>Á�

�íPì�îCí��ð�KìEÁ��ìlÁ�ì¹�Á�ì£ôWì7íBÃא��ÁM¿AìBîDíBÃא�
�òhîE¿:ÁAì�î�í��ó·Kô�¿�ì¹�óY�òYì��îhÁ��"�.

�ÁMR�Kô9א��í£Kì7î�ò�ì¹�"KìDÀ>�òYî<ì�  . 
D'après Al - Barâ' ibn `Azib 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), "L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) nous a ordonné 
d'observer ces sept vertus: 
visiter le malade, suivre le 

convoi funèbre, demander à 
ALLAH de faire miséricorde 

à celui qui Le loue après 
avoir éternué, tenir le 

serment, assister l'opprimé, 
accepter l'invitation et 

énoncer le salut à haute 
voix. En outre, il nous a 

interdits (il s'agit 
uniquement des hommes) de 
porter les bagues en or, de 



boire dans des vases en 
argent, de mettre des 

coussins en soie rouge sur 
les selles des montures, de 

porter des habits de soie, de 
satin, de brocart et de lin 
rayée de soie". (Transmis 

par Al - Bukhârî et Muslim) 
On trouve dans une variante, 
parmi les recommandations 

"mettre quelqu'un sur la 
voie de l'objet perdu" 

 



28 - Le devoir de cacher les 
défauts des musulmans et 

l'interdiction de les diffuser 
sauf en cas de nécessité 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì·jõ�Á�í��ìh�ÁXRא��ô·ò�

�¿·î��ìaEÁ7ì�א�ÀMì7Á�K¿>Ã��lÁ�א�ìh�ÁXR���jíCìא�
ìXìא�ð��ðgEÁ�¿��lÁ�א�KìEî�õW�ì¹א�îgíD¿�tÁ�ìYÁ�  .

ALLAH, l'Exalté, dit: "Ceux 
qui aiment que la turpitude 

se propage parmi les 
croyants auront un 



châtiment douloureux, ici - 
bas comme dans l'au - 

delà..". (24:19). 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

t��KìEî�õWא��lÁ��אïWî�ì�ðWî�ì�íYí�î�ì��t�í̧ ìYì�ì	�
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íiRAא��א"ì¹ì¥ðgÁAî�í��í̧  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "Nul n'estompe les 
défauts d'un autre dans l'ici 



- bas sans qu'ALLAH 
n'estompe les siens au Jour 

de la Résurrection". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�íNî<ÁBì	
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�íµjÀ?ì��"�:��k¼�Kì<í��lÁ�ô�À��õfÀ�t�
�î·¿��Á�ìYì�Kì�íBÃא��îhÁ��ô·ò�ì¹�ìh�òYÁ�Kì�íBÃא�

ìBì�òfîERA�KÁ��ífí�ôYא��ìfìBî<ì�u�íUÁ�î8í��ôgí��
�íµjÀ?ìE¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��í̧ ìYì�ì	�îW¿�ì¹�:À��Kì�u�í·



�NÃAÁBì�ì�Kì��îW¿�ì¹�אìX¿�ì¹�אìX¿��¿Mì�ò¥Kì�Ãא�
�ÁiRAא��ìYî�Á	�ícÁ7Ã@ì��íUÁ�î8í�ì¹�íiõ�ì¥�í̧ íYí�î�ì�

�ÁiîE¿Aì�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Hurayra , J'ai 
entendu l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) dire: Toute ma 
Communauté sera prémunie 
contre le Feu à l'exception 
de ceux qui font étalage de 

leurs péchés. Tel est le cas de 
celui qui, ayant commis une 

faute pendant la nuit et 



qu'ALLAH l'a lui a 
dissimulée, ira le matin dire: 
"O Untel! J'ai fait hier tel et 
tel". Au moment où ALLAH 
avait gardé la chose secrète, 
toute la nuit, cet homme la 
dévoile le matin. (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�îNì�ì¦�אì¤�

�ôWì�tאÃא��Kì�îWÁAî�ìEÃA¿��Kì�Kì�ò¦�ìhôEì�ì�¿��ÀMì�



ì¹t�¿MìEÁ�Kôא���îNì�ì¦�î·��ôgí��KìDîE¿Aì�î�øYì�í��
ì¹�ôWì�Ãא��Kì�îWÁAî�ìEÃA¿�tîE¿Aì�î�øYì�í���ôgí��KìD

�ófî�ì�Á��îj¿�ì¹�KìDî<Á�ìEÃA¿��¿Mì�Á�Kôא���îNì�ì¦�î·�
�óYì<ì
�îhì��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�íL�òYî�ôא���"

�.íVEÁ�îjôא��  . 
D'après 'Abû Hurayra , le 
Prophète (pbAsl) a dit: "Si 
vous disposez d'une preuve 
évidente de la fornication 

d'une esclave, infligez - lui le 
nombre prescrit de coups de 



fouets sans l'admonester. Si 
elle récidive, fustigez - la de 
la même peine sans aucune 

réprimande. Quant à la 
troisième fois, vendez - la fût 

- ce contre une corde en 
poil". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�õlÁ�ôCא��ìlÁ�À�

�îW¿��ófí�ìYÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

ì�òYì��ïYîBìא��.�ìµK¿��"�:�í̧ jí�òYîpא�.�"



�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��ìµK¿��:�Á̧ ÁWìEÁ��í�ò¥Kô9א��KôCÁB¿�
�ÁiÁ�îjì�Á��í�ò¥Kô9א�ì¹�ÁiÁAî<ìCÁ��í�ò¥Kô9א�ì¹�.ôB¿A¿��K
�ò¶îj¿?Ãא��í̂ î<ì��ìµK¿��ì²ìYì8îא��:�́ �¿�ìZîא

�íiRAא��.�ìµK¿��"�:t�אìX¿@ì��אjÀ�jÀ?ì��t�
�ì·K¿:îEô7א��ÁiîE¿Aìí̧�"�.��jíCEÁ<íא� ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), On emmena au 
Prophète (pbAsl) un homme 



ayant bu du vin. Il leur 
ordonna alors de le frapper. 
Certains le battirent à coups 
de poing, d'autres avec leurs 
babouches, d'autres encore 

avec leurs vêtements. Quand 
il s'en alla enfin, quelques - 

uns disent: "Qu'ALLAH 
t'humilie". "Arrêtez!, 

répliqua le Prophète, n'aidez 
pas Satan contre lui". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 



29 - Le devoir de pourvoir 
aux besoins des musulmans 

 
�íiRAא��ìµK¿��:�k¿�Kì<ì��:�ìYîEì�Ãא��אjÀAì<Ãא�ì¹

ì·jí�ÁAÃ>í��îgÀ@RAì<¿� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: ".. et 

faites le bien. Peut être 
réussirez vous!" (22:77). 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�

�ìµK¿��"�ògÁAî�íBÃא��jí�¿��ígÁAî�íBÃא�t�íiíBÁAÃ;ì��



ì¹t�íiíBÁAî�í���.�ÁiEÁ�¿��ÁMì�Kì��lÁ��ì·K¿��îhì�
�îhì�ì ôY¿��îhì�ì¹�ÁiÁ�ì�Kì��lÁ��íiRAא��ì·K¿�
�¼Mì�îYÀ��KìDÁ��íiîCì�íiRAא��ì ôY¿��¼Mì�îYÀ��ógÁAî�í�
�ìYì�ì	�îhì�ì¹�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ò¶îjì��Á�ìYÀ��îhÁ�

î�í��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íiRAא��í̧ ìYì�ì	�KïBÁA�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le musulman 



est le frère de tout autre 
musulman: il ne doit ni 

l'opprimer, ni le livrer (à 
l'ennemi). ALLAH viendra 

en aide à quiconque vient en 
aide à son coreligionnaire. Il 
sauvera d'une des épreuves 
du Jour de la Résurrection, 
quiconque aura délivré un 
musulman d'un revers, et 
mettra en ce jour sous Son 
égide quiconque dissimule 

les défauts d'un musulman". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:
�Á�ìYÀ��îhÁ��¼Mì�îYÀ��óhÁ�îHí��îhì�ì[R>ì��îhì�
�Á�ìYÀ��îhÁ��¼Mì�îYÀ��íiîCì�íiRAא��ì[R>ì��KìEî�õWא�
Á�î<í��k¿Aì�ìYô�ì��îhì�ì¹�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ò¶îjì��ìYô�ì��óY

ÁiîE¿Aì��lÁ�א�KìEî�õW�ì¹א�íiRAא�t�îhì�ì¹�Á�ìYÁ�
�KìEî�õWא��lÁ��íiRAא��í̧ ìYì�ì	�KïBÁAî�í��ìYì�ì	



ò·îjì�א�ÁWî�ì<Ã��Kì��ì·K¿�ì¹tא�lÁ��íiRA�¿אì¹�Á�ìYÁ�
�ÁiEÁ�¿��ò·îjì�lÁ��íWî�ì<Ãא��.�¿e¿Aì	�îhì�ì¹

RAא��ìfôDì	�KïBÃAÁ�ÁiEÁ��í[ÁBì�ÃAì��K¼?�òY¿��íi¿��íi
�ð¶îj¿��ìaìBì�îא��Kì�ì¹�ÁMôCì�Ãא��k¿���K¼?�òY¿��ÁiÁ�
�ì·jÀAî�ì��k¿�Kì<ì��ÁiRAא��Á�jíEí��îhÁ��¾NîEì��lÁ�
��îgíDìCîEì��íiì�jí	ì¥אìWì�ì�ì¹�ÁiRAא��ì�Kì�Á�t�
�îgíDî�ìEÁ7¿�ì¹�ÀMìCEÁ@ô�îgòDîE¿Aì�א��îN¿�ìZì�

ìBÃא��îgíDî�R>ì�ì¹�ÀMìBî�ôYא�u¿�ì¤ì¹�ÀM¿@Áo�îgí�ìY



�íiÀAìBì�ÁiÁ��¿GR:ì��îhì�ì¹�í̧ ìWîCÁ�îhìBEÁ��íiRAא�
�íií�ì�ì��ÁiÁ��îòYî�í��îg¿��"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "ALLAH délivrera 
quiconque tire un croyant 

d'un des revers de l'ici - bas, 
d'une des épreuves du Jour 
de la Résurrection. ALLAH 
fera grâce dans l'ici bas et 
dans l'au - delà quiconque 
fait grâce à un croyant en 



gêne. Quiconque estompe les 
défauts d'un musulman, 

verra les siens estompés dans 
l'ici - bas et dans l'au - delà. 

ALLAH appuie Son 
serviteur tant que celui - ci 

vient en aide à son 
coreligionnaire. ALLAH 

rendra le Paradis accessible 
à quiconque part à la 

recherche de la science. La 
sérénité règne sur tous gens 
qui se rassemblent dans une 
des maisons d'ALLAH pour 



réciter le Coran, et se 
l'enseigner. La miséricorde 
les enveloppe, les anges les 

entourent et ALLAH fit 
mention d'eux devant ceux 
qui L'entourent. Or celui 

dont l'actif est déficient, sa 
noblesse d'origine ne lui 
sera d'aucun secours". 
(Transmis par Muslim) 

 
30 - L'intercession 

 



�k¿�Kì<ì��ìµK¿��:�¼MìCì�ì��¼MìK¿>ì
�îa¿>î7ì��îhì�
KìDîCÁ��ðLEÁ8ì��íi¿��îhÀ@ì� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Quiconque intercède d'une 
bonne intercession, en aura 

une part... " (4:85). 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î


�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:õlÁ�ôCא��ì·K¿��íiRAא��kRAìq�
�¾Mì�Kì��íLÁ�K¿��í̧ Kì�¿��אì¤��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì

�ìµK¿?¿��ÁiÁoKì�¿Aí��k¿Aì�ìfì�Ã�¿��"�:�אjí<¿>î
א



�ÁiøEÁ�ì��ò·Kì�Á��k¿Aì�íiRAא��lÁ9Ã?ì�ì¹�¹אíYì�îHí�
�ôLì�¿��Kì��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:

�"ì�Kì
�Kì�  " . 
D'après 'Abû Mûsâ Al - 

'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Lorsqu'on 
venait demander quelque 

chose au Prophète (pbAsl), il 
s'adressait vers ses 

Compagnons en ces termes: 
"Intercédez, en faveur de 

cette personne, et vous serez 



récompensés. Et par la 
bouche de son Prophète, 

ALLAH accomplira ce qu'Il 
veut". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹

�ìµK¿��KìDÁ�î¹ì¦ì¹�¿�ìY�òYì��ÁMô8Á��lÁ��:�KìD¿��ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��"�:�îj¿�

�Kì�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA�:��îN¿�K¿�"�ì¥א�i�î<ì�؟�



�ìµK¿��؟�lÁ�íYí�ÃGì��"�:�ía¿>î
¿��KìBô���"�îN¿�K¿�
�:tì���ÁiEÁ��lÁ��¿Mì�K�.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après le récit de Barîra et 
son mari fait par Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), le Prophète (pbAsl) dit à 
la femme: "Si tu retournais 

chez lui?". - "Tu me 
l'ordonnes, ô Envoyé 

d'ALLAH?", demanda 
Barîra. - "Je ne fais 

qu'intercéder", répondit - il. 
- "Je n'ai plus besoin de 



lui", répliqua - t - elle. 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
31 - La réconciliation entre 

les gens 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:t�îhÁ��óÐÁ�¿��lÁ��ìYîEì��
ò��îgíא�ìjî�ì�tìWì8Á��ìYì�¿��îhì���î¹¿��¾M¿�

îqò��î¹¿��¾²¹íYî<ì�u�ò§KôCא��ìhîEì��ó¡. �
�ðYîEì��íUÃAõ8א�ì¹�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אjí�ÁAîq¿�ì¹�ìiRAא��אjÀ?ô�K¿�
�îgÀ@ÁCîEì��ìא�ì¤. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�½�ìjî�ò��ì·jíCÁ�îHíBÃא��KìBô�ò�
îgÀ@î�ìjì�¿��ìhîEì��אjí�ÁAîq¿G¿� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Il n'y 
a rien de bon dans la plus 

grande partie de leurs 
conversations secrètes, sauf 
si l'un d'eux ordonne une 
charité, une bonne action, 



ou une conciliation entre les 
gens. " (4:114). 

"et la réconciliation est 
meilleure, .. ". (4:128). -"... 

Craignez ALLAH, maintenez 
la concorde entre vous". 

(8:1). "Les croyants ne sont 
que des frères. Etablissez la 
concorde entre vos frères, . 

". (49:10). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:í	�õfÀ�u�ò§KôCא��îhÁ��kì�
�ÁiEÁ��íaÀAÃ:ì��ó¶îjì��ôfÀ��½M¿�ìWìq�ÁiîE¿Aì

�í[îBô7א��א:�ìhîEì��íµÁWî<ì�t�½M¿�ìWìq�òhîEìCî�
ìfí�ôYא��í.Á<í�ì¹�íiÀAÁBî�ì�¿��ÁiÁ�ôא�ì£�lÁ��

�½M¿�ìWìq�íiìKì�ì��KìDîE¿Aì�íi¿��ía¿�îYì��î¹¿��KìDîE¿Aì
�¾�ìjÃ:í��øfÀ@Á�ì¹�½M¿�ìWìq�ÀMì�øER:א��ÀMìBÁA¿@Ãא�ì¹

ô8א��k¿���KìDEÁ7îBì�u�À_EÁBí�ì¹�½M¿�ìWìq�Á�
îhì�א�:òd�òYR�½M¿�ìWìq�tא�ºì¤�"�ðd¿>ô�í�



�ÁiîE¿Aì�.�kìCî<ì�ì¹�"ì��KìBíDìCîEì��íµÁWî<�:�"
òµîWì<Ã�KÁ��KìBíDìCîEì��íUÁAî8í� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Chaque 
articulation du corps 

humain doit faire l'aumône 
chaque jour où le soleil se 

lève. Faire justice entre deux 
personnes est une aumône; 

aider un homme à 
enfourcher sa monture est 



une aumône; aider 
quelqu'un à charger ses 

bagages sur sa mouture est 
une aumône; dire une bonne 

parole est une aumône; 
chaque pas que tu fais pour 
aller faire une prière est une 
aumône; enfin écarter ce qui 
peut nuire au chemin est une 
aumône". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�lÁ�¿��òhî��¿Mì�Ã?í�ÁNîCÁ��ó¶jí�ÃAÀ��ø¶À��îhìì¹

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾_îEì<í��:�Nî<ÁBì	



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�íµjÀ?ì��"�:�íUÁAî8í��»ÁXRא��íא�ôX¿@Ãא��ì[îE¿�

�íµjÀ?ì��î¹¿��אïYîEì��lÁBîCìE¿��ò§KôCא��ìhîEì�
ÁiîE¿Aì��"í��ïYîEìא��ðd¿>ô��.�ógÁAî�í��ÁMìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹

�îN¿�K¿��À�ì£Kì�ò¦�:�lÁ��í]ø�ìYí��íiî<ìBî	¿��îg¿�ì¹
��í§KôCא��íiÀ�jÀ?ì��KôBÁ��¾�îlì
tì��lÁ��u�¾�

�ì�îYì�ì¹א:�Ãא��lÁCî<ì�tîqu�ò§KôCא��ìhîEì��ì¡



�ìO�ÁWì�ì¹�íiì�¿�ìYîא��òfí�ôYא��ìO�ÁWì�ì¹
KìDì�î¹ì¦�Á�¿�îYìBÃא� . 

D'après 'Umm Kulthûm bint 
`Uqba ibn 'Abû Mu`ayt 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle), J'ai entendu 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Il n'est plus menteur 
celui qui réconcilie entre les 

gens en forgeant ou en 
ajoutant du bien". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



Dans la version de Muslim, 
on trouve également: "Je ne 

l'ai jamais entendu 
permettre le mensonge sauf 

en trois cas: la guerre, la 
réconciliation entre les gens 

et les conversations 
conjugales". 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìaÁBì	
�¼MìEÁ�Kì�Á�Kì�Ã�KÁ��ó¶jí8í��ì�îjìq�ìgRAì	ì¹



�íaÁpîjì�î�ì��KìBí�íWì�¿��אì¤ò�ì¹�KìBíDíא�ìjîq¿�

¾�îlì�ìjí�ì¹��íµjÀ?ì�tא�lÁ��íiÀ?Á�îYì�î�ì�ì¹�ìYì�
�:�ÁiRA�¿אì¹t�íµjí	ì¥�KìBòDîE¿Aì�ì ìYì�¿��ífì<Ã�¿��

�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:
�ÁiRAא��k¿Aì�l4�¿Gì�íBÃא��ìhî�¿�t�ífì<Ã>ì��

�¿�Kì��Kì�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA�:��ìµK¿?¿�"�א�ì²¹íYî<ìBÃ�؟�
�ôLì�¿��¿eÁ�ì¤�õ»¿��íi¿�ì¹�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.

�kìCî<ì��"ì��íaÁpîjì�î��:�"�ìaì9ì��î·¿��íiÀ�¿Gî�ì�



�ÁiÁCî�ì£�ì̂ î<ì��íiîCì�"�.�íiÀ?Á�îYì�î�ì�ì¹�:�"�íiÀ�¿Gî�ì�
�ìdÃ�øYא��"�.�l4�¿Gì�íBÃא�ì¹�:�"ícÁ�Kì�Ãא�  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
entendit une dispute près de 
sa porte. L'une des parties 
implorait un sursis ou une 
remise d'une partie de la 

dette. L'autre s'obstina dans 
son refus, en disant: "Non, 

parALLAH!". L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) sortit et 



demanda: "Qui est - ce qui 
jure parALLAHde ne pas 

faire le bien?". - "C'est moi! 
Envoyé d'ALLAH, répondit 

le créancier. Mais 
maintenant il aura ce qu'il 

désire des deux options qu'il 
a faites". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�ò§Kô�ì<Ãא��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ñ»ÁWÁKô�א�
�ô·¿��íiì=¿Aì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�



�÷Yì
�îgíDìCîEì��ì·K¿��¾²îjì�òhî��¹òYîBì�lÁCì�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì ìYì�¿�

ìgRAì	ì¹�íiì<ì��ó§Kì�À��lÁ��îgíDìCîEì��íUÁAî8í��
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì[Á�í�¿�

ô8א��îNì�Kì�ì¹�ìgRAì	ì¹uÁ��ì�Kì�¿��À�u�ðµ
�ìµK¿?¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÃ@ì��lÁ�¿��k¿��

�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·��óYÃ@ì��Kì�¿��Kì�
RAì	ì¹�ÁiîE¿Aìô8א��îNì�Kì�ì¹�ì[Á�í��îW¿��ìgu�À�



�ìµK¿��؟�ì§KôCא��ô¶íHì��î·¿��e¿��îfìD¿��:�îgì<ì�
�Nî�Á
�î·��.Á��ì¶K¿�¿G¿�uô8א��ðµu�ì¶ôW¿?ì�ì¹�¿�

�ì�Kì�ì¹�í§KôCא��ìYô�¿�ì¹�ìYô�¿@¿��óYÃ@ì��jí�¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

À>õ8א��lÁ��lÁ7îBì��lÁ��ì¶K¿��kô�ì��Á²j
�òdEÁ>î8ôא���lÁ��í§KôCא��ìXì�¿G¿��øcô8א�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÃ@ì��jí�¿��ì·K¿�ì¹t�

ô8א��lÁ��íNÁ>ì�ÃAì�u�í§KôCא��ìYì�Ã�¿��KôB¿A¿��Á�



�ÁiRAא��íµjí	ì¥�אì¤òI¿��ìN¿>ì�Ãא��ìdEÁ>î8ôא��
¿���ì¥Kì
¿G¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiîE
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�í̧ ìWì��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÃ@ì��jí�¿��ìa¿�ìY¿�
�í̧ ìא�ì¥ì¹�ºìY¿?îD¿?Ãא��ìaì�ì¥ì¹�ìiRAא��ìWÁBì�¿�
�íµjí	ì¥�ì¶ôW¿?ì�¿��øcô8א��lÁ��ì¶K¿��kô�ì�
�kRAì8¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

AÁ��ò§KôCא��k¿Aì�ìfì�Ã�¿��ì®ìY¿��KôB¿A¿��ò§KôC



�ìµK¿?¿��"�:�ì.Á��îgÀ@¿��Kì��í§KôCא��KìDõ�¿�
ô8א��lÁ��ð�îlì
�îgÀ@ì�Kì�u�lÁ��îgí�îXì�¿��Á�

�Á�Kì�øCAÁ��ídEÁ>î8ôא���KìBô���؟�òdEÁ>î8ôא���.�îhì�
ìq�lÁ��ð�îlì
�íiì�Kì�u�îfÀ?ìEÃA¿��ÁiÁ��:

¿��ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�íiô�òIt�ì.Á��ðWì�¿��íií<ìBî�ì��
��ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�íµjÀ?ì�t�ìN¿>ì�Ãא���.�Kì�¿��Kì�

�ì.Á��ò§KôC�KÁ��ìl4Aì8í��î·¿��eì<ìCì��Kì��óYÃ@ì�

�îYì���eîE¿�؟�¿��"�óYÃ@ì��jí�¿��ìµK¿?¿��:�Kì�



�lÁ=ì�îCì��ì·K¿�t�î·¿��¿M¿�Kì�À��lÁ�¿��òhî�
�ìhîEì��ò§KôC�KÁ��ìl4Aì8í��ÁiRAא��òµjí	ì¥�î»ìWì�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
�kìCî<ì��"�ì[Á�í��:�"í̧ jÀ>øEì9íEÁ��í̧ jÀ@ì�î�¿�  .

D'après Sahl ibn Sa`d As - 
Sâ`idî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), On mit 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
au courant d'un désaccord 

survenu entre les Banû `Amr 
ibn `Awf. Il se rendit sur les 



lieux avec quelques 
Compagnons pour les 

réconcilier. On les retint 
(pour leur accorder 

l'hospitalité). L'heure de la 
prière étant venue, Bilâl alla 
trouver 'Abû Bakr: "O 'Abû 
Bakr! On a retenu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), et il est 

temps de faire la prière, veux 
- tu la présider à sa place". 
"Certainement!, répondit - 
il, si tu veux". Bilâl alors fit 
l'adhân, Abû Bakr se mit à 



la tête des fidèles. Peu après, 
les hommes firent le takbîr, 

car l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) arriva et traversa les 
rangs jusqu'à ce qu'il gagna 
le premier. Les hommes se 
mirent à battre des mains 
pour attirer l'attention de 

'Abû Bakr qui ne se 
retournait pas pendant la 
prière; mais lorsqu'il vit 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
il voulut reculer, mais 

l'Envoyé d'ALLAH lui fit 



signe de poursuivre. 'Abû 
Bakr leva les mains et dit: 

"Louange à ALLAH", puis 
il revint à reculons vers le 
rang. L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), s'avança pour 
diriger la prière. Quand celle 
- ci fut achevée, il se tourna 

vers les fidèles et dit: 
"Pourquoi battre des mains 

en pleine prière pour un 
incident quelconque? C' est 

réservé aux femmes (en 
prière). Si quelque incident 



vous arrive en priant dites 
plutôt: (Gloire à ALLAH!). 
Tous y feront attention. Et 

toi 'Abû Bakr, qu'est -ce qui 
t'empêchait de poursuivre la 

prière quand je t'ai fait 
signe?". - "Il ne convenait 
pas, répondit 'Abû Bakr, au 

fils de 'Abû Quhâfa de 
diriger la prière en présence 

de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl)". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
 



32 - Le mérite des faibles, 
des pauvres et des gens 

effacés d'entre les 
musulmans 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ìaì��¿eì�Ã>ì��îYÁ�îqאì¹

�ølÁ7ì<Ãא�ì¹�Áא�ìWì=Ã�KÁ��îgíDô�ì¥�ì·jíîWì��ìh�ÁXRא�
ì¹�íiìDî�ì¹�ì·¹íW�òYí�tîgíDîCì�¿́ KìCîEì�íWî<ì��  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Fais 
preuve de patience (en 
restant) avec ceux qui 

invoquent leur Seigneur 



matin et soir, désirant Sa 
Face. Et que tes yeux ne se 

détachent point d'eux. " 
(18:28). 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Lî�ì¹�òhî��¿Mì�ò¥Kì��îhìì¹
�ìµK¿��:íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:¿�t�îgÀ�íYÁ�î�À��
�îj¿��¾cø<ì9ì�í��¾cEÁ<ìp�õf¿��؟�ÁMôCì�Ãא��òfî�¿GÁ�

�ÁiRAא��k¿Aì�ìgì�Ã�¿�t�í̧ ôYì��.¿�t�îgÀ�íYÁ�î�À��
�óYÁ�Ã@ì�î�í��¾�אôjì��5fí�í�õfÀ��؟�ò¥KôCא��òfî�¿GÁ�



�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�õfí�í<Ãא��:�א"�À̀ EÁAì=Ã�
�lÁ�Kì�Ãא��"�.�À�אôjì�Ãא�ì¹�"�ògEÁ�Ãא��òUî�¿>Á�

�ÁMìBì�î<íBÃא��Á�KR;�KÁ�ì¹�ò¹אìjÃא��ÁW�ÁWî7ì�ì¹�:
�íjíCìBÃא��íjíBì�Ãא��ìjí�ì¹�.�ìfEÁ�ì¹�:

�ÁiÁ�ìEî7Á��lÁ��íµKì�î�íBÃא��ígî�ô9א��.�ìfEÁ�ì¹�:
í.Á:ì�Ãא��íÐÁ8¿?Ãא� . 

D'après Hâritha ibn Wahb 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: "Ne 



voulez - vous pas que je vous 
décrive les élus du Paradis? 
Ce sont les humbles et les 
faibles qui, s'ils usent de 
serments en invoquant 

ALLAH, ils seront exaucés. 
Ne voulez -vous pas que je 

vous décrive les damnés? Ce 
sont les cruels, les avares et 
les arrogants". (Transmis 

par Al - Bukhârî et Muslim) 
�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�ò§Kô�ì<Ãא��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ÁWÁKô��ôYì�:�א�



�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿Aì�ðfí�ì¥
�ó[Á�Kì��í̧ ìWîCÁ�ófí�ìYÁ��ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�"�:

¥ðfí�ì�:��ìµK¿?¿�"�.��Kì�eí�Ã�ì¥��lÁ��ìXìא�؟�
KôCא��Á²אìYî
¿��îhÁ��÷»òYì��ÁiRA�¿אì¹�אìXì��ò§

�î·¿��ìa¿>ì
�î·ò�ì¹�ìU¿@îCí��î·¿��ìL¿:ì��î·�
�ìaR>ì7í��.�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìN¿@ì�¿�

�íi¿��ìµK¿?¿��íYì���ðfí�ì¥�ôYì��ôgí��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



؟��¿?¿ìµK��Kì�ì¥	ìµjí��"��Kì�eí�Ã�ì¥��lÁ��ìXìא
�ì.ÁBÁAî�íBÃא��Áא�ìY¿?À��îhÁ��ðfí�ì¥�אìXì��ÁiRAא�

¿��ìL¿:ì��î·��÷»òYì��אìXì�t�î·ò�ì¹�ìU¿@îCí��
¿��ìa¿>ì
t¿��ìµK¿��î·ò�ì¹�ìaR>ì7í��t�ìaìBî�í��

�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ÁiÁ�îj¿?Á�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:ðYîEì��אìXì��Á�îfÁ��îhÁ��

ÁiîE¿Aì�"�òªî¥��ìfî�Á��ìXìא�tא�ðd¿>ô�í��"�.
�÷»òYì��"�Áא�ôYא��òYî�¿�ì¹�Á�Kì�Ãא��òUî�¿>Á��ìjí�



�Á�KìEÃא��ÁW�ÁWî7ì�ì¹�:�ðdEÁ?ì��î»¿��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"
�ìa¿>ì
�"Á�K¿>Ãא��òUî�¿>Á�  . 

D'après 'Abû Al - `Abbâs 
Sahl ibn Sa`d As - Sâ`idî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme était assis 
chez le Prophète (pbAsl) 

quand un autre passa devant 
eux. Le Prophète demanda 
alors à son hôte: "Qu'en 
penses - tu?". - "C'est un 

des hommes les plus nobles, 
répondit - il. Il mérite 



d'épouser la femme qu'il 
désire et d'être écouté s'il 

intercède pour quiconque". 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
garda le silence mais quand 

un autre vient à passer, il 
demanda de nouveau: "Et 

que dis - tu de celui - là?". - 
"C'est un des musulmans 
pauvres, répondit l'hôte. Il 
n'est digne ni d'épouser la 

femme qu'il désire ni 
d'intercéder en faveur de qui 

que ce soit ni même d'être 



écouté s'il parle". L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) lui dit 
alors: "Cet homme (le 

dernier) l'emporte sur un 
nombre à remplir la terre du 
type de l'autre". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì

�ìµK¿��"�:�îN¿�K¿?¿��í¥KôCא�ì¹�ÀMôCì�Ãא��îNô�ì�îא�
�í¥KôCא��:�ì·¹íYø�¿@ì�íBÃא�ì¹�ì·¹í¥Kô�ì�Ãא��ôlÁ��.



�ÀMôCì�Ãא��îN¿�K¿�ì¹�:ôCא��í�K¿>ì<íp�ôlÁ��ò§K
�îgíDíCEÁ�Kì�ì�ì¹�.�KìBíDìCîEì��íiRAא��kì9¿?¿��:

�îhì��eÁ��ígì�î¥¿��lÁ�ìBî�ì¥�ÀMôCì�Ãא��eô��
�eÁ��í�øXìÀ��lÁא�ìXì�í¥KôCא��eô�ò�ì¹�í�Kì
¿�
�Kì�íHÃAÁ��ôl¿Aì�KìBÀ@îE¿AÁ@Á�ì¹�í�Kì
¿��îhì��"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: Le Paradis et 



l'Enfer se plaignirent à 
ALLAH. L'Enfer dit: "Je 

suis la demeure des tyrans et 
des orgueilleux". Le Paradis 

dit: "Mes hôtes sont les 
faibles et les indigents". 

ALLAH trancha ce différend 
en ces termes: "Toi, tu es le 
Paradis, Ma miséricorde que 
Je ferai à qui Je veux. Et toi, 

tu es l'Enfer et l'outil de 
Mon châtiment que 

J'infligerai à qui Je veux. 
Vous serez, tous deux, 



remplis à ras bord". 
(Transmis par Muslim) 

�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�ígEÁ;ì<Ãא��ífí�ôYא��lÁ�ÃGìE¿��íiô��
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��í.ÁBô�ìWîCÁ�א�ÁiRA�tא��í·òZì��
�¾Mìpjí<ì��ì¡KìCì��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le Jour de la 



Résurrection, l'homme gros 
et gras peut être plus léger 
aux yeux d'ALLAH qu'une 
aile de moucheron (si c'est 
un réprouvé)". (Transmis 

par Al - Bukhârî et Muslim) 
ìì¹�íiîC�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìא�ì£îjì	�¼�¿�ìYîא��ô·¿�

�ìWÁ�î�ìBÃא��õgÀ?ì��îNì�K¿�−�Kö�Kì
�î¹¿��−�
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�í̧ ìW¿?¿��î¹¿��Kì�ìW¿?¿>¿�
�íiîCì�î¹¿��KìDîCì�ìµ¿Gì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

��îgí�îCÀ�:¿�¿�u�"��ìµK¿�.��ì�Kì�:��jÀ�K¿?¿א�



í�î�ì¤��ÁiÁ��lÁ�jíB�.�"�¹אíYô=ìq�îgíDô�¿G¿@¿�
�ìµK¿?¿��í̧ ìYî�¿��î¹¿��Kì�ìYî�¿��"�:�k¿Aì�lÁ�jS�í£

�Á̧ òYî�¿��"�ìµK¿��ôgí��ÁiîE¿Aì�kRAì8¿��í̧ jS�ìW¿��"�:
�k¿Aì�¼MìBÃAÀ��½�ì�jÀAîBì��ì¥jí�À?Ãא��Á̧ ÁXì��ô·�

�KìDÁAî�¿��.�îgíD¿��Kì�í¥øjìCí��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·ò�ì¹
Á�ì8u�îgòDîE¿Aì�lÁ��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�íiÀ�îj¿�
�"�õgÀ?ì��"�Á²K¿?Ãא��øgìpì¹�Á�Kôא���òUî�¿>Á��ìjí��:

�í[íCÃ@ì��î»¿��"�.�Mì�KìBÀ?Ãא�ì¹�:�"�ÀMì	KìCÀ@Ãא��.



�"�lÁ�jíBí�î�ì¤�ì¹�"�Á�ìZîBìDÃא��øWìBÁ��:�î»¿�
lÁ�jíBí�îB¿Aî¿� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), une Noire - ou suivant 

une variante, un jeune 
homme - était chargée de 

balayer la mosquée. 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
demanda de ses nouvelles. 
On lui dit alors qu'elle était 
morte. - "Pourquoi donc, dit 

- il, ne m'aviez - vous pas 



mis au courant?!". Il paraît 
qu'ils n'ont pas donné 

beaucoup d'importance à sa 
mort. "Montrez - moi, reprit 
- il, sa tombe". Il s'y rendit, 

fit une prière et dit: "Ils 
gisent dans des tombeaux 
ténébreux qu'ALLAH, le 

Très - Haut, illumine par ma 
prière". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



KÁ��ðjÀ�îWì��ìYì�Ã�¿��ìOì<î
¿��ô�í¥t�îj¿��Áא�ìjî�
�ÁiRAא��k¿Aì�ìgì�Ã�¿�t�í̧ ôYì��"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il se peut 

qu'un homme aux cheveux 
hirsutes et poussiéreux, 

repoussé à toutes les portes, 
use de serment en invoquant 

ALLAH et soit exaucé". 
(Transmis par Muslim) 



ìlÁpì¥�¿Mì�Kì	À��îhìì¹�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�NîBÀ�

�îhì��ÀMô�Kìk¿Aì��Á�Kì�א�ÁMôCì�Ã��ì¤òI¿א�
�øWì�Ãא��í�Kì�îq¿�ì¹�í.Á�Kì�ìBÃא��KìD¿Aì�ì£

�ì·jí	jí�î�ì��.�îW¿��ò¥KôCא��ì�Kì�îq¿��ô·¿��ìYîE¿�
À�ì¹�ò¥KôCא��k¿���îgòDÁ��ìYì�¿��Á�Kì��k¿Aì�NîB

�í�Kì�øCא��KìD¿Aì�ì£�îhì��ÀMô�Kì"�א�ò¥KôC��ì¤òI¿א�
�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�õWì�Ãא�ì¹�:�ògEÁ�Ãא��òUî�¿>Á��.



�kìCÁ=Ãא�ì¹�S̀ ì�Ãא��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�ì·jí	jí�î�ì��"
�:�òµjí�í£�lÁ��íWî<ì��îgíD¿��î·ì¤îHí��îg¿��î»¿�

ÁMôCì�Ãא� . 
D'après 'Usâma (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit: "Je 

me tenais à la porte du 
Paradis, et je trouvais que 
les pauvres formaient la 
majorité de ses élus. Les 

riches, eux, étaient retenus à 
l'entrée, sauf les réprouvés 



qui étaient destinés à 
l'Enfer. Je me tenais à la 

porte de l'Enfer, et je 
trouvais que les femmes 

formaient la majorité de ses 
hôtes". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

��ÁWîDìBÃא��lÁ��îgRA¿@ì�ì��îg¿�tì��u�½Mì��:�kì�EÁ
�ì·K¿�ì¹�óPî�ìYí��íLÁ�Kìqì¹�ìgì�îYì��íhîא�



í�ì¥�ðPî�ìYí�u�¼Mì<ì�îjìq�ìXì�ô�ÁK¿��אïWÁ�Kì�
ì·K¿@¿��l4Aì8í��ìjí�ì¹�íiõ�À��íiî�ì�¿G¿��KìDEÁ��
�îN¿�K¿?¿��:�íPî�ìYí��Kì��.�ìµK¿?¿��:�ø�ì¥�Kì�
ìqì¹�lø�À�u�lÁ��!ìq�k¿Aì�ìfì�Ã�¿G¿�u�ÁiÁ�
�îN¿�ìYì8î�K¿��.�íiî�ì�¿��ÁWì=Ãא��îhÁ��ì·K¿��KôB¿A¿�

�îN¿�K¿?¿��l4Aì8í��ìjí�ì¹�:�íPî�ìYí��Kì��.�ìµK¿?¿�
�:ø�À��ø�ì¥�î»¿�ìqì¹�lu�lÁ��!�k¿Aì�ìfì�Ã�¿G¿�
ìqu�ìjí�ì¹�íiî�ì�¿��ÁWì=Ãא��îhÁ��ì·K¿��KôB¿A¿��ÁiÁ�



�l4Aì8í��.�îN¿�K¿?¿��:�ìµK¿?¿��íPî�ìYí��Kì��:�î»¿�
ìqì¹�lø�À��ø�ì¥u�lÁ��!�k¿Aì�ìfì�Ã�¿G¿�

ìqu�îN¿�K¿?¿��ÁiÁ��:�ôgíDRAא�t�kô�ì��íiî�ÁBí��
íBÃא��Á̧ jí�í¹�k¿���ìYÀ;îCì��Á�Kì�Á�j�.�ìY¿א�ìXì�¿�

�îNì�K¿�ì¹�íiì�ì£Kì�Áì¹�Kï�î�ìYí��ìfEÁoאìYî	��jíCì�
�îN¿�K¿?¿��KìDÁCî�í�Á��ífô�ìBì�í��÷lÁ=ì��½�¿�ìYîא��:

�îgí�î�Á
�î·�t�íiCìCÁ�Ã��.�îg¿A¿��íi¿��îNìpìYì<¿�
�»ò¹ÃGì��ì·K¿��KïEÁ�îNÁ>ì�ÃAì���KìDîE¿��îNì�¿G¿�ì¥א



¿@î�¿G¿��ÁiÁ�ì<ì�îjìq�k¿���ìa¿�ìj¿��KìDÁ�Ã>ì��îhÁ��íiî�ìC
�îN¿�K¿��î�ìW¿�ì¹�KôB¿A¿��îN¿AìBì�¿��KìDîE¿Aì�:�ìjí�

í̧�jí�ìWì�ì¹א� jÀ�ìZîCì�î	K¿��í̧ îjì�¿G¿��óPî�ìYí��îhÁ�
�íiì�jí�òYî9ì��אjÀAì<ì�ì¹�íiì�ì<ì�îjìq�.�ìµK¿?¿��:�Kì�


îgÀ@í�ÃGì�؟��¿jÀ�Kא��:�ølÁ=ì�Ãא��Á̧ ÁXìDÁ��NîEì�ì¦
Á��î�ìW¿�ìj¿��eîC�.�ìµK¿��:�؟�õlÁ�ô8א��ìhî�¿�

�ìµK¿?¿��ÁiÁ��¹אí�Kì�¿��:�kô�ì��lÁ�jíì£
�ìl4AìqÀ��.�kì�¿��ì²ìYì8îא��KôB¿A¿��kRAì8¿�



�ìµK¿�ì¹�ÁiÁCÃ:ì��lÁ��ìhì<¿:¿��ôlÁ�ô8א��:�Kì�
À�u�ìµK¿��؟�´jí�¿��îhì��í¶�:À�u�lÁ·ð�א�ôYא

�.ì�jÀAø�¿?í��óPî�ìYí��k¿Aìíi��jÀAì�Ã�¿G¿א�
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�¾Lì�ì¤�îhÁ��e�ì<ì�îjìq�.�ìµK¿��:t�
Kì�¹íWEÁ��îhÁ��ó.Á��KìB¿��îNì�K¿��jÀAì<¿>¿א�¿�

�.�ðfí�ì¥�ôYìB¿��Áiø�À��îhÁ��íaìpîYì��÷lÁ�ìq�KìCîEì�ì¹
�¾MìCì�ì��¾�ì¥Kì
ì¹�¾Mì�ò¥K¿��¾Môא�ì£�k¿Aì�ðLÁא�ì¥



õ�À��îN¿�K¿?¿��íi�:�ìfî�Á��lÁCîא��îfì<îא��ôgíDRAא�
�ìY¿;ìC¿��ÁiîE¿���ìfì�Ã�¿�ì¹�ì»îWôא���¿́ ìYì�¿��אìXì�
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�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���íYÀ;î�¿��lø�¿G¿@¿�

îE¿Aì�íiRAא��íiìKì9Á�î¥א�lÁ@î�ì��ìjí�ì¹�ìgRAì	ì¹�Ái
�KìDõ8íBì��ìfì<ì�¿��ÁiEÁ��lÁ��ÁMì�Kô�ô��ÁiÁ<í�îqÀGÁ�א�

�ìµK¿��ôgí��:�îgí�ì¹�¾Mì�ò¥Kì�Á��¹אõYì�ì¹



�ì·jÀ�jÀ?ì�ì¹�KìDì�jí�òYî9ì��:�NÃ�ìYì	�NîEì�ì¦
�íµjÀ?ì��ìlÁ�ì¹�:�ìgî<Á�ì¹�íiRAא��lÁ�î�ì�

íiõ�À��îN¿�K¿?¿��ífEÁ�ìjÃא���:�ôgíDRAא�t�ífì<î�ì��
�KìDîE¿���ìY¿;ì�ì¹�ìKìpøYא��¿́ ìYì�¿��KìD¿Aî�Á��lÁCîא�

�ìµK¿?¿��:�¿eÁ�KìCíD¿��KìD¿Aî�Á��lÁCÃAì<îא��ôgíDRAא�
�ìO�ÁWì�Ãא��Kì<ìא�ìYì��.�îN¿�K¿?¿��:�ðfí�ì¥�ôYì�

�NÃAÀ?¿��ÁMì�îEìDÃא��íhì�ì��:�îfì<îא��ôgíDRAא�
NÃAÀ?¿��íi¿Aî�Á��lÁCîא��:��ôgíDRAא�t�lÁCÃAì<î�ì��



Á̧�א ÁXìDÁ��¹אõYì�ì¹�íi¿Aî�Á�t�KìDì�jí�òYî9ì��îgí�ì¹�ÁMì�
�ì·jÀ�jÀ?ì�ì¹�"�:�NÃ�ìYì	�NîEì�ì¦�"�NÃAÀ?¿��:
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�ÁiîE¿Aì�"�:�Á�Kì�Á�jíBÃא��"�ògEÁBÃא��øgì9Á�
�òYî�tא¿�ì¹�ò¹אìjÃא��ò·K¿@î	ò�ì¹�k¿�¹�ògEÁBÃא�

�ôhí�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא��ò.ø��KÁ�ì¹�ÁMìEÁ�Kôא��
�lÁא�ì¹ôZא��.�ÀMìEÁא�ôZא��ÀMì�Á�jíBÃא�ì¹�.�íiÀ�îj¿�ì¹�:

�"�¾Mì�ò¥K¿��¾Môא�ì£�"�Á�K¿>Ã�KÁ��:�¾M¿�Á¤Kì��î»¿�
�¾Mì�EÁ>ì��"�.�À�ì¥Kô7א�ì¹�"−�ò.ø7�KÁ��

�Áא�ôYא��ÁcEÁ>î�ì�ì¹�ÁMìBì�î<íBÃא�−�ìlÁ�ì¹�
ì�Ãא��ò[ì�ÃAìBÃא�ì¹�ÁMì�îEìDÃא��lÁ��íYÁ�KR;א��íµKìB



�.�kìCî<ì�ì¹�"�ìO�ÁWì�Ãא��Kì<ìא�ìYì��:�"�î»¿�
íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹�KìDì�ôWì�ì¹�ôlÁ�ô8א��îNì�ôWì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: Seuls trois nouveau - nés 
ont parlé au berceau: Jésus 
fils de Marie, le témoin de 

l'innocence de Jurayj. 
Jurayj était un anachorète 

qui vivait dans un ermitage. 
Un jour, sa mère vint le 
trouver au moment où il 



priait. - "O Jurayj", s'écria - 
t - elle. - "Seigneur, dit - il, 
(dois - je répondre à) ma 
mère ou (accomplir) ma 
prière?". Il poursuivit sa 

prière et sa mère s'en alla. 
Le lendemain, elle revint le 

voir alors qu'il priait. Et 
comme il ne répondit pas 

toujours à l'appel, elle 
s'écria: "Seigneur! Ne le 

fais pas mourir avant de lui 
montrer les visages des 

prostituées". Les israélites 



s'entretinrent de Jurayj et de 
sa piété. Une prostituée 

d'une beauté remarquable 
proposa de le séduire. Elle 

l'aborda et se présenta à lui, 
mais il ne lui prêta aucune 
attention. Elle alla trouver 

un pâtre qui venait souvent à 
l'ermitage de Jurayj, se livra 
à lui et en porta un enfant. 
Lorsqu'elle eut accouché, 

elle leur dit: "Cet enfant est 
de Jurayj". Les hommes se 
rendirent chez lui, le firent 



descendre de son ermitage, 
le détruisirent et battirent 
Jurayj. - "Qu'avez - vous 

donc?", dit - il. Et les 
hommes de répondre: "Tu 

as forniqué avec cette 
femme. Cet enfant est ton 

fils". - "Où est - il donc?", 
objecta - t - il. On le lui 

apporta. - "Laissez - moi 
pour le moment, leur dit - il, 
pour faire ma prière". Après 
qu'il eut terminé sa prière, il 
s'en alla trouver l'enfant, lui 



tapa le ventre et lui 
demanda: "Enfant! Qui est 

ton père?". - "C'est le 
berger", répondit - il. Les 

hommes alors revinrent vers 
Jurayj, l'embrassèrent et 
passèrent leurs mains sur 

son corps (pour recevoir sa 
bénédiction). - "Nous allons 
te bâtir, lui dirent - ils, une 

tourelle en or". "Non, 
objecta - t - il. Reconstruisez 
- la donc comme elle était en 
pisé". Ils exécutèrent ce qu'il 



leur demanda. Une israélite 
allaitant son enfant vit 
passer auprès d'elle un 

cavalier en très bonne tenue 
sur une monture fougueuse. 

- "Seigneur!, s'écria la 
mère; fais que mon fils soit 

comme ce cavalier". 
L'enfant laissa le sein de sa 
mère, porta son regard vers 

le cavalier et appela: 
"Seigneur! Fais que je ne 

sois pas comme lui", puis il 
revint vers sa mère pour 



téter. Le transmetteur 
poursuivit: Il me semble 

encore voir l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) sucer son 

index en racontant cette 
histoire. La femme et son 
enfant passèrent ensuite 

devant des gens en train de 
battre une esclave en criant: 
"Prostituée! Voleuse!". Elle 
leur répondit: "ALLAH me 

suffit! Il est Le Meilleur 
Protecteur!". La mère dit 

alors: "Seigneur! Fais que 



mon fils ne soit pas comme 
elle". A ces propos, l'enfant 
délaissa le sein de sa mère, 

regarda l'esclave et dit: 
"Seigneur! Fais que je sois 

comme elle". En se 
débattant de ces événements, 

la mère dit à son enfant: 
"Quand le cavalier de belle 

apparence passait, j'ai 
imploré ALLAH de te faire 

comme lui, mais tu as 
demandé le contraire; et 

quand nous sommes passés 



par cette esclave qu'on 
frappait et qu'on disait 

voleuse et prostituée, j'ai 
imploré ALLAH de ne pas te 

faire comme elle, et de 
nouveau, tu as demandé le 

contraire?!". - "Ce cavalier, 
lui répondit - il, était un 

tyran et je n'ai pas souhaité 
être comme lui. Quant à 

cette esclave on l'a 
injustement accusée de 

prostitution et de vol. J'ai 
demandé à ALLAH d'être 



comme elle". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 

 
33 - Le devoir de traiter avec 
douceur l'orphelin, les filles 

ainsi que la plupart des 
faibles, des miséreux et des 
vaincus. Le devoir de leur 

faire du bien, d'être 
compatissant avec eux et de 

se montrer modeste et 
bienveillant avec eux 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�¿eì�KìCì��î̂ Á>îא�ì¹
�ì.ÁCÁ�îHíBÃAÁ�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìaì��¿eì�Ã>ì��îYÁ�îqאì¹
�ølÁ7ì<Ãא�ì¹�Áא�ìWì=Ã�KÁ��îgíDô�ì¥�ì·jíîWì��ìh�ÁXRא�
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¿�ì¹�k¿�Kì<ì��ìµK�:¿��ìgEÁ�ìEÃא��Kô�¿G¿�u�îYìDÃ?ì��
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�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�í�øX¿@í��»ÁXRא��ìNî�¿�ì¥¿�
ìgEÁ�ìEÃא��õíWì��»ÁXRא��¿eÁ�ìX¿��òh�øW�KÁ� 

ì¹tò.Á@î�ÁBÃא��ò¶Kì<¿��k¿Aì�õ̂ í�ì��  . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "et 
abaisse ton aile pour les 

croyants". (15:88). 
"Fais preuve de patience (en 

restant) avec ceux qui 
invoquent leur Seigneur 
matin et soir, désirant Sa 

Face. Et que tes yeux ne se 
détachent point d'eux en 



cherchant (le faux) brillant 
de la vie sur terre. " (18:28). 
"Quant à l'orphelin, donc, 

ne le maltraite pas. Quant au 
demandeur, ne le repousse 

pas" (93:9 -10). 
"Vois - tu celui qui traite de 
mensonge la Rétribution? 
C'est bien lui qui repousse 

l'orphelin et qui n'encourage 
point à nourrir le pauvre". 

(107:1 - 3). 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��òhîא��ÁWî<ì	�îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ìaì��KôCÀ�

�ì·jÀ�òYî7íBÃא��ìµK¿?¿��óY¿>ì��¿Mô�Á	�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCAÁ��:�î£íYÃ�Àא

íHì�t�Á�tÀ�ì¹�KìCîE¿Aì�ì·jíoòYì�î�ì���Kì�¿��NîC
�ófî�ìXí��îhÁ��ðfí�ì¥ì¹�¾£jí<î�ì��íhîא�ì¹

Á�ì¹uí�ì¥ì¹�ðµu�ìa¿�ìj¿��KìBòDEøBì	À��Nî�¿��ò·
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ò[Ã>ì��lÁ�



�ì�ôWì�¿��ìa¿?ì��î·¿��íiRAא��ì�Kì
�Kì��ìgRAì	ì¹
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµìZî�¿G¿��íiì�Ã>ì��:ì¹t�Á£íYÃ:ì��

ì·jí�îgíDô�ì¥��ìWì=Ã�KÁא�Á�ì¹א�ølÁ7ì<Ã�אîWì��ìh�ÁXR�
ðgÁAî�í��í̧  �ì·¹íW�òYí�íiìDî�ì¹�ì¹ì¥א

D'après Sa`d ibn 'Abû 
Waqqâs (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Nous étions 
six hommes en compagnie 

du Prophète (pbAsl), lorsque 
des polythéistes lui 

demandèrent: "Chasse ces 



hommes pour qu'ils ne se 
mesurent pas avec nous". Il 

y avait parmi nous: Ibn 
Mas`ûd, un homme de 
Hudhayl, Bilâl et deux 

autres. L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) se mit alors à 

réfléchir pour un moment 
lorsque ALLAH lui révéla ce 
verset: "Et ne repousse pas 

ceux qui, matin et soir, 
implorent leur Seigneur, 
cherchant sa Face ... ". 



(6:52). (Transmis par 
Muslim) 

�¹óYîBì�òhî��ÁXÁoKì�¿�ìYîEì�í��lÁ�¿��îhìì¹
�ølÁ�ìZíBÃא�−�ÁMì<îEì��òfî�¿��îhÁ��ìjí�ì¹�

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ò·אìjîpøYא�−�Kì�¿��ô·¿��
�¾LîEìDíqì¹�ì·KìBÃAì	�k¿Aì�kì�¿��ì·KìEÃ>í	

Á�ì¹u�אjÀ�K¿?¿��óY¿>ì��lÁ��óµ�:�î�ìXì�¿��Kì�
ø¹íWì�א��îhÁ��ÁiRAא��í²jíEí	�Kì�ìXì�ÃGì��ÁiRA

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÃ@ì��jí�¿��ìµK¿?¿��:



�îgÁ�ÁWøEì	ì¹�ó\î�ìYÀ��òVîEì7Á��אìXì��ì·jÀ�jÀ?ì�¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��kì�¿G¿��؟

�ìµK¿?¿��í̧ ìYì�î�¿G¿��"�:�óYÃ@ì��Kì�¿��Kì��.�eRAì<¿�
Ã�¿��NîCÀ��îhÁ�¿��؟�îgíDî�ì�ì9Ã�¿��îW¿?¿��îgD�î�ì9

�eô�ì¥�Nî�ì9Ã�¿��"�!�ìµK¿?¿��îgí�Kì�¿G¿��:�Kì�
�íYÁ>î=ì��؛�:t���¸K�ìjî��îgÀ@í�î�ì9Ã�¿�؟��¿jÀ�Kא�

�lÁ�¿��Kì��e¿��íiRAא��.�ðgÁAî�í��í̧ �¿íiÀ�îj�.�ì¹ì¥א
�"�Kì�ìXì�ÃGì��"�íiîCÁ��KìDS?ì��ì²îjì�î�í��îg¿��î»¿�



�.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�lÁ�¿��Kì��"¿>Á��ì»ò¹í¥�òUî�
�Á�KìEÃא��ÁcEÁ>î�ì�ì¹�Á�Kì�Ãא��òYî�¿�ì¹�Á�ìZîBìDÃא�
�Á�Kì�Ãא��òUî�¿�ì¹�Á�ìZîBìDÃא��øgì9Á��ì»ò¹í¥ì¹

Á�KìEÃא��ÁW�ÁWî7ì�ì¹ . 
D'après `A'idh ibn `Amr Al - 

Muzanî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'un de ceux 

qui ont prêté serment 
d'allégeance de Ar - Ridwân, 

'Abû Sufyân vint, à la tête 
d'un groupe, trouver 



Salmân, Suhayb et Bilâl qui 
lui dirent: "Les sabres 

d'ALLAH n'ont pas encore 
saisi tout leur dû des 

ennemis d'ALLAH!". 'Abû 
Bakr objecta: "Vous dites 

cela au chef des Qoraychites 
et leur maître?". Puis il se 

rendit chez le Prophète 
(pbAsl) et l'informa de ce qui 

s'était passé. - "O 'Abû 
Bakr, lui dit - il, peut - être 
les as - tu courroucés? Si 

c'est ainsi, c'est comme tu as 



encouru la colère de ton 
Seigneur". 'Abû Bakr 

retourna chez eux (Salmân, 
Suhayb et Bilâl) et leur dit: 

"Frères! Vous ai - je 
courroucé?". - "Non, 

répondirent - ils, qu'ALLAH 
te pardonne ô notre frère!". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�lÁ��ògEÁ�ìEÃא��ífÁ�K¿�ì¹�Kì�¿�



�ÁMì�Kô�ô�"�א�ÁMôCì�Ã��ìX¿@ìא��KÁ��ì¥Kì
¿�ì¹
�KìBíDìCîEì��ì ôY¿�ì¹�k¿:î	íjÃא�ì¹�.�í̧ ¥ì¹ìא

�õ»ò¥Kì�í�Ãא��.�ògEÁ�ìEÃא��ífÁ�K¿�ì¹�:�ígÁoK¿?Ãא�
Á̧ ò¥jí�ÀGÁ� . 

D'après Sahl ibn Sa`d 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Au Paradis, 

quiconque aura eu à sa 
charge un orphelin, sera 

comme cela avec moi, et il fit 



signe de l'index et du médius 
en forme de (v)". (Transmis 

par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:jí	ì¥�ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµ
�ìgRAì	ì¹�"�:�ògEÁ�ìEÃא��ífÁ�K¿�−�Á̧ òYîEì=Á��î¹¿��íi¿��

�ÁMôCì�Ãא��lÁ��òhîEì�KìD¿��ìjí�ì¹�Kì�¿��"�ì¥Kì
¿�ì¹
�»ò¹אôYא�−�ó[ì�¿��íhî��ÀeÁ�Kì��ìjí�ì¹�−�

�ðgÁAî�í��í̧ �ÁMì�Kô�ô�ì¹א�íjÃ	k¿:î�ì¹ì¥ì¹א�KÁ��.
RAא��kRAìq�íiÀ�îj¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íi�"�:



�Á̧ òYîEì=Á��î¹¿��íi¿��ígEÁ�ìEÃא��"�í̧ KìCî<ì��:�î¹¿��íií��òY¿�
�õlÁ�ìCî��íiîCÁ��íL�òY¿?Ã�K¿��ífî�Á��î·¿��íi¿AÀ>Ã@ì�tא

�îhÁ��îgí�íYîE¿��î¹¿��í̧ jí�¿��î¹¿��í̧ õWì��î¹¿��íiõ�À�
íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹�ÁiÁ�ìא�ìY¿� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Je serai au 

Paradis avec celui qui aura 
pris en charge un orphelin 
qu'il soit un parent ou un 



étranger, comme ces deux - 
là (et il fit signe de l'index et 
du médius en forme de (v))". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�À�ìYîBôא���í̧ õ£íYì��»ÁXRא��í.Á@î�ÁBÃא��ì[îE¿�

ì¹�ò·Kì�ìYîBôא��ì¹t�KìBô���ò·Kì�ìBÃ?SAא�ì¹�ÀMìBÃ?SAא��
�ícR>ì<ì�ì��»ÁXRא��í.Á@î�ÁBÃא��"¿Aì�ðd¿>ô�í��ÁiîE

�.�òhîEì�EÁ�ô8א��lÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:



�k¿Aì�í²jÀ:ì��»ÁXRא��.Á@î�ÁBÃא��ì[îE¿�
�ò·Kì�ìBÃ?SAא�ì¹�ÀMìBÃ?SAא��í̧ õ£íYì��ò§KôCא�
�ì.Á@î�ÁBÃא��ôhÁ@¿�ì¹�ò·Kì�ìYîBôא��ì¹�À�ìYîBôא��ì¹

�»ÁXRא�tì¹�ÁiEÁCî=í��kïCÁ��íWÁ�ì��t�íh¿:Ã>í��
�í³ôWì8ì�íE¿��ÁiÁ�ì¹�ÁiîE¿Aìt�íµ¿Gî�ìE¿��í¶jÀ?ì��

ì§KôCא� " . 
D'après 'Abû Hurayra , 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) a 
dit: "Le nécessiteux n'est 
pas celui qui frappe aux 



portes pour une datte ou 
deux, ou une bouchée ou 

deux mais celui qui 
s'abstient dignement de 

mendier". (Transmis par Al 
- Bukhârî et Muslim) 

Suivant une variante: "Le 
nécessiteux n'est pas celui 
qu'une datte ou deux, une 

bouchée ou deux suffisent à 
subsister, mais celui qui, 

n'ayant rien pour subsister 
et personne ne pense à lui 



faire l'aumône, refuse de 
tendre la main". 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�k¿Aì�lÁKô�א�

�ò.Á@î��ÁWÁ�Kì�íBÃ�K¿��lÁ�tאÁBÃא�ì¹�ÁM¿Aì�î¥
�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�؛�ìµK¿��íií�ì�î�¿�ì¹�:�ògÁoK¿?Ã�K¿�ì¹
�»ÁXRא�t�»ÁXRא��ògÁoKô8�K¿�ì¹�íYí�Ã>ì��t�
Ã>í��íYÁ:�"�!ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra , le 
Prophète (pbAsl) a dit: 



"Celui qui assiste une veuve 
ou un orphelin est tenu pour 
un combattant dans la voie 
d'ALLAH". Il poursuivit: 
"J'ai cru qu'il a ajouté: . 

pour un adorateur qui passe 
inlassablement la nuit à 
prier ou pour un jeûneur 

perpétuel". (Transmis par Al 
- Bukhârî et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ò¶Kì<R:א��õYì




�KìDEÁ�ÃGì��îhì��KìDí<ìCîBí��ÁMìBEÁ�ìjÃא��í¶Kì<¿�
�kìîWí�ì¹�îg¿��îhì�ì¹�Kì�Kì�ÃGì��îhì��KìDîE¿��

�ìiRAא��kì8ì�îW¿?¿��¿�ìjîôWא��îLÁ�í�
�íi¿�jí	ì¥ì¹�"�ðgÁAî�í��í̧ lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì�.�ì¹ì¥א

�îhÁ��¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�òhîEì�EÁ�ô8א��lÁ�
�ÁiÁ�îj¿��"�:�ÁMìBEÁ�ìjÃא��í¶Kì<¿��í¶Kì<R:א��ì[î�Á�

kì���KìDîE¿�אîWí�tì¹�í�KìEÁCÃ�íא�ìY¿?À>Ãא��À́ ìYî�í�  " 
. 

D'après 'Abû Hurayra , le 
Prophète (pbAsl) a dit: "Le 



pire des repas est celui des 
festins où l'on repousse ceux 

qui s'y rendent (sans être 
invités), et auquel on convie 

ceux qui s'y refusent. 
Quiconque refuse une telle 

invitation désobéit à ALLAH 
et à Son envoyé". (Transmis 

par Muslim) 
Suivant la version d'Al - 

Bukhârî et de Muslim: "Le 
pire des repas est celui des 
festins auquel on convie les 



riches et néglige les 
pauvres". 

�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
RAìq�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��k�"�:�ìµKì�îhì�

�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ì�Kì��Kì=ÀAî�ì��kô�ì��òhîEì�ì�ò¥Kì�
�òhîEì�KìD¿��ìjí�ì¹�Kì�¿��"�íiì<Á�Kìq¿��ôgìpì¹�.
�ðgÁAî�í��í̧ �¿«î�"�.��òhîEì�ì�ò¥Kì�.�"�ì¹ì¥א

òhîEì�îCÁ� . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), le 



Prophète (pbAsl) a dit: 
"Quiconque élève deux 
jeunes filles jusqu'à ce 
qu'elles atteignent l'âge 

majeur, sera avec moi, au 
Jour de la Résurrection, 
comme ceux - là". Et il 
joignit ses deux doigts. 
(Transmis par Muslim) 

ì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�îN¿�K¿��KìDîC�:
�KìD¿��ò·Kì�ìCîא��KìDì<ì�ì¹�½�¿�ìYîא��ôl¿Aì�îN¿Aì�ì£
�¾�ìYîBì��ìYîE¿��Kï�îEì
�»ÁWîCÁ�îWÁ�ì��îg¿A¿��íµ¿Gî�ì�



�ìhîEì��KìDî�ìBì�¿?¿��Kì�Kô���KìD�îE¿:î¿G¿��¾�ìWÁא�ì¹
�îNì�K¿��ôgí��KìDîCÁ��îfÀ�ÃGì��îg¿�ì¹�KìDîEì�ìCîא�

ôCא��ìfì�ìW¿��îNì�ìYì�¿��íiRAא��kRAìq�õlÁ�
�ìµK¿?¿��i�îYì�î�¿G¿��KìCîE¿Aì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:
�¾�îlì7Á��Á�KìCì�Ãא��Á̧ ÁXì��îhÁ��ìlÁAí�î�Àא�îhì�
�ò¥KôCא��îhÁ��אïYî�Á	�íi¿��ôhÀ��ôhòDîE¿���ìhì�î�¿G¿�

�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), Une 
femme accompagnée de ses 



deux filles, vient me 
demander de quoi subsister. 
Comme je n'ai trouvé chez 
moi qu'une seule date, je la 

lui donnai. La femme 
partagea la datte entre ses 

deux filles sans rien en 
manger, puis elles s'en 

allèrent. Quand le Prophète 
(pbAsl) rentra, je lui 

rapportai ce qui s'était passé. 
- "Quiconque, pour ses 

filles, se prive de la moindre 
des choses et se montre 



bienfaisant à leur égard, 
sera prémuni contre 

l'Enfer". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�KìD¿��òhîEì�ìCîא��ífÁBî�ì��½MìCEÁ@î�Á��lÁCî�ì�Kì�

ì��KìDî�ìBì<Ã�¿G¿�u�ôfÀ��îN¿:î¿G¿��¾א�ìYìBì��ì�
�KìDEÁ��k¿���îNì<¿�ì¥ì¹�¼�ìYîBì��KìBíDîCÁ��¾�ìWÁא�ì¹
�Kì�Kì�ìCîא��KìDî�ìBì<Ã:ì�î	K¿��KìD¿AÀ�ÃGì�Á��¼�ìYîBì�
�î·¿��íW�òYí��îNì�K¿��lÁ�Rא��¿�ìYîBôא���îNR?ì7¿�



�KìDí�ÃGì
�lÁCì�ì�î¿G¿��KìBíDìCîEì��KìD¿AÀ�ÃGì�
�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��îNì<ìCìq�»ÁXRא���îY¿�ìX¿�

�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ô·�
�î¹¿��¿MôCì�Ãא��KìDÁ��KìD¿��ìLì�î¹¿��îW¿��ìiRAא�

KìD¿?ì�î¿��ò¥KôCא��îhÁ��KìDÁ���"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), "Une 
femme pauvre se rendit chez 

moi, accompagnée de ses 
deux filles, je lui donnai 

trois dattes. La mère passa 



une à chacune et voulant 
manger la troisième, les 

deux fillettes la lui 
réclamèrent. Elle la partagea 

donc entre elles. Ce geste 
m'émerveilla et je le racontai 

à l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl)". - "ALLAH, dit - il, 

grâce à cet acte, lui 
accordera, le Paradis, ou la 

préservera de l'Enfer". 
(Transmis par Muslim) 



ì¹�¹óYîBì�òhî��ÁWÁAî�ìjí��óUî�ìYí
�lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ�ìZíאÃא��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��"�:�ôgíDRAא�
�òhîE¿>EÁ<ô9א��ôdì��í øYì�À��lø���:�ògEÁ�ìEÃא�

�Á�¿�îYìBÃא�ì¹�"�í̧ �ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
õlÁoKì�ôCא��¾WøEì��¾£KìCî	òIÁ���.�kìCî<ì�ì¹�"
�í øYì�À��"�ì ìYì�Ãא��ídÁ�Ã�À�−א�ìjí�ì¹�t�ígî�
−�îhÁ��í¥øXì�À�ì¹�KìBíDR?ì��ìaôEìp�îhìBÁ��



íiîCì�ïYî�ì¦א��íYí�î¦¿�ì¹�Kï=EÁAì��אïY�ÁXî�ì��¿eÁ�ì¤
 . �¿�ïWEÁא

D'après Khuwaylid ibn `Amr 
Al - Khuzâ`î (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Seigneur! Je 
mets sévèrement en garde 
contre la privation de ces 
deux personnes faibles: 

l'orphelin et la femme, de 
leurs droits". (Transmis par 

An - Nasâ'î) 



�lÁ�¿��òhîא��ÁWî<ì	�òhî��ÁLì<î8í��îhìì¹
RAא��ìlÁpì¥�ó©KR�ì¹�ìµK¿��KìBíDîCì�íi�:�º¿�ì¥
î9¿��íi¿��ô·¿��ðWî<ì	u�ìµK¿?¿��íiì�¹í£�îhì��k¿Aì�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��"�:�îfì�
��ì·jÀ�ì¦îYí�ì¹�ì·¹íYì8îCí�t�îgÀ@ÁoK¿>ì<í9Á���"�؟

ì	îYí��אìX¿@ì��õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ �¿ô·òI��:�ì¹ì¥uא
ì��¾Wî<ì	�ìhî��ìLì<î8í��í̧ ÷lÁ<Á�K�ì¹ì¥ì¹א

�lÁ��ñlÁ�K¿�îYì�Ãא��óYÃ@ì��jí�¿��À̀ Á�Kì�Ãא�



Á8ô�í��ÁiÁ�EÁ�ìqu�ÁiEÁ�¿��îhì�¾Lì<î8í��îhì�
íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥ . 

D'après Mus`ab ibn Sa`d ibn 
'Abû Waqqâs (qu'ALLAH 

soit satisfait des deux), Sa`d 
s'estimait supérieur à ses 
compagnons. Le Prophète 

(pbAsl) lui dit alors: 
"ALLAH vous accorde - t - 

Il la victoire et les moyens de 
subsistance pour autre que 
le mérite de vos faibles?". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁBî�ìjí�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�kRAìq�ÁiRAא�

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�lÁ��lÁ�jí=îא�
�ì·jÀ�ì¦îYí�ì¹�ì·¹íYì8îCí��KìBô�òI¿��Á�K¿>ì<õ9א�

�îgÀ@ÁoK¿>ì<í9Á��.�"�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
¾WøEì� . 

D'après 'Abû Ad - Dardâ' 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 



"Aidez - moi à combler le 
besoin des faibles. Certes, la 
victoire et la subsistance ne 

vous sont accordées que 
grâce à leur mérite". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

34 - La recommandation en 
faveur des femmes 

 
¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��k�:�ôhí�¹íYÁ
Kìì¹

�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�î·¿��אjí<EÁ:ì�î�ì��îh¿�ì¹
¿��îgí�îqìYì��îj¿�ì¹�Á�Kì�øCא��ìhîEì��אjÀ�ÁWî<ì�u�

�ÁM¿?RAì<íBÃ�K¿��Kì�¹í¥ìXì�¿��òfîEìBÃא��ôfÀ��אjÀAEÁBì�
�ì·K¿��ìiRAא��ô·òI¿��אjÀ?ô�ì�ì¹�אjí�ÁAî8í��î·ò�ì¹

EÁ�ì¥�אï¥jÀ>¿�KïB  . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 

comportez - vous 
convenablement envers 

elles..". (4:19). 
"Vous ne pourrez jamais 
être équitables entre vos 



femmes, même si vous en 
êtes soucieux. Ne vous 

penchez pas tout à fait vers 
l'une d'elles, au point de 
laisser l'autre comme en 

suspens. Mais si vous vous 
réconciliez et vous êtes 

pieux... donc ALLAH est, 
certes, Pardonneur et 

Miséricordieux". (4:129). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:îjì�î	א�ô·òI¿��אïYîEì��Á�Kì�øC�KÁ��אjíq
�ì ìjî¿��ô·ò�ì¹�óa¿AÁp�îhÁ��îN¿?ÁAí��¿�¿�îYìBÃא�

î¿��òa¿Aø9א��lÁ��Kì�u�Nî�ì�ì¤�î·òI¿��í̧
�îµìZì��îg¿��i�Ã�ìYì��î·ò�ì¹�i�îYì�¿��íiíBEÁ?í�

�ì ìjî¿��.�Á�Kì�øC�KÁ��אjíqîjì�î	K¿��.�"�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�.lÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�òhîEì�EÁ�ô8א���"�:

�KìD�îYì�¿��KìD�îB¿�¿��î·��òa¿Aø9�K¿��À�¿�îYìBÃא�
�KìDÁ��Nî<ì�îBì�î	א�KìDÁ��Nî<ì�îBì�î	א�î·ò�ì¹



�ð ìjì�KìDEÁ�ì¹�.�"�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:
�îh¿��óa¿AÁp�îhÁ��îN¿?ÁAí��¿�¿�îYìBÃא��ô·�
�î·òI¿��¾M¿?�òY¿��k¿Aì�e¿��ìgEÁ?ì�î�ì�

ì�îBì�î	א�KìDEÁ�ì¹�KìDÁ��Nî<ì�îBì�î	א�KìDÁ��Nî<
�KìD�îYì�¿��KìDíBEÁ?í��Nî�ì�ì¤�î·ò�ì¹�ð ìjì�.

¿��Kì�íYî�¿�ì¹u�KìDÀ��.�"�íiÀ�îj¿��"�:�ð ìjì�"
ò¹אìjÃא�ì¹�òhîEì<Ãא��òUî�¿>Á��ìjí� . 

 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Soyez 

bienveillants à l'égard des 
femmes, elles ont été créées 

d'une côte. Or la partie 
supérieure en est la plus 

courbée. Si tu tentes de la 
redresser, elle se brisera, et 
si tu la laisses, elle restera 

courbée. Soyez donc 
bienveillants à l'égard des 

femmes". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 



Suivant la version de 
Muslim: "La femme a été 
créée d'une côte. Elle ne 

procédera jamais de la même 
manière. Si tu veux en jouir, 
tu le feras tout en supportant 

sa courbure. Et si tu 
t'efforces de la redresser, tu 
la briseras, et sa brisure sera 

son divorce". 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì<î�ì¦�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ìaÁBì	�íiô�¿��íiîCì



�íLÀ:î�ì��ìgRAì	ì¹−�»ÁXR�¿אì¹�¿M¿�KôCא��ìY¿�ì¤ì¹�
�Kì�ìY¿?ì−RAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿���íi

�Kì�K¿?î
¿��ìOì<ì�îא��Á¤ò��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:
�lÁ��ðaEÁCì��ð¶ò¥Kì�ðZ�òZì�ðfí�ì¥�KìD¿��ìOì<ì�îא�

�ÁiÁ:î�ì¥�"�ôhòDEÁ��¿̀ ììj¿��ì�Kì�øCא��ìY¿�ì¤�ôgí�
�ìµK¿?¿��"�:�íiì�¿�ìYîא��íWÁAî�ìE¿��îgÀ�íWì�¿��íWÁBî<ì�

Á��KìDí<Á�Kì9í��íiRAì<¿A¿��ÁWî�ì<Ãא��ìWÃAì��òYÁ���îh
�ÁiÁ�îjì��"�!�îhÁ��îgòDÁ@Á�ìp�lÁ��îgíD¿;ìì¹�ôgí�



�ìµK¿�ì¹�ÁM¿�îYô9א��"�:�Ãeì�î9ì��ìgÁ�
ÁiîE¿Aì�"��îgÀ�íWì�¿��KôBÁ��ífì<Ã>ì�؟��ðd¿>ô�í��"�.

�í¶ò¥Kì<Ãא�ì¹�"�Áא�ôYא�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא��òhîEì<Ã�KÁ��:�ìjí�
�íWÁ�Ã>íBÃא��íY�øYø7א��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"ì<ì�îא��ìO�"�î»¿�

¾MìîYí�Á��ì¶K¿� . 
D'après `Abd - Allâh ibn 
Zam`a (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Il a entendu 
le Prophète (pbAsl) faire un 
sermon. Il y mentionna la 
chamelle et celui qui lui a 



coupé les jarrets, et récita: 
lorsque le plus misérable 
d'entre eux se leva (pour 
tuer la chamelle) (91:12), 
puis dit: "Cet homme était 

puissant, turbulent et 
protégé par sa tribu". 
Ensuite, il évoqua les 

femmes: "Quelques - uns de 
vous fouettent leurs épouses 

comme ils le font à des 
esclaves, puis couchent avec 
elles vers la nuit". Enfin, il 
les mit en garde contre le 



rire après avoir entendu 
quelqu'un lâcher des vents. 
Il dit: "Pourquoi riez - vous 
de ce que vous faites vous - 

mêmes?!". (Transmis par Al 
- Bukhârî et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ìµK¿��:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

�ìgRAì	ì¹�"�:t�î·��¼MìCÁ�îHí��ðhÁ�îHí��À́ ìYÃ>ì��
�ìYì���KìDîCÁ��ìlÁpì¥�K¼?ÀAí��KìDîCÁ��ì̧ òY¿��"�î¹¿�

�ìµK¿��"�:�í̧ ìYîE¿��"�ðgÁAî�í��í̧ "�:�íiÀ�îj¿�ì¹�.�ì¹ì¥א



�À́ ìYÃ>ì��"�Á�K¿>Ãא��ò·K¿@î	ò�ì¹�Á�KìEÃא��òUî�¿>Á��ìjí�ì¹
�í̧ KìCî<ì��Áא�ôYא��òUî�¿�ì¹�"�:�í̂ Á=î�í��"�íµK¿?í��:

�KìDí�î¹ì¦�KìD¿�òY¿�ì¹�KìDì�î¹ì¦�À�¿�îYìBÃא��îN¿�òY¿�
�KìDÁ�î�¿>Á��KìDÀ�ìYÃ>ì��Áא�ôYא��òYî�¿@Á��:�î»¿�
íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹�KìDì9ì=î�¿� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Un croyant 

ne doit jamais haïr sa femme 
croyante. S'il trouve en elle 



un trait de caractère 
déplaisant, sûrement un 

autre trait pourra l'attirer". 
(Transmis par Muslim) 

�îhìì¹א�òhî��¹òYîBìt�ñlÁBì7í�Ãא��ò©ìjî�
�kRAìq�ôlÁ�ôCא��ìaÁBì	�íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�òאì£ìjÃא��ÁMô�ì��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�íµjÀ?ì�−�k¿�Kì<ì��ìiRAא��ìWÁBì��î·¿��ìWî<ì��
�¿̀ ìì¹ì¹�ìYR�ì¤ì¹�ÁiîE¿Aì�kìCî�¿�ì¹−�ìµK¿��ôgí���:

�"¿�tîjì�î	אì¹��KìBô�òI¿��אïYîEì��Á�Kì�øC�KÁ��אjíq



�ì·jÀ@ÁAîBì��ì[îE¿��îgÀ�ìWîCÁ�ð·אìjì�ôhí�
��¿eÁ�ì¤�ìYîE¿��Kï�îEì
�ôhíDîCÁ�t�ì.Á�ÃGì��î·¿��

�ôhí�¹íYí�î�K¿��ìhÃAì<¿��î·òI¿��¾MìCøEì�í��¾Mì7Á�K¿>Á�
�ìYîE¿��Kï�îYìp�ôhí�jí�òYîpאì¹�òaÁ�Kì9ìBÃא��lÁ�

¿�¿��î·òI¿��ó¡øYì�í�¿��îgÀ@îCì<u�ôhòDîE¿Aì��jí=î�ìא�
EÁ�ì	u�؛�¿�t�Kù?ì��îgÀ@ÁoKì�Á��k¿Aì�îgÀ@¿��ô·��

�Kù?ì��îgÀ@îE¿Aì�îgÀ@ÁoKì�ÁCÁ�ì¹�؛�îgÀ@S?ì�¿�
¿��ôhòDîE¿Aìt�îhì��îgÀ@ì
íYÀ��ìhî�Á�jí��



ì¹�ì·jí�ìYÃ@ì�t�îhìBÁ��îgÀ@Á�jíEí��lÁ��ô·ì¤ÃGì��
�ì·jí�ìYÃ@ì��.¿�tíDS?ì�ì¹��î·¿��îgÀ@îE¿Aì�ôh

�ôhòDÁ�ìjî�Á��lÁ��ôhòDîE¿���אjíCÁ�î�í�
�ôhòDÁ�Kì<¿�ì¹�.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

�ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì��.�kRAìq�íiÀ�îj¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�ð·אìjì�"�î»¿�

�ÁM¿AìBîDíBÃא��òhîEì<Ã�KÁ��¾MìEÁ�Kì�íaîBì��ðא�ìÐÁ	¿�
Á�ì¹א�ìlt�lÁ�Kì<Ãא�ì¹�À�ìÐÁ	�:אt�íÐÁ	�.�ìiô�ì




�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�ògÃ@í��ìNî�ì��KìDÁ�jí�í£�lÁ��¿�¿�îYìBÃא�

KÁ��ò î¹ôZא�t�òÐÁ	�"�.�í¡øYì�íBÃא��í�îYô9א�ì¹�"
�íiRAא��kRAìq�íiÀ�îj¿�ì¹�íW�ÁWô7א��õ³Kô7א��ìjí�

RAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�ìg�"�:¿�uEÁ�ì	�ôhòDîE¿Aì�u��jí=î�ìא�
�:�"�î»¿�t�ÁiÁ��ì·jõ�ì�î�ì��K¼?�òY¿��אjí�ÀAÃ:ì��

�ÁiÁ��ôhíDì�¹í¤îHí�ì¹�ôhòDîE¿Aì�.íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹  . 
D'après `Amr ibn Al - 
'Ahwas Al - Juchamî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), Il a entendu le Prophète 
(pbAsl), au cours du hajj 
d'adieu, prononcer ces 

propos après avoir loué et 
glorifié ALLAH et exhorté 

les fidèles: "Soyez 
bienveillants à l'égard des 
femmes. Elles sont comme 
des captives chez vous et 

vous n'avez d'autres droits 
sur elles à moins qu'elles ne 

commettent une action 
infâme. En ce cas, éloignez - 
vous d'elles dans leurs lits et 



frappez les sans les 
brutaliser. Si elles se font 

soumises, ne tentez plus rien 
contre elles. Certes vous avez 

des droits sur vos femmes 
comme elles en ont sur vous: 

elles doivent vous rester 
fidèles et ne jamais laisser 
entrer chez elles ceux qui 

vous déplaisent. Par contre, 
vous devez être bienfaisants 

envers elles et leur assurer la 
nourriture et l'habillement". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



¿�ìWîEì��òhî��¿Mì�ò¹Kì<í��îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�
�ìµK¿��:�õdì��Kì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��ìµK¿�

�ìµK¿��؟�ÁiîE¿Aì�Kì�ÁWì�¿��ÁMì�î¹ì¦�"�:�î·¿�
�Kì�ìjí��ì¤א�Ã@ì�ì¹�NîBÁ<¿��אì¤��KìDìBÁ<Ã:í�

�NîEì�ì�Ãא��.ì¹tì¹�ìiî�ìjÃא��î�òYî9ì��t�îUø�¿?í��
ì¹t��îYí�îDì��t�ÁNîEì�Ãא��lÁ���"�ðO�ÁWì�

ðhì�ì��.��ìµK¿�ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �kìCî<ì�:�ì¹ì¥א
�"t�îUø�¿?í���"t�îfÀ?ì���"íiRAא��eì�ô�¿�  " . 



D'après Mu`âwiya ibn 
Hayda (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai 
demandé à l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl): "Quels 
sont les droits de l'épouse?". 

Et le Prophète (pbAsl) de 
répondre: "Assurer sa 

nourriture, son habillement, 
ne jamais la gifler ni 

l'insulter, ne la fuir que dans 
le lit (c. - à - d. s'abstenir des 

rapports charnels avec 



elle)". (Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�Kï�Kì,��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ífìBÃ�¿�
�îgÀ�í¥KìEÁ��îgÀ�í¥KìEÁ�ì¹�K¼?ÀAí��îgíDíCì�î�¿�

�îgòDÁoKì�ÁCÁ��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le meilleur 
croyant est celui qui jouit 

d'un bon caractère et qui se 
conduit convenablement 

envers sa femme". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�lÁ�¿��òhîא��ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��ò§Kì���îhìì¹

�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�Kì�í¤�ìµK¿��íiîCì�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

t�ÁiRAא��ì�Kì���אjí�òYî9ì���.�"�íYìBí�ì�Kì�¿�



�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��:�í�Kì�øCא��ì·îYÁoì¤
ô�ìY¿��ôhòDÁא�ì¹î¦¿��k¿Aì�ôhòDÁ�îYìp�lÁ��ì]

�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�òµFÁ��ì²K¿�¿G¿�
�ì·jÀ@î7ì��ðÐÁ�¿��ð�Kì�Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ôhíDìא�ì¹î¦¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�òµFÁ��ì²K¿�¿��îW¿?¿�
�ì·jÀ@î7ì��ðÐÁ�¿��ð�Kì�Á��¾WôBì�í��ÁNîEì�



¿��îgÀ�ò¥KìEÁ�Á��¿eÁ�¿�¹À��ì[îE¿��ôhíDìא�ì¹î¦�.�"
�óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �¿íiÀ�îj�.�ì¹ì¥א

�"�ì·îYÁoì¤�:�"�¾MìBì�î<í��óµאìXÁ��ìjí�
�¾�ì¥jí��ôgí�ì¥א�¾�Ã@ì��¾�ìZîBì��ôgí��¾Mì�jí�Ã>ì�

�ó·jí��ôgí��¾MìCÁ�Kì	�:�ì·Ã�ìYì�îא��î»¿��.�íiÀ�îj¿��"
�ì²K¿�¿�:�"¿«Kì�¿��î»¿��  . 

D'après 'Iyâs ibn `Abd - 
Allâh ibn 'Abû Dhubâb 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a interdit de battre 
les femmes. `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) vint trouver l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) et lui dit: 
"Les femmes sont devenues 

effrontées vis - à - vis de 
leurs époux". A ces propos, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

autorisa aux hommes de 
corriger leurs femmes. 
Plusieurs d'entre elles 

allèrent se plaindre de leurs 
maris auprès de la parentèle 



prophétique. L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dit alors: 
"Beaucoup de femmes sont 
venues se plaindre de leurs 

maris auprès de la famille de 
MUHAMMAD. Ces maris - 
là ne sont pas les meilleurs 
parmi vous". (Transmis par 

'Abû Dâwwûd) 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�KìEî�õWא�



�ÀMì�Á�Kô8א��À�¿�îYìBÃא��KìDÁKì�ì��íYîEì�ì¹�ðKì�ì��"
�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "L'ici - bas ne 
consiste qu'en des 

jouissances éphémères, or la 
meilleure de ces jouissances 
est une femme vertueuse". 

(Transmis par Muslim) 
 



35 - Le droit du mari sur sa 
femme 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì·jíא�ôj¿��íµKì�øYא�

�îgíDì9î<ì��íiRAא��ìfô9¿��KìBÁ��Á�Kì�øCא��k¿Aì
�îgòDÁא�ìjî�¿��îhÁ��אjÀ?¿>î�¿��KìBÁ�ì¹�ó̂ î<ì��k¿Aì
�ÁLîEì=ÃAÁ��ð�K¿;Á�Kì��ð�Kì�Á�K¿��í�Kì�Á�Kô8�K¿�

íiRAא��¿̀ Á>ì��KìBÁ� . 
¹òYîBì��íO�Á£Kì��KìDîCÁB¿��Kô�¿�ì¹tÁWì�א�íO�
�ò©ìjî�א��ídÁ�Kô��lÁ�א�Á�Kì�Ã��òhî�tíi¿Aî�¿�א  



ALLAH, l'Exalté, dit: "Les 
hommes ont autorité sur les 

femmes, en raison des 
faveurs qu'ALLAH accorde 
à ceux - là sur celles - ci, et 
aussi à cause des dépenses 
qu'ils font de leurs biens. 

Les femmes vertueuses sont 
obéissantes (à leurs maris), 
et protègent ce qui doit être 
protégé, pendant l'absence 

de leurs époux, avec la 
protection d'ALLAH.. ". 

(4:34). 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ÁiîE
�ìgRAì	ì¹�"�:�k¿���íiì�¿�ìYîא��ífí�ôYא��Kìì£�אì¤�

�KìDîE¿Aì�ì·Kì�î9¿��ì�Kì�¿��ÁiÁ�ÃGì��îg¿A¿��ÁiÁ
�ìYÁא
ìBÃא��KìDî�ìCì<¿�u�ìUÁ�î8í��kô�ì��ÀM¿@Áo�.�"�ðd¿>ô�í�

�KìBíD¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�îNì�Kì��אì¤�
ìDÁ�î¹ì¦�ì̈ K��KìDî�ìCì<¿�א�À�¿�îYìBÃ��¼�ìYÁ�Kì��ìY¿א

ìBÃא�u�ìUÁ�î8í��kô�ì��ÀM¿@Áo�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:



�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�îhÁ��Kì��Á̧ ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹

�kì�ÃGì�¿��ÁiÁ
jí�א�íiì�¿�ìYî���k¿��ìYÁאîWì��ófí�ì¥
��ÁiîE¿Aìt�Á�KìBô���¿ì·K�א�»ÁXR��lÁ�א�
ì	KìDîCì�kìpîYì��kô�ì��KìDîE¿Aì�K¼:Á�K  " . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsqu'un 

homme appelle sa femme à 
son lit, qu'elle refuse et qu'il 



passe la nuit irrité contre 
elle, les anges la maudissent 

jusqu'au matin". 
Suivant une variante: "Si 

une femme passe la nuit loin 
de son mari (se refuse à lui), 

les anges la maudissent 
jusqu'au matin". 

Suivant une autre version: 
"Par Celui qui tient mon 

âme entre les Mains, toute 
femme qui refuse l'appel de 
son mari à coucher avec lui, 
sera l'objet de la malédiction 



divine jusqu'à ce qu'elle le 
satisfasse". (Transmis par Al 

- Bukhârî et Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:t�õfÁ�ì��t�ì¶jí8ì��î·¿��¾�¿�ìYî�
��ðWÁ�Kì
�KìDí�î¹ì¦ì¹tì¹�ÁiÁ�î¤òIÁ��t�lÁ��ì·ì¤ÃGì��

��ÁiÁ�îEì�t�ÁiÁ�î¤òIÁ���.�"�אìXì�ì¹�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
¿�ø»ò¥Kì�í�Ãא��À̀ Ã>  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Nulle femme 

dont le mari est présent 
(n'est pas en voyage) n'est 

autorisée à observer un 
jeûne surérogatoire ni à 

accueillir personne dans sa 
maison sans la permission 

de son mari". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 



�îhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

�ÁiÁ�ôEÁì¥�îhì�ðµjí�î�ì��îgÀ@SAÀ�ì¹�óאì¥�îgÀ@SAÀ�
k¿Aì��òfî�¿��íÐÁ�ì¥אó�ì¹א�ì¹tôYא�óאì¥�ífí�

�KìDÁ�î¹ì¦�ÁNîEì��k¿Aì�½MìEÁ�ÁiÁ�îEì�ì¹א�À�¿�îYìBÃ�ì¥א
�ðµjí�î�ì��îgÀ@SAÀ�ì¹�óאì¥�îgÀ@SAÀ@¿��Á̧ ÁW¿�ì¹ì¹

�ÁiÁ�ôEÁì¥�îhì�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu le Prophète 



(pbAsl) dire: "Chacun de 
vous est un pâtre, et chaque 
pâtre est responsable de son 

troupeau. L'émir est un 
pâtre (du peuple), l'homme 
est le pâtre de sa famille, la 
femme est le pâtre du foyer 
et des enfants. Chacun de 
vous est donc un pâtre et 

chaque pâtre est responsable 
de son troupeau". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 



�ìlÁpì¥�5lÁAì�òhî��òdÃA¿��5lÁAì�lÁ�¿��îhìì¹
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ífí�ôYא��Kìì£�אì¤�
�îNì�K¿��î·ò�ì¹�ÁiÁ�ÃGì�ÃA¿��ÁiÁ�ì�Kì�Á��íiì�ì�î¹ì¦

�ò¥jõCôא���k¿Aì�.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
Kì�ôCא�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���ìµK¿�ì¹�ñlÁo�:�ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq�ðhì�ì� . 
D'après Talq ibn `Alî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Si un homme 
appelle à lui sa femme, elle 

doit obéir même si elle 
prépare le pain auprès d'un 
four". (Transmis par At - 
Tirmidhî et An - Nasâ'î) 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:
�ìWí�î�ì��î·¿��אïWì�¿��אïYÁ���NîCÀ��îj¿�t�¾Wì�

t�KìDÁ�î¹ìZÁ��ìWí�î�ì��î·¿��¿�¿�îYìBÃא���îYì��.�"



õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðhì�:��ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Si j'ordonnais à une 
personne de se prosterner 
devant une autre, j'aurais 
demandé à la femme de se 

prosterner devant son mai". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



�:�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�ø¶À��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�KìDí�î¹ì¦ì¹�îNì�Kì��¾�¿�ìYîא��KìBõ�¿��"�:�ìgRAì	ì¹
�í̧ KìDîCì�ì¥אóª�îN¿Aì�ì£�א�¿MôCì�Ã�"�.�ì¹ì¥א
ðhì�ì��ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא�� . 

D'après 'Umm Salama 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Toute femme 
qui meurt en jouissant de la 

satisfaction de son mari, 



entrera au Paradis". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ófì�ì��òhî��Á¤Kì<í��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì

�"�:t�KìEî�õWא��lÁ��KìDì�î¹ì¦�½�¿�ìYîא��»Á¤îHí��
�t�ò.Á<Ãא��ò¥jí�Ãא��îhÁ��íií�ì�î¹ì¦�îN¿�K¿���:t�



�íiRAא��e¿Aì�K¿��Ái�Á¤îHí��!Á�ìjí��KìBô�òI¿��́ ìWîC
�KìCîE¿���e¿�ò¥K¿>í��î·¿��ÀeÁ
jí��ðfEÁ�ì£�.�"

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �:ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�  
. 

D'après Mu`âdh ibn Jabal 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: Quand une femme fait 
tort à son mari, sa future 

épouse parmi les houris aux 
grands yeux ne lui crie: 
"Arrête! Qu'ALLAH te 



maudisse! Il n'est auprès de 
toi qu'un invité sur le point 

de quitter l'ici bas pour nous 
rejoindre". (Transmis par At 

- Tirmidhî) 
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî�ì¦�òhî��¿Mì�Kì	À��îhìì¹

ìq�ølÁ�ôCא��îhì�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRA
�"�:�õYìp¿��ìlÁ��¼MìCî�Á��»ÁWî<ì��NÃ�ìYì��Kì�

�Á�Kì�øCא��îhÁ��òµKì�øYא��k¿Aì�.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 



D'après 'Usâma ibn Zayd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Je ne laisse après moi 
une sédition plus funeste 

aux hommes que les 
femmes". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
 

36 - L'entretien de la famille 
 

�íi¿��Á£jÀ�îjìBÃא��k¿Aìì¹�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿�
�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ��ôhíDí�ìjî�Á�ì¹�ôhíDÀ�î¦ò¥. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:Á��¾Mì<ì	�¹í¤�îdÁ>îCíEÁ��îh
�KôBÁ��îdÁ>îCíEÃA¿��íiÀ�î¦ò¥�ÁiîE¿Aì�ì¥ÁWÀ��îhì�ì¹�ÁiÁ�ì<ì	

�íiRAא��í̧ Kì��tò��Kï�Ã>ì��íiRAא��íc4A¿@í��t�Kì��
�Kì�Kì��. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�¾�îlì
�îhÁ��îgí�Ã?¿>î�¿��Kì�ì¹
íiÀ>ÁAî�í��ìjíD¿� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: ". Au 
père de l'enfant de les 

nourrir et vêtir de manière 
convenable.. ". (2:233). 



"Que celui qui est aisé 
dépense de sa fortune; et que 

celui dont les biens sont 
restreints dépense selon ce 
qu'ALLAH lui a accordé. 

ALLAH n'impose à 
personne que selon ce qu'Il 

lui a donné.. ". (65:7). 
"... Et toute dépense que 

vous faites (dans le bien), Il 
la remplace.. ". (34:39). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��i�Ã?¿>î�¿��ð¥KìC�Á£
�ð¥KìC�Á£ì¹�¾Mì�¿�ì¥�lÁ��i�Ã?¿>î�¿��ð¥KìC�Á£ì¹
�ð¥KìC�Á£ì¹�ó.Á@î�Á��k¿Aì�ÁiÁ��NÃ�ôWì8ì�

ì�i�Ã?¿>î�¿��אïYî�¿��KìDíB¿;î¿��eÁAî�¿��k¿A
�eÁAî�¿��k¿Aì�i�Ã?¿>î�¿��»ÁXRא��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Un dinar 



dépensé pour l'entretien de 
ta famille l'emporte en 

récompense sur tout autre 
dinar que tu donnes pour 

l'amour d'ALLAH ou pour 
l'affranchissement d'un 

esclave ou même pour faire 
l'aumône à un indigent". 
(Transmis par Muslim) 

�ÁiRAא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹�)�ÁWî�ì�jí�¿��íµK¿?í�ì¹
�òhìBî�ôYא��(�k¿�îjì��¾£íWî�í��òhî��ì·Kì�îjì�

í	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµj



�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�íiÀ?Á>îCí��ó¥KìC�Á£�ífì9Ã�¿�

�ð¥KìC�Á£ì¹�ÁiÁ�KìEÁ�k¿Aì�íiÀ?Á>îCí��ð¥KìC�Á£�ífí�ôYא�
�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ÁiÁ�ôא�ì£�k¿Aì�íiÀ?Á>îCí�

ìC�Á£ì¹�òfEÁ�ì	�lÁ��ÁiÁ�Kì�îq¿��k¿Aì�íiÀ?Á>îCí��ð¥K
�ÁiRAא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Thawbân ibn 
Bujdud , l'esclave affranchi 

de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Le meilleur 
dinar c'est celui que 

l'homme dépense pour sa 
famille, pour sa monture 

(destinée à la guerre sainte) 
et enfin pour ses 
compagnons (qui 

combattent) dans la voie 
d'ALLAH". (Transmis par 

Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�ø¶À��îhìì¹�:
�lÁCì��lÁ��lÁ��îfì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��NÃAÀ�



ðYî�¿��¿MìB¿Aì	�lÁ�¿��؟�îgòDîE¿Aì�ìdÁ>î�À��î·¿��
ì¹�אìX¿@ì��îgòDÁ�¿�ò¥Kì�Á��Nî�¿�ì¹t�אìX¿@ì��

�ôlÁCì��îgí��KìBô���!�ìµK¿?¿��"�:�íYî�¿��e¿��îgì<ì�
�îgòDîE¿Aì�NÃ?¿>î�¿��Kì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Umm Salama 
(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle), Elle a demandé à 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
si une récompense 

quelconque lui serait 
attribuée si elle dépensait 



pour l'entretien des enfants 
qu'elle avait de son (feu) 

mari 'Abû Salama, ajoutant 
qu'elle ne pouvait pas les 

laisser vivre de la mendicité, 
bien qu'ils soient les siens! - 

"Certes, répondit - il, tu 
seras récompensée pour ce 
que tu auras dépensé pour 
les entretenir". (Transmis 

par Al - Bukhârî et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��òhîא��ÁWî<ì	�îhìì¹
�»ÁXRא��òf�òjR:א��ÁiÁ��ÁWì��lÁ��íiîCì



�Á�Kì��lÁ��Á�Kì�Á@Ãא��òµô¹¿��lÁ��í̧ KìCî�ôW¿�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��ÁMôEøCא�

�íi¿��ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�¼M¿?¿>ì��ìdÁ>îCí��îh¿��eô�ò�ì¹
ì�î�ì���ÁiRAא��ìiî�ì¹�KìDÁ��lÁ=t�KìDÁ���îYÁ�À��

�eÁ�¿�ìYîא��lÁ��lÁ��ífì<î�ì��Kì��kô�ì��"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après le long hadith de 
Sa`d ibn 'Abû Waqqâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) (voir hadith N° 6), 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
lui a dit: "Tu seras 

récompensé pour toute 
dépense que tu fais pour ta 
famille en recherchant la 

Face d'ALLAH, même une 
simple bouchée que tu 
donnes à ta femme". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWì�Ãא��¾£jí<î�ì��lÁ�¿��îhìì¹
îhì�א�ølÁ�ôC�kRAìq�א�íiîCì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRA�



�ìµK¿��"�:�ÁiÁAî�¿��k¿Aì�ífí�ôYא��ìd¿>î�¿��אì¤�
�½M¿�ìWìq�íi¿��ìlòD¿��KìDí�Á�ì�î�ì��¼M¿?¿>ì��.�"�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 
D'après 'Abû Mas`ûd Al - 

Badrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), le Prophète 

(pbAsl) a dit: "Toute 
dépense que fait l'homme 

pour sa famille ne visant que 
la Face d'ALLAH, tient lieu 
d'aumône". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 



�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�íµjí	ì¥�ìµK¿�

ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:��k¿>¿�
�í�jÀ?ì��îhì��ìaøEì9í��î·¿��KïBî���Á�îYìBÃ�KÁ��"

�í̧ íYîE¿�ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq�ðO�ÁWì�
�í̧ KìCî<ìBÁ��ÁiÁ�EÁ�ìq�lÁ��ðgÁAî�í��í̧ .�ì¹ì¥ì¹א

�ìµK¿��"�:�ì[Á�î�ì��î·¿��KïBî���Á�îYìBÃ�KÁ��k¿>¿�
íiì�jÀ��ÀeÁAîBì��îhôBì " . 



D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Il suffit pour 
être pécheur de laisser en 

proie du besoin les 
personnes à sa charge". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ìµK¿�א�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôC��"�:



��ÁiEÁ��í£Kì�Á<Ãא��íUÁ�î8í��ó¶îjì��îhÁ��Kì�t�
òZîCì��ò·K¿@¿Aì�t�KìBí�íWì�¿��íµjÀ?ìE¿��ò·�:

Á_î��K¼?Á>îCí��K¼>¿Aì�íµjÀ?ì�ì¹�א¿��ôgíDRAא�t�íYì��:
�K¼>¿Aì��K¼@Á�îBí��Á_î¿��ôgíDRAא��.�"îE¿Aì�ðd¿>ô�í�Ái  

. 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: Chaque matin, deux 

anges descendent sur terre. 
L'un dit: "Seigneur! 



Dédommages quiconque 
dépense (en aumône)". Et 

l'autre de poursuivre: 
"Seigneur! Inflige une perte 

à quiconque retient son 
argent (par avarice)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�KìEÃAí<Ãא��íWìEÃא�

�îhìBÁ��Ã�ìWîא�ì¹�k¿AÃ>õ��ðYîEì��îhÁ�א�ÁWìEÃ�א�



�íµjí<ì��.îEì�ì¹�îhì�ì·K¿��Kì��ÁM¿�ìWô8א��íY
�íiRAא��íiS>Á<í��ícÁ>î<ì�î�ì��îhì�ì¹�kïCÁ��òYîD¿�

�íiRAא��ÁiÁCî=í��òhî=ì�î�ì��îhì�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "La main qui donne 

l'emporte sur celle qui reçoit. 
Commence à dépenser pour 

les personnes à ta charge. La 



meilleure aumône est celle 
faite du surplus de biens. 
ALLAH rend plus digne 

quiconque refuse noblement 
l'aumône malgré le besoin, 

et enrichit quiconque se 
contente de ce qu'il 

possède". (Transmis par Al - 
Bukhârî) 

 
37 - Le devoir de dépenser de 
ce qu'on aime et de ce qui est 

bon 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�kô�ì��ôYÁ�Ãא��אjÀ�KìCì��îh¿�
�ì·jõ�Á�í��KôBÁ��אjÀ?Á>îCí�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�
�KôBÁ�ì¹�îgí�î�ì�¿��Kì��Á�Kì�øE¿��îhÁ��אjÀ?Á>î�¿�

��jíBôBìEìא�òªî¥t�KìCî�ìYî�¿�tì¹��îgÀ@¿��ìhÁ�א
í��íiîCÁ��ìOEÁ�ì�Ãא�ì·jÀ?Á>îC  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Vous 
n'atteindrez la (vraie) piété, 
que si vous faites largesses 



de ce que vous chérissez" 
(3:92). 

"O les croyants! Dépensez 
des meilleures choses que 
vous avez gagnées et des 

récoltes que Nous avons fait 
sortir de la terre pour vous. 
Et ne vous tournez pas vers 
ce qui est vil pour en faire 

dépense" (2:267). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ì·K¿�
�ìYì�Ã�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�ÃA¿��jí�¿�



�ófî�ì·K¿�ì¹�ò¥Kì8î�t��ÁMìC�ÁWìBÃ�KÁ��tKìאì��îhÁ��
ÁiÁא�ìjî�¿��õLì�¿��îNì�K¿�ì¹�ì�Kì�íYîEì��ÁiîE¿���

�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�ì¹�ÁWÁ�î�ìBÃא��¿M¿AÁ�Ã?ì�î�í�
�í�ìYî7ì�ì¹�KìDÀAí�îWì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�¾LøE¿��KìDEÁ��¾�Kì��îhÁ��.�ð[ì�¿��ìµK¿��:�KôB¿A¿�
Á̧�א ÁXì��îN¿�ìZì�t�ÀMì��:�ôYÁ�Ãא��אjÀ�KìCì��îh¿�
À?Á>îCí��kô�ì��jí�¿��ì¶K¿��ì·jõ�Á�í��KôBÁ��אj

�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���¿Mì�ÃA¿�



�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�ôYÁ�Ãא��אjÀ�KìCì��îh¿��eîE¿Aì�ìµìZî�¿��k¿�Kì<ì��ìiRAא�
�ôLì�¿��ô·ò�ì¹�ì·jõ�Á�í��KôBÁ��אjÀ?Á>îCí��kô�ì�

ôl¿���lÁ�Kì��ÁiRAÁ��½M¿�ìWìq�KìDô�ò�ì¹�ì�Kì�íYîEì��
�ÁiRAא��ìWîCÁ�Kì�ìYî�í¤ì¹�Kì�ôYÁ��jí�î¥¿��k¿�Kì<ì�
�íOîEì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��KìDî<ì9¿��k¿�Kì<ì�

�íiRAא��א´ì¥¿��.�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ðµKì��¿eÁ�ì¤�óVì�



ðµKì��¿eÁ�ì¤�ðUÁא�ì¥�ðUÁא�ì¥��!�Nî<ÁBì	�îW¿�ì¹
�lÁ��KìD¿Aì<î�ì��î·¿��ºì¥¿��lø�ò�ì¹�NÃAÀ��Kì�

�¿Mì�"�.��ì.Á�ìYÃ�tאÃA¿��jí�¿��ìµK¿?¿��:�ífì<Ã�¿�
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��.�lÁ��¿Mì�ÃA¿��jí�¿��KìDìBô�¿?¿�

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��ÁiøBì�lÁCì�ì¹�ÁiÁ�ò¥K¿�¿��.�íiÀ�îj¿�
îE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ìgRAì	ì¹�Ái�"�:�ðUÁא�ì¥�ðµKì��"

�òUEÁ�ô8א��lÁ��ì»ò¹í¥�"�ðUÁא�ì¥�"�ì¹�"
�ðUÁא�ì¥�"�Á�KìEÃ�KÁ�ì¹�Á�ìWô�ìjíBÃא��Á�Kì�Ã�KÁ�



�Á�KôCì�íBÃא��:�íií<Ã>ì��eîE¿Aì�ðUÁא�ì¥�î»¿��.�ì¹�"
�í�Kì�íYîEì��"�òYî�¿@Á��ì»ò¹í¥ì¹�ófî�ì��ÀM¿?�ÁWì�

KìDÁ�î�¿�ì¹�Á�Kì�Ãא� . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 'Abû 
Talha (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), un des 

'Ansâr, possédait le plus 
grand nombre de palmeraies 

de Médine. Il vouait une 
prédilection marquée pour 
celle de Bayrahâ', située en 



face de la mosquée. 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
avait l'habitude de venir y 

boire de l'eau douce. Quand 
fut révélé ce verset: "Vous 
n'atteindrez la (vraie) piété, 
que si vous faites largesses 
de ce que vous chérissez" 

(3:92), 'Abû Talha s'adressa 
au Prophète en ces termes: 

"O Envoyé d'ALLAH! Cette 
propriété de Bayrahâ' m'est 
la plus chère, j'en fais donc 

aumône pour l'amour 



d'ALLAH, et je n'espère 
qu'une récompense divine en 
revanche. Emploie - la donc, 
ô Envoyé d'ALLAH, comme 

ALLAH t'inspirera". - 
"Comme c'est merveilleux!, 
répondit l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), c'est un bien 
fructueux, j'ai bien entendu 
ce que tu viens de dire, mais 
je préfère en faire don aux 

tiens". Sur ce, 'Abû Talha la 
répartit entre ses proches. 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

Dans les deux "Sahîh", on 
trouve que le terme 

"fructueux" est substitué 
par "son profit te 

reviendra". 
 

38 - Le devoir de commander 
l'obéissance à Dieu le Très-

Haut à sa famille, à ses 
enfants qui sont d'âge à 

reconnaître le bien du mal 
ainsi qu'à tous ceux qui sont 



sous son autorité. Le devoir 
de leur interdire toute 
désobéissance, de les 

éduquer et de les empêcher 
de faire tout ce qui est 

interdit 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ô8�KÁ��¿e¿Aî�¿��îYí�Ã�ì¹u�Á�
�KìDîE¿Aì�îYÁ�¿:îqאì¹�.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�KìDõ�¿��Kì�

�îgÀ@EÁAî�¿�ì¹�îgÀ@ì�À>î�¿��אjÀ��אjíCì���ìh�ÁXRא�
 . �ï¥Kìא



ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
commande à ta famille la 

Salâ, et fais - la avec 
persévérance" (20:132). 
"O vous qui avez cru! 

Préservez vos personnes et 
vos familles, d'un Feu" 

(66:6). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�íhî��íhì�ì�Ãא��ìXì�¿�
�KìD¿Aì<ì�¿��ÁM¿�ìWô8א��òYîBì��îhÁ��¼�ìYîBì��KìBíDîCì



ÁiEÁ��lÁ��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�KìDÁ��ò¶î¥א�îV¿��îV¿��.�Kì�¿�
�Kô�¿��NîBÁAìt�¿M¿�ìWô8א��ífÀ�ÃGì���.�"�!
�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�Kô�¿�t�

�ÀM¿�ìWô8א��KìC¿��õfÁ�ì��.�"�íiÀ�îj¿�ì¹�"�:�îV¿�
�îV¿��"Á��íµK¿?í��íµK¿?í�ì¹�Á�Kì�Ãא��ò·K¿@î	òI

�óYî�ì¦�ÀMìBÁA¿��ìlÁ�ì¹�òh�òjîCôא���ìaì��Kì�òYî�¿@Á�



�ì·K¿�ì¹�Áא�ì¥ìXÃ?ì�î�íBÃא��îhì�ølÁ�ô8AÁ�
KöEÁ�ìq�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�íhì�ì�Ãא� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Al - Hasan ibn `Alî 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux) a pris une datte de 
l'aumône, et voulait la 

manger. L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) lui dit: "Fi! Fi! Jette 

- la! Ne sais - tu pas que 
nous (le Prophète et les 

siens) ne mangeons pas de 



l'aumône?!". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 

ì¹�¿MìB¿Aì	�lÁ�¿��òhî��ìYìBí�ó]Ã>ì��lÁ�¿��îhì
ÁWî�ì�א�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ìt�òµjí	ì¥�ÁLEÁ�ì¥�ÁWì	

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:
À��NîCÀ�u�ÁiRAא��òµjí	ì¥�òYî�Á��lÁ��Kï�

�»ÁWì��îNì�K¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
ô8א��lÁ��í\EÁ:ì��íµjí	ì¥�lÁ��ìµK¿?¿��ÁM¿>î�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��:À��Kì�u�í¶



�îfÀ�ì¹�eÁCEÁBìEÁ��îfÀ�ì¹�k¿�Kì<ì��ìiRAא��øgì	
�eEÁAì��KôBÁ��.�lÁ�ìBî<Á��¿eÃAÁ��îN¿א�ì¦�KìB¿�
�íWî<ì��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�í\EÁ:ì�ì¹�:�"

ÁM¿>î�ô8א��lÁא�ìjì��lÁ��í¥¹íWì� . 
D'après `Umar ibn 'Abû 
Salama `Abd - Allâh ibn 

`Abd Al - 'Asad , beau - fils 
de l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), J'étais élevé dans le 
giron prophétique. En 
mangeant, ma main 



parcourait tous les côtés du 
plat. - "Enfant, me dit le 

Prophète (pbAsl), prononce 
le nom d'ALLAH, le Très - 

Haut, mange de la main 
droite la nourriture qui t'est 
la plus proche". Dès lors, je 

suivis ces règles en 
mangeant. (Transmis par Al 

- Bukhârî et Muslim) 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹

�:ìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRA



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�îgÀ@SAÀ�ì¹�óאì¥�îgÀ@SAÀ�
�ÁiÁ�ôEÁì¥�îhì�ðµjí�î�ì��:אt�óאì¥�¶Kì�

�lÁ��óאì¥�ífí�ôYא�ì¹�ÁiÁ�ôEÁì¥�îhì�ðµjí�î�ì�ì¹
�À�¿�îYìBÃא�ì¹�ÁiÁ�ôEÁì¥�îhì�ðµjí�î�ì�ì¹�ÁiÁAî�¿�

î�ì�ì¹�KìDÁ�î¹ì¦�ÁNîEì��lÁ��½MìEÁîhì�ì¥א�½M¿�jí�
�Á̧ ÁWøEì	�òµKì��lÁ��óאì¥�í¶Á£Kì�Ãא�ì¹�KìDÁ�ôEÁì¥
�óאì¥�îgÀ@SAÀ@¿��ÁiÁ�ôEÁì¥�îhì�ðµjí�î�ì�ì¹

�ÁiÁ�ôEÁì¥�îhì�ðµjí�î�ì�ì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), J'ai entendu le Prophète 
(pbAsl) dire: "Chacun de 

vous est un pâtre, et chaque 
pâtre est responsable de son 

troupeau. L'émir est un 
pâtre (du peuple), l'homme 
est le pâtre de sa famille, la 
femme est le pâtre du foyer 
et des enfants. Chacun de 
vous est donc un pâtre et 

chaque pâtre est responsable 



de son troupeau". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 
�îhì�ÁiEÁ�¿��îhì�¾LîEì<í
�òhî��¹òYîBì�îhìì¹

�Á̧ øWì��)�¹óYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìlÁpì¥
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:î¹¿��¹אíYí�t�îgÀ�ì£
ô8�KÁ�u�ì.ÁCÁ	�òaî�ì	�í�KìCî�¿��îgí�ì¹�Á�

�îgí�jí�òYîpאì¹�óYî7ì�í�KìCî�¿��îgí�ì¹�KìDîE¿Aì
�òaÁ�Kì9ìBÃא��lÁ��îgíDìCîEì��אjÀ�øY¿�ì¹�.�"



�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
óhì�ì� . 

D'après `Amr ibn Chu`ayb , 
d'après son père qui le tenait 

de son grand - père, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) a 
dit: "Ordonnez à vos enfants 
de prier à l'âge de sept ans. 

Si jusqu'à l'âge de dix ans ils 
s'y refusent, frappez - les, et 
faites - les dormir dans des 
lits séparés". (Transmis par 

'Abû Dâwwûd) 



�¾Wì�î<ì��òhî��¿�ìYî�ì	�¿Mô�òYì��lÁ�¿��îhìì¹
ì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁCìDí�Ãא��ìµK¿��íiîC�:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
ô8א��ôlÁ�ô8א��אjíB4Aìu�ì.ÁCÁ	�òaî�ì�Á��¿�

�ì.ÁCÁ	�òYî7ì�ìhîא��KìDîE¿Aì�í̧ jí�òYîpאì¹�.�"
�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì��.



Ã>¿�ì¹�ì£í¹אì£�lÁ�¿��À̀�"�:�ôlÁ�ô8א��¹אíYí�
ô8�KÁ�uì.ÁCÁ	�ìaî�ì	�ìb¿Aì��אì¤��Á�  " . 

D'après Sabra ibn Ma`bad 
Al - Juhanî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Apprenez à l'enfant à l'âge 
de sept ans à faire la prière, 
et si, à l'âge de dix ans, il s'y 

refuse, frappez - le". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
 



39 - Les droits du voisin et 
l'obligation de faire une 

bonne recommandation en 
sa faveur 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ì¹�ìiRAא��¹אíWí�î�ì¹tא
�Kï�îEì
�ÁiÁ��אjÀ�òYî7í��Kï�Kì�î�ò��òhî�ìWÁא�ìjÃ�KÁ�ì¹

�ò.Á�Kì�ìBÃא�ì¹�kì�Kì�ìEÃא�ì¹�kì�îYÀ?Ãא��»ÁXÁ�ì¹
�ÁLíCí�Ãא��ò¥Kì�Ãא�ì¹�kì�îYÀ?Ãא��»Á¤�ò¥Kì�Ãא�ì¹



�Kì�ì¹�òfEÁ�ô�ì¹א�ÁLÁ�Kô8��ÁLîCì�Ã�KÁ�ì¹א�òhî�א�
îgÀ@í�KìBî�¿��îN¿@¿Aì� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Adorez ALLAH et ne Lui 

donnez aucun associé. 
Agissez avec bonté envers 

(vos) père et mère, les 
proches, les orphelins, les 

pauvres, le proche voisin, le 
voisin lointain, le collègue et 
le voyageur, et les esclaves 

en votre possession" (4:36). 



íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKìì¹�ìYìBí�òhîא��îhìì¹�
K¿��KìBíDîCìt�:��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�íf�òYî�Á��ìµאì¦�Kì�
�íiô�¿��NîCìC¿��kô�ì��ò¥Kì�Ã�KÁ��lÁCEÁqjí�

�íií�ø¥ìjíEì	�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Umar et 

`A'icha (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Gabriel n'avait cessé de me 

recommander le voisin, 



qu'enfin, j'ai cru qu'il allait 
en faire un des héritiers". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

ì	ì¹�ìgRA�"�:�¼M¿�ìYì��Nî�ì�¿��אì¤��5¥ì¤�Kì�¿��Kì�
�eìא�ìÐÁ��îWì�Kì<ì�ì¹�Kì�ì�Kì��îYÁ�Ã�¿G¿��.�"

�ðgÁAî�í��í̧ îhì��lÁ�¿�.�ì¹ì¥א�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�ìµK¿��5¥ì¤�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�lÁAEÁAì��ô·�

�lÁ�Kìqî¹¿��ìgRAì	ì¹�"�¼M¿�ìYì��Nî�ì�¿��אì¤�



ì��îYÁ�Ã�¿G¿��îhÁ��¾NîEì��ìfî�¿��îYÀ;î�Àא�ôgí��Kì�ì�K
¾²¹íYî<ìBÁ��KìDîCÁ��îgíDî�Áq¿G¿��eÁא�ìÐÁ� " . 

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) lui a dit: "En faisant 
des bouillons, ajoutes - y de 

l'eau pour donner à tes 
voisins". (Transmis par 

Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:

�ÁiRA�¿אì¹t�ÁiRA�¿אì¹�íhÁ�îHí��t�ÁiRA�¿אì¹�íhÁ�îHí��t�
�íhÁ�îHí��"�!�ìfEÁ��:�؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��îhì�
�ìµK¿��"�:�»ÁXRא�tì���íi¿?Áoאìjì��í̧ í¥Kì��íhì�ÃG�!
�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:
t�îhì��¿MôCì�Ãא��ífí�îWì��t�í̧ í¥Kì��íhì�ÃGì��



�íi¿?Áoאìjì��"�.�"�ídÁoאìjì�Ãא��:�"�ífÁoאìjì=Ãא�
í¥¹íYõ7א�ì¹ . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "ParALLAH! Il n'est 

pas croyant! ParALLAH! Il 
n'est pas croyant! 

ParALLAH! Il n'est pas 
croyant!". - "Qui est - ce?, 
demanda - t - on, ô Envoyé 

d'ALLAH". "Celui, répondit 
- il, dont le voisin redoute les 



méfaits". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

�Á�KìBÁAî�íBÃא��ì�Kì�Á��Kì�t�½�ì¥Kì��ô·ìYÁ?î�ì��
�¾�Kì
�ìhÁ	îYÁ��îj¿�ì¹�KìDÁ�ì¥Kì�Á��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  

. 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "O femmes 



musulmanes! Que l'une de 
vous ne dédaigne pas l'offre 

de sa voisine, fût - ce un 
onglon de brebis". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
ì�íiRAא��kRAìq�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A�"�:t�

�lÁ��¼Mì�ì7ì��ì¦òYî=ì��î·¿��í̧ ì¥Kì��ð¥Kì��íaìCîBì�
�Á̧ ò¥אìWÁ��.�"�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��íµjÀ?ì��ôgí��:

�ì.ÁpòYî<í��KìDîCì�îgÀא�ì¥¿��lÁ�Kì��!�ÁiRA�¿אì¹



t�îgÀ@Á�Kì�Ã�¿��ìhîEì��KìDÁ��hìEÁ�î¥�!�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
�.�ì»ò¹í¥�"�íiì�ì7ì�"KÁ��t�òaîBì�Ãא�ì¹�ÁM¿�Kìp

�ì»ò¹í¥ì¹�"�¼Mì�ì7ì��"�k¿Aì�òh�òjîCô��KÁ�
KìDîCì�:�íiÀ�îj¿�ì¹�.��ìYÃא£Á�tא�îgÀא�ì¥¿��lÁ�Kì�

�ì.ÁpòYî<í��:ÁMôCõ�Á̧�א� ÁXì��îhì�lÁCî<ì�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Nul n'a le 

droit d'empêcher son voisin 
de planter une poutre dans 



son mur". 'Abû Hurayra 
ajouta: "Pourquoi vous 

détourner de cette habitude? 
ParALLAH! Je vous 

lancerai cette poutre entre 
les épaules". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
�íiîCìì¹�)í��lÁ�¿��¿�ìYî�ìY�(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îhì�
�òYÁ�u��ì·K¿�t¿��íhÁ�îHí��ÁiRA�¿KÁ�ì¹א�ò¶îjìEÃ�א

�ÁiRA�¿KÁ��íhÁ�îHí��ì·K¿��îhì�ì¹�í̧ ì¥Kì��Á¤îHí�



�òYÁ��î¶òYÃ@íEÃA¿�íi¿>îEìp�îhì�ì¹��ì·K¿�ì¹tא�ò¶îjìEÃ�א
ÁiRA�¿KÁ��íhÁ�îHíא��ò¶îjìEÃא�ì¹�t�אïYîEì��îfÀ?ìEÃA¿��òYÁ�

�îNÀ@î�ìEÁ��î¹¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Que celui qui 
croit en ALLAH et au Jour 
Dernier ne fasse pas tort à 
son voisin. Que celui qui 

croit en ALLAH et au Jour 
Dernier honore son hôte. 



Que celui qui croit en 
ALLAH et au Jour Dernier 

dise du bien ou se taise". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ�ìZíאÃא��óUî�ìYí
�lÁ�¿��îhìì¹

RAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íi
�ìµK¿��"�:�ò¶îjìEÃא�ì¹�ÁiRA�¿KÁ��íhÁ�îHí��ì·K¿��îhì�
Á̧�îhì�ì¹��ì·K¿�tא ò¥Kì��k¿���îhÁ�î�íEÃA¿��òYÁ�

�òYÁ��î¶òYÃ@íEÃA¿�íhÁ�îHí�t��ÁiRA�¿KÁ�ì¹א�ò¶îjìEÃ�א



�ò¶îjìEÃא�ì¹�ÁiRA�¿KÁ��íhÁ�îHí��ì·K¿��îhì�ì¹�íi¿>îEìp
�îNÀ@î��òYÁ��îfÀ?ìEÃA¿��tïYîEìאìEÁ��î¹¿��א�.�"

�ºì¹ì¥ì¹�Á̀ Ã>RAא��אìXìDÁ��ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא
íiì9î<ì��õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après 'Abû Churayh Al - 
Khuzâ`î (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Que celui qui 
croit en ALLAH et au Jour 

Dernier se montre 
bienfaisant envers son 



voisin. Que celui qui croit en 
ALLAH et au Jour Dernier 
honore son hôte. Que celui 
qui croit en ALLAH et au 

Jour Dernier dise du bien ou 
se taise". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:

�NÃAÀ��:ì��òhî�ì¥Kì��lÁ��ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�K
�ìµK¿��؟�»ÁWî�À��KìBòDø�¿��k¿�òI¿��"�:�k¿��

�Kï�Kì��eîCÁ��KìBòDÁ�ìYÃ�¿��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  .



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Elle a 

demandé à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl): "O 

Envoyé d'ALLAH! A qui 
parmi mes deux voisins dois 
- je faire un présent?". - "A 
celui, répondit - il, dont la 
porte est plus proche de la 

tienne". (Transmis par Al - 
Bukhârî) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�íiRAא��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�Á�Kì�íYîEì�t�א:�"�îq
�ÁiÁ�Á�Kì8Á��îgí�íYîEì��k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ìWîCÁ
�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ìWîCÁ�ò·אìÐÁ�Ãא��íYîEì�ì¹

�Á̧ ò¥Kì�Á��îgí�íYîEì��.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Umar (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Le 

compagnon le plus digne 
aux yeux d'ALLAH, le Très - 



Haut, est le meilleur vis - à 
vis de son compagnon. Le 
voisin le plus digne auprès 

d'ALLAH est le meilleur vis 
- à - vis de son voisin". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

40 - La piété filiale et la 
gentillesse avec les proches 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ì¹�ìiRAא��¹אíWí�î�ì¹tא

�Kï�Kì�î�ò��òhî�ìWÁא�ìjÃ�KÁ�ì¹�Kï�îEì
�ÁiÁ��אjÀ�òYî7í�



�ò.Á�Kì�ìBÃא�ì¹�kì�Kì�ìEÃא�ì¹�kì�îYÀ?Ãא��»ÁXÁ�ì¹
�ÁLíCí�Ãא��ò¥Kì�Ãא�ì¹�kì�îYÀ?Ãא��»Á¤�ò¥Kì�Ãא�ì¹
�Kì�ì¹�òfEÁ�ô�ì¹א�ÁLÁ�Kô8��ÁLîCì�Ã�KÁ�ì¹א�òhî�א�

¿@¿Aì��îgÀ@í�KìBî�¿��îN. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�»ÁXRא��ìiRAא��אjÀ?ôא�ì¹

�ì·jÀ�ì�Kì��ÁiÁ�ì¹אì�t�ì¶Kì�î¥. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìYì�¿��Kì��ì·jÀAÁ8ì��ìh�ÁXRא�ì¹

.�¿Mì�tא�íiRA��ÁiÁ��î·¿��ìfìqjí�א �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:א�KìCîEôqì¹ì¹t�ì·Kì�î�
�KïCî�í��Áiî�ìWÁא�ìjÁ�. �

¿�ì¹�k¿�Kì<ì��ìµK�:¿��¿eõ�ì¥�kì9¿�ì¹t�¹אíWí�î<ì��
ò�t�ôhì=ÀAî�ì��Kô�ò��Kï�Kì�î�ò��òhî�ìWÁא�ìjÃ�KÁ�ì¹�í̧ Kô�ò��

Á��î¹¿��KìBí�íWì�¿��ìYì�Á@Ãא��¿́ ìWîCÁu¿��KìBí�u�
ì¹�5²À��KìBíD¿��îfÀ?ì�t�KìBíD¿��îfÀ�ì¹�KìBí�îYìDîCì��

îj¿�tKìCì��KìBíD¿��î̂ Á>îא�ì¹�Kï,òY¿���ì¡
�KìBíDîBì�î¥א�ø�ô¥�fÀ�ì¹�ÁMìBî�ôYא��ìhÁ��øµõXא�



:�ìµK¿�ì¹��k¿�Kì<ì�.��KìB¿�lÁ�KìEô�ì¥�ïÐÁ=ìqא�
�ì·Kì��ìjÁא�Áiî�ìWÁ��íiî�¿AìBì��íiõ�À�KìCîEôqì¹ì¹t�אî�

�òhîEì�Kì�lÁ��íiÀ�Kì8Á�ì¹�óhî�ì¹�k¿Aì�KïCî�ì¹
¿eî�ìWÁא�ìjÁ�ì¹�lÁ��îYÀ@î
 �¿·ò�א

ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Adorez ALLAH et ne Lui 

donnez aucun associé. 
Agissez avec bonté envers 

(vos) père et mère, les 
proches, les orphelins, les 

pauvres, le proche voisin, le 



voisin lointain, le collègue et 
le voyageur, et les esclaves 

en votre possession" (4:36). 
"Craignez ALLAH au nom 
duquel vous vous implorez 

les uns les autres, et craignez 
de rompre les liens du sang" 

(4:1). 
"Qui unissent ce qu'ALLAH 

a commandé d'unir" 
(13:21). 

"Et Nous avons enjoint à 
l'homme de bien traiter ses 

père et mère" (29:8). 



"Et ton Seigneur a décrété: 
N'adorez que Lui; et 

(marquez) de la bonté envers 
les père et mère: si l'un 

d'eux ou tous deux doivent 
atteindre la vieillesse auprès 

de toi, alors ne leur dis 
point: Fi! et ne les brusque 
pas, mais adresse - leur des 
paroles respectueuses et par 
miséricorde, abaisse pour 
eux l'aile de l'humilité, et 

dis: O mon Seigneur, fais - 
leur, à tous deux, 



miséricorde comme ils m'ont 
élevé tout petit" (17:23 - 24).
"Nous avons commandé à 
l'homme (la bienfaisance 

envers) ses père et mère; sa 
mère l'a porté (subissant 
pour lui) peine sur peine: 
son sevrage a lieu à deux 
ans. Sois reconnaissant 

envers Moi ainsi qu'envers 
tes parents" (31:14). 

�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��:�NÃ�¿Gì	



�kRAìq�ôlÁ�ôCא��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��:�õ»¿�
�ìµK¿��؟�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��k¿���õLì�¿��òfìBì<Ãא��:

�"ô8א�u�KìDÁ�Ã�ì¹�k¿Aì�À��"�NÃAÀ��:�÷»¿��ôgí�
�ìµK¿��؟�"�:�òhî�ìWÁא�ìjÃא��õYÁ��"�NÃAÀ��:�ôgí�

�ìµK¿��؟�÷»¿��"�:�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��í£KìDÁ�Ãא�
�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Mas`ûd (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai 
demandé au Prophète 



(pbAsl): "Qu'elle est la 
meilleure œuvre auprès 

d'ALLAH, le Très - Haut?". 
- "La prière, répondit il, à 

son heure fixe". - 
"Ensuite?". - "La piété 

filiale". - "Ensuite?". - "Le 
combat dans la voie 

d'ALLAH". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:t��אïWÁא�ì¹�ðW¿�ì¹�»òZî�ì��t�î·¿��
�íi¿?Á�î<íE¿��íiì�òYì�î7ìE¿��K¼�jÀAîBì��í̧ ìWÁ�ì��.�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Un fils ne 
saurait être reconnaissant 

envers son père que s'il 
l'achetait et l'affranchissait 
au cas où il le retrouverait 



en esclavage". (Transmis 
par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(ìlÁpì¥�Kï9î�¿��íiRAא��
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�ÁiRA�¿KÁ��íhÁ�îHí��ì·K¿��îhì�
�òYÁ��î¶òYÃ@íEÃA¿�íi¿>îEìp�îhì�ì¹��ì·K¿�ì¹tא�ò¶îjìEÃ�א

�òYÁ��îfÁ8ìEÃA¿�íhÁ�îHí�t��ÁiRA�¿KÁ�ì¹א�ò¶îjìEÃ�א
�¿KÁ��íhÁ�îHí��ì·K¿��îhì�ì¹�íiìBÁ�ì¥�ò¶îjìEÃא�ì¹�ÁiRA



"�.��òYÁ��îfÀ?ìEÃA¿��ïYîEìא��¿î¹��îNíBî8ìEÁ�tא
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Que celui qui 
croit en ALLAH et au Jour 
Dernier se montre généreux 
envers son hôte. Que celui 
qui croit en ALLAH et au 

Jour Dernier maintienne son 
lien de parenté. Que celui 
qui croit en ALLAH et au 



Jour Dernier dise du bien ou 
se taise". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�

ìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRA�"�:
�ìdÃAì��kô�ì��ì¤א�Ãא��ìd¿Aì��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·�

�îN¿�K¿?¿��ígÁ�ôYא��îNì�K¿��îgíDîCÁ��ì®ìY¿��:�אìXì�
�ìµK¿��ÁMì<EÁ:¿?Ãא��îhÁ��eÁ��ÁXÁoKì<Ãא��í¶K¿?ì��:
�e¿Aìqì¹�îhì��ìfÁq¿��î·¿��ìhîEìpîYì��Kì�¿��îgì<ì�

¿��îhì��ìa¿:Ã�¿�ì¹�ìµK¿��؟�eì<¿:�:�ìµK¿��k¿Aì�



�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ôgí��e¿��¿eÁ�ìX¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�î·��¹אí�ìYÃ�Áא

�îgí�î�Á
�:�î·¿��îgí�îER�ìjì��î·��îgí�îEì�ì�îfìD¿�
�¹íWÁא��lÁ�אÃ>í�t�אjí<4:¿?í�ì¹�òªî¥

�îgÀ@ì�Kì�î¥¿��.íDìCì<¿��ìh�ÁXRא��¿eÁ�¿�¹À��íiRAא��íg
�îgí�ì¥Kì8î�¿��kìBî¿�ì¹�îgíDôBìq¿G¿��.�ðd¿>ô�í�

�ÁiîE¿Aì�.�ø»ò¥Kì�í�ÃAÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ìµK¿?¿�



�k¿�Kì<ì��íiRAא��"�:�i�ÃAìqì¹�e¿Aìqì¹�îhì�
i�î<¿:¿��eì<¿:¿��îhì�ì¹ " . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: Lorsque 

ALLAH, le Très - Haut, eut 
achevé la création, le lien de 
parenté se leva et dit: "Voici 

le séjour de celui qui Te 
demande refuge contre ma 
rupture".  "Oui, répondit 

ALLAH, seras - tu satisfait si 



je rapproche de Moi 
quiconque te maintient et Je 

rompe avec quiconque te 
rompt?". - "Certes oui", 

répliqua le lien. - "Eh bien, 
dit ALLAH, je t'accorde cette 

faveur". Ensuite l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) ajouta: 
"Récitez si vous voulez ce 

verset: "Si vous vous 
détournez, ne risquez -vous 
pas de semer la corruption 
sur terre et de rompre vos 
liens de parenté? Ce sont 



ceux - là qu'ALLAH a 
maudits, a rendus sourds et 

a rendu leurs yeux 
aveugles" (47:22 - 23)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�
�ìµK¿��:�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���ðfí�ì¥�ì�Kì�

�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�:�Kì�
�òhî�í�Á��ò§KôCא��õdì�¿��îhì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��؟�lÁ�ì�Kì�ìq�"�:�eõ�À��"�ìµK¿��:�ôgí�



�ìµK¿��؟�îhì��"�:�eõ�À��"�ìµK¿��:�؟�îhì��ôgí�
�ìµK¿��"�:�eõ�À��"�ìµK¿��:�ìµK¿��؟�îhì��ôgí��:
�"�´jí�¿��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:

�ÁMì�î�؟�õ8א��õdì�¿��îhì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�ìµK¿��"�:�ôgí��eõ�À��ôgí��eõ�À��ôgí��eõ�À�

�´Kì�î£¿��´Kì�î£¿��ôgí��´Kì�¿��"�.�"�ÀMì�Kì�ô8א�ì¹
�"�ÁMì�î�õ8א��kìCî<ìBÁ��.À�îj¿�ì¹�íi�"�´Kì�¿��ôgí��"

�¾²¹íXî�ì��ófî<Á>Á��ð�jí8îCì��ìjí��אìX¿@ì�



�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�´Kì�¿��ôYÁ��î»¿��"�´jí�¿��ôgí��"
ðUÁpאì¹�אìXì�ì¹ . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Un homme vint 
demander à l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl): "Qui 
mérite le plus ma bonne 

compagnie?". - "Ta mère", 
répondit - il. -" Ensuite?". - 
"Ta mère". - "Ensuite?". - 
"Ta mère". - "Ensuite?". - 



"Ton père". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 

Suivant une variante: "O 
Envoyé d'ALLAH! Quelle 

est la personne qui mérite le 
plus ma bonne 

compagnie?". - "Ta mère, 
répondit - il, ensuite ta mère, 
ensuite ta mère, ensuite ton 
père, et enfin tes parents les 

plus proches". 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ôgí��ícî�¿��ìgÁ�ì¥



�¿́ ì¥î£¿��îhì��ícî�¿��ìgÁ�ì¥�ôgí��ícî�¿��ìgÁ�ì¥
�òYì�Á@Ãא��ìWîCÁ�Áiî�ìjì�¿��:�KìBòDîE¿AÁ��î¹¿��KìBí�ìWì�¿�

�¿MôCì�Ãא��îfí�îWì��îg¿A¿��"í��í̧ �ì¹ì¥ðgÁAîא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Qu'il soit humilié! 

Qu'il soit humilié! Qu'il soit 
humilié! Celui dont les père 

et mère, ou l'un d'eux, 
vieillissent sans qu'il n'entre 
au Paradis (en rétribution de 



sa piété filiale)". (Transmis 
par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
í�ì¥�ô·¿�u�ìµK¿���:�lÁ��ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�íhÁ�î�À�ì¹�lÁCì�jí<¿:Ã?ì�ì¹�îgíDÀAÁq¿��¼Mìא�ìY¿�
�îgíDîCì�ígÀAî�¿�ì¹�ôl¿���ì·jí�EÁ�í�ì¹�îgòDîE¿��

jÀAìDî�ì�ì¹�ôl¿Aì�ì·�.�ìµK¿?¿��"�:�NîCÀ��îhÁ�¿�
ì¹�ôfìBÃא��îgíDS>Á�í��KìBô�¿G¿@¿��NÃAÀ��KìB¿�t�
�Kì��îgòDîE¿Aì�ðÐòD¿��ÁiRAא��îhÁ��eì<ì��íµאìZì�



�¿eÁ�ì¤�k¿Aì�Nî�í£�"�ðgÁAî�í��í̧ .�"�¥ì¹ìא
�îgíDS>Á�í�ì¹�"�ò.ø��òYî�א�¿�ì¹�Á�Kôא���øgì9Á�

ÁW�ÁWî7ì�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא��Á�K¿>Ãא���"�.�õfìBÃא�ì¹�"
¶ò�ìjí�ì¹�òUî�¿>Á�u�א�ògEÁBÃ�ÁW�ÁWî7ì�ì¹�א�

�õ¥Kì�Ãא��í£Kì�ôYא��:�îgíDíBÁ<Ã:í��KìBô�¿G¿��î»¿�
�îgíDÀ?ì�ÃAì��KìBÁ��ðiEÁ�î7ì��ìjí�ì¹�ô¥Kì�Ãא��ì£Kì�ôYא�

�ídì���ìfÁ�א�Á£Kì�ôY�îhÁ�t�אÃAì��KìBÁ��ògî�
�ø¥Kì��îhÁ�אÃא�tì¹�òg¿�tì
k¿Aì��ìXìא���ì�îl



�ðgî���îgíDÀ�KìCì��îhÁ@¿��îgòDîE¿���òhÁ�î�íBÃא�
�îgòDÁ�Kì�î£ò�ì¹�Ái4?ì��lÁ��îgÁ�òÐÁ8Ã?ì�Á��ðgEÁ;ì

tíg¿Aîא¿��íiRA�¿אì¹�ÁiîE¿Aì�ºì¤  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme s'adressa à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
en ces termes: "O Envoyé 

d'ALLAH! J'ai des proches 
parents avec qui je maintiens 
des liens de parenté mais qui 
s'efforcent de les rompre. Je 



me montre bienveillant à 
leur égard et ils me nuisent. 
Je fais preuve d'indulgence 
vis à - vis d'eux, mais ils se 

montrent sévères à mon 
égard". - "Si c'est vrai ce 

que tu viens de dire, répondit 
l'Envoyé d'ALLAH, c'est 

comme si tu leur donnais de 
la cendre chaude (leur 

déchirant les entrailles). 
Tant que tu te comportes de 
la sorte, ALLAH ne cessera 



guère de t'appuyer". 
(Transmis par Muslim) 

�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:
�ÁiÁ�î¦ò¥�lÁ��íi¿��¿_ì�î�í��î·¿��ôLì�¿��îhì�
�íiìBÁ�ì¥�îfÁ8ìEÃA¿��Á̧ òYì�¿��lÁ��íi¿��¿Gì�îCí�ì¹�"

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�kìCî<ì�ì¹�"í��lÁ��íi¿��¿Gì�îC
�Á̧ òYì�¿��:�"�ÁiÁAî�¿��lÁ��íi¿��íYô�ìHí��î»¿�

Á̧ òYîBíì¹ . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Que celui qui aime 

qu'ALLAH lui accorde la 
plénitude dans les biens et la 
jouissance d'une longévité 

maintienne son lien de 
parenté". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�ó[ì�¿��(�ìµK¿��:�¿Mì�ÃA¿��jí�¿��ì·K¿�
�ófî�ò¥Kì8î�t��ÁMìC�ÁWìBÃ�KÁ��ìYì�Ã�¿�tKì�אì��îhÁ��



�ì�Kì�íYîEì��ÁiîE¿���ÁiÁא�ìjî�¿��õLì�¿��ì·K¿�ì¹
Á�î�ìBÃא��¿M¿AÁ�Ã?ì�î�í��îNì�K¿�ì¹�ì·K¿�ì¹�ÁW

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�¾LøE¿��KìDEÁ��¾�Kì��îhÁ��í�ìYî7ì�ì¹�KìDÀAí�îWì�

Á̧�א ÁXì��îN¿�ìZì��KôB¿A¿�t�ÀMì��:�ôYÁ�Ãא��אjÀ�KìCì��îh¿�
�jí�¿��ì¶K¿��ì·jõ�Á�í��KôBÁ��אjÀ?Á>îCí��kô�ì�
�¿Mì���k¿�ì¥	òµjí�א�ÁiRA�kRAìq�אÃA¿��íiRA�

�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�



�íµjÀ?ì��k¿�Kì<ì�ì¹�¿́ ì¥Kì�ì��ìiRAא��:�אjÀ�KìCì��îh¿�
�ì·jõ�Á�í��KôBÁ��אjÀ?Á>îCí��kô�ì��ôYÁ�Ãא��.�ô·ò�ì¹

�½M¿�ìWìq�KìDô�ò�ì¹�í�Kì�íYîEì��ôl¿���lÁ�Kì��ôLì�¿�
ìYî�í¤ì¹�Kì�ôYÁ��jí�î¥¿��ÁiRAÁ��ÁiRAא��ìWîCÁ�Kì�

�íOîEì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��KìDî<ì9¿��k¿�Kì<ì�
�íiRAא��א´ì¥¿��.�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ðµKì��¿eÁ�ì¤�óVì�
�ðUÁא�ì¥�ðµKì��¿eÁ�ì¤�ðUÁא�ì¥�!�Nî<ÁBì	�îW¿�ì¹



�lÁ��KìD¿Aì<î�ì��î·¿��ºì¥¿��lø�ò�ì¹�NÃAÀ��Kì�
�¿Mì�"�.��ì.Á�ìYÃ�tאÃA¿��jí�¿��ìµK¿?¿��:�ífì<Ã�¿�

�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��.�lÁ��¿Mì�ÃA¿��jí�¿��KìDìBô�¿?¿�
�ÁiøBì�lÁCì�ì¹�ÁiÁ�ò¥K¿�¿��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.

�ò³K¿>î�ì¹t	ìdì�ì��í·KìEì��ÁiÁ�K¿>Ã�¿��lÁ��Á�Kì�א
íLÁ�ì��KôBÁ� 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 'Abû 
Talha (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), un des 



'Ansâr, possédait le plus 
grand nombre de palmeraies 

de Médine. Il vouait une 
prédilection marquée pour 
celle de Bayrahâ', située en 

face de la mosquée. 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
avait l'habitude de venir y 

boire de l'eau douce. Quand 
fut révélé ce verset: "Vous 
n'atteindrez la (vraie) piété, 
que si vous faites largesses 
de ce que vous chérissez" 

(3:92), 'Abû Talha s'adressa 



au Prophète en ces termes: 
"O Envoyé d'ALLAH! Cette 
propriété de Bayrahâ' m'est 
la plus chère, j'en fais donc 

aumône pour l'amour 
d'ALLAH, et je n'espère 

qu'une récompense divine en 
revanche. Emploie - la donc, 
ô Envoyé d'ALLAH, comme 

ALLAH t'inspirera". - 
"Comme c'est merveilleux!, 
répondit l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), c'est un bien 
fructueux, j'ai bien entendu 



ce que tu viens de dire, mais 
je préfère en faire don aux 

tiens". Sur ce, 'Abû Talha la 
répartit entre ses proches. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ðfí�ì¥�ìfì�Ã�¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ølÁ�ì��k¿��
�ìµK¿?¿��:�Á£KìDÁ�Ãא�ì¹�Á�ìYî�òDÃא��k¿Aì�eí<Á�Kì�À�
�:�¿?¿ìµK�.��ìYî��îhÁ�א�ÁiRA��k¿�Kì<ì�lÁ=ì�î�¿�t�א



"��îfì��e¿��îhÁ�ì¹א�eî�ìWÁ��ðWì�¿��lì÷�؟�"�
�ìµK¿��:Á��îfì��îgì<ì�u�KìBí��.�ìµK¿��"�:
�¿ìµK�"��ìYî��îhÁ�א�ÁiRA��k¿�Kì<ì�؟�lÁ=ì�î�ì�¿�t�א

�:�îgì<ì��.�ìµK¿��"�:�eî�ìWÁא�ì¹�k¿���îaÁ�î¥K¿�
�KìBíDì�ì�î�íq�îhÁ�î�¿G¿��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
ógÁAî�í��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹��.�KìBíD¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:

�Á£KìDÁ�Ãא��lÁ��íiì�ì¤ÃGì�î	K¿��ðfí�ì¥�ì�Kì��.



�ìµK¿��"�:�؟�א´ìWÁא�ì¹�÷lì�¿��"�ìµK¿��.�îgì<ì��:
�ìµK¿��"îWÁ�Kì�¿��KìBòDEÁ>¿�  " . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), Un homme vint 

trouver le Prophète (pbAsl) 
et lui dit: "Je m'engage à 
accomplir l'Hégire et le 
jihad ne désirant que la 

récompense d'ALLAH, le 
Très - Haut". - "Ton père ou 

ta mère, répondit - il, est il 



encore vivant?". - "Oui, les 
deux sont en vie". "Désires - 
tu la récompense d'ALLAH, 
le Très - Haut?". - "Oui". - 
"Rejoins - les et montre - toi 
bienfaisant à leur égard". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¹óYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ølÁ�ôCא��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ì[îE¿�

�ìfÁqאìjÃא��ôhÁ@¿�ì¹�òJÁ�K¿@íBÃ�KÁ��ífÁqאìjÃא�



�KìD¿Aìqì¹�íiíBÁ�ì¥�îNì<¿:¿��אì¤��»ÁXRא��"
�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ �òUî�¿>Á�"��îNì<¿:¿�"�ì¹�.�ì¹ì¥א

�Á²K¿?Ãא��Á�KR:א�ì¹�.�ì¹�"�íiíBÁ�ì¥�"ðjÀ�îYì�  . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Se montrer 

bienveillant envers ses 
proches n'implique pas une 
action à titre de réciprocité; 
mais le maintien d'un lien 



déjà rompu". (Transmis par 
Al - Bukhârî) 

�îN¿�K¿��¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ígÁ�ôYא�
�íµjÀ?ì��ò̈ îYì<Ã�KÁ��½M¿?RAì<í��:�lÁC¿Aìqì¹�îhì�

�íiRAא��íiì<¿:¿��lÁCì<¿:¿��îhì�ì¹�íiRAא��íi¿Aìqì¹"�.�
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Le 

lien de parenté se 



cramponne au Trône en 
disant: Qu'ALLAH 

rapproche de Lui quiconque 
me maintient et qu'Il 

délaisse quiconque me 
rompt". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�ÁNîCÁ��¿Mì�jíBîEì��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ø¶À��îhìì¹
�îN¿?ì�î¿��KìDô�¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�ò¥Kì�Ãא�
�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��î·Á¤ÃGì�î�ì��îg¿�ì¹�¼�ìWEÁ�ì¹

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�.�»ÁXRא��KìDí�îjì��ì·K¿��KôB¿A¿�



ìDîE¿Aì�í¥¹íWì��îN¿�K¿��ÁiEÁ��K�:�Kì���îYì<ì
¿�
NÃ?ì�î�lÁ�ìWEÁ�ì¹�؟�¿��lø�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�؟�NÃAì<¿�ì¹¿��"�îN¿�K¿��:�îgì<ì��.
�ìµK¿��"�:�e¿א�ìjî�¿��KìD�îE¿:î¿��îj¿��eô���Kì�¿�

�ìg¿;î¿��ì·K¿�t�´òYî��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après la mère des 

croyants, Maymûna bint Al - 
Hârith (qu'ALLAH soit 

satisfait d'elle), Après avoir 
affranchi une esclave sans 
l'autorisation du Prophète 



(pbAsl), elle lui demanda au 
jour où il avait coutume de 
passer auprès d'elle: "N'as 

tu pas constaté que j'ai 
affranchi mon esclave?". 

- "Est - ce vrai?", répliqua - 
t - il. - "Oui". - "Si tu l'avais 
confiée à un de tes oncles tu 

serais plus rétribuée". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�òd�øWø8א��óYÃ@ì��lÁ�¿��ÁNîCÁ��ì�KìBî	¿��îhìì¹

�îN¿�K¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ôl¿Aì�îNì�ÁW¿�



�òµjí	ì¥�ÁWîDì�lÁ��½M¿�òYî7í��ìlÁ�ì¹�lø�À�
�NîEì�Ã>ì�î	K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

ÃAÀ��N�:�½Mì�Áא�ì¥�ìlÁ�ì¹�lø�À��ôl¿Aì�îNì�ÁW¿�
�ìµK¿��؟�lø�À��ífÁq¿G¿�¿��"�:�lÁAÁq�îgì<ì�

�eô�À��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�KìDÀ�îj¿�ì¹�"�:�½Mì�Áא�ì¥

Kï�îEì�؟�"��lÁCÀ�¿Gî�ì��»ÁWîCÁ�½Mì<Á�K¿��î»¿�



�ìfEÁ��:�ìfEÁ�ì¹�ÁLì�ôCא��îhÁ��KìDõ�À��îNì�K¿��:
ìKìpôYא��îhÁא��íUEÁ�ô8א�ì¹�ÁMtíµô¹  . 

D'après 'Asmâ' bint 'Abû 
Bakr As - Siddîq 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), Sa mère, encore 
polythéiste du vivant de 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
vint la voir. 'Asmâ' demanda 

alors conseil à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl): "Dois je 

entretenir de bonnes 
relations avec ma mère?". - 



"Certainement", lui répondit 
- il. (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�ÁiRAא��ÁWî�ì�Á�¿�ìYîא��ÁMôEÁ>¿?ôא���ìLìCî�ì¦�îhìì¹
�KìDîCìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhî�

�îN¿�K¿��:RAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��íiRAא��k
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�Á�Kì�øCא��ìYì7î<ì��Kì��ìhÃ�ôWì8ì�

�ôhÀ@øEÁAí��îhÁ��îj¿�ì¹�.�"�îN¿�K¿��:�Nî<ì�ìY¿�
�íi¿��NÃAÀ?¿��¾£jí<î�ì��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�k¿���:
�ÁWìEÃא��Áא�ì¤�ícEÁ>ì��ðfí�ì¥�eô���.�ô·ò�ì¹



ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�îW¿��ìgRAì	
�ì·K¿��î·òI¿��íiÃ�¿Gî	K¿��ÁiÁ�ÃG¿��ÁM¿�ìWô8�KÁ��Kì�ìYì�¿�

ò�ì¹�løCì�í�òZî�í��¿eÁ�ì¤t�k¿���KìD�Ã�ìYìq�
�îgÀ�òYîE¿��.�ÁiRAא��íWî�ì�ìµK¿?¿��:�ÁiEÁ�îoא�îfì�

�ìhÁ��½�¿�ìYîא��אì¤òI¿��íN¿?¿A¿:î�K¿��ÁNî�¿�
�íiRA��ò¥Kì8î��Á�Kì�Á�ì¥	òµjí�א�ÁiRA�kRAìq�אtא

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì−�KìDí�ì�Kì��lÁ�ì�Kì��−�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�ì¹



�ì ìYì�¿��ÀMì�KìDìBÃא��ÁiîE¿Aì�îNìEÁ?Ã�À��îW¿��ìgRAì	ì¹
Á��KìCîE¿Aìu�íi¿��KìCÃAÀ?¿��ðµ�:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ÁNîoא

í̧ îYÁ�î�¿G¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ô·¿��
¿Gî�ì��Á�Kì�Ã�KÁ��òhîEì�¿�ìYîא�t�eÁ��:�í�òZî�í�¿�

�k¿Aìì¹�KìBòDÁא�ì¹î¦¿��k¿Aì�KìBíDîCì�ÀM¿�ìWô8א�
ì¹�؟�KìBÁ�ò¥jí�í��lÁ��ó¶Kì�î�¿�t�îhì��í̧ îYÁ�î�í��

�íhî�ì��.Á��ìfì�ìW¿�u�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿Aì�ðµ
K¿?¿��íi¿�¿Gì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�íi¿��ìµ



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�ò¥Kì8î�tא�½�¿�ìYî��îhÁ�א:��¿ìµK�"��îhì��KìBí�؟�
�íLìCî�ì¦ì¹�.�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì:��¿ìµK�"��õ»¿�א�ÁLÁ�Kì�ôZ�؟�:�"�
íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ÁiRAא��ÁWî�ì�À�¿�ìYîא��ÁiRAא��

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ò·אìYî�¿��KìBíD¿�
�ÁM¿�ìWô8א��íYî�¿�ì¹�ÁMìא�ìY¿?Ãא��íYî�¿��"�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 



D'après Zaynab Ath - 
Thaqafiyya , femme de `Abd 

- Allâh ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a recommandé aux 

musulmanes de faire 
l'aumône, fût - ce de leurs 
propres bijoux. Sur ce, elle 

se rendit auprès de son mari 
`Abd - Allâh ibn Mas`ûd et 
lui dit: "Tu es dans la gêne, 

et l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) nous a ordonné de 



faire l'aumône. Va donc lui 
demander si j'étais rétribuée 
en te faisant l'aumône, ou si 
je dois la faire à quelqu'un 
d'autre". - "Demande - le - 
lui toi - même", répliqua le 

mari. Elle revint au Prophète 
et trouva une des 'Ansâr 
venue dans le même but. 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
était doté d'un caractère si 

imposant que Bilâl dut sortir 
pour s'enquérir à sa place. 

Elles dirent alors: "Informe 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
que deux femmes sont 
venues lui demander 

seraient - elles récompensées 
si elles faisaient l'aumône à 
leurs maris et aux orphelins 
qui se trouvaient sous leur 

tutelle, et surtout ne lui 
révèle pas notre identité". 
Bilâl entra le voir, mais 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
l'interrogea: "Qui sont donc 
ces deux femmes?". - "Une 

des 'Ansâr, lui dit - il, et 



Zaynab". - "Mais quelle 
Zaynab?". - "La femme de 
`Abd - Allâh". - "Sûrement, 
répondit l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), elles seront 
doublement récompensées: 
d'une part parce qu'elles 
font l'aumône, et d'autre 
part parce qu'elles la font 

aux proches parents". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�¾�îYì��òhî��òYî�ìq�ì·KìEÃ>í	�lÁ�¿��îhìì¹
�òf�òjR:א��ÁiÁ��ÁWì��lÁ��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìµK¿��ìfÃ�ìYÁ��ô·¿��ìfÃ�ìYÁ��ÁMô8Á��lÁ�t�lÁ�

�ì·KìEÃ>í	�:�lÁCî<ì��؟�ÁiÁ��îgÀ�íYí�ÃGì��אì¤KìB¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��)�.�ìµK¿��(

�NÃAÀ��:jÀ?ì��íµ�"�:�í̧ ìWî�ì¹�ìiRAא��¹אíWí�îÀא
ì¹t�íµjÀ?ì��Kì��אjÀ�íYîא�ì¹�Kï�îEì
�ÁiÁ��אjÀ�òYî7í��



ô8�KÁ��Kì�íYí�ÃGì�ì¹�îgÀ�í�Kì��u�ò³îWø8א�ì¹�Á�
�ÁM¿Aø8א�ì¹�Á²K¿>ì<Ãא�ì¹�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après le long récit de 'Abû 
Sufyân Sakhr ibn Harb 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) sur Héraclius et lui, 

celui - là lui demanda: "Que 
vous ordonne - t - il 

[désignant le Prophète 
(pbAsl)]?". Et 'Abû Sufyân 

de répondre: "D'adorer 
ALLAH Seul sans rien lui 

associer, d'abjurer la 



religion de nos ancêtres, 
d'accomplir la prière, d'être 

sincères et décents et de 
maintenir les liens de 

parenté". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�íY¿�îXí��Kïpî¥¿��ì·jí�ì�Ã>ì�ì	�îgÀ@ô��
�À«אìÐÁ?Ãא��KìDEÁ��.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:

�kôBì�í��ðªî¥¿��ìlÁ�ì¹�ìYî8Á��ì·jí�ì�Ã>ì�ì	



¿��À«אìÐÁ?Ãא��KìDEÁ��אïYîEì��KìDÁAî�¿GÁ��אjíqîjì�î	K
�KïBÁ�ì¥ì¹�¼Mô�Á¤�îgíD¿��ô·òI¿��"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:

�KìDÁAî�¿��k¿���אjíCÁ�î�¿G¿��Kì�jíBí�î�ì�ì�Ãא��אì¤òI¿�
�KïBÁ�ì¥ì¹�¼Mô�Á¤�îgíD¿��ô·òI¿��"�ìµK¿��î¹¿��"�:

�ðgÁAî�"�¼Mô�Á¤�ïYîDÁqì¹א�í��í̧ �¿ìµK�.�ì¹ì¥א
�í�KìB¿Aí<Ãא��"�א�:�ígÁ�ôY�"�í·îj¿��îgíD¿��lÁ�Rא�

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ìfEÁKìBî	��ø¶À��ìYì�Kì�
�îgíDîCÁ��ìgRAì	ì¹�"�.�íYîDø8א�ì¹�"�¿Mì�ò¥Kì��í·îj¿�



�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�òhîא��ògEÁא�ìYî���ø¶À�
îgíDîCÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא� . 

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Vous allez 
conquérir un pays où le 

carat est de cours". 
Suivant une variante: "Vous 
allez conquérir l'Egypte dont 

la monnaie est le carat. 
Soyez bienveillants à l'égard 
de ses habitants car ils ont 



sur nous des droits de 
parenté et d'alliance". 
Suivant une variante: 

"Quand vous le dominerez, 
soyez bienveillants envers 
son peuple car ils ont des 

droits (envers vous) de 
parenté et d'alliance". 
(Transmis par Muslim) 

Les ulémas considèrent ces 
droits et liens de parenté 

comme provenant d'Agar, 
mère d'Ismaël, l'ancêtre des 
Arabes, et de Maria la copte, 



mère de 'Ibrâhîm, le fils du 
Prophète (pbAsl). 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
Á̧�א:� ÁXì��îN¿�ìZì��KôB¿�t�ÀMì��:�î¥ÁXî�¿�ì¹

eì�ìÐÁ7ì�אtìYÃ��ÁiRAא��íµjí	ì¥�Kìì£�ì.Á�
�Kï7î�ìYÀ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�ìµK¿�ì¹�ô]ì�ì¹�ôgì<¿��אjí<ìBì�î�K¿��"�:�Kì�

�òhî��ÁLî<¿��lÁCì��Kì��ó[îBì
�ÁWî�ì�lÁCì�
�lÁCì��Kì��ò¥KôCא��îhÁ��îgÀ@ì�À>î�¿��¹אíXÁ?î�¿��5»ìHÀ�



À@ì�À>î�¿��¹אíXÁ?î�¿��¾Lî<¿��ìhî��¿�ôYí��îhÁ��îg
ÁWî�ì��¾²KìCì��¹íXÁ?î�¿א��lÁCì��Kì��ò¥KôCא�
�ógÁ
Kì��lÁCì��Kì��ò¥KôCא��îhÁ��îgÀ@ì�À>î�¿�
�ÁWî�ì�lÁCì��Kì��ò¥KôCא��îhÁ��îgÀ@ì�À>î�¿��¹אíXÁ?î�¿�
�Kì��ò¥KôCא��îhÁ��îgÀ@ì�À>î�¿��¹אíXÁ?î�¿��ÁLÁAR:íBÃא�
ø�òI¿��ò¥KôCא��îhÁ��eì�Ã>ì��»ÁXÁ?î�¿��ÀMìBÁ�K¿��l

t�Kï�îEì
�ÁiRAא��îhÁ��îgÀ@¿��ÀeÁAî�¿���؛�ô·¿��ìYîE¿�
ì�Á��KìDSAí�¿Gì	�KïBÁ�ì¥�îgÀ@¿�u�KìDÁ��"�ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא



�.�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�íiÀ�îj¿��"ì�Á�u�KìDÁ�
�"�Kì�òYî�¿�ì¹�ÁMìEÁ�Kôא���Á�Kì�Ãא��òUî�¿>Á��ìjí��"
ì�Ãא�ì¹u�íµ�:�"ì¹�í�KìBÃא��ÁO�ÁWì�Ãא��kìCî<ì��:

�ÀG¿>Ã:í��Á�ì¥אìYì�Ã�KÁ��KìDì�ì<EÁ:¿��ìiô�ì
�KìDÀAÁq¿Gì	
ÁM¿Aø8�KÁ��í£íYî�ì��Á̧ ÁXì�ì¹�Á�KìBÃ�KÁ� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Quand fut révélé ce 
verset: "Et avertis les gens 

qui te sont les plus proches" 
(26:214), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) appela les 
Qoraychites à se réunir et les 

mit en garde en leur 
adressant des propos 
généraux et d'autres 

particuliers: "O fils de `Abd 
Chams! O fils de Ka`b ibn 
Lu'ayy! Sauvez - vous du 
Feu! O fils de Murra ibn 

Ka`b! Sauvez - vous du Feu! 
O fils de `Abd Manâf! 

Sauvez - vous du Feu! O fils 
de Hâchim! Sauvez - vous 
du Feu! O fils de `Abd Al -



Muttalib! Sauvez - vous du 
Feu! O Fâtima! Sauve - toi 

du Feu! Je ne peux rien 
pour vous auprès d'ALLAH 
à moins d'un lien de parenté 

qui nous unit et que je 
maintiendrai". (Transmis 

par Muslim) 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�ÁiRAא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�Nî<ÁBì	
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�íµjÀ?ì��5YÁ�í��ìYîE¿��אï¥KìDÁ��"�:�lÁCì��ìµ��ô·�
À�u�ó·�íiRAא��løEÁ�ì¹�KìBô���lÁoKìEÁ�î¹¿GÁ��אjí�îE¿�

�ðgÁ�ì¥�îgíD¿��îhÁ@¿�ì¹�ì.ÁCÁ�îHíBÃא��íUÁ�Kìqì¹
ì�Á��KìDSAí�¿�u�KìDÁ��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�À̀ Ã>RAא�ì¹

ø»ò¥Kì�í�ÃAÁ� . 
D'après `Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) 
proclamer: "Les fils d'Untel 
ne sont pas mes protecteurs. 



ALLAH Seul l'est ainsi que 
les meilleurs croyants. Mais 
c'est un lien de parenté qui 

nous unit et que je 
maintiendrai". (Transmis 

par Al - Bukhârî et Muslim) 
ì��¾�jõ�¿��lÁ�¿��îhìì¹�¾Wî�ì¦�òhî��ÁWÁ�K

íiîCì��ô·¿�tí�ì¥א�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥Kì8î�u�
�ìµK¿��:�ófìBì<Á��lÁ�îYÁ�î�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ò¥KôCא��îhÁ��lÁ�íWÁKì�í�ì¹�¿MôCì�Ãא��lÁCÀAÁ�îWí��.
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��"�:



ì¹�ìiRAא��íWí�î<ì�tÀ́ òYî7í���ígEÁ?í�ì¹�Kï�îEì
�ÁiÁ��
ô8א�u�ìgÁ�ôYא��ífÁ8ì�ì¹�¿�K¿�ôZא��lÁ�îHí�ì¹�¿�

�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Khâlid ibn Zayd Al - 

'Ansârî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Un homme 

demanda à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) de lui 
désigner une œuvre par 

laquelle il pouvait aspirer au 
Paradis et se préserver du 

Feu. - "C'est, répondit 



l'Envoyé d'ALLAH, d'adorer 
ALLAH sans rien Lui 

associer, de faire la prière, 
de verser la Zakâ et de 

maintenir le lien de 
parenté". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�ì·KìBÃAì	�îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì�òhî�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì
�"�:�k¿Aì�îYÁ:Ã>íEÃA¿��îgÀ�íWì�¿��ìY¿:Ã�¿��אì¤�

�óYîBì��íiô�òI¿��½M¿�ìYì��î·òI¿��îg¿��îWÁ�ì��ïYîBìא�



�ð¥jíD¿��íiô�òI¿��í�KìBÃ�K¿��"�ìµK¿�ì¹�"�:�ÀM¿�ìWô8א�
Ãא��k¿Aì�»Á¤�k¿Aìì¹�½M¿�ìWìq�ò.Á@î�ÁB

�ò·Kì�îCÁ��ògÁ�ôYא��:�½M¿AÁqì¹�½M¿�ìWìq�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après Salmân ibn `Amir 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Que l'on rompe son 
jeûne avec des dattes, car 

elles sont bénéfiques. Faute 
de dattes, que l'on se 



contente de l'eau. L'eau est 
purifiante". Il ajouta: 
"Faire la charité à un 

pauvre est une aumône pure 
et simple; la faire à un 
proche parent est une 

aumône mais aussi un lien 
de parenté". (Transmis par 

At - Tirmidhî) 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹

�:�KìDõ�Á�À��NîCÀ�ì¹�½�¿�ìYîא��lÁ�î�ì��îNì�K¿�
�lÁ��ìµK¿?¿��KìDí�ìYÃ@ì��íYìBí�ì·K¿�ì¹�:�KìDÃ?4A¿�



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìlÁpì¥�íYìBí�kì�¿G¿��NîEì�¿G¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��íiîCì

¿�ìX¿��íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��íi¿��¿eÁ�ì¤�ìY
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�KìDÃ?4A¿��"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "Il avait une femme 
qu'il aimait et que son père 



`Umar détestait. Face au 
refus du fils de répudier sa 

femme sur son ordre, celui - 
ci se rendit donc auprès du 

Prophète (pbAsl) et 
l'informa du sujet. Le 

Prophète ordonna à Ibn 
`Umar de répudier sa 

femme". (Transmis par 'Abû 
Dâwwûd et At - Tirmidhî) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��îhìì¹

í�ì¥u�ìµK¿?¿��í̧ Kì�¿���:�ô·ò�ì¹�¼�¿�ìYîא��lÁ��ô·�



¿:Á��lÁ�íYí�ÃGì��lø�À�u�KìDÁ��.�ìµK¿?¿��:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�Áא�ìjî�¿��À_ì	î¹¿��íWÁא�ìjÃא�
ôCì�Ãא��ì�Kì�Ãא��¿eÁ�ì¤�îaÁp¿G¿��Nî�Á
�î·òI¿��ÁM

�íiÃ;¿>îא��î¹¿��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après 'Abû Ad - Dardâ' 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Un homme vint le 
trouver et lui dit: "J'ai une 



femme que ma mère 
m'ordonne de répudier". - 
J'ai entendu, lui répondit - 

il, l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "La piété filiale 

(littéralement: l'un des 
parents) est l'accès le plus 

sûr au Paradis. C'est à toi de 
le garder ou de le perdre". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
î��Áא�ìYì�Ãא��îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�ò¦Kì�òh

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�KìBíDîCì



�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:א�ÁM¿�òZîCìBÁ��ÀM¿�Kì�Ãא�t�ø¶�"
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:�ì¹ì¥א

�ðUEÁ�ìq�.�½�ìÐÁ�¿��íO�Á£Kì�¿��Á�Kì�Ãא��lÁ�ì¹
�½�ì¥jíDî7ì��òUEÁ�ô8א��lÁ��:ì��KìDîCÁ��íO�ÁW

�îW¿�ì¹�óPî�ìYí��íO�ÁWì�ì¹�ò¥Kì=Ãא��Á�Kì�îq¿�
�lÁ��½�ì¥jíDî7ì��íO�Á£Kì�¿�ì¹�K¿?ì�ì	
�òUEÁ��KìD�Ã�ìXì�א�ï¥Kì8Á�îא�ô8א��.�îhì�ì¹

�¿Mì�ì�ì�òhî��¹òYîBì�íO�ÁWì��KìDøBì�¿�−�



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥−�ífÁBì�î7íBÃא��íf�òjR:א��
ÁWÁ�אk¿Aì��ófìBí��¾�ìÐÁ�¿��îhÁ��ìj¿אtî	u�ò¶

�íiRAא��ì�Kì
�î·��ÁiÁ�KìBì�Á��í̧ íYÀ�î¤¿Gì	ì¹�ÁiÁא�ì£�ì¹
�ÁiEÁ��ìµK¿��Á�Kì�ôYא��Á�Kì��lÁ��k¿�Kì<ì��:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿Aì�NÃAì�ì£

�¿MR@ìBÁ��ìgRAì	ì¹−�Á�ôjí�õCא��òµô¹¿��lÁ��lÁCî<ì��
−�íi¿��NÃAÀ?¿���:�ìµK¿��؟�ìNî�¿��Kì�:�"��؟�÷lÁ�ì�
�"�NÃAÀ?¿��:�ìµK¿��؟�÷lÁ�ì��Kì�ì¹�"�:�lÁC¿Aì	î¥¿�



�k¿�Kì<ì��íiRAא��"�NÃAÀ?¿��:�¾�îlì
�ø»¿GÁ�
�ìµK¿��؟�e¿Aì	î¥¿��"�:�ÁM¿AÁ8Á��lÁC¿Aì	î¥¿�

�òYî�אtא¿�ì¹�ò¶Kì�î¥t�ìWô�ìjí��î·¿�ì¹�ò·Kì�î¹
�íiRAא�t�ð�îlì
�ÁiÁ��À́ ìYî7í���.�"�ì¶KìBì��ìY¿�ì¤ì¹

ì�Ãא��ÁO�ÁW�؛íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹  . 
D'après Al - Barâ' ibn `Azib 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "La tante maternelle 
tient lieu de mère". 

(Transmis par At - Tirmidhî)



 
41 - L'interdiction d'être 
ingrat envers ses père et 

mère et de rompre les liens 
de parenté 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�î·ò��îgí�îEì�ì�îfìD¿�

�¹íWÁא��lÁ�אÃ>í��î·¿��îgí�îER�ìjì�t�òªî¥
�ìh�ÁXRא��¿eÁ�¿�¹À��îgÀ@ì�Kì�î¥¿��אjí<4:¿?í�ì¹
�îgí�ì¥Kì8î�¿��kìBî¿�ì¹�îgíDôBìq¿G¿��íiRAא��ígíDìCì<¿�

.�



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ÁXRא�ì¹�ìWîDì�ì·jí9À?îCì��ìh
�ìYì�¿��Kì��ì·jí<¿:Ã?ì�ì¹�ÁiÁ�Kì�EÁ��ÁWî<ì��îhÁ��ÁiRAא�
�lÁ��ì·¹íWÁ�Ã>í�ì¹�ìfìqjí��î·¿��ÁiÁ��íiRAא�

¥òªî��¿eÁ�¿�¹À��ígíD¿�א�ÀMìCî<RA�îgíD¿�ì¹�	í�jí�tא
�ò¥אôWא�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:¿��¿eõ�ì¥�kì9¿�ì¹t�¹אíWí�î<ì��
ò�tÃ�KÁ�ì¹�í̧ Kô�ò���ôhì=ÀAî�ì��Kô�ò��Kï�Kì�î�ò��òhî�ìWÁא�ìj

Á��î¹¿��KìBí�íWì�¿��ìYì�Á@Ãא��¿́ ìWîCÁu¿��KìBí�u�



ì¹�5²À��KìBíD¿��îfÀ?ì�t�KìBíD¿��îfÀ�ì¹�KìBí�îYìDîCì��
îj¿�t�ì¡KìCì��KìBíD¿��î̂ Á>îא�ì¹�Kï,òY¿��

�KìBíDîBì�î¥א�ø�ì¥�fÀ�ì¹�ÁMìBî�ôYא��îhÁ��øµõXא�
KìEô�ì¥�KìB¿א�ïÐÁ=ìq�lÁ�  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Si 
vous vous détournez, ne 

risquez - vous pas de semer 
la corruption sur terre et de 
rompre vos liens de parenté? 
Ce sont ceux - là qu'ALLAH 
a maudits, a rendus sourds 



et a rendu leurs yeux 
aveugles" (47:22 - 23). 

"(Mais) ceux qui violent leur 
pacte avec ALLAH après 

l'avoir engagé, et rompent ce 
qu'ALLAH a commandé 
d'unir et commettent le 

désordre sur terre, auront la 
malédiction et la mauvaise 

demeure" (13:25). 
"Et ton Seigneur a décrété: 

N'adorez que Lui; et 
(marquez) de la bonté envers 

les père et mère: si l'un 



d'eux ou tous deux doivent 
atteindre la vieillesse auprès 

de toi, alors ne leur dis 
point: Fi! et ne les brusque 
pas, mais adresse - leur des 
paroles respectueuses * et 
par miséricorde, abaisse 

pour eux l'aile de l'humilité, 
et dis: O mon Seigneur, fais 

- leur, à tous deux, 
miséricorde comme ils m'ont 
élevé tout petit" (17:23 - 24) 



�Á�ò¥Kì�Ãא��òhî��òaîE¿>í��¿�ìYÃ@ì��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�¿�t�îgÀ@í�ø�ì�À��

�k¿Aì�:���KìCÃAÀ�Kï�−�u��"−ì��òYì�Ã�¿GÁ�א�òYÁoKì�¿@Ã�؟�
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��.�ìµK¿��"�:אt�ÁiRA�¿KÁ��À́ 
ìYîא

�òhî�ìWÁא�ìjÃא��í³jÀ?íì¹�"�Kï�Á@ô�í��ì·K¿�ì¹
�ìµK¿?¿��ì[¿Aì�¿��"�:¿�t�ò¥¹õZא��íµîj¿�ì¹�



�ò¥¹õZא��À�ì£KìDì
ì¹�.�"ì¦�KìB¿��Kì�í¥øY¿@í��ìµא
�KìCÃAÀ��kô�ì��:�ìN¿@ì	�íiì�îE¿��!ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  .

D'après Nufay` ibn Al - 
Hârith (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit à 

trois reprises: "Ne voulez - 
vous pas que je vous 
énumère les péchés 
capitaux?". - "Si, 

répondirent - ils, ô Envoyé 
d'ALLAH". - "Ce sont, dit - 

il, le polythéisme, 



l'ingratitude envers les père 
et mère", puis, étant 

accoudé, il se redressa, et 
poursuivit: "mais aussi le 

mensonge et le faux 
témoignage". Il se mit à 

répéter ces paroles au point 
qu'ils dirent: "Il eut mieux 
de se taire". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥



�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�íYÁoKì�¿@Ãא��:
í³jÀ?í�א�ìjÃא�òhî�ìWÁ�tאì¹�ÁiRA�¿KÁ��À́ 
ìYîא

�í§jíBì=Ãא��í.ÁBìEÃא�ì¹�ò[Ã>ôCא��ífî�¿�ì¹�"
ì�í�Ãא��í̧ ì¹א�í.ÁBìEÃ�א�í§jíBì=Ã�.�"�õ»ò¥K�ì¹ì¥א

�"�îNìEøBí	�אïWÁ�Kì�Kï�Á¤K¿��KìDÀ>ÁAî�ì��lÁ�Rא��"
�Kï	jíB¿��"t�lÁ��ìcÁ�Kì�Ãא��í[ÁBî=ì��KìDô�

�tògîא  . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 



deux), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Les péchés capitaux 

sont: le polythéisme, 
l'ingratitude envers les père 

et mère, l'homicide et le 
parjure". (Transmis par Al - 

Bukhârî) 
�íiîCìì¹�)�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì
�(�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:Ãא��îhÁ��ígî�ì
�òYÁoKì�¿@
�Áiî�ìWÁא�ì¹�òfí�ôYא��"�!�אjÀ�K¿��:�ìµjí	ì¥�Kì�



�ìµK¿��؟�Áiî�ìWÁא�ì¹�ífí�ôYא��ígí�î7ì��îfì�ì¹�ÁiRAא�
�"�:�í̧ Kì�¿��õLí�ìE¿��òfí�ôYא��Kì�¿��õLí�ì��îgì<ì�

�íiô�À��õLí�ìE¿��íiô�À��õLí�ì�ì¹�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
�.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:ô·��òYÁoKì�¿@Ãא��òYì�Ã�¿��îhÁ��

�Áiî�ìWÁא�ì¹�ífí�ôYא��ìhì<ÃAì��î·¿��"�!�ìfEÁ��:�Kì�
�ífí�ôYא��íhì<ÃAì��ìcîE¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�õLí��Kì�¿�א�òfí�ôY�:��ìµK¿�"�ì¹א�Áiî�ìWÁ�؟�ì�
íiô�À��õLí�ìE¿��íiô�À��õLí�ì�ì¹�í̧ Kì�¿��õLí�ìE¿� " .



D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "L'injure 
proférée contre ses père et 

mère compte pour un péché 
capital". -" O Envoyé 

d'ALLAH, dirent - ils, un 
homme peut 

- il injurier ses père et 
mère?". Et le Prophète 

(pbAsl) de répondre: "Oui! 
Il injurie le père d'un autre 



qui, à son tour, l'injurie par 
ses père et mère". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 
�ógÁ<Ã:í��íhî��íYîEì�í��¾WôBì�í��lÁ�¿��îhìì¹
�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:t�ífí�îWì��
�ðaÁ�K¿��¿MôCì�Ãא��"�ÁiÁ�ìא�ì¹ò¥�lÁ��í·KìEÃ>í	�ìµK¿�

�:�ógÁ�ì¥�ìaÁ�K¿��lÁCî<ì��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Jubayr ibn Mut`im 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "N'entrera au 
Paradis celui qui rompt". 
Sufyân, dans sa version, 

ajouta: "Il voulait dire: celui 
qui rompt le lien de 

parenté". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 

�îhìì¹�¿Mì�î<í
�òhî��Á�ìÐÁ=íBÃא��kì�EÁ�lÁ�¿�
�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�ì¶ôYì��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·�
ì³jÀ?í�א�îgÀ@îE¿Aìt�Á�Kì�ì¹�Kï<îCì�ì¹�Á�KìDô�



�ìµK¿�ì¹�ìfEÁ��îgÀ@¿��ì̧ òY¿�ì¹�Á�KìCì�Ãא��ì£Ã�ì¹ì¹
ìYî�¿�ì¹�òµKìBÃא��¿MìKìpò�ì¹�òµאìHõ�:�.��¿�א�

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�íiÀ�îj¿��"�Kï<îCì��"�í̧ KìCî<ì��:
�ÁiîE¿Aì�ìLì�ì¹�Kì��íaîCì��.�ì¹�"�Á�Kì��:�"
�íi¿��ì[îE¿��Kì��íL¿A¿��.�ì¹�"�Á�KìCì�Ãא��í£Ã�ì¹�"

�í̧ KìCî<ì��:�Á�KìEì�Ãא��lÁ��ôhíDíCÃ�ì£�.�ì¹�"�ìfEÁ�
�ìµK¿�ì¹�"ìCî<ì��í̧ K�:�Kì��øfÀ@Á��íO�ÁWì�Ãא�

�íµjÀ?ìE¿��íií<ìBî�ì��:À��ìµK¿�ì¹�אìX¿��ìfEÁ�u�ð·



�KôBÁ��אìX¿�tì¹�íiì�ô�Áq�íg¿Aî<ì��t�KìDõCÀ;ì���.
�øfÀ@Á��ì�øWì�í��î·¿��Kï�ÁX¿��Á�îYìBÃ�KÁ��k¿>¿�ì¹

�ìaÁBì	�Kì��.�ì¹�"�òµKìBÃא��ÀMìKìp��"�í̧ íY�ÁXî�ì�
Á̧�א�ò·¹í¤ÃGìBÃ��KìDEÁ�íiÀ�îYìqì¹��lÁ��òYîE¿�א jí�íjÃ�
À́�îhÁ�t��ÁWÁqK¿?ì�א îYì�ì¹�KìEî�õWא�ì¹�Á�ìYÁ�

�Á̀ Ã>Á�Ãא��ò·K¿@î���ìaì��ÁiÁ;Ã>Á��.�ì¹�"�À�ìYî�¿�
�òµאìHõ��í¡Kì��KìBEÁ�tא"�:�א�Ã�t�¿Mì�Kì��
�ÁiîE¿���.�îN¿?ì�ì	�íO�Á£Kì�¿��Á�Kì�Ãא��lÁ�ì¹



�íi¿Aî�¿��Á�Kì�Ãא��lÁ��.�ÁO�ÁWì�¿��"Ã�¿�ì¹�ía¿:
�eì<¿:¿��îhì��"�ÁO�ÁWì�ì¹�"�lÁCì<¿:¿��îhì�

íiRAא��íiì<¿:¿� " . 
D'après Al - Mughîra ibn 
Chu`ba (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "ALLAH, le 

Très - Haut, vous a prohibé 
de vous montrer ingrats 

envers vos mères, de ne pas 
vous acquitter de ce que vous 
devez, de réclamer ce qui ne 



vous est pas dû, d'enterrer 
vos filles encore vivantes, Il 
répugne les racontars, les 
questions insignifiantes et 

les dépenses inutiles". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

42 - Le mérite qu'on a à être 
gentil avec les amis du père, 
de la mère, des proches et de 

l'épouse et avec tous ceux 
qu'on recommande de traiter 

avec générosité 



 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:

�ÁiEÁ�¿��ô£í¹�ífí�ôYא��ìfÁ8ì��î·¿��øYÁ�Ãא��ôYì�¿��ô·�
�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Le meilleur acte de 

piété filiale consiste à 
témoigner de l'affection 



envers les amis de son père". 
(Transmis par Muslim) 
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�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
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�ì·K¿��íiô�¿��ìYìBí�òhîא��îhì�ó¥KìC�Á£�òhîא��îhì
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�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:
�ìfí�ôYא��ìfÁ8ì��î·¿��øYÁ�Ãא��øYì�¿��îhÁ��ô·�

�ìl4�ìjí��î·¿��ìWî<ì��ÁiEÁ�¿��ø£í¹�ìfî�¿��"�؛�ô·ò�ì¹
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí<Á��K¼?�ÁWìq�ì·K¿��í̧ Kì�¿�

�.øYא��Á̧ ÁXì��ºì¹ì¥ðgÁAî�í��KìD4AÀ��Á�Kìא�ì¹  . 
D'après `Abd - Allâh ibn 
Dînâr , `Abd - Allâh ibn 
`Umar (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux) a rapporté 
qu'il avait rencontré un 

Bédouin sur la route vers La 



Mecque. Après avoir 
échangé le salut, `Abd - 

Allâh lui donna sa monture 
et son turban. Ibn Dînâr 
ajouta: Nous lui dîmes: 

"Qu'ALLAH affermisse tes 
pas sur la bonne direction! 
Ce n'est qu'un Bédouin qui 
se contente de peu". - Son 
père, répondit Ibn `Umar, 
était l'ami du mien, `Umar 

ibn Al - Khattâb (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui) et j'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) dire: "Le meilleur 
acte de piété filiale est de 

maintenir des bonnes 
relations avec les amis de 
son père". (Transmis par 

Muslim) 
�òUî�¿�ì¹�Á�ìZîBìDÃא��øgì9Á��−�¾WîEì	À��lÁ�¿��îhìì¹
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ì£í¹אì£ . 
D'après Mâlik ibn Rabî`a As 

- Sâ`idî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Tandis qu'ils 



étaient assis en compagnie 
de l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), un homme des Banû 
Salima vint le trouver et lui 

demanda: "O Envoyé 
d'ALLAH! Me reste - t - il 

quelque acte de piété filiale à 
accomplir envers mes père et 

mère après leur mort?". - 
"Oui, répondit - il, invoquer 

ALLAH et implorer Son 
pardon en leur faveur, 

exécuter les engagements 
qu'ils avaient contractés, 



maintenir le lien de parenté 
qui, sans eux, ne pourrait 
être maintenu, et révérer 

leurs amis". (Transmis par 
'Abû Dâwwûd) 

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible car il 
comporte 'Ali ibn 'Ubayd qui 

est inconnu. 
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�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ì·K¿��î·ò�ì¹
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�ôhíDí<ì�ì��Kì��KìDîCÁ��:�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ì·K¿�
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�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿Aì�¿M¿äÁWì��íNî�À�
�ì·אìXî�Á�î	א�ì²ìYì<¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�ìµK¿?¿��¿eÁ�ìXÁ��ì¡Kì�î¥K¿��¿M¿äÁWì��"�:
ÀM¿�Kì��ôgíDRAא��¾WÁAî�ìjí��íNîCÁ���.�"�KìDÀ�îj¿��"
�ì¡Kì�î¥K¿��"�Á�Kì�Ã�KÁ��ìjí��.�òaîBì�Ãא��lÁ�ì¹

�ø»ÁWîEìBí�ÃAÁ��òhîEì�EÁ�ô8א��ìhîEì��"�:
�ìKì�î¥K¿��"�í̧ KìCî<ì�ì¹�òhîEì<Ã�KÁ��:ÁiÁ��ôgì�îא�  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Elle 

n'avait jamais été jalouse 



d'une des femmes du 
Prophète (pbAsl) plus qu'elle 

ne l'était de Khadîja 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle) bien qu'elle ne l'ait 
jamais rencontrée. Le 

Prophète la mentionnait 
souvent, chaque fois qu'il 
égorgeait une brebis, la 

dépeçait, et l'envoyait aux 
amis de Khadîja. `A'icha lui 
dit un jour: "On dirait que 
tu n'avais au monde que 
Khadîja!". Le Prophète 



(pbAsl) répliqua alors: "Elle 
avait tellement de vertus et 
c'est d'elle seule que j'ai eu 
un enfant". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 
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ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�
¿��lÁ�Ã>ì��k¿Aì�NîE¿���Kï�îEì
t�ìLì�îq¿��

��îgíDîCÁ��אïWì�¿�tÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��i�î�ìWì��  . 
D'après 'Anas ibn Mâlik 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Il partit en voyage avec 
Jarîr ibn `Abd - Allâh Al - 

Bajalî qui était plus âgé que 
lui et qui le servait. - 

"Arrête", lui dit 'Anas. Mais 
Jarîr rétorqua: "J'ai vu le 
comportement dévoué des 



'Ansâr à l'égard de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), et depuis 
j'ai juré de n'accompagner 
un 'Ansâr sans le servir". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
43 - Le devoir d'honorer les 

membres de la famille du 
Messager de Dieu (�Äא�kAq
gA	�¹�iEA) et de vanter leurs 

mérites 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�íiRAא��íW�òYí��KìBô�ò�
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�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ÁiRAא��ìYÁoKì<ì
�îg4;ì<í��îhì�ì¹

Ãא��ºìjÃ?ì��îhÁ��KìDô�òI¿�Á�jÀAÀ?  . 
ALLAH, l'Exalté, dit: 

"ALLAH ne veut que vous 
débarrasser de toute 

souillure, ô gens de la 
maison (du prophète), et veut 



vous purifier pleinement" 
(33:33). 

"..Et quiconque exalte les 
injonctions sacrées 

d'ALLAH, s'inspire en effet 
de la piété des cœurs" 

(22:32). 
�ìµK¿��ì·KôEì��òhî��ìW�òZì��îhìì¹�:�NÃ?¿A¿:îא�

�íhî��¹íYîBìì¹�¿�ìYî�ì	�íhî��íhîEì8í�ì¹�Kì�¿�
�íiRAא��ìlÁpì¥�ìg¿�î¥¿��òhî��ÁWî�ì¦�k¿���ógÁAî�í�
�ðhîEì8í��íi¿��ìµK¿��ÁiîE¿���KìCî�¿Aì��KôB¿A¿��îgíDîCì



�:Á�¿��אïYîEì��íWî�ì¦�Kì��NEÁ?¿��îW¿?¿��Nî�¿�ì¥�אïÐ
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�NîERAìqì¹�íiì<ì���î¹ìZ¿�ì¹�íiì��ÁWì��Nî<ÁBì	ì¹

�íi¿>ÃAì��:�אïÐÁ�¿��אïYîEì��íWî�ì¦�Kì��NEÁ?¿��îW¿?¿��!
�òµjí	ì¥�îhÁ��Nî<ÁBì	�Kì��íWî�ì¦�Kì��KìCî�øWì�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�.�ìµK¿���:�Kì�
�løCÁ	�î�ìYÁ�¿��îW¿?¿��ÁiRA�¿אì¹�lÁ�¿��ìhîא�
�»ÁXRא��ì̂ î<ì��NEÁ�ì�ì¹�»ÁWîDì�ì¶íW¿�ì¹



�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhÁ��lÁ¿��NîCÀ�
�Kì�ì¹�אjÀAì�Ã�K¿��îgÀ@í�î�ôWì��KìB¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì

t¿��u�ÁiEÁ�jÀ>4A¿@í���.�ìµK¿��ôgí��:jí	ì¥�ì¶K¿��íµ
�KìCEÁ��Kï�îjì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�¿MR@ì��ìhîEì��KôBí��kìîWí��¾�KìBÁ��Kï�EÁ:ì�
�ÁiîE¿Aì�kìCî�¿�ì¹�ìiRAא��ìWÁBì�¿��ÁMìC�ÁWìBÃא�ì¹

�ìµK¿��ôgí��ìYR�ì¤ì¹�¿̀ ìì¹ì¹�"�:¿��íWî<ì��Kô�¿�t�
í��ðYì7ì��Kì�¿��KìBô�òI¿��í§KôCא��KìDõ�¿��î·¿��ÀeÁ
j
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�ì·K¿��íiì<ì�ôא��îhì��ÁiRAא��ífî�ì��ìjí�ì¹�ÁiRAא�
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ìp�k¿Aìu¾M¿�  " . 
D'après Yazîd ibn Hayyân , 
Il se rendit chez Zayd ibn 
'Arqam accompagné de 

Husayn ibn Sabra et `Amr 
ibn Muslim (qu'ALLAH soit 

satisfait d'eux tous). 



Lorsqu'ils furent assis 
auprès de lui, Husayn lui 

dit: "O Zayd! Tu es comblé 
de faveurs: tu as vu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), entendu 
ses paroles, combattu à ses 
côtés, prié derrière lui. O 

Zayd! Tu es vraiment 
privilégié. Raconte - nous 

donc quelques propos que tu 
avais entendus de la bouche 

de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl)". Zayd dit alors: Fils 
de mon frère! J'ai vieilli, j'ai 



fait mon temps, et j'ai oublié 
une bonne part de ce que je 
retenais. Acceptez ce que je 
vais vous raconter et n'en 

demandez pas davantage. Un 
jour, l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) nous fit un sermon 
auprès d'une source d'eau 
dite Khummâ, située entre 

La Mecque et Médine. Après 
avoir loué et glorifié 

ALLAH, le Prophète nous 
mit en garde: "O gens! Je ne 

suis qu'un mortel sur le 



point de rendre le dernier 
soupir. Je vous confie deux 

dépôts précieux: le Livre 
d'ALLAH (le Coran) où 
vous trouverez la bonne 
direction et la lumière, 

mettez donc ses prescriptions 
en pratique et attachez -vous 

- y". Il nous incita à nous 
plier aux enseignements du 
Coran, puis il poursuivit: 

"(et le deuxième) ma 
parentèle. Craignez ALLAH 
dans vos relations avec ma 



famille. Craignez ALLAH 
dans vos relations avec ma 

famille". - "O Zayd!, 
demanda Husayn, qui sont 

donc les membres de la 
parentèle de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl)? N'est - ce 
pas ses femmes?". - "Certes 

oui, répondit Zayd, mais 
aussi ceux qui lui sont 
interdits de toucher à 

l'aumône". - "Qui sont - ils 
donc?", répliqua - t - il. - 
"Ce sont, reprit Zayd, les 



familles de `Alî, de `Aqîl, de 
Ja`far et de `Abbâs". - 

"Tous ceux - ci n'ont pas 
droit à recevoir l'aumône?". 

- "Oui", répondit - il. 
(Transmis par Muslim) 

 
Suivant une variante: "Or je 

vous laisse deux dépôts 
précieux, le premier étant le 
Coran, la corde d'ALLAH. 

Quiconque en suit les 
prescriptions sera sur la 



bonne voie, et quiconque le 
néglige s'égarera". 

�îhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�òd�øWø8א��óYÃ@ì��lÁ�¿�

�ìµK¿��íiô�¿��ÁiîE¿Aì�K¼�jÀ�îjì��:�אïWôBì�í��אjí�À�î¥Àא
�ÁiÁ�îEì��òfî�¿��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�.

�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ "í̧��kìCî<ì�.�ì¹ì¥א jí�À�î¥Àא�:�"�
�íiRA�¿אì¹�í̧ jí�òYÃ�¿�ì¹�í̧ jí�òYì�îא�ì¹�í̧ jí¥ìא

íg¿Aî¿� . 



D'après Ibn `Umar , d'après 
'Abû Bakr As - Siddîq 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'eux), il a dit: "Vénérez 

MUHAMMAD en tenant sa 
parentèle en estime". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
44 - Les égards dûs aux 
savants, aux personnes 

âgées etaux bienfaiteurs. Le 
devoir de leur donner la 
priorité sur les autres, 



d'élever leurs sièges et de 
mettre en exergue leur 

position 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�»òjì�î�ì��îfì��îfÀ�

ÁXRא�ì¹�ì·jíB¿Aî<ì��ìh�ÁXRא��ìh�t�ì·jíB¿Aî<ì��
�KìBô��tÁ�Kì�Ã��íYR�ìXì�ì��jÀ�î¹Àא�א  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "... 
Dis: Sont - ils égaux, ceux 
qui savent et ceux qui ne 

savent pas?" (39:9). 



�¹óYîBì�òhî��¿Mì�Ã?í�¾£jí<î�ì��lÁ�¿��îhìì¹
tíiîCìא�ø»ò¥îWì�Ã�א�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥Kì8î��
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�îgí�í�ìYÃ�¿��ì¶îj¿?Ãא��õ¶íHì�
�Á�ìא�ìYÁ?Ãא��lÁ��אjí�K¿��î·òI¿��ÁiRAא��Á�Kì�Á@Á�
�lÁ��אjí�K¿��î·òI¿��ÁMôCõ��KÁ��îgíDíB¿Aî¿G¿��ïא�ìjì	
�î·òI¿��¼�ìYî�Á��îgíDí�ìWÃ�¿G¿��ïא�ìjì	�ÁMôCõ�א�

¿��KöCÁ	�îgíDí�ìWÃ�¿G¿��ïא�ìjì	�Á�ìYî�òDÃא��lÁ��אjí�K



�.ì¹t�lÁ��ìfí�ôYא��ífí�ôYא��hô�íHì��
ì¹�ÁiÁ�K¿:ÃAí	t�k¿Aì�ÁiÁ�îEì��lÁ��íWí<Ã?ì��
¿��ÁiÁ�ì�òYÃ@ì�t�ÁiÁ�î¤òIÁ���.�"�ðgÁAî�í��í̧ .�¥ì¹ìא

�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�KïBÃAÁ	�îgíDí�ìWÃ�¿G¿��"
�íµìWì��"�KöCÁ	�:�"î	��î»¿�u�Kï��.�lÁ�ì¹
�¾Mìא�ì¹ò¥�"�:�Á�Kì�Á@Á��îgí�í�ìYÃ�¿��ì¶îj¿?Ãא��õ¶íHì�

�¼�ìא�ìYÁ��îgíDí�ìWÃ�¿�ì¹�ÁiRAא��؛�îNì�K¿��î·òI¿�
�îgíDí�ìWÃ�¿��îgíDô�íHìEÃA¿��ïא�ìjì	�îgíDí�ìא�ìYÁ�



�ïא�ìjì	�Á�ìYî�òDÃא��lÁ��אjí�K¿��î·òI¿��¼�ìYî�Á�
í�íYì�Ã�¿��îgíDô�íHìEÃA¿��KöCÁ	�îg�.�"�í£אìYíBÃא�ì¹�"

�ÁiÁ�K¿:ÃAí�Á��"ò¹�õfì�ì�t�íaÁpîjìBÃא��î¹¿��ÁiÁ�ì�
�ÁiÁ��õ]ì�î�ì��»ÁXRא��"�.�íií�ì�òYÃ@ì�ì¹�"�òUî�¿>Á�

�ÁiÁ��í£òY¿>îCì��Kì��ìlÁ�ì¹�Áא�ôYא��òYî�¿�ì¹�Á�Kôא��
KìBÁ�òjî�ì�ì¹�óY�òYì	ì¹�ó̈  . �îhÁ��ìYÁא

D'après `Uqba ibn `Amr Al - 
Badrî Al - 'Ansârî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Que celui qui 
dirige la prière en commun 

soit respectivement le 
meilleur à réciter le Livre 

d'ALLAH (le Coran),puis le 
plus instruit dans la sunna, 

ensuite le premier à 
accomplir l'hégire et enfin le 
plus âgé. Nul n'est permis de 
diriger une prière dans une 
maison quelconque sans le 
consentement du maître ni 
de s'asseoir sur son coussin 

(ou son lit) sans son 



autorisation". (Transmis par 
Muslim) 

 
Dans une autre version, on 

trouve "le premier à 
embrasser l'islam" au lieu 

du "plus âgé" 
�íiîCìì¹�)�¹óYîBì�òhî��¿Mì�Ã?í�¾£jí<î�ì��lÁ�¿�

�¿ì·K�:��ìµK¿�(��ø»ò¥Kì8î�tא�ø»ò¥îWì�Ã�א
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

ô8א��lÁ��KìCì�Á�KìCì��íUì�îBì�u�íµjÀ?ì�ì¹�Á��"�:



î	אì¹�¹אíjì�t�îgÀ@í�jÀAÀ��ìcÁAì�î�ì�¿��אjÀ>ÁAì�î�ì��
¶ò�ì¹א�kìDõC��ôgí�lÁCÁAìEÁ�tî�u��îgÀ@îCÁ��jÀ�¹À�א

�îgíDì�jÀAì��ìh�ÁXRא��ôgí��îgíDì�jÀAì��ìh�ÁXRא��.�"
�ðgÁAî�í��í̧ ÁiîE¿Aì�.�ì¹ì¥א�íiRAא��kRAìq�íiÀ�îj¿�ì¹
�ìgRAì	ì¹�"�:�lÁCÁAìEÁ��:�"�ÁcEÁ>î�ì�Á��ìjí�

�ÁW�ÁWî7ì�Á��ì»ò¹í¥ì¹�ð�Kì��KìD¿Aî�¿��ì[îE¿�ì¹�ò·jõCא�
�KìD¿Aî�¿��¾�Kì��ìaì��ò·jõCא��"�.�kìDõCא�ì¹�"

�íµjÀ?í<Ãא��"�א:�jÀ�¹À�ì¹tî�u�ò¶�:�"�îgí�



�ìfEÁ�ì¹�ì·jí=Á�Kì�Ãא��:òfî9¿>Ãא�ì¹�ògÃAÁ�Ãא��ífî�¿�  
. 

D'après `Uqba ibn `Amr Al - 
Badrî Al - 'Ansârî , 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
au moment de la prière, 
passait sa main sur nos 

épaules (pour s'assurer de 
l'égalisation des rangs) en 
disant: "Egalisez vos rangs 

et ne sortez - en pas pour que 
vos cœurs ne soient pas 
divisés. Que les adultes 



parmi vous se placent 
derrière moi suivis des 

autres (les plus jeunes et 
enfin les femmes)". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�jÀ�¹À��îgÀ@îCÁ��lÁCÁAìEÁ�

"�¶ò�ì¹א�kìDõC��ôgí�א�ìh�ÁXR��îgíDì�jÀAì�tî�uא



−ì��u�Kï�−�"��Á�Kì7îEì�ì¹�îgÀ�Kô�ò�ì¹
�"ðgÁAî�	ìjîאò³�tאí��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Mas`ûd (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit à 
trois reprises: "Que les 

adultes les plus sensés se 
placent derrière moi, suivis 

des autres", puis il 
poursuivit: "Evitez le 
tumulte des marchés 
(disputes, vacarme et 



autres)". (Transmis par 
Muslim) 

�kìEî�ì��lÁ�¿��îhìì¹−�¾WôBì�í��lÁ�¿��ìfEÁ�ì¹�
�¿MìBî�ì��lÁ�¿��òhî��òfîDì	−�Á�Kì�Ãא��òUî�¿>Á��

�ÁMì�RAì�íBÃא��Á�Kôא���ò·K¿@î	ò�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא�−�
íiîCì��ìµK¿�tא�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥Kì8î��:
¿:îא��ÀMì8øEì�í�ì¹�ófîDì	�íhî��ÁiRAא��íWî�ì�ìd¿A

�ìYì�îEì��k¿���¾£jí<î�ì��íhî�−�¾XÁ��îjì��ìlÁ�ì¹�
�ðUÃAíq−�ÁWî�ì�k¿���ÀMì8øEì�í��kì�¿G¿��K¿�ôY¿>ì�¿��



�ÁiÁ�ì£�lÁ��À_ô�ì7ì�ì��ìjí�ì¹�ófîDì	�òhî��ÁiRAא�
EÁ�¿�u�ìd¿A¿:î�K¿��¿MìC�ÁWìBÃא��ì¶ÁW¿��ôgí��íiìC¿�ìW¿��
ì�ÀMì8øEì�í�ì¹�ófîDì	�íhî��òhìBî�ôYא��íWî�

�ølÁ�ôCא��k¿���¾£jí<î�ì��KìCîא��ÀMì8ø�ìjí�ì¹
�íWî�ì�ìLì�ìX¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�ìµK¿?¿��ígRA¿@ì�ì��òhìBî�ôYא��"�:�îYø�¿��îYø�¿��"
�KìBRA¿@ì�¿��ìN¿@ì�¿��ò¶îj¿?Ãא��í�ìWî�¿��ìjí�ì¹

�ìµK¿?¿��"�:¿��ì·jS?Á�ì�î�ì�ì¹�ì·jÀ>ÁAî�ì�



�ÁO�ÁWì�"��îgÀ@¿AÁ�K¿�؟�Ãא��ì¶KìBì��ìY¿�ì¤ì¹�.
�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�íiÀ�îj¿�ì¹
�ìgRAì	ì¹�"�:�îYø�¿��îYø�¿��"�í̧ KìCî<ì��:�ígRA¿@ì�ì�

�tíYì�Ãא  . 
D'après Sahl ibn 'Abû 
Hathma Al - 'Ansârî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), `Abd - Allâh ibn Sahl et 

Muhayyisa ibn Mas`ûd se 
dirigeaient vers Khaybar 
après sa conquête et la 



conclusion de la paix, puis 
chacun d'eux s'occupait de 
ses affaires personnelles. 
Muhayyisa se rendit chez 
`Abd - Allâh ibn Sahl et le 

trouva baigné dans son sang. 
Il l'enterra puis regagna 

Médine. `Abd Ar - Rahmân 
ibn Sahl, accompagné de 

Muhayyisa et Huwayssa, les 
deux fils de Mas`ûd, se 

rendirent auprès du 
Prophète (pbAsl). `Abd Ar - 

Rahmân, quoiqu'étant le 



plus jeune, voulait parler. Et 
le Prophète de lui dire: "Que 

le plus âgé prenne la 
parole". Il se tut tandis que 
les deux autres se mettent à 

relater l'événement. - 
"Prêterez - vous serment, dit 

le Prophète, afin de 
recouvrir les droits de la 

victime?". Puis le 
transmetteur mentionna le 
hadith en entier. (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 



�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
�íaìBî�ì��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�¾Wí�À��k¿Aî�¿��îhÁ��òhîE¿Aí�ôYא��ìhîEì�−�lÁCî<ì��
�òYî�¿?Ãא��lÁ�−�íµjÀ?ì��ôgí���"�:�íYì�Ã�¿��KìBíDõ�¿�


ìÐÁ��íi¿���"¿��ïXî�¿א��ò·�îYÀ?ÃAÁ�؟�À��אì¤òI¿��k
�ÁWî�RAא��lÁ��íiì�ôW¿��KìBÁ�ÁWì�¿��.�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), "Le 

Prophète (pbAsl) enterrait 



deux à deux les martyrs de 
'Uhud (dans une même 

tombe). Il demandait (à ses 
Compagnons) lequel des 

deux connaissait le mieux le 
Coran pour l'enterrer le 

premier". (Transmis par Al - 
Bukhârî) 

�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:
�¾́ �ìjÁאÁ��À́ ôjì�ì�¿��ò¶KìCìBÃא��lÁ��lÁא�ì¥¿�



í�ì¥�lÁ�ì�Kì�¿�uíWì�¿��ò·�îhÁ��íYì�Ã�¿��KìBí�
́¿�אtא ìYì=îq��ìfEÁ?¿�òYì�t��NÃ�ì¹KìC¿�א��ìjøא
�lÁ��:א�k¿���i�î<¿�ìW¿��îYø�¿�t�KìBíDîCÁ��òYì�Ã��"
�.�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ �ïWìCîא�ì¹ì¥ì¹אí��ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא

K¼?EÁAî<ì� . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Je me vis en rêve me 
curant les dents avec un 
siwâk. Deux hommes se 



présentaient à moi dont l'un 
était plus âgé que l'autre. 

J'ai donné le frottoir au plus 
jeune, mais on m'ordonna de 

le passer au plus âgé, et je 
l'ai lui remis". (Transmis 
par Muslim d'après Al - 

Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:î���îhÁ��ô·�u�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��òµ



�òfÁ�Kì�ì¹�ògÁAî�íBÃא��ÁMì�îEô7א��»Á¤�ì¶אìYÃ��
�íiîCì�lÁ�Kì�Ãא�ì¹�ÁiEÁ��lÁ�Kì=Ãא��òYîE¿��ò·�îYÀ?Ãא�

ì¶אìYÃ�ò�ì¹�Á_Á�Ã?íBÃא��ò·K¿:ÃAõ�"��¤Á«�א�
ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì� . 

D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Parmi les 

actes de la vénération 
d'ALLAH, le Très - Haut, 

figurent l'estime des 



personnes âgées, la 
connaissance du Coran sans 

en exagérer ni négliger la 
récitation et le respect porté 

au sultan équitable". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�îhìì¹�ÁiEÁ�¿��îhì�¾LîEì<í
�òhî��¹òYîBì�îhìì¹

�Á̧ øWì��)�¹óYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìlÁpì¥
�ìµK¿��îgíDîCì�íiRAא��:¿��ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�KôCÁ��ì[îE¿�



�ì²ìYì
�î²òYî<ì�ì¹�Kì�ìÐÁ=ìq�îgì�îYì��îg¿��îhì�
�Kì�òÐÁ�¿��.�"�jí�¿��í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq�ðO�ÁWì�

�õ»ÁXÁ�îYøא���ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�:
�ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì��.ÁMìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�
�ì£í¹אì£�lÁ�¿��"Kì�òÐÁ�¿��ôdì�  " . 

D'après `Amr ibn Chu`ayb , 
d'après son père qui le tenait 

de son grand - père 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'eux), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "N'est pas des 



nôtres quiconque se montre 
impitoyable envers les petits 

et ne respecte pas les 
vieillards". (Transmis par 

'Abû Dâwwûd et At - 
Tirmidhî) 

�íiìBÁ�ì¥�¾LEÁ�ì
�lÁ�¿��òhîא��ò·jíBîEì��îhìì¹
�KìDÁ��ôYì��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�ô·¿��íiRAא�
�ðfí�ì¥�KìDÁ��ôYì�ì¹�¼�ìYî�Á��íiî�¿:î¿G¿��ðfÁoKì	

îEì�ì¹�ð�KìEÁ��ÁiîE¿Aì�ìf¿�¿G¿��íiî�ìWì<Ã�¿G¿��½Mì�
�¿eÁ�ì¤�lÁ��KìD¿��ìfEÁ?¿��.�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�אjÀ�òZî�¿�
�îgíD¿�ò¦KìCì��ì§KôCא��.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ .�¥ì¹ìא
�ìµK¿��îhÁ@¿��:�¿Mì7ÁoKì�Ã́ ò¥îWí��îg¿��ð·jíBîEì�

Á��ðgÁAî�í��í̧ ìY¿�ì¤�îW¿�ì¹�ÁiÁ�EÁ�ìq�òµô¹¿��l
�ìµK¿?¿��K¼?EÁAî<ì��:�ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì�ìYÁ�í¤ì¹

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�Kì�ìYì�¿�
�ìµòZîCí��î·¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�îgíD¿�ò¦KìCì��ì§KôCא��.�jí�¿��ígÁ�Kì�Ãא��í̧ ìY¿�ì¤ì¹



�ÁiÁ�Kì�Á��lÁ��ÁiRAא��ÁWî�ì"�ò¶jÀAí�ÁM¿�òYî<ì��
�ÁO�ÁWì�Ãא��"�ìµK¿�ì¹�:�ðO�ÁWì��ìjí�

ðUEÁ�ìq . 
D'après Maymûn ibn 'Abû 

Chabîb , `A'icha 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle) donna une croûte de 
pain à un mendiant qui 

passait près d'elle, fit asseoir 
un autre qui était bien 

habillé et en bonne tenue et 
lui servit un repas. 



Interrogée sur son attitude 
différente envers les deux 

hommes, elle répondit: 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

a dit: "Traitez les gens 
comme il sied à leur rang". 

'Abû Dâwwûd, qui 
transmettait ce hadith, 

ajouta: "Mais Maymûn ne 
vivait pas au temps de 

`A'icha". 
Muslim a transmis le même 

hadith suivant cette variante: 
On a rapporté que `A'icha 



(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle) avait dit: "L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) nous a 

ordonné de traiter les gens 
comme il sied à leur rang". 
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹

�ìµK¿��:�ìµìZìC¿��óhîEì8í��íhî��ÀMìCîEìEí�ì¶ÁW¿�
�ì·K¿�ì¹�ó[îE¿��òhî��øYí�Ãא��ÁiEÁ�¿��òhîא��k¿Aì
�ìlÁpì¥�íYìBí�îgòDEÁ�îWí��ìh�ÁXRא��òY¿>ôCא��îhÁ�
�ì�Kì�îq¿��íא�ôYÀ?Ãא��ì·K¿�ì¹�íiîCì�íiRAא�



ìYìBí�ò[ÁAî�ì��ÁiÁ�ì¥ì¹Kì7í�ì¹�−jíDÀ��t�אjí�K¿��
�Kï�Kô�í
�î¹¿�−�ÀMìCîEìEí�ìµK¿?¿��t�ÁiEÁ�¿��òhî��:�Kì�

ìWîCÁ��ìXìא�א�ðiî�ì¹�e¿��lÁ�¿��ìhîא�t�òÐÁ�
�ì·Á¤¿G¿��íi¿��ì·ì¤ÃGì�î	K¿��ÁiîE¿Aì�lÁ��î·Á¤ÃGì�î	K¿�
�ìfì�ì£�KôB¿A¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�íYìBí�íi¿��:

ì��îlÁ��ìµK¿��Kì��ÁiRA�¿אìj¿��Á�KR:ì�Ãא��ìhîא��K
ì¹�ìµîZì�Ãא��KìCEÁ:î<í�t�òµîWì<Ã�KÁ��KìCEÁ��ígÀ@î�ì��

�.�kô�ì��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�íYìBí�ìLÁ9ì=¿�



�õYí�Ãא��íi¿��ìµK¿?¿��ÁiÁ��ìaÁ�jí��î·¿��ôgì��:�Kì�
�ìµK¿��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ìÐÁ�¿�

ìq�ÁiøEÁ�ìCÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRA�:�ÁXí�
�òhì�îªòYî¿�ì¹�Á²îYí<Ã�KÁ��îYí�Ã�ì¹�ìjÃ>ì<Ãא�

�ì.ÁAÁ�Kì�Ãא��.�ì.ÁAÁ�Kì�Ãא��îhÁ��אìXì��ô·ò�ì¹
�.ì��ì.Á��íYìBí�Kì�ì¦ì¹Kì��Kì��ÁiRA�¿אì¹u�Kì�

�ÁiRAא��Á�Kì�Á��ìWîCÁ�K¼�KR�ì¹�ì·K¿�ì¹�ÁiîE¿Aì
�k¿�Kì<ì��.Ãא��í̧ �ì¹ì¥õ»ò¥Kìאí�  . 



D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), `Uyayna ibn Hisn se 
rendit chez son neveu Al - 
Hurr ibn Qays, l'un des 
rapprochés de `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui). Les connaisseurs du 
Coran, jeunes ou âgés, 

assistaient aux réunions de 
`Umar et étaient ses 

conseillers. `Uyayna dit à 
son neveu: "Puisque tu as 

du mérite auprès de cet émir, 



demande - lui de m'accorder 
une audience". Ainsi, 

`Uyayna entra chez `Umar et 
lui dit: "Fils d'Al - Khattâb! 

ParALLAH! Ni tu nous 
donnes assez ni tu nous 

gouvernes équitablement!". 
Emporté, `Umar voulut le 
punir. Al - Hurr intervint 

alors: "O Emir des croyants! 
ALLAH, le Très - Haut, dit: 
"Accepte ce qu'on t'offre de 
raisonnable, commande ce 

qui est convenable et éloigne 



- toi des ignorants" (7:199). 
Or cet homme est un 

ignorant". ParALLAH! A 
l'écoute du verset, `Umar 

s'apaisa tant il respectait le 
Livre d'ALLAH, le Très - 
Haut. (Transmis par Al - 

Bukhârî) 
�¾�íWîCí��òhî��¿�ìYíBì	�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�k¿Aì�NîCÀ��îW¿?¿�
ì�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ÁWîD



À��ìgRAì	ì¹u�KìB¿��íiîCì�À̀ ¿>î�¿��NîCÀ@¿��Kï�
��òµîj¿?Ãא��îhÁ��lÁCí<ìCîBì�t�KìCí�Kì��ô·¿��

Kì�ò¥t�løCÁ��õhì	¿��îgí���.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Samura ibn Jundub 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "J'étais encore très 
jeune au temps de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dont je 

retenais bien les propos. Or, 
la présence d'hommes plus 

âgés m'empêchait de 
rapporter ses propos". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��:�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�"�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�ì̂ ôE¿��t��ÁiøCÁ�Á��Kï�îEì
�÷�Kì
�ì¶ìYÃ�¿��Kì�
�í̧ ìWîCÁ�	ÁiøCÁ�"�ì¹ì¥א�íií�òYÃ@í��îhì��íi¿��íiRAא�
ðL�òY¿��ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא�� . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "A 

tout jeune homme qui 



honore un vieillard eu égard 
à son âge, ALLAH assignera 

quelqu'un pour l'honorer 
quand il prendra de l'âge". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
45 - Le devoir de rendre 

visite aux gens de bien, de 
prendre part à leurs 

réunions, de leur tenir 



compagnie et de les aimer. 
Le devoir de chercher à leur 

rendre visite, de leur 
demander leur bénédiction et 
de visiter les hauts lieux de 

l'Islam 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:¿��î¤ò�ì¹�kì	jí��ìµK

�í̧ Kì�¿>Á�t�ìaìBî�ì��ìbÀAî�¿��kô�ì��í¡ìYî�¿��
�Kï�À?í��ìlÁ9î�¿��î¹¿��òhî�ìYî�ì�Ãא��.�ÁiÁ�îj¿��k¿��



�k¿�Kì<ì��:�¿eí<Á�ô�¿��îfì��kì	jí��íi¿��ìµK¿�

ïWîא�í¥�ìNîB4Aí�KôBÁ��òhìB4Aì<í��î·¿��k¿Aì. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìaì��¿eì�Ã>ì��îYÁ�îqאì¹
�ÁXRא��ølÁ7ì<Ãא�ì¹�Áא�ìWì=Ã�KÁ��îgíDô�ì¥�ì·jíîWì��ìh

íiìDî�ì¹�ì·¹íW�òYí� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: 

"(Rappelle - toi) quand 
Moïse dit à son valet: Je 

n'arrêterai pas avant d'avoir 
atteint le confluent des deux 
mers, dussé je marcher de 



longues années" .. Jusqu'à 
la fin de ce verset: "Moïse 
lui dit: Puis - je te suivre, à 

la condition que tu 
m'apprennes de ce qu'on t'a 

appris concernant une 
bonne direction?" (18:60 66)
"Fais preuve de patience (en 

restant) avec ceux qui 
invoquent leur Seigneur 
matin et soir, désirant Sa 

Face" (18:28). 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìWî<ì��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí<Á��óYÃ@ì��jí�¿�

�ÁiRAא��òµjí	ì¥�Á�K¿�ì¹�:�ø¶À��k¿���KìCÁ��îdÁA¿:îא�
�KìB¿��Kì�í¥¹íZì��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìhìBî�¿�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

ì¹�Kì�í¥¹íZì��ìgRAì	�.�.�KìDîE¿���KìCîEìDì�îא��KôB¿A¿�
�îN¿@ì��؛K¿?¿�t�KìD¿���:�Kì�¿��؟�eEÁ@î�í��Kì�

�òµjí	ìYÁ��ðYîEì��ÁiRAא��ìWîCÁ�Kì��ô·¿��ì.ÁB¿Aî<ì�



�îN¿�K¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��:
�lø��t�lø���lÁ@î�¿��tìWîCÁ�Kì��ô·¿��íg¿Aî�

�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��ðYîEì��k¿�Kì<ì��ÁiRAא�
�ô·¿��lÁ@î�¿��îhÁ@¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�Á�KìBô�.�א�ìlî�ìjÃ��îW¿�א�ìa¿:¿?î��îhÁ�א�

ì<ì�¿��Á�K¿@í�Ãא��k¿Aì�KìBíDî�ì�ôEìD¿�u�ò·KìEÁ@î�ì��
ðgÁAî�í��í̧  . �KìDì<ì�ì¹ì¥א

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Après la 
mort de l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl), 'Abû Bakr dit à 
`Umar (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux): "Allons 
voir 'Umm 'Ayman (une 

esclave affranchie de 
l'Envoyé d'ALLAH) à qui le 

Prophète (pbAsl) tenait à 
rendre visite". Dès qu'elle 

les vit, elle fondit en larmes. 
- "Qu'est ce qui te fait 

pleurer, s'étonnèrent les 
deux Compagnons. Ne sais - 

tu pas qu'être auprès 
d'ALLAH est mieux pour 



son Envoyé (que l'ici bas)?". 
- "Je ne pleure pas la mort 
du Prophète, répondit - elle, 
mais plutôt l'interruption de 
la révélation!". A ces mots, 

'Abû Bakr et `Umar se 
mirent à pleurer eux aussi. 

(Transmis par Muslim) 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:�ô·¿�
í�ì¥u�¾Mì�îY¿��lÁ��íi¿��Kï�¿��ì¥אì¦��ºìYî�À�



�K¼@¿Aì��ÁiÁ�ì�ì¥îWì��k¿Aì�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìWìqî¥¿G¿�
�ìµK¿��ÁiîE¿Aì�kì�¿��KôB¿A¿��:�ìµK¿��؟�íW�òYí��ìhî�¿�

�:�ÁMì�îY¿?Ãא��Á̧ ÁXì��lÁ��lÁ��Kï�¿��íW�ò¥À��.�ìµK¿�
ÁiîE¿Aì�؟�:��KìDõ�íYì��¾MìBî<Á��îhÁ��ÁiîE¿Aì�e¿��îfì�

�ìµK¿��:tì�î�¿��lø�¿��ìYîE¿���ÁiRAא��lÁ��i�î�
�k¿�Kì<ì��.�ìµK¿��:�eîE¿���ÁiRAא��íµjí	ì¥�lø�òI¿�

�ÁiEÁ��i�î�ì�î�¿��KìB¿��eô�ì�¿��îW¿��ìiRAא��ô·¿GÁ��"
�.�ðgÁAî�í��í̧ í̧�"��íµK¿?í�.�ì¹ì¥א ìWìqî¥¿��"�אìX¿@Á�



�ÁiÁ;Ã>Á�Á��íi¿AR�ì¹�אì¤��.�ì¹�"�ÀMì�ì¥îWìBÃא��"
�Áא�ôYא�ì¹�ògEÁBÃא��òUî�¿>Á��:א�íd�òYR:��.�kìCî<ì�ì¹

�"�KìDõ�íYì��:�"�lÁ��kì<î�ì�ì¹�KìDÁ��í¶jÀ?ì�
ìquKìDÁ�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: Un homme allait rendre 
visite à un coreligionnaire 

habitant dans un autre 
village. ALLAH lui envoya 



un ange qui l'aborda et lui 
demanda: "Où vas - tu?". 

"Rendre visite, répondit - il, 
à un frère qui réside dans ce 

village". - "Cherches - tu 
par cette visite à lui rendre 
un service qu'il t'avait fait 

auparavant?". - "Non! Mais 
je l'aime en ALLAH, le Très 
- Haut". L'ange lui dit alors: 
"ALLAH m'a envoyé te dire 
qu'Il t'aime comme tu aimes 
en Lui ton coreligionnaire". 

(Transmis par Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

�ÁiRAא��lÁ��íi¿��Kï�¿��ì¥אì¦�î¹¿��Kï9�òYì��ì£Kì�îhì�
�¾£KìCí��í̧ �î·¿GÁ��Nî�Á�ì¹�ì�K¿�:��ì£Kìא

òZîCì��ÁMôCì�Ãא��îhÁ���Ã�ôjì�ì�ì¹�´Kì7îBì�t�.�"�
øא���í̧ �ðhì�:�õ»ÁXÁ�îY�ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�

�òVì�õCא��ò̂ î<ì��lÁ�ì¹�"ðL�òY¿�  " . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: Une voix 
divine appelle quiconque 

rend visite à un malade ou à 
un coreligionnaire: "Tu es 

un homme de bien, ta 
démarche est excellente, et 
une place au Paradis t'est 

réservée". (Transmis par At 
- Tirmidhî) 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î


�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�ò[EÁAì�Ãא��ífì�ì��KìBô��



ô8א��òfÁ�Kì�¿��Á�jõ�òUÁ�K�ò[EÁAì�ì¹�א�
�òÐÁ@Ãא��òVÁ�Kì�ì¹�Áeî�ÁBÃא��.�ífÁ�Kì�¿�

�î·¿��Kô�ò�ì¹�¿eì�ÁXî�í��î·¿��Kô���Áeî�ÁBÃא�
�K¼åò¥�íiîCÁ��ìWÁ�ì��î·¿��Kô�ò�ì¹�íiîCÁ��íKì�î�ì�

�¼Mì�øE¿��.�ì³òYî�í��î·¿��Kô���òÐÁ@Ãא��íVÁ�Kì�ì¹
Á��ìWÁ�ì��î·¿��Kô�ò�ì¹�eì�KìEÁ��¼MìCÁ�îCí��K¼åò¥�íiîC�"

�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�¿eì�ÁXî�í��:�"eìEÁ:î<í�  
. 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Le bon 

compagnon et le mauvais 
compagnon sont 

respectivement comparables 
au vendeur de musc et au 
forgeron. Le premier te 

donne (du musc) ou tu lui en 
achètes ou tu humes de sa 

bonne odeur. Quant au 
second, ou il te brûle les 

habits, ou il exhale sur toi 
une odeur infectieuse". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

�À�¿�îYìBÃא��íU¿@îCí�t�óaì�î¥�:�KìDÁ�ì�ì�Á�ì¹�KìDÁ�KìBÁ�
�Áא�ìXÁ��îY¿>Ã�K¿��KìDÁC�ÁWÁ�ì¹�KìDÁ�KìBì�Á�ì¹

ÁiîE¿Aì�"�א�òh�øW��îNì�òYì��ìWìא´��ðd¿>ô�í��.
ôCא��ô·¿��í̧ KìCî<ì�ì¹�lÁ��ì·¹íWÁ8Ã?ì��ì§K

�ìµKì8Á�Ãא��Á̧ ÁXì��Á�¿�îYìBÃא��îhÁ��Á�ì£Kì<Ãא�



k¿Aì�ì¤א�Á�tא�ìNî�¿��î©òYî�K¿��ìaì�î¥
�k¿Aì�î©òYîא�ì¹�KìDÁ��îY¿>Ã�אì¹�òh�øWא�

KìDÁ�ì�î�íq . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "La femme est 
demandée en mariage pour 
l'une de ces quatre raisons: 

sa richesse, sa lignée, sa 
beauté ou sa piété. Epouse 

donc la pieuse, tu seras 



gagnant". (Transmis par Al 
- Bukhârî et Muslim) 

�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��:ìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRA

�ìf�òYî�Á�Á��ìgRAì	ì¹�"�:�î·¿��eí<ìCîBì��Kì�
:��¿îN¿�ìZìC�"��Kì�ì¥¹íZì��ìYì�Ã�¿��KôBÁ��Kì�í¥¹íZì�؟�

��íµôZìCì�ì��Kì�ì¹t�ìhîEì��Kì��íi¿��eø�ì¥�òYî�¿GÁ��
�¿eÁ�ì¤�ìhîEì��Kì�ì¹�KìC¿>ÃAì��Kì�ì¹�KìC�ÁWî�¿��.�í̧ ¥ì¹ìא

õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 



D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), le Prophète (pbAsl) 
demanda à Gabriel: "Qu'est 

ce qui t'empêche de nous 
visiter plus fréquemment que 
tu ne le fais?". ALLAH alors 
lui a révélé ce verset: "Nous 
ne descendons que sur ordre 
de ton Seigneur. A Lui tout 
ce qui est devant nous, tout 
ce qui est derrière nous et 

tout ce qui est entre les 



deux" (19:64) (Transmis par 
Al - Bukhârî) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ñ»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì

�ìµK¿��"�:t��îLÁ�Kì8í��tì¹�KïCÁ�îHí��t�
��eì�Kì<¿��îfÀ�ÃGì�t�÷lÁ?ì���.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�¾£KìCî	òIÁ��õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£tÁiÁ��ì§ÃGì��  . 
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Ne prend 



qu'un croyant pour 
compagnon, et n'associe 

qu'un pieux à ton repas". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ô·
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:
�îYÀ;îCìEÃA¿��ÁiÁAEÁAì��òh�Á£�k¿Aì�ífí�ôYא�

�îfÁ�Kì�í��îhì��îgÀ�íWì�¿��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא



�ìµK¿�ì¹�óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£
�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Tout homme suit les 

traces de son ami. Que 
chacun de vous choisisse 

donc bien ses compagnons". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 



îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î

íiîCì�íiRAא��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�ôLì�¿��îhì��ìaì��í�îYìBÃא��"

�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ìµK¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ìfEÁ�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCAÁ��:�ífí�ôYא�

�ìµK¿��؟�îgòDÁ��îdì�ÃAì��KôB¿�ì¹�ì¶îj¿?Ãא��õLÁ�í�:�
�"ôLì�¿��îhì��ìaì��í�îYìBÃא�  ! " . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 



(pbAsl) a dit: "Tout homme 
sera ressuscité avec ceux 

qu'il aura aimés". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 

 
Suivant une variante: On 

demanda au Prophète 
(pbAsl): "Que penses - tu 
d'un homme qui aime des 

gens vertueux sans pouvoir 
les accompagner (au 

Paradis)?". - "L'homme 
sera avec ceux qu'il aura 

aimés". 



�KöEÁא�ìYî¿��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�ìgRAì	ì¹�:�íµjí	ì¥�ìµK¿��؟�ÀMìKô��kì�ì�א�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:�Kì�

�î£ìWî��KìD¿�؟�¿��"�ìµK¿��:�ÁiRAא��õLì�
�ÁiÁ�jí	ì¥ì¹�.�ìµK¿��"�:�îhì��ìaì��ìNî�¿�
�Nî�ì�î�¿��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹
�ógÁAî�í��.ì¹�KìBíD¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ��:��î£ìWî¿��Kì�



ì¹�ó¶îjìq�òÐÁ�¿��îhÁ��KìD¿�tìq�uì¹�¾�t�
íi¿�jí	ì¥ì¹�ìiRAא��õLÁ�À��løCÁ@¿�ì¹�¾M¿�ìWìq . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Un 
Bédouin demanda à 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 
"Quand l'Heure Suprême 
aura - t - elle lieu?". - "Et 

qu'as - tu fait, lui répondit - 
il, pour te préparer à cet 

événement?". - "J'ai aimé 
ALLAH et son Envoyé", 
répliqua l'homme. - "Tu 



seras alors avec ceux que tu 
avais aimés". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
 

Suivant une variante: "Je 
n'ai pour œuvres 

surérogatoires ni jeûne, ni 
prières ni aumône mais 
j'aime ALLAH et son 

Envoyé". 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

�:�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���ðfí�ì¥�ì�Kì�



�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�.�Kï�îj¿��ôLì�¿��ófí�ì¥�lÁ��íµjÀ?ì��ìcîE¿�

�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��؟�îgòDÁ��îdì�ÃAì��îg¿�ì¹
RAא��kRAìq�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íi�"�:�ìaì��í�îYìBÃא�

�ôLì�¿��îhì��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme vint trouver 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
et lui demander: "O Envoyé 
d'ALLAH! Que dis - tu d'un 



homme qui a aimé des gens 
sans pouvoir les rejoindre 

(dans l'au - delà)?". 
"L'homme sera avec ceux 

qu'il avait aimés", lui 
répondit - il. (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא�"�:�
�ÁLì�ôXא��ò·Á£Kì<ìB¿��í·Á£Kì<ì��í§KôCא�
�ÁMôEÁAÁ�Kì�Ãא��lÁ��îgí�í¥KìEÁ��ÁMô9Á>Ãא�ì¹



¶ò��ì¤א��¿?jíDÀא�u	îgí�í¥KìEÁ�tî��lÁ�א
¥ì¹îא¡í��ð£jíCí��½�ìWôCì�í��KìB¿��ì²ì¥Kì<ì�ì¹tא

�ìc¿Aì�îא��KìDîCÁ��ìY¿�KìCì��Kì�ì¹�ìc¿Aì�îoא�KìDîCÁ��.�"
�ðgÁAî�í��í̧ �õ»ò¥Kì��íiÀ�îj¿�.ì¹ì¥ì¹�ì¹ì¥אí�Ãא��º�"�:

¿Mì7ÁoKì�.���îV¿�"�ì¹î¥א¡í�tא�ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ�
KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥ . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Les gens sont 



comparables aux métaux tels 
que l'or et l'argent, les 

meilleurs d'entre eux aux 
temps préislamiques le 
seront aussi après leur 

conversion s'ils s'instruisent 
dans la religion. Les âmes 

sont des groupes diversifiés, 
celles qui se reconnaissent, 
s'harmonisent, et celles qui 
sont de nature différente, se 
repoussent". (Transmis par 

Muslim) 



�¹óYîBì�òhî��òYîEì	À��îhìì¹−�íhîא��íµK¿?í�ì¹�
�ìjí�ì¹�óYÁ�Kì��"�òUî�¿�ì¹�Á�ìZîBìDÃא��øgì9Á�

�ÁM¿AìBîDíBÃא��ò.ø�íYìBí�:���ìµK¿�−"�א��ì·K¿�
�kì�¿��אì¤��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��íhî�
�îgíD¿�¿Gì	�òhìBìEÃא��òfî�¿��í£אìWî�¿��ÁiîE¿Aì�:

î�ì¹¿��ígÁ@ìE¿�¿��kì�¿��kô�ì��؟�óYÁ�Kì�íhî��í[
�íi¿��ìµK¿?¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[î�ì¹À��k¿Aì�:

�ìµK¿��؟�óYÁ�Kì�íhî��í[î�ì¹À��ìNî�¿��:�ìµK¿��îgì<ì�



�:�ìµK¿��؟�ó·ìY¿��îhÁ��ôgí��¾£אìYí��îhÁ��:�îgì<ì�
�ìµK¿��:��íiîCÁ���Ã�ìYì�¿��ð©ìYì��eÁ��ì·K¿@¿�t�

�¿e�:��îgì<ì��ìµK¿�:�ìµK��ìaÁpîjì�ógì�î¥Á£�؟��¿
�ìµK¿��؟�½�ìWÁא�ì¹�:�ìµK¿��îgì<ì��:�Nî<ÁBì	

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�íµjÀ?ì��"�:�óYÁ�Kì�íhî��í[î�ì¹À��îgÀ@îE¿Aì�lÁ�ÃGì�

�ôgí��¾£אìYí��îhÁ��òhìBìEÃא��òfî�¿��Á£אìWî�¿��ìaì�
ì�¿��ð©ìYì��ÁiÁ��ì·K¿��ó·ìY¿��îhÁ���íiîCÁ��¿�ìYt�



�îj¿��÷Yì��KìDÁ��ìjí��½�ìWÁא�ì¹�íi¿��ógì�î¥Á£�ìaÁpîjì�
�ÁiRAא��k¿Aì�ìgì�Ã�¿�t�Nî<¿:ì�î	א�î·òI¿��í̧ ôYì�

�îfì<Ã�K¿��e¿��ìYÁ>î=ì�î�ì��î·¿��"�lÁ��îYÁ>î=ì�î	K¿�
�íYìBí�íi¿��ìµK¿?¿��íi¿��ìY¿>î=ì�î	K¿��:�؟�íW�òYí��ìhî�¿�

�ìµK¿��:ìµK¿��¿M¿�jÀ@Ãא��:�¿�t�e¿��íLí�Ã�¿��
�ìµK¿��؟�KìDÁAÁ�Kì�k¿���:�Áא�ìYî�¿��lÁ��í·jÀ�¿�
�ôl¿���õLì�¿��ò§KôCא��.�îhÁ��ì·K¿��KôB¿A¿�

�îgòDÁא�ìYî
¿��îhÁ��ðfí�ì¥�ôPì��òfÁ�Ã?íBÃא��ò¶Kì<Ãא�



�ìµK¿?¿��ó[î�ì¹À��îhì�íi¿�¿Gì�¿��ìYìBí�ìd¿א�ìj¿��:
Ãא��ìfEÁA¿��ÁNîEì�Ãא��ô�ì¥�i�Ã�ìYì��ìµK¿��òKì�ìB�:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�í[î�ì¹À��îgÀ@îE¿Aì�lÁ�ÃGì�

�òhìBìEÃא��òfî�¿��îhì��¾£אìWî�¿��ìaì��óYÁ�Kì�íhî�
�ð©ìYì��ÁiÁ��ì·K¿��ó·ìY¿��îhÁ��ôgí��¾£אìYí��îhÁ�

��íiîCÁ��¿�ìYì�¿�t�íi¿��ógì�î¥Á£�ìaÁpîjì���½�ìWÁא�ì¹
�ÁiRAא��k¿Aì�ìgì�Ã�¿��îj¿��÷Yì��KìDÁ��ìjí�t�í̧ ôYì�



�îfì<Ã�K¿��e¿��ìYÁ>î=ì�î�ì��î·¿��Nî<¿:ì�î	א�î·òI¿�
�ìµK¿?¿��Kï�î�ì¹À��kì�¿G¿��:�ìµK¿��lÁ��îYÁ>î=ì�î	א�:

�óUÁ�Kìq�óY¿>ì�Á��אïWîDì�í�ìWî�¿��ìNî�¿�
�lÁ��ìµK¿��lÁ��îYÁ>î=ì�î	K¿��:�؟�ìYìBí�NEÁ?¿�

¿��ìµK�:�í§KôCא��íi¿��ìhÁ:¿>¿��íi¿��îYÁ>î=ì�î	K¿��îgì<ì�
�ÁiòDî�ì¹�k¿Aì�ìd¿A¿:î�K¿��"�ðgÁAî�í��í̧ .�¥ì¹ìא

�òhî��òYîEì	À��îhì�Kï9î�¿��ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��:�ìfî�¿��ô·¿�



�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�k¿Aìא�ÁM¿�jÀ@Ã�¹íW¿�ì¹א�
íiîCì�íYì�î�ì��ì·K¿��îhôBÁ��ðfí�ì¥�îgòDEÁ�ì¹�

�íYìBí�ìµK¿?¿��ó[î�ì¹ÀGÁ��:�ðWì�¿��KìCí��Kì��îfì�
�ífí�ôYא��¿eÁ�ì¤�ì�Kì�¿��؟�ì.øEÁ�ìY¿?Ãא��îhÁ�

�íYìBí�ìµK¿?¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·�
�ìµK¿��îW¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:í�ì¥�ô·�u�

�òhìBìEÃ�t��íµK¿?í��íi¿��ð[î�ì¹À��îgÀ@EÁ�ÃGì��îhÁ�א
�ÁiÁ��ì·K¿��îW¿��íi¿��5¶À��ìYîE¿��òhìBìEÃ�KÁ��íìWì�



��íiì�ì�î¤¿G¿��k¿�Kì<ì��ìiRAא��KììW¿��ðªKìEì�t�
�íiìEÁ?¿��îhìB¿��ògì�î¥øWא��î¹¿��ò¥KìC�øWא��ìaÁpîjì�

�îgÀ@¿��îYÁ>î=ì�î�ìEÃA¿��îgÀ@îCÁ��.�"�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
í�îhì�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìB�:�lø��

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµK¿?í��ìgRAì	ì¹�"�:�ì.Á<Á�Kôא���ìYîEì��ô·�

�ì·K¿�ì¹�½�ìWÁא�ì¹�íi¿�ì¹�ð[î�ì¹À��íi¿��íµK¿?í��ðfí�ì¥
�îgÀ@¿��îYÁ>î=ì�î�ìEÃA¿��í̧ ¹íYíB¿��ðªKìEì��ÁiÁ��.�"



�íiÀ�îj¿��"î�¿��ò§KôCא��Áא�ìY�"�òhîEì=Ãא��òUî�¿>Á�
�îgí�ì¹�øWìBÃ�KÁ�ì¹�Á�Kì�Ãא��ò·K¿@î	ò�ì¹�ÁMìBì�î<íBÃא�

�îhì�ì¹�îgíDÀ@EÁ�Kì<ìqì¹�îgí�íא�ìY¿?À�t�í²ìYî<í��
î�¿��îhÁ��íiíCîEìu�îgòDÁ��.�ì¹�"אt�í£אìWî��"

ìjîא·í�ì¹א�ì·¹íYÁqKôC�íaîBì�t��¾£ìWì�îgí�ì¹�א
ì��אjí�K¿��ìh�ÁXRא��lÁ��ì.ÁBÁAî�íBÃא��ì·¹õWíB

Á£KìDÁ�Ãא� . 
D'après 'Usayr ibn `Amr - 

ou suivant une variante: Ibn 
Jâbir - , Chaque fois que 



`Umar ibn Al - Khattâb 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui) recevait des Yéménites, il 
leur demandait si 'Uways ibn 
`Amir se trouvait parmi eux. 

Ce dernier arriva enfin et 
`Umar lui demanda: "Est 

- ce toi 'Uways ibn `Amir?". 
- "Oui", répondit l'homme. - 

"De Murâd, l'une des 
ramifications de Qaran?". - 
"Oui", répondit l'homme. - 

"Tu as guéri de la lèpre sauf 
à l'endroit d'une tache à la 



taille d'un dirham?". - 
"Oui". - "Ta mère est - elle 
encore vivante?". - Oui. J'ai 
entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "Viendra en 
compagnie des partisans 

yéménites de la tribu Murâd, 
l'une des ramifications de 
Qaran, 'Uways qui serait 
guéri de la lèpre dont il 
souffrait sauf à l'endroit 

d'une tache de la taille d'un 
dirham. Il est tellement bon 
envers sa mère que s'il use 



de serments en suppliant 
ALLAH, Il l'exaucera. Si tu 

peux lui demander 
d'implorer le pardon divin 
en ta faveur, fais - le". Sur 

la demande de `Umar, 
'Uways invoqua ALLAH 
pour qu'Il lui pardonne. 
Puis `Umar demanda à 

'Uways: "Où vas - tu?". -" 
Je pars pour la Kûfa", 

répondit - il. - "Veux - tu 
que j'envoie avec toi une 



lettre de recommandation au 
gouverneur de cette ville?". 
- "Etre parmi les pauvres et 

les humbles, m'est plus 
agréable". L'année suivante, 

un des notables de Kûfa, 
allait en pèlerinage et vint 

trouver `Umar qui lui 
demanda des nouvelles de 
'Uways. - "Je l'ai quitté, 

répondit le notable, dans un 
taudis". - J'ai entendu, 

répliqua `Umar, l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: 



"Viendra en compagnie des 
partisans yéménites de la 

tribu Murâd, l'une des 
ramifications de Qaran, 

'Uways qui serait guéri de la 
lèpre dont il souffrait sauf à 
l'endroit d'une tache de la 
taille d'un dirham. Il est 

tellement bon envers sa mère 
que s'il use de serments en 

suppliant ALLAH, Il 
l'exaucera. Si tu peux lui 
demander d'implorer le 

pardon divin en ta faveur, 



fais - le". Le notable se 
rendit vers 'Uways et lui fit 

la demande. - "Mais tu viens 
d'un voyage pieux, répondit 

'Uways, et c'est à toi 
d'implorer le pardon 

d'ALLAH en ma faveur". 
Sur les instances du notable, 
'Uways lui demanda: "As - 

tu rencontré `Umar?". - 
"Oui". Alors 'Uways 

invoqua ALLAH en faveur 
de l'homme pour qu'Il lui 

pardonne. Comme les gens 



affluèrent vers 'Uways, il 
s'enfuit. (Transmis par 

Muslim) 
Suivant une variante de 

Muslim: D'après 'Usayr ibn 
Jâbir (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), les habitants 
de Kûfa vinrent trouver 
`Umar (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui). Comme l'un 
d'eux se moquait de 'Uways, 
`Umar demanda: "Y a - t - il 
parmi vous un de la tribu de 

Qaran?". L'homme se fit 



montrer. `Umar lui dit: 
"L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: Un Yéménite 
appelé 'Uways viendra chez 
vous ne laissant dans son 

pays que sa mère. Il aura été 
guéri de la lèpre dont il 
souffrait sauf à l'endroit 

d'une tache de la taille d'un 
dinar ou d'un dirham, à 

force d'invoquer ALLAH. 
Que quiconque parmi vous 
le rencontre lui demande 



d'implorer le pardon 
d'ALLAH en sa faveur". 

Suivant une autre version, 
d'après `Umar, "J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: Le meilleur des 
hommes qui succèdent aux 
Compagnons, est 'Uways, 

dont la mère est encore 
vivante, et qui a été atteint de 

la lèpre. Demandez - lui 
d'invoquer ALLAH pour 

qu'Il vous pardonne". 



�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�îhìì¹
�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��Nî�ì¤ÃGì�î	א�:�ìµK¿��íiîCì
�lÁ��ì·Á¤¿G¿��Á�ìYîBí<Ãא��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�eÁoKìí£�hÁ��ôlì�À��Kì��KìCì�îCì��t�"�:�ìµK¿�ì¹
�KìDÁ��lÁ��ô·¿��lÁ�õYí�ì��Kì��¼MìBÁA¿��ìµK¿?¿��.�"
�Kì��KìCÃ�òYî
¿��"�:�ìµK¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�.�KìEî�õWא�
�ðUEÁ�ìq�ðO�ÁWì��"�eÁoKìí£�lÁ��ôlì�À�



�:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après `Umar ibn Al - 
Khattâb (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai 
demandé au Prophète 
(pbAsl) l'autorisation 

d'accomplir la `umra et il me 
l'autorisa en disant: "O 

frère! N'oublie pas 
d'invoquer ALLAH en notre 

faveur". - "Cette parole 
m'était plus chère que le bas 



monde et ce qu'il contient", 
ajouta `Umar. 

Suivant une variante: Il m'a 
dit: "O frère, fais nous part 

dans ton invocation". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 



�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ì·K¿�

�ÁiEÁ��l4Aì8íE¿��KïEÁ
Kì�ì¹�Kï�Áא�ì¥�ï�Kì�À��í¥¹íZì�
�òhîEì�ì<Ã�ì¥�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì·K¿�א��íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôC

�Kï�Áא�ì¥�¾Nî�ì	�ôfÀ��¾�Kì�À��ìWÁ�î�ì��lÁ�ÃGì�
íiÀAì<Ã>ì��ìYìBí�íhîא��ì·K¿�ì¹�KïEÁ
Kì�ì¹ . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) 



visitait Qubâ' (dans la 
banlieue de Médine) à pied 
ou sur sa monture, et faisait 

deux rak`a dans sa 
mosquée". (Transmis par Al 

- Bukhârî et Muslim) 
 

Suivant une variante: "Le 
Prophète (pbAsl) ainsi que 

Ibn `Umar visitaient la 
mosquée de Qubâ' tous les 

samedis". 
 



46 - Le grand mérite de 
l'amour en Dieu et 

l'exhortation à cet amour. 
L'obligation de dire à celui 
qu'on aime: «Je t'aime» et 
ce que doit répondre l'autre 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ðWôBì�í�

�ò¥KR>À@Ãא��k¿Aì�íא�ôWÁ
¿��íiì<ì��ìh�ÁXRא�ì¹
Á�ì¥jõ��¥í�KìBì�í��îgíDìCîEì���k¿���òYÁ�א�



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ì¥אôWא��¹אí�ôjì�ì��ìh�ÁXRא�ì¹
�ì·jõ�Á��îhì�ì¹tאí��îgòDÁAî�¿��îhÁ��ì·Kì,

îgòDîE¿�ò��ìYì�Kì� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: 
"MUHAMMAD est le 

Messager d'ALLAH. Et ceux 
qui sont avec lui sont durs 

envers les mécréants, 
miséricordieux entre eux" 
jusqu'à la fin de la sourate 

(48:29). 



"Il (appartient également) à 
ceux qui, avant eux, se sont 
installés dans le pays et dans 
la foi, qui aiment ceux qui 
émigrent vers eux" (59:9). 
�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:ì�u�ð�
ì��ôhòDÁ��ìWì�ì¹�ÁiEÁ��ôhÀ��îhì�u�¿�ì¹

�¿·î��ì·jÀ@ì�א�íiRA�ì¥ì¹	íiÀ�jí�:�ò·Kì,�tא
�ôLÁ�í��î·¿�ì¹�KìBíא�ìjÁ	�KôBÁ��ÁiîE¿���ôLì�¿�



�ì�îYìBÃא�tõ�Á�í����íit�î·¿��ì̧ ìYÃ@ì��î·¿�ì¹�ÁiRAÁ��
�íiRAא��í̧ ìX¿?î�¿��î·¿��ìWî<ì��òYÃ>À@Ãא��lÁ��ì£jí<ì�
�ò¥KôCא��lÁ��ì²ìXÃ?í��î·¿��í̧ ìYÃ@ì��KìB¿��íiîCÁ��.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 

"Goûtera la douceur de la 
foi quiconque: aime ALLAH 
et son Envoyé plus que tout 
autre, aime les gens ou les 



déteste sans aucune autre 
motivation que l'amour 
d'ALLAH, répugne à 

retourner à l'idolâtrie dont 
ALLAH a délivré comme il 

répugne à être précipité dans 
le Feu". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:
�ì¶îjì��Ái4AÁ��lÁ��íiRAא��îgíDSAÁ;í��½Mì<î�ì	t�ôfÁ��



�t�íiSAÁ���:�lÁ��¿Gì7ì��÷�Kì
ì¹�ðµÁ£Kì�ð¶Kì��
ÃA¿��ðfí�ì¥ì¹�ôfì�ì¹�ôZì�ÁiRAא��Á�ì£Kì�Á�íií�

í�ì¥ì¹�ÁWÁ�Kì�ìBÃ�KÁ��ðd4Aì<í�u�lÁ��Kô�Kì�ì��ò·
�ðfí�ì¥ì¹�ÁiîE¿Aì�K¿�ôY¿>ì�ì¹�ÁiîE¿Aì�Kì<ìBì�îא��ÁiRAא�
�óµKìBì�ì¹�¾LÁ8îCì��íא�ì¤�½�¿�ìYîא��íiî�ìì£

�ìµK¿?¿��:�ðfí�ì¥ì¹�ìiRAא��í²Kì�¿��lø��
�kô�ì��Kì�K¿>î�¿G¿��¾M¿�ìWì8Á��ì³ôWì8ì�t�ìg¿Aî<ì��



ìBì
�ìiRAא��ìY¿�ì¤�ðfí�ì¥ì¹�íiíCEÁBì��ídÁ>îCí��Kì��íiÀ�K
�í̧ KìCîEì�îNìpK¿>¿��KïEÁ�Kì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Sept types de personnes 
seront protégés par l'Ombre 
d'ALLAH le Jour où il n'y 
aura d'autre Ombre que la 
Sienne: un imam équitable, 

un jeune qui, dès sa 
naissance, s'adonnait à 

l'adoration, un homme dont 



le cœur est attaché à la 
mosquée, deux hommes qui 
s'aiment en ALLAH, rien 

que Son amour ne les réunit 
ni ne les sépare, un homme 
qui, face à une belle femme 
de haut rang le conviant à 

l'adultère, s'écrie: (Je crains 
ALLAH), un homme qui, en 
donnant l'aumône, fait que 
sa main gauche ignore ce 

qu'avance sa main droite, et 
un homme, qui se trouvant 

seul, fond en larmes en 



évoquant ALLAH". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íµjÀ?ì��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·��:

ì�Á��ì·jõ�Kì�ì�íBÃא��ìhî�¿�u�ì¶îjìEÃא��؟�lÁ�
SAÁ�À��ì¶îjì��l4AÁ��lÁ��îgíDt��ôfÁ��t�l4AÁ��

�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le Jour de la 

Résurrection, ALLAH, le 
Très - Haut, dira: Où sont 

ceux qui s'aiment au nom de 
Ma majesté? Je les protège 
de Mon ombre aujourd'hui 

où il n'y a d'autre ombre que 
la Mienne". (Transmis par 

Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

�Á̧ ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹t¿MôCì�Ãא��אjÀAí�îWì���
ì¹�אjíCÁ�îHí��kô�ì�t�אjõ�Kì�ì��kô�ì��אjíCÁ�îHí��

�.ì¹¿�t�í̧ jíBí�ÃAì<¿��אì¤��¾�îlì
�k¿Aì�îgÀ@S�í£¿��
ô��îgí�î�ì�Kì�؟��¿�jí7Ãא�א�ì�u�îgÀ@ìCîEì��ì¶�.�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Par Celui qui 
tient mon âme entre les 

Mains, vous n'entrerez au 
Paradis à moins d'être 

croyants, et vous ne serez 
croyants à moins de vous 
entr'aimer. Voulez - vous 
que je vous désigne ce par 

quoi vous vous entr'aimerez? 
Echangez le salut à haute 

voix". (Transmis par 
Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:í�ì¥�ô·¿�u�Kï�¿��ì¥אì¦�

�íi¿��íiRAא��ìWìqî¥¿G¿��ºìYî�À��¾Mì�îY¿��lÁ��íi¿�
�K¼@¿Aì��ÁiÁ�ì�ì¥îWì��k¿Aì�"�ìO�ÁWì�Ãא��ìY¿�ì¤ì¹

�ÁiÁ�îj¿��k¿���"�:ìB¿��eô�ì�¿��îW¿��ìiRAא��ô·��K
�ÁiEÁ��i�î�ì�î�¿��.�"�ðgÁAî�í��í̧ îW¿�ì¹�	ìdì�ì�.�ì¹ì¥א

íi¿Aî�¿��Á�Kì�Ã�KÁ� .�
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: Un homme allait rendre 
visite à un coreligionnaire 

habitant dans un autre 
village. ALLAH lui envoya 
un ange qui l'aborda et lui 
demanda: "Où vas - tu?". 

"Rendre visite, répondit - il, 
à un frère qui réside dans ce 

village". - "Cherches - tu 
par cette visite à lui rendre 
un service qu'il t'avait fait 

auparavant?". - "Non! Mais 
je l'aime en ALLAH, le Très 
- Haut". L'ange lui dit alors: 



"ALLAH m'a envoyé te dire 
qu'Il t'aime comme tu aimes 
en Lui ton coreligionnaire". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�ò¦Kì�òhî��Áא�ìYì�Ãא��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�KìBíDîCì

�:t�"��ò¥Kì8î�ì¹t	ìgRAì��íiô�¿��ìµK¿��lÁ�א
��îgíDõ�Á�í�tì¹�ðhÁ�îHí��t��îgíDí9Á=î�í��t�

�îhì�ì¹�íiRAא��íiô�ì�¿��îgíDô�ì�¿��îhì��ðdÁ�KìCí�
¿��îgíDì9ì=î�¿��íiRAא��íiì9ì=î��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après Al - Barâ' ibn `Azib 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), le Prophète (pbAsl) 
dit à propos des 'Ansâr: 
"Seuls les croyants les 

aiment. Seuls les hypocrites 
les haïssent. ALLAH aime 
quiconque les aime et hait 

quiconque les hait". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾¤Kì<í��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�ôfì�ì¹�ôZì�íiRAא��ìµK¿��:
ì��lÁ��ì·jõ�Kì�ì�íBÃא�u�îhÁ��íYÁ�KìCì��îgíD¿��lÁ�

�íא�ìWìDõ7א�ì¹�ì·jõEÁ�ôCא��îgíDÀ:Á�î=ì��ó¥jí��.�"
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðhì�:�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après Mu`âdh 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"ALLAH - à Lui la 

puissance et la gloire - dit: 



Ceux qui s'aiment en Ma 
majesté auront des tribunes 

en lumière. Prophètes et 
martyrs les leur envieront". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
îjì�Ãא��ì[�ò¥î£��lÁ�¿��îhìì¹t�íiìBÁ�ì¥�ølÁ�

�ìµK¿��íiRAא��:�אì¤òI¿��ìdî7ì�Á£�ìWÁ�î�ì��NÃAì�ì£
ò�ì¹�Kì�KìCôא���í³אôYì��kï�¿��íiì<ì��í§KôCא��אì¤

�ÁiîE¿���í̧ ¹íWìCî	¿��¾�îlì
�lÁ��אjÀ>¿Aì�îא��אì¤òI¿�
�ìfEÁ?¿��íiîCì�NÃ�¿Gì�¿��ÁiÁ�Ã�ì¥�îhì:�¹í¥ìWìqì¹א�



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ófì�ì��íhî��í¤Kì<í��אìXì�
�i�îWì�ìj¿���îYô�ì��ÁWì=Ãא��îhÁ��ì·K¿��KôB¿A¿�

ì�ì¹ì¹�òÐÁ�îDô��KÁ��lÁC¿?ì�ì	�îW¿��l4Aì8í��i�îW
ìq�kì9¿��kô�ì��i�îY¿;ì�î�K¿�u�i�î�Á��ôgí��íiì�

�NÃAÀ��ôgí��ÁiîE¿Aì�NîBRAì�¿��ÁiòDî�ì¹�òfì�Á��îhÁ�
�:�lø���ÁiRA�¿אì¹t�eõ�Á��.�ìµK¿?¿��:�؟�ÁiRA��

�NÃAÀ?¿��:�ÁiRA�¿��.�ìµK¿?¿��:�NÃAÀ?¿��؟�ÁiRA���:
Áoאì£ò¥�Á�ìjî�ì�Á��lÁ�ìXì�¿G¿��ÁiRA�¿��l



�ìµK¿?¿��ÁiîE¿���lÁ�ìXì�ì�¿��:�lø�òI¿��îYÁ7î�¿�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:
�ôlÁ��ì.ø�Kì�ì�íBÃAÁ��lÁ�ô�ì�ì��Nî�ì�ì¹
�ôlÁ��ìh�ò¥ò¹אìZì�íBÃא�ì¹�ôlÁ��ì.Á�Á�Kì�ì�íBÃא�

ì.Á�Á¤Kì�ì�íBÃא�ì¹�ôlÁ���"�ðUEÁ�ìq�ðO�ÁWì�
�lÁ��½eÁ�Kì��í̧ Á̧�"�א�ìjíBÃ�òIR�"�ì¹ì¥א Á£KìCî	òIÁ�
�òUEÁ�ô8א��.�íiÀ�îj¿��"��îYô�ì��:�"�î»¿�



�ògEÁ�Ãא��ÁW�ÁWî7ì�Á��ìjí�ì¹��îYR@ì��.�íiÀ�îj¿��"�:
íµô¹��¾�ìZîBìDÁ�ÁiRA�¿�t�א:��¿?NÃAÀ�"���ÁiRA�؟�

Á��¾�ì£¹íWîBì�uôא��ì¹�ò¶KìDÃ>Á�î	Á��lÁ�Ku5Wì��  . 
D'après 'Abû 'Idrîs Al - 

Khawlânî , Ayant entré dans 
la mosquée de Damas, je 

trouvai des gens entourant 
un jeune homme d'un visage 

jovial, qui tranchait leurs 
différends. Je demandai: 
"Qui est - ce?". - "C'est 
Mu`âdh ibn Jabal", me 



répondit - on. Le lendemain, 
je me rendis tôt à la 

mosquée, et le trouvai déjà 
en pleine prière. J'attendis 
qu'il eut achevé sa prière, 

me dirigeai vers lui, le saluai 
et lui dit: "ParALLAH! Je 
t'aime en ALLAH". - "En 

ALLAH?", me répondit - il. 
"Oui en ALLAH". - "En 

ALLAH?". - "Oui en 
ALLAH". Mu`âdh me prit 

alors par mes habits et 
m'attira à lui en disant: 



"Réjouis - toi, car j'ai 
entendu l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) dire: ALLAH, le 
Très - Haut, dit: Mon amour 
est dû à ceux qui s'aiment en 

Moi, qui se réunissent en 
Moi, qui visitent l'un l'autre 
en Moi, et qui se sacrifient 
en Moi ". (Transmis par 

Mâlik) 
�ÁWî<ì��òhî��Á£אìWÃ?ÁBÃא��¿Mì,òY¿��lÁ�¿��îhìì¹
�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì�òYÃ@ì�



�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�אì¤�
ì�¿��ífí�ôYא��ôLì�¿��íiô�¿��í̧ îYÁ�î�íEÃA¿��í̧ K

�íiõ�Á�í��.�"�õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðUEÁ�ìq�ðO�ÁWì�  . 

D'après Al - Miqdâd ibn 
Ma`d Yakrib (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit: "Que 

l'homme qui aime son 
coreligionnaire le lui fasse 



savoir". (Transmis par 'Abû 
Dâwwûd et At - Tirmidhî) 
�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾¤Kì<í��îhìì¹
�Á̧ ÁWìEÁ��ìXì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

�ìµK¿�ì¹�"�:�lø���ÁiRA�¿אì¹�í¤Kì<í��Kì�t�eõ�Á�
�í¤Kì<í��Kì��eEÁq¹À��ôgí��:t�hììWì���lÁ�

ìq�øfÀ��òYí�í£u�íµjÀ?ì��¾��:�løCì¿��ôgíDRAא�
�eÁ�ì£Kì�Á�òhî�í�ì¹�´òYÃ@í
ì¹�´òYÃ�Á¤�k¿Aì



�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq�ðO�ÁWì�
óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��õlÁoKì�ôCא�ì¹ . 

D'après Mu`âdh 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) le prit par le bras et 

lui dit: "O Mu`âdh! 
ParALLAH! Je t'aime. Tiens 

à dire à l'issue de chaque 
prière: (Seigneur! Aide moi 
à T'évoquer, à Te remercier 

et à T'adorer comme il 



faut)". (Transmis par 'Abû 
Dâwwûd et An - Nasâ'î) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹í�ì¥�ô·¿�u�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ìWîCÁ�ì·K¿�

�ìµK¿?¿��ÁiÁ��ðfí�ì¥�ôYìB¿��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�lø��t�אìXì��ôLÁ��.�õlÁ�ôCא��íi¿��ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�؟�i�îB¿Aî¿�¿��"
�ìµK¿��:t�ìµK¿���"�:�íiîBÁAî¿��"�ìµK¿?¿��íi¿?Á�¿A¿�
�:�ÁiRAא��lÁ��eõ�Á�À��lø���.�ìµK¿?¿��:



�íi¿��lÁCÁ�î�ì�î�¿��»ÁXRא��íiRAא��eô�ì�¿��.�í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Un 

homme se trouvait chez le 
Prophète (pbAsl) lorsqu'un 
autre passa près de lui et lui 
dit: "O Envoyé d'ALLAH! 

ParALLAH! J'aime cet 
homme". Le Prophète 

(pbAsl) lui demanda alors: 
"Le lui as - tu fait savoir?". 
- "Non", répondit l'homme. 



- "Fais le lui donc savoir". 
L'homme rejoignit l'autre et 
dit: "Je t'aime en ALLAH". 

"Que Celui en Qui tu 
m'aimes, répondit - il, t'aime 
également". (Transmis par 

'Abû Dâwwûd) 
 

47 - Les signes de l'amour de 
Dieu pour Sa créature et 

l'exhortation à s'attacher à 
ces signes et à les rechercher

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�îgí�îCÀ��î·ò��îfÀ�
�íiRAא��ígÀ@î�Á�î�í��lÁ�jí<Á�ô�K¿��ìiRAא��ì·jõ�Á�í�
�ðgEÁ�ì¥�ð¥jÀ>¿��íiRAא�ì¹�îgÀ@ì�jí�í¤�îgÀ@¿��îYÁ>î=ì�ì¹

.�
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿�ì¹�:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�

ì�¿��ÁiÁC�Á£�îhì�îgÀ@îCÁ��ôWì�îYì��îhì��lÁ�ÃGì��ì²îj
�k¿Aì�¾MR�Á¤¿��íiì�jõ�Á�í�ì¹�îgíDõ�Á�í��ó¶îj¿?Á��íiRAא�
�ìh�òYÁ�K¿@Ãא��k¿Aì�¾�ôZÁ¿��ì.ÁCÁ�îHíBÃא�



ì¹�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ì·¹íWÁ�Kì�í�t�
�¿Mì�îj¿��ì·jÀ�Kì�ì�t�ÁiRAא��ífî9¿��¿eÁ�ì¤�ógÁo

ðgEÁAì�ðaÁ	אì¹�íiRAא�ì¹�í�Kì7ì��îhì��ÁiEÁ�îHí� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Dis: 

Si vous aimez vraiment 
ALLAH, suivez - moi, 

ALLAH vous aimera alors et 
vous pardonnera vos péchés. 
ALLAH est Pardonneur et 

Miséricordieux" (3:31). 
"O les croyants! Quiconque 
parmi vous apostasie de sa 



religion... ALLAH va faire 
venir un peuple qu'Il aime et 
qui L'aime, modeste envers 

les croyants et fier et 
puissant envers les 

mécréants, qui lutte dans le 
sentier d'ALLAH, ne 

craignant le blâme d'aucun 
blâmeur. Telle est la grâce 

d'ALLAH. Il la donne à qui 
Il veut. ALLAH est Immense 

et Omniscient" (5:54). 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�ìµK¿��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·��:�îhì�
�Á�îYì�Ã�KÁ��íi�î�ì¤��îW¿?¿��KöEÁ�ì¹�lÁ��ºì£Kì�!

�»ÁWî�ì�ôl¿���ì�ôY¿?ì��Kì�ì¹�õLì�¿��¾�îlì7Á�
�ÁiîE¿Aì�NîpìYì�Ãא��KôBÁ��ôl¿���.�íµאìZì��Kì�ì¹

�kô�ì��òfÁא�ìjôC�KÁ��ôl¿���í�ôY¿?ì�ì��»ÁWî�ì
�»ÁXRא��íiì<îBì	�NîCÀ��i�î�ì�î�¿��אì¤òI¿��íiô�Á�À�



�í̧ ìWì�ì¹�ÁiÁ��íYÁ8î�í��»ÁXRא��í̧ ìYì8ì�ì¹�ÁiÁ��íaìBî�ì�
íi¿Aî�ò¥ì¹�KìDÁ��í\Á:î�ì��lÁ�Rא��lÁ7îBì��lÁ�Rא��

�îhÁ�¿�ì¹�i�îE¿:î¿��lÁC¿�¿Gì	�î·ò�ì¹�KìDÁ�
�lÁ�ì¤Kì<ì�î	אt�íi�ìXEÁ�.�"�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא

�.�kìCî<ì��"�íi�î�ì¤��:�"�lø�¿GÁ��i�îB¿Aî¿�
�íi¿��ð�ò¥Kì�í��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�lÁ�ì¤Kì<ì�î	א�"

ò·jõC�KÁ��ì»ò¹í¥ì¹�Á�Kì�Ã�KÁ��ì»ò¹í¥ . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "ALLAH, le 
Très - Haut, dit: Je 

déclarerai la guerre à 
quiconque se montrera 
hostile à l'un de Mes 

serviteurs dévoués. Rien ne 
fera rapprocher un Serviteur 
de Moi plus que de se plier à 

Mes prescriptions. Mon 
serviteur ne cesse de se 

rapprocher de Moi par des 
actes surérogatoires jusqu'à 

ce que Je l'aime. Je serai 
alors son oreille avec 



laquelle il entend, son œil 
avec lequel il voit, sa main 

avec laquelle il frappe et son 
pied avec lequel il marche. 

S'il Me demande, Je 
l'exaucerai, et s'il se réfugie 

auprès de Moi, Je le 
protégerai". (Transmis par 

Al - Bukhârî) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ôLì�¿��אì¤�
ì<Ãא��k¿�Kì<ì��íiRAא��íf�òYî�Á��ºì£Kì��ìWî��:�ô·�



À��õLÁ�í��k¿�Kì<ì��ìiRAא�u�íiõ�Á�íE¿��íiî�Á�î�¿G¿��Kï�
�Á�KìBô�:��íf�òYî�Á��»Á£KìCíE¿��lÁ��òfî�¿�א�

À��õLÁ�í��ìiRAא��ô·�u�íiõ�Á�íE¿��í̧ jõ�Á�¿G¿��Kï�
�lÁ��íµjí�¿?Ãא��íi¿��íaìpjí��ôgí��Á�KìBô��¿�ífî�א�

ÁiîE¿Aì��"¿>ô�í�.�òªî¥�tא�ðd�.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�ógÁAî�íBÁ��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�·ô�א�ìiRA��k¿�Kì<ì��ì¤א�:�"�
�ìµK¿?¿��ìf�òYî�Á��Kìì£�אïWî�ì�ôLì�¿��:�lø��



À��õLÁ�À�u�ôgí��íf�òYî�Á��íiõ�Á�íE¿��íiî�Á�î�¿G¿��Kï�
ìBô��·ô�א�ìiRA�:�Á�K��íµjÀ?ìE¿��»Á£KìCí��lÁ�א�

À��õLÁ�í�u�ífî�¿��íiõ�Á�íE¿��í̧ jõ�Á�¿G¿��Kï�
�lÁ��íµjí�¿?Ãא��íi¿��íaìpjí��ôgí��Á�KìBô�א�

Kì�.�òªî¥�tאì£�אïWî�ì�ì̂ ì=î�¿��אì¤ò�ì¹
�íµjÀ?ìE¿��ìf�òYî�Á��:À��í̂ Á=î�À��lø��u�Kï�

Á£KìCí��ôgí��íf�òYî�Á��íií9Á=î�íE¿��íiî9Á=î�¿G¿��»
�Á�KìBô�í̂�:��lÁ��òfî�¿�א� Á=î�í��ìiRAא��ô·�



À�u�í�Kì9î=ì�Ãא��íi¿��íaìpjí��ôgí��í̧ jí9Á=î�¿G¿��Kï�
¥lÁ�tòªî�א  " . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: Lorsque ALLAH aime 
un homme, Il dit à Gabriel: 
"ALLAH, le Très - Haut, 

aime Untel, aime - le donc". 
Gabriel l'aime et crie aux 

habitants du ciel: "ALLAH 
aime Untel, aimez - le donc". 
Ceux - ci l'aiment, puis son 



amour sera mis (dans les 
cœurs) des habitants de la 
terre. (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
Suivant une variante de 

Muslim: Le Prophète (pbAsl) 
a dit: Lorsque ALLAH aime 

un Serviteur, Il dit à 
Gabriel: "J'aime Untel, 
aime - le aussi". Gabriel 
l'aime et annonce dans le 
ciel: "ALLAH aime Untel, 

aimez - le aussi". Les 
habitants du ciel l'aiment, 



puis cette affection 
s'épanchera dans les cœurs 
des habitants de la terre. Et 

lorsqu'Il déteste un 
Serviteur, Il s'adresse à 

Gabriel en ces termes: "Je 
hais Untel, hais - le donc". 
Gabriel le hait et annonce 
dans le ciel: "ALLAH hait 

Untel, haïssez - le donc". Les 
habitants du ciel le haïssent, 
puis sa haine s'épanchera 

dans les cœurs des habitants 
de la terre. 



�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

í�ì¥�ìOì<ì�u�À�ìYÃ?ì��ì·K¿@¿��¾Mô�òYì	�k¿Aì�
tìq�lÁ��ÁiÁ�Kì�îqu�îfÀ��Á��ígÁ�î�ìE¿��îgòDÁ�

�ìjí�א�íiRA��ðWì�¿��KôB¿A¿�jí<ì�ì¥א�¤¹íY¿�ìא�
RAא��òµjí	ìYÁ��¿eÁ�ì¤�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�Ái
�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�"�:�í̧ jÀAì	t�¾�îlì
�ø»
í̧��ìµK¿?¿�"��íaìCî8ì�eÁ�ì¤�؟� jÀ�¿Gì�¿��:t�KìDô�



�KìDÁ��¿�ìYÃ�¿��î·¿��õLÁ�À��Kì�¿G¿��òhìBî�ôYא��ÀM¿>Áq
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:ô·¿��í̧ ¹íYÁ�î�¿��k¿�Kì<ì��ìiRAא��
�íiõ�Á�í��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Le 

Prophète (pbAsl) a envoyé 
un homme à la tête d'un 
détachement, qui avait 

l'habitude de terminer la 
prière communautaire par la 



récitation de la sourate: 
"Dis: Il est ALLAH, 

Unique". (112:1). De retour, 
les hommes en firent part à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl). 
- "Allez lui en demander la 

raison". L'homme leur 
répondit: "Cette sourate est 

l'attribut du Clément, et 
j'aime toujours la réciter". 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
leur dit alors: "Dites - lui 
qu'ALLAH, le Très -Haut, 



l'aime aussi". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 

 
48 - La mise en garde de ne 
pas faire de tort aux saints, 
aux faibles, et aux miséreux 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì·¹í¤îHí��ìh�ÁXRא�ì¹

�jí�ìא�ì�Ãא��Kì��òYîEì=Á��Á�KìCÁ�îHíBÃא�ì¹�ì.ÁCÁ�îHíBÃא�
�KïCEÁ�í��KïBî�ò�ì¹�Kï�Kì�îDí��אjÀAìBì�îא��ÁW¿?¿�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:¿��ìgEÁ�ìEÃא��Kô�¿G¿�u�îYìDÃ?ì��
¿��ìfÁoKô���Kô�¿�ì¹uîYìDîCì�א�  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
ceux qui offensent les 

croyants et les croyantes 
sans qu'ils l'aient mérité, se 
chargent d'une calomnie et 

d'un péché évident" (33:58).
"Quant à l'orphelin, donc, 

ne le maltraite pas. Quant au 
demandeur, ne le repousse 

pas" (93:9 10). 



ô�¿�ì¹א�Kt�íO�ÁWì��KìDîCÁ��½�ìÐÁ�¿@¿��íO�Á£Kì�
�Á�Kì�Ãא��lÁ��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿�

ºì£Kì��lÁ�KöEÁ�ì¹��îW¿?¿�"��ìfî�¿��ìXìא��îhì�
Á�îYì�Ã�KÁ��íi�î�ì¤� " . 

�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��òhîא��ÁWî<ì	�íO�ÁWì��KìDîCÁ�ì¹
�Á�Kì��lÁ��ídÁ�Kô�íiîCì�א��íiRAא��ìlÁpì¥

í�u�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�íiÀ�îj¿�ì¹�ògEÁ�ìEÃא��ÁM¿>¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�NîCÀ��îhÁ�¿��óYÃ@ì��Kì�¿��Kì�
eô�ì¥�Nî�ì9Ã�¿��îW¿?¿��îgD�î�ì9Ã�¿� " . 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��Á�ìWîCí��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�ìgRA�"�:ìq�kRAìq�îhì�u�¿�

¿��ÁiRAא��ÁMô�Á¤�lÁ��ìjíD¿��òUî�õ8א�u�îgÀ@Cì�ÀAÃ:ì��
�¾�îlì7Á��ÁiÁ�ô�Á¤�îhÁ��íiRAא��:�íií�ÀAÃ:ì��îhì��íiô�òI¿�



�k¿Aì�íiô�À@ì��ôgí��íiÀ�ò¥îWí��¾�îlì7Á��ÁiÁ�ô�Á¤�îhì�
�ìgôCìDì��ò¥Kì��lÁ��ÁiòDî�ì¹�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Jundub ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Quiconque accomplit la 
prière de subh se place sous 
la protection divine. ALLAH 

ne vous demandera pas 
compte tant que vous êtes 

sous Sa protection, car s'Il le 
faisait, personne ne Lui 



échapperait et serait 
précipité, la face la première, 

dans la Géhenne". 
(Transmis par Muslim) 

 
49 - Le devoir de juger les 

gens selon leurs apparences 
et de laisser à Dieu le soin de 

juger le fond de leurs 
consciences 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�אjí�K¿�¿�ì¹�אjí�Kì��î·òI¿�

ô8א�uîgíD¿AEÁ�ì	�אjSAì�¿��¿�K¿�ôZא��אíjì��ì¹�¿�  . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "..Si 
ensuite ils se repentent, 
accomplissent la Salâ et 
acquittent la Zakâ, alors 

laissez - leur la voie libre" 
(9:5). 

îhì�אì¹�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhî�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�kô�ì��ì§KôCא��ìfÁ�K¿�À��î·¿���îYÁ�À�
�î·¿��¹אíWìDî7ì�t��ìi¿���t�ô·¿�ì¹�íiRAא��

ô8א��אjíBEÁ?í�ì¹�ÁiRAא��íµjí	ì¥�אïWôBì�í�u�¿�



¿�K¿�ôZא��אjí�îHí�ì¹��.�¿eÁ�ì¤�אjÀAì<¿��אì¤òI¿�
��îgíD¿א�ìjî�¿�ì¹�îgí�ì�Kì�Á£�løCÁ��אjíBì8ìt�

�ødì�אÁ�tî	u�ò¶�.�ÁiRAא��k¿Aì�îgíDí�Kì�Á�ì¹
�k¿�Kì<ì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "J'ai été 

ordonné de combattre les 
gens jusqu'à ce qu'ils 
témoignent qu'il n'y a 



d'autre divinité qu'ALLAH 
et que MUHAMMAD est 

Son envoyé, qu'ils 
accomplissent la prière et 

qu'ils versent la Zakâ. S'ils 
le font, ils seront corps et 
biens préservés à moins 

d'enfreindre les obligations 
de l'islam et leur jugement 
final incombe à ALLAH 
Seul". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 



�ìgìEî
¿��òhî��ò³ò¥K¿��ÁiRAא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:
�ìµK¿��îhì�t��ìi¿���t�íWì�î<í��KìBÁ��ìY¿>¿�ì¹�íiRAא��

�íií�ì£ì¹�íiÀ�Kì��ì¶íYì��ÁiRAא��ò·¹í£�îhÁ�
Kì�Á�ì¹�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��k¿Aì�íií��"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  

. 
D'après Târiq ibn 'Uchaym 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Quiconque témoigne qu'il 

n'y a d'autre divinité 
qu'ALLAH, et renie tout ce 

qu'on adore en dehors 
d'ALLAH aura corps et 

biens préservés et ne rendra 
compte qu'à ALLAH Seul". 

(Transmis par Muslim) 
îhì��lÁ�¿��Wì�î<ì¾�א�ìWÃ?ÁBÃא£Á��òhî�אì¹t�Á£ìjî	

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�òµjí	ìYÁ��îN¿A¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��:�Nî�¿�ì¥¿�



ì¥�NEÁ?¿��î·�í�u�KìCÃAì�ì�Ã�K¿��ò¥KR>À@Ãא��îhÁ��
�KìDì<¿:¿?¿��ÁcîEô��KÁ��î»ìWì��ºìWî���ì�ìYì9¿�

�ôgí�t�ìµK¿?¿��¾�ìYì�ì7Á��løCÁ��ì¤�:�NîB¿Aî	¿�
�KìD¿�K¿��î·¿��ìWî<ì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��íiÀAí�Ã�¿�¿��ÁiRAÁ�

�ìµK¿?¿��؟�"�:t�íiÃAí�Ã?ì���.�"�NÃAÀ?¿��:�Kì�
ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ôgí��ô»ìWì��ºìWî���ìa¿:¿��

�ìµK¿?¿��؟�KìDì<¿:¿��Kì�ìWî<ì��¿eÁ�ì¤�ìµK¿��"�:t�
�ìfî�¿��eÁ�¿�òZîCìBÁ��íiô�òI¿��i�ÃAì�¿��î·òI¿��íiÃAí�Ã?ì�



�î·¿��ìfî�¿��ÁiÁ�¿�òZîCìBÁ��eô�ò�ì¹�íiÃAí�Ã?ì��î·¿�
�ìµK¿��lÁ�Rא��íiì�ìBÁA¿��ìµjÀ?ì��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.

�kìCî<ì�ì¹�"�eÁ�¿�òZîCìBÁ��íiô���:�"�í¶jí8î<ì��î»¿�
î	òIÁ��ð¶jÀ@î�ì��ò¶ôWא�u�ÁiÁ��.�kìCî<ì�ì¹�"
�ÁiÁ�¿�òZîCìBÁ��eô���"�ò¶ôWא��í¡Kì�í��î»¿�
�ÁiÁ�ì�ì¥ìjÁ��ò©Kì8Á?Ã�KÁ�t�lÁ��ÁiÁ�¿�òZîCìBÁ��íiô�¿��
�òYÃ>À@Ãא��؛íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹  . 

D'après Al - Miqdâd ibn Al - 
'Aswad (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai 



demandé à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl): "Si je 

rencontre un polythéiste, que 
nous nous mîmes en duel et 
qu'il me coupe la main par 
son sabre, puis, se réfugiant 
derrière un arbre, me dit: (Je 

me soumets à ALLAH), 
serais - je alors en droit de le 
tuer, ô Envoyé d'ALLAH?". 
- "Non, répondit - il, ne le 

tue pas". -" O Envoyé 
d'ALLAH! Mais il n'aurait 
fait cette attestation de foi 



qu'après avoir coupé ma 
main?". - "Ne le tue pas car 
si tu le faisais, il serait dans 
la même situation où tu te 

trouvais avant de le tuer (c. - 
à. - d. son sang est sacré en 
tant que musulman) et tu 

serais dans la situation où il 
se trouvait avant de se 

convertir (c. - à. - d. soumis 
à la loi du talion)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�îhìì¹�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî�ì¦�òhî��¿Mì�Kì	À�
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCì�ì<ì�

�¿MìCîEìDí��îhÁ��ÁM¿�îYí�Ãא��k¿���ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�NÃ?Á�¿�ì¹�îgòDÁ�KìEÁ��k¿Aì�ì¶îj¿?Ãא��KìCî�ô�ì8¿�

��îgíDîCÁ�ò¥Kì8î�u�Kì�¿�tí�ì¥�ðfí�ì¥ì¹��îhÁ�א
¿��KôB¿A¿��ìµK¿��í̧ KìCEÁ7�:t��ìi¿���t�íiRAא��
íiîCì�א�ôc¿@¿�t�lÁ�î�íYÁ��i�îCì<¿�ì¹�õ»ò¥Kì8î�
�i�ÃAì�¿��kô�ì��.�ìb¿Aì��¿MìC�ÁWìBÃא��KìCî�ÁW¿��KôB¿A¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��¿eÁ�ì¤
�lÁ��ìµK¿?¿��"�:�Kì�ìWî<ì��i�ÃAì�¿�¿��ÀMì�Kì	À��Kì�
�ìµK¿�:�t��ìi¿���t�؟�íiRAא���"�NÃAÀ��:�Kì�

:��¿?¿ìµK�.�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA���KìBô��ì·K¿��ï¤øjì<ì�íא�
�"�ìµK¿��Kì�ìWî<ì��i�ÃAì�¿�¿��:t��ìi¿���t�؟�íiRAא���!
�"�NîEôCìBì��kô�ì��ôl¿Aì�Kì�í¥øY¿@í��ìµאì¦�KìB¿�

�¿eÁ�ì¤�ìfî�¿��NîB¿Aî	¿��îhÀ�¿��îg¿��lø�¿�
�ò¶îjìEÃא�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í���.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:



�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�ìµK¿�¿��:t��ìi¿���t�i�ÃAì�¿�ì¹�íiRAא��
�Kì�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA���KìBô��KìD¿�K¿�:��NÃAÀ�"�؟�

ø�
NÃ?¿?ì�:¿�¿�u�"�ò¡��ìµK¿�K¼�îjì�u��îhÁ�א��
ì��ÁiÁ�ÃA¿��îhì�î¶¿��KìD¿�K¿�¿��ìg¿Aî<ì��kô�t�؟��"�!

�lø�¿��NîEôCìBì��kô�ì��Kì�í¥øY¿@í��ìµאì¦�KìB¿�
�¾XÁ�ì�îjì��NîB¿Aî	¿��"�.�ÀM¿�ìYí�Ãא��"�øgì9Á�

�Áא�ôYא��òUî�¿�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא��Á�Kì�Ãא��:�ðhÃ:ì�



�ÁM¿�¹íYî<ìBÃא��ÁM¿AEÁ�¿?Ãא��¿MìCîEìDí��îhÁ��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"
ï¤øjì<ì�í��א�:�"�òfî�¿?Ãא��îhÁ��KìDÁ��KïBÁ8ì�î<í��î»¿�

tKìD¿��אïWÁ?ì�î<í��  . 
D'après 'Usâma ibn Zayd 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) nous avait envoyés 
contre la tribu Al - Huraqa 
issue de Juhayna. Le matin, 
nous les surprirâmes près de 

leur point d'eau. Avec un 
'Ansâr, je rattrapai un 



homme qui, ne pouvant fuir, 
déclara: "Il n'y a d'autre 
divinité qu'ALLAH". Le 
'Ansâr ne l'a pas touché 
mais moi, je l'ai tué d'un 

coup de lance. De retour à 
Médine, on communiqua cet 

événement au Prophète 
(pbAsl) qui me dit: 

"'Usâma! L'as - tu tué après 
qu'il avait témoigné de 

l'unicité d'ALLAH?". - "O 
Envoyé d'ALLAH!, répondis 
- je, il n'y croyait pas. C'était 



une pure échappatoire!". - 
"L'as - tu tué, reprit - il, 

après qu'il avait témoigné de 
l'unicité d'ALLAH?". Et il 

ne cessa de répéter à tel 
point que 'Usâma a souhaité 

n'avoir embrassé l'islam 
avant ce jour (compte tenu 

que celui qui embrasse 
l'islam est absout de ses 

péchés antérieurs). 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 



Suivant une variante: 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

a dit à 'Usâma: "Il a 
témoigné de l'unicité 

d'ALLAH et tu l'as tué 
quand même?". - "O Envoyé 

d'ALLAH!, répondit 
'Usâma, mais il ne l'a pas 

fait que sous la menace des 
armes". - "As tu fendu son 

cœur, reprit le Prophète 
(pbAsl), pour savoir s'il l'a 
témoigné de pleine foi ou 

non?!". Et il ne cessa de le 



répéter au point que 'Usâma 
souhaita de pas avoir 

embrasser l'islam qu'après 
ce jour - là. 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��Á�íWîCí��îhìì¹
ì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�ÁiîE¿A
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�ì�Kì
�¿@¿ì·K�ðfí�ì¥��îhÁ�א�ì.Á�òYî7íBÃ��ì¤א�
�ì.ÁBÁAî�íBÃא��îhÁ��ófí�ì¥�k¿���ìWÁ8Ã?ì��î·¿�
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�ìµK¿��ìcîEô�ÁiîE¿Aì�א��ìa¿�ì¥�:t��ìi¿���t�íiRAא��

�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���íÐÁ7ì�Ãא��ì�Kì�¿��íi¿Aì�¿?¿�
�í̧ ìYì�î�¿�ì¹�íi¿�¿Gì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

¿��kô�ì��ìaìCìq�ìcîE¿��òfí�ôYא��ìYì�ì��í̧ ìYì�î�
�ìµK¿?¿��íi¿�¿Gì�¿��í̧ KììW¿��"�:�؟�i�ÃAì�¿��ìgÁ��"
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�"Á��íaìCî8ì��ìcîE¿@¿�u��ìi¿���t�אì¤��íiRAא��
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�lÁ��îYÁ>î=ì�î	א�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�.¿��ìµK�"�:
Á��íaìCî8ì��ìcîE¿�ì¹u��ìi¿���t�אì¤��íiRAא��

��íW�òZì�fî<ì�¿�t�"��î�ì�Kì��ì¶îjì�א�ÁMì�KìEÁ?Ã�؟�
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�t�؟�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��î�ì�Kì��אì¤��íiRAא���"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Jundub ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) avait 



envoyé une troupe de 
musulmans contre des 
polythéistes, et les deux 

troupes se rencontrèrent. Il y 
avait parmi les polythéistes 

un homme qui tuait tout 
musulman qui se présentait 
à lui. Un musulman profita 

de l'inattention du 
polythéiste et le tua. Nous 
disions qu'il s'agissait de 

'Usâma ibn Zayd qui, ayant 
levé l'épée contre ce 

polythéiste, l'entendit dire: 



"Il n'y a d'autre divinité 
qu'ALLAH", mais 'Usâma 

le tua. A la suite de cet 
événement, un messager se 
rendit auprès de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl), le mit au 
courant et le Prophète 

l'interrogea sur tous les 
détails. Lorsque 'Usâma fut 
de retour, il l'appela et lui 

dit: "Pourquoi l'as tu tué?". 
- "O Envoyé d'ALLAH, 

répondit 'Usâma, il a 
massacré les musulmans et 



tué Untel et Untel - en lui 
citant les noms - quand il me 
vit foncer sur lui et vit l'épée, 

il déclara: Il n'y a d'autre 
divinité qu'ALLAH". - "Et 
tu l'as tué?". - "Oui". "Et 
que feras - tu au Jour de la 

Résurrection de son 
témoignage qu'il n'y a 

d'autre divinité 
qu'ALLAH?". - "O Envoyé 

d'ALLAH! Implore le 
pardon divin en ma faveur". 

Mais l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) ne cessa de réitérer 
ces paroles: "Que feras - tu 
au Jour de la Résurrection 
de son témoignage qu'il n'y 

a d'autre divinité 
qu'ALLAH". (Transmis par 

Muslim) 
�¾£jí<î�ì��òhî��¿Mì�î�í�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
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�ô·��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥
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�KìC¿��ì[îE¿�ì¹�í̧ KìCî�ôY¿�ì¹�í̧ KôCô�¿��אïYîEì��KìC¿��ìYìDÃ�¿�

�ð�îlì
�ÁiÁ�ìY�òYì	�îhÁ��.�lÁ��íií�Á	Kì�í��íiRAא�
�ÁiÁ�ìY�òYì	�.�îg¿��אï�jí	�KìC¿��ìYìDÃ�¿��îhì�ì¹
ì¹�íiîCì�ÃGì��ô·��ìµK¿��î·ò�ì¹�íiÃ�øWì8í��îg¿�

�½MìCì�ì��íiì�ìY�òYì	�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après `Utba ibn Mas`ûd , 
J'ai entendu `Umar ibn Al - 

Khattâb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) dire: "Du 

vivant de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl), les hommes étaient 
jugés d'après la Révélation. 

Maintenant que la 
Révélation a cessé pour 

toujours, nous ne les jugeons 
que d'après leurs œuvres 

apparentes. A celui qui fait 
le bien, paix et confiance et 
il n'appartient qu'à ALLAH 



de le juger et à celui qui fait 
le mal, doute et méfiance, 
même s'il se dit de bonne 

intention". (Transmis par Al 
- Bukhârî) 

 
50 - La crainte de Dieu 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ò·jí�ì�î¥K¿��ì»Kô�ò�ì¹. �
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�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�Áiø�ì¥�ì¶K¿?ì��ì²Kì��îhìBÁ�ì¹
.�Á�Kì�ò·Kì�ôCì�t�א �
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�Kì�K¿�ì¹ì¹�KìCîE¿Aì�íiRAא��ôhìB¿��ì.Á?Á>î7í��KìCÁAî�¿�
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ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
c'est Moi que vous devez 

redouter" (2:40) "La riposte 
de ton Seigneur est 
redoutable" (85:12) 

"Telle est la rigueur de la 
prise de ton Seigneur quand 
Il frappe les cités lorsqu'elles 
sont injustes. Son châtiment 
est bien douloureux et bien 
dur. Il y a bien là un signe 

pour celui qui craint le 
châtiment de l'au - delà. 
C'est un jour où les gens 



seront rassemblés; et c'est 
un jour solennel (attesté par 

tous). Et Nous ne le 
retardons que pour un terme 
bien déterminé. Le jour où 
cela arrivera, nulle âme ne 

parlera qu'avec Sa 
permission (celle d'ALLAH). 
Il y aura des damnés et des 

heureux. Ceux qui sont  
damnés seront dans le Feu 
où ils ont des soupirs et des 
sanglots" (11:102 - 106). 



"ALLAH vous met en garde 
à l'égard de Lui -même" 

(3:28). 
"Le jour où l'homme 

s'enfuira de son frère, de sa 
mère, de son père, de sa 

compagne et de ses enfants 
car chacun d'eux, ce jour - 

là, aura son propre cas pour 
l'occuper" (80:34 - 37). 

"O hommes! Craignez votre 
Seigneur. Le séisme (qui 

précédera) l'Heure est une 
chose terrible. Le jour où 



vous le verrez, toute nourrice 
oubliera ce qu'elle allaitait, 

et toute femelle enceinte 
avortera de ce qu'elle portait. 

Et tu verras les gens ivres, 
alors qu'ils ne le sont pas. 

Mais le châtiment d'ALLAH 
est dur" (22:1 - 2). 

"Et pour celui qui aura 
craint de comparaître devant 
son Seigneur, il y aura deux 

jardins" (55:46). 
"Et ils se tourneront les uns 
vers les autres s'interrogeant 



* Ils diront: Nous vivions au 
milieu des nôtres dans la 

crainte (d'ALLAH) * Puis 
ALLAH nous a favorisés et 
protégés du châtiment du 
Samûm * Antérieurement, 

nous L'invoquions. C'est Lui 
certes, le Charitable, le Très 

Miséricordieux" (52:25 - 
28). 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCì�ôWì�
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��KìDìCîEì�ì¹�íiìCîEì��í·jÀ@ì��Kì��kô�ì��ÁMôCì�Ãא�t�
�ífìBî<ìE¿��í�Kì�Á@Ãא��ÁiîE¿Aì�ídÁ�î�ìE¿��ðאì¥Á¤
�ô·ò�ì¹�KìD¿Aí�îWìE¿��ò¥KôCא��òfî�¿��òfìBì<Á�
�ò¥KôCא��òfî�¿��òfìBì<Á��ífìBî<ìE¿��îgÀ�ìWì�¿�

��KìDìCîEì�ì¹�íiìCîEì��í·jÀ@ì��Kì��kô�ì�t�ðאì¥Á¤�
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�KìD¿Aí�îWìE¿��ÁMôCì�Ãא��òfî�¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  .
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) le sincère et le 
véridique a dit: "Chacun de 

vous demeure quarante jours 
dans le ventre de sa mère 

comme une goutte de 
sperme, puis un caillot de 
sang pendant une durée 

égale, puis un morceau de 
chair pendant une période 

équivalente. Ensuite 
(ALLAH) envoie l'ange 
chargé de lui insuffler 
l'esprit et d'inscrire sa 

fortune, la durée de sa vie, 



ses œuvres et sa destinée 
heureuse ou malheureuse. 

Par Celui qui n'a pas 
d'associé! Il arrive que l'un 
de vous fait œuvre des élus 
du Paradis au point de n'en 

être séparé que d'une 
coudée. C'est alors 

qu'intervient le destin. Il agit 
donc comme les réprouvés et 
entrera en Enfer. Par contre, 
il arrive que l'un de vous fait 

œuvre des réprouvés au 
point de n'en être séparé que 



d'une coudée. C'est alors 
qu'intervient le destin. Il fait 
œuvre des élus et entrera au 
Paradis". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¾£jí<î�ì��íhîא��(�ìµK¿��:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"
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�KìDì�¹íYî�í��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Au Jour de la 
Résurrection, on fera venir 

la Géhenne munie de 
soixante - dix milles rênes, 

traînées, chacune, par 
soixante - dix milles anges". 

(Transmis par Muslim) 
òhî��ò·KìBî<õCא��îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�óÐÁ7ì��
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t�Kïא�ìXì�îgíDí�ìjî��"�!ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après An - Nu`mân ibn 
Bachîr (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) dire: "Au Jour de la 
Résurrection, celui qui 

subira le châtiment le plus 
léger sera l'homme à qui on 
appliquera à la plante des 

pieds deux braises si 
brûlantes qu'elles lui feront 

bouillir la cervelle. Il 
s'imaginera alors que nul 

autre n'aura été affligé d'un 
châtiment plus douloureux, 
mais en fait il sera le moins 
châtié". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
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�ÁiÁ�ìjÀ�îYì��"�ðgÁAî�í��í̧ �À�ìZî�í�.�ì¹ì¥אÃא��:�íWÁ?î<ì�

�ìNî�א��Á�ôYõ�tאì��ò¥אì¦�.�À�ìjÀ�îYôא��ì¹�:�òUî�¿>Á�



�Á²K¿?Ãא��øgìpì¹�Á�Kôא���:�»ÁXRא��ígÃ;ì<Ãא��ìlÁ�
Á�ì¹�òYî�ôCא��Á�ìYî=í��ìWîCÁu�ò·Kì�ìjÀ�îYì��ò·Kì�î�
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D'après Samura ibn Jundub 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Quelques - uns seront 
pris par le feu jusqu'aux 

chevilles, d'autres jusqu'aux 
genoux, d'autres encore 
jusqu'aux hanches, et le 

reste enfin jusqu'aux 



clavicules". (N.B.: Il s'agit 
du châtiment du Feu au 
Jour de la Résurrection). 
(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�ì.ÁB¿�Kì<Ãא��ø�ìYÁ��í§KôCא��í¶jÀ?ì�
ô�ì��k¿���ÁiÁ�î
ì¥�lÁ��îgí�íWì�¿��ìLEÁ=ì��k

�ÁiîEì�í¤À��Á²Kì8î�¿��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ì¹�"
�íUî
ôYא��"í³ìYì<Ãא�  . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'Allah soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'Allah 
(pbAsl) a dit: "Le Jour de la 

Résurrection, les hommes 
comparaîtront devant le 

Seigneur des mondes 
engloutis dans la sueur qui 
leur arrivera à la moitié des 

oreilles". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCì�¿:ì�

Nî<ÁBì	�Kì��¼Mì�Ã:í��ìgRAì	ì¹�S_¿��KìD¿Aì�ì��
�ìµK¿?¿��"�:�íg¿Aî¿��Kì��ì·jíB¿Aî<ì��îj¿�

EÁA¿��îgí�Ã@Á�ì9¿�u�אïÐÁ�¿��îgí�îE¿@ì�¿�ì¹��"
�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�í�Kì�îq¿��kR:ì=¿�
�ð.ÁCì��îgíD¿�ì¹�îgíDì�jí�í¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ìb¿Aì�



í	ì¥�îhì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµj
�ìµK¿?¿��ìL¿:ì�¿��ð�îlì
�ÁiÁ�Kì�îq¿��"�:

�ì¥¿��îg¿A¿��í¥KôCא�ì¹�ÀMôCì�Ãא��ôl¿Aì�îNìpòYí
�ì·jíB¿Aî<ì��îj¿�ì¹�øYô7א�ì¹�òYîEì�Ãא��lÁ��ò¶îjìEÃ�K¿�

EÁA¿��îgí�Ã@Á�ì9¿��íg¿Aî¿��Kì�u�אïÐÁ�¿��îgí�îE¿@ì�¿�ì¹�
�"�ÁiRAא��òµjí	ì¥�Á�Kì�îq¿��k¿Aì�kì�¿��KìB¿�

�íiîCÁ��õWì
¿��ð¶îjì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�ð.ÁCì��îgíD¿�ì¹�îgíDì	¹í�í¥�אîjR:¿��"�.



�í.ÁCì�Ãא��"�ÁMìBì�î<íBÃא��Á�Kì�Ã�KÁ��:�ìjí�
�îhÁ��Á�îjô8א��ò³Kì7Á�îא�ì¹�¾MôCÀ��ìaì��í�K¿@í�Ãא�

�tÁcîא  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
nous fit un sermon hors pair 
où il dit: "Si vous saviez ce 

que je sais, vous ririez peu et 
pleuriez beaucoup". Les 

Compagnons alors se 
cachèrent les visages et 



sanglotèrent. (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 

 
Suivant une variante: 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
apprit sur le compte de ses 

Compagnons ce qui le 
dérangea. Il fit alors un 

sermon où il dit: "On me 
montra le Paradis et l'Enfer. 
Je n'ai vu de Jour pareil ni 
en bien ni en mal. Si vous 
saviez ce que je sais, vous 

ririez peu et pleuriez 



beaucoup". Les 
Compagnons de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) 
n'éprouvèrent jamais une 
peine si profonde. Ils se 

couvrirent la tête et 
sanglotèrent. 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á£אìWÃ?ÁBÃא��îhìì¹�:
í	ì¥�Nî<ÁBì	�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµj
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�ì¶îjì��í[îBô7א��kì�îWí�

�îgíDîCÁ��ì·jÀ@ì��kô�ì��òdÃAì�Ãא��ìhÁ��ÁMì�KìEÁ?Ãא�



�ófEÁ��ò¥אìWÃ?ÁB¿��.�"�óYÁ�Kì�íhî��ígîE¿Aí	�ìµK¿�
�Á£אìWÃ?ÁBÃא��îhì�»ò¹אôYא��:�Kì��ÁiRA�¿אìj¿�
Ã�KÁ��lÁCî<ì��Kì��»ò¥î£¿��òfEÁB�:�ÀM¿�Kì�ì�¿�

�ífÁ��ÁiÁ�tאì�Ã@ì��»ÁXRא��ífEÁBÃא��î¶¿��òªî¥
�íhîEì<Ãא�−�"��ò¥îW¿��k¿Aì�í§KôCא��í·jÀ@ìE¿�

�í·jÀ@ì��îhì��îgíDîCÁB¿��ò³ìYì<Ãא��lÁ��îgòDÁ�KìBî¿�
�k¿���í·jÀ@ì��îhì��îgíDîCÁ�ì¹�ÁiîEì�î<¿��k¿��
ìjÃ?Á��k¿���í·jÀ@ì��îhì��îgíDîCÁ�ì¹�ÁiÁ�ì�Ã�í¥�Áiî�



�Kï�Kì�Ã���í³ìYì<Ãא��íiíBÁ�ÃAí��îhì��îgíDîCÁ�ì¹�"
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì¥Kì
¿�ì¹

�ÁiEÁ��k¿���Á̧ ÁWìEÁ��ìgRAì	ì¹�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Al - Miqdâd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: "Le 
Jour de la Résurrection, le 

soleil sera très rapproché de 
la terre, à la distance d'un 
mile". Sulaym ibn `Amir, 

qui transmit ce hadith 



d'après Al - Miqdâd, 
s'interrogea: "ParALLAH! 
J'ignore ce qu'il désignait 

exactement par mile si c'était 
la distance connue ou ce 
avec quoi le koheul est 

appliqué. (Puis poursuivant 
le hadith) Les gens seront 

engloutis dans la sueur selon 
leurs œuvres. Quelques - uns 

jusqu'aux chevilles, 
quelques - uns jusqu'aux 
genoux, quelques - uns 
jusqu'aux hanches, les 



autres jusqu'à la bouche de 
sorte qu'ils ne pourront 

l'ouvrir". L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) montre sa 

bouche. (Transmis par 
Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:ìEÁ?Ãא��ì¶îjì��í§KôCא��í³ìYî<ì��ÁMì�K
îgíDÀ�ìYì��lÁ�א�ìLì�îXì��kô�ì�t�òªî¥

�ìbÀAî�ì��kô�ì��îgíDíBÁ�ÃAí�ì¹�Kï	ì.Á<î�ì�ì¥Á¤א



�îgíDìא�ì¤��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�kìCî<ì�ì¹�"
�íµòZîCì�"í©jí=ì�ì¹�:�òªî¥�íLì�îXì�t��lÁ�א  

. 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Au Jour de la 
Résurrection, la sueur des 

gens atteindra soixante - dix 
coudées au sein de la terre. 

Elle leur arrivera aux 
oreilles et les bridera". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�ìµK¿��:ìaì��KôCÀ��
�î¤��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥

�ìµK¿?¿��¼Mì�î�ì¹�ìaÁBì	�"�:�Kì��ì·¹í¥îWì��îfì�
�KìCÃAÀ��؟�אìXì��:�íg¿Aî¿��íiÀ�jí	ì¥ì¹�íiRAא��.�ìµK¿�

�:�íXîCí��ò¥KôCא��lÁ��ÁiÁ��ìlÁ�í¥�ðYì�ì��אìXì�
�ò¥KôCא��lÁ��»òjîDì��ìjíD¿��K¼>�òYì��ì.Á<î�ì	



�îgí�î<ÁBì�tì·א¿��Kì�òYî<¿��k¿���kìDì�îא��kô�ì��
�KìDì�ì�î�ì¹�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Nous étions en 
compagnie de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) lorsqu'il 
entendit une chute et nous 
dit: "Savez - vous ce que 

c'est?". Et les Compagnons 
de répondre: "ALLAH et 

son Envoyé en sont les plus 
informés". - "C'est une 



pierre, reprit - il, jetée dans 
l'Enfer depuis soixante - dix 
ans qui vient d'atteindre le 

fond". (Transmis par 
Muslim) 

RAא��ìlÁpì¥�ógÁ�Kì��òhî��ø»ÁWì�îhìì¹�íiîCì�íi
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:��¾Wì�¿��îhÁ��îgÀ@îCÁ��Kì�t�
�ð·KìBí�îYì��íiìCîEì�ì¹�íiìCîEì��ì[îE¿��íiõ�ì¥�íiíB4A¿@íEì	

¿��íiîCÁ��ìhìBî�¿��íYÀ;îCìE¿�u��ºìYì��t�ì¶ôW¿��Kì��



¿��íiîCÁ��ì¶¿Gî
¿��íYÀ;îCì�ì¹uì����ºìYt�ì¶ôW¿��Kì��
¿��Áiî�ìWì��ìhîEì��íYÀ;îCì�ì¹u��ºìYì��t�ì¥KôCא��

�ødÁ7Á��îj¿�ì¹�ì¥KôCא��אjÀ?ô�K¿��ÁiòDî�ì¹�ì�K¿?ÃAÁ�
�¾�ìYîBì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Adiyy ibn Hâtim 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "(Le Jour de la 

Résurrection) ALLAH 
s'adressera à chacun de vous 

sans intermédiaire. 



L'homme regardera à droite 
et à gauche où il ne trouvera 

que ce qu'il aura avancé 
(comme œuvres). Il 

regardera ensuite devant lui 
où il ne verra que le Feu. 
Que chacun de vous se 

prémunie contre le Feu, fût - 
ce avec une demi - datte". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹�:
�ìµK¿��:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥



�ìgRAì	ì¹�"�Kì��ºì¥¿��lø��t�ì·î¹ìYì���:�ÁNR�¿�
�KìDEÁ��Kì��R_Á�ì��î·¿��KìD¿��ôdí�ì¹�í�KìBô�א�

��ìaÁ�Kìq¿��òaì�î¥¿��íaÁpîjì�t�óaÁpאì¹�½e¿Aì�ì¹�
�íiì�ìDî�ì��k¿�Kì<ì��ÁiRAÁ��אïWÁ�Kì	�.�îj¿��ÁiRA�¿אì¹

EÁA¿��îgí�Ã@Á�ì9¿��íg¿Aî¿��Kì��ì·jíB¿Aî<ì�u�
�Á�Kì�øC�KÁ��îgí�î¤ôX¿Aì��Kì�ì¹�אïÐÁ�¿��îgí�îE¿@ì�¿�ì¹
�k¿���îgí�î�ìYì�¿�ì¹�ò̈ íYÀ>Ãא��k¿Aì

�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��k¿���ì·¹í¥¿Gî�ì��Áא�ìWí<õ8א��"



�.õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:��ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥א
�ðhì�ì��:�ì¹�"�îNR�¿��"�Á�ìZîBìDÃא��òUî�¿>Á�

�ì¹�Á�KR:א��ÁW�ÁWî7ì�ì¹�"�S_Á�ì��"�Á�Kôא���òUî�¿>Á�
�½�ì¥jí�ì¹אÃ@ì��½�ìZîBì��Kì�ìWî<ì�ì¹t�À_EÁ��:

�KìBòDòDì�ì
ì¹�ÁLì�¿?Ãא�ì¹�òfî�ôYא��í�îjìq�.
�Á�KìBô�í̧��ô·¿��¿�ìYî�¿��îhì��lÁ�א� KìCî<ì�ì¹�îhÁ�

ìBÃא�u�kô�ì��KìDî�¿A¿?î�¿��îW¿��ìh�ÁWÁ�Kì<Ãא��ÁM¿@Áo
�îNR�¿��.�ì¹�"�íא�ìWí<õ8א��"�Á£Kô8א��øgì9Á�



�òhîEì<Ãא�ì¹�:�ì·¹í¥¿Gî�ì��kìCî<ì�ì¹�í�K¿�íYS:א��:
ì·jí�EÁ=ì�î�ì� . 

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Je vois ce que 

vous ne voyez pas, et 
j'entends ce que vous 

n'entendez pas. Les cieux 
ont gémi et ils sont en droit 

de gémir (à cause de la 
lourdeur de son fardeau). 
Tout endroit céleste de la 



taille de quatre doigts abrite 
un ange prosterné devant 
ALLAH. ParALLAH! Si 
vous saviez ce que je sais, 

vous ririez peu et pleureriez 
beaucoup, vous n'éprouverez 
aucun désir sexuel, et vous 
seriez sortis sur les chemins 
supplier ALLAH, le Très -
Haut, pour vous secourir". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�¿�ì¦ìîYì��lÁ�¿��îhìì¹−�ó»אì¦�ôgí��¾א�ìYÁ��−�
WîEì�í¾�א�òhî��¿M¿Aî9ì�t�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁB¿Aî	



�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:t�ì¶îjì��¾Wî�ì�Kì�ìW¿��íµ¹íZì��

�ìgEÁ��Á̧ òYíBí�îhì�ìµ¿Gî�í��kô�ì��ÁMì�KìEÁ?Ãא�
¿��ÁiÁ�Kì��îhìì¹�ìfì<¿��ìgEÁ��ÁiÁAìBì�îhìì¹�í̧ KìCÃ�

�îhìì¹�íi¿?¿>î�¿��ìgEÁ�ì¹�íiì�ì�ì�Ãא��ìhî�¿��îhÁ�
î�¿��ìgEÁ��ÁiÁBî�Á�u�؟�í̧�.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après Nadla ibn `Ubayd Al 
- 'Aslamî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Tout Serviteur, le Jour du 

Jugement Dernier, sera 
interrogé sur: sa vie en quoi 

l'a - t - il employée, son 
savoir comment l'a - t - il 

pratiqué, sa fortune d'où l'a 
- t - il acquise et en quoi l'a - 
t - il dépensée et finalement 
son corps à quoi s'en est - il 
servi?". (Transmis par At - 

Tirmidhî) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�¿�ìY¿��:
�ôgí��(�Kì�ì¥Kì�î�¿��í�øWì�í��¾XÁ�ì�îjì��)�:�ìgRAì	ì¹
�¿ìµK�:�"��ì·¹í¥îWì�¿��Kì��Kì�í¥Kì�î�¿�؟�"��¿jÀ�Kא�
�ô·òI¿��"�:�ìµK¿��.�íg¿Aî¿��íiÀ�jí	ì¥ì¹�íiRAא��:
�î¹¿��¾Wî�ì�øfÀ��k¿Aì�ìWìDî7ì��î·¿��Kì�ì¥Kì�î�¿�
�:�íµjÀ?ì��Kì�òYîD¿��k¿Aì�ìfÁBì�KìBÁ��¾Mì�¿�
NÃAÁBì��ìX¿א�ìX¿�ì¹א��lÁ��ò¶îjì��ìX¿א�ìX¿�ì¹א�



�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ Á̧��Kì�í¥Kì�î�¿�"�.�ì¹ì¥א ÁXìD¿�
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹ . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Après que l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) eut récité 
ce verset: "Ce jour - là, elle 
contera son histoire" (99:4), 

il demanda à ses 
Compagnons: "Savez - vous 
qu'elle est son histoire?". - 
"ALLAH et son Envoyé, 

répondirent - ils, en sont les 



plus informés". - "Son 
histoire, reprit - il, consiste à 
témoigner de ce que chacun 
y a fait, en disant à chacun: 
tu as fait tel et tel en tel et tel 

jour. Voilà son histoire". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�íLÁ�Kìqì¹�ígì<î�¿��ìcîE¿�
¤ì·î�tא�ò·îY¿?Ã��îW¿�א�ìg¿?ì�Ã�א�ì·îY¿?Ã�ì¹א	ìaìBì�î�א

�!íYì�îHí��kì�ì��òVÃ>ôC�KÁ���.�؟�íVÀ>îCìE¿��"�ô·¿G¿@¿�
�ÁiRAא��òµjí	ì¥�Á�Kì�îq¿��k¿Aì�ìfÀ?ì��¿eÁ�ì¤
�îgíD¿��ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�:

�KìCí�ì�א�íiRA�ìgî<Á�ì¹�א�ífEÁ�ìjÃ�:�"��jÀ�jÀא�ì��.�"



�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðhì�:�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
�"�.�í·îY¿?Ãא��"í��ìµK¿��»ÁXRא��í¥jõ8א��ìj

�k¿�Kì<ì��íiRAא��:�אìX¿��ò¥jõ8א��lÁ��ìVÁ>í�ì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�í̧ ìYô�¿�

ìgRAì	ì¹ . 
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Comment me réjouir alors 
que l'ange chargé de la 



trompette l'a tenue contre sa 
bouche et tend l'oreille en 

attendant l'ordre (du 
Seigneur) pour y souffler?". 

Comme ces propos 
accablèrent ses 

Compagnons, il leur dit: 
"Dites: ALLAH nous suffit, 

il est le Meilleur 
Protecteur". (Transmis par 

At - Tirmidhî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�ìP¿�î£¿��îhì�ì¹�ìP¿�î£¿��ì²Kì��îhì�
�ìµòZîCìBÃא��ìb¿Aì��.¿�t�½MìEÁ�K¿��ÁiRAא��¿Mì<ÃAÁ	�ô·��

¿�t�ÀMôCì�Ãא��ÁiRAא��¿Mì<ÃAÁ	�ô·���.�"í̧ �¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðhì�ì��ðO�ÁWì��.�ì¹�"

�ìP¿�î£¿��"�ì¥Kì	�í̧ KìCî<ì�ì¹�òµאôWא��ò·K¿@î	òIÁ�
�òfîERAא��òµô¹¿��îhÁ��.�lÁ��íÐÁBî7ôא���í£אìYíBÃא�ì¹

íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹�ÁMìKR:א� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Quiconque 
craint (ALLAH) s'apprête 
aux bonnes œuvres dès la 

tombée de la nuit et il 
parviendra sûrement à sa 

fin. Or le bien d'ALLAH est 
précieux! Le bien d'ALLAH 
est le Paradis". (Transmis 

par At - Tirmidhî) 
RAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�îN¿�K¿��KìDîCì�íi�:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�ì¶îjì��í§KôCא��íYì7î�í�



îYÀ��¼א�ìYí�¼�K¿>í��ÁMì�KìEÁ?Ãא�t�.�"��NÃAÀ��:�Kì�
�íYÀ;îCì��í�Kì�øCא�ì¹�íµKì�øYא��ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��؟�ó̂ î<ì��k¿���îgíDí9î<ì��"ì�Kì��ÀMì7ÁoK

õWì��îhÁ��î·¿��îgíDôBòDí�¿eÁ�ì¤�tא¿��íYî��"

�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:אt�î·¿��îhÁ��õgì�¿��íYî�
�ó̂ î<ì��k¿���îgíDí9î<ì��ìYÀ;îCì��"�!�ðd¿>ô�í�

�ÁiîE¿Aì�"îYÀ�t�"��ÁMìBì�î<íBÃא��òhîEì=Ãא��øgì9Á��:
ì.Á�jí�î�ì��ìYîE¿��î»¿� . 



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
dire: "Le Jour de la 

Résurrection, les hommes 
seront rassemblés, pieds nus, 

complètement dénudés et 
incirconcis".- "O Envoyé 

d'ALLAH!, lui demandai - je 
alors, des hommes et des 
femmes tout nus qui se 
regardent les uns les 

autres?". - "O `A'icha, me 
répondit - il, ils seront trop 



préoccupés pour se 
regarder". (Transmis par Al 

- Bukhârî et Muslim) 
 

51 - L'espérance 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì»Á£Kì�Á�Kì��îfÀ�

�îgòDÁ�À>î�¿��k¿Aì�tא�ìh�ÁXR��¿	jÀ�ìYîא�
�íYÁ>î=ì��ìiRAא��ô·ò��ÁiRAא��ÁMìBî�ì¥�îhÁ��אjÀ:ìCÃ?ì�
�í¥jÀ>ì=Ãא��ìjí��íiô�ò��Kï<EÁBì��ì�jí�õXא�

�ígEÁ�ôYא�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ò��»ò¦Kì�í��îfì�ì¹t�
�ì¥jÀ>¿@Ãא�. �

¿�ì¹�k¿�Kì<ì��ìµK�:�ô·¿��KìCîE¿�ò��ìlÁ�¹À��îW¿��Kô�ò�
�kR�ìjì�ì¹�ì�ôX¿��îhì��k¿Aì�ìא�ìXì<Ãא�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ôfÀ��îNì<Á	ì¹�lÁ�ìBî�ì¥ì¹
¾�îlì
 . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Dis: 
O Mes serviteurs qui avez 
commis des excès à votre 

propre détriment, ne 



désespérez pas de la 
miséricorde d'ALLAH. Car 
ALLAH pardonne tous les 

péchés. Oui, c'est Lui le 
Pardonneur, le Très 

Miséricordieux" (39:53). 
" Saurions - Nous 

sanctionner un autre que le 
mécréant?" (34:17). 

"Il nous a été révélé que le 
châtiment est pour celui qui 

refuse d'avoir foi et qui 
tourne le dos" (20:48). 



"Et Ma miséricorde 
embrasse toute chose" 

(7:156). 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁNÁ�Kô8א��òhî��¿�ì£Kì�í�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�î·¿��ìWòDì
�îhì�t��ìi¿���t�
�í̧ ìWî�ì¹�íiRAא�t�אïWôBì�í��ô·¿�ì¹�íi¿��¿e�òYì
�

�ÁiRAא��íWî�ì�kì�EÁ�ô·¿�ì¹�íiÀ�jí	ì¥ì¹�í̧ íWî�ì
�ìgì�îYì��k¿���Kì�K¿?Ã�¿��íií�ìBÁA¿�ì¹�íiÀ�jí	ì¥ì¹
�÷dì��ì¥KôCא�ì¹�÷dí��¿MôCì�Ãא��ô·¿�ì¹�íiîCÁ��ð¡¹í¥ì¹



�îhÁ��ì·K¿��Kì��k¿Aì�¿MôCì�Ãא��íiRAא��íi¿Aì�î£¿�
�òfìBì<Ãא��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�ógÁAî�íBÁ��"�:�î·¿��ìWòDì
�îhì�t��ìi¿���tא���íiRA

�íiRAא��ì¶ôYì��ÁiRAא��íµjí	ì¥�אïWôBì�í��ô·¿�ì¹
ì¥KôCא��ÁiîE¿Aì " 

D'après `Ubâda ibn As - 
Sâmit (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"ALLAH fera entrer au 

Paradis, qu'elles qu'auraient 



été ses œuvres, quiconque 
témoigne qu'il n'y a d'autre 

divinité qu'ALLAH, que 
MUHAMMAD est Son 

serviteur et Son envoyé, que 
Jésus est le Serviteur 

d'ALLAH, Son envoyé, Sa 
Parole conçue en Marie, et 
un Esprit émanant de Lui, 

que le Paradis est une vérité 
et l'Enfer l'est aussi". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 



Suivant une variante de 
Muslim: "ALLAH 
préservera du Feu 

quiconque témoigne qu'il n'y 
a d'autre divinité qu'ALLAH 

et que MUHAMMAD est 
Son envoyé". 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹�:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿��"�:

�ôfì�ì¹�ôZì�íiRAא��íµjÀ?ì��:�ì�Kì��îhì�
�îhì�ì¹�íW�ò¦¿��î¹¿��KìDÁ�Kì�î�¿��íYî7ì�íi¿A¿��ÁMìCì�ì�Ã�KÁ�



ÀAî�Á��½Mì�øEì	�í̧ íא�ìZì�¿��ÁMì�øEô��KÁ��ì�Kì��î¹¿��KìD
�íNî�ôY¿?ì��אïYî�Á
�løCÁ��ì�íYÃ?ì��îhì�ì¹�íYÁ>Ã�¿�
�Kï�íiîCÁ�ì¥Á¤אKï�îhì�ì¹��ì�ôY¿?ì��løCÁ�ì¥Á¤א
�lÁ7îBì��lÁ�Kì�¿��îhì�ì¹�KïKì��íiîCÁ��íNî�ôY¿?ì�
�Áא�ìYÀ?Á��lÁCìEÁ?¿��îhì�ì¹�¼M¿�ì¹îYì��íi�îEì�¿�


Kï�îEì�òªî¥t��¼Mì�EÁ:ì�tא�lÁ��À́ òYî7í��
EÁ?¿��¼�ìYÁ>î=ì��KìDÁAî�ÁBÁ��íi��.�"�ðgÁAî�í��í̧ .�¥ì¹ìא

�ÁO�ÁWì�Ãא��kìCî<ì��"�:�ì�ôY¿?ì��îhì�ì¹�"�ôl¿�ò�



�lÁ�ìK¿:Á��"�Nî�ôY¿?ì��"�lÁ�ìBî�ìYÁ��ÁiîE¿��
��î£ò¦�ì£אì¦�î·ò�ì¹�"�lÁ7îBì��lÁ�Kì�¿��î·òI¿��"

�lÁ�ìK¿��lÁ��ììYî	¿�ì¹�"�¼M¿�ì¹îYì��i�îEì�¿��"
ì�Nî�ì�ìq�î»¿��KìDÁ��i�Ã?ì�ì	ì¹�¿MìBî�ôYא��ÁiîE¿A

�lÁ��òÐÁ�¿@Ãא��òlî7ìBÃא��k¿���íiî�òjî�À��ìgÁ�ì¹
�Á£jí8Ã?ìBÃא��k¿���òµjíqíjÃא��"�.�íא�ìYÀ�ì¹

�íµK¿?í�ì¹�øgì9Á�−�א�Á²K¿?Ã�"�òªî¥�tא



�íYìDî
¿�ì¹�õUìq¿��õgô9א�ì¹�Kì�òYî�¿@Á�−�í̧ KìCî<ì�ì¹�
�:Á��í�ò¥K¿?í��Kì�uíiRA�¿אì¹�Kì�íg¿Aî¿��  . 

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - dit: 
"Quiconque aura avancé 

une bonne action, verra sa 
récompense au moins 

décuplée. Quiconque aura 
commis un péché le verra 

compté ou pardonné. 



Quiconque se rapproche de 
Moi d'un empan, Me verra 

rapproché de lui d'une 
coudée. Quiconque se 

rapproche de Moi d'une 
coudée, Me verra rapproché 

de lui d'une brasse. 
Quiconque vient à Moi en 

marchant, Me verra 
galopant à sa rencontre. 

Quiconque vient à Moi avec 
des péchés à remplir la terre, 

sans pour autant rien 
M'associer, Me trouvera à sa 



rencontre avec autant de 
pardon". (Transmis par 

Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�ì�Kì�

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿���÷lÁא�ìYî¿�
�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�:�Kì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ìµK¿��؟�ò·Kì�ì�Á�jíBÃא��"�:�ì�Kì��îhì�t�
�îhì�ì¹�¿MôCì�Ãא��ìfì�ì£�Kï�îEì
�ÁiRA�¿KÁ��À́ òYî7í�

À́ òYî7í��ì�Kì��ì¥KôCא��ìfì�ì£�Kï�îEì
�ÁiÁ���.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Un 
Bédouin vint trouver le 
Prophète (pbAsl) et lui 
demanda: "O Envoyé 

d'ALLAH! Quelles sont les 
deux actes entraînant 

indubitablement au Paradis 
ou à l'Enfer?". - 

"Quiconque meurt, répondit 
- il, sans rien associer à 

ALLAH, entrera au Paradis, 
et quiconque meurt en Lui 

associant une autre divinité, 



entrera en Enfer". 
(Transmis par Muslim) 
�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹

ì�íiRAא��kRAìq�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A−�íiÀ>�Á£ì¥�ð¤Kì<í�ì¹�
�òfî�ôYא��k¿Aì−�ìµK¿���"�:�í¤Kì<í��Kì��"�ìµK¿�

�:�ìµK¿��¿eî�ìWî<ì	ì¹�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��¿eîEô�¿��:
�"�í¤Kì<í��Kì��"�ìµK¿��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��¿eîEô�¿�

�¿eî�ìWî<ì	ì¹�.�ìµK¿��"�:�í¤Kì<í��Kì��"�ìµK¿��:
�Kì��¿eîEô�¿��¿eî�ìWî<ì	ì¹�ÁiRAא��ìµjí	ì¥−ì��u�Kï�



−�ìµK¿���"�:�î·¿��íWìDî7ì��¾Wî�ì�îhÁ��Kì�t�ìi¿���
�t�íiÀ�jí	ì¥ì¹�í̧ íWî�ì�ïWôBìא�í��ô·¿�ì¹�íiRAא��

��ÁiÁ�ÃA¿��îhÁ��K¼�îWÁqt�k¿Aì�íiRAא��íiì�ôYì��
�ò¥KôCא��!�"�ìµK¿��:¿�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�u�

�¹íYÁ7î�ì�îא�؟��¿ìµK��íYÁ�î�À��KìDÁ�אìE¿��ì§KôC��"�:
ìWîCÁ�"��î·ì¤��jÀAÁ@ô�ìא��ð¤Kì<í��KìDÁ��ìYì�î�¿G¿�

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��KïBõ�¿Gì��ÁiÁ�îjì��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�KïBõ�¿Gì�



�ògî��lÁ��ògî�¿��ìXìא�î»¿�t��K¼�îjì��îhÁ�א"�
ògÃAÁ<Ãא� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Le 

Prophète (pbAsl) ayant pris 
Mu`âdh en croupe l'appela à 

trois reprises et Mu`âdh 
répondit à chaque appel: 

"Me voici, O Envoyé 
d'ALLAH! Me voici à ta 
disposition". - "ALLAH 

préservera indubitablement 
du Feu tout Serviteur qui 



témoigne sincèrement qu'il 
n'y a d'autre divinité 

qu'ALLAH et que 
MUHAMMAD est Son 

serviteur et Son envoyé". - 
"O Envoyé d'ALLAH, 

répliqua Mu`âdh, puis - je 
annoncer cette bonne 

nouvelle aux gens?". - "Ils 
s'y appuieraient donc et 

cesseraient d'accomplir les 
pratiques religieuses 
prescrites". Mu`âdh, 

agonisant, communiqua ces 



paroles de l'Envoyé 
d'ALLAH de peur de 

commettre un péché (en 
dissimulant quelque propos 

entendu du Prophète). 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��î¹¿��¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

ìlÁpì¥�ñ»ò¥îWí�Ãא��Reì
�KìBíDîCì�íiRAא��
ì¹�»ò¹אôYא�t�òhîEì�lÁ��Seô7א��õYí9ì��
�ølÁ�Kì�ô8א�t�ìµK¿��ðµ¹íWí�îgíDRAÀ��îgíDô��:



�ì�Kìq¿��¿́ jí�ì��Á�ì¹îZ¿��í¶îjì��ì·K¿��KôB¿�
½Mì��jÀ�K¿?¿א�Kì�ì��ì§KôCא��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

ìCì�Ápאìjì��Kì�îYì�ìC¿��KìC¿��Nî�Á¤¿��îj¿��KìCÃA¿�¿G¿��K
�KôCì�ô£אì¹�.�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿AìíYìBí�"�.�א�jÀAì<Ãא�:�"��ì�Kì�¿�
�ìµK¿?¿��:�ôf¿��NÃAì<¿��î·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�îgÁ�Á£אì¹î¦¿��òfî9¿>Á��îgíDíî£Àא�îhÁ@¿�ì¹�ìYîDR;א�
îE¿Aì�îgíD¿��ìiRAא��íî£Àא�ôgí��ôfì<¿��ÁM¿�ìYì�Ã�KÁ��KìD



�¿M¿�ìYì�Ãא��¿eÁ�ì¤�lÁ��îgíD¿��ìfì<î�ì��î·¿��ìiRAא��.
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�"�îgì<ì��"�ôgí��íi¿:ì�ì�¿��óaÃ:ìCÁ��KììW¿�
�ífí�ôYא��ìfì<ì�¿��îgÁ�Á£אì¹î¦¿��òfî9¿>Á��Kìì£

ì¹�¾�ì¥í¤�øc¿@Á��í�lÁ�ìא��í�lÁ�ì�t�íYì�
�¾�ìYî�øc¿@Á�t��óYîBì�í�lÁ�ì�ì¹�אÁ@Á��íYì�

�¿eÁ�ì¤�îhÁ��òaÃ:ôCא��k¿Aì�ìaìBì�îא��kô�ì�
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KììW¿��ðÐÁ�ì��ð�îlì




�ìµK¿��ôgí��ÁM¿�îYÁ�Ã�KÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:
�îgÀ@Á�ìEÁî¹¿��lÁ��¹אíXí��"�lÁ��¹אíXì�¿G¿�

Áî¹¿��òY¿@î�ì<Ãא��lÁ��אjÀ�ìYì��Kì��kô�ì��îgòDÁ�ìE
��ï�Kìò¹t�אjí<Á�ì
�kô�ì��אjÀA¿�¿�ì¹�í̧ ¹íH¿Aì��

�½M¿Aî9¿��ìfì9¿�ì¹�.�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�î·¿��íWìDî
¿�t�ìi¿���

�t�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lø�¿�ì¹�íiRAא��t�ìiRAא��k¿?ÃAì��



�îhì�íLì�î�íE¿��5́ Kì
�ìYîE¿��ðWî�ì�KìBòDÁ�
�ÁMôCì�Ãא��"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra ou 
'Abû Sa`îd Al - Khudrî -celui 

qui a transmis le hadith a 
douté mais cela n'en 

diminue en rien la véridicité 
puisque tous les 

Compagnons sont dignes de 
foi - , Lors de l'expédition de 
Tabûk, les gens souffrirent 
d'un manque de provisions. 
Ils allèrent trouver l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) et lui 
dirent: "O Envoyé 

d'ALLAH! Si tu nous 
permets d'égorger nos 

chameaux pour manger et 
nous oindre!". -" Faites", 
leur répondit - il. `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) objecta: "O Envoyé 

d'ALLAH! Si tu leur 
permets de le faire, il y aura 

un manque de montures, 
demande - leur plutôt 
d'apporter le reste des 



provisions, puis invoque 
ALLAH pour nous accorder 
la bénédiction". Le Prophète 

consentit et demanda 
d'apporter une carpette en 

cuir qu'il étendit et invita les 
fidèles à apporter les restes 
de leurs provisions. Les uns 
apportèrent une poignée de 
maïs, les autres une poignée 

de dattes ou quelques 
croûtes de pain. L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) appela la 
bénédiction divine sur le tas 



ainsi formé puis ordonna 
aux fidèles d'y puiser. Les 
hommes remplirent tous 

leurs récipients, mangèrent 
et se régalèrent. Il resta 

quand même de la 
nourriture. L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dit enfin: 
"(Je témoigne qu'il n'y a 

d'autre divinité qu'ALLAH, 
et que je suis Son envoyé). 

ALLAH ne consigne jamais 
les portes du Paradis à 

quiconque prononce ces 



paroles de pleine foi". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾eÁ�Kì��òhî��ò·Kì�î�Á�îhìì¹
−�ìjí�ì¹��אï¥îWì��ìWòDì
�îhôBÁ�−�ìµK¿���:

�ì·K¿�ì¹�ógÁ�Kì	�lÁCì��lÁ�îj¿?Á��l4AìqÀ��NîCÀ�
�î�ì�Kì��אì¤��¾£אì¹�îgíDìCîEì�ì¹�lÁCîEì��íµjí�ì�

í̧��ìfì�Á�tא í¦KìEÁ�îא��ôl¿Aì�õdí7ìE¿��í¥K¿:î�
�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�Á�¿��îgÁ�ÁWÁ�î�ì�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��:ÃAÀ?¿��íi¿��N�:�lø��



�»ÁXRא��ì»Á£אìjÃא��ô·ò�ì¹�»òYì8ì���îY¿@î�¿�
�î�ì�Kì��אì¤��ífEÁ�ì��lÁ�îj¿��ìhîEì�ì¹�lÁCîEì�

í̧���î£Á£ìj¿�tא í¦KìEÁ�îא��ôl¿Aì�õdí7ìE¿��í¥K¿:î�
�Kï�K¿@ì��lÁ�îEì��lÁ��lÁAÁ8ì�¿��lÁ�ÃGì��eô�¿�

�kùAì8í��í̧ íXÁ�ô�¿��.�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
RAìq�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��k�"�:�ífì<Ã�¿Gì	�.�"

�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÃ@ì��jí�¿�ì¹�ÁiRAא��íµjí	ì¥�אìWì=¿�
�ì·ì¤ÃGì�î	אì¹�í¥KìDôCא��ôWì�î
íiîCì��ìWî<ì��Kì�א



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�ìµK¿��kô�ì��î[ÁAî�ì��îg¿A¿��íi¿��Nî�Á¤¿G¿��"�:

î�¿��؟�eÁ�îEì��îhÁ��ìlÁAîqÀ��î·¿��õLÁ�í��ìh�"
�õLÁ�À��»ÁXRא��ò·K¿@ìBÃא��k¿���íi¿���îYì
¿G¿�
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì¶K¿?¿��ÁiEÁ��ìl4Aì8í��î·¿�
�í̧ ìא�ì¥ì¹�KìCÃ>¿>ìqì¹�ìYô�¿@¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�ì.Á��KìCîBRAì	ì¹�ìgRAì	�ôgí��òhîEì�ì<Ã�ì¥�kRAì8¿�

ì	�íi¿��íaìCî8í��¾�ìY�òZì��k¿Aì�i�î�ì�ì�¿��ìgRA



�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��ò¥אôWא��ífî�¿��ìaÁBì�¿�
�ì�Kì�¿��lÁ�îEì��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�lÁ��íµKì�øYא��ìYí�¿��kô�ì��îgíDîCÁ��ðµKì�ò¥

�ðfí�ì¥�ìµK¿?¿��ÁNîEì�Ãא��:�؟�½eÁ�Kì��ìfì<¿��Kì�
t�í̧ �¿eÁ�ì¤t��ðdÁ�KìCí�:��ìµK¿?¿�ðfí�ì¥�!���ì¥Àא

�íi¿�jí	ì¥ì¹�ìiRAא��õLÁ�í��.�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:t�îfÀ?ì��

¿��¿eÁ�ì¤t�ìµK¿��í̧ �א�íiRA�t���ìi¿��:t���ìYìא



"�.��lÁ=ì�î�ì��¿eÁ�ìXÁ�ìiî�ì¹�א�ÁiRA��k¿�Kì<ì�؟�
�ìµK¿?¿��:ì¹�íiRAא��íg¿Aî¿��íiÀ�jí	ì¥�.�íhî�ì��Kô�¿�

ì¹�í̧ ô£í¹�ºìYì��Kì��ÁiRA�¿אìj¿�t��íiì��ÁWì��t�
�ì.Á?Á�KìCíBÃא��k¿���!�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îW¿��ìiRAא��ô·òI¿�
�ìµK¿��îhì��ò¥KôCא��k¿Aì�ì¶ôYì��:t��ìi¿���t�

Á=ì�î�ì��íiRAא��ÁiRAא��ìiî�ì¹�¿eÁ�ìXÁ��l�.�"�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�.�ì¹�"�í·Kì�î�Á�"�òhîEì<Ãא��òYî�¿@Á�



�í³îj¿��Á�KôCì�íBÃא��Á�Kôא���ò·K¿@î	ò�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא�
�½�ìWô�ìjí��ð�Kì��Kì�ìWî<ì�ì¹�.�ì¹�"�À�ìY�òZì�Ãא��"

�ò»אôZא�ì¹�ÁMìBì�î<íBÃא��Á�Kì�Ã�KÁ��:�ðdEÁ�ì£�ìlÁ�
�íVì�Ã:í��ógî�ì7Á��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�:�ðµKì�ò¥�ì�Kì�
�"�ÁMì�RAì�íBÃא��Á�Kô��KÁ��:�¹אí�Kì��î»¿�

 . ì¹א�jí<ìBì�îא
D'après `Itbân ibn Mâlik 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), L'un des Compagnons 
qui assistèrent à la bataille 



de Badr, je dirigeais la prière 
de ma tribu les Banû Sâlim. 
Ma maison était séparée des 
leurs par une vallée que la 

pluie rendait difficile à 
traverser pour se rendre à la 
mosquée. Je me rendis chez 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

et lui dit: "O Envoyé 
d'ALLAH! Ma vue s'est 
affaiblie, la vallée située 

entre ma demeure et celles 
des miens m'empêche, dans 

les jours pluvieux, de la 



traverser. J'aimerais bien 
que tu viennes faire la prière 
dans un endroit déterminé 

de ma demeure que je 
prendrais comme oratoire". 
- "Certes, me répondit - il, 

j'y viendrai". En plein jour, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

se rendit chez moi 
accompagné de 'Abû Bakr. 
Il demanda la permission, 

entra et avant même de 
s'asseoir me dit: "Où veux - 
tu que je fasse la prière?". 



Je lui indiquai un endroit. 
Sur ce, le Prophète (pbAsl) 
se leva, fit le takbîr, nous 
rangea derrière lui, et fit 
deux rak`a en commun. 

Lorsqu'il fit le taslîm, nous 
la fîmes de même. Je 

demandai au Prophète de 
rester pour quelque temps 
chez moi pour lui offrir à 

manger de la Khazira (mets 
fait de viandes hachées 

menu, cuites, et auxquelles 
l'on ajoute de la farine) 



qu'on était en train de 
préparer. Les voisins 

connurent que l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) était chez 
moi et commencèrent alors à 

affluer. L'un d'eux 
demanda: "Je ne vois pas 

Mâlik, qu'a - t - il donc 
fait?". - "C'est un hypocrite, 

répondit un autre, qui 
n'aime ni ALLAH ni Son 

envoyé". -" Arrête!, objecta 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 

ne sais - tu pas qu'il a 



témoigné de l'unicité 
d'ALLAH, animé par Son 

seul amour?". - "ALLAH et 
Son envoyé, répliqua 

l'homme, en sont les plus 
informés. Quant à nous, 
parALLAH! Nous ne le 
voyons manifester son 

affection qu'aux hypocrites 
et ne s'entretenir qu'avec 

eux". L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dit alors: "ALLAH 
certes préservera du Feu 

celui qui atteste: qu'il n'y a 



d'autre divinité que Lui, ne 
désirant que sa Face". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì¶ÁW¿�

�îhÁ��½�¿�ìYîא��אì¤òI¿��ólî�ì�Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�lÁ��KöEÁ�ìq�î�ìWì�ì¹�î¤��kì<î�ì��òlî�ô�א�
�KìDÁCÃ:ì�Á��íiî�¿�ìZÃ�¿G¿��íiî�ìXì�¿��òlî�ô�א�

íiî�ì<ìpî¥¿G¿��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�¿�¿�îYìBÃא��Á̧ ÁXì��ì·î¹ìYì�¿�
�:t��KìCÃAÀ�"��¼Mì�ò¥K¿�Kì�ìW¿�ì¹��lÁ�א�ò¥KôC�؟�

�ÁiRA�¿אì¹�.�ìµK¿?¿��"�:�îhÁ��Á̧ Á£Kì�Á<Á��ígì�î¥¿��íiRA¿�
�Kì�ÁW¿�ìjÁ��Á̧ ÁXì��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Umar ibn Al - 
Khattâb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) fit des 

prisonniers de guerre. Il vit 
alors l'une des captives 

s'empresser vers un 



nourrisson, le serrer contre 
sa poitrine et l'allaiter. - 

"Pensez -vous, dit le 
Prophète (pbAsl), que cette 

femme pourrait avoir 
l'intention de précipiter son 

enfant dans le feu?". - 
"ParALLAH! Non", 

répondirent les 
Compagnons. - "ALLAH, 

répliqua - t - il, est plus 
Miséricordieux envers Ses 
serviteurs que cette femme 
ne l'est envers son petit". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�ìLì�¿��ìdÃAì�Ãא��íiRAא��ìd¿Aì��KôB¿�
�ò̈ îYì<Ãא��ì³îj¿��í̧ ìWîCÁ�ìjíD¿��¾�Kì�Á��lÁ��:

íLÁAî=ì��lÁ�ìBî�ì¥�ô·��lÁ�ì9¿���"�lÁ�ì¹
�¾Mìא�ì¹ò¥�"�:�lÁ�ì9¿��îNì�¿A¿��.�"�lÁ�ì¹



�¾Mìא�ì¹ò¥�"�:�lÁ�ì9¿��îN¿?ì�ì	�.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: Lorsque 
ALLAH a achevé la 

création, Il a écrit dans le 
Registre qui se trouve au - 

dessus du Trône: "Ma 
miséricorde l'emporte sur 

Ma colère". 
 



Suivant une variante: "Ma 
miséricorde a devancé Ma 
colère". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�Nî<ÁBì	

�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�íµjÀ?ì��"�:�¿MìoKÁ��¿MìBî�ôYא��íiRAא��ìfì<ì�

�ì.Á<î�Á�ì¹�¼Mì<î�Á��í̧ ìWîCÁ�¿eì�î�¿��¾�îZí�
¥òªî��ï�îZíא�ì¹א�ïWÁא��¿îhÁB�ìµìZî�¿�ì¹t��lÁ�א

ì�Ãא��ígìא�ìYì�ì��Á�îZí�Ãא��¿eÁ�ì¤u�kô�ì��ídÁo



¿�ì¹�îhì�Kì�ìYÁ�Kì��ÀMôא�ôWא��ìa¿�îYì��Kì�ÁW
�íiì�EÁ8í��î·¿��¿MìEî7ì��.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:

�KìDîCÁ��ìµìZî�¿��¾MìBî�ì¥�¿MìoKÁ��k¿�Kì<ì��ÁiRAÁ��ô·�
�ò[î�¼MìBî�ì¥t�ì¹א�¼�ìWÁ��ìhîEì�א�øhÁ�Ã�ì¹א

�KìDÁ�ì¹�ì·jÀ>¿�Kì<ì�ì��KìDÁ�¿��ø¶אìjìDÃא�ì¹�ògÁoKìDì�Ãא�ì¹
í\î�ìjÃא��ícÁ:î<ì��KìDÁ�ì¹�ì·jíBìא�ìYì�ì��k¿Aì�

�Kì�ÁW¿�ì¹�!�Kï<î�Á��k¿�Kì<ì��íiRAא��ìYô�¿�ì¹
�ì¶îjì��í̧ ì£Kì�Á�KìDÁ��ígì�îYì��¼MìBî�ì¥�ì.Á<î�Á�ì¹



�ÁMì�KìEÁ?Ãא��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא
�ølÁ	ò¥K¿>Ãא��ì·KìBÃAì	�ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ��Kï9î�¿�

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:RAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��Ái
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ÁiRAÁ��ô·�

�½MìBî�ì¥�KìDîCÁB¿��¾MìBî�ì¥�¿MìoKÁ��k¿�Kì<ì�
�ðaî�Á�ì¹�îgíDìCîEì��ídÃAì�Ãא��KìDÁ��ígìא�ìYì�ì�

�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ò¶îjìEÁ��ì·jí<î�Á�ì¹�.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:
�"�ìd¿Aì��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·�−�ìd¿Aì��ì¶îjì��



ô���¿MìoKÁ�¾MìBî�ì¥�ìªî¥−�ì¹KìBtא�Á�ì¹אא�
�Á�KìBô��ôfÀ�¾MìBî�ì¥��ì³Kì�Á��Kì��ìhîEì�א�

¥òªî�òªî¥t��ìfì<ì�¿��KìDîCÁ��lÁ�אì¹tא
�k¿Aì�À�ìWÁא�ìjÃא��ícÁ:î<ì��KìDÁ�¿��¼MìBî�ì¥
�k¿Aì�KìDí9î<ì��íYîER:א�ì¹�í\î�ìjÃא�ì¹�Kì�ÁW¿�ì¹

ì�KìEÁ?Ãא��í¶îjì��ì·K¿��אì¤òI¿��ó̂ î<ì��KìD¿AìBÃ�¿��ÁM
ÁMìBî�ôYא��Á̧ ÁXìDÁ� " ! 

D'après 'Abû Hurayra , J'ai 
entendu l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) dire: "ALLAH a 



créé la miséricorde en cent 
parties. Il en a retenu quatre 
- vingt - dix - neuf, et a fait 

descendre sur terre une 
seule. C'est grâce à elle que 

les créatures font 
miséricorde les uns aux 

autres, si bien que la jument 
écarte son sabot dans la 
crainte de blesser son 

poulain". 
 

Suivant une variante: 
"ALLAH a cent 



miséricordes, Il en a fait 
descendre une seule sur 

terre parmi les djinns, les 
hommes, les bestiaux et les 
insectes. C'est grâce à cette 

seule partie qu'ils sont 
animés d'un sentiment de 

bonté, qu'ils font 
miséricorde les uns aux 

autres, et que les animaux se 
montrent compatissants 

envers leurs petits. ALLAH, 
le Très - Haut, a retenu les 

autres parts pour Ses 



serviteurs au Jour de la 
Résurrection". (Transmis 

par Al - Bukhârî et Muslim) 
 

Suivant une variante de 
Muslim: D'après Salmân Al 

- Fârisî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"ALLAH, le Très - Haut, a 
cent miséricordes dont celle 

qui s'épanche entre les 
créatures ne constitue 

qu'une seule, et quatre - 



vingt - dix - neuf conservées 
au Jour de la Résurrection".

 
Suivant une autre version: 
Le jour où ALLAH créa les 
cieux et la terre a témoigné 

de la création de cent 
miséricordes à remplir, 

chacune, l'intervalle entre le 
ciel et la terre. Il en a fait 
descendre une seule sur 

terre, dont est issue la pitié 
de la mère pour son enfant, 
celle s'épanchant entre les 



bêtes et les oiseaux. Au Jour 
de la Résurrection, ALLAH 

parachèvera cette 
miséricorde (par l'apparition 

des autres miséricordes 
jusque là retenues.) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì
�Áiø�ì¥�îhì�lÁ@î�ì��KìBEÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�ìµK¿��k¿�Kì<ì�ì¹�¿́ ì¥Kì�ì��"�:�ðWî�ì�ìLì�î¤¿�
�ìµK¿?¿��Kï�î�ì¤�:�lÁ�î�ì¤�lÁ��îYÁ>Ãא��ôgíDRAא��.

�k¿�Kì<ì�ì¹�¿́ ì¥Kì�ì��íiRAא��ìµK¿?¿��:�ìLì�î¤¿�



ì�íYÁ>î=ì��Kö�ì¥�íi¿��ô·¿��ìgÁAì<¿��Kï�î�ì¤�»ÁWî�
�ì£Kì�ôgí��ÁLî�ôX�KÁ��íXí�ÃGì�ì¹�ìLî�ôXא�

�ìµK¿?¿��ìLì�î¤¿G¿��:�lÁ��îYÁ>Ãא��ø�ì¥�î»¿�
�lÁ�î�ì¤�.�k¿�Kì<ì�ì¹�¿́ ì¥Kì�ì��ìµK¿?¿��:�ìLì�î¤¿�

�íYÁ>î=ì��Kö�ì¥�íi¿��ô·¿��ìgÁAì<¿��Kï�î�ì¤�»ÁWî�ì
ÃGì�ì¹�ìLî�ôXא��ÁLî�ôX�KÁ��íXí��.�ì£Kì�ôgí�

�ìµK¿?¿��ìLì�î¤¿G¿��:�lÁ��îYÁ>Ãא��ø�ì¥�î»¿�
�k¿�Kì<ì�ì¹�¿́ ì¥Kì�ì��ìµK¿?¿��lÁ�î�ì¤�:�ìLì�î¤¿�



�íYÁ>î=ì��Kö�ì¥�íi¿��ô·¿��ìgÁAì<¿��Kï�î�ì¤�»ÁWî�ì
��îY¿>¿��îW¿��ÁLî�ôX�KÁ��íXí�ÃGì�ì¹�ìLî�ôXא�

�ì�Kì
�Kì��îfì<Ã>ìEÃA¿��»ÁWî�ì<Á�"�.��ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
�.�k¿�Kì<ì��íiÀ�îj¿�ì¹�"�:�ì�Kì
�Kì��îfì<Ã>ìEÃA¿��"

�íLÁ�îXí��אìX¿@ì��ífì<Ã>ì��ì¶אì£�Kì��î»¿�
�Kì��í¶ÁWîDì��¿Mì�îjôא���ô·òI¿��íi¿��íYÁ>Ã�¿��í�jí�ì�ì¹

KìD¿Aî�¿� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit, en attribuant ces paroles 
au Seigneur: Un Serviteur 
ayant commis un péché, 

invoque ALLAH: 
"Seigneur! Pardonne mon 
péché". ALLAH, le Très - 

Haut, répond: "Mon 
Serviteur a commis un péché 

et a su qu'il a un Seigneur 
qui pardonne ou châtie". Le 
même Serviteur récidive puis 

s'écrie: "Seigneur! 
Pardonne mon péché". 

ALLAH, le Très - Haut, lui 



répond: "Mon serviteur a 
commis un péché et a su 
qu'il a un Seigneur qui 

pardonne ou châtie". Puis 
pour la troisième fois, le 

serviteur commet un péché 
et se reprend: "Seigneur! 

J'ai commis un péché, 
pardonne -moi". ALLAH, le 

Très - Haut, lui répond: 
"Mon serviteur a commis un 

péché et a su qu'il a un 
Seigneur qui pardonne ou 

châtie. J'ai pardonné à Mon 



serviteur, qu'il fasse ce qu'il 
veut". (tant que le Serviteur 

ayant commis un péché 
revient repentant à ALLAH, 
il sera absous). (Transmis 

par Al - Bukhârî et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
Á̧��îj¿��îg¿��jí�Á�îXíא� ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹
�ì·jí�Á�îXí��ó¶îj¿?Á��ì�Kì�ì¹�îgÀ@Á��íiRAא��ìLì�ìX¿�



�k¿�Kì<ì��ìiRAא��ì·¹íYÁ>î=ì�î�ìE¿��.�îgíD¿��íYÁ>î=ìE¿�"�
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Par Celui qui 

tient mon âme entre les 
Mains, si vous ne commettiez 
pas de péchés, ALLAH vous 

anéantirait et créerait 
d'autres gens pour pécher et 
implorer Son pardon, et Il 



leur pardonnerait alors". 
(Transmis par Muslim) 

îhì��lÁ�¿��ì�jõ�¿�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»ò¥Kì8î�
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:îj¿�t�
ì��ÁiRAא��ìd¿Aì�¿��ì·jí�Á�îXí��îgÀ@ô�¿��K¼?ÃA
�îgíD¿��íYÁ>î=ìE¿��ì·¹íYÁ>î=ì�î�ìE¿��ì·jí�Á�îXí��"�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après Khâlid ibn Zayd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), J'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: "Si 

vous ne péchiez pas, ALLAH 
créerait d'autres qui 

pécheraient, Lui 
demanderaient pardon et se 

verraient pardonnés". 
(Transmis par Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��אï£jí<À��KôCÀ�

�ìlÁpì¥�íYìBíì¹�óYÃ@ì��jí�¿��KìCì<ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì



¿��óY¿>ì��lÁ��KìBíDîCì�íiRAא��ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì¶K¿?
�Kì�òYíDÃ�¿��òhîEì��îhÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�KìCì�¹í£�ìa¿:ì�Ã?í��î·¿��KìCEÁ7ì�¿��KìCîE¿Aì�¿G¿:î�¿G¿�
�ìòZ¿��îhì��ìµô¹¿��NîCÀ@¿��KìCîBÀ?¿��KìCîòZ¿>¿�
�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�lÁ=ì�î�¿��Nî�ìYì�¿�

ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��K¼:ÁoKì��NîEì�¿��kô�ì��
Á�u�ò¥Kì8î��؛�k¿���ÁiÁ�jÀ:Á��ìO�ÁWì�Ãא��ìY¿�ì¤ì¹

�ÁiÁ�îj¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�NEÁ?¿��îhìB¿��îLì�î¤א
�î·¿��íWìDî7ì��Á_ÁoKì�Ãא��אìXì��ìא�ì¥ì¹t��ìi¿���t�

íií�ÃA¿��KìDÁ��KïCÁ?îEì�î�í��íiRAא��ÁMôCì�Ã�KÁ��í̧ îYø7ì�¿���"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Quelques Compagnons, 

dont 'Abû Bakr, `Umar et 
'Abû Hurayra lui - même 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'eux), étaient assis autour 



de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) qui s'absenta pour 
quelque temps. Comme il 

tarda à venir, les 
Compagnons 

s'épouvantèrent et se 
levèrent. 'Abû Hurayra fut le 
premier à s'alarmer, il sortit 
à la recherche de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) jusqu'à ce 
qu'il fut près d'un jardin 
appartenant aux 'Ansâr. 
'Abû Hurayra dit, après 
avoir mentionné tout le 



hadith...L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) me dit: "Va faire la 

bonne annonce du Paradis à 
quiconque te rencontre aux 

abords de ce jardin, 
témoignant sincèrement de 

l'unicité d'ALLAH". 
(Transmis par Muslim) 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aìu�lÁ��ôfì�ì¹�ôZì�ÁiRAא��ìµîj¿��



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ìgEÁא�ìYî���)�ø�ì¥
ôCא��îhÁ��אïÐÁ�¿��ìhÃA¿Aîp¿��ôhíDô���îhìB¿��ò§K

�løCÁ��íiô�òI¿��lÁCì<Á�ì��(אt�kì�EÁ�íµîj¿�ì¹�¿Mì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�)�:�îgíDî�øXì<í��î·�

�eô�òI¿��îgíD¿��îYÁ>î=ì��î·ò�ì¹�´í£Kì�Á�îgíDô�òI¿�
�ígEÁ@ì�Ãא��íZ�òZì<Ãא��ìNî�¿��.�(�Áiî�ìWì��ìa¿�ìY¿�

�ìµK¿�ì¹�"�:lÁ�ô�À��ôgíDRAא��lÁ�ô�À���"�k¿@ì�ì¹
�ôfì�ì¹�ôZì�íiRAא��ìµK¿?¿��"�:�íf�òYî�Á��Kì�



�¾WôBì�í��k¿���îLì�î¤א−�íg¿Aî¿��eõ�ì¥ì¹�−�
�íiÃAì��Kì��eEÁ@î�í�؟�¿��"�íf�òYî�Á��í̧ Kì�¿G¿�

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�í̧ ìYì�î�¿G¿�
�íg¿Aî¿��ìjí��ìµK¿��KìBÁ��ìgRAì	ì¹−ìµK¿?¿���íiRAא��

�k¿�Kì<ì��"�:�k¿���îLì�î¤א�íf�òYî�Á��Kì�
�îfÀ?¿��¾WôBì�í��:�eÁ�ô�À��lÁ��eEÁpîYíCì	�Kô��
ì¹t�´í�jí�ì���"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 



deux), Le Prophète (pbAsl), 
après avoir récité ce verset 

traitant d'Abraham: "O mon 
Seigneur, elles (les idoles) 

ont égaré beaucoup de gens. 
Quiconque me suit est des 

miens. Quand à celui qui me 
désobéit... c'est Toi, le 
Pardonneur, le Très 

Miséricordieux!" (14:36), et 
ce verset traitant de Jésus: 
"Si Tu les châties, ils sont 

Tes serviteurs. Et si Tu leur 
pardonnes, c'est Toi le 



Puissant, le Sage" (5:118), 
leva les bras et s'écria: 

"Seigneur! Ma 
communauté! Ma 

communauté!", puis il se mit 
à pleurer. ALLAH - à Lui la 

puissance et la gloire - dit 
alors à Gabriel: "Gabriel! 

Rends - toi auprès de 
MUHAMMAD et demande - 

lui, - bien qu'Il le sache 
parfaitement - , qu'est ce qui 
le fait pleurer?". Gabriel se 
rendit auprès de l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) qui lui fit 
part de ce qu'il avait dit. 

ALLAH, le Très - Haut, - qui 
est le plus Savant - dit alors 

à Gabriel: "Va dire à 
MUHAMMAD que Nous 

allons le satisfaire en 
accordant la miséricorde à 
sa Communauté et Nous ne 

l'affligerons jamais". 
(Transmis par Muslim) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ófì�ì��òhî��Á¤Kì<í��îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ì²î£ò¥�NîCÀ�



�ìµK¿?¿��ó¥KìBÁ��k¿Aì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�Kì�
�k¿Aì�ÁiRAא��õdì��Kì��»ò¥îWì��îfì��í¤Kì<í�
k¿Aì�א�ÁiRA�؟��Á£Kì�Á<Ãא��õdì��Kì�ì¹�Á̧ Á£Kì�Á�"

�NÃAÀ��:íiRAא��íg¿Aî¿��íiÀ�jí	ì¥ì¹��.�ìµK¿��"�:
�í̧ ¹íWí�î<ì��î·¿��Á£Kì�Á<Ãא��k¿Aì�ÁiRAא��ôdì��ô·òI¿�

ì¹t�k¿Aì�Á£Kì�Á<Ãא��õdì�ì¹�Kï�îEì
�ÁiÁ��אjÀ�òYî7í��
¿��ÁiRAא�t�îhì��ì�øXì<í��t�Kï�îEì
�ÁiÁ��À́ òYî7í���"
�.�NÃAÀ?¿��:¿�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�u�íYø7ì�À��



ì§KôCא��ìµK¿��؟��"�:t�אjÀAÁ@ô�ìE¿��îgí�îYø7ì�í���"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après Mu`âdh ibn Jabal 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Le Prophète montant un 
âne, m'a pris en croupe et 

me dit: "O Mu`âdh! Sais - tu 
quels sont les droits 

d'ALLAH sur Ses serviteurs 
et les droits des Serviteurs 

sur ALLAH?". -" ALLAH et 
Son envoyé, répondit 

Mu`âdh, le savent mieux que 



nul autre". - "Les droits 
d'ALLAH sur Ses serviteurs 
consistent à L'adorer sans 
rien Lui associer. Et ceux 

des Serviteurs sur ALLAH, 
consistent à ne pas leur 

infliger de châtiment". - "O 
Envoyé d'ALLAH!, répliqua 
Mu`âdh, puis - je faire cette 

bonne annonce aux 
fidèles?". - "Non, dit - il, ne 
le fait pas de peur qu'ils ne 
s'y appuient (et négligent 
leur pratique religieuse)". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�ò¦Kì�òhî��Áא�ìYì�Ãא��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�KìBíDîCì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�lÁ��ìfÁ�í	�אì¤��ígÁAî�íBÃא�
�î·¿��íWìDî7ì��òYî�¿?Ãא�t��ìi¿���t�ô·¿�ì¹�íiRAא��

�íiÀ�îj¿��¿eÁ�ìX¿��ÁiRAא��íµjí	ì¥�אïWôBì�í�
�k¿�Kì<ì��)�:�אjíCì���ìh�ÁXRא��íiRAא��íNø�ì�í�



�KìEî�õWא��Á�KìEì�Ãא��lÁ��ÁNÁ�Kôא���òµîj¿?Ã�KÁ�
(ÁiîE¿Aì�"��Á�ìYÁ�lÁ�ì¹t�א�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Al - Barâ' ibn `Azib 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Un musulman 
interrogé dans sa tombe 
témoignant qu'il n'y a 

d'autre divinité qu'ALLAH, 
et que MUHAMMAD est 

Son envoyé, est l'illustration 
de ces paroles divines: 

ALLAH affermit les croyants 



par une parole ferme, dans 
la vie présente et dans l'au - 
delà (14:27)". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
�òµjí	ì¥�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:�ô·�
�KìDÁ��ìgÁ<Ã�À��¼MìCì�ì��ìfÁBìא�ìYÁ�K¿@Ã��ì¤א�
�ô·òI¿��íhÁ�îHíBÃא��Kô�¿�ì¹�KìEî�õWא��îhÁ��¼MìBî<À�
�lÁ��ÁiÁ�KìCì�ì��íi¿��íYÁ�ôWì��k¿�Kì<ì��ìiRAא�

k¿Aì�tא�KìEî�õWא��lÁ��K¼�î¦ò¥�íií�Á?î<í�ì¹�Á�ìYÁ�



�ÁiÁ�ìK¿��.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ìiRAא��ô·�t�
�lÁ��KìDÁ��k¿:î<í��¼MìCì�ì��KïCÁ�îHí��ígÁAÃ;ì�

�Á�ìYÁ�Kô�¿�ì¹�tא�KìEî�õW�ºìZî�í�ì¹��KìDÁ��lÁ�א
�KìDÁ��ìfÁBì�Kì��Á�KìCì�ì�Á��ígì<Ã:íE¿��íYÁ�K¿@Ãא�

�ÁiRAÁ��kì9Ã�¿��אì¤��kô�ì��KìEî�õWא��lÁ��k¿�Kì<ì�
�½MìCì��ºìZî�í�k¿��t�אì��íi¿��îhÀ@ì��îg¿��Á�ìYÁ�

�KìDÁ��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 



"Lorsque l'infidèle fait une 
bonne action, il en goûte la 
récompense dans l'ici - bas. 
Quant au croyant, ALLAH 

lui réserve la récompense de 
ses bonnes actions pour la 
vie future et lui accorde du 

bien dans l'ici - bas pour Lui 
avoir obéi". 

 
Suivant une variante: 

"ALLAH ne fait pas tort au 
croyant pour avoir fait une 

bonne action dans l'ici - bas, 



et il en sera récompensé 
dans la vie future". Quant à 

l'infidèle, ALLAH lui 
accorde du bien contre les 

bonnes actions faites en vue 
d'ALLAH dans l'ici - bas. 
Mais dans la vie future, il 

n'en trouvera rien pour être 
rétribué. (Transmis par 

Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



�óYîDì��òfì�ìB¿��ò[îBì�Ãא��Áא�ìj¿Aô8א��ífì�ì�
�ífÁ�ì�î=ì��îgÀ�ÁWì�¿��Á�Kì��k¿Aì�óYîB¿��ó¥Kì�

ì��ì[îBì��ó¶îjì��ôfÀ��íiîCÁ��¾א�ôY�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ðgÁAî�í��"�.�íYîBì=Ãא��:�"íÐÁ�¿@Ãא�  . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Les 

cinq prières sont 
comparables à un cours 

d'eau abondante qui passe 
tout près de vos portes et 



dans lequel vous vous lavez 
cinq fois par jour". 

(Transmis par Muslim) 
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ófí�ì¥�îhÁ��Kì�

�ÁiÁ�ì¦KìCì��k¿Aì�í¶jÀ?ìE¿��í�jíBì��ógÁAî�í�
í�ì¥�ì·jí<ì�î¥¿�u�t�Kï�îEì
�ÁiRA�¿KÁ��ì·jÀ�òYî7í��

�t�ÁiEÁ��íiRAא��îgíDì<R>ì
��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Tout mort musulman en 

faveur de qui quarante 
croyants n'ayant rien associé 
à ALLAH auraient accompli 
la prière mortuaire, les verra 
intercéder en sa faveur (au 
Jour de la Résurrection)". 

(Transmis par Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��KôCÀ�

Á��ìgRAì	ì¹�ìµK¿?¿��ì.Á<ì�î¥¿��îhÁ��אïjî�ì��¾Mô�À��l
�"�:�òfî�¿��ìaî�í¥�אjí�jÀ@ì��î·¿��ì·îjìpîYì�¿�

:�"��¿ìµK�.��îgì<ì�:��KìCÃAÀ�"�.�א�ÁMôCì�Ã�؟�
�ÁMôCì�Ãא��òfî�¿��ìOÃAí��אjí�jÀ@ì��î·¿��ì·îjìpîYì�¿�

ì¹א¿�»ÁXR��í[Ã>ì�:�"��ìµK¿�.��îgì<ì�:��KìCÃAÀ�"�؟�
Á̧ ÁWìEÁ��¾WôBì�í��lø���t�אjí�jÀ@ì��î·¿��jí�î¥



�¿MôCì�Ãא��ô·¿��¿eÁ�ì¤ì¹�ÁMôCì�Ãא��òfî�¿��ìcî8Á�
t��KìDÀAí�îWì��t�îgí�î�¿��Kì�ì¹�½MìBÁAî�í��ð[Ã>ì��

��Á́ îYø7א��òfî�¿��lÁ�t�Á�Kì9îEì�Ãא��Á�ìYî<ô7�K¿��
	Á£ìjî��î¹¿��Á�ìYî<ô7�K¿�lÁ�t��ÁWÃAÁ�א��ò¥îjô�א
ÃAÁ��lÁ��Áא�ì£îjô�"��òYìBî�ÁWt�א��ò¥îjô�אא�

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Nous étions environ 

quarante personnes sous une 



tente en compagnie de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
quand il nous dit: "Serez 

vous satisfaits si vous 
constituez le quart des élus 

du Paradis?". - "Oui", 
répondirent - ils. Le 

Prophète (pbAsl) posa de 
nouveau la question: "Serez 

vous satisfaits si vous en 
constituez le tiers?". Sur le 
consentement des fidèles, il 

dit: "Par Celui qui tient 
l'âme de MUHAMMAD 



entre les Mains, j'espère que 
vous formerez la moitié des 
élus du Paradis où seules 

auront accès les âmes 
musulmanes. Vous n'êtes 

parmi les polythéistes que ne 
l'est un poil blanc dans la 

peau d'un taureau noir, ou 
un poil noir dans la peau 

d'un taureau rouge". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�í¶îjì��ì·K¿��אì¤�
�ógÁAî�í��øfÀ��k¿���íiRAא��ìa¿�ì£�ÁMì�KìEÁ?Ãא�

ìE¿��KöEÁא�ìYî8ì��î¹¿��Kö�Á£jíDì��íµjÀ?�:�אìXì�
�ò¥KôCא��îhÁ��eÀ�K¿@Á��.�"�íiîCì�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì
�"�:�îhÁ��ð§Kì��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��í�lÁ�ì�



�òµKì�Á�Ãא��ìµKì�î�¿��¾�jí�íXÁ��ì.ÁBÁAî�íBÃא�
�îgíD¿��íiRAא��Kì�íYÁ>î=ì��.�"ðgÁAî�í��í̧ �¿íiÀ�îj��.�ì¹ì¥א

�"�:�î¹¿��Kö�Á£jíDì��ógÁAî�í��øfÀ��k¿���íiRAא��ìa¿�ì£
�íµjÀ?ìE¿��KöEÁא�ìYî8ì��:�îhÁ��eÀ�K¿@Á��אìXì�

�ò¥KôCא��:�"�ÁO�ÁWì��lÁ��ì�Kì��Kì��í̧ KìCî<ì�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��"�:�øfÀ@Á�

�lÁ��ðµòZîCì�ì¹�ÁMôCì�Ãא��lÁ��ðµòZîCì��¾Wì�¿�
�íi¿>¿Aì��¿MôCì�Ãא��ìfì�ì£�אì¤��íhÁ�îHíBÃ�K¿��ò¥KôCא�



�ò¥KôCא��lÁ��íYÁ�K¿@Ãא�t�¿eÁ�ìXÁ��÷dÁ�ì�î�í��íiô�
�Á̧ òYÃ>À@Á��"�kìCî<ì�ì¹�"�eÀ�K¿@Á��"�eô�¿�

�NîCÀ��KïpôYì<í��òµjí�íWÁ�א�ò¥KôC�ìXì�ì¹א�
�eÀ�K¿@Á�t�ò¥KôCAÁ��ì¥ôW¿��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·
îBì��אï£ìWì�í¥KR>À@Ãא��KìD¿Aì�ì£�אì¤òI¿��Kì�íH¿A

�kìCî<ì��lÁ��¹אí¥Kìq�îgÁ�òYÃ>À�ì¹�îgòDÁ�jí�íXÁ�
íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹�ì.ÁBÁAî�íBÃAÁ��¿́ K¿@Á>Ãא� . 
D'après 'Abû Mûsâ Al - 

'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), le Prophète 



(pbAsl) a dit: "Au Jour de la 
Résurrection, ALLAH 

poussera à tout musulman 
un juif ou un chrétien en lui 
disant: Voilà celui contre qui 
tu es délivré du Feu (à cause 

de son incroyance)". 
 

Suivant une variante, le 
Prophète (pbAsl) a dit: "Au 
Jour de la Résurrection, des 
musulmans se présenteront 
avec des péchés du poids des 

montagnes, et ALLAH les 



leur pardonnera". (Transmis 
par Muslim) 

Pour mieux comprendre ce 
hadith, on doit mentionner 
un autre transmis par 'Abû 
Hurayra: "Toute personne 
aura deux demeures: l'une 

en Enfer et l'autre au 
Paradis. Un musulman 

entrant au Paradis laisse sa 
demeure infernale pour un 

incroyant". C'est ainsi que le 
musulman sera racheté par 
un juif ou par un chrétien. 



�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

RAì	ì¹�íµjÀ?ì��ìg�"�:�ì¶îjì��íhÁ�îHíBÃא��kì�îWí�
�ÁiîE¿Aì�íi¿>ìC¿��ìaì9ì��kô�ì��Áiø�ì¥�îhÁ��ÁMì�KìEÁ?Ãא�

�íµjÀ?ìE¿��ÁiÁ�jí�íXÁ��í̧ í¥øY¿?íE¿��:�ìLî�ì¤�í²òYî<ì�¿�
:��¿�í²òYî<ì�ìLî�ì¤��ìX¿א�؟��¿íµjÀ?ìE�؛��¿ìXא�

�í²òYî¿��ø�ì¥�.�ìµK¿��:�KìD�îYì�ì	�îW¿��lø�òI¿�
¿Aì�e¿��Kì�íYÁ>Ã�¿��Kì�¿�ì¹�KìEî�õWא��lÁ��eîE



�ì¶îjìEÃא��.�ÁiÁ�KìCì�ì��¿M¿>EÁ�ìq�k¿:î<íE¿��"�.
�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�íiÀ>ìC¿��:�"íií�ìBî�ì¥ì¹�í̧ íYî�Á	  

. 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: Au 

Jour de la Résurrection, 
ALLAH rapprochera le 

croyant de Lui jusqu'à ce 
qu'il soit sous Sa protection, 
et lui fera avouer ses péchés 
en lui disant: "Reconnais - 



tu tel péché? Reconnais - tu 
tel autre?". - "Oui, 

Seigneur! Je confesse". Et le 
Seigneur de répondre: "Je 
les ai cachés dans le bas 

monde, et aujourd'hui, Je te 
les pardonne". On lui 

remettra ensuite son registre 
de bonnes œuvres. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
í�ì¥u�kì�¿G¿��¼M¿Aî�À��¾�¿�ìYîא��îhÁ��ì�Kìq¿��



�í̧ ìYì�î�¿G¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµìZî�¿G¿��)�:ô8א��îgÁ�¿�ì¹u�¿�

ô·��òfîERAא��îhÁ��K¼>¿�í¦ì¹�ò¥KìDôCא��îl¿�ìY¿��
�Á�Kì�øEô��Á�KìCì��ìhî�Á�îXí�א�ì�Ãא��.�(�ìµK¿?¿�

�ífí�ôYא��:�؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��אìXì��lÁ�¿�
�ìµK¿��"�:�îgòD4AÀ��lÁ�ô�À��òaEÁBì�Á��.�"�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme ayant 



embrassé une femme se 
rendit auprès du Prophète 
(pbAsl) pour se dénoncer. 

C'est alors que ce verset fut 
révélé: "Et accomplis la Salâ 
aux deux extrémités du jour 
et à certaines heures de la 
nuit. Les bonnes œuvres 
dissipent les mauvaises" 
(11:114). - "O Envoyé 
d'ALLAH!, répondit 

l'homme, est - ce moi, qui 
suis désigné par ce verset?". 

Et le Prophète (pbAsl) de 



répondre: "Toute ma 
Communauté en est 

désignée". (Transmis par Al 
- Bukhârî et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ì�Kì�

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿���ðfí�ì¥
�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�:�Nî�ìq¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

ô8א��î�ìYì9ì�ì¹�ôl¿Aì�íiîBÁ�¿G¿��אöWì�u�À�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��kRAì8¿�

�ìgRAì	ì¹ô8א��kì9¿��KôB¿A¿�u�ìµK¿��¿��:�Kì�



�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�.�îgÁ�¿G¿��אöWì��Nî�ìq¿��lø��
�ÁiRAא��ì�Kì�Á��ôlÁ��.�ìµK¿��"�:��îYì9ì��îfì�

ô8א��KìCì<ì�u�؟�¿��"�ìµK¿��:�îgì<ì��.�ìµK¿��"�:
�e¿��ìYÁ>À��îW¿��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�:

í̧��"î<ì��Nî�ìq¿��öWìא� KìC�"�½MìEÁ8î<ì��"
�ôWì�Ãא��í£אìYíBÃא��ì[îE¿�ì¹�ìY�òZî<ôא���íLÁ�jí�
�kì�øZא��øWì�¿��ôlÁ?EÁ?ì�Ãא��ôlÁîYô7א�
�ì£¹íWí�Ãא��Á̧ ÁXì��ô·òI¿��KìBÁ�òYîE¿�ì¹�òYîBì�Ãא�ì¹



tô8�KÁ��À_À?î�ì��uì¹�Á�tÁ��í¦jí�ì��u�ò¶Kì�
KìDÀ�îYì� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Un 
homme vint trouver le 

Prophète (pbAsl) et lui dit: 
"O Envoyé d'ALLAH! Je 
suis passible d'une peine, 

applique - la donc sur moi". 
Comme ce fut le temps de la 
prière, l'homme l'accomplit 
derrière l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) puis réitéra sa 



demande: "O Envoyé 
d'ALLAH! Je suis passible 
d'une peine, applique - la 

donc sur moi conformément 
au Livre d'ALLAH". - "As - 
tu fait la prière avec nous?", 

lui demanda le Prophète 
(pbAsl). - "Oui", répondit 
l'homme. - "ALLAH t'a 
pardonné", répliqua le 

Prophète. (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�ð[ì�¿��(�ìµK¿��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ìiRAא��ô·�

îhì�א�ÁWî�ì<Ã��î·¿��ìfÀ�ÃGì�א�kìpîYìE¿�t�¿M¿AÃ�
�¿Mì�îYô7א��í�ìYî7ì��î¹¿��KìDîE¿Aì�í̧ íWìBî�ìE¿�

�í̧ íWìBî�ìE¿��KìDîE¿Aì�.�"�ðgÁAî�í��í̧ "�¥ì¹ìא
�òUî�¿>Á�א�Á�ìZîBìDÃ�ìlÁ�ì¹�א�À�ôYìBÃ�"��ÀM¿AÃ�tא

�òfÃ��Á�ì¹îWì=Ã�K¿�tא�ìjÃא�À�ìWÁ��îhÁ�א
íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹�Á�ìjî7ì<Ãא�ì¹ . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"ALLAH se contente d'un 

simple louange que lui rend 
un Serviteur après avoir bu 
ou mangé". (Transmis par 

Muslim) 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:
�òfîERA�KÁ��í̧ ìWì��À_í�î�ì��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·�



jí�ìEÁ��í̧ ìWì��¿_í�î�ì�ì¹�ò¥KìDôCא��í�lÁ�í��ì�
�kô�ì��òfîERAא��í�lÁ�í��ì�jí�ìEÁ��ò¥KìDôC�KÁ�

�KìDÁ�òYî=ì��îhÁ��í[îBô7א��ìaÀAÃ:ì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "ALLAH, le Très -Haut, 
tend la Main toutes les nuits 
pour accueillir le repentir du 
pécheur du jour et tous les 



matins pour accueillir celui 
du pécheur de nuit. Il en est 
ainsi jusqu'à ce que le soleil 
se lève de son couchant (un 

des signes de l'Heure)". 
(Transmis par Muslim) 

¿��îhìì¹�¿Mì�ì�ì�òhî��¹òYîBì�óUEÁ�ì��lÁ��"
�Á�Kì�Ãא�ì¹�òhîEì<Ãא��òUî�¿>Á��"�ìlÁpì¥�ølÁB¿Aõ�א�
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�lÁ��Kì�¿�ì¹�NîCÀ�

�k¿Aì�ì§KôCא��ô·¿��õhÀ�¿��ÁMôEÁAÁ�Kì�Ãא�
ìpu�îgí�ì¹�¾�îlì
�k¿Aì�jíא�îE¿��îgíDô�¿�ì¹�¾M¿�



�ì·¹íWí�î<ì�tNî<ÁBì�א¿��ì·Kì�î¹�ófí�ìYÁ��
�k¿Aì��îWì<¿?¿��אï¥Kì�î�¿��íYÁ�î�í��¿MR@ìBÁ�
�íµjí	ì¥�אì¤òI¿��ÁiîE¿Aì�Nî�ÁW¿?¿��lÁ�¿AÁא�ì¥
�KïEÁ>î�ì�î�í��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�kô�ì��NÃ>R:¿Aì�¿��íií�îj¿��ÁiîE¿Aì�í��ìYí�

�íi¿��NÃAÀ?¿��¿MR@ìBÁ��ÁiîE¿Aì�NÃAì�ì£�:ìNî�¿��Kì��
�ìµK¿��؟�"�:�÷lÁ�ì��Kì�¿��.�"�NÃAÀ��:�÷lÁ�ì��Kì�ì¹
�ìµK¿��؟�"�:�íiRAא��lÁC¿Aì	î¥¿��"�îN¿A¿��:�ø»¿GÁ�ì¹



�ìµK¿��؟�e¿Aì	î¥¿��¾�îlì
�"�:�lÁC¿Aì	î¥¿�
�òYî�אÁM¿AÁ8Á�t�א¿�ì¹�ò¶Kì�î¥t�î·¿�ì¹�ò·Kì�î¹
�íiRAא��ìWô�ìjí�t�ð�îlì
�ÁiÁ��À́ ìYî7í���.�"�NÃAÀ�

�:ì��îhìB¿��ìµK¿��؟�אìXì��k¿Aì�eì<�"�:�÷Yí�
�ðWî�ìì¹�"−Á�ì¹�óYÃ@ì��jí�¿��¾XÁ�ì�îjì��íiì<ì�ì¹�u�ðµ

�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥−�NÃAÀ���:�lø��
�eí<Á�ô�í��.�ìµK¿��"�:�ìaEÁ:ì�î�ì��îh¿��eô��

��ºìYì��lÁ�Kì�¿eÁ�ì¤t��eì�îjì��ìXìא��¿



k¿���îaÁ�î¥א�îhÁ@¿�ì¹�؟�ò§KôCא��ìµKì�ì¹�
��îYìD¿��îW¿��lÁ��Nî<ÁBì	�אì¤òI¿��eÁAî�¿�

�lÁCÁ�ÃG¿��.�"�ìµK¿��:�lÁAî�¿��k¿���Nî�ì�ìX¿�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì¶ÁW¿�ì¹
�lÁAî�¿��lÁ��NîCÀ�ì¹�¿MìC�ÁWìBÃא��ìgRAì	ì¹

�íYô�ì�אì�¿��NÃAì<ì�¿�t�ì§KôCא��íµ¿Gî	¿�ì¹�ì¥Kì�î�
¿MìC�ÁWìBÃא��ì¶ÁW¿��ì.Á��ðY¿>ì��ì¶ÁW¿��kô�ì��
�¿MìC�ÁWìBÃא��lÁAî�¿��îhÁ��.�NÃAÀ?¿��:�ìfì<¿��Kì�



�ìXìא�א�ífí�ôY�א�»ÁXR��ì¶ÁW¿�א�MìC�ÁWìBÃ¿�؟�
א�í§KôC���ÁiîE¿�	ìYÁאð�îW¿�ì¹��ì¥¿א£ì�:��jÀ�K¿?¿א�

�¿eÁ�ì¤�אjí<EÁ:ì�î�ì��îg¿A¿��íi¿Aî�¿��íií�îj¿�
ÁiîE¿Aì�NÃAì�ìW¿��¿MìC�ÁWìBÃא��Nî�ÁW¿?¿��

�NÃAÀ?¿��:�ìµK¿��؟�lÁCÀ�òYî<ì�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�"�:�¿MR@ìBÁ��lÁC�EÁ?¿��»ÁXRא��ìNî�¿��îgì<ì��.�"
�ìµK¿��:�NÃAÀ?¿��:�lÁ�îYÁ�î�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�íiÀAìDî�¿�ì¹�íiRAא��eìBRAì�KôBì�.�lÁ�îYÁ�î�¿�



ô8א��îhìu�Á��.�ìµK¿��"�:ìq�øfìqu�¿�
í��òUî�õ8א�ô8א��îhì�îYí8Ã�Àא�ôgu�kô�ì��Á�

�ì.Á��KìDô�òI¿��óUî�í¥�ìWîE¿��í[îBô7א��ìaÁ>ì�îYì�
�¾XÁ�ìCEÁ�ì¹�ó·K¿:îEì
�îlì�îY¿��ìhîEì��óaSA¿:ì�
ô8א��ô·òI¿��øfìq�ôgí��í¥KR>À@Ãא��KìD¿��íWí�î�ì�u�¿�
�ôfÁ?ì�î�ì��kô�ì��½�ì¥jí9î�ì��½�ì£jíDî7ì�

òUî�õY�KÁ��õf4;א�ô8א��îhì�îYí8Ã�Àא�ôgí��u�Á�
�ìfì�Ã�¿��אì¤òI¿��ígôCìDì��íYì�î�í��¾XÁ�ìCEÁ��íiô�òI¿�



�øfì8¿��í�îl¿>Ãא��.ô8א��ô·òI¿�u�½�ì£jíDî7ì��¿�
�ôgí��ìYî8ì<Ãא��ìl4AÁ8í��kô�ì��½�ì¥jí9î�ì�

ô8א��îhì�îYí8Ã�Àאu�ì�íYî=ì��kô�ì��Á�
îEì��í�íYî=ì��KìDô�òI¿��í[îBô7א��îlì�îY¿��ìh

�í¥KR>À@Ãא��KìD¿��íWí�î�ì��¾XÁ�ìCEÁ�ì¹�ó·K¿:îEì
�.�"
�ìµK¿��:�NÃAÀ?¿��:�í�jípíjÃ�K¿��ÁiRAא��ôlÁ�ì��Kì�

�íiîCì�lÁCî�øWì��.�ìµK¿?¿��"�:�îgÀ@îCÁ��Kì�
�í̂ ìBî9ìBì�ìE¿��í̧ ì�îjìpì¹�í�øY¿?í��ðfí�ì¥



��íYÁ�îCì�î�ìE¿��ídÁ7îCì�î�ì�ì¹t�Kì�K¿:ì��î�ôYì��
ì¹�ìfì�
íiíBEÁ��ôgí��ì¤א��¿KìEì�ì¹�ÁiEÁ�ì¹�ÁiòDî�

��íiRAא��í̧ ìYì�¿��KìB¿��íiìDî�ì¹t�Kì�K¿:ì��î�ôYì��
�ôgí��Á�KìBÃא��ìaì��ÁiÁ�ìEî�Á��Á²אìYÃ�¿��îhÁ��ÁiòDî�ì¹

��òhîE¿?Á�îYìBÃא��k¿���Áiî�ìWì��ífÁ�î=ì�t�î�ôYì��
Á�KìBÃא��ìaì��ÁiÁAÁ�Kì�¿��îhÁ��Áiî�ìWì��Kì�K¿:ì��ôgí��

��íiì	Ã�ì¥�íUì�îBì�t�ÁiÁ	Ã�ì¥�Kì�K¿:ì��î�ôYì��
�ífÁ�î=ì��ôgí��Á�KìBÃא��ìaì��Á̧ òYì<ì
�Á²אìYÃ�¿��îhÁ�



��òhîEì�î<¿@Ãא��k¿���ÁiîEì�ìW¿�t�Kì�K¿:ì��î�ôYì��
�ìjí��î·òI¿��Á�KìBÃא��ìaì��ÁiÁAÁ�Kì�¿��îhÁ��ÁiîE¿Aî�ò¥
ì¹�k¿�Kì<ì��ìiRAא��ìWÁBì�¿��kRAì8¿��ì¶K¿��kìCî�¿�

�ðfî�¿��íi¿��ìjí��»ÁXR�¿KÁ��í̧ ìWô�ì�ì¹�ÁiîE¿Aì
��k¿�Kì<ì��ÁiRAÁ��íiì�ÃA¿��ì®ôY¿�ì¹t�îhÁ��ì²ìYì8îא��

�íiõ�À��íiî�ìW¿�ì¹�ì¶îjì��ÁiÁ�ì�îEìD¿��ÁiÁ�ì�EÁ:ì��.�"
�¿Mì��ìXìDÁא�ì�ì�íhî��¹íYîBì�ì�ôWì�¿�

�òµjí	ì¥�ìLÁ�Kìq�¿Mì�Kì�À��Kì�¿��ÁO�ÁWì�Ãא�



ÁiRAא��íi¿��ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�
�¿Mì�Kì�À��jí�¿��:�Kì��îYÀ;î�Àא�¿Mì�ì�ì�ìhî��¹ìYîBì�Kì�

�íµjÀ?ì��lÁ��ó¶K¿?ì�ì¹א�¾WÁ��k¿:î<í��ìXìא�
�¹ðYîBì�ìµK¿?¿��؟�ífí�ôYא��:�¿Mì�Kì�À��Kì�¿��Kì�

�lÁBÃ;ì�ô³ì¥ì¹�løCÁ	�î�ìYÁ�¿��îW¿?¿�
lÁAì�¿��ì�ìYì�Ãא�ì¹�î·¿��½Mì�Kì��lÁ��Kì�ì¹�

ì¹�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��k¿Aì�ì�ÁXÃ�¿�t�k¿Aì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�.�îj¿�



�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhÁ��íiî<ìBî	¿��îg¿�
��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aìtì��î¹¿��òhîEì�ôYì��î¹¿��¼�ôYì��u�Kï�

ìaî�ì	�ôWì�kô�ì��¾א�ôYì���"�Oî�ôWì��Kì�
�¿eÁ�ì¤�îhÁ��ìYì�Ã�¿��i�î<ÁBì	�løCÁ@¿�ì¹�ÁiÁ��אïWì�¿�

�.�"�gÁAî�í��í̧ ÁiîE¿Aì�.�"��íiÀ�îj¿�.�ì¹ì¥א�í��ìYí�
�íií�îj¿��"�øWìBÃ�KÁ�ì¹�¾Mì�jíBî9ì��ógEÁ�Á��ìjí�

�ì�KìB¿Aí�ò·î¦ì¹�k¿Aì�:�ì·¹íYÁ	Kì��î»¿�
�ì.Á�ÁoKì��íYîE¿��ì·jÀAEÁ:ì�î�í��.�Á̧ ÁXì�



�õ»ÁWîEìBí�Ãא��í̧ א�ì¹øYא�ÀMì�א�À�ì¥jíDî7ìBÃ�ì¹ì¥ì¹א
�í̧ íYîE¿�ì¹�"�:�ðא�ìYÁ��"�Á�Kì�Ãא��òYî�¿@Á�

�í̧ KìCî<ì��ìµK¿�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא��:�5g¿��¹í¹ì¤�ð�Kì9Á�
�lÁ��ìYô�¿��kô�ì��ÁiÁ��îí̧ íYî�ìq�ìfEÁ�îW¿��îgí�ì¹

�îgòDÁ�Kì�î�¿��.�îgòDÁ�îj¿��îhÁ��:ÁiÁBî�Á��ºìYì��
�5g¿��î¹¿��óg¿�¿��îhÁ��ì]¿?ì��אì¤��»òYî�ì�

�Á̧ òjî�ì�ì¹�.�ògEÁ�Ã�KÁ��íiô�¿��íUEÁ�ô8א�ì¹�.�íiÀ�îj¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îlì�îY¿��ìhîEì�



�ó·K¿:îEì
�"�í£אìYíBÃא�ì¹�ÁiÁ	Ã�ì¥�îlì�ìEÁ�Kì��î»¿�
�í̧ KìCî<ì��ífEÁ�îBôא���:ôYì�ì�ì��¾XÁ�ìCEÁ��íiô�¿��À́

�ì·jÀ:RAì�ì�ì�ì¹�íií�ì<EÁ
ì¹�í·K¿:îEô7א��.�íiÀ�îj¿�ì¹�:
�"�í̧ ì�îjìpì¹�í�øY¿?í��"�ì�KìBÃא��íYø9ì�í��í̧ KìCî<ì�

�ÁiÁ��ÀGôpìjì�ì��»ÁXRא��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�:�t�î�ôYì��
�í̧ Kì�K¿:ì��"�ÁMìBì�î<íBÃא��Á�Kì�Ã�KÁ��ìjí��:�î»¿�

�îgD9î<ì��í̧ "��î��:ìYì�"�	îN¿:¿?ì�ì¹ì¥ì¹א
�ÀMìא�ì¹ò¥�ìjí�ì¹�Á�Kì�Ã�KÁ��íUEÁ�ô8א�ì¹�ògEÁ�Ã�KÁ�



�ò¥jíDîBí�Ãא��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�:�íYÁ�îCì�î�ìE¿��"�î»¿�
�ºï¤¿��îhÁ��ÁiÁ>î�¿��lÁ��Kì��í òYî�ì�î�ì��.

�À�ìYî�ôCא�ì¹�:א�ð²ìY¿�tÁcî�  . 
D'après `Amr ibn `Abasa As 

- Salmî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Aux temps 

préislamiques, je croyais que 
le paganisme auquel 

s'adonnait mon peuple 
n'était qu'un égarement. 

Ayant entendu qu'un homme 
communiquait aux gens un 



nouveau message, 
j'enfourchai ma monture, 
me rendis à La Mecque et 

trouvai l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dissimulé de crainte 
que sa tribu ne lui nuise. Je 

dus faire quelques 
manœuvres jusqu'à ce que je 

fus en la présence du 
Prophète (pbAsl). -" Qui es - 
tu?", me demanda - t - il. - 

"Je suis un Prophète", 
répondit MUHAMMAD 

(pbAsl). -" Qu'est - ce qu'un 



Prophète?". - "ALLAH m'a 
envoyé". - "En quelle 

mission?". - "Maintenir le 
lien de parenté, briser les 
idoles et adorer ALLAH 
l'Unique sans rien Lui 

associer". - "Qui donc te 
croit?". - "Un homme libre 

et un esclave". Il y avait 
alors à ses côtés 'Abû Bakr 

et Bilâl (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux). - "Je vais 
te suivre", repris - je. - "Tu 
ne peux pas le faire pour le 



moment, répondit le 
Prophète, ne vois - tu pas ma 

situation et celle des 
hommes? Va rejoindre les 

tiens, et quand tu auras 
entendu que j'étais apparu 
en public, reviens me voir". 
Sur ce, je regagnai ma tribu 
et après l'hégire, je m'enquis 
de nouveau, toujours inquiet 
jusqu'au jour où un nombre 

de ma tribu revint de 
Médine, je leur dis: "Qu'a 
fait cet homme qui vient de 



s'installer à Médine?". - 
"On court à sa rencontre", 

me répondirent - ils, sa tribu 
voulut vainement le tuer. Je 

partis pour Médine, et quand 
je fus en la présence du 

Prophète, je lui dis: "M'as - 
tu reconnu, ô Envoyé 

d'ALLAH?". - "Certes oui!, 
répondit - il, c'est toi que j'ai 
rencontré à La Mecque". - 

"O Envoyé d'ALLAH! 
Apprends - moi ce 

qu'ALLAH t'a appris et que 



j'ignore, enseigne -moi la 
prière". - "Fais la prière du 

subh, dit - il, puis ne fais 
aucune autre prière jusqu'à 

ce que le soleil soit à la 
hauteur d'une lance au - 

dessus de l'horizon car il se 
lève entre deux cornes du 
démon, et à ce moment les 
polythéistes se prosternent 

devant lui. Fais ensuite une 
prière, car elle a des témoins 
(les anges) jusqu'à ce que la 

lance plantée sur la terre 



forme une ombre égale à sa 
propre longueur. Puis cesse 
de prier car à ce moment le 
feu de la Géhenne s'attise. 
Ensuite lorsque l'ombre 

recommencera à apparaître, 
prie car cette prière a des 
témoins jusqu'à l'après - 

midi, puis abstiens - toi de la 
prière jusqu'au coucher du 

soleil, car elle disparaît entre 
deux cornes du démon, et à 
ce moment les incroyants se 
prosternent devant lui". Je 



dis alors: "O Envoyé 
d'ALLAH! Apprends - moi 

les ablutions". Et le 
Prophète de répondre: "Nul 

ne prépare de l'eau pour 
faire ses ablutions, se 

rinçant la bouche, aspirant 
de l'eau puis la rejetant, sans 

que ses péchés ne 
disparaissent comme s'ils 

sortaient de sa bouche et de 
ses narines. Puis quand il se 
lave le visage conformément 
aux prescriptions divines, les 



péchés qu'il a commis par 
son visage tombent avec 

l'eau comme s'il sortait du 
bout de son menton avec 

l'eau. Puis quand il se lave 
les bras jusqu'aux coudes, 
les péchés qu'il a commis 
par ses mains sortent des 

bouts des doigts avec l'eau. 
Puis quand il se lave la tête 

en y passant les mains 
humides, les péchés commis 

par sa tête disparaissent 
comme s'ils sortaient avec 



l'eau des bouts de ses 
cheveux. Ensuite quand il se 

lave les pieds jusqu'aux 
chevilles, les péchés commis 

par ses pieds s'effacent 
comme s'ils sortaient avec 

l'eau des bouts de ses orteils. 
Enfin, quand il fait la prière, 
en louant ALLAH, le Très - 

Haut, et Le glorifiant comme 
il sied à sa Majesté, 

s'adonnant entièrement à 
Lui, ses péchés tombent 

complètement et il revient 



comme au jour où il était 
né". `Amr ibn `Abasa 

raconta ce hadith à 'Abû 
'Umâma, le Compagnon de 

l'Envoyé d'ALLAH, ce 
dernier lui répliqua alors: 

"O `Amr ibn `Abasa! Pense 
bien à ce que tu viens de 
dire. Toutes ces faveurs 

pourraient- elles être 
accordées à l'homme dans 
une seule situation?". - "O 

'Abû 'Umâma, répondit 
`Amr, je pris de l'âge, mes os 



sont affaiblis, je suis déjà 
près de la mort et rien ne 

peut me pousser à mentir à 
ALLAH, le Très - Haut, ni à 

Son envoyé (pbAsl). Je 
n'aurais jamais relaté ce 

hadith si je l'avais entendu 
que deux ou trois fois - en 

comptant même sept fois - de 
la bouche de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl), mais je 
l'ai entendu plus que cela". 

(Transmis par Muslim) 



îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:Kì<ì��íiRAא��ì£אì¥¿��אì¤��k¿�
�KìD¿��íi¿Aì<ì�¿��KìD¿Aî�¿��KìDôEÁ�ì��ì̂ ì�¿��¾Mô�À��¿MìBî�ì¥

�KìDî�ìWì��ìhîEì��K¼>¿Aì	ì¹�K¼�ìY¿��.�ì£אì¥¿��אì¤ò�ì¹
�KìD¿@¿Aî�¿G¿��÷lì��KìDõEÁ�ì�ì¹�KìDì�ôXì�¾Mô�À��¿M¿@¿Aì�

ìDÁ��íiìCîEì�ôY¿�¿G¿��íYÀ;îCì��÷lì��ìjí�ì¹u�KìDÁ�



ì8ìì¹�í̧ jí�ôX¿��ì.Á��í̧ ìYî�¿��אîj�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Lorsque 

ALLAH, le Très - Haut, veut 
faire miséricorde à une 

communauté, il rappelle son 
Prophète (pbAsl) à Lui pour 
qu'il la devance (dans la vie 

future). Et lorsqu'Il voue 
une communauté à la 



perdition, Il la châtie du 
vivant de son Prophète, et la 
ruine sous ses yeux pour le 

venger d'être démenti et 
désobéi". (Transmis par 

Muslim) 
 

52 - Le mérite de l'espérance
 
ì<ì��íiRAא��ìµK¿��ÁWî�ì<Ãא��îhìk¿�K���ï¥Kì�îא�
�òUÁ�Kô8א��:�ô·ò��ÁiRAא��k¿�ò��»òYî�¿��íªøj¿�À�ì¹



�Á£Kì�Á<Ã�KÁ��ðÐÁ8ì��ìiRAא��.�Á�Kì�øEì	�íiRAא��í̧ K¿�ìj¿�
 . �Kì��¹íY¿@ìא

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et je 
confie mon sort à ALLAH. 

ALLAH est, certes, 
Clairvoyant sur les 

serviteurs. ALLAH donc le 
protégea des méfaits de leurs 

ruses" (40:44 - 45). 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�íiô�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥



�ìµK¿��"�:�ôfì�ì¹�ôZì�íiRAא��ìµK¿��:�ìWîCÁ�Kì�¿�
¿�ì¹�lÁ��»ÁWî�ì�øh¿��íOîEì��íiì<ì��Kì�

�Á̧ ÁWî�ì�ÁMì�îjì�Á��í¡ìYÃ�¿��íiRA¿��íiRA�¿אì¹�lÁ�íYÀ�îXì�
¿>Ã�KÁ��íiì�R�Kìp�íWÁ�ì��îgÀ�ÁWì�¿��îhÁ�u�îhì�ì¹�Á�

�Kï
ïYî�Áא��Nî�ôY¿?ì���ÁiîE¿�ì¥Á¤א�ôl¿���ì�ôY¿?ì�
�ÁiîE¿���Nî�ôY¿?ì��Kïîhì�ì¹��ì�ôY¿?ì���ôl¿�ì¥Á¤א

�KïKì��.¿��אì¤ò�ì¹�NÃAì�Ã�¿��lÁ7îBì��ôl¿���ìfì�Ã�
�íµò¹îYì�À��ÁiîE¿���"�À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�



�íií�îYì
�ì¶ôW¿?ì�ì¹�ógÁAî�í��Á�Kìא�ì¹ò¥�ºìWî��
�íi¿Aî�¿��Á�Kì�Ãא��lÁ��.�lÁ��ì»ò¹í¥ì¹
�òhîEì�EÁ�ô8א��"�:�ì.Á��íiì<ì��Kì�¿�ì¹

�lÁ�íYÀ�îXì��"ì¹øYא��Á̧ ÁXì��lÁ�ì¹�ò·jõC�KÁ��ÁMìא�
�"�íOîEì��"Á�ì¹�Á�Kô��KÁ�uðUEÁ�ìq�KìBí�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: ALLAH à Lui 

la puissance et la gloire - dit: 
"Je suis pour Mon serviteur 



comme il Me croit être. Je 
suis avec lui là où il 

M'évoque. - ParALLAH! 
ALLAH se réjouit du 

repentir de Son serviteur 
plus que l'un de vous qui 

aurait retrouvé sa monture 
perdue dans le désert - . De 
quiconque se rapproche de 

Moi d'un empan, Je me 
rapprocherai d'une coudée. 
De quiconque se rapproche 
de Moi d'une coudée, Je me 
rapprocherai d'une brasse. 



Quiconque vient à Moi au 
pas, Me trouvera galopant à 

sa rencontre". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��òYÁ�Kì��îhìì¹
�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìaÁBì	�íiô�¿��KìBíDîCì

ì�Á��ÁiÁ�îjì��ìfì�À��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�u�ó¶Kô�¿��ÁMì�
�íµjÀ?ì��"�:t��îgÀ�íWì�¿��ôhì�jíBì��t�ìjí�ì¹�

�ôfì�ì¹�ôZì�ÁiRA�¿KÁ��ôhR;א��íhÁ�î�í��"ì¥�í̧ ì¹א
ðgÁAî�í� 



D'après Jâbir ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), Il a 

entendu le Prophète (pbAsl) 
dire trois jours avant son 

décès: "Que nul de vous ne 
meure sans espérer en la 
grâce d'ALLAH, à Lui la 
puissance et la gloire". 
(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�Kì�
�lÁCì�îjì�ì¥ì¹�lÁCì�îjìì£�Kì��eô���ì¶ì£��ìhîא�
ì¹�eîCÁ��ì·K¿��Kì��k¿Aì�e¿���îY¿>¿�t�

�lÁ�Kì�À��.îא��Kì��eí�jí�í¤�îNì=¿Aì��îj¿��ì¶ì£��ìh
��îY¿>¿��lÁCì�îY¿>î=ì�î	א�ôgí��Á�KìBô�ì·KìCì�א�
�lÁCì�îEì�¿��îj¿��eô���ì¶ì£��ìhîא��Kì��e¿�

�òªî¥t��Kì�K¿:ì��ôgí��lÁC�EÁ?¿�ìYÀ?Á�tא�Á�א
�Kï�îEì
�lÁ��Ã́ òYî7í�t�¼�ìYÁ>î=ì��KìDÁא�ìYÀ?Á��eí�îEì�



�"�!ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:��ìµK¿�ì¹ì¥א
�ðhì�ì��"�.�Á�KìBô�í·KìCì�א��"�òhîEì<Ãא��òUî�¿>Á�
�:�ìYìD¿��î»¿��KìDîCÁ��e¿��ôhì�Kì��ìjí��ìfEÁ�

�eì	Ã�ì¥�Nî<¿�ì¥�אì¤��.�ìfEÁ�ì¹�:�ìjí�
�í�Kì�ô��øgì9Á�"�òªî¥�ìYÀ�tא�í�א"�ì¹�.�א�
�Á²K¿?Ãא��.�õUìq¿��øgô9א�ì¹�Kì�òYî�¿@Á��ìfEÁ�ì¹
íYìDî
¿�ì¹�íiRA�¿אì¹�KìDì�ÃAÁ��í�ò¥K¿?í��Kì��ìjí�ì¹�

íg¿Aî¿� . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: ALLAH, le 
Très - Haut, dit: "O fils 

d'Adam! Tant que tu 
M'invoques avec espérance, 
Je te pardonnerai tes péchés 

sans m'en soucier. O fils 
d'Adam! Si tes péchés 

atteignent le faîte du ciel, 
puis tu implores Mon pardon 

Je t'absoudrais sans Me 
soucier. O fils d'Adam! Si tu 



Me rencontrais avec des 
péchés à remplir la terre 

mais sans rien M'associer, 
Je te rencontrerais avec 

autant de pardon". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
53 - L'association de la 

crainte à l'espérance 
 

�òµKì��lÁ��ÁWî�ì<ÃAÁ��ì¥Kì�î�íBÃא��ô·¿��îg¿Aîא
�í·jÀ@ì�ì¹�KïEÁא�ì¥�K¼>ÁoKì��ì·jÀ@ì��î·¿��ÁiÁ�ô�Áq



�òµKì��lÁ�ì¹�ïא�ìjì	�í̧ í�Kì�ì¥ì¹�íiÀ�îjì�
�í�Kì�ôYא��í̂ ô�ìBì�ì��òªìYìBÃא��.�íWÁìj¿�ì¹א

�ÁMôCõ�א�òîYô7��îhÁ��ò©jí8í�א�Á�Kì�Á@Ã�ì¹א�
¿;ì�í��¿eÁ�ì¤�òYîE¿�ì¹�¿eÁ�ì¤�k¿Aì�½�ìYÁ�K. �
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:¿�u�ÁiRAא��ìYÃ@ì��íhì�ÃGì��

ò�tì·¹íYÁ	Kì�Ãא��í¶îj¿?Ãא�� �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�íiô��t�ò¡î¹ô¥�hÁ��í§¿GîEì��
��ÁiRAא�t�ì·¹íYÁ�K¿@Ãא��í¶îj¿?Ãא��. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ð̧ jí�í¹�õ̂ ìEî�ì��ì¶îjì�
ð̧ jí�í¹�õ£ìjî�ì�ì¹�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�Á�K¿?Á<Ãא��ía�òYì�¿��¿eô�ì¥�ô·ò�
ðgEÁ�ì¥�ð¥jÀ>ì=¿��íiô�ò�ì¹�

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:א�ô·ò�t�ógEÁ<ì��lÁ>¿��ì¥אìYî�
�ógEÁ�ì��lÁ>¿��ì¥Kô�À>Ãא��ô·ò�ì¹. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�íiíC�ò¦אìjì��îN¿AÀ?ì��îhì��Kô�¿G¿�
�¾MìEÁpאì¥�¾Mì7EÁ�lÁ��ìjíD¿��îNR>ì��îhì��Kô�¿�ì¹



�í�Kì��lÁ��ìXìא�ìjì�tא¦íiíC�ò��íiõ�ÀG¿��½Mì�ò¹Kì�ì¹א
�½�ìÐÁ�¿��kìCî<ìBÃא��.�í²îjì�Ãא��íaÁBì�î�ìE¿�

�¾�Kì���î¹¿��òhîEì�ì�òYì�Ã?í��òhîEì�ì���lÁ��í�Kì�ôYא�ì¹
¾Mì���î¹¿� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Seuls 
les gens perdus se sentent à 

l'abri du stratagème 
d'ALLAH" (7:99). 

"Ce sont seulement les gens 
mécréants qui désespèrent de 



la miséricorde d'ALLAH" 
(12:87). 

"Au jour où certains visages 
s'éclaireront, et que d'autres 

s'assombriront" (3:106). 
".. En vérité ton Seigneur est 

prompt à punir mais Il est 
aussi Pardonneur et 

Miséricordieux" (7:167). 
"Les bons seront, certes, 

dans un (jardin) de délice et 
les libertins seront, certes, 

dans une fournaise" (82:13 - 
14). 



"Quant à celui dont la 
balance sera lourde, il sera 

dans une vie agréable et 
quant à celui dont la balance 

sera légère, sa mère 
(destination) est un abîme 
très profond" (101:6 - 9). 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�ÁiRAא��ìWîCÁ�Kì��íhÁ�îHíBÃא��íg¿Aî<ì��îj¿�
�îj¿�ì¹�ðWì�¿��ÁiÁ�ôCì�Á��ìaÁB¿��Kì��ÁMì�jÀ?í<Ãא��îhÁ�



�ÁMìBî�ôYא��îhÁ��ÁiRAא��ìWîCÁ�Kì��íYÁ�K¿@Ãא��íg¿Aî<ì�
�ðWì�¿��ÁiÁ�ôCì��îhÁ��¿_ìC¿��Kì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  

. 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Si les 
croyants savaient ce 

qu'ALLAH réserve comme 
châtiment, personne 
n'ambitionnerait Son 

Paradis. Si les incroyants 
savaient ce qu'ALLAH 



réserve comme miséricorde, 
personne ne désespérerait de 
Son Paradis". (Transmis par 

Muslim) 
í�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îW

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�À�ì¦KìCì�Ãא��îNì<Ápí¹�אì¤�

�í§KôCא��KìD¿AìBì�îא�ì¹−�íµKì�øYא��î¹¿��−�
�¼Mì�Á�Kìq�îNì�K¿��î·òI¿��îgòDÁ�KìCî¿��k¿Aì

�îN¿�K¿��:¿��î·ò�ì¹�lÁ�jí�øW¿��lÁ�jí�øW¿��îNì�K



�îN¿�K¿��¼Mì�Á�Kìq�ìYîE¿��:�KìD¿Aî�ì¹�Kì��!�ìhî�¿�
�õfÀ��KìDì�îjìq�íaìBî�ì��؟�KìDÁ��ì·jí�ì�îXì�

��¾�îlì
tא�t�ìdÁ<í8Á��íiì<ÁBì	�îj¿�ì¹�ì·Kì�î��"
�.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

Lorsque le cercueil serait 
mis sur les épaules des 

hommes, si le défunt était un 



homme pieux, son âme 
appellerait: "Faites - moi 

avancer! Faites moi 
avancer!". Mais s'il ne 

l'était pas, son âme 
s'écrierait: "Malheur à moi! 

Vers où m'emmenez - 
vous?". Sa voix sera 

entendue par toutes les 
créatures sauf l'homme qui, 

à l'entendre, tomberait 
foudroyé. (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�îgÀ�ÁWì�¿��k¿���í�ìYÃ�¿��ÀMôCì�Ãא�
�¿eÁ�ì¤�ífî�Á��í¥KôCא�ì¹�ÁiÁAî<ì��Á́ 
ìYÁא�îhÁ��"

õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Le Paradis et 
l'Enfer sont plus proches de 
l'un de vous que ne l'est le 



lacet de sa sandale". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
54 - Le mérite de celui qui 

pleure par crainte de Dieu et 
par désir de Le rencontrer 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:Á��ì·¹õYÁ�ì�ì¹u�ò·K¿�î¤

�Kïjí7í��îgí�íW�òZì�ì¹�ì·jÀ@î�ì�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ÁO�ÁWì�Ãא��אìXì��îhÁB¿�¿�

ì¹�ì·jÀ@ì�î9ì�ì¹�ì·jí�ì�î<ì�tì·jÀ@î�ì��  . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "Et ils 
tombent sur leur menton, 
pleurant, et cela augmente 

leur humilité" (17:109). 
"Quoi! vous étonnez - vous 
de ce discours (le Coran)?. 
Et vous (en) riez et n'(en) 

pleurez point?" (53:59 - 60). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
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�ìµK¿��؟�"�:�îhÁ��íiì<ìBî	¿��î·¿��õLÁ�À��lø��
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¾Mô�À��øfÀ��hÁ��KìCî�Á��אì¤��KìCî�Á�ì¹�¾WEòDì7Á��

íHì��k¿Aì�eÁ�t�ìµK¿��אïWEòDì
�Á��"�:
�eí�î�אì�t�ì·�"�אì¤òI¿��ÁiîE¿���ñN¿>ì�Ã�K¿�

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��ò·K¿�ò¥îXì��í̧ KìCîEì . 



D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) m'a 

demandé: "Récite moi le 
Coran". - "Comment, 

répondis - je, te le réciter 
alors que c'est à toi qu'il a 

été révélé?". "J'aime, reprit 
- il, l'écouter récité par 

quelqu'un d'autre". Sur ce, 
Ibn Mas`ûd récita la sourate 
"Les femmes" et arrivant au 
verset: "Comment seront - 

ils quand Nous ferons venir 



de chaque communauté un 
témoin, et que Nous te 

(MUHAMMAD) ferons 
venir comme témoin contre 
ces gens - ci?" (4:41). Le 

Prophète (pbAsl) dit alors: 
"Assez pour le moment". 
Quand je me tournai vers 

lui, je trouvai ses yeux 
larmoyants. (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìL¿:ì�



�S_¿��KìD¿Aî�Á��Nî<ÁBì	�Kì��¼Mì�Ã:í��ìgRAì	ì¹
�ìµK¿?¿��"�:�íg¿Aî¿��Kì��ì·jíB¿Aî<ì��îj¿�
EÁA¿��îgí�Ã@Á�ì9¿�u�אïÐÁ�¿��îgí�îE¿@ì�¿�ì¹��.�"¿��ìµK

�:�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�í�Kì�îq¿��kR:ì=¿�
�ð.ÁCì��îgíD¿�ì¹�îgíDì�jí�í¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�.�Á�Kì��lÁ��íií�KìEì��ìdì�ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
Á²îjì�Ãא� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



nous fit un sermon hors pair 
où il dit: "Si vous saviez ce 

que je sais, vous ririez peu et 
pleuriez beaucoup". Les 

Compagnons alors se 
cachèrent les visages et 

sanglotèrent. (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:ì¥�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�íµjí	�:
�"t�ÁMìEî7ì��îhÁ��k¿@ì��ðfí�ì¥�ì¥KôCא��íPÁAì��



ì¹�òîYô9א��lÁ��íhì�RAא��ì£jí<ì��kô�ì��ÁiRAא�t�
�í·Kì�í£ì¹�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ð¥Kì�À��íaÁBì�î�ì�

�ìgôCìDì��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�ðUEÁ�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Un homme 

pleurant par crainte 
révérencielle d'ALLAH 

n'entrera jamais en Enfer 



comme le lait ne saura 
jamais regagner la mamelle. 

Un homme couvert de 
poussière en combattant 

dans la voie d'ALLAH ne 
saura subir la fumée de la 

Géhenne". (Transmis par At 
- Tirmidhî) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"
�ì¶îjì��Ái4AÁ��lÁ��íiRAא��îgíDSAÁ;í��½Mì<î�ì	t�ôfÁ��



�t�íiSAÁ���:�lÁ��¿Gì7ì��÷�Kì
ì¹�ðµÁ£Kì�ð¶Kì��
�ðdRAì<í��íií�ÃA¿��ðfí�ì¥ì¹�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��Á�ì£Kì�Á

í�ì¥ì¹�ÁWÁ�Kì�ìBÃ�KÁ�u�ÁiRAא��lÁ��Kô�Kì�ì��ò·
�íiî�ìì£�ðfí�ì¥ì¹�ÁiîE¿Aì�K¿�ôY¿>ì�ì¹�ÁiîE¿Aì�Kì<ìBì�îא�
�ìµK¿?¿��óµKìBÁ�ì¹�¾LÁ8îCì��íא�ì¤�½�¿�ìYîא�:�
�ì³ôWì8ì��ðfí�ì¥ì¹�ìiRAא��í²Kì�¿��lø��

�kô�ì��Kì�K¿>î�¿G¿��¾M¿�ìWì8Á�t�íiÀ�KìBÁ
�ìg¿Aî<ì��



�KïEÁ�Kì��ìiRAא��ìY¿�ì¤�ðfí�ì¥ì¹�íiíCEÁBì��ídÁ>îCí��Kì�
�í̧ KìCîEì�îNìpK¿>¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Sept types de personnes 
seront protégés par l'Ombre 
d'ALLAH le Jour où il n'y 
aura d'autre Ombre que la 
Sienne: un imam équitable, 

un jeune qui, dès sa 
naissance, s'adonnait à 

l'adoration, un homme dont 



le cœur est attaché à la 
mosquée, deux hommes qui 
s'aiment en ALLAH, rien 

que Son amour ne les réunit 
ni ne les sépare, un homme 
qui, face à une belle femme 
de haut rang le conviant à 

l'adultère, s'écrie: (Je crains 
ALLAH), un homme qui, en 
donnant l'aumône, fait que 
sa main gauche ignore ce 

qu'avance sa main droite, et 
un homme, qui se trouvant 

seul, fond en larmes en 



évoquant ALLAH". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�òÐø�ø7א��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�NîEì�¿�
ÁiîE¿Aì�íiRAא��ÁiÁ�îjì�Á�ì¹�l4Aì8í��ìjí�ì¹�ìgRAì	ì¹�

�Á�K¿@í�Ãא��îhÁ��òfì�îYÁBÃא��òZ�ò¦¿G¿��ðZ�ò¦¿��.
�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq�ðO�ÁWì�

�lÁ��õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�"�òfÁoKìBô7א��"�¾£KìCî	òIÁ�
óUEÁ�ìq . 



D'après `Abd - Allâh ibn 
Ach - Chikhkhîr (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), "Je me 

rendis chez l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) au 

moment où il faisait ses 
prières et entendis le son de 

ses gémissements 
comparable à celui de l'eau 

bouillante". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:¿��ìµK
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

t�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Lî<¿��òhî��ølì��"�:�ô·�
�eîE¿Aì�¿�ìYÃ�¿��î·¿��lÁ�ìYì�¿��ôfì�ì¹�ôZì�ìiRAא��:

:��¿ìµK�"��îg¿��îhÀ@ì�א�ìh�ÁXR��¹íY¿>¿א�
�ìµK¿��؟�lÁ�KôBì	ì¹�"�:�îgì<ì��.�"�k¿@ì�¿�

�÷lì�À��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��:�ìfì<ì�¿�
lÁ@î�ì��÷lì�À� . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
s'adressa à 'Ubayy ibn Ka`b 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) en ces termes: "ALLAH 

- à Lui la puissance et la 
gloire - m'a ordonné de te 
réciter cette sourate: "Les 
infidèles parmi les gens du 
Livre". (98:6). - "ALLAH 

m'a - t - Il nommé?", 
s'étonna 'Ubayy - "Oui", 



répondit le Prophète. 'Ubayy 
se mit alors à pleurer". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ó[ì�¿��(�ìµK¿��:�ìYìBí<Á��óYÃ@ì��jí�¿��ìµK¿�
�òµjí	ì¥�Á�K¿�ì¹�ìWî<ì��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:�îdÁA¿:îא�
�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìhìBî�¿��ø¶À��k¿���KìCÁ�
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿��KìB¿��Kì�í¥¹íZì�

ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��KìCîEìDì�îא��KôB¿A¿��Kì�í¥¹íZì��ìgRAì	



K¿?¿��îN¿@ì��KìDîE¿��t�KìD¿���:�Kì�¿��؟�eEÁ@î�í��Kì�
�ðYîEì��k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ìWîCÁ�Kì��ô·¿��ì.ÁB¿Aî<ì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��!

�îN¿�K¿��:�lø��t�lø�¿��lÁ@î�¿��t�ô·¿��íg¿Aî¿��
Kì��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��ðYîEì��ÁiRAא��ìWîCÁ�

�ô·¿��lÁ@î�¿��løCÁ@¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
א�ìlî�ìjÃ��îW¿�א�ìa¿:¿?î��îhÁ�א��Á�KìBô�؟�

ì<ì�¿��Á�K¿@í�Ãא��k¿Aì�KìBíDî�ì�ôEìD¿�u�ò·KìEÁ@î�ì��



�KìDì<ì��.�"�lÁ��ìdì�ì	�îW¿�ì¹�ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא
Kì�ò¦�Á�Kì�òYîEì�Ãא��òfî�¿��Á�ì¥  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Après la 
mort de l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), 'Abû Bakr dit à 
`Umar (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux): "Allons 
voir 'Umm 'Ayman (une 

esclave affranchie de 
l'Envoyé d'ALLAH) à qui le 

Prophète (pbAsl) tenait à 
rendre visite". Dès qu'elle 



les vit, elle fondit en larmes. 
- "Qu'est ce qui te fait 

pleurer, s'étonnèrent les 
deux Compagnons. Ne sais - 

tu pas qu'être auprès 
d'ALLAH est mieux pour 

son Envoyé (que l'ici - 
bas)?". - "Je ne pleure pas 

la mort du Prophète, 
répondit - elle, mais plutôt 

l'interruption de la 
révélation!". A ces mots, 
'Abû Bakr et `Umar se 

mirent à pleurer eux aussi. 



(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹

�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��ôWì�î
�¿KôB�א
ô8א��lÁ��íi¿��ìfEÁ��íií<ì�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aìu�Á�

�.�ìµK¿��"�:�ò§KôC�KÁ��øfì8íEÃA¿��óYÃ@ì��Kì�¿��¹אíYí�
�.�"KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ÀMì7ÁoKì�îN¿�K¿?¿��:��ô·�

�ì·�îYÀ?Ãא��¿�ìY¿��אì¤��ðdEÁ�ì¥�ðfí�ì¥�óYÃ@ì��Kì�¿�
�í�K¿@í�Ãא��íiì�¿A¿��.�ìµK¿?¿��"�:�øfì8íEÃA¿��í̧ ¹íYí��"

�.�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹



�îN¿�K¿��KìDîCì�"�:�NÃAÀ��:�אì¤��óYÃ@ì��Kì�¿��ô·�
îhÁ��í§KôCא��îaìBî�ì��îg¿��eì�K¿?ì��ì¶K¿��

�Á�K¿@í�Ãא��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Lorsque l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) tomba 
sérieusement malade, on lui 

demanda de désigner une 
personne pour présider la 

prière à sa place. Et le 
Prophète de répondre: 



"Dites à 'Abû Bakr de 
diriger la prière". `A'icha 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle) objecta: "'Abû Bakr 
est un homme à cœur tendre. 
Quand il récite le Coran, il 

ne peut pas retenir ses 
larmes". Mais le Prophète 
(pbAsl) réitéra: "Dites à 
'Abû Bakr de présider la 

prière". 
 

Suivant une variante de 
`A'icha (qu'ALLAH soit 



satisfait d'elle): "Si 'Abû 
Bakr prenait ta place - en 

priant - les hommes 
risqueraient de ne rien 
comprendre de sa voix 

éplorée". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�òhî��òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�òhî��ìgEÁא�ìYî���îhìì¹
�¾²îjì�ìhî��òhìBî�ôYא��ìWî�ì�ô·¿��¾²îjì
�ì·K¿�ì¹�ó¶Kì<¿:Á��ìlÁ�À��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥



�ìµK¿?¿��KïBÁoKìq�:�óYîEìBí�íhî��íLì<î8í��ìfÁ�À�
�îg¿A¿��løCÁ��ðYîEì��ìjí�ì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

í��Kì��íi¿��îWì�jí���ÁiEÁ��íhR>¿@t�î·��¼�ì£îYí��
î�ò¥�î�ìWì��íií	Ã�ì¥�KìDÁ��ìl4:À�u�î·ò�ì¹�í̧

î�ò¥�KìDÁ��ìl4:À�u�¿_Á�í��ôgí��íií	Ã�ì¥�אìWì��í̧
�¿_Á�í��Kì��KìEî�õWא��îhÁ��KìC¿�−�ìµK¿��î¹¿��

�KìCEÁ:îÀ��Kì��KìEî�õWא��îhÁ��KìCEÁ:îÀ�−�îW¿��
ìCí�KìCì�ì��ì·jÀ@ì��î·¿��KìCEÁ7ì��KìC¿��îN¿Aø�í�K�.



�ì¶Kì<R:א��¿́ ìYì��kô�ì��lÁ@î�ì��ìfì<ì��ôgí��.
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Ibrâhîm ibn `Abd 
Ar - Rahmân ibn `Awf , "On 
donna à son père, `Abd Ar - 

Rahmân ibn `Awf 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui) de quoi rompre son 
jeûne, il dit alors: "Quand 

Mus`ab ibn `Umayr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) qui était mieux que moi 

avait été tué, on ne lui trouva 



pour linceul qu'un vêtement 
rayé qui, pour couvrir la tête, 

dénudait les pieds, et pour 
couvrir les pieds, dénudait la 
tête. Puis nous reçûmes des 

biens de ce monde - ou 
suivant une variante - on 
nous donna notre part du 
bien de ce monde et nous 
craignîmes d'avoir reçu 

d'avance la rétribution de 
nos bonnes œuvres". Il se 

mit alors à pleurer et 
renonça à manger". 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
î�ì�òhî��ø»ìWíq�¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹u�ì·

�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁAÁ�Kì�Ãא�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ì[îE¿�

�îhÁ��k¿�Kì<ì��ÁiRAא��k¿���ôLì�¿��ð�îlì

�òhî�ìYì�¿�ì¹�òhîEì�ìYÃ:¿��:�îhÁ��ójí�í£�À�ìYÃ:¿�

RAא��ÁMìEî7ì��lÁ��í³אìYîDí��ó¶ì£�À�ìYÃ:¿�ì¹�Ái
�ìYìא·ò��ðYì�¿G¿��lÁ�t	òfEÁ�ì�א�ÁiRA�Kô�¿�ì¹�א

�îhÁ��¾Mì9�òY¿��lÁ��ðYì�¿�ì¹�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��òfEÁ�ì	



�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ò̂ ÁoאìY¿��.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après 'Abû 'Umâma 
Sudayy ibn `Ajlân Al - Bâhilî 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "ALLAH, le Très - Haut, 
aime le plus au monde deux 
gouttes: une goutte de larme 
qui s'écoule par la crainte 
d'ALLAH, et une goutte de 
sang versée (en combattant) 

dans la voie d'ALLAH et 



deux traces: une cicatrice 
subie dans une guerre sainte 
et une autre portée à cause 

de l'assiduité dans les 
pratiques religieuses". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�KìDîCÁ��½�ìÐÁ�¿��íO�Á£Kì�¿��Á�Kì�Ãא��lÁ�ì¹
�ìlÁpì¥�¿Mì�ò¥Kì	�òhî��òªKì�îYÁ<Ãא��íO�ÁWì�

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìC¿;ìì¹
�îN¿AÁ�ì¹�¼M¿;Áîjì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
í·jíEí<Ãא��KìDîCÁ��îN¿�ì¥ì¤ì¹�í�jÀAÀ?Ãא��KìDîCÁ� . 



D'après Al - `Irbâd ibn 
Sâriya (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) nous fit 

un sermon prenant qui nous 
fit pleurer. 

 
55 - Le mérite du 

renoncement aux biens de ce 
monde. L'exhortation à ne 

pas les rechercher en 
abondance. Le mérite de la 

pauvreté 
 



�k¿�Kì<ì��ìµK¿��:�KìEî�õWא��Á�KìEì�Ãא��ífì�ì��KìBô�ò�
�ÁiÁ��¿_¿Aì�î�K¿��Á�KìBô�í̧��ìhÁ�א� KìCÃ�ìZî�¿��¾�KìB¿�

¥òªî��KôBÁ��ífÀ�ÃGì�א�í§KôC�í�Kì�ì�t�א
¥íªî�í¶Kì<î�t��kô�ì��ì¤òא��¿�Á�ìXì�אì¹tא

�îgíDô�¿��KìDÀAî�¿��ôh¿�ì¹�îNìCô�ô¦אì¹�KìD¿�íYî�í¦
¹í¥Á£K¿�îE¿��Kì�íYî�¿��Kì�Kì�¿��KìDîE¿Aì�ì·u�אï¥KìDì��î¹¿��

�ìhî=ì��îg¿��î·¿G¿��אïWEÁ8ì��Kì�KìCÃAì<ì�¿�



KÁ�tא�ífø8¿>í��¿eÁ�ìX¿��ò[î�t�ó¶îj¿?Á��Á�Kì�
�ì·¹íYR@¿>ì�ì�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìfì�ì��îgíD¿��î�òYîpאì¹
�ìhÁ��í̧ KìCÃ�ìZî�¿��¾�KìB¿��KìEî�õWא��Á�KìEì�Ãא�

ô�¥òªî�Á�KìBt��¿_¿Aì�î�K¿��ÁiÁ��í�Kì�ì�אא�
�ì·K¿�ì¹�í¡Kì�øYא��í̧ ¹í¥îXì��KïBEÁ7ì��ìUì�îq¿G¿�
�íµKìBÃא��אï¥ÁWì�Ã?í��¾�îlì
�øfÀ��k¿Aì�íiRAא�
�í�KìEÁ�Kì�Ãא�ì¹�KìEî�õWא��Á�KìEì�Ãא��ÀMìC�ò¦�ì·jíCì�Ãא�ì¹



�ðYîEì�ì¹�Kïא�ìjì��¿eø�ì¥�ìWîCÁ�ðYîEì��í�Kì�Á�Kô8א�
ì�¿�u �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�À�KìEì�Ãא��KìBô�¿��אjíB¿Aîא

�îgÀ@ìCîEì��ðYí�K¿>ì�ì¹�½MìC�ò¦ì¹�ðjîD¿�ì¹�ðLÁ<¿��KìEî�õWא�
£Á��òfì�ìB¿�ìjî�tî¹tאòµ�ì¹אðYí�K¿@ì�ì¹t��lÁ�א
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ALLAH, l'Exalté, dit: "La 
vie présente est comparable 
à une eau que Nous faisons 
descendre du ciel et qui se 



mélange à la végétation de la 
terre dont se nourrissent les 
hommes et les bêtes. Puis, 
lorsque la terre prend sa 

parure et s'embellit, et que 
ses habitants pensent qu'elle 
est à leur entière disposition, 
Notre Ordre lui vient, de nuit 

ou de jour, c'est alors que 
Nous la rendrons toute 

moissonnée, comme si elle 
n'avait pas été florissante la 
veille. Ainsi exposons - Nous 



les preuves pour des gens qui 
réfléchissent" (10:24). 

"Et propose - leur l'exemple 
de la vie ici - bas. Elle est 
semblable à une eau que 

Nous faisons descendre du 
ciel; la végétation de la terre 
se mélange à elle. Puis elle 

devient de l'herbe desséchée 
que les vents dispersent. 

ALLAH est certes Puissant 
en toutes choses!. Les biens 

et les enfants sont 
l'ornement de la vie de ce 



monde. Cependant, les 
bonnes œuvres qui persistent 
ont auprès de ton Seigneur 

une meilleure récompense et 
(suscitent) une belle 

espérance" (18:45 - 46). 
"Sachez que la vie présente 
n'est que jeu, amusement, 
vaine parure, une course à 
l'orgueil entre vous et une 

rivalité dans l'acquisition des 
richesses et des enfants. Elle 

est en cela pareille à une 
pluie: la végétation qui en 



vient émerveille les 
cultivateurs, puis elle se fane 

et tu la vois donc jaunie; 
ensuite elle devient des 

débris. Et dans l'au - delà, il 
y a un dur châtiment, et 

aussi pardon et agrément 
d'ALLAH. Et la vie présente 

n'est que jouissance 
trompeuse" (57:20). 

"On a enjolivé aux gens 
l'amour des choses qu'ils 
désirent: femmes, enfants, 
trésors thésaurisés d'or et 



d'argent, chevaux marqués, 
bétail et champs; tout cela 

est l'objet de jouissance pour 
la vie présente, alors que 

c'est près d'ALLAH qu'il y a 
bon retour" (3:14). 

"O hommes! La promesse 
d'ALLAH est vérité. Ne 

laissez pas la vie présente 
vous tromper, et que le 

grand trompeur (Satan) ne 
vous trompe pas à propos 

d'ALLAH!" (35:5). 



"La course aux richesses 
vous distrait jusqu'à ce que 

vous visitiez les tombes. Mais 
non! Vous saurez bientôt!. 

(Encore une fois)! Vous 
saurez bientôt!. Sûrement! 
Si vous saviez de science 

certaine" (102:1 - 5). 
"Cette vie d'ici - bas n'est 
qu'amusement et jeu. La 

Demeure de l'au - delà est 
assurément la vraie vie. S'ils 

savaient!" (29:64). 
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D'après `Amr ibn `Awf Al - 
'Ansârî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) envoya 

'Abû `Ubayda ibn Al - 
Jarrâh (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui) au Bahreïn 
pour en rapporter le tribut. 
Quand les 'Ansâr apprirent 
son retour, ils accomplirent 

la prière de fajr avec 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

et lui barrèrent la route 
quand il s'apprêtait à partir. 
Il sourit et dit: "Je crois que 
vous avez appris que 'Abû 

'Ubayda avait apporté 
quelque chose de Bahreïn". 
- "Certes, répondirent - ils, ô 

Envoyé d'ALLAH". - 



"Réjouissez - vous, reprit - il. 
ParALLAH! ce n'est pas la 
pauvreté que je crains pour 
vous, mais je crains plutôt 

que les biens de ce monde ne 
vous soient largement 

dispensés comme ils étaient 
pour les générations passées, 
et que vous ne les disputiez 

comme ils les avaient 
disputés, que vous ne 

péririez comme ils avaient 
péris". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
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D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) monta en 
chaire et les Compagnons 
s'assirent autour de lui. Il 
leur dit: "Je crains pour 

vous après ma mort de vous 
laisser tenter par les pompes 

de ce bas monde et ses 
parures". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
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D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"L'ici - bas est verdoyant et 
désirable, et ALLAH vous y 
a faits des successeurs pour 



voir comment vous œuvrez. 
Redoutez l'ici - bas et les 

femmes". 
(Transmis par Muslim) 
�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
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ÁiîE¿Aì . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 



"Seigneur! Il n'est de vie 
que celle de l'au - delà". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
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D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Dans son convoi funèbre, 

le mort est suivi par trois: ses 
parents, ses biens et ses 

œuvres. Après l'enterrement, 
tous le quittent et ne restent 
avec lui que ses œuvres". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
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D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: Au 
Jour de la Résurrection, on 
fera venir le damné qui était 
le plus aisé dans l'ici - bas, 

on le plongera dans le Feu et 
on lui dira: "O fils d'Adam! 

As - tu jamais goûté du 
bien? As - tu joui d'aucun 
délice?". - "ParALLAH! 



Non", répondra - t - il. (Le 
châtiment sera tellement 
sévère qu'il oubliera tout 

délice goûté dans l'ici - bas.) 
Puis on fera venir l'un des 
élus du Paradis qui était le 
plus misérable dans l'ici - 
bas. Aussitôt qu'on l'aura 

introduit au Paradis, on lui 
demandera: "O fils d'Adam! 

As - tu jamais connu de 
misère? As - tu éprouvé 

aucun malheur?". - 
"ParALLAH! Non, 



répondra - t - il, je n'ai 
connu de misère, ni éprouvé 
aucun malheur. (Les délices 

paradisiaques lui feront 
oublier toute misère subie 

auparavant)". 
(Transmis par Muslim) 
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D'après Al - Mustawrid ibn 
Chaddâd (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Le 
bonheur passager de l'ici - 
bas s'évanouit devant celui 
de la vie future tout comme 
l'eau qu'un doigt trempé ne 

peut retenir". 
(Transmis par Muslim) 
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¤tò·íא  . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 

en traversant le marché 



fourmillant de monde, 
trouva un chevreau mort à 
petites oreilles. Il le prit par 
l'oreille et dit: "Qui parmi 
vous voudrait acheter ce 

chevreau à un dirham?". - 
"Pour rien, répondirent - ils, 
on ne désirerait plus l'avoir, 

qu'est - ce qu'on peut en 
faire?". - "Désirez - vous le 

posséder (sans rien 
payer)?", reprit - il. - 

"ParALLAH! répliquèrent - 
ils, s'il était vivant, ce serait 



un animal dégénéré car ses 
oreilles sont trop petites. 

Comment alors le désirerait - 
on mort?". - "ParALLAH! 
reprit - il, l'ici - bas est plus 

méprisable aux regards 
d'ALLAH que ne l'est cet 

animal pour vous". 
(Transmis par Muslim) 
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�î£ì¥¿G¿��íi¿�îj¿���îY¿�ìX¿��íiìEÁ���î·¿���"�:t�

�eìEÁ���kô�ì��î¡ìYî�ì��"�kô�ì��î¡ìYî�¿��îg¿A¿�
�NÃAÀ?¿��lÁ�Kì�¿��:�Kï�îjìq�Nî<ÁBì	�îW¿?¿�

�ìµK¿?¿��íi¿���îY¿�ìX¿��íiîCÁ��NÃ�ôjì�ì��"�:
:�"��îgì<ì��ìµK¿�:��NÃAÀ�"�îfì�ì¹�	i�î<ÁBì�؟�

�ìµK¿?¿��lÁ�Kì�¿��íf�òYî�Á��¿́ îh��ì�Kì��:ì�ì¤א
�eÁ�ô�À��îhÁ�t�ìfì�ì£�Kï�îEì
�ÁiRA�¿KÁ��À́ òYî7í��



�NÃAÀ��¿MôCì�Ãא��:�؟�ì³ìYì	�î·ò�ì¹�kì�ì¦�î·ò�ì¹
�ìµK¿��:�ì³ìYì	�î·ò�ì¹�kì�ì¦�î·ò�ì¹�!�"�ðd¿>ô�í�

ø»ò¥Kì�í�Ãא��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹�ÁiîE¿Aì . 
D'après 'Abû Dharr 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Il accompagnait le 

Prophète (pbAsl) dans une 
terre à pierres noires à 
Médine. Quand ils se 

trouvèrent en face du mont 
'Uhud, le Prophète (pbAsl) 

s'adressa à son compagnon. 



Et 'Abû Dharr de répondre: 
"Me voici à ta disposition, ô 

Envoyé d'ALLAH". - "Si 
j'avais, reprit - il, autant d'or 

que le mont 'Uhud, je 
n'aimerais en disposer plus 
de trois jours sauf ce que 

j'aurais épargné pour 
rembourser une dette. Je 

désire plutôt le dépenser en 
entier pour l'amour 

d'ALLAH". Puis il fit signe 
à sa droite, à sa gauche et 
derrière lui (comme pour 



désigner la multitude des 
voies de dépense pie). Au 
cours de leur marche, le 

Prophète lui dit: "Les plus 
fortunés dans l'ici - bas 

seront les plus pauvres dans 
l'au - delà à moins de 

dépenser leurs biens pour 
l'amour d'ALLAH", et il fit 

signe à sa droite, à sa 
gauche et derrière lui 

(toujours pour désigner la 
multitude des voies de 

dépense pie). - "Garde ta 



place, ajouta - t - il, jusqu'à 
ce que je revienne". Il partit 

dans les ténèbres qui 
l'enveloppèrent totalement. 
'Abû Dharr entendit par la 
suite une voix qui s'éleva, 

craignit une attaque contre 
le Prophète (pbAsl), et voulut 

le rejoindre, mais finit par 
garder sa place en se 

souvenant des paroles du 
Prophète. - "O Envoyé 

d'ALLAH, lui dit - il, j'ai 
entendu une voix et j'eus 



peur pour toi". - "L'as - tu 
vraiment entendue", 

répondit - il. - "Oui", reprit 
'Abû Dharr. - C'était Gabriel 

qui vint me trouver et me 
dire: "Celui de ta 

Communauté qui meurt sans 
avoir rien associé à ALLAH, 

entrera au Paradis". - 
"Même s'il avait volé ou 
forniqué?", demanda le 

Prophète (pbAsl). - "Même 
s'il avait volé ou forniqué", 

répondit - il. 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:Á��lÁ��ì·K¿��îj¿��Kï�ì�ì¤�¾Wí�À��ífî�
¿��lÁ�ôYì�¿�tì��ôYíBì��u�»ÁWîCÁì¹�óµKìE¿��í�
��ð�îlì
�íiîCÁ�t�óhî�ìWÁ��í̧ íWíqî¥¿��ð�îlì
��.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Si j'avais de 

l'or autant que le mont 
'Uhud, il me serait 

désagréable de le garder plus 
de trois jours à moins d'une 
somme que j'aurais déduite 
pour rembourser une dette".
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�

�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:



ì¹�îgÀ@îCÁ��ìf¿>î	¿��ìjí��îhì��k¿���¹אíYÀ;î�Àאt�
�ìjíD¿��îgÀ@¿�îj¿��ìjí��îhì��k¿���¹אíYÀ;îCì�

¿��í¥ìWî�¿�t�îgÀ@îE¿Aì�ÁiRAא��¿MìBî<Á��¹אí¥ì£îZì���.�"
�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ógÁAî�í��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹�.�lÁ�ì¹

�ø»ò¥Kì�í�Ãא��ÁMìא�ì¹ò¥�"�:ì¤��îgÀ�íWì�¿��ìY¿;ì��א
�òµKìBÃא��lÁ��ÁiîE¿Aì�ìfø9À��îhì��k¿��
�ìf¿>î	¿��ìjí��îhì��k¿���îYÀ;îCìEÃA¿��òdÃAì�Ãא�ì¹

íiîCÁ� " . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Regardez (en 
ce qui concerne l'ici - bas) 

ceux qui sont au - dessous de 
vous et non pas ceux qui 

sont au - dessus de vous, ceci 
vous permettra de ne pas 

mépriser les bienfaits 
qu'ALLAH vous a 

accordés". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



 
Suivant une variante d'Al - 
Bukhârî: "Lorsque l'un de 

vous regarde quelqu'un plus 
favorisé que lui en 

apparence ou en fortune, 
qu'il se tourne vers celui qui 
est moins favorisé que lui". 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�íWî�ì�ì[Á<ì�

�ÁM¿>EÁ:¿?Ãא�ì¹�ògì�î¥øWא�ì¹�ò¥KìC�øWא�



�îg¿��î·ò�ì¹�ìlÁpì¥�ìlÁ:îÀ��î·��ÁMì8EÁBì�Ãא�ì¹
�ìªîYì��îg¿��¿_î<í��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Que périsse l'esclave 
du dinar, du dirham, du 

velours et du brocart: il n'est 
satisfait que si on en lui 

donne". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�íi
�ìµK¿��"�:�òfî�¿��îhÁ��ì.Á<î�ì	�Nî�¿�ì¥�îW¿?¿�

�ðא�ì£ò¥�ÁiîE¿Aì�ðfí�ì¥�îgíDîCÁ��Kì��ÁMR>õ8א��:�Kô��
�lÁ��אjÀ:ì�ì¥�îW¿��ð�Kì�Á��Kô�ò�ì¹�ð¥אì¦�

�òhîE¿�Kô�îgòDÁ�KìCî��KìDîCÁB¿��Kì��íbÀAî�ì��ìcî8Á�א�¿�
Á��íií<ìBî�ìE¿��òhîEì�î<¿@Ãא��íbÀAî�ì��Kì��KìDîCÁ�ì¹�Á̧ ÁWìE

�íií�ì¥îjì�ºìYí��î·¿��¿MìEÁא�ìY¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "J'ai vu soixante - dix 

des gens d'As - Suffa. Aucun 
d'entre eux ne portait un 

vêtement complet, mais un 
simple un pagne ou un 'izâr 
dont ils ramenaient le pan 

sur l'épaule, autour du cou. 
Les uns laissaient descendre 

leurs pagnes jusqu'à mi - 
jambe et les autres jusqu'aux 

chevilles. Je les voyais 
ramener les extrémités de 



leurs vêtements les uns sur 
les autres de peur de faire 

paraître leurs parties 
génitales". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�òYÁ�K¿@Ãא��ÀMôCì�ì¹�òhÁ�îHíBÃא��íhî�Á	�KìEî�õWא��"

�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "L'ici - bas 

constitue la prison du 
croyant et le paradis du 

mécréant". 
(Transmis par Muslim) 

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìXì�¿�

�ìµK¿?¿��ôlì�Á@îCìBÁ��ìgRAì	ì¹�"�:�lÁ��îhÀ�
¿G¿��KìEî�õWא��ófEÁ�ì	�íYÁ�Kì�î¹¿��ðL�òY¿��eô��.�"

�íµjÀ?ì��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�íhîא��ì·K¿�ì¹



�:¿��NîEì�î�¿��אì¤�u�ì¡Kì�ô8א��îYÁ;ì�îCì���.
¿��Nî�ì�îq¿��אì¤ò�ì¹u�îXí�ì¹�ì�Kì�ìBÃא��îYÁ;ì�îCì��

�eÁ�KìEì��îhÁ�ì¹�eÁpìYìBÁ��eÁ�ô�Áq�îhÁ�
�eÁ�îjìBÁ��.Kì�í�Ãא��í̧ �¿jÀ�Kא��lÁ�.�õ»ò¥�ì¹ì¥א

�ÁO�ÁWì�Ãא��אìXì��ò¡îYì
�:�í̧ KìCî<ì��:t�
ì¹�KìEî�õWא��k¿���îh¿�îYì�t�KïC¿�ì¹�Kì�îXÁ�ô�ì��

ì¹t�KìDEÁ��Á�K¿?ì�Ãא��òµjÀ:Á��eì�Ã>ì��î�øWì�í��
ì¹tKÁ��tì¹�KìDÁ��Á�KìCÁ�ît��KìDîCÁ��ídRAì<ì�ì��t�



¿��lÁ��íL�òYì=Ãא��ÁiÁ��ídRAì<ì�ì��KìBÁ��ÁiÁC¿�ì¹�òYîE
ì¹t�KìBÁ��KìDEÁ��ífÁ=ì�î7ì��t�ÁiÁ��ífÁ=ì�î7ì��

�k¿���ì�Kì�ôXא��íW�òYí��»ÁXRא��íL�òYì=Ãא�
�ÁiÁAî�¿��.ídEÁ�îjôא���ÁiRA�¿KÁ�ì¹  

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) mit les mains sur 

mes épaules et me dit: 
"Considère - toi dans l'ici - 
bas comme un étranger ou 



un voyageur". Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) disait: "Si tu es au soir, 

ne remets pas les œuvres 
pieuses au matin, et si tu es 
au matin, ne remets pas les 

œuvres pieuses au soir. 
Compense ta maladie par ta 
santé, et ta mort par ta vie 

(Lorsque tu es bien portant, 
multiplie les œuvres pieuses 
avant que la maladie ou la 
mort ne te surprennent)". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



 
On a interprété ce hadith de 

la manière suivante: "Ne 
prend pas ce bas monde 
comme un lieu de séjour 

éternel où tu trouves 
toujours de quoi te 

préoccuper, mais qu'il soit 
comme un lieu où un 

étranger y vient pour un 
certain temps et s'empresse 

de retourner chez lui". 



�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�ò§Kô�ì<Ãא��lÁ�¿��îhìì¹
ÁWÁKô�íiîCì��ìµK¿�א��íiRAא��ìlÁpì¥�ø»�:�ì�Kì�

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿���ðfí�ì¥
�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�:�lÁCR�í£�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�íiRAא��lÁCô�ì�¿��i�ÃAÁBìófìBì��ì¤א��k¿Aì
�í§KôCא��lÁCô�ì�¿�ì¹�.�ìµK¿?¿��"�lÁ��îWì�î¦א
�íiRAא��eô�Á�í��KìEî�õWא��ìWîCÁ�KìBEÁ��îWì�î¦אì¹

�í§KôCא��eô�Á�í��ò§KôCא��"�ðO�ÁWì�



�ìWEÁ�Kì	¿GÁ��í̧ íYîE¿�ì¹�îiì�Kì��íhîא��í̧ �ðhì�ì¹ì¥אì�
¾MìCì�ì� . 

D'après 'Abû Al - `Abbâs 
Sahl ibn Sa`d As - Sâ`idî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme vint trouver 
le Prophète (pbAsl) et lui dit: 

"O Envoyé d'ALLAH! 
Indique - moi une œuvre qui 

puisse m'assurer l'amour 
d'ALLAH et celui des gens". 

- "Renonces à la 
concupiscence, lui répondit - 



il, ALLAH t'aimera, 
désintéresses - toi des biens 
des autres, ils t'aimeront". 
(Transmis par Ibn Mâja) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�óÐÁ7ì��òhî��ò·KìBî<õCא��îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�:�Á�KR:ì�Ãא��íhî��íYìBí�ìY¿�ì¤
�îhÁ��ì§KôCא��ì�Kìq¿��Kì��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿?¿��KìEî�õWא��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥�îW¿?¿�
�ì¶îjìEÃא��õf¿;ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

òjì�ÃAì�îBì��Kì��òf¿�ôWא��îhÁ��íWÁ�ì��Kì��»u�ÁiÁ��



�íiìCÃ:ì��.�ðgÁAî�í��í̧ �òUî�¿>Á�"�א�íf¿�ôW�.�"�ì¹ì¥א
�Á²K¿?Ãא�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא��òµאôWא��:�í�»Á£ì¥
òYîBôא�� . 

D'après An - Nu`mân ibn 
Bachîr (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), `Umar 
ibn Al - Khattâb (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui) évoqua le 

bien - être d'alors et dit: 
"J'ai vu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) se tortiller un jour 
entier faute de quelques 



dattes de qualité inférieure 
pour tromper sa faim". 
(Transmis par Muslim) 
K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�îN¿��:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìl4�íjí�
�íiÀAÀ�ÃGì��¾�îlì
�îhÁ��lÁ�îEì��lÁ��Kì�ì¹�ìgRAì	ì¹

��¾WÁ�¿��¹í¤t�lÁ��5²ì¥�lÁ��óÐÁ<ì
�íYÃ:ì
�
�i�ÃAÁ@¿��ôl¿Aì�ìµK¿��kô�ì��íiîCÁ��NÃA¿�¿G¿�

�ìlÁC¿>¿��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�KìDÀ�îj¿��"�íYÃ:ì




óÐÁ<ì

óÐÁ<ì��ìX¿א�"�:���îhÁ��ð�îlì
�î»¿�
õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ôYì�¿� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "A la 

mort de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl), il ne restait chez moi 

de quoi nourrir un être 
vivant, sinon un peu d'orge 

sur une étagère. J'en 
mangeai pour assez 

longtemps si bien que je dus 
mesurer l'orge restante; 



mais peu de temps après, il 
n'en resta plus rien". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
�Á�ò¥Kì�Ãא��òhî��¹òYîBì�îhìì¹−�lÁ�¿��

�ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ø¶À��Á�ò¥Kì�Ãא��ÁNîCÁ��¿Mô�òYî�ìjí�
�ìlÁpì¥�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��:�íµjí	ì¥�¿́ ìYì��Kì�

�ÁiÁ�îjì��ìWîCÁ�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
ì¹�אï¥KìC�Á£tì¹�KïBì�î¥Á£�tì¹�אïWî�ì�tì¹�¼Mì�¿��t�
��Kï�îEì
t�ì·K¿��lÁ�Rא��ì�Kì9îEì�Ãא��íiì�¿Aî=ì��



Á	ì¹�KìDí�¿�îYì�u�KìD¿Aì<ì��Kïpî¥¿�ì¹�íiì�tòhî��
�¼M¿�ìWìq�òfEÁ�ô��õ»ò¥Kì.�א�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Amr ibn Al - Hârith 
, le frère de la mère des 

croyants, Juwayriya bint Al - 
Hârith (qu'ALLAH soit 
satisfait du frère et de la 

sœur), "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) ne laissa à sa mort ni 
dinar, ni dirham, ni servant, 
ni servante, à l'exception de 

sa mule blanche qu'il 
montait, son arme et une 



parcelle qu'il destina, à titre 
d'aumône, à tout voyageur 

en détresse". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

îhì��Á�Kô�ì��òhî�אì¹t�íiRAא��ìlÁpì¥�ø�ì¥
�ìµK¿��íiîCì�:îYì�Kì��ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��Kì�

�ìiî�ì¹�í[ÁBì�ÃAì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�KôCÁB¿��ÁiRAא��k¿Aì�Kì�íYî�¿��ìa¿�ìj¿��k¿�Kì<ì��ÁiRAא�
�Kï�îEì
�Á̧ òYî�¿��îhÁ��îfÀ�ÃGì��îg¿�ì¹�ì�Kì��îhì�−�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYîEìBí�íhî��íLì<î8í��îgíDîCÁ�



�ì¶îjì��ìfÁ�À��¼�ìYÁBì��¿́ ìYì�ì¹�¾Wí�À��.�אì¤��KôCÀ@¿�
î�ò¥�î�ìWì��íiì	Ã�ì¥�KìDÁ��KìCîER:¿�u�אì¤ò�ì¹�í̧
�íií	Ã�ì¥�אìWì��ÁiîE¿Aî�ò¥�KìDÁ��KìCîER:¿��؛�Kì�ìYì�¿G¿�

�î·¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
ï�îEì
�ÁiîE¿Aî�ò¥�k¿Aì�ìfì<î�ì�ì¹�íiì	Ã�ì¥�ìl4:ì=í��K

�KôCÁ�ì¹��îhì��îNì<ìCî�¿��íi¿�òYÁ�î¤−�îhÁ�t�א
�KìDí�ÁWîDì��ìjíD¿��íií�ìYìBì��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.

�À�ìYÁBôCא��"�²¾jíq�îhÁ��ð·ôj¿Aí��ð�Kì�Á��.



�íiÀ�îj¿�ì¹�"�îNì<ìCî�¿��:�"�îNì�Á9ì��î»¿�
�îN¿�ì¥î£¿�ì¹�.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�:�KìDí�ÁWîDì��"�ìjí�
Á�KìEÃא��òUî�¿>Á��Kì�òYî�¿�ì¹�òµאôWא��øgìpì¹�

�ò·Kì�ì=À��:�Á̧ ÁXì�ì¹�KìDEÁCì�î�ì�ì¹�KìDÀ>Á:Ã?ì��î»¿�
�îgòDîE¿Aì�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìUì�¿��KìBÁ��½�ì¥Kì<Á�î	א
KìDEÁ��אjíCR@ìBì�ì¹�KìEî�õWא��îhÁ� . 

D'après Khabbâb ibn Al - 
'Aratt (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), "Nous 

émigrâmes avec le Prophète 



(pbAsl) sans d'autre vue que 
la Face d'ALLAH, qui, Seul 
saurait nous récompenser. 
D'aucuns moururent avant 
de goûter à une récompense 
dans l'ici - bas, tel Mus`ab 

ibn `Umayr martyrisé à 
'Uhud, qui n'avait laissé 
qu'un vêtement de laine 

tacheté. Quand on voulut 
l'ensevelir, on trouva l'habit 
si court que, pour couvrir la 
tête, il dénudait les pieds et 

pour couvrir les pieds, il 



dénudait la tête. Le Prophète 
(pbAsl) ordonna alors de 

couvrir la tête du défunt et 
de mettre sur ses pieds de 

'Idhkhir. Certains ont vu le 
fruit mûrir et l'ont cueilli". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìlÁpì¥�ø»ÁWÁKô�îhì�	òfîDì��òhî�	Wî<ì¾�א�ì¹

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�íµÁWî<ì��îNì�K¿��îj¿�



�ìWîCÁא�ÁiRA��ì¡KìCì��¾Mìpjí<ì��Kì�	k¿?ì��ïYÁ�K¿א�
�¾�Kì��¿Mì�îYì
�KìDîCÁ��!�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�:ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 
D'après Sahl ibn Sa`d As - 

Sâ`idî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Si 
l'ici - bas valait aux yeux 

d'ALLAH, l'aile d'un 
moustique, Il n'en aurait 

abreuvé un incrédule fût - ce 
une gorgée d'eau". 



(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:¿�t�½Mì�jí<ÃAì��KìEî�õWא��ô·��
��KìDEÁ��Kì��í·jí<ÃAì�t�Kì�ì¹�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��íYÃ�Á¤�

KïBÁ�Kì�KïB4Aì<ì�í�ì¹�ì¹tאì¹�í̧�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Certes, ce bas monde est 

maudit et tout ce qu'il 
contient (méprisé et 

périssable), à l'exception de 
l'évocation d'ALLAH et des 

pratiques religieuses qui s'en 
suivent, d'un savant et d'un 

homme qui cherche à 
s'instruire". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:t�¿Mì<îEô9א��¹אíXÁ�ô�ì��
�KìEî�õWא��lÁ��אjí�¿�îYì�¿��.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Mas`ûd (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Ne 
vous préoccupez pas des 

moyens de subsistance afin 
de ne pas vous attacher trop 

à l'ici - bas". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�KìCîE¿Aì�ôYì�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�ìµK¿?¿��KìC¿��Kö8í��íPÁ�Kì<í��íhî�ì�ì¹�"�:�Kì�

�íhî�:��KìCÃAÀ?¿�"��ìXìא�؟�ìC¿��ìlÁ�ì¹�îW¿�
�íií�ÁAî8í��.�ìµK¿?¿��"�:א�ºì¥¿��Kì�t��ìYî�t�

¿eÁ�ì¤�îhÁ��ìfì�î¿���!�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ógÁAî�í�ì¹�ø»ò¥Kì�í�Ãא��Á£KìCî	òIÁ��õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�.



�õ»ÁXÁ�îYøא���ìµK¿�ì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), Nous étions en train 
de réparer une chaumière 
quand l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) passa près de nous et 
dit: "Que faites - vous?". - 

"Cette chaumière est 
abîmée, et nous la 

réparons", répondîmes - 



nous. - "La mort, reprit le 
Prophète (pbAsl), peut vous 
surprendre avant que vous 
ne puissiez terminer votre 

travail". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî d'après Al - 

Bukhârî et Muslim) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óªKìEÁ�òhî��ÁLî<¿��îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�¾Mô�À��øfÀ@Á��ô·�



�lÁ�ô�À��ÀMìCî�Á�ì¹�¼MìCî�Á��:�íµKìBÃא��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq . 
D'après Ka`b ibn `Iyâd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Chaque communauté 

passera par une épreuve, 
celle de ma Communauté 
consistera en l'argent". 

(Transmis par At - Tirmidhî)



�ÁWî�ì�jí�¿��íµK¿?í�ì¹�−�¹óYîBì�lÁ�¿��îhìì¹
�òhî��ì·KìBî�í�−�k¿AîE¿��jí�¿��íµK¿?í�ì¹�−�ÁiRAא�
�kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KR>ì
�òhî�t�ì[îE¿��"�:�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�:�òµKì8Á�Ãא��Á̧ ÁXì��ºìjÁ	�lÁ��÷dì��ì¶ì£�
�íiì�ì¥îjì�»ò¥אìjí��ð�îjì�ì¹�íiíCÀ@î�ì��ðNîEì�
�í̧ �òZî�í�ì¹א�í�KìBÃ�"�.�ì¹ì¥אÃא��ícÃAÁ�ì¹
�.�ðUEÁ�ìq�ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא��



�ì£í¹אì£�Kì�¿��Nî<ÁBì	�:�õ»ÁXÁ�îYøא���ìµK¿�
�:�íµjÀ?ì��ôlÁ�ÃAì�Ãא��ógÁ�Kì	�ìhî��ì·KìBîE¿Aí	
�:�íµjÀ?ì��ófîEìBí
�ìhî��ìYî9ôCא��Nî<ÁBì	
�.�ð¶אì£��íiì<ì��ì[îE¿��íZî�í�Ãא��:�ícÃAÁ�Ãא�
�ìµK¿�ì¹�.�òZî�í�Ãא��À̀ EÁA¿��ìjí��:�í̧ íYîE¿��ìµK¿�ì¹
�:�òZî�í�Ãא��í�Kìò¹�KìCí��ÁiÁ��í£אìYíBÃא��:�õ»ò¹ìYìDÃא�
íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹�.�ò îYí�Ãא�ì¹�òdÁא�ìjí�Ã�K¿� . 

D'après `Uthmân ibn `Affân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "L'homme n'a droit qu'à 
ces moyens de subsistance: 
une demeure, un vêtement 

couvrant ses parties intimes, 
un pain sec et de l'eau". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
�òÐø�ø7א��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹�"òYî�¿@Á��

�òhîEì�ìBì�î<íBÃא��Á�ì£ôWì7íBÃא��Á�Kì�Ãא�ì¹�ò.ø7א�



�"�ìµK¿��íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�NîEì�¿�
�À�ìYÃ?ì��ìjí�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�

�:�ìµK¿��íYí�K¿@ôא���ígÀ�KìDÃ�¿��"�:�íhîא��íµjÀ?ì�
�ì¶ì£��:�lÁ�Kì��lÁ�Kì��!îא��Kì��e¿��îfì�ì¹�ìh

��eÁ�Kì��îhÁ��ì¶ì£�t�NîEìCÃ�¿G¿��NÃA¿�¿��Kì��
�NÃ�ôWì8ì��î¹¿��NîE¿Aî�¿G¿��Nî�Á�¿��î¹¿�

�NîEì9î�¿G¿��!�؟�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

Ach - Chikhkhîr (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Je vins 



trouver le Prophète (pbAsl) 
alors qu'il récitait: "La 

course aux richesses vous 
distrait" (102:1), après quoi 

il dit: "Le fils d'Adam ne 
cesse de répéter: Mon bien! 
Mon bien! O fils d'Adam! 
Que possèdes - tu de l'ici - 

bas sauf ton manger aussitôt 
consommé, tes habits 

aussitôt usés, et l'aumône 
faite pour l'amour d'ALLAH 

qui t'en réserve la 
récompense?!". 



(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ófR>ì=í��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ølÁ�ôCAÁ��ðfí�ì¥�ìµK¿�
�ÁiRA�¿אì¹�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�lø��t�eõ�Á��.�ìµK¿?¿��"�:�אì¤Kì��îYÀ;î�Àא
�eõ�Á�ì¹tא¿�ÁiRA���lø�:��ìµK¿�"��íµjÀ?ì�؟�

ì�uì��ì��¾א�ôY�.�ìµK¿?¿��"�:�NîCÀ��î·�
�ìYÃ?¿>Ãא��ô·òI¿��K¼�K¿>î�Á��òYÃ?¿>ÃAÁ��ôWÁ¿G¿��lÁCõ�Á�í�
�òfîEô��lÁCõ�Á��îhÁ�א�í��îhì��k¿���íìYî	¿�



�í̧ KìDì�îCí��ôl¿���.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
�ðhì�ì��ðO�ÁWì��"�.�í²K¿>î�øא���"�òYî�¿@Á�
ôCì�íBÃא��Á�Kôא���ògEÁ�Ãא��ò·K¿@î	ò�ì¹�í³îj¿��Á�K

�íií�ì�ÃAì��ð�îlì
�ìjí�ì¹�Á�ì¥ôY¿@íBÃא��Á�K¿>Ã�KÁ�ì¹
�íií�tא�í§ìY¿>Ã��k¿?ô�íEÁ��ÁiÁ�אì�ÃAì��îW¿�ì¹�ºì¤
�tí·Kìאî�  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Mughaffal (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Un homme 

vint dire au Prophète 



(pbAsl): "O Envoyé 
d'ALLAH! ParALLAH! Je 
t'aime". - "Considère bien 

tes paroles", répondit le 
Prophète. "ParALLAH! Je 
t'aime", répéta l'homme à 

trois reprises. - "Si vraiment 
tu m'aimes, répliqua le 

Prophète, prépare - toi à 
endurer la pauvreté (litt. à 

porter le bard de la pauvreté) 
qui atteint celui qui m'aime, 

plus promptement que le 



torrent n'atteint son 
embouchure". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾eÁ�Kì��òhî��ÁLî<¿��îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ò·Kì<ÁoKì��ò·Kì�îoÁ¤�Kì�

Á	î¥À�u�ò©îYÁ��îhÁ��KìD¿��ìWì�Ã�¿GÁ��ógìC¿��lÁ��
�ÁiÁC�ÁWÁ��Á²ìYô7א�ì¹�òµKìBÃא��k¿Aì�Á�îYìBÃא��.�"

îYøא���í̧ �ðhì�:��õ»ÁXÁ�ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 



D'après Ka`b ibn Mâlik 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Deux loups 

affamés attaquant un 
troupeau de moutons ne lui 
sont pas plus nuisibles que 

ne l'est la convoitise de 
l'argent et de la gloire pour 

la foi de l'homme". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì¶Kì��:�ìµK¿��íiîCì



�ìYô�¿��îW¿�ì¹�ì¶K¿?¿��óÐÁ8ì��k¿Aì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�îj¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��:�KìCÃAÀ��ÁiÁ�îCì��lÁ�
�lÁ��Kì��"�:�ìµK¿?¿��.�ï�K¿�ò¹�e¿��Kì�îXì�ôא�
�¾LÁא�ìY¿��t��KìEî�õWא��lÁ��Kì�¿��Kì��؟�KìEî�õWAÁ�ì¹
�KìD¿�ìYì�ì¹�ì¡אì¥�ôgí��¾�ìYì�ì
�ìNî�ì��ôf¿;ì�î	א
�ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ "�.�¥ì¹ìא

ðUEÁ�ìq�ðhì�ì� . 
D'après `Abd - Allâh ibn 
Mas`ûd (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), L'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) dormait 
sur une natte. Quand il se 

leva, ils purent voir sur son 
dos les marques de la paille. 
- "O Envoyé d'ALLAH!, lui 
dirent - ils, si nous t'avions 

fait une couche (cela t'aurait 
été plus confortable)!". - "Je 
ne m'intéresse point à l'ici - 
bas, répondit - il, je n'y suis 
qu'un cavalier qui passe par 

un arbre, reste quelques 
instants sous son ombre 

avant de s'en aller". 



(Transmis par At - Tirmidhî)
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�ìfî�¿��¿MôCì�Ãא��íא�ìY¿?À>Ãא��ífí�îWì�
ó¶Kì�tא�ÁMìoKÁ��ò[îBì�Á��Á�KìEÁCÃ��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���ìµK¿��:ðUEÁ�ìq�ðO�ÁWì�  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Les pauvres 
entreront au Paradis cinq 

cents ans avant les riches". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�òhî��ì·אìYîBÁì¹�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹

ì8í�Ãא��ølÁ�ôCא��îhì�îgíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�òhîE
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:

�KìDÁAî�¿��ìYì�Ã�¿��Nî�¿�ìY¿��ÁMôCì�Ãא��lÁ��Nî<¿AR�א



�Nî�¿�ìY¿��ò¥KôCא��lÁ��Nî<¿AR�אì¹�ìא�ìY¿?À>Ãא�
�ì�Kì�øCא��KìDÁAî�¿��ìYì�Ã�¿��.�"�îhÁ��ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�

ìא�ì¹ò¥�ó§Kô�ì�òhîא��ÁM�.�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא
òhîEì8í�Ãא��òhî��ì·אìYîBÁ�ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ��Kï9î�¿� .

D'après Ibn `Abbâs et 
`Imrân ibn Al - Husayn 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "On me montra le 
Paradis, je vis que les 

pauvres constituaient la 



plupart de ses hôtes; on me 
montra l'Enfer et je vis que 
les femmes constituaient la 

plupart de ses hôtes". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî�ì¦�òhî��¿Mì�Kì	À��îhìì¹

ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�ìµK¿��ìgRA
�"�:�¿Mô�Kì�ì·K¿@¿��ÁMôCì�Ãא��Á�Kì��k¿Aì�NîBÀ�

�í.Á�Kì�ìBÃא��KìD¿Aì�ì£�îhì��!�í�Kì�îq¿�ì¹
�ì·jí	jí�î�ì��øWì�Ãא��!�ì�Kì�îq¿��ô·¿��ìYîE¿�



�ò¥KôCא��k¿���îgòDÁ��ìYÁ�À��îW¿��ò¥KôCא��.�"�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�"�.�õWì�Ãא�ì¹�:�"�kìCÁ=Ãא�ì¹�S̀ ì�Ãא��.

�lÁ��ÁO�ÁWì�Ãא��אìXì��í·KìEì��ìdì�ì	�îW¿�ì¹
ÁM¿>ì<ô9א��òfî9¿��Á�Kì� . 

D'après 'Usâma ibn Zayd 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Je me tins à la porte du 

Paradis et je vis que les 
pauvres formaient la 

majorité de ses hôtes; quant 



aux fortunés, ils furent 
retenus à la porte (pour 
rendre compte de leurs 

dépenses), sauf ceux d'entre 
eux qui étaient destinés à 

l'Enfer, ordre était donné de 
les y précipiter". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
RAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�îhì�íiîCì�íi

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:
�¾WEÁ�¿��ÀMìBÁA¿��ðYÁKì
�KìD¿�K¿��¾MìBÁA¿��í³ìWîq¿��:



¿�tì��Kì��¾�îlì
�õfÀ��u�ífÁ�Kì��ìiRAא���.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Le vers le plus 
véridique, c'est celle de 

Labîd, le poète: N'est - il pas 
vrai que tout est vain, sauf 

ALLAH". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 



56 - Le mérite de la faim et 
de la vie austère. 

L'exhortation à se contenter 
de peu dans le manger, le 
boire, l'habillement et les 

autres besoins. L'exhortation 
à faire taire ses passions 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�îgÁ�ÁWî<ì��îhÁ��ìc¿Aì�¿�

ô8א��אjíKìp¿��ðcÃAì�u�אjí<ì�ôא�ì¹�¿�
ò��KöE¿��ì·îj¿?ÃAì��ì²îjì�¿��Áא�ìjìDô7א�t�îhì��



�¿eÁ�¿�¹ÀG¿��Kï�Á�Kìq�ìfÁBìì¹�ìhì��ì¹�ì�Kì�
ì¹�¿MôCì�Ãא��ì·jÀAí�îWì�tKï�îEì
�ì·jíB¿AÃ;í�� �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ìYì�¿��lÁ��ÁiÁ�îj¿��k¿Aì�ì 
�¿�KìEì�Ãא��ì·¹íW�òYí��ìh�ÁXRא��ìµK¿��ÁiÁ�ìC�ò¦
�í·¹í¥K¿��ìlÁ�¹À��Kì��ìfî�Á��KìC¿��ìNîE¿��Kì��KìEî�õWא�
�ìh�ÁXRא��ìµK¿�ì¹�ógEÁ;ì�5̀ ì��¹íX¿��íiô�ò�
�ðYîEì��ÁiRAא��íא�ìjì��îgÀ@¿Aî�ì¹�ìgÃAÁ<Ãא��אjí�¹À�
�Kï�Á�Kìq�ìfÁBìì¹�ìhì���îhìBÁ�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�òhì�¾XÁ�ì�îjì��ôhÀ�¿Gî�í�¿��ôgí�
�ògEÁ<ôCא�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�¿M¿AÁ�Kì<Ãא��íW�òYí��ì·K¿��îhì�
�ôgí��íW�òYí��îhìBÁ��í�Kì7ì��Kì��KìDEÁ��íi¿��KìCÃAô�ì

î8ì��ìgôCìDì��íi¿��KìCÃAì<ì�u�Kï�jí�îXì��Kì�
Á�K��½�ìÐÁ�¿��í�Kì��lÁ�א�ì¹tì�Ãא.��ï¥jí�îWìא�

½Mì�jÀAî<ì� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Puis 

leur succédèrent des 
générations qui délaissèrent 



la prière et suivirent leurs 
passions. Ils se trouveront en 

perdition sauf celui qui se 
repent, croit et fait le bien: 
ceux - là entreront dans le 
Paradis et ne seront point 

lésés" (19:59 - 60). 
"Il sortit à son peuple dans 
tout son apparat. Ceux qui 

aimaient la vie présente 
dirent: Si seulement nous 
avions comme ce qui a été 
donné à Coré. Il a été doté, 

certes, d'une immense 



fortune. Tandis que ceux 
auxquels le savoir a été 

donné dirent: Malheur à 
vous! La récompense 

d'ALLAH est meilleure pour 
celui qui croit et fait le bien" 

(28:79 - 80). 
"Puis, assurément, vous 

serez interrogés, ce jour - là, 
sur les délices" (102:8). 

"Quiconque désire (la vie) 
immédiate, Nous nous 

hâtons de donner ce que 
Nous voulons, à qui Nous 



voulons. Puis, Nous lui 
assignons l'Enfer où il 

brûlera méprisé et repoussé" 
(17:18). 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:�Kì�
RAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�¾WôBì�í��íµ��ìaÁ�ì
�ìg
�kô�ì��òhîEì<Á�Kì�ì�í��òhîEì�îjì��óÐÁ<ì
�òZî�í��îhÁ�

�ì̂ Á�À��!�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�Kì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�¾WôBì�í��íµ��ìaÁ�ì




�øYí�Ãא��ò¶Kì<¿��îhÁ��¿MìC�ÁWìBÃא��ì¶ÁW¿��íXîCí�
ì�uì̂ Á�À��kô�ì��KïKì�Á��óµKìE¿��ì�  ! 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 
"Jusqu'à la mort de 

MUHAMMAD (pbAsl), sa 
famille n'a jamais mangé à 
sa faim le pain d'orge deux 

jours de suite". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 



Suivant une variante: 
"Depuis son arrivée à 

Médine et jusqu'à sa mort, le 
Prophète (pbAsl) et sa 

famille ne mangèrent jamais 
à leur faim le pain de 

froment trois jours de suite".
�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì�¿�ì¹îYí�îhìì¹

�íµjÀ?ì��îNì�K¿��KìDô�¿��:�ìhîא��Kì��ÁiRA�¿אì¹
òDÃא��k¿���íYÀ;îCìC¿��KôCÀ��î·��lÁ�î�À�u�ôgí��òµ

òDÃא�uòDÃא��ôgí��òµu�òµ�:ì�u�lÁ��¾MRAÁ�¿��¿Mì�



�òµjí	ì¥�Á�KìEî�¿��lÁ��ìWÁ�¹À��Kì�ì¹�òhî�ìYîDì

RAא��ð¥Kì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�Ái�!�NÃAÀ�
�:�îN¿�K¿��؟�îgÀ@í7øEì<í��ì·K¿��KìB¿��ÀM¿�Kì��Kì��:
��¿�íiô��îW¿�tא��íYîBô�ì¹א�í�KìBÃ��:�	ì£ìjîא·ò�tא

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��ì·K¿�
�ò¥Kì8î�îNì�K¿�ì¹�ì¹t	ìgRAì��ìÐÁא·ð��îhÁ�א

�îgíD¿��k¿���ì·jÀAÁ	îYí��אjí�K¿�ì¹�íUÁ�KìCì�



�îhÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥
�KìCEÁ?î�ìE¿��KìDÁ�Kì�Ã�¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Urwa , `A'icha 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle) lui dit: "ParALLAH! 
O mon neveu, il nous 

arrivait de voir la nouvelle 
lune, puis la suivante, puis la 

suivante, trois croissants 
dans une période de deux 

mois, sans qu'on ait allumé 
le moindre feu dans la 

maison de l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl)". - "De 
quoi donc, lui demanda - t - 

il, vous nourrissiez - vous ma 
tante?". - "De dattes et de 

l'eau, répondit - elle; 
toutefois, l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) avaient quelques 
voisins des 'Ansâr, qui 

possédaient des brebis, et qui 
lui envoyaient de leurs laits 

et le Prophète nous en 
donnait à boire". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�lÁ�¿��îhì�ø»òYí�Ã?ìBÃא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ó¶îj¿?Á��ôYì��íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí�
�kì�¿G¿��í̧ îjììW¿��½MôEÁAî8ì��½�Kì
�îgòD�ÁWî�¿��ìhîEì�

�ìµK¿�ì¹�ìfÀ�ÃGì��î·¿��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì ìYì�
õWא��ìhÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�îg¿�ì¹�KìEî�

�òÐÁ<ô7א��òZî�í��îhÁ��îaì�î7ì��.�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא
�"�.�½MôEÁAî8ì��"�ògEÁBÃא��òUî�¿>Á��:½Mô�òjî7ì��î»¿�  

. 
D'après 'Abû Sa`îd Al - 

Maqburî , 'Abû Hurayra 



(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) passait par des gens 

s'apprêtant à manger une 
brebis rôtie. Ils l'ont invité à 
manger, mais il a opposé son 
refus: "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) n'a jamais mangé à 

sa faim, de pain d'orge". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�îg¿�
ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��îfÀ�ÃGì��ìgRAì	ì¹�

�ìf¿�¿��Kì�ì¹�ì�Kì��kô�ì��ó·אìjÁ��k¿Aì



�ì�Kì��kô�ì��K¼?R�ìYí��אïZî�í��.�í̧ ¥ì¹ìא
�õ»ò¥Kì�í�Ãא��.�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:ì¹t�º¿�ì¥�

S_¿��ÁiÁCîEì<Á��K¼:EÁBì	�¼�Kì
 . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), "Le 
Prophète (pbAsl) n'a jamais 

pris de repas à table, ni 
mangé de pain fin". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

Dans une autre version, il a 
ajouté: "Il n'a jamais vu des 



moutons rôtis après être 
tondus". 

�íiRAא��ìlÁpì¥�óÐÁ7ì��òhî��ò·KìBî<õCא��îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�:ôEÁ�ì��Nî�¿�ì¥�îW¿?¿��kRAìq�îgÀ@

�òf¿�ôWא��ìhÁ��íWÁ�ì��Kì�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
îBì��Kì�u�íiìCÃ:ì��ÁiÁ���!�ðgÁAî�í��í̧ :�"�¥ì¹ìא

�íf¿�ôWא��:�"ð�»Á£ì¥�ðYîBì�  . 
D'après An - Nu`mân ibn 
Bachîr (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux): "J'ai vu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



manquer même de quelques 
dattes de qualité inférieure 

pour tromper sa faim". 
(Transmis par Muslim) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�º¿�ì¥�Kì�
�íiì�ì<ì�îא��ò.Á��îhÁ��ôlÁ?ôCא��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì

¿�Kì<ì��íiRAא��k¿�Kì<ì��íiRAא��íiì9ì�¿��kô�ì��k�.
�íi¿��ìfEÁ?¿��:�ÁWîDì�lÁ��îgÀ@¿��ì·K¿��îfì�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥



�ìµK¿��؟�ífÁ�KìCì��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�º¿�ì¥�Kì�
í�îCí��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìqu�îhÁ��

ì<ì��íiRAא��íiì�ì<ì�îא��ò.Á��íiì9ì�¿��kô�ì��k¿�K
�k¿�Kì<ì��íiRAא��.�íi¿��ìfEÁ?¿��:�îgí�îCÀ��ìcîE¿�

�ìµK¿��؟�óµjí�îCì��ìYîE¿��ìÐÁ<ô7א��ì·jÀAÀ�ÃGì��:
�Kì�ì¹�ì¥K¿��Kì��íYøE¿:íE¿��íií�À>îCì�ì¹�íiíCì�Ã:ì��KôCÀ�

�í̧ KìCî�ôYì��ìlÁ?ì��.�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ :�"��¿íiÀ�îj�.�ì¹ì¥א
�õlÁ?ôCא��:�"í��òYî�¿�ì¹�ò·jõCא��òUî�¿>Á��ìj



�Á�KìEÃא��ÁW�ÁWî7ì�ì¹�Á²K¿?Ãא��:�íZî�í�Ãא��ìjí�ì¹
�Àeì�î¥ôWא��ìjí�ì¹�ºì¥אôjí�Ãא��.�íiÀ�îj¿��"

�í̧ KìCî�ôYì��:�"�¾א�ì¥�ôgí��¾Mì�RAì�í��¾�Kì�Á��ìjí�
�ôgí��ÁNî�ì��îhÁ��¾�KôCì�í��¾�Kì��ôgí��¾�ì£ôWì7í�

�ó·jí��:í̧ KìCÃARAì��î»¿�í̧ KôCì�ìì¹�  . 
D'après Sahl ibn Sa`d 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) n'a jamais vu de 
pain de gruau, depuis sa 

mission et jusqu'à sa mort. - 



"N'aviez - vous donc pas de 
tamis du temps de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl)?", 
demanda - t - on. - "Non, 
répondit Sahl, l'Envoyé 

d'ALLAH n'a jamais vu de 
tamis (chez lui) depuis sa 

mission et jusqu'à sa mort". 
- "Comment donc mangiez - 
vous de la farine d'orge non 
blutée?". - "Nous soufflions 
sur la mouture, répliqua - t - 

il, une partie du son 
s'envolait et avec le reste, 



nous faisions la pâte pour 
préparer le pain". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì ìYì�
�¾M¿AîE¿��î¹¿��ó¶îjì��ìא�ì¤�ìgRAì	ì¹�.�ìjí��אì¤òI¿�

�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBíì¹�óYÃ@ì��lÁ�¿GÁ�
�ìµK¿?¿��"�:�KìBÀ@Á�jíEí��îhÁ��KìBÀ@ì�ìYî�¿��Kì�
Á̧ ÁXì��؟�¿MìKô�א�íjí�Ã��Kì��:�K¿�t"��א�

�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�.�ìµK¿��"�:�»ÁXR�¿אì¹�Kì�¿�ì¹



�Á̧ ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì�t�»ÁXRא��lÁCì�ìYî�
�KìBÀ@ì�ìYî�¿��!�Kì�jÀ��.�"�kì�¿G¿��íiì<ì��Kì�K¿?¿�

í�ì¥uא�îhÁ��t�lÁ��ì[îE¿��ìjí��אì¤òI¿��ò¥Kì8î�
À�¿�îYìBÃא��íiî�¿�ì¥�KôB¿A¿��ÁiÁ�îEì��îN¿�K¿���:�Kï�ì�îYì�

î�¿�ì¹u�.��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìD¿��ìµK¿?¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"À��ìhî�¿�u�؟�ð·�"�îN¿�K¿�

�:�ì�KìBÃא��KìC¿��í�ÁXî<ì�î�ì��ìLì�ì¤�.�ì�Kì��î¤�
�õ»ò¥Kì8î��ìY¿;ìC¿���k¿�ì¥	òµjí�א�ÁiRA�tא



ìqì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôgí��ÁiîEì�Á�K
�ìµK¿��:�ì¶ìYÃ�¿��ì¶îjìEÃא��ðWì�¿��Kì��ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא�

�ó³îXÁ<Á��îgí�ì�Kì�¿��ìd¿A¿:î�K¿��løCÁ��K¼�KìEîp¿�
�ìµK¿?¿��ðL¿�í¥ì¹�ðYîBì�ì¹�ðYî�í��ÁiEÁ��:�אjÀAÀ��.

�ÁiRAא��íµjí	ì¥�íi¿��ìµK¿?¿��¿Mì�îWíBÃא��ìXì�¿�ì¹
ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:��¿́ Kô��

�ì�jÀAì�Ãא�ì¹�.�"�îgíD¿��ìUì�ìX¿��.�îhÁ��אjÀA¿�¿G¿�

jí�òYìא�ì¹�ò³îXÁ<Ãא��¿eÁ�ì¤�îhÁ�ì¹�Á�Kô7א��.



�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��אî¹ì¹ì¥ì¹�אjí<Á�ì
�î·¿��KôB¿A¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìqt�ìYìBíì¹�óYÃ@ì��lÁ�
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�"�:R�¿אì¹�lÁ�Ã>ì��»ÁX

�ì¶îjì��ògEÁ<ôCא��אìXì��îhì�ôhÀ�¿Gî�í�¿��Á̧ ÁWìEÁ�
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��!�îgÀ@Á�jíEí��îhÁ��îgÀ@ì�ìYî�¿�

�îgÀ@ì�Kìq¿��kô�ì��אjí<Á�îYì��îg¿��ôgí��íjí�Ãא�
�ígEÁ<ôCא��אìXì��.�"�ðgÁAî�í��í̧ :�"��¿KìDÀ�îj�.�ì¹ì¥א
�í�ÁXî<ì�î�ì��:�"Ãא��ì�KìBÃא��íLÀAÃ:ì��î»¿��ì�îXì<



�íLøER:א��ìjí�ì¹�.�ì¹�"�í³îXÁ<Ãא��"�òYî�¿@Á�
�ìjí�ì¹�ÁMìBì�î<íBÃא��òµאôXא��ò·K¿@î	ò�ì¹�òhîEì<Ãא�

�íhî8í=Ãא��ìlÁ�ì¹�ÀMì	Kì�Á@Ãא��.�ì¹�"�ÀMì�îWíBÃא��"
�Kì�òYî�¿�ì¹�ògEÁBÃא��øgì9Á��:�í.4@ø�.��ìlÁ�א�

�ì¹�"�í�jÀAì�Ãא��:�"�òhì�RAא��íא�ì¤�.
íµאìHõ�îhì��ìXìא�א�ògEÁ<ôC�	ìHíאíµ�ì¹א��

�ògì<øCא��ÁW�ÁWî<ì�t�óVEÁ�îjì��íµאìHí	�
�¾L�ÁXî<ì�ì¹�.�אìXì�ì¹�íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹



í̧��ìjí��jí�¿�א�ògì�îEìDÃ�tא îjì�¿��»ÁXRא��õ»ò¥Kì8î�
�ÁMìא�ì¹ò¥�lÁ��KïCôEì�í��ì�Kì��אìX¿��ò·KìDîEôא���íhîא�

Á̧ òYîE¿�ì¹�ø»ÁXÁ�îYøא�� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Etant sorti de jour - ou 
selon une variante, de nuit - 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

rencontra 'Abû Bakr et 
`Umar (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux). - "Qu'est 
- ce qui vous a fait sortir, 



leur dit - il, à cette heure - 
ci?". - "La faim, ô Envoyé 

d'ALLAH", répondirent - ils. 
- "Moi aussi, reprit - il, par 

Celui qui tient mon âme 
entre les Mains, je suis sorti 

pour la même raison. 
Allons!". Ils se rendirent 

chez un homme des 'Ansâr 
mais ne le trouvèrent pas 
chez lui. Quand sa femme 
les aperçut, elle s'écria: 
"Soyez les bienvenus". - 
"Où est ton mari?", lui 



demanda le Prophète. - "Il 
est allé chercher de l'eau", 

répondit - elle. A ce moment, 
l'homme arriva et à la vue de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
et ses deux Compagnons, il 

lança: "Louange à ALLAH! 
Personne en ce jour n'a des 

hôtes plus nobles que les 
miens". Il sortit et leur 

apporta un régime de dattes 
sèches et fraîches, et les y 
invita: "Mangez". Il prit 

aussitôt un couteau et 



comme il se dirigeait vers la 
porte, l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) lui dit: "Prends 

garde! N'égorge pas une 
nourrice". L'homme 

égorgea une brebis, (après 
cuisson de la viande), le 

Prophète et ses deux 
Compagnons en mangèrent, 

ainsi que du régime de 
dattes, et burent de l'eau. 

Quand ils furent rassasiés et 
désaltérés, l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dit à 'Abû 



Bakr et `Umar (qu'ALLAH 
soit satisfait des deux): "Par 

Celui qui tient mon âme 
entre les Mains, vous serez 

interrogés au sujet de ce 
plaisir au Jour de la 

Résurrection. C'est la faim 
qui vous a poussés à sortir 

de vos demeures, et vous n'y 
êtes retournés sans avoir 

reçu votre part de ce 
plaisir". 

(Transmis par Muslim) 



�ìµK¿��ø»ò¹ìWì<Ãא��ìYìBí�òhî��ÁWÁ�Kì��îhìì¹�:
�ì·אì¹îZ¿��íhî��ÀMì�î�í�KìCì�¿:ì�−�אïÐÁ�¿��ì·K¿�ì¹�

�Á�ìYî8ì�Ãא��k¿Aì−RAא��ìWÁBì�¿���kìCî�¿�ì¹�ìi
�ìµK¿��ôgí��ÁiîE¿Aì�:�îW¿��KìEî�õWא��ô·òI¿��íWî<ì��Kô�¿�

�ìdî�ì��îg¿�ì¹�ìא�ôXì��îNR�ì¹ì¹�ó¶îYí8Á��îNì�ì¤�
��KìDîCÁ�tא�ÁMì�Kì�í8¿��½Mì�Kì�íq�t�KìDõ�Kì8ì�ì��Á�Kì�

�KìDí�Á�Kìq�!�k¿���KìDîCÁ��ì·jÀAÁ?ì�îCí��îgÀ@ô�ò�ì¹
�ó¥אì£tKìD¿��ìµאì¹ì¦��Kì��òYîEì�Á��אjÀA¿?ì�î�K¿��



�ìYì�ì�Ãא��ô·¿��KìC¿��ìYÁ�í¤�îW¿��íiô�òI¿��îgÀ@Á�ìYî9ì�Á�
�KìDEÁ��»òjîDìE¿��ìgôCìDì��òÐÁ>ì
�îhÁ��k¿?ÃAí�

�Kï�Kì�ì.Á<î�ì	t�אïYî<¿��KìD¿��À́ ò¥îWí���!�ÁiRA�¿אì¹
îBí�¿�u�ô·�!�ô·¿��KìC¿��ìYÁ�í¤�îW¿?¿�ì¹�؟�îgí�î�Á�ì<¿�¿�
ì��Kì��ÁMôCì�Ãא��òa�ò¥Kì8ì��îhÁ��òhîEììhîE��ìYî8Áא

�ð¶îjì��ÁiîE¿Aì�ôhìEÁ�ÃGìE¿�ì¹�Kï�Kì�ì.Á<ì�î¥¿��¿�ìÐÁ�ì�
�ò¶Kì�øZא��îhÁ��½̀ EÁ;¿��ìjí�ì¹�.�îW¿?¿�ì¹

�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��¾Mì<î�ì	�ìaÁ�Kì	�lÁCí�î�¿�ì¥



��ð¶Kì<¿��KìC¿��Kì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìqt�
ì¹�KìCÀא�ìWî
¿��îNì�òY¿��kô�ì��òYì�ô7א��ì³ì¥

�ìhîEì�ì¹�lÁCîEì��KìD�Ã?¿?ì7¿��¼�ì£îYí��NÃ:¿?ì�Ã�K¿�
�ì¥ìZô�Áאì¹�KìDÁ>î8ÁCÁ��î�ì¥ìZô�K¿��¾eÁ�Kì��òhî��ÁWî<ì	
�KôCÁ��ì¶îjìEÃא��ìUì�îq¿��KìB¿��KìDÁ>î8ÁCÁ��ðWî<ì	

��ðWì�¿�t�îhÁ��óYî8Á��k¿Aì��¿ìUì�îq��ïÐÁ�¿א�
í¤jí��ÁiRA�¿KÁ��î·¿��ì·jÀ�¿�.�ò¥Kì8��tîא¿��lø�ò�ì¹

ìWîCÁ�א�ÁiRA�ïÐÁ=ìqא�ì¹�KïBEÁ;ì�lÁ�Ã>ì��lÁ��.



�ðgÁAî�í��í̧ �ìjí�"��îNì�ì¤�:�"��íiÀ�îj¿�.�ì¹ì¥א
îNìB¿Aî�:��ÁcÁ�øWìBÁ�t�א¿��î»¿��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�:

�ó¶îYí8Á��"�Á£Kô8א��øgì9Á��ìjí��:�î»¿�
¿�ì¹�KìDÁK¿:Á?î�KÁ��KìDÁoKìC�.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�:�îNR�ì¹ì¹

�ìא�ôXì��"�ôgí��¾Mì�jí�Ã>ì��¾M¿AìBîDí��¾�Kì�Á��ìjí�
�¾cÃ�¿��ôgí��¾�ì£ôWì7í��¾MìBì�î<í��óµאì¤

�¾�ì£¹íWîBì��:�¼Mì<�òYì	�î»¿��.�ì¹�"�ÀMì�Kì�õ8א��"
�ÁM¿AìBîDíBÃא��Á£Kô8א��øgì9Á�−�À�ìÐÁ�ìEÃא��ÀMôEÁ?ì�Ãא��



�ÁiÁ�îj¿�ì¹"�:�KìDõ�Kì8ì�ì���"�Á�Kì�Ãא��ÁW�ÁWì7Á��ìjí�
�Á�KìDÃא��ìfî�¿��:�KìDí<ìBî�ì��î»¿��.�ì¹�"

�À̀ EÁ;¿@Ãא��:�"�íJÁAì�îBíBÃא��íÐÁ�¿@Ãא��.�íiÀ�îj¿�ì¹�:
�"�îNì�òY¿��"�òYî�¿�ì¹�Á²K¿?Ãא��òUî�¿>Á��ìjí�

�Áא�ôYא��:ð¡¹íYÀ��KìDEÁ��î�ì¥Kìq�î»¿�  . 
D'après Khâlid ibn `Umayr 

Al - `Adawî , `Utba ibn 
Ghazwân qui était alors 

gouverneur de Bassora les 
sermonna, il loua et glorifia 
ALLAH puis dit: "L'ici - bas 



tire à sa fin et le temps coule 
si vite qu'il n'en reste que 
quelques gouttes comme 
ceux qui restent au fond 
d'un récipient et que l'on 

s'efforce de recueillir. Vous 
passerez par contre à une 

demeure éternelle, emportez 
donc ce que vous avez de 
meilleur en quittant l'ici - 
bas, car on nous fit savoir 

qu'il faudrait plus de 
soixante - dix ans à une 
pierre jetée du bord de 



l'Enfer, pour atteindre le 
fond. Or, l'Enfer sera 

rempli... cela vous étonne - t 
- il? Eh bien! J'ai appris 
également que la distance 

entre les deux battants d'une 
porte du Paradis nécessite 

quarante années de marche; 
et il arrivera un jour où il 
grouillera de gens. Je me 

vois encore, ajouta Khâlid, 
avec six autres personnes, en 

compagnie de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl). Nous 



n'avions pour toute 
nourriture que des feuilles 
d'arbres, au point que les 

coins de nos bouches furent 
ulcérés. Je pris une burda 

que j'avais trouvée et la mis 
en deux, donnant le 

deuxième lambeau à Sa`d 
ibn Mâlik et tous deux, nous 

nous en servîmes comme 
'izâr. Or, chacun de nous est 
devenu plus tard gouverneur 
d'une contrée. Qu'ALLAH 

me préserve d'être infatué de 



ma personne, méprisable à 
Ses regards". 

(Transmis par Muslim) 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�ÀMì7ÁoKì�KìC¿��îNì�ìYî�¿�

�K¼;EÁA¿��אï¥אì¦ò�ì¹�ï�Kì�Á��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�.
�îN¿�K¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì̂ Á�À�

�òhî�ìXì��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Mûsâ Al - 

'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), `A'icha 



(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle) nous montra un 

vêtement de dessus et un 
'izâr en tissu grossier en 

disant: "Voilà ce que portait 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) à 

sa mort". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��òhîא��ÁWî<ì	�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�lø��t�kì�ì¥�Á�ìYì<Ãא��íµô¹
�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ógîDì�Á��.�¹íZî=ì��KôCÀ��îW¿?¿�ì¹



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì�
��ð¶Kì<¿��KìC¿��Kì�t�אìXì�ì¹�ÁM¿Aî�í�Ãא��í³ì¥ì¹�

�íYíBô��kô�ì��î·��ì·K¿��Kì�íWì�¿��íaì9ìE¿�א�
�½_ÃAÁ��íi¿��Kì��À�Kô7א��íaì9ì��KìB¿��.�ðd¿>ô�í�

�ÁiîE¿Aì�"�.�ÀM¿Aî�í�Ãא��"�Á�Kì�Ãא��øgì9Á�
�Á�ìWô�ìjíBÃא��Á�Kì�Ãא��ò·K¿@î	ò�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא��؛
�îhÁ��ò·K¿�¹íYî<ì��ò·Kìîjì��íYíBô�ìlÁ�ì¹�ì¹א�

ÁMì�Á£Kì�Ãא��òYì�ì
 . 



D'après Sa`d ibn 'Abû 
Waqqâs (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "J'étais le 
premier des Arabes à lancer 

une flèche dans la voie 
d'ALLAH et je me voyais 

encore avec les fidèles 
accompagner l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dans ses 
expéditions. Nous n'avions 

pour nourriture que les 
feuilles de hubla et le samur, 
au point que nos défécations 



étaient aussi solides que du 
crottin". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�òµ��ì³î¦ò¥�îfì<îא��ôgíDRAא�
�Kï�jÀ��¾WôBì�í��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ìµK¿�

�ÁL�òYì=Ãא�ì¹�ÁMì=SAא��ífî�¿��:�kìCî<ì��"�Kï�jÀ��"
�:ì��Kì��î»¿�ìdì�ôYא��õWí�  



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Seigneur! 

Fais que la subsistance de la 
famille de MUHAMMAD ne 
dépasse le strict nécessaire".
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�

�:�»ÁXRא��ÁiRA�¿אì¹t��ìi¿���t�NîCÀ��î·��ìjí��
tא�k¿Aì�»ÁWÁ�¿@Á��íWÁBì�ît�îhÁ��òªî¥



�NîCÀ��î·ò�ì¹�òjí�Ãא�t�k¿Aì�ìYì�ì�Ãא��õWí

�òjí�Ãא��îhÁ��lÁCÃ:ì��.�Kï�îjì���îWì<¿��îW¿?¿�ì¹

Á��ì·jí�íYî�ì��»ÁXRא��îgòDÁ?�òY¿��k¿Aì�íiîC
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��lÁ��ôYìB¿�
�lÁ��Kì��ì²ìYìì¹�lÁ��ì¥�ì.Á��ìgô�ì�ì�¿�
�ìµK¿��ôgí��lÁ�Ã>ì��lÁ��Kì�ì¹�lòDî�ì¹�"�:�Kì�¿�

�5YÁ��.�"�NÃAÀ��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��¿eîEô�¿�
�ìµK¿��"�:�îdì�Ãא��"�íiî�ì<ì�ô�K¿��kì9ì�ì¹



î	K¿��ìfì�ìW¿��NÃAì�ìW¿��lÁ��ì·Á¤¿G¿��ì·ì¤ÃGì�
�ìµK¿?¿��ó¡ìW¿��lÁ��KïCì�¿��ìWì�ìj¿��"�:�îhÁ�

í̧��e¿�:��jÀ�K¿א�"��¿�ìhî��ìXìא�א�íhì�RA�؟� �¿�ìWîא
À�u�ð·−À��î¹¿��u�ÀMì�−�ìµK¿���"�:�5YÁ��Kì�¿��"

�NÃAÀ��:�ìµK¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��¿eîEô�¿��"�:
ÁMR>õ8א��òfî�¿��k¿���îdì�Ãא��lÁ��îgíDíî£K¿���"

�)�ìµK¿��:�(�í²KìEîp¿��ÁMR>õ8א��ífî�¿�ì¹
k¿Aì��ófî�¿�ò¶tì¹�u	tîא�ì·¹í¹ÃGì��t�óµKì��



ì¹t�½M¿�ìWìq�íiî�ì�¿��אì¤��ì·K¿�ì¹�¾Wì�¿��k¿Aì�
�Kï�îEì
�KìDîCÁ��îµì¹KìCì�ì��îg¿�ì¹�îgòDîE¿���KìDÁ��ìOì<ì��؛

¿���ìfì	î¥¿��½Mô�ÁWì��íiî�ì�¿��אì¤ò�ì¹�ì�Kìq¿�ì¹�îgòDîE
�KìDEÁ��îgíD¿�ìYî
¿�ì¹�KìDîCÁ��.�¿eÁ�ì¤�lÁ�ì�Kì�¿�

�NÃAÀ?¿��:�òfî�¿��lÁ��íhì�RAא��אìXì��Kì�ì¹
�ÁMR>õ8א��!�îhÁ��ìLEÁqÀ��î·¿��ôdì�¿��NîCÀ�


¼Mì�îYì��ºôj¿?ì�¿��KìDÁ��ì¤òI¿א��òhì�RAא��אìXì�
�îgòDEÁ:îÀ��Kì�¿��NîCÀ@¿��lÁ�ìYì�¿��¹אí�Kì��؛



Kì�ì¹�òhì�RAא��אìXì��îhÁ��lÁCì=ÀAî�ì��î·¿��kì�ì��!
�ÁMìK¿�ì¹�ÁiRAא��ÁMìK¿��îhÁ��îhÀ@ì��îg¿�ì¹
�÷Wí��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥
îgD�îjì��jÀAì�Ã�¿G¿א�ì¹א	jí�ì¤ÃGì�îא�ìW¿��îgD�îEì�¿G¿�
�îhÁ��îgíDì�Á�Kì�ì��¹אíXì�¿�ì¹�îgíD¿��ì·Á¤¿G¿�

îEì�Ãא��ÁN�.�ìµK¿��"�:�5YÁ��Kì�¿��Kì��"�NÃAÀ��:
�ìµK¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��¿eîEô�¿��"�:�îXí�

�îgòDÁ:î¿G¿��)�.�"�ìµK¿��:�(�ì¡ìW¿?Ãא���îXì�¿G¿�



�kô�ì��í�ìYî7ìE¿��ìfí�ôYא��ÁiEÁ:îÀ��NÃAì<ì�¿�
�ÁiEÁ:îÀG¿��ì¡ìW¿?Ãא��ôl¿Aì�õ£íYì��ôgí��ºì¹îYí�

�kô��ºì¹îYí��ôgí��õ£íYì��ìYì��í�ìYî7ìE¿��tìא
�ølÁ�ôCא��k¿���NîEìDì�îא��kô�ì��ì¡ìW¿?Ãא��ôl¿Aì
�ì»ò¹í¥�îW¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�íiì<ìpìj¿��ì¡ìW¿?Ãא��ìXì�¿G¿��îgíDSAÀ��í¶îj¿?Ãא�
�ìµK¿?¿��ìgô�ì�ì�¿��ôl¿�ò��ìY¿;ìC¿��Á̧ ÁWì��k¿Aì�"�:

�5YÁ��Kì�¿��"�NÃAÀ��:ô�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��¿eîE



�ìµK¿��"�:�ìNî�¿�ì¹�Kì�¿��NEÁ?ì��"�NÃAÀ��:
�ìµK¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��NÃ�ìWìq�"�:�îWí<Ã�Àא

�î�ìYî
K¿��"�Nî�òYì7¿���îWì<¿?¿��.�ìµK¿?¿��"�:
�î�ìYî
:�"��¿Nî�òYì7��KìB¿�ì¦אìµ��íµjÀ?ì�"�א
�î�ìYî
�ì¹א¿�»ÁXR�:t��kô�ì��NÃAÀ�"�:�א
Á��eì�ì<ì��ødì�Ã�Kt�ìµK¿��K¼@¿Aî�ì��íi¿��íWÁ�¿���:
�"�lÁ�ò¥¿G¿��"�ìWÁBì�¿��ì¡ìW¿?Ãא��i�îE¿:î¿G¿�



�¿M¿Aî9¿>Ãא��ì�òYì
ì¹�kôBì	ì¹�k¿�Kì<ì��ìiRAא��.
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Après avoir juré par 
ALLAH qui n'a point 

d'associé, il affirmait qu'il 
lui arrivait parfois d'appuyer 

le ventre contre la terre ou 
de serrer une pierre contre le 

ventre, sous l'effet de la 
faim. Un jour qu'il était assis 

au passage des fidèles, le 



Prophète (pbAsl) passa près 
de lui, il sourit à sa vue et 
put lire sur son visage ce 

qu'il éprouvait alors. - "O 
'Abû Hirr!", lui lança - t - il. 

- "A tes ordres, ô Envoyé 
d'ALLAH". - "Suis - moi". 
Le Prophète poursuit son 
chemin et 'Abû Hurayra à 
ses trousses. Arrivant chez 
lui, il demanda d'être reçu, 
avant d'autoriser à son hôte 
de le joindre. Il trouva un 

bol de lait. - "D'où provient 



ce lait?", demanda - t - il. - 
"C'est Untel (ou Unetelle), 
répondit - on, qui t'en a fait 

cadeau". - "'Abû Hirr!" 
s'écria - t - il. - "A tes ordres, 
ô Envoyé d'ALLAH". - "Va 
trouver les gens d'As - Suffa 
et invite - les chez moi". Or, 
les gens d'As - Suffa étaient 

les hôtes de l'islam, ils ne 
cherchaient ni bien, ni 

refuge même pas chez leurs 
parents. Quand il recevait un 
cadeau, le Prophète envoyait 



quelqu'un les chercher et le 
partageait avec eux. Comme 

le Prophète adressa ces 
paroles à 'Abû Hurayra, il se 
dit: "Qu'est - ce qu'ils ont à 
faire à ce lait, les gens d'As - 
Suffa! J'en ai plus de droit 
qu'eux, moi qui ai besoin 
d'en boire pour recouvrer 
mes forces! Eh bien, si les 

gens d'As - Suffa viennent et 
que le Prophète m'ordonne 
de leur servir du lait, je le 

ferai, mais alors il ne m'en 



restera plus rien. Toutefois, 
je ne pouvais pas désobéir, le 
respect aux ordres divins et 

prophétiques n'est 
aucunement sujet à 

hésitation". Il alla donc 
retrouver les gens d'As - 
Suffa et les appela. Ils se 

rendirent auprès de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), et sur 

autorisation, ils prirent leurs 
places. - "O 'Abû Hirr!", dit 
le Prophète. - "A tes ordres, 

ô Envoyé d'ALLAH". - 



"Prends ce bol, et donne - 
leur (à boire)". 'Abû 

Hurayra prit alors le bol, le 
passa d'un homme à un 

autre de sorte que chacun 
fut rassasié. Quand le tour 

de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) arriva, il prit le bol, 
le posa sur sa main, regarda 
'Abû Hurayra en souriant et 
dit: "O 'Abû Hirr!". - "A tes 

ordres, ô Envoyé 
d'ALLAH". - "Il ne reste 

plus que nous deux". - 



"Justement, ô Envoyé 
d'ALLAH". - "Assieds - toi 
donc et bois". Le vénérable 
Compagnon s'assit et but et 
le Prophète ne cessa de lui 

ordonner à boire, qu'à la fin 
'Abû Hurayra dit: "Non, par 
Celui qui T'a envoyé par la 
Vérité, je n'en peux plus". - 
" Montre - moi le bol", dit le 
Prophète. Il le lui tendit, et 
après avoir loué ALLAH, le 

Très - Haut, et prononcé Son 
nom, il but le reste. 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
�lÁ�¿��îhì�ìh�òÐÁ	�òhî��ÁWôBì�í��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��:�îW¿?¿�

�lø�ò�ì¹�lÁCÁ�î�¿�ì¥t�òYì�îCÁ��ìhîEì��KìBEÁ��õYÁ�
�k¿���ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥
�KöEÁ7î=ì��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�Á�ìYî�í�

ôl¿Aì�íi¿Aî�ò¥�íaì9ìE¿��lÁoKì�Ãא��í�lÁ�ìE¿��
�Kì�ì¹�ð·jíCî�ì��lø�¿��ºìYì�ì¹�lÁ?íCí�k¿Aì



��lÁ��Kì��ó·jíCí��îhÁ��lÁ�t�íjí�Ãא���.
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après MUHAMMAD ibn 
Sîrîn , 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit   satisfait de 
lui) a dit: "Je me vois encore 
tomber en syncope entre le 

minbar de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) et la 

chambre de `A'icha 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle). On posait le pied sur 
mon cou me croyant fou, 



mais en fait j'allais   crever 
de faim". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìl4�íjí�
�5»Á£jíDì��ìWîCÁ�½Mì�jí�îYì��íiíî¥Á£ì¹�ìgRAì	ì¹

ì��lÁ�u�óÐÁ<ì
�îhÁ��KïKìq�ì.Á��.�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Quand 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



mourut, son armure était le 
gage d'un juif contre trente 

sâ` d'orge". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìhì�ì¥

�íiìî¥Á£�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�
ølÁ�ôCא��k¿���NîEì7ì�ì¹�óÐÁ<ì7Á��íiRAא��kRAìq�

�¾Mì�ÁCì	�¾M¿�Kì�ò�ì¹�óÐÁ<ì
�òZî�í�Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�íµjÀ?ì��i�î<ÁBì	�îW¿?¿�ì¹�"�:�ìUì�îq¿��Kì�t�òµ



ì¹�ðKìq�¾WôBì�í�t�kì�î�¿���"�ÀMì<î�Á�¿��îgíDô�ò�ì¹
�¾�KìEî�¿��!�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ "��ÀM¿�Kì�tא.�"�¥ì¹ìא

�Á�ìZîBìDÃא��òYî�¿@Á��:ô7א��íLÁoאôXא��ígî��.�ì¹�"
�ÀMì�ÁCô��Á�Kì�א�ÁMìBì�î<íBÃ�"�א�Ãא�ì¹�ò·jõC�KÁ�

À�ìYøEì=ì�íBÃא��ìlÁ�ì¹ . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Le 
Prophète (pbAsl) avait mis 
en gage son bouclier contre 
de l'orge. Je m'étais un jour 
rendu chez lui, lui apportant 



du pain d'orge et de la 
graisse rance et l'a entendu 

dire: "La famille de 
MUHAMMAD ne possède 

un sâ' d'orge ni pour le 
matin ni pour le soir". 

Cependant, il avait neuf 
ménage. 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íi

�"�:�ÁMR>õ8א��òfî�¿��îhÁ��ì.Á<î�ì	�Nî�¿�ì¥�îW¿?¿�
�Kô�ò�ì¹�ð¥אì¦��Kô���ðא�ì£ò¥�ÁiîE¿Aì�ðfí�ì¥�îgíDîCÁ��Kì�



�Kì��KìDîCÁ��îgòDÁ�KìCî¿��lÁ��אjÀ:ì�ì¥�îW¿��ð�Kì�Á�
�íbÀAî�ì��Kì��KìDîCÁ�ì¹�òhîE¿�Kô��íbÀAî�ì��ìcî8Á�א�

ÁWìEÁ��íií<ìBî�ìE¿��òhîEì�î<¿@Ãא��î·¿��¿MìEÁא�ìY¿��Á̧
�íií�ì¥îjì�ºìYí��"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "J'ai vu soixante - dix 

des gens d'As - Suffa. Aucun 
d'entre eux ne portait un   

vêtement complet, mais un 
simple un pagne ou un 'izâr 



dont ils ramenaient le pan 
sur l'épaule, autour du cou. 
Les uns laissaient descendre 

leurs pagnes jusqu'à mi - 
jambe et les autres jusqu'aux 

chevilles. Je les voyais 
ramener les extrémités de 

leurs vêtements les uns sur 
les autres de peur de faire 

paraître leurs parties 
génitales". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�"�:
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�í̈ �¿ì·K��ìYÁא
�ðcEÁ��í̧ íjî7ì��ó¶ì£¿��îhÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�.�"

õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), "Le 
matelas de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) était de 
peau tannée rembourrée de 

raphia". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�:�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��Kï	jÀAí��KôCÀ�

�îhÁ��ðfí�ì¥�ì�Kì��î¤��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
ÁiîE¿Aì��tôgíא�ìgRAì�¿��ò¥Kì8î��ìYì�î£¿��
�õ»ò¥Kì8î��ìµK¿?¿�ì¥	íµjí�א�ÁiRA�kRAìq�tא

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�א:�Kì�¿��Kì�t�ò¥Kì8î�
�ì£Kì�í¿�؟��íhî��íWî<ì	�lÁ�¿��ìcîE¿��"�ìµK¿?¿�

�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ðUÁ�Kìq



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aìí̧��îgÀ@îCÁ�؟�:�"� í£jí<ì��îhì��"
�Kì��ìYì7ì�¿Mì<î9Á��íhî�ì��íiì<ì��KìCîBÀ�ì¹�ì¶K¿?¿�

ì¹�ðµKì<Á��KìCîE¿Aìtì¹�ð²K¿>Á��t¿��uì¹�í[Á�t�
�kô�ì��ò¢Kì�ø��ð]íBÀ��lÁ7îBì��lÁ��eÃAÁ¿�א�
�kô�ì��ÁiÁ�îjì��îhÁ��íií�îj¿��ìYì�ÃGì�î	K¿��í̧ KìCî�Á�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�Kì�ì£

�íiì<ì��ìh�ÁXRא��íií�Kì�îq¿�ì¹�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Nous étions assis en 



compagnie de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) quand un 
des 'Ansâr arriva, le salua, et 
voulut s'en aller. L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) l'appela et 
lui demanda: "O frère des 
'Ansâr! Comment se porte 

mon frère Sa`d ibn 
`Ubâda?". - "Il se porte 

bien", répondit l'homme. - 
"Qui d'entre vous veut lui 
rendre visite?", nous lança 

l'Envoyé d'ALLAH qui 
s'apprêta à se lever. Nous 



l'accompagnâmes. Nous 
étions plus que dix hommes, 

ne portant ni sandales, ni 
babouches, ni coiffures, ni 
tuniques, marchant sur une 

terre saline jusqu'à la 
maison de Sa`d. Aussitôt 
qu'il nous vut, celui - ci 

demanda à ses parents de 
s'écarter un peu pour que 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
et ses Compagnons puissent 

s'approcher. 
(Transmis par Muslim) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�óhîEì8í��òhî��ì·אìYîBÁ�îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì�KìBíDîCì

�ìµK¿��íiô�¿��ìgRAì	ì¹�"�:�ôgí��lÁ�îY¿��îgÀ�íYîEì�
ì�jÀAì��ìh�ÁXRא��ôgí��îgíDì�jÀAì��ìh�ÁXRא��îgíD�.�"

�í·אìYîBÁ�ìµK¿��:�õlÁ�ôCא��ìµK¿��»ò¥î£¿��KìB¿�
ì��î¹¿��òhîEì�ôYì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìqu�Kï�
ì¹�ì·¹íWìDî7ì��ð¶îj¿��îgí�ìWî<ì��í·jÀ@ì��ôgí�t�

ì¹�ì·jí�jí�ì�ì¹�ì·¹íWìDî7ì�î�í�t�ì·jíCìBì�îHí��



ì¹�ì·¹í¥íXîCì�ì¹t�íYìDÃ;ì�ì¹�ì·jS�ìjí���îgòDEÁ�
�íhìBø�ÁiîE¿Aì.�א��ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Imrân ibn Al - 
Husayn (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), le 
Prophète (pbAsl) a dit: "Les 

meilleurs de ma 
Communauté sont 
respectivement mes 

Compagnons; puis leurs 
successeurs". - Je ne me 

rappelle plus, ajoute `Imrân, 
s'il a répété cette dernière 



phrase deux ou trois fois. En 
tout cas, le Prophète (pbAsl) 

poursuivit: "Viendront 
ensuite des gens qui feront 

de faux témoignages, 
trahiront toute confiance, 

manqueront à leurs vœux, et 
dont la majorité seront gros 
à force de gourmandise". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�îµíXî�ì��î·��eô���ì¶ì£��ìhîא��Kì�
�e¿��÷Yì
�íiÃ@Á�îBí��î·ò�ì¹�e¿��ðYîEì��ìfî9¿>Ãא�

ì¹tí��u�îhìBÁ��Ã�ìWîא�ì¹�¾²K¿>¿��k¿Aì�í¶
�íµjí<ì��.�"ì¹ì¥�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�א

ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après 'Abû 'Umâma 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "O fils 
d'Adam! Dépenser le 

superflu (de ta richesse) te 



fera du bien, le retenir te 
fera du tort. Pourtant, tu ne 
seras aucunement vilipendé 
pour avoir retenu le strict 

nécessaire. Commence par 
dépenser pour ceux qui sont 

à ta charge". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�óhì8î�Á��òhî��ÁiRAא��ÁWîEì�í�îhìì¹

íiîCì�tא�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁBÃ:ì�Ãא��ø»ò¥Kì8î�
�ìµK¿��:jí	ì¥�ìµK¿��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµ



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�KïCÁ���îgÀ@îCÁ��ìUì�îq¿��îhì�
�í̧ ìWîCÁ�Á̧ ÁWì�ì��lÁ��k¼�Kì<í��ÁiÁ�îYÁ	�lÁ�
�KìEî�õWא��íi¿��î�ìZEÁ��KìBô�¿G¿@¿��ÁiÁ�îjì��ð�jÀ�

�Kì�òÐÁא�ìXì�Á��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
�ðhì�ì��ðO�ÁWì��"�.�íií�îYÁ	�.�"�òYî�¿@Á�
�ÁM¿AìBîDíBÃא��ò.ø��íií�ìfEÁ�ì¹�:�א�Ã>ì��î»¿��:

íií�îj¿� . 
D'après `Ubayd - Allâh ibn 

Mihsan Al - 'Ansârî 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque se 
trouve sain et sauf, disposant 
de quoi subsister au jour le 
jour, est comparable à celui 

qui dispose de l'ici - bas et de 
tout ce qu'il contient". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îW¿�



�K¼�K¿>¿��íiÀ�î¦ò¥�ì·K¿�ì¹�ìg¿Aî	¿��îhì��ìU¿AÃ�¿�
�í̧ Kì���KìBÁ��íiRAא��íiì<ôC¿�ì¹�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Réussira 
celui qui embrasse l'islam, 

dont la subsistance se limite 
au strict nécessaire et qui se 
contente de vivre au jour le 

jour". 
(Transmis par Muslim) 



�¾WîEì�í�òhî��¿M¿�Kì9¿��¾WôBì�í��lÁ�¿��îhìì¹
íiîCì��íiô�¿�	ìaÁBì�tא�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥Kì8î�

ì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A
�íµjÀ?ì��"�:Á��ì»ÁWí��îhìBÁ��kì�jÀ�uî	u�ò¶

�ìaìC¿�ì¹�K¼�K¿>¿��íií7îEì�ì·K¿�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq . 
D'après Fadâla ibn `Ubayd 

Al - 'Ansârî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Il a entendu 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Heureux est celui qui 

est guidé à l'islam, vit au 
jour le jour, et se contente de 

ce dont il dispose". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
ì¹�ÁiîE¿Aì�¿Mì<Á�Kì�ì�íBÃא��ìlÁ�KìERAא��íNEÁ�ì��ìgRAì	

�íiÀAî�¿�ì¹�Kï�ò¹K¿�t�ì·K¿�ì¹�ï�Kì7ì�ì·¹íWÁ�ì��
�òÐÁ<ô7א��ìZî�í��îgÁ�òZî�í��íYì�Ã�¿��.�í̧ ¥ì¹ìא



�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) passait des nuits 

successives sans disposer de 
la moindre nourriture et sa 
famille ne trouvait de quoi 

dîner. Leur pain était 
presque toujours fait 

d'orge". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾WîEì�í�òhî��¿M¿�Kì9¿��îhìì¹
¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·

�ðµKì�ò¥�õYÁ�ì��ò§KôC�KÁ��kRAìq�אì¤��ì·K¿�
ô8א��lÁ��îgòDÁ�ì�K¿��îhÁ�u�ÁMìqKì8ì�Ãא��îhÁ��Á�

−�ÁMR>õ8א��í�Kì�îq¿��îgí�ì¹�−�ìµjÀ?ì��kô�ì��
ìYîא�í�tא�:íHì�t�í.Á�Kì�ì��Á��!�אì¤òI¿�

ÁiîE¿Aì�kRAìq�ì¥	íµjí�א��íiRAא��kRAìq�ÁiRA
�ìµK¿?¿��îgòDîE¿���ì²ìYì8îא��ìgRAì	ì¹�"�:�îj¿�



�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ìWîCÁ�ìg¿@¿��Kì��ì·jíB¿Aî<ì�
t�¼Mì�Kì�ì¹�¼M¿�K¿��¹אí£אì£îZì��î·¿��îgí�î�ì�î��.�"

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:�ì¹ì¥א
�ðUEÁ�ìq�"�.�ÀMìqKì8ì�Ãא��:�"ÀM¿�K¿>Ãא��

íW�ÁWô7א��íjí�Ãא�ì¹ . 
D'après Fadâla ibn `Ubayd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Lorsque l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) faisait la 

prière en commun, quelques 
- uns (les gens d'As - Suffa) 



tombèrent à terre à cause de 
la faim, au point que les 

Bédouins s'écrièrent: "Ceux 
- là sont des fous!". 

Toutefois, lorsque l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) terminait 

la prière, il disait à ces 
hommes: "Si seulement vous 
saviez ce qu'ALLAH vous a 
réservé, vous aimeriez être 
encore plus pauvres et plus 

besogneux". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



�»ÁWî<ì��òhî��ò¶אìWÃ?ÁBÃא��¿Mì,òY¿��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì�òY¿��:�Nî<ÁBì	

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�íµjÀ?ì��"�:ì��Kì�u�îhÁ��אöYì
�ï�Kìò¹�÷lÁ�ì£��
�ÁiÁCÃ:ì��.¿�¿��ì¶ì£��òhîא��ÁLî�ì�Á�u�¾�

òI¿��íiì�ÃAíq�ìhîBÁ?í��ì·K¿��î·t�ðOÃAí�¿��¿M¿�Kì�ì��
�ÁiÁ�Ã>ìCÁ��ðOÀAí�ì¹�ÁiÁא�ìYì7Á��ðOÀAí�ì¹�ÁiÁ�Kì<¿:Á��.�"



�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðhì�:�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
�"�.¿�¿�u�ð��:�"ðg¿?À��î»¿�  . 

D'après Al - Miqdâm ibn 
Ma`d Yakrib (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "Le fils 
d'Adam ne remplit un 
récipient pire que son 

estomac alors que quelques 
bouchées lui suffisent pour 
subsister. Si toutefois il ne 

peut pas s'y tenir, qu'il 



consacre en mangeant un 
tiers (de son estomac) à la 
nourriture, un tiers à la 
boisson, et un autre à la 

respiration". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�¿Mì�¿Aî<ì��òhî��ò§Kì���¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹

íiîCì�tא�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ�ò¥Kì�Ãא��ø»ò¥Kì8î�
�ìµK¿��:�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�í�Kì�îq¿��ìY¿�ì¤

�KìEî�õWא��í̧ ìWîCÁ�Kï�îjì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�



ìgRAì	ì¹�"�:�¿�t¿��؟�ì·jí<ìBî�ì��t�؟�ì·jí<ìBî�ì��
,ò·Kì��ô·�א�ìXì�Ãא¤¿�ì�ô·�t�א�ìXì�Ãא¤¿�ì��îhÁ�א

�ìfõ�:��lÁCî<ì�"�.�ò·Kì,�îhÁ�t�א¿?ôא���.
�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �Á�Kì�Ã�KÁ�"�:�א�ìXì�Ãא¤À�ì�.�"�ì¹ì¥א

�òhîEì�ìBì�î<íBÃא��òhîE¿א�ôXא�ì¹�Á�ìWô�ìjíBÃא�
ÀMì�Kì�ì¥�ìlÁ�ì¹�ò§Kì�4Aא��òYÁ�K¿��À́ îYì�ì¹�ÁMì�îEìDÃא��

�.�Kô�¿�ì¹�"�ífõ�¿?ôא���"�Á�Kì�Ãא�ì¹�Á²K¿?Ã�KÁ�¿��؛
�ÁMì=SAא��ífî�¿��ìµK¿��:�ìjí��ífø�¿?ì�íBÃא�



�ÁMì�jí7í��îhÁ��ÁWÃAÁ�Ãא��í[Á�KìEÃא��ífí�ôYא�
ÁiS�ìYôא���Á́ îYì�ì¹�ò\îEì<Ãא� . 

D'après 'Iyâs ibn Tha`laba 
Al - 'Ansârî Al - Hârithî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Les Compagnons de 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
ont évoqué un jour en sa 

présence les pompes de l'ici - 
bas. - "N'entendez - vous 
pas?, s'écria - t - il alors, 

n'entendez - vous pas? La 
tenue modeste relève de la 



foi! La tenue modeste relève 
de la foi! (Il voulait dire par 

- là l'ascèse)" 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��òYÁ�Kì��ÁiRAא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�íµjí	ì¥�KìCì�ì<ì�
�KìCîE¿Aì�ìYô�¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
ïÐÁא��kR?¿Aì�ì��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìWîEì�í�Kì�¿�

ïא�ìYÁ��Kì�ì£ô¹ì¦ì¹�ó\î�ìYÀ?Á��îWÁ�ì��îg¿��óYîBì��îhÁ��K



�í̧ ìYîE¿��KìC¿��.�KìCEÁ:î<í��¿�ìWîEì�í�jí�¿��ì·K¿@¿�
�¼�ìYîBì��¼�ìYîBì��.�ìfEÁ?¿��:�îgí�îCÀ��ìcîE¿�

�ìµK¿��؟�KìDÁ��ì·jí<ìCî8ì��:�KìB¿��KìDõ8ìBì�
�îhÁ��KìDîE¿Aì�í�ìYî7ì��ôgí��õlÁ�ô8א��õ]íBì�

k¿���KìCì�îjì��KìCEÁ>Ã@ì�¿��Á�KìBÃא��òfîERAא���.�KôCÀ�
�Á�KìBÃ�KÁ��íiSAí�ì��ôgí��¿_ì�ì�Ãא��KìCøEÁ8Á<Á��í�òYî9ì�

�íiÀAÀ�ÃGìC¿��.�ìµK¿��:�òfÁ�Kì	�k¿Aì�KìCÃ?¿A¿:îא�ì¹
�òYî�ì�Ãא��òfÁ�Kô�k¿Aì�א��KìC¿��ìaÁ�íY¿��òYî�ì�Ãא�



í̧��ì¤òI¿א� KìCîEì�¿G¿��ògî�ô9א��ÁLEÁ�¿@Ãא��ÁMì�îEìD¿�
ìîWí��½Môא�ì£�ìlÁ��jí�¿��ìµK¿?¿��íYì�îCì<Ãא��k

�¿�ìWîEì�í�:�½Mì�îEì��:�ìµK¿��ôgí��:t�íhî�ì��îfì��
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D'après Jâbir ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) nous 

envoya dans une expédition, 
avec en tête 'Abû `Ubayda 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) pour entraver une 

caravane qoraychite. Il nous 
donna faute de mieux un 
bissac plein de dattes pour 



toute provision. Chaque 
jour, 'Abû `Ubayda 

distribuait une datte par 
personne. - "Comment vous 

débrouilliez - vous?", 
demanda - t - on. - "Nous 
sucions le jus de la datte 

comme un enfant suce (le 
lait), puis nous buvions de 
l'eau, ce qui nous suffisait 
pendant toute la journée et 

jusqu'au soir. En outre, 
nous faisions tomber les 
feuilles d'arbres par nos 



bâtons, et nous les mangions 
après humectage. Quand 
nous atteignîmes la côte, 
nous aperçûmes quelque 

chose pareille à une grande 
dune; de près, nous 

découvrîmes que c'était un 
cachalot". 'Abû `Ubayda dit: 

"Il est mort (donc illicite à 
manger)". Mais il se 
rétracta: "Non, nous 

sommes envoyés par le 
Prophète (pbAsl), dans la 

voie d'ALLAH, mangez - en 



donc car vous y êtes 
contraints". Or, nous étions 
trois cents personnes, nous 
en mangions pendant tout 
un mois, si bien qu'à la fin 
nous finîmes par grossir. Je 

nous vois encore prendre par 
les cruches, la graisse de son 

orbite, et couper des 
morceaux de viande de la 

taille d'un bœuf. 'Abû 
`Ubayda fit asseoir treize 
d'entre nous dans l'orbite 
même du cachalot. Il tira 



une côte de l'animal, la 
dressa et fit passer un de nos 

grands chameaux par - 
dessous. Nous fîmes des 
provisions de sa viande 

séchée. De retour à Médine, 
nous racontâmes à l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) notre 
histoire, il commenta: "C'est 
une nourriture qu'ALLAH 
vous a accordée. Vous en 
reste - t - il quelque chose 
pour nous en faire part?". 
Ainsi, envoyâmes - nous au 



Prophète une portion qu'il 
mangea. 

(Transmis par Muslim) 
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D'après 'Asmâ' bint Yazîd 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), "Les manches de la 
tunique de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) ne 
dépassaient pas les 

poignets". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 
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D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Le jour 
de la bataille de la tranchée, 

nous étions en train de 
creuser la terre, lorsqu'un 

bloc s'opposa brusquement à 
nous. Les fidèles allèrent 

trouver le Prophète (pbAsl) 
pour lui faire part de 

l'événement. - "J'arrive", 
répondit - il. Or pendant 



trois jours consécutifs, nous 
n'avions pas mangé à notre 

faim, au point que le 
Prophète (pbAsl) dut serrer 

une pierre contre son ventre. 
Toutefois, il prit la pioche, 

frappa la masse dure et d'un 
seul coup, la désagrégea si 
bien qu'elle se pulvérisa en 
sable fin. Sur l'autorisation 

du Prophète (pbAsl), je 
rentrai chez moi et confiai à 

ma femme: "J'ai vu le 
Prophète (pbAsl) dans un 



état qui appelle une action 
rapide. N'as - tu rien à 

manger?". - "Si, une chèvre 
et de l'orge", répondit - elle. 

Elle égorgea la chèvre, 
moulut l'orge, et nous mîmes 
la viande dans une marmite 
de terre cuite, sur le feu, et 
comme elle devint presque 

cuite et que la pâte fut pétrie, 
je rejoignis le Prophète 
(pbAsl) et lui dit: "J'ai 
préparé un repas très 

modeste, viens ô Envoyé 



d'ALLAH, toi et une ou deux 
autres personnes". - "Qu'as 
- tu préparé?", lui demanda 
le Prophète (pbAsl). Et moi 
de lui dire franchement de 
quoi le repas était formé. - 
"C'est copieux et délicieux 

également, répondit - il, dis à 
ta femme de ne pas enlever 
la marmite du feu, ni retirer 
le pain du four avant que je 
ne vienne". Puis s'adressant 

aux hommes: "Levez - 
vous". Les Muhâjirûn et les 



'Ansâr se levèrent et 
suivirent le Prophète. Jâbir 

entra chez sa femme en 
s'écriant: "Qu'ALLAH te 

fasse miséricorde! Le 
Prophète (pbAsl) est arrivé 

avec les Muhâjirûn, les 
'Ansâr et d'autres fidèles". - 

"T'a - t - il demandé? (ce 
que nous avons à manger)". 

- "Oui". (A ce moment le 
Prophète et ses Compagnons 

arrivèrent) "Entrez sans 
vous bousculer", dit le 



Prophète. Il se mit ensuite à 
couper du pain, plaçant sur 

chaque morceau de la 
viande, refermant la 

marmite et le four au fur et à 
mesure. Il ne s'arrêta point 
que lorsqu'ils furent tous 

rassasiés. Comme il restait 
encore de la nourriture, le 
Prophète dit à la femme: 

"Manges - en et offres - en 
aux gens car ils souffrent de 

la famine". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Selon une autre version, 

Jâbir a dit: Après le 
creusement de la tranchée, 

j'avais remarqué que le 
Prophète (pbAsl) avait une 
faim pressante. Aussitôt je 

me rendis auprès de ma 
femme et lui dis: "N'as - tu 
rien à manger? J'ai vu le 
Prophète (pbAsl) souffrir 

d'une de ces faims". Elle me 



sortit un sac contenant un 
sâ` d'orge; et, comme nous 
avions un petit mouton, je 
l'égorgeai, pendant qu'elle 
s'occupait à moudre l'orge. 
Sa besogne fut achevée en 

même temps que la mienne, 
je découpai alors le mouton 
et le mis dans la marmite; 
puis comme j'allai quitter 
pour retrouver l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), ma 

femme me dit: "Surtout ne 
m'embarrasse pas devant 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
et ceux qu'il   amènera avec 
lui (c. - à - d. n'invite pas un 
grand nombre de gens avec 

lui)". Je me rendis donc 
auprès du Prophète et lui 

confia: "O Envoyé 
d'ALLAH, nous avons 

égorgé un petit mouton et 
fait de la farine avec un sâ` 
d'orge dont nous disposions, 

viens et amène quelques - 
uns (de trois à dix) avec toi". 
Le Prophète (pbAsl) appela 



alors: "Eh! Les gens de la 
tranchée, Jâbir vous a 
préparé un banquet, 

dépêchez - vous". Puis, 
s'adressant à moi: 

"N'enlevez pas votre 
marmite, et ne pétrissez pas 

votre pâte avant mon 
arrivée". Je rentrai chez moi 

et l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) me suivit, précédant 
la foule. - "Qu'as - tu fait, 
malheureux?", s'écria ma 

femme en les voyant. - "J'ai 



fait ce que tu m'avais dit", 
lui répondis - je. Puis, elle 

apporta la pâte au Prophète 
qui la bénit en y crachant; et 

allant vers la marmite il y 
cracha également; puis, 
l'ayant bénie, il dit à ma 

femme: "Appelle une 
boulangère pour t'aider à 

préparer le pain et prends du 
bouillon de la marmite sans 
l'enlever". Il y avait là mille 
convives, poursuit Jâbir, et 

je le jure parALLAH, ils 



mangèrent à satiété et 
quittèrent, laissant encore 

des vivres. La marmite 
bouillait toujours, son 
contenu n'ayant point 
diminué et la pâte avec 

laquelle nous faisions le 
pain était toujours de même 

volume. 
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D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Un jour, 

'Abû Talha dit à 'Umm 
Sulaym: "J'ai entendu 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
parler d'une voix très faible, 
j'y ai reconnu la faim. N'as - 
tu rien à manger?". - "Si", 
répondit - elle. Elle fit sortir 
quelques pains d'orge, prit 
un de ses voiles, enveloppa 
les pains dans l'une de ses 
extrémités, qu'elle enfouit 

ensuite sous ma tunique, et 



me couvrit de l'autre, puis 
m'envoya au Prophète 

(pbAsl). Je partis donc avec 
le pain et trouvai l'Envoyé 

d'ALLAH dans la mosquée, 
entouré de gens. Je me tins 

debout auprès d'eux. - "C'est 
bien 'Abû Talha qui t'a 

envoyé?", lui demanda le 
Prophète. - "Oui", répondis 
- je. - "Est - ce pour quelque 
nourriture?", ajouta - t - il. - 
"Oui". - "Partons", dit - il à 
ses Compagnons. Je partis 



devant eux et allai trouver 
'Abû Talha pour le mettre au 
courant. - "O 'Umm Sulaym, 

s'écria - t - il, l'Envoyé 
d'ALLAH est arrivé avec les 
gens et nous n'avons rien à 
leur offrir". - "ALLAH et 

Son envoyé en sont les plus 
informés", répondit 'Umm 
Sulaym. 'Abû Talha sortit 

alors pour recevoir l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), et ils 

entrèrent ensemble. - 
"Allons 'Umm Sulaym, 



qu'est - ce que vous avez 
comme nourriture?". 'Umm 

Sulaym lui apporta les 
mêmes pains, et il ordonna 

de les émietter, tandis qu'elle 
y déversa de la graisse 

animale comme 
accompagnement. L'Envoyé 
d'ALLAH prononça dessus 
les paroles qu'ALLAH lui 
inspira, et ajouta: "Fais 

entrer dix personnes". On 
invita dix, ils mangèrent à 
satiété et sortirent. - "Fais 



entrer encore dix", reprit le 
Prophète. Ceux - ci 

entrèrent, mangèrent à leur 
faim et sortirent à leur tour, 
et ainsi de suite, jusqu'à ce 
que tout le monde mangeât 
et se rassasiât. Or il y avait 
environ soixante - dix ou 
quatre - vingts personnes. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une variante: "Et 
ainsi dix entrèrent et dix 



autres sortirent qu'à la fin 
tout le monde était rassasié. 

Puis, le Prophète réunit dans 
la marmite le reste de la 

nourriture, et nous fûmes 
surpris de la voir telle qu'elle 

était avant le manger". 
 

Suivant une autre version: 
"Ils mangèrent dix à dix si 

bien que quatre - vingts 
hommes prirent leur repas, 

puis le Prophète (pbAsl) 
mangea avec la famille et il 



resta encore à la fin de la 
nourriture". 

 
Suivant une troisième 

version: "Puis ils 
distribuèrent le reste à leurs 

voisins". 
 

Suivant une autre version: 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Je me 

rendis chez l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), et le 
trouvai assis entre ses 



Compagnons, le ventre serré 
avec une bande. - "Pourquoi 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
se serre - t - il le ventre?", 
demandai - je à quelques - 
uns des Compagnons. - "A 

cause de la faim", me 
répondirent - ils. J'allai 
ensuite voir 'Abû Talha 
(époux de 'Umm Sulaym 

bint Milhân, mère de 'Anas). 
- "O père!, lui dis - je, j'ai vu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

se serrer le ventre d'une 



bande à cause de la faim". 
'Abû Talha entra alors chez 
sa femme et lui dit: "Y a - t - 

il de quoi (manger)?". - 
"Oui, répondit - elle, des 

croûtes de pain et quelques 
dattes qui suffiront à 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
s'il vient tout seul; si par 

contre un seul 
l'accompagne, ils ne 

suffiront point.". Puis 'Anas 
poursuivit le hadith. 

 



57 - Le mérite de la frugalité 
et de la fuite des biens mal 

acquis. Le mérite de la 
modération dans le train de 
vie et dans les dépenses. La 
réprobation de la mendicité 

si on n'y est pas acculé par le 
besoin 
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�íO�Á£Kì��ì¶ôW¿?ì�¿��KìDíB¿;î<í��lÁ�Kô�¿�ì¹t�א
òhîE¿?Á�Kô� . א�òhîEì�Kì�Ã�א�
í¶ôW¿?ì�ì��îg¿��KôBÁ�ì¹ : 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Il n'y 
a point de bête sur terre dont 



la subsistance n'incombe à 
ALLAH ..." (11:6). 

"Aux nécessiteux qui se sont 
confinés dans le sentier 

d'ALLAH, ne pouvant pas 
parcourir le monde, et que 

l'ignorant croit riches parce 
qu'ils ont honte de mendier - 

tu les reconnaîtras à leur 
aspect - Ils n'importunent 
personne en mendiant" 

(2:273). 
"Qui, lorsqu'ils dépensent, 

ne sont ni prodigues ni 



avares mais se tiennent au 
juste milieu" (25:67). 

"Je n'ai créé les djinns et les 
hommes que pour qu'ils 

M'adorent. Je ne cherche 
pas d'eux une subsistance; et 

Je ne veux pas qu'ils me 
nourrissent" (51:56 - 57). 
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D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "La vraie richesse ne 

tient pas à une abondance de 
biens, mais plutôt à la 

grandeur d'âme". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
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D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Heureux est celui qui 

embrasse l'islam, vit au jour 



le jour, et se contente de ce 
qu'ALLAH lui a accordé". 

(Transmis par Muslim) 
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�´ìWî<ì��אïWì�¿��À�ì¦î¥¿��ì³

�KìEî�õWא��.�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÃ@ì��jí�¿��ì·K¿@¿�
�kì�ÃGìE¿��ì�K¿:ì<Ãא��íiìEÁ:î<íEÁ��KïBEÁ@ì��jíîWì�

�Kï�îEì
�íiîCÁ��ìfì�Ã?ì��î·¿��؛�ìlÁpì¥�ìYìBí�ô·��ôgí�



�íi¿Aì�Ã?ì��î·¿��kì�¿G¿��íiìEÁ:î<íEÁ��í̧ Kìì£�íiîCì�íiRAא�
�ìµK¿?¿��:î�íBÃא��ìYì7î<ì��Kì��îgÀ�íWòDî
À��ì.ÁBÁA

�íiR?ì��ÁiîE¿Aì�íªòYî¿��lø�¿��ógEÁ@ì��k¿Aì
�Á�îl¿>Ãא��אìXì��lÁ��íi¿��íiRAא��íiìBì�¿��»ÁXRא�

�í̧ ìXí�ÃGì��î·¿��kì�ÃGìE¿��.�ðgEÁ@ì��Ã�ì¦îYì��îg¿A¿�
�kRAìq�ølÁ�ôCא��ìWî<ì��ò§KôCא��îhÁ��אïWì�¿�

4�íjí��kô�ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��ìl�.�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�"�.�À�ì¦îYì��"�ôgí��ó»אì¦�ôgí��¾א�ìYÁ�



�¾�ìZîBì��:�Kï�îEì
�¾Wì�¿��îhÁ��îXí�ÃGì��îg¿��î»¿�
�Á�î¦õYא��ífîq¿�ì¹�:�í·Kì8Ã?õCא��:�îg¿��î»¿�

KÁ��Kï�îEì
"�ì¹�.��ÁXî��íiîCÁ�î]Á?îCí�t��ïWì�¿א�
�ò[Ã>ôCא��í²אìYî
��"ìDí<ìB¿�ì¹�KìDí<SA¿:ì��K

�Á�îlô7�KÁ��.�ì¹�"�ò[Ã>ôCא��À�ì¹Kì�ì	�"�ìlÁ�
í¶ìWì�אt�òaìBR:א�ì¹�Á�îlô7א��k¿���Á²אìYî


Kì�íBÃא�ì¹�ÁiEÁ�tÁ̧ ìYô7א�ì¹�ÁiÁ��Á�  . 
D'après Hakîm ibn Hizâm 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un jour, je demandai à 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
de me faire l'aumône, et il 
me la faite, puis je réitérai 

ma demande, et il me donna 
toujours. A ma troisième 
demande et après m'avoir 

donné, il me dit: "O Hakîm! 
L'argent est un fruit vert et 
doux. Celui qui en prend 
sans avidité, verra béni ce 
qu'il a reçu, celui qui par 

contre en prend par avidité, 
n'obtiendra la bénédiction 

pour ce qu'il a pris et il sera 



comparable à celui qui 
mange sans jamais se 

rassasier. La main qui donne 
l'emporte sur celle qui 
reçoit". - "O Envoyé 

d'ALLAH!, dit Hakîm, je 
jure par Celui qui t'a envoyé 

avec la Vérité, de ne rien 
prendre plus jamais à titre 

gratuit". 
�kì	jí��lÁ�¿��îhì�¿�ì£îYí��lÁ�¿��îhìì¹

íiîCì��ìµK¿�tא�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»òYì<î
�:



�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��KìCî�ìYì�
�óY¿>ì��ÀMô�Á	�íhî�ì�ì¹�¾א�ìZ¿��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì

ì��KìCíא�ìWÃ�¿��îNì�Á?ìC¿��íií�Á?ì�î<ì��ðÐÁ<ì��KìCìCîE
�KôCÀ@¿��»ò¥K¿>Ã�¿��îN¿:¿?ì	ì¹�lÁ�ìW¿��îNì�Á?ì�ì¹
�îNìEøBí�¿��ì³ìYÁ�Ãא��KìCÁAí�î¥¿��k¿Aì�õcÀAì�
�íLÁ8î<ì��KôCÀ��KìBÁ��òK¿�øYא��Áא�ì¤�À�ì¹îZ¿�

�ò³ìYÁ�Ãא��îhÁ��KìCÁAí�î¥¿��k¿Aì�.�jí�¿��ìµK¿�
�¿�ì£îYí�:�אìXìDÁ��kì	jí��jí�¿��ì�ôWì�¿��



�ìµK¿�ì¹�¿eÁ�ì¤�ì̧ òY¿��ôgí��ÁO�ÁWì�Ãא��:�Kì�
�í̧ ìYÀ�î¤¿��î·¿GÁ��íaìCîq¿��NîCÀ��)�!�ìµK¿��(

�ÁiÁAìBì�îhÁ��Kï�îEì
�ì·jÀ@ì��î·¿��ì̧ òY¿��íiô�¿G¿�
�í̧ Kì7Ã�¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

'Abû Bakr (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) devenu 

calife, appela Hakîm pour 
lui attribuer (sa part des 
butins). Et ce dernier de 
refuser d'y toucher. Plus 

tard, sous le califat de 



`Umar, Hakîm s'est refusé à 
toute part de butin, si bien 

que `Umar s'écria: "O 
Musulmans! Je vous prends 
à témoins que c'est lui qui a 

refusé sa part de butin 
qu'ALLAH lui a attribuée et 
que je lui ai proposée". En 

effet, Hakîm n'a jamais rien 
pris de personne, après la 

mort du Prophète (pbAsl) et 
jusqu'à sa propre mort. 
(Transmis par Muslim) 



�kì	jí��lÁ�¿��îhì�¿�ì£îYí��lÁ�¿��îhìì¹
íiîCì��ìµK¿�tא�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»òYì<î
�:

�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��KìCî�ìYì�
�óY¿>ì��ÀMô�Á	�íhî�ì�ì¹�¾א�ìZ¿��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�KìCíא�ìWÃ�¿��îNì�Á?ìC¿��íií�Á?ì�î<ì��ðÐÁ<ì��KìCìCîEì�

Á�ìW¿��îNì�Á?ì�ì¹�KôCÀ@¿��»ò¥K¿>Ã�¿��îN¿:¿?ì	ì¹�l
�îNìEøBí�¿��ì³ìYÁ�Ãא��KìCÁAí�î¥¿��k¿Aì�õcÀAì�
�íLÁ8î<ì��KôCÀ��KìBÁ��òK¿�øYא��Áא�ì¤�À�ì¹îZ¿�



�ò³ìYÁ�Ãא��îhÁ��KìCÁAí�î¥¿��k¿Aì�.�jí�¿��ìµK¿�
�¿�ì£îYí��:�אìXìDÁ��kì	jí��jí�¿��ì�ôWì�¿�

ìµK¿�ì¹�¿eÁ�ì¤�ì̧ òY¿��ôgí��ÁO�ÁWì�Ãא��:��Kì�
�í̧ ìYÀ�î¤¿��î·¿GÁ��íaìCîq¿��NîCÀ��)�!�ìµK¿��(

�ÁiÁAìBì�îhÁ��Kï�îEì
�ì·jÀ@ì��î·¿��ì̧ òY¿��íiô�¿G¿�
�í̧ Kì7Ã�¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "Ils 
partirent en expédition avec 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl). 
Ils étaient au nombre de six 

et n'avaient qu'un seul 
chameau qu'ils montaient à 

tour de rôle. Leurs pieds 
furent égratignés, et il vit ses 

orteils tomber. Aussi 
enveloppaient - ils leurs 

pieds dans des chiffons, et 
c'est pour cela qu'on a 
donné le nom Dhât Ar - 

Riqâ` (celle des chiffons) à 
cette expédition". 

 



'Abû Burda ajouta: Après 
avoir raconté ce récit, 'Abû 
Mûsâ le regretta, en disant: 
"Qu'est - ce que j'ai fait? 

Pourquoi leur ai - je raconté 
cette histoire!". Il répugna, 

poursuit 'Abû Burda, à avoir 
divulgué l'un de ses exploits.
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìLÁAî=ì��òhî��¹òYîBì�îhìì¹−�Á�Kôא���òUî�¿>Á��

�òhîEì=Ãא��ò·K¿@î	ò�ì¹�í³îj¿��Á�KôCì�íBÃא�



�òYî�א�¿�ì¹�ÁMìBì�î<íBÃא�u�ò¶−�íiRAא��ìlÁpì¥�
íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�ÁiîE¿Aì�

�íiìBô�¿?¿��ólî�ì	�î¹¿��óµKìBÁ��ìlÁ�À��ìgRAì	ì¹
Kì�ò¥�k¿:î¿G¿�tKì�ò¥�¿́ ìYì�ì¹�t�ô·¿��íiì=¿Aì�¿��

jí�ì�ìא��¿́ ìYì��ìh�ÁXRא��؛�ôgí��ìiRAא��ìWÁBì�¿�
�ìµK¿��ôgí��ÁiîE¿Aì�kìCî�¿��"�:�ÁiRA�¿אìj¿��íWî<ì��Kô�¿�

�lø��t�íì£¿�ì¹�ìfí�ôYא��lÁ:î�ìfí�ôYא�
�»ÁXRא��îhÁ��ôl¿���õLì�¿��íì£¿��»ÁXR�¿אì¹



�KìBÁ��Kïא�ìjÃ�¿��lÁ:îÀ��KìBô���løCÁ@¿�ì¹�lÁ:îÀ�
�òa¿AìDÃא�ì¹�òìZì�Ãא��îhÁ��îgòDÁ�jÀAÀ��lÁ��ºì¥¿�
�lÁ��íiRAא��ìfì<ì��Kì��k¿���Kïא�ìjÃ�¿��ífÁ�¿�ì¹
îBì�îgíDîCÁ��òYîEì�Ãא�ì¹�kìCÁ=Ãא��îhÁ��îgòDÁ�jÀAÀ��¹íY

�ìLÁAî=ì��íhî��.�"�ìLÁAî=ì��íhî��¹íYîBì�ìµK¿��:
�òµjí	ì¥�ÁMìBÁA¿@Á��lÁ��ô·¿��õLÁ�À��Kì��ÁiRA�¿אìj¿�
�ògì<ôCא��íYíBí��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�



�!�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ 
õWì�"�א�ía¿AìDÃ�.�"�ì¹ì¥א¿��ìjí�
�ìfEÁ�ì¹�òìZì�Ãא��:íYì�ô9א�  . 

D'après `Amr ibn Taghlib 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), L'Envoyé d'ALLAH, 
avait reçu du butin ou des 
captifs. Il le partagea entre 
quelques - uns seulement. 
Comme il apprit que ceux 
qui n'avaient rien reçu, se 

plaignirent, il loua ALLAH, 
Le glorifia et dit: 

"ParALLAH! Je donne aux 



uns au détriment d'autres 
qui me sont plus chers. C'est 
que je sens encore chez ceux 

- là de la frayeur et de 
l'inquiétude. Quant aux 
autres, dont `Amr ibn 

Taghlib, je les confie au 
contentement et à la part de 
bien, dont ALLAH a doté 

leurs cœurs". - 
"ParALLAH!, ajoute `Amr 

ibn Taghlib, ces mots de 
l'Envoyé d'ALLAH me sont 



plus chers qu'un troupeau 
de chamelles brunes". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó¶אìZÁ��òhî��ògEÁ@ì��îhìì¹

îE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��ìµK¿��ìgRAì	ì¹�Ái�:
�"�k¿AÃ>õ�א�íWìEÃ�א�KìEÃAí<Ã��ðYîEì��îhÁ�א�ÁWìEÃ�א�

�Kì��ÁM¿�ìWô8א��íYîEì�ì¹�íµjí<ì��îhìBÁ��Ã�ìWîא�ì¹
�îcÁ>î<ì�î�ì��îhì�ì¹�kïCÁ��òYîD¿��îhì�ì·K¿�
�íiRAא��ÁiÁCî=í��òhî=ì�î�ì��îhì�ì¹�íiRAא��íiR>Á<í��.�"



�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.Ã>¿��אìXì�ì¹�ø»ò¥Kì�í�Ãא��À̀
íYì8î�¿��ógÁAî�í��À̀ Ã>¿�ì¹ . 

D'après Hakîm ibn Hizâm 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "La main qui 

donne l'emporte sur celle qui 
reçoit. Commence à 

dépenser pour ceux qui sont 
à ta charge. La meilleure 

aumône est celle qui dérive 
d'un superflu de richesse. 
ALLAH sauve la face de 



quiconque s'abstient 
dignement de mendier, et 

accorde la richesse à 
quiconque tente de se 

suffire". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
¿Mì�ò¹Kì<í��òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹�òhîא��

�ìlÁpì¥�¾�îYì��òhî��òYî�ìq�ì·KìEÃ>í	�lÁ�¿�
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:t�lÁ��אjÀ>Á�ÃAí��



�ÁiRA�¿אìj¿��ÁM¿�¿Gî�ìBÃא�t�îgÀ@îCÁ��ðWì�¿��lÁCÀ�¿Gî�ì��
îEì
�løCÁ��íií�¿�¿Gî�ì��íi¿��í òYî�í�¿��Kï�îEì
�Kì�¿�ì¹�Kï�
�i�îE¿:î¿��KìBEÁ��íi¿��À́ ì¥Kì�íE¿��ð̧ ò¥K¿��íi¿��.�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Abû Sufyân Sakhr 
ibn Harb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Ne 
demandez pas 

importunément l'aumône. 
ParALLAH! Celui d'entre 



vous qui me contraint par 
ses demandes assidues à lui 
donner quoi que ce soit, ne 
verra point ce don béni". 
(Transmis par Muslim) 
�òhî��Á²îjì�òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹

íiîCì��ìµK¿�eÁ�Kì�t¾�א�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ<ì�î
�:
ìWîCÁ�ì¥	òµjí�א�ÁiRA�kRAìq�א�KôCÀ��ÁiîE¿Aì�íiRA�

�ìµK¿?¿��½Mì<î�ì	�î¹¿��½MìEÁ�KìBì��î¹¿��½Mì<î�Á��ìgRAì	ì¹�:
�"¿�t�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ì·jí<Á�Kì�í��



ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�؟��"�¾WîDì�lÁ��ÁWì��KôCÀ�ì¹
�KìCÃAÀ?¿��¾Mì<îEì�Á��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��´KìCî<ì�Kì��îW¿�

�.�ìµK¿��ôgí��:¿�t��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ì·jí<Á�Kì�í�
�Kì��´KìCî<ì�Kì��îW¿��KìCÃAÀ�ì¹�KìCì�ÁWî�¿��KìCÃ:ì�ì�¿�

ì<¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥u�ìµK¿��؟�eí<Á�Kì�í��ì¶�"�:
ì¹�ìiRAא��¹אíWí�î<ì��î·¿�t�Kï�îEì
�ÁiÁ��אjÀ�òYî7í��

�ìiRAא��אjí<EÁ:í�ì¹�ò[îBì�Ãא��Áא�ìj¿Aô8א�ì¹�.�"
ì��¼MìBÁA¿��ôYì	¿�ì¹�¼M¿>EÁ>�"�:ì¹t�אjÀ�¿Gî�ì��



�Kï�îEì
�ì§KôCא��.�"�ì̂ î<ì��Nî�¿�ì¥�îW¿?¿A¿�
�îgÁ�ÁWì�¿��À«îjì	�À_À?î�ì��òY¿>ôCא��¿eÁ�¿�¹À�

�í̧ Kô���íiÀ�ò¹KìCí��אïWì�¿��íµ¿Gî�ì��KìB¿��.�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après `Awf ibn Mâlik Al - 
'Achja`î (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Nous étions 
neuf, huit ou sept hommes 
chez l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), lorsqu'il nous dit: 
"Voulez - vous prêter 



serment à l'Envoyé 
d'ALLAH?". Comme nous 
venions récemment de le 

faire, nous lui répondîmes: 
"Nous t'avons déjà prêté un, 

ô Envoyé d'ALLAH!". - 
"Voulez - vous prêter 
serment à l'Envoyé 

d'ALLAH?". Nous tendâmes 
alors les mains en disant: 

"Nous te prêtons ce serment, 
ô Envoyé d'ALLAH. Mais 
sur quoi porte - t - il?". - 

"Sur l'adoration d'ALLAH 



Seul, sans rien Lui associer, 
répondit - il, sur 

l'acquittement des cinq 
prières et sur l'obéissance". 

Puis, d'une voix basse, il 
ajouta: "Et sur l'abstention 
de demander à autrui quoi 

que ce soit". 
- "Or, ajoute le 

transmetteur, j'ai vu 
quelques - uns de ces fidèles, 

leurs fouets étant tombés, 
refuser de demander à 



quiconque de les leur 
remettre". 

(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:

t�k¿?ÃAì��kô�ì��îgÀ�ÁWì�¿GÁ��ÀM¿�¿Gî�ìBÃא��íµאìZì��
�ÀMìîZí��ÁiòDî�ì¹�lÁ��ì[îE¿�ì¹�k¿�Kì<ì��ìiRAא�

�ógî�¿��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�ÀMìîZíBÃא��"Á��øgì9
�òhîEì<Ã�KÁ�ì¹�ò»אôZא��ò·K¿@î	ò�ì¹�ògEÁBÃא�

�ÁM¿AìBîDíBÃא��:ÀMì<Ã:Á?Ãא�  . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Celui qui ne cesse de 

mendier comparaîtra devant 
ALLAH, le Très - Haut, (le 
Jour de la Résurrection), 

avec un visage complètement 
décharné". 

(Transmis Al - Bukhârî et 
Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ìYìBí�òhîא��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq−�ìjí�ì¹�



�ìcS>ì<ôא��ì¹�¿M¿�ìWô8א��ìY¿�ì¤ì¹�òYì�îCÁBÃא��k¿Aì
�ÁM¿�¿Gî�ìBÃא��îhì−�"�:��îhÁ��ðYîEì��KìEÃAí<Ãא��íWìEÃא�

�ÀM¿?Á>îCíBÃא��ìlÁ��KìEÃAí<Ãא��íWìEÃא�ì¹�k¿AÃ>õ�א�ÁWìEÃ�א�
�ÀM¿AÁoKô�"ÁiîE¿Aì�.�ì¹א��k¿AÃ>õ��ìlÁ�א��ðd¿>ô�í�  .

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Après avoir incité à 
faire l'aumône et à 

s'abstenir de mendier, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) a 
lancé du haut de sa chaire: 



"La main haute prime la 
main basse; la première   est 
celle qui donne, la seconde 

celle qui demande". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK
�ìgRAì	ì¹�"�:�íµ¿Gî�ì��KìBô�òI¿��אïYõ�¿@ì��ìµ¿Gì	�îhì�

�îYÁ�Ã@ì�î�ìEÁ��î¹¿��ôfÁ?ì�î�ìEÃA¿��אïYîBì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui qui 

mendie en vue d'accroître 
ses richesses, ne fait que 

s'attirer de la braise. Libre 
choix lui est donc laissé". 
(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�íWîCí��òhî��¿�ìYíBì	�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
RAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�ìg�"�:�õWÀ@ì��÷W¿��¿M¿�¿Gî�ìBÃא��ô·�



��íiìDî�ì¹�ífí�ôYא��KìDÁ�t�ìµ¿Gî�ì��î·¿��
�óYî�¿��lÁ��î¹¿��Kï�K¿:ÃAí	�ífí�ôYא�t�íiîCÁ��ôWí���"

�.�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:�ì¹ì¥א
�ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��"�.�õW¿@Ãא��:�"�í̈ îWì�Ãא�

í̧ íjî�ì�ì¹ . 
D'après Samura ibn Jundub 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "La mendicité 

est comparable à une 
égratignure que l'homme 



fait en déchirant son visage, 
à moins de réclamer (un dû) 

au gouverneur, ou de 
demander une chose 

indispensable". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�KìD¿�ìZî�¿G¿��½M¿�K¿��íiî�ì�Kìq¿��îhì�

�KìD¿�ìZî�¿��îhì�ì¹�íií�¿�K¿��ôWì�í��îg¿��ò§KôC�KÁ�
�ófÁ�Kì�ó³î¦òYÁ��íi¿��íiRAא��ÀeÁ
jíE¿��ÁiRA�¿KÁ��î¹¿�



�ófÁ���.�"�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�אìjì�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì��"�.�ÀeÁ
jí��"

�ò.ø7א��òYî�¿@Á��:íòYî�í��î»¿�  . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Celui qui, se 
trouvant dans la gêne, 
implore l'aide des gens, 

restera sur sa faim. Si par 
contre, il ne demande que 
l'aide divine, ALLAH lui 



accordera tôt ou tard ce qu'il 
Lui a demandé". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·Kì�îjì��îhìì¹�:�ìµK¿�

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�ì¥	íµjí�א�ÁiRA�kRAìq�א�íiRA��"�:
¿��lÁ��ìfR>¿@ì��îhì�t�Kï�îEì
�ì§KôCא��ìµ¿Gî�ì��

�¿�Kì�:��NÃAÀ?¿�"�ífR>¿@ì�¿�ì¹��íi¿��ÁMôCì�Ã�KÁ�؟�
�ì·K¿@¿�t�Kï�îEì
�íµ¿Gî��ïWì�¿א�ì���.�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£ . 



D'après Thawbân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Qui veut que 

je lui assure l'entrée au 
Paradis à condition de ne 

rien demander aux gens?". - 
"Moi", s'écria Thawbân qui, 

dès lors, ne demanda plus 
rien à personne. 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 



Á�¿��óYî7Á��lÁ�¿��îhìì¹�ò³ò¥Kì�íBÃא��òhî��¿Mì8E
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�¼M¿�KìBì��NÃAôBì�ì�

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�NîEì�¿G¿�
�ìµK¿?¿��KìDEÁ��íiÀ�¿Gî	¿��ìgRAì	ì¹�"�:�kô�ì��îgÁ�¿�

�KìDÁ��e¿��ìYí�ÃGìC¿��¿M¿�ìWô8א��KìCìEÁ�ÃGì��.�"�ôgí�
�ìµK¿��"�:ÀMì8EÁ�¿��Kì��¿M¿�¿Gî�ìBÃא��ô·��t�õfÁ�ì��
�t�tì��ÁWì�u�¾Mì��:�¼M¿�KìBì��ìfôBì�ì��ófí�ì¥

�ôgí��KìDì�EÁ8í��kô�ì��ÀM¿�¿Gî�ìBÃא��íi¿��îNRAì�¿�



�½Mì�ÁoKì��íiî�ì�Kìq¿��ófí�ì¥ì¹�ÀeÁ�îBí�
�ÀM¿�¿Gî�ìBÃא��íi¿��îNRAì�¿��íi¿�Kì��îNì�Kì�îא�

ó\îEì�îhÁ��Kïא�ìjÁ��ìLEÁ8í��kô�ì��ìµK¿��î¹¿��
�:�ó\îEì�îhÁ��אï£אìWÁ	−�íiî�ì�Kìq¿��ófí�ì¥ì¹�

ì��ìµjÀ?ì��kô�ì��½M¿�K¿�u�»ò¹ì¤�îhÁ��½Mì�
�ÁiÁ�îj¿��îhÁ��kì�Á�Ãא��:¿��îNì�Kìq¿��îW¿?¿�u�Kï�

�ìLEÁ8í��kô�ì��ÀM¿�¿Gî�ìBÃא��íi¿��îNRAì�¿��½M¿�K¿�
�ó\îEì�îhÁ��Kïא�ìjÁ�−�ìµK¿��î¹¿���:�אï£אìWì	



ì�îhÁ��ó\îE−�ÁM¿�¿Gî�ìBÃא��îhÁ��ôhíא�ìjÁ	�KìB¿��
�Kï�î�í	�KìDí�Á�Kìq�KìDÀAÀ�ÃGì��ðNî�í	�ÀMì8EÁ�¿��Kì�

�.�"�ðgÁAî�í��í̧ �ÀM¿�KìBì�.�"�ì¹ì¥אÃא��"�òUî�¿>Á�
�Á�Kì�Ãא��:�ìhîEì��í̧ íjî�ì�ì¹�ðµKì�Á��ìa¿?ì��î·¿�

�k¿Aì�îgíDìCîEì��ð·Kì�î���íUÁAî8íE¿��òhîE¿?�òY¿�
ôBì�ì�ì��óµKì��ÁiÁ�Ã>ì��k¿Aì�íií�òZì�ÃAì�ì¹�íiÀA�.�ì¹�"
�ÀMì�ÁoKì�Ãא��:�א"t�ìµKì��íLEÁ8í��ÀM¿�

�ò·Kì�tאî��.�ì¹�"�í¶אìjÁ?Ãא��"�Á²K¿?Ãא��òYî�¿@Á�



�KìDÁ�î�¿�ì¹�:א�íYî�¿��ÁiÁ��í¶jÀ?ì��Kì��ìjí�t�ò·Kì�î�
�Á̧ òjî�ì�ì¹�óµKì��îhÁ��.�ì¹�"�í£אìWø��òYî�"�א�¿@Á�

�ò.ø��õWí:�א�ì��Kì��ÁiEÁ>Ã@ì�ì¹�ò¦òjî<íBÃא��¿Mì�Kì��
�.�ì¹�"�ÀM¿�K¿>Ãא��"�íYÃ?¿>Ãא��.�ì¹�"�kì�Á�Ãא��"

ífÃ?ì<Ãא� . 
D'après Qabîsa ibn Al - 

Mukhâriq (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Comme 
j'étais porté caution de 

verser une somme d'argent 
pour réconcilier deux parties 



adverses (soit le prix du sang 
soit une sorte 

d'indemnisation), j'allai 
demander à l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) de me la 
restituer. - "Attends jusqu'à 
ce que je reçoive le montant 
de la Zakâ", dit le Prophète 

(pbAsl). Puis ajouta: "O 
Qabîsa! Demander de 

l'argent n'est permis qu'en 
trois cas: pour obtenir 

l'argent versé en vue de 
réconcilier des parties 



adverses, pour assurer les 
moyens de subsistance, 

lorsqu'on aurait perdu ses 
biens, pour répondre à ses 

besoins essentiels comme on 
est pauvre et que trois 

hommes sages de ses parents 
en témoignent. Toute autre 

demande d'argent, ô Qabîsa, 
est illégitime et mène à la 
perte, l'aumône que l'on 
reçoit par son biais est 

incontestablement illicite". 
(Transmis par Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
í	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµj
�ìµK¿��"�:�í²jÀ:ì��»ÁXRא��í.Á@î�ÁBÃא��ì[îE¿�

�ò·Kì�ìBÃ?SAא�ì¹�ÀMìBÃ?SAא��í̧ õ£íYì��ò§KôCא��k¿Aì
�ì.Á@î�ÁBÃא��ôhÁ@¿�ì¹�ò·Kì�ìYîBôא��ì¹�À�ìYîBôא��ì¹

�»ÁXRא�tì¹�ÁiEÁCî=í��kïCÁ��íWÁ�ì��t�íh¿:Ã>í��
íE¿��íi¿�ì¹�ÁiîE¿Aì�í³ôWì8ì�t�ìµ¿Gî�ìE¿��í¶jÀ?ì��

�ì§KôCא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le misérable 

n'est pas celui qui se 
contente comme aumône 

d'une ou de deux bouchées, 
d'une datte ou deux. C'est 
plutôt celui qui s'abstient 

dignement de mendier 
quoiqu'il ne trouve pas de 
quoi subsister, et dont les 

gens ne s'aperçoivent pas de 



la pauvreté pour lui faire 
l'aumône". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
58 - La permission de 

prendre ce qu'on vous donne 
sans que vous ne l'ayez 

demandé ni désiré 
 

�îhì�ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��ògÁ�Kì	�îhì
�ìlÁpì¥�ìYìBí�îhì�ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�ÁiEÁ�¿�



�ìµK¿��îgíDîCì�íiRAא��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�ì�K¿:ì<Ãא��lÁCEÁ:î<í��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�íµjÀ�¿G¿��:Á��ÁiîE¿���íY¿?Ã�¿��ìjí��îhì��ÁiÁ:î¿��løC
�ìµK¿?¿��"�:�אìXì��îhÁ��´ì�Kì��אì¤��í̧ îXí�

ì¹�¾²òYî7í��íYîE¿��ìNî�¿�ì¹�ð�îlì
�òµKìBÃא�t�
�íiÃAÀ��Nî�Á
�î·òI¿��íiÃ�ôjìBì�¿��í̧ îXí�¿��ófÁoKì	

�Kì�ì¹�ÁiÁ��î³ôWì8ì��Nî�Á
�î·ò�ì¹t¿��u�íiî<Á�î�í��
�eì�Ã>ì��.�"�ðgÁ�Kì	�ìµK¿��:�ÁiRAא��íWî�ì�ì·K¿@¿�



tî�ì��ì¹�Kï�îEì

Kï�îEì�íµ¿Gt��ïWì�¿א��õ£íYì��
�íiìEÁ:îÀ��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�ð²òYî7í��"

�ÁMìBì�î<íBÃא��ò.ø7�KÁ��:ÁiîE¿���óa4A¿:ì�í��î»¿�  . 
D'après `Umar (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Lorsque 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
me donnait du butin, je le 

refusais en disant: "Donne 
cet argent à quelqu'un qui 
en a plus besoin que moi". 
Et le Prophète (pbAsl) de 

répondre: "Accepte l'argent 



si on te l'offre sans le 
demander ni le convoiter. 

Prends - le entièrement ou, 
si tu veux, fais - en une 

aumône. Si par contre, on 
t'offre de l'argent que tu as 
demandé ou convoité, ne te 
laisse pas entraîner par tes 

désirs". 
 

Sâlim, le petit - fils de 
`Umar, ajouta: "`Abd - 

Allâh, mon père, ne 
demandait rien à personne 



sans toutefois refuser l'offre 
qu'on lui faisait". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
59 - L'exhortation à manger 
du produit du travail de ses 

mains et à éviter par fierté de 
tendre la main et de solliciter 

l'assistance des autres 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ô8א��ÁNìEÁ9À��אì¤òI¿�u�À�
א�jí=ì�îא��îhÁ�òªî¥�¹íYÁ7ì�î�K¿�tì¹א��lÁ�א

ÁiRAא��òfî9¿� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Puis 
quand la Salâ est achevée, 
dispersez - vous sur terre et 

recherchez (quelque effet) de 
la grâce d'ALLAH" (62:10). 
�ò¶אôjì<Ãא��òhî��òYîEì�õZא��ÁiRAא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹

K¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìµ�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"t�ìXí�ÃGì��î·
�ìfì�ì�Ãא��ìlÁ�ÃGì��ôgí��íi¿Aí�î�¿��îgÀ�íWì�¿�
�Á̧ òYîD¿��k¿Aì�¾L¿:ì��îhÁ��¾Mì�îZí�Á��ìlÁ�ÃGìE¿�
�íi¿��ðYîEì��íiìDî�ì¹�KìDÁ��íiRAא��ôcÀ@ìE¿��KìDì<EÁ�ìE¿�

KôCא��ìµ¿Gî�ì��î·¿��îhÁ��í̧ jí<ìCì��î¹¿��í̧ îj¿:î¿��ì§
�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Az - Zubayr ibn Al - 
`Awwâm (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Il 



vaut mieux de prendre ses 
cordes, de se rendre à la 

montagne chercher un fagot 
de bois, de le porter sur le 
dos et de le vendre que de 

tendre la main aux gens qui 
à leur gré lui donnent ou lui 

refusent". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"t�î·�¼Mì�îZí��îgÀ�íWì�¿��ìLÁ:ì�î�ì�



�ìµ¿Gî�ì��î·¿��îhÁ��íi¿��ðYîEì��Á̧ òYîD¿��k¿Aì
�íiì<ìCîBì��î¹¿��íiìEÁ:î<íE¿��אïWì�¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  

. 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Il vaut mieux à l'un de 
vous de porter un fagot de 

bois sur le dos, que de 
demander l'aumône à autrui 
qui à leur gré lui donnent ou 

lui refusent". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�í£í¹אì£�ì·K¿�

ìô�òfìBì�t��ífÀ�ÃGì��í¶t�ÁiîE¿Au�א��îhÁ��
�Á̧ ÁWì��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "David (que la paix soit 



sur lui) ne mangeait que du 
fruit de son travail". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ì·K¿�
ô�ÁiîE¿Aì�א��Kô�òY¿�ì¦u�אï¥Kô�ì��í¶�.�"�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Zacharie (que 



la paix soit sur lui) était 
charpentier". 

(Transmis par Muslim) 
�ìlÁpì¥�ì�òY¿@��ÁWî<ì��òhî��Á£אìWÃ?ÁBÃא��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�S_¿��Kï�Kì<¿��ðWì�¿��ìf¿�¿��Kì�
¿��îhÁ��אïYîEì��Á̧ ÁWì��òfìBì�îhì��ìfÀ�ÃGì��î·

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ì£í¹אì£�ÁiRAא��ôlÁ�ì��ô·ò�ì¹
�Á̧ ÁWì��òfìBì�îhì��ífÀ�ÃGì��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�.�"

õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après Al - Miqdâd ibn 
Ma`d Yakrib (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit: "Il 
n'y a point de nourriture 

meilleure que celle gagnée 
de ses propres mains. Le 

Prophète David (que la paix 
soit sur lui) ne mangeait que 

du fruit de son travail". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
60 - La générosité, la 

munificence et la dépense 



dans les œuvres de bien, 
étant pleinement confiant 
que cela sera restitué par 

Dieu le Très-Haut 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�îhÁ��îgí�Ã?¿>î�¿��Kì�ì¹

�íiÀ>ÁAî�í��ìjíD¿��¾�îlì
. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�óYîEì��îhÁ��אjÀ?Á>îCí��Kì�ì¹

¿�uò��ì·jÀ?Á>îCí��Kì�ì¹�îgÀ@Á�À>î�t�Áiî�ì¹�ì�Kì=Á�îא��



�îgÀ@îE¿�ò��ô²ìjí��óYîEì��îhÁ��אjÀ?Á>îCí��Kì�ì¹�ÁiRAא�
�îgí�î�¿�ì¹t¿AÃ;í���ì·jíB. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ô·òI¿��óYîEì��îhÁ��אjÀ?Á>îCí��Kì�ì¹

ðgEÁAì�ÁiÁ��ìiRAא� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "...Et 
toute dépense que vous faites 

(dans le bien), Il la 
remplace" (34:39). 

"Et tout ce que vous 
dépensez de vos biens sera à 

votre avantage et vous ne 



dépensez que pour la 
recherche de la Face (Wajh) 

d'ALLAH. Et tout ce que 
vous dépensez de vos biens 

dans les bonnes œuvres vous 
sera récompensé pleinement. 
Et vous ne serez pas lésés" 

(2:272). 
"Et tout ce que vous 

dépensez de vos biens, 
ALLAH le sait 

parfaitement" (2:27). 



�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��òhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

t��ìWì�ì��t�òhîEìCîא��lÁ���:�í̧ Kì���ófí�ì¥
Kì��íiRAא�t�lÁ��ÁiÁ�¿@¿Aì��k¿Aì�íi¿:RAì�¿��

�ìjíD¿��¼MìBÃ@Á��íiRAא��í̧ Kì���ófí�ì¥ì¹�ødì�Ãא�
ìDÁ��lÁ9Ã?ì��KìDíB4Aì<í�ì¹�K�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
�í̧ KìCî<ì�ì¹�:¿��lÁ=ì�îCì�t��ðWì�¿��¿_ì�î=í��t�

òhîEì�¿Aî8ì�Ãא��òhîEì�Kì��ºìWî���k¿Aì 



D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "L'envie n'est point 
permise que lorsqu'on a 

affaire à l'un de ces types: 
un homme aisé qui ne 
dépense les biens dont 

ALLAH a comblé que dans 
les bonnes œuvres. Un sage 

qui s'emploie à rendre la 
justice et à instruire les 

autres". 
 



(N.B. : L'envie mentionnée 
dans le hadith relève plutôt 

de l'émulation qui, loin 
d'être un désir de dépouiller 

autrui de son bien, vise 
plutôt à rivaliser avec lui). 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¾£jí<î�ì��òhîא��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�ÁiÁ�Kì��îhÁ��ÁiîE¿���õLì�¿��ÁiÁ�ò¥אì¹�íµKì��îgÀ@õ�¿�



�Kì�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA��Kì��KôCÁ��ðWì�¿�:��jÀ�K¿א�"�؟�
�t�ÁiîE¿���õLì�¿��íiÀ�Kì���.�ìµK¿��"íi¿�Kì��ô·òI¿��

�ìYô�¿��Kì��ÁiÁ�ò¥אì¹�íµKì�ì¹�ì¶ôW¿��Kì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) demanda un jour: 
"Qui préfère la fortune de 

son héritier à sa propre 
fortune?". - "O Envoyé 



d'ALLAH, répondirent les 
gens, chacun préfère sa 
propre fortune". - "Sa 

propre fortune, reprit - il, 
c'est ce qu'on avance (si on 
la dépense pour le bien il en 
sera récompensé), tandis que 
ce qu'on épargne constituera 

la fortune de l'héritier". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ógÁ�Kì��òhî��ø»ÁWì�îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�



�ìµK¿��"�:�¾�ìYîBì��ødÁ7Á��îj¿�ì¹�ì¥KôCא��אjÀ?ôא��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après `Adiyy ibn Hâtim 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Protégez - 
vous du Feu, fût - ce avec 
une aumône d'une demi - 

datte". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�Kì�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìfÁ�í	

�ìµK¿?¿��S_¿��Kï�îEì
�ìgRAì	ì¹:�t�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  
. 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) n'a jamais dit (non) 

à un demandeur". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:RAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��k
�ìgRAì	ì¹�"�:�ÁiEÁ��í£Kì�Á<Ãא��íUÁ�î8í��ó¶îjì��îhÁ��Kì�
�tòZîCì��ò·K¿@¿Aì��t�KìBí�íWì�¿��íµjÀ?ìE¿��ò·�:

Á_î��K¼?Á>îCí��K¼>¿Aì�íµjÀ?ì�ì¹�א¿��ôgíDRAא�t�íYì��:
�K¼>¿Aì��K¼@Á�îBí��Á_îÀ��ôgíDRAא��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  .

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: Chaque matin, 



deux anges descendent sur 
terre. L'un dit: "Seigneur! 
Dédommages quiconque 

dépense (en aumône)". Et 
l'autre de poursuivre: 

"Seigneur! Inflige une perte 
à quiconque retient son 
argent (par avarice)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ìµK¿�



�k¿�Kì<ì��íiRAא��:�îd¿>îCí��ì¶ì£��ìhîא��Kì��îdÁ>î�¿�
�eîE¿Aì�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: ALLAH, le 
Très - Haut, dit: "O fils 
d'Adam! Dépense et On 

dépensera pour toi". (N.B.: 
La Zakâ, la charité et les 

autres dépenses pieuses pour 
l'amour d'ALLAH seront 

rétribuées). 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��
í�ì¥�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥u�ìµ¿Gì	�

�õ»¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�ígÁ<Ã:í�א�:ì¶Kì<R�:�"�ò¶��ðYîEì�؟��¿ìµK�u	tîא

ô�NÃ�ìYì�îhì�ì¹��îg¿�À�ìYÃ?ì�ì¹u�א��îhì��k¿Aì�ì¶
�î²òYî<ì��"îE¿Aì�ðd¿>ô�í�Ái  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 



(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme demanda à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 
"Quelles sont les meilleures 
manifestations de l'islam?". 

- "C'est, répondit - il, de 
donner à manger, et de 

saleur celui que tu connais 
et celui que tu ne connais 

pas". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì
�(�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:î¿��¼M¿Aî8ì��ì·jí<ì�î¥¿�u�Kì�
�òZîCì<Ãא��ÀMì�EÁCì��.�ífìBî<ì��ófÁ�Kì�îhÁ��Kì�

�ìd�ÁWî8ì�ì¹�KìDÁא�ìjì��ì�Kì�ì¥�KìDîCÁ��¾M¿Aî8ì�Á�
��Kì�Á£jíîjì�t�KìDÁ��k¿�Kì<ì��íiRAא��íi¿Aì�î£¿��
�¿MôCì�Ãא��.�"�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ îW¿�ì¹�	ìdì�ì�.�ì¹ì¥א



�ò·KìEì��Á�Kì��lÁ��ÁO�ÁWì�Ãא��אìXì��í·KìEì�
òYîEì�Ãא��ò³íYÀ��Á�ìYî�¿� . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Il y a 
quarante vertus dont la plus 
méritoire consiste à prêter sa 

chèvre en usufruit (pour 
donner son lait en aumône). 
Quiconque pratique une de 
ces vertus avec l'espoir et la 



pleine conviction d'en être 
rétribué, entrera au 

Paradis". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
î�ì�íhî��õ»ìWíq�¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹u�ì·

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ì¶ì£��ìhîא��Kì�

�î·ò�ì¹�e¿��ðYîEì��ìfî9¿>Ãא��òµíXî�ì��î·��eô��
ì¹�e¿��÷Yì
�íiÃ@Á�îBí�tí��u�¾²K¿>¿��k¿Aì�í¶



Á��Ã�ìWîא�ì¹�íµjí<ì��îhìB�.�ðYîEì��KìEÃAí<Ãא��íWìEÃא�ì¹
�k¿AÃ>õ��"ðgÁAî��îhÁ�א�ÁWìEÃ�א�í��í̧ ¥ì¹ìא  

D'après 'Abû 'Umâma 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "O fils 
d'Adam! Dépenser le 

superflu (de ta richesse) te 
fera du bien, le retenir te 

fera du tort. Pourtant, tu ne 
seras aucunement vilipendé 
pour avoir retenu le strict 

nécessaire. Commence par 



dépenser pour ceux qui sont 
à ta charge. La main haute 

prime la main basse; la 
première est celle qui donne, 

la seconde celle qui 
demande". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�Kì�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìfÁ�í	

k¿Aì�א�ìgRAì	ì¹tî	u��Kï�îEì
�ò¶t�í̧ K¿:î¿��
�ìhîEì��KïBìC¿��í̧ K¿:î¿G¿��ðfí�ì¥�í̧ ì�Kì��îW¿?¿�ì¹



�ìµK¿?¿��ÁiÁ�îj¿��k¿���ìaì�ìY¿��òhîE¿Aì�ì��:�Kì�
íBÁAî	¿��ò¶îj¿��lÁ:î<í��אïWôBì�í��ô·òI¿��אj
�îhì��ì�K¿:ìt�ì·K¿��î·ò�ì¹�ìYÃ?¿>Ãא��kì7î�ì��

��íW�òYí��Kì��ígÁAî�íE¿��ífí�ôYא�t�KìB¿��KìEî�õWא��
��íOì�ÃAì�tא�ì·jÀ@ì��kô�ì��אïÐÁ�ì��tî	u�í¶

�KìDîE¿Aì�Kì�ì¹�KìEî�õWא��îhÁ��ÁiîE¿���ôLì�¿��.�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



donnait tout ce qu'on lui 
demandait au nom de 

l'islam. Comme un homme 
vint lui demander l'aumône, 

le Prophète (pbAsl) lui 
donna un énorme troupeau 
de moutons. De retour chez 
lui, l'homme dit aux siens: 

"Embrassez l'islam. 
MUHAMMAD prodigue des 
dons comme un homme qui 
ne craint pas la pauvreté. Il 

se peut qu'un homme 
devienne musulman ne 



visant que le bien de ce 
monde; mais après peu, il 
s'apercevra que l'islam lui 

est plus cher que l'ici - bas et 
tout ce qu'il contient". 
(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�îhìì¹�:�ìgì�¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�NÃAÀ?¿��KïBî�¿��:�íYîEì=¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

íHì�t�ìµK¿?¿��؟�îgíDîCÁ��ÁiÁ��ôdì�¿��אjí�K¿��Á��:
�"ô���lÁ�jÀ�¿Gî�ì��î·¿��lÁ�¹íYôEì��îgíD



�lÁ�jÀAø�ì�í��î¹¿��îgíDìEÁ:îÀG¿��ò\î�À>Ã�KÁ�
�ófÁ�Kì�Á��Nî�¿�ì¹�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Umar (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 
L'Envoyé d'ALLAH 
distribua du butin à 
quelques - uns des 

Compagnons. - "O Envoyé 
d'ALLAH, lui dis - je, il en 
est d'autres qui en sont plus 

méritoires!". - "Ils m'ont 
contraint à leur attribuer 
une somme exorbitante 



sinon ils me prendraient 
pour un avaricieux bien que 

je ne le sois pas". 
(Transmis par Muslim) 

ì¥�ógÁ<Ã:í��òhî��òYîEì�í��îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁp
�ìµK¿��íiô�¿��:�ølÁ�ôCא��ìaì��íÐÁ�ì��ìjí��KìBìCîEì�

�îhÁ��íi¿A¿>Ã?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�íiì�jÀ�¿Gî��kô�ì�óhîEìCí�t��íi¿?RAì<¿�אì��íא�ìYî

�í̧ ìא�ì£ò¥�îN¿>¿:ì�¿��¾�ìYíBì	�k¿���í̧ ¹õY¿:îpא
RAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìc¿�ìj¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íi



�ìµK¿?¿��"�:�lÁoאì£ò¥�lÁ�jÀ:î¿��.�ì·K¿��îj¿A¿�
�i�îBì�¿?¿��KïBì<ì��Á̧ Kì9Á<Ãא��Á̧ ÁXì��í£ìWì�lÁ�

�ôgí��îgÀ@ìCîEì�tEÁ�ì��lÁ�¹íWÁ�ì��uì¹�t�
ì¹�Kïא�ôX¿�t�Kï�Kì�ì���.�"�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ .�"�¥ì¹ìא
�íi¿A¿>Ã?ì��:�"�ÁiÁjí�í¥�ìµKì��î»¿��.ì¹��"
�À�ìYíBô�
�ìYì�ì½�"�:�א��.�ì¹�"�í̧ Kì9Á<Ãא��:�"

½́ îjì
�íi¿��ðYì�ì
 . 
D'après Jubayr ibn Mut`im 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), De retour de la bataille 



de Hunayn et alors qu'il 
marchait à côté de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), quelques 
Bédouins se ruèrent sur lui 

pour lui réclamer 
importunément (du butin). 

Le Prophète (pbAsl) dut 
alors se réfugier auprès d'un 
arbre épineux. Comme son 

ridâ' s'y accrocha, il s'écria: 
"Rendez - moi mon ridâ'! Si 
j'avais des biens autant que 

ces arbres à épines, je les 
partagerais entre vous, et 



vous ne me trouveriez jamais 
ni avare ni menteur ni 

lâche". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�Kì�ì¹�óµKì��îhÁ��½M¿�ìWìq�îNì8¿?ì��Kì�
��ójÃ>ì<Á��אïWî�ì�íiRAא��ì£אì¦t�ìaìpאìjì��Kì�ì¹�אöZÁ�

��ÁiRAÁ��ðWì�¿�tôfì�ì¹�ôZì�íiRAא��íiì<¿�ì¥���.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "L'aumône ne 
diminue jamais le capital. Le 
pardon est récompensé de la 

part d'ALLAH par un 
surcroît de considération. La 

modestie ne visant que 
l'amour d'ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - , est 

récompensée par une 
exaltation". 

(Transmis par Muslim) 



�¾Wî<ì	�òhî��¹òYîBì�¿Mì7î�¿��lÁ�¿��îhìì¹
íiîCì��íiô�¿�	ìaÁBì�tא�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥KìBî�

ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�
�íµjÀ?ì��"�:ì�u�ôhòDîE¿Aì�ígÁ�Ã�À��½Mì�

�í̧ jÀ;¿>î�K¿��Kï��ÁWì��îgÀ@í�øWì�À�ì¹�:�Kì�
ì¹�¾M¿�ìWìq�îhÁ��¾Wî�ì�íµKì��ì]¿?ì�t�ìgÁAÀ��
��KìDîE¿Aì�ìYì�ìq�¼MìBÁAÃ;ì��ðWî�ìt�íiRAא��í̧ ì£אì¦�

ì¹�אöZÁt��¾M¿�¿Gî�ì��ì�Kì��ðWî�ì�ìUì�¿��t�ìUì�¿��



îE¿Aì�íiRAא��óYÃ?¿��ì�Kì��Ái−�Kì�ìjî�ì��¼MìBÁA¿��î¹¿��
−�í̧ jÀ;¿>î�K¿��Kï��ÁWì��îgÀ@í�øWì�À�ì¹��)�.
�ìµK¿��:�(�KìEî�õWא��KìBô��t�óY¿>ì��ÁMì<ì�î¥�:�¾Wî�ì

Kì��íiRAא��íi¿�ì¦ì¥t�ÁiEÁ��lÁ?ô�ì��ìjíD¿��KïBÃAÁì¹�
�ÁiEÁ��ÁiRAÁ��íg¿Aî<ì�ì¹�íiìBÁ�ì¥�ÁiEÁ��ífÁ8ì�ì¹�íiô�ì¥

ì��Kù?�:�òµò¦KìCìBÃא��òfì9Ã�¿GÁ��אìXìD¿��؛�¾Wî�ìì¹
Kì��íiÃ�í¦îYì��îg¿�ì¹�KïBÃAÁ�íiRAא��íi¿�ì¦ì¥t�ìjíD¿��

Kì��lÁ��ô·¿��îj¿��íµjÀ?ì��ÁMôEøCא��í³Á£Kìqt�



À��òfìBì<Á��NÃAÁBì<¿�u�íií�ôEÁ��ìjíD¿��ó·
�ðא�ìjì	�KìBí�íYî�¿G¿��؛Kì��íiRAא��íi¿�ì¦ì¥�ðWî�ìì¹t�

¿�ì¹�ÁiÁ�Kì��lÁ��À_Á�î�ì��ìjíD¿��KïBÃAÁ�íiÃ�í¦îYì��îg
�ógÃAÁ�òYîEì=Á�tì¹�íiô�ì¥�ÁiEÁ��lÁ?ô�ì��t�ífÁ8ì��

ì¹�íiìBÁ�ì¥�ÁiEÁ�t�Kù?ì��ÁiEÁ��ÁiRAÁ��íg¿Aî<ì���.
�íiÃ�í¦îYì��îg¿��¾Wî�ìì¹�òµò¦KìCìBÃא��ÁOì�î�¿GÁ��אìXìD¿�

Kì��íiRAא�tì¹�t�íµjÀ?ì��ìjíD¿��KïBÃAÁ��:�ô·¿��îj¿�
Kì��lÁ�tÀ��òfìBì<Á��ÁiEÁ��NÃAÁBì<¿��u�ìjíD¿��ó·



�ðא�ìjì	�KìBí�í¥î¦òj¿��íií�ôEÁ��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq . 
D'après `Amr ibn Sa`d Al - 
'Anmârî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Il a entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: Voici trois choses dont 
je jure, et quelques propos 

que vous devez retenir: 
"Nulle aumône ne diminue 
un capital. Toute constance 



faisant suite à une injustice 
est récompensée de la part 

d'ALLAH par un surcroît de 
considération. Tout serviteur 

qui s'ouvre la porte de la 
mendicité (sauf par besoin), 
ALLAH lui ouvre la porte de 

la pauvreté". Retenez en 
outre ces propos: Les 

hommes sont de quatre 
types: Un Serviteur 

qu'ALLAH a doté de 
richesse et de science, et qui, 

animé par la crainte 



révérencielle du Seigneur, 
s'en sert pour maintenir les 

liens de parenté et y 
reconnaît le droit divin. 

Celui - ci sera (le Jour de la 
Résurrection) au plus haut 

degré. Un serviteur 
qu'ALLAH a doté de science 
et a dépourvu de richesse; et 

qui dit sincèrement: "Si 
j'avais de la fortune, 

j'agirais comme Untel". 
Ainsi sera - t - il jugé sur son 
intention, et recevra - t - il la 



même récompense que le 
premier. Un serviteur aisé 
mais dépourvu de science 

qui dépense à tort et à 
travers, sans craindre le 

Seigneur. Il ni maintient ses 
liens de parenté, ni reconnaît 
le droit d'ALLAH dans son 
argent. Celui - là sera dans 
la pire des situations. Un 

serviteur qui n'a ni richesse 
ni science. Il dit: "Si j'avais 

de la fortune, j'agirais 
comme Untel". Il sera jugé 



sur son intention et subira le 
même châtiment que lui. 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�îgíDô�¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��¼�Kì
�jíא�ì�ì¤

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì"�.��Kì��ìlÁ?ì��KìDîCÁ�؟�:�"�
�îN¿�K¿��:��KìDîCÁ��ìlÁ?ì��Kì�t�KìDÀ>Á�¿���.�ìµK¿��:
�"�KìDÁ>Á�¿��ìYîE¿��KìDSAÀ��ìlÁ?ì��"�!�í̧ ¥ì¹ìא
Á�îYøא���ìµK¿�ì¹�õ»ÁX�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
�ðUEÁ�ìq�.�í̧ KìCî<ì�ì¹�:��KìDÁ��אjÀ�ôWì8ì�t�



�ìµK¿?¿��KìD¿>Á�¿��:א�lÁ��KìC¿��îNìEÁ?ì�t��Á�ìYÁ�t�
KìD¿>Á�¿� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Un jour 

qu'ils avaient égorgé une 
brebis, le Prophète (pbAsl) 
vint lui demander: "Qu'en 

reste - t - il?". - "L'épaule", 
répondit `A'icha. - "Il n'en 

manque (en fait) que 
l'épaule", reprit - il. (Car ils 
ont fait l'aumône de toute sa 

chair sauf l'épaule contre 



quoi il ne recevront donc pas 
de récompense dans l'au - 

delà). 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�òd�ÁWô8א��óYÃ@ì��lÁ�¿��ÁNîCÁ��ì�KìBî	¿��îhìì¹

�îN¿�K¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�lÁ��ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

t�eîE¿Aì�íiRAא��lÁ�jíE¿��lÁ�jí���.�"�lÁ�ì¹
�¾Mìא�ì¹ò¥�"�lÁ�ì9îא��î¹¿��lÁ�¿>îא��î¹¿��lÁ?Á>î�¿�
ì¹t¿��lÁ8î�í��ì¹�ÁeîE¿Aì�íiRAא��ìlÁ8î�íEt�



�ÁeîE¿Aì�íiRAא��ìlÁjíE¿��lÁjí��"�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�.�ì¹�"�lÁ�¿>îא��"�ÁM¿AìBîDíBÃא��Á�Kì�Ã�KÁ�

�kìCî<ìBÁ��ìjí�ì¹�"�lÁ?Á>î�¿��"�¿eÁ�ìX¿�ì¹�"
lÁ�ì9îא� " . 

D'après 'Asmâ' bint 'Abû 
Bakr (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) m'a dit: 

"Ne fais pas de petites 
épargnes au détriment de 
l'aumône par crainte de 



pauvreté, pour qu'ALLAH 
ne te prive pas de Ses dons".
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

Suivant une variante: 
"Dépense pour l'amour 

d'ALLAH sans compter ni 
thésauriser, pour qu'ALLAH 

ne restreigne pas la 
subsistance qu'Il te destine".
�íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìaÁBì	



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�òfEÁ�ì�Ãא��ífì�ì�
�KìBòDîE¿Aì�òhîE¿Aí�ì¥�òfì�ìB¿��òdÁ>îCíBÃא�ì¹
�k¿���KìBòDø�ÁWí��îhÁ��¾W�ÁWì��îhÁ��ò·Kì�ôCí�

�KìBòDEÁא�ìYì��.ô�¿G¿�¿��ídÁ>îCíBÃא��Ku��ídÁ>îCí��t�
�îNì=ì�ì	−�î�ìY¿�ì¹�î¹¿��−�Á̧ ÁWÃAÁ��k¿Aì�

�í̧ ìYì�¿��jÀ>î<ì�ì¹�íiì�KìCì��ìlÁ>î�í��kô�ì��.�Kô�¿�ì¹
¿��ífEÁ�ì�Ãא�u��Kï�îEì
�ìdÁ>îCí��î·¿��íW�òYí��t�

�KìDí<ø	ìjí��ìjíD¿��KìDì�K¿@ì��¾M¿?ÃAì��õfÀ��îN¿�òZ¿�



¿�u�íaÁ�ô�ì���"�!í��ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô��.�ì¹�"�ÀMôCí�Ãא��"
�:�íî¥øWא��.�KìBRAÀ��ìdÁ>îCíBÃא��ô·¿��í̧ KìCî<ì�ì¹

�ôYí�ì��kô�ì��îN¿�K¿�ì¹�îNì=ì�ì	�ìd¿>î�¿�
�ô·¿��ÁiÁEî7ì��ìYì�¿�ì¹�ÁiîE¿Aî�ò¥�ìlÁ>î�í�ì¹�í̧ ìא�ì¥ì¹
�îN¿�K¿�ì¹�îNì=ì�ì	�ìd¿>î�¿��KìBRAÀ��ìdÁ>îCíBÃא�

ì¹�ôYí�ì��kô�ì��ìYì�¿�ì¹�ÁiîE¿Aî�ò¥�ìlÁ>î�í�ì¹�í̧ ìא�ì¥
ÁiÁא�ìjÀ:í�ì¹�ÁiÁEî7ì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Il a entendu l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Celui qui fait l'aumône et 
celui qui s'en abstient sont 

comparables à deux hommes 
qui portent des cottes de 

mailles allant des clavicules 
jusqu'à la poitrine. Chaque 
fois que le premier dépense, 
sa cotte s'élargit et s'étend 

sur son corps au point de lui 
couvrir les pieds, et effacer 

les traces de ses pas. Quant à 
l'avare, chaque fois qu'il 

veut dépenser (son avarice le 



retient), une maille se colle à 
son corps. Ainsi, essaie - t - il 

vainement de décoller la 
cotte". (les dépenses 

charitables effacent les 
péchés comme une robe 

longue efface les traces des 
pieds). 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



�¾Lî�¿��îhÁ��¾�ìYîBì��òµîWì<Á��ì³ôWì8ì��îhì�
�¾LøE¿�−ì¹�t��íiRAא��ífì�Ã?ì��t�ìLøER:א��−�

�KìDEø�ìYí��ôgí��ÁiÁCEÁBìEÁ��KìDÀAì�Ã?ì��ìiRAא��ô·òI¿�
Á��í̧ ôjÀA¿��îgÀ�íWì�¿��lø�ìYí��KìB¿��KìDÁ�Á�Kì8

�òfì�ì�Ãא��ìfî�Á��ì·jÀ@ì��kô�ì��.�"�!�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�"�.�õjÀA¿>Ãא��"�øgìpì¹�Á�K¿>Ãא��òUî�¿>Á�

�òYî�uא�¿@Á��Kï9î�¿��íµK¿?í�ì¹�ò¹אìjÃא��ÁW�ÁWî7ì�ì¹�ò¶



�ÁcEÁ>î�א�ìjÃאò¹�uא�Á�K¿>Ã�ò�ì¹	ò·K¿@î�א�ì�ì¹�ò¶�:
í�ì¹íYîDíBÃא��ìj  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Si l'on fait 

une aumône provenant d'un 
gain honnête - et ALLAH 
n'accepte que ce qui est 
honnête - quoiqu'elle 

n'équivaille qu'à une datte, 
ALLAH la reçoit de Sa main 

droite. Ensuite, Il y veille, 



comme l'un de vous veille à 
son poulain, jusqu'à ce 

qu'elle s'accroisse et 
devienne aussi grande 

qu'une montagne". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì
íiRAא��ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì��"�:�ðfí�ì¥�KìBìCîEì�

¿>Á��lÁ7îBì�uא�ìhÁ��¾�t�Kï�îjìq�ìaÁBì�¿��òªî¥
�¾Mì�Kì�ì	�lÁ��:À��¿M¿?�ÁWì��òdî	אu�ó·



�í̧ ì�Kì��ì®ìYÃ�¿G¿��í�Kì�ô��kô�eÁ�ì¤¿�א�ìCì�¿�
�¿eÃAÁ��îhÁ��½Mì�îYì
�lÁ��¾�ôYì��ì¤òI¿א�

Á�ì¤�îNì�ìîjì�î	א�ÁW¿��ò אìYø7א��ì�KìBÃא��¿e
�lÁ��ðgÁoK¿��ðfí�ì¥�אì¤òI¿��ì�KìBÃא��ìaô�ì�ì�¿��íiRAÀ�
�ìµK¿?¿��ÁiÁ�Kì�î�ÁBÁ��ì�KìBÃא��íµøjì�í��ÁiÁ�¿?�ÁWì�

�íi¿��:�ìµK¿��؟�eíBî	א�Kì��ÁiRAא��ìWî�ì�Kì��:
À�uÁ��ð·u�ÁMì�Kì�ô�	ògî�א�»ÁXR�	ìaÁBì��lÁ�א�

�íi¿��ìµK¿?¿��:�ìgÁ��ÁiRAא��ìWî�ì�Kì��òhì�lÁCÀ�¿Gî�ì�



�ìµK¿?¿��؟�lÁBî	א�:�Kï�îjìq�Nî<ÁBì	�lø��
�íµjÀ?ì��í̧ í�Kì��אìXì��»ÁXRא��Á�Kì�ô�:��lÁ�א�

À��¿M¿?�ÁWì��òdî	אu�ó·t�íaìCî8ì��KìB¿��eÁBî	
�ìµK¿?¿��؟�KìDEÁ��:�lø�òI¿��אìXì��NÃAÀ��î¤��Kô�¿�

�í³ôWì8ì�¿G¿��KìDîCÁ��í íYî�ì��Kì��k¿���íYÀ;î�¿�
ÀAí�Á��KìDEÁ��õ£í¥¿�ì¹�Kï�ÀAí��lÁ�KìEÁì¹�Kì�¿��ífÀ��ì¹�ÁiÁ�

�íiì�ÀAí��.�"�ðgÁAî�í��í̧ �À�ôYì�.�"�ì¹ì¥אÃא��:�"
�ÀMì��¼�ì¥Kì�Á�	ï£jíא�tאì�ÃAíBÃא��íªî¥�.�¹�"



�ÀMì�îYô7א��"�ÁMìBì�î<íBÃא��ò.ø7א��òUî�¿>Á�
�ògEÁ�Ã�KÁ�ì¹�Áא�ôYא��ò·K¿@î	ò�ì¹�:�ífEÁ�ì��ìlÁ�
Á�KìBÃא� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), le Prophète (pbAsl) 
raconta: Tandis qu'un 

homme marchait dans une 
terre aride, il entendit une 

voix provenant d'un nuage: 
"Arrose le jardin d'Untel". 
Ce nuage se dirigea alors 



vers un terrain pierreux sur 
lequel il déversa son eau; or, 
un seul conduit reçut toute 
l'eau déversée. Suivant le 

cours d'eau, l'homme trouva 
un cultivateur en train de 
conduire l'eau vers son 

jardin à l'aide d'une pelle. - 
"Comment t'appelles - tu, ô 

serviteur d'ALLAH?", 
demanda - t - il au 

cultivateur. - "Untel - c'était 
en effet le même nom 

qu'avait précisé la voix 



provenant du nuage - ". Puis 
le cultivateur poursuivit: 

"Mais pourquoi, ô serviteur 
d'ALLAH, veux - tu savoir 
mon nom?". - "Eh bien! 

J'ai entendu une voix 
provenant du nuage dont 

vient l'eau que voici, 
m'ordonnant d'arroser ton 
jardin. Que feras - tu donc 

avec les fruits de ton 
jardin?". - "Après ce que 

j'ai entendu, reprit le 
cultivateur, j'attendrai la 



récolte dont je ferai aumône 
du tiers, . Je garderai un 

autre tiers pour la nourriture 
de ma famille et ceux qui 

sont à ma charge, et 
ressèmerai le tiers". 

(Transmis par Muslim) 
 

61 - L'interdiction de 
l'avarice et de la ladrerie 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ìfÁ�ì��îhì��Kô�¿�ì¹

ìEíCì�¿��kìCî�í�Ã�KÁ��ì�ôX¿�ì¹�kìCî=ì�î	אì¹�í̧ íYø�



�ºô£ìYì��אì¤ò��íiÀ�Kì��íiîCì�lÁCî=í��Kì�ì¹�ºìYî�í<ÃAÁ�
.�
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ÁiÁ�Ã>ì��ôUí
�ì³jí��îhì�ì¹

ì·jí�ÁAÃ>íBÃא��ígí��¿eÁ�¿�¹ÀG¿� . 
�íO�Á£Kì��îNì�ôW¿?ì�¿��½M¿AîBí��KìDîCÁ�Kô�¿�ì¹t�א

òdÁ�Kô� . �lÁ�א�Á�Kì�Ã�א�
ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
quant à celui qui est avare, 
se dispense (de l'adoration 

d'ALLAH) et traite de 



mensonge la plus belle 
récompense. Nous lui 

faciliterons la voie à la plus 
grande difficulté et à rien ne 

lui serviront ses richesses 
quand il sera jeté (au Feu)" 

(92:8 - 11). 
"Et quiconque a été protégé 

contre sa propre avidité... 
ceux - là sont ceux qui 
réussissent" (64:16). 

�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:



�ì¶îjì��ð�KìBÀAÀ��ìgÃAS;א��ô·òI¿��ìgÃAS;א��אjÀ?ôא�
�¿e¿Aî�¿��ôUõ7א��ô·òI¿��ôUõ7א��אjÀ?ôא�ì¹�ÁMì�KìEÁ?Ãא�

�îgÀ@¿Aî�¿��ì·K¿��îhì��:k¿Aì�îgíD¿AìBì��î·¿��
�îgíDì�ò¥Kì�ì��אjSAì�ì�î	אì¹�îgí�ì�Kì�Á£�אjÀ@¿>ì	

�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Redoutez l'injustice; elle 
constituera des ténèbres au 

Jour de la Résurrection. 



Redoutez la ladrerie; elle a 
entraîné la perte de ceux qui 

vous ont précédés en les 
portant à s'entre - tuer et à 

légaliser ce qui leur avait été 
interdit". 

(Transmis par Muslim) 
 

62 - L'altruisme et 
l'assistance 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�k¿Aì�ì·¹íYÁ�îHí�ì¹

ì¹�îgòDÁ�À>î�¿��½MìqKì8ì��îgòDÁ��ì·K¿��îj¿�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�k¿Aì�ì¶Kì<R:א��ì·jíBÁ<Ã:í�ì¹
�òYÁ���k¿���אïÐÁ	¿�ì¹�KïBEÁ�ì�ì¹�KïCEÁ@î�Á��Áiø�í�

�tÁ�Kìא  . 
ALLAH l'Exalté dit: "Et qui 

(les) préfèrent à eux - 
mêmes, même s'il y a 

pénurie chez eux". (59:9). 
"Et offrent la nourriture, 

malgré son amour, au 
pauvre, à l'orphelin et au 

prisonnier" (76:8). 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿���ðfí�ì¥�ì�Kì�

�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�ð£jíDî�ì��lø���.
ÁoKì�Á��ò̂ î<ì��k¿���ìfì	î¥¿G¿��îN¿�K¿?¿��Ái�:

��»ÁWîCÁ�Kì��ødì�Ã�KÁ��eì�ì<ì��»ÁXR�¿אì¹t�
�ìfî�Á��îN¿�K¿?¿��ºìYî�À��k¿���ìfì	î¥¿��ôgí��ð�Kì�
�¿eÁ�ì¤�ìfî�Á��ôhíDSAÀ��ìhÃAÀ��kô�ì��¿eÁ�ì¤�:t�
��»ÁWîCÁ�Kì��ødì�Ã�KÁ��eì�ì<ì��»ÁXR�¿אì¹t�



�ð�Kì��.¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��ÁiîE
�ìgRAì	ì¹�"�:�؟�¿M¿AîERAא��אìXì��ícEÁ9í��îhì��"

�¿�Kì��Kì�:��ò¥Kì8î�ìµK¿?¿�t�ðfí�ì¥��ìhÁ�א
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�.�ÁiÁAî�ì¥�k¿���ÁiÁ��ìd¿A¿:î�K¿�

�ìµK¿?¿�t�ÁiÁ�¿�ìYî��:�òµjí	ì¥�ìcîEìp�lÁ�òYÃ�¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��.�lÁ�ì¹

¿��¾Mìא�ì¹ò¥�ìµKt�ÁiÁ�¿�ìYî��:�ð�îlì
�´ìWîCÁ�îfì�
�îN¿�K¿?¿��؟�:t��t�lÁ�KìEî�Áq�í�jÀ���.�ìµK¿��:



�ì�Kì7ì<Ãא��¹אí£אì¥¿��אì¤ò�ì¹�¾�îlì7Á��îgòDEÁA4Aì<¿�
�lÁ�Á>Ã�¿G¿��KìCÀ>îEìp�ìfì�ì£�אì¤ò�ì¹�îgòDEÁ�øjìC¿�

�ífÀ�ÃGì��Kô�¿��Ái�ò¥¿�ì¹�ì אìYø��¿?¿>¹íWìא�.�א�
ô9א��ìf¿�¿�ì¹�KôB¿A¿��òhîEì�ò¹K¿��Kì�Kì�ì¹�ícîE

�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿Aì�¿ìUì�îq��ìW¿א�
�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�íiRAא��ìLÁ�ì�îW¿?¿�

�¿M¿AîERAא��KìBÀ@Á>îEì9Á��KìBÀ@Á<EÁCìq�îhÁ��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme vint trouver 
le Prophète (pbAsl) et lui dit: 

"Je suis épuisé et très 
besogneux". Le Prophète 

envoya à ses femmes 
respectivement leur 

demander de la nourriture, 
mais il reçut d'elles toutes la 
même réponse: "Par Celui 

qui t'a envoyé avec la Vérité, 
je n'ai que de l'eau". Aussi 

demanda - t - il (aux fidèles): 



"Qui donc veut lui accorder 
l'hospitalité cette nuit?". Un 
homme des 'Ansâr se leva et 

dit: "Moi, ô Envoyé 
d'ALLAH". Il emmena 

l'homme chez lui et dit à sa 
femme: "Honore l'hôte de 

l'Envoyé d'ALLAH". 
 

Suivant une variante: Il dit à 
sa femme: "As - tu quelque 

nourriture?". - "Rien, 
répondit - elle, sinon le repas 

des enfants". - "Eh bien, 



reprit - il, essaie de les 
distraire, et de les endormir 

s'ils demandent à dîner. 
Quand notre hôte entre, 

éteins la lampe et fais 
semblant que nous nous 

sommes en train de 
manger". Ainsi, le couple 

nourrit - il l'hôte, tout en se 
serrant le ventre toute la 

nuit. Le matin, l'amphitryon 
alla trouver le Prophète 

(pbAsl). - "ALLAH a prisé 
votre comportement de la 



veille à l'égard de votre 
hôte", dit l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl). 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

ì¹�í¶Kì<¿�.��ÁMì�òhîEìCî�u��lÁ�K¿�א��tô�í¶Kì<¿�א
ôא��uא�lÁ�K¿��ÁMì�t�ÁMì<ì�î¥�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.

�ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹



�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì�íiRAא�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�lÁ>Ã@ì��ÁWÁא�ìjÃא��í¶Kì<¿�

¥ÁMì<ì�î�òhîEìCî�t��lÁ>Ã@ì�אòhîEìCî�t�ì¹�í¶Kì<¿�אtא
¿�ì¹א�í¶Kì<t¿MìEÁ�KìBôא���lÁ>Ã@ì��ÁMì<ì�î¥  " . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "La nourriture 

de deux personnes peut 
suffire à trois, et celle de 

trois peut suffire à quatre". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Selon la version de Muslim, 
d'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "La 

nourriture d'une seule 
personne peut suffire à deux, 
celle de deux peut suffire à 
quatre, et celle de quatre à 

huit". 



ì	�lÁ�¿��îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<
�ìµK¿��íiîCì�:�ìaì��óY¿>ì	�lÁ��íhî�ì��KìBìCîEì�

�ì�Kì��î¤��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא�
�í²òYî8ì��ìfì<ì�¿��íi¿��¾M¿AÁא�ì¥�k¿Aì�ðfí�ì¥

KìBÁ
ì¹�KïCEÁBì��í̧ ìYì8ì�t�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��
îE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ìgRAì	ì¹�Ái�"�:�ì·K¿��îhì�

�îhì��k¿Aì�ÁiÁ��îWí<ìEÃA¿��óYîD¿��ífî9¿��íiì<ì�t�
�¿ìYîD��íi¿�îhì�ì¹��ì·K¿��íi¿��ðfî9¿��îhÁ�ì¦א£¾�



�îhì��k¿Aì�ÁiÁ��îWí<ìEÃA¿�t�íi¿��ì£אì¦��.�"�ìY¿�ìX¿�
�KìCî�¿�ì¥�kô�ì��ìY¿�ì¤�Kì��òµKìBÃא��Á²KìCîq¿��îhÁ�

�íiô�¿�t�ôdì��t¾Wì��ófî9¿��lÁ��KôCÁ���!�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Nous étions 
en voyage en compagnie du 
Prophète (pbAsl), lorsque 

vint un homme sur sa 
monture, et se mit à regarder 



à droite et à gauche. 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dit alors à ses Compagnons: 

"Que celui qui dispose de 
montures en plus, en donne 
à celui qui n'en a pas. Que 

celui qui a de vivres 
excédentaires, en fasse don à 
celui qui en manque". Puis 
il évoqua encore d'autres 

biens, qu'à la fin on crût que 
nul n'a droit à garder aucun 

superflu. 
(Transmis par Muslim) 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�îhìì¹
�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���î�ì�Kì��¼�¿�ìYîא��ô·¿�
�¾Mì�jí�îCì��¾�ì£îYí�Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�îN¿�K¿?¿��:�»ÁWìEÁ��KìD�î�ì�ì�t�KìD¿�jí�Ã�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��Kì�ìXì�¿G¿�

ì�î�í��í̧ í¥אì¦��KìDô�ò�ì¹�KìCîE¿���ì ìYì�¿��KìDîE¿���Kï�K
À��ìµK¿?¿�u�ð·�:�KìDìCì�î�¿��Kì��KìDEÁCí�Ã�Àא�!
�ìµK¿?¿��"�:�îgì<ì��.�"�kRAìq�õlÁ�ôCא��ì[¿Aì�¿�



�ôgí��ò[ÁAî�ìBÃא��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�ÁiîE¿���KìDÁ��ìfì	î¥¿��ôgí��Kìא�ìj¿:¿��ìaì�ì¥�؛

ìµK¿?¿��í¶îj¿?Ãא��íi¿���:�NîCì�î�¿��Kì��!�KìDì�Á�¿�
�Kï�Kì�î�í��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�

�íiô�¿��NîBÁAìì¹�i�Ã�¿Gì	�ôgí��KìDîE¿��t�õ£íYì��
ÁoKì	u�ìµK¿?¿���:�i�Ã�¿Gì	�Kì��ÁiRA�¿אì¹�lø��
t�ìlÁC¿>¿��ì·jÀ@ì�Á��i�Ã�¿Gì	�KìBô���KìDì�ì�Ã��.



ìµK¿��ðfîDì	��:�íiìC¿>¿��îNì�K¿@¿��.�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après Sahl ibn Sa`d 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Une femme vint trouver 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
lui offrit une burda qu'elle 

avait elle - même tissée, et lui 
dit: "Je l'ai tissée de mes 

propres mains pour que tu la 
portes". Comme il en avait 

vraiment besoin, le Prophète 
(pbAsl) la prit. Il sortit de 



chez lui avec la burda autour 
de la taille. Un des 

Compagnons lui lança: 
"Comme elle est belle! 
Donne - la - moi!". - 

"Certainement", répondit le 
Prophète. De retour chez lui, 
le Prophète enleva la burda, 

la plia et l'envoya à 
l'homme. - "Tu as mal agi!, 

dit - on à cet homme. Le 
Prophète la portait, il en 

avait donc besoin; cependant 
tu lui as demandé de t'en 



faire un don, sachant qu'il 
ne refuse rien à personne". - 

"ParALLAH! répondit 
l'homme, je ne la lui ai pas 
demandée pour m'en vêtir, 

mais plutôt pour me servir de 
linceul". - "En effet, 

l'homme fut enseveli dans 
cette burda", ajouta Sahl. 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
RAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íi

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:א�ô·�t�אjÀAì�î¥¿��אì¤��ì.ø�òYì<î

�îgòDÁ�KìEÁ�í¶Kì<¿��ôf¿��î¹¿��ò¹îZì=Ãא��lÁ�

�lÁ��îgí�ìWîCÁ�ì·K¿��Kì��אjí<ìBì��ÁMìC�ÁWìBÃ�KÁ�
�îgíDìCîEì��í̧ jíBì�ì�Ãא��ôgí��¾WÁא�ì¹�¾�îjì��lÁ�
�Kì�¿�ì¹�løCÁ��îgíD¿��ÁMô�òjô��KÁ��¾WÁא�ì¹�¾�Kì��

�îgíDîCÁ��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�אjÀAì�î¥¿��:�"
ì®אìY¿>Ãא��ì�ì¥K¿��î¹¿��îgí�í£אì¦�ì®ìY¿� . 

D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Quand les 
'Ach`arites manquent de 
provisions au cours d'une 
expédition, ou que leurs 

vivres arrivent à s'épuiser à 
Médine, ils rassemblent 

toute la nourriture qui reste, 
dans une pièce d'étoffe. Ils 

la partagent ensuite 
équitablement entre eux au 

moyen d'un vase. A vrai dire, 
les 'Ach`arites et moi, nous 

nous ressemblons". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
63 - La concurrence dans les 

œuvres destinées à l'autre 
monde et le souci d'acquérir 
toujours plus de tout ce qui 

est source de 
bénédictionTitre 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�¿eÁ�ì¤�lÁ�ì¹

ì·jí�Á�KìCì�íBÃא��ò[¿�KìCì�ìEÃA¿� . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "... 
Que ceux qui la convoitent 

entrent en compétition (pour 
l'acquérir)" (83:26). 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�îhìì¹
�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�ÁiÁCEÁBì��îhìì¹�íiîCÁ��ì�òYì7¿��¾א�ìYì7Á��ìlÁ�À�
À�uא�Á̧ ò¥Kì�ì��îhìì¹�ð¶t�í¢KìEî
�.�ìµK¿?¿�
í=ÃAÁ�u�ò¶�"�:�ìlÁ:îÀ��î·¿��lÁ��í·ì¤ÃGì�¿�
íHì�t�؟�Á��"í=Ãא��ìµK¿?¿�u�í¶�:t�Kì��ÁiRA�¿אì¹�



�ÁiRAא��ìµjí	ì¥tÁ��lÁ�EÁ8ìCÁ��íYÁ�¹À���eîC
�¿�íiRAì�ì¥	íµjí�א�ÁiRA�kRAìq�א�íiRA�.��ïWì�¿א�

�Á̧ ÁWì��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.
�íiRAì��"�í³îj¿��Á�KôCì�íBÃא��Á�Kô��KÁ��:�íiì<ìpì¹�î»¿�

í=Ãא��אìXì�ì¹u�ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�íhîא��ìjí��í¶
íiîCì�íiRAא� . 

D'après Sahl ibn Sa`d 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), On a servi à l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) une 



boisson, alors qu'un jeune 
homme était assis à sa 

droite, et des hommes âgés à 
sa gauche. Après avoir bu, le 

Prophète (pbAsl) dit au 
jeune homme:  "Me permets 
- tu de donner à boire à ces 

gens - ci?". - "Non, 
parALLAH, lui répondit - il, 
je ne céderai mon tour après 
toi à personne". L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) lui passa 

alors le vase. 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:�KìCîEì�

�ð£אìYì��ÁiîE¿Aì�ôYì�¿��Kï�Kì�îYí�ífÁ�ì�î=ì��í�jõ�¿�
�lÁ��lÁ�î�ì��í�jõ�¿��ìfì<ì�¿��¾Lì�ì¤�îhÁ�

�ôfì�ì¹�ôZì�íiõ�ì¥�í̧ �í�jõ��Kì��:¿��ÁiÁ�îjì��ì£KìC¿א
�ìµK¿��؟�ºìYì��KôBì�eí�îEìCÃ�¿��îhÀ�¿��îg¿�¿��:



�îhÁ@¿�ì¹�eÁ�ôZÁì¹�k¿Aì�t�îhì�lÁ��kìCÁ��
�eÁ�¿�ìYì��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: Tandis que Job (que la 

paix soit sur lui) se baignait, 
des sauterelles en or 

s'abattirent sur lui. Il en 
puisait à pleines mains et en 

accumulait dans son 
vêtement, lorsqu'il entendit 
le Seigneur l'appeler (par le 



truchement d'un ange): "O 
Job! Ne t'ai - Je pas accordé 
ce qui te suffit et te dispense 

de ce que tu vois?". - 
"Certes, je jure par Ta 

puissance, répondit - il, mais 
j'ai toujours besoin de Ta 

bénédiction". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
64 - Le mérite du riche qui 
rend grâce à Dieu. Il s'agit 

de celui qui a acquis ses 
richesses en toute probité et 



les a dépensées selon les 
ordres de Dieu 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�k¿:î¿��îhì��Kô�¿G¿�

�í̧ íYø�ìEíCì�¿��kìCî�í�Ã�KÁ��ì³ôWìqì¹�k¿?ôא�ì¹
�ºìYî�íEÃAÁ�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:א�KìDí�ôCì�íEì	ì¹t�k¿?î�
�Kì�ì¹�kR�ìZì�ì��íi¿�Kì��lÁ�îHí��»ÁXRא�tì��¾W

ò��ºìZî�í��¾MìBî<Á��îhÁ��í̧ ìWîCÁt�Áiî�ì¹�ì�Kì=Á�îא��
�ì²îjì��kìpîYì�Áiø�ì¥t�א¿�ì¹�k¿Aî. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�Á�K¿�ìWô8א��¹אíWî�í��î·ò�
�Kì�jí�îHí�ì¹�Kì�jÀ>î�í��î·ò�ì¹�ìlÁ��KôBÁ<ÁC¿�
�îgÀ@îCì�íY4>¿@í�ì¹�îgÀ@¿��ðYîEì��ìjíD¿��ìא�ìY¿?À>Ãא�

ì�øEì	�îhÁ��ðÐÁ�ì��ì·jÀAìBî<ì��KìBÁ��íiRAא�ì¹�îgÀ@Á�K
.�
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�kô�ì��ôYÁ�Ãא��אjÀ�KìCì��îh¿�

�îhÁ��אjÀ?Á>îCí��Kì�ì¹�ì·jõ�Á�í��KôBÁ��אjÀ?Á>îCí�
�ðgEÁAì�ÁiÁ��ìiRAא��ô·òI¿��¾�îlì
�í�Kì��lÁ�ì¹tא.�



Á�Kì��½�ìÐÁ�¿�òfî9¿�t�אKR:א��lÁ��ò³K¿>î�
½Mì�jÀAî<ì� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Celui 
qui donne et craint 
(ALLAH) et déclare 

véridique la plus belle 
récompense. Nous lui 

faciliterons la voie au plus 
grand bonheur" (92:5 - 7). 
"Alors qu'en sera écarté le 
pieux, qui donne ses biens 

pour se purifier et auprès de 
qui personne ne profite d'un 



bienfait intéressé mais 
seulement pour la recherche 
de La Face de son Seigneur 

le Très Haut. Et certes, il 
sera bientôt satisfait!" 

(92:17 - 21). 
"Si vous donnez 

ouvertement vos aumônes, 
c'est bien; c'est mieux 

encore, pour vous, si vous 
êtes discrets avec elles et 

vous les donniez aux 
indigents. ALLAH effacera 
une partie de vos méfaits. 



ALLAH est Parfaitement 
Connaisseur de ce que vous 

faites" (2:271). 
"Vous n'atteindrez la (vraie) 

piété, que si vous faites 
largesses de ce que vous 

chérissez. Tout ce dont vous 
faites largesses, ALLAH le 

sait certainement bien" 
(3:92). 

�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:t��ìWì�ì��t�òhîEì�ìCîא��lÁ��
�:Kì��íiRAא��í̧ Kì���ðfí�ì¥t�k¿Aì�íi¿:RAì�¿��

�íiRAא��í̧ Kì���ðfí�ì¥ì¹�ødì�Ãא��lÁ��ÁiÁ�¿@¿Aì�
Ã@Á��KìDíB4Aì<í�ì¹�KìDÁ��lÁ9Ã?ì��ìjíD¿��¼MìB�.�"

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.Kï��òY¿��íií�îYì
�ì¶ôW¿?ì�ì¹  . 
D'après `Abd - Allâh ibn 
Mas`ûd (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "L'envie n'est 
point permise que lorsqu'on 
a affaire à l'un de ces types: 



un homme aisé qui ne 
dépense les biens dont 

ALLAH a comblé que dans 
les bonnes œuvres. Un sage 

qui s'emploie à rendre la 
justice et à instruire les 

autres".  (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 

�òhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

t��ìWì�ì��t�òhîEì�ìCîא��lÁ���:�í̧ Kì���ðfí�ì¥



�òfîERAא��ì�Kì���ÁiÁ��í¶jÀ?ì��ìjíD¿��ì·�îYÀ?Ãא��íiRAא�
�ò¥KìDôCא��ì�Kì��ì¹�؛Kì��íiRAא��í̧ Kì���ðfí�ì¥ì¹t�

ôCא��ì�Kì��ì¹�òfîERAא��ì�Kì���íiÀ?Á>îCí��ìjíD¿��ò¥KìD�.�"
�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.אt�í�Kì��:�"í�KìKô�א�  

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "L'envie n'est point 
permise que lorsqu'on a 
affaire à l'un de ces deux 

types: un homme à qui 



ALLAH a accordé la 
connaissance du Coran et 

qui en applique jour et nuit 
les prescriptions; et un 
homme à qui ALLAH a 

accordé une fortune et qui la 
dépense (en aumône) de jour 

et de nuit". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�אîjì�¿��ìh�òYÁ�KìDíBÃא��ìא�ìY¿?À�



ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��jÀ�K¿?¿א��íiRAא��kRAìq�:�ìLì�ì¤
�k¿Aí<Ãא��Á�Kì�ì¥ôW�KÁ��ò¥jí�õWא��ífî�¿�

�ìµK¿?¿��ògEÁ?íBÃא��ògEÁ<ôCא�ì¹�"�:�¿́ ؟�"�Kì�ì¹�ì¤א
�ì·jSAì8í��KìB¿��l4Aì8í�:��jÀ�K¿?¿א�

ì��KìB¿��ì·jí�jí8ì�ì¹ì¹�ì·jÀ�ôWì8ì�ì�ì¹�í¶jí8t�
ì¹�ì·jÀ?Á�î<í�ì¹�í³ôWì8ì�ì�t�ídÁ�î<í���.�ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
¿�¿�u�îhì��ÁiÁ��ì·jÀ�ò¥îWí��Kï�îEì
�îgÀ@íB4AìÀ��



ì¹�îgÀ�ìWî<ì��îhì��ÁiÁ��ì·jÀ?Á�î�ì�ì¹�îgÀ@¿?ì�ì	t�
ìfì9Ã�¿��ðWì�¿��í·jÀ@ì���îgÀ@îCÁ��t�ìaìCìq�îhì��
�k¿Aì��Kì�:��jÀ�K¿א�"�.��ìfî�Á��Kì�îgí�î<ìCìq�؟�
�ìµK¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�"�:�ì·jí�ø�ì�í�

ìq�øfÀ��ìYí�í£�ì·¹íWìBî�ì�ì¹�ì·¹íYø�¿@í�ì¹u�¾�
ì�uì�ì¹�Kï�u�¼�ôYì��ì.Á��.�"�íא�ìY¿?À��ìaì�ìY¿�

RAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���ìh�òYÁ�KìDíBÃא��k
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��jÀ�K¿?¿א��íiRAא��:�KìCíא�ìjî���ìaÁBì	



.��ìjîאòµ��KìBÁ��KìCÃAì<¿��jÀAì<¿>¿א��íi¿Aî�Á�ífî�¿�t�א
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�îhì��ÁiEÁ�îHí��ÁiRAא��ífî9¿��¿eÁ�ì¤
�í�Kì7ì��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�אìXì�ì¹�À̀ Ã>¿�

�ógÁAî�í��ÁMìא�ì¹ò¥�"�.�í¥jí�õWא��:�א"t�íµאìjî�
íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹�À�ìÐÁ�¿@Ãא� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Les Muhâjirûn pauvres 

vinrent se plaindre à 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 
"Les gens fortunés se sont 

emparés des plus hauts 
degrés et du délice 

permanent". - "Comment?", 
s'étonna - t - il. Et les 

pauvres d'expliquer: "Ils 
prient comme nous, jeûnent 
comme nous, mais font aussi 
l'aumône et affranchissent 

(les esclaves), ce que nous ne 
pouvons pas faire". - 

"Voulez - vous, répliqua - t - 
il, apprendre ce par quoi 



vous rattraperez ceux qui 
vous ont précédés et 

devancerez ceux qui vous 
suivront, et nul ne 

l'emportera sur vous à moins 
qu'il ne l'ait faite comme 

vous?". - "Certes, ô Envoyé 
d'ALLAH". - "Dites à l'issue 
de chaque prière, poursuivit 

- il: (Gloire à ALLAH), 
(Louange à ALLAH), 

(ALLAH est Grand), trente - 
trois fois chacune". Quelque 
temps après, les pauvres des 



Muhâjirûn, retournèrent 
chez l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) et lui dirent: "Nos 
coreligionnaires fortunés ont 

entendu parler de ce que 
nous faisons, et ils ont fait de 

même". Et l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) de 

répliquer: "Telle est la grâce 
d'ALLAH, qu'Il donne à qui 

il veut" (62:4). 
(Transmis Al - Bukhârî et 

Muslim) 
 



65 - Le devoir de penser à la 
mort et de ne pas trop tabler 

sur l'avenir 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ÀM¿?Áoאì¤�ó[Ã>ì��õfÀ�

�ì¶îjì��îgÀ�ì¥jí�À��ì·îjR�ìjí��KìBô�ò�ì¹�Á�îjìBÃא�
�ò¥KôCא��òhì�ì¡òZî�í¦�îhìB¿��ÁMì�KìEÁ?Ãא�
�À�KìEì�Ãא��Kì�ì¹�ì¦K¿��îW¿?¿��¿MôCì�Ãא��ìfÁ�î£À�ì¹

ò��KìEî�õWא�t�ò¥¹íYí=Ãא��íKì�ì��. �



ì¹�k¿�Kì<ì��ìµK¿��:�אì¤Kì��ð[Ã>ì��»ò¥îWì��Kì�ì¹
�ø»¿GÁ��ð[Ã>ì��»ò¥îWì��Kì�ì¹�אïW¿��íLÁ�Ã@ì�

í�jíBì��óªî¥¿��
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îgíDÀAì�¿��ì�Kì��אì¤òI¿�t�

ì¹�¼MìKì	�ì·¹íYÁ�ÃGì�î�ì�t�ì·jí�ÁWÃ?ì�î�ì��. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�t�

ÃAí�ì¹�îgÀ@Àא�ìjî�¿��îgÀ@òDtî¹¿��t�òYÃ�Á¤�îhì�îgÀ�í£
�ígí��¿eÁ�¿�¹ÀG¿��¿eÁ�ì¤�îfì<Ã>ì��îhì�ì¹�ÁiRAא�



�îgÀ�KìCÃ�ì¦ì¥�Kì��îhÁ��אjÀ?Á>î�¿�ì¹�ì·¹íYÁ	Kì�Ãא�
�í�îjìBÃא��ígÀ�ìWì�¿��ìlÁ�ÃGì��î·¿��òfî�¿��îhÁ�

îj¿��ø�ì¥�ìµjÀ?ìE¿�t�ófì�¿��k¿�ò��lÁCì�îYô�¿��
¿G¿��¾L�òY¿��ì.Á�Á�Kô8א��ìhÁ��îhÀ�¿�ì¹�ì³ôWôq

�KìDÀAì�¿��ì�Kì��אì¤ò��Kï�Ã>ì��íiRAא��ìYø�ìHí��îh¿�ì¹
�ì·jÀAìBî<ì��KìBÁ��ðÐÁ�ì��íiRAא�ì¹. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ígí�ìWì�¿��ì�Kì��אì¤ò��kô�ì�
�l4Aì<¿��ò·jí<Á�î¥א�ø�ì¥�ìµK¿��í�îjìBÃא�



�íNÃ�ìYì��KìBEÁ��Kï�Á�Kìq�ífìBî¿�¿�u�KìDô�ò��
�ð¢ì¦îYì��îgòDÁoאì¥ì¹�îhÁ�ì¹�KìDÀAÁoK¿��ìjí��½MìBÁA¿�
�ò¥jõ8א��lÁ��ìVÁ>í��אì¤òI¿��ì·jí�ì<î�í��ò¶îjì��k¿�ò�

¿�uì¹�¾XÁ�ì�îjì��îgíDìCîEì��ì�Kì�î�¿��t�ì·jÀ�ì�Kì�ì�ì��
�ígí��¿eÁ�¿�¹ÀG¿��íiíC�ò¦אìjì��îN¿AÀ?ì��îhìB¿�
ìjì��îNR>ì��îhì�ì¹�ì·jí�ÁAÃ>íBÃא��íiíC�ò¦א

�lÁ��îgíDì�À>î�¿��¹אíYÁ�ì��ìh�ÁXRא��¿eÁ�¿�¹ÀG¿�
�í¥KôCא��ígíDì�jí�í¹�íU¿>ÃAì��ì·¹íWÁ�Kì��ìgôCìDì�



�lÁ�Kì���îhÀ@ì��îg¿�¿��ì·jí�Á�K¿��KìDEÁ��îgí�ì¹
�k¿���ì·jí�øX¿@í��KìDÁ��îgí�îCÀ@¿��îgÀ@îE¿Aì�k¿Aî�í�

�k¿�Kì<ì��ÁiÁ�îj¿��:א�lÁ��îgí�î�Á�¿��îg¿�tòªî¥�
ì.ÁCÁ	�ì£ìWì 

�òµ¿Gî	K¿��ó¶îjì��ì̂ î<ì��î¹¿��Kï�îjì��KìCî�Á�¿��אjÀ�K¿�
ò��îgí�î�Á�¿��î·ò��ìµK¿��ìh�ø£Kì<Ãא�tEÁA¿��u�îj¿��

�KìBô�¿��îgí�î�Á�ì�¿�¿��ì·jíB¿Aî<ì��îgí�îCÀ��îgÀ@ô�¿�



�KìCîE¿�ò��îgÀ@ô�¿�ì¹�Kï�ì�ì�îgÀ�KìCÃ?¿Aì�t�ì·jí<ì�îYí��
.�

¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�k�:�אjíCì���ìh�ÁXRAÁ��ò·ÃGì��îg¿�¿�
�ìµìZì��Kì�ì¹�ÁiRAא��òYÃ�ÁXÁ��îgíDí�jÀAÀ��ìaì7î�ì��î·¿�

ì¹�ødì�Ãא��ìhÁ�t�אjí�¹À��ìh�ÁXR�K¿��אjí�jÀ@ì��
ígòDîE¿Aì�א�ìµK¿:¿��ífî�¿��îhÁ��ì�Kì�Á@Ãא�t�íWì�

�ì·jÀ?Á	K¿��îgíDîCÁ��ðÐÁ�¿�ì¹�îgíDí�jÀAÀ��îNì�¿?¿��.
�lÁ�א�Á�Kì�Ã��½�ìÐÁ�¿��í�Kì�½Mì�jÀAî<ì�ì¹tא  . 



ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Toute âme goûtera la mort. 

Mais c'est seulement au 
Jour de la Résurrection que 
vous recevrez votre entière 

rétribution. Quiconque donc 
est écarté du Feu et introduit 
au Paradis, a certes réussi. 

Et la vie présente n'est qu'un 
objet de jouissance 

trompeuse" (3:185). 
"Et personne ne sait ce qu'il 

acquerra demain, et 



personne ne sait dans quelle 
terre il mourra" (31:34). 

"...Puis, quand leur terme 
vient, ils ne peuvent ni le 
retarder d'une heure ni 

l'avancer" (16:61). 
"O vous qui avez cru! Que 
ni vos biens ni vos enfants 

ne vous distraient du rappel 
d'ALLAH. Et quiconque fait 
cela... alors ceux - là seront 
les perdants. Et dépensez de 

ce que Nous vous avons 
octroyé avant que la mort ne 



vienne à l'un de vous et qu'il 
dise alors: Seigneur! Si 

seulement Tu m'accordais 
un court délai: je ferais 

l'aumône et serais parmi les 
gens de bien. ALLAH 

cependant n'accorde jamais 
de délai à une âme dont le 

terme est arrivé. Et ALLAH 
est Parfaitement 

Connaisseur de ce que vous 
faites" (63:9 - 11). 

"... Puis, lorsque la mort 
vient à l'un d'eux, il dit: 



Mon Seigneur! Fais - moi 
revenir (sur terre) afin que je 
fasse du bien dans ce que je 

délaissais. Non, c'est 
simplement une parole qu'il 
dit. Derrière eux, cependant, 
il y a une barrière, jusqu'au 
jour où ils seront ressuscités. 

Puis quand on soufflera 
dans la Trompe, il n'y aura 
plus de parenté entre eux ce 
jour là, et ils ne se poseront 
pas de questions. Ceux dont 
la balance est lourde seront 



les   bienheureux et ceux 
dont la balance est légère 
seront ceux qui ont ruiné 
leurs propres âmes et ils 

demeureront éternellement 
dans l'Enfer. Le feu brûlera 
leurs visages et ils auront les 
lèvres crispées. Mes versets 

ne vous étaient - ils pas 
récités et vous les traitiez 
alors de mensonges?" - 
jusqu'à Ses paroles - ".. 
Combien d'années êtes - 
vous restés sur terre?. Ils 



diront: Nous y avons 
demeuré un jour, ou une 

partie d'un jour. Interroge 
donc ceux qui comptent. Il 

dira: Vous n'y avez demeuré 
que peu (de temps), si 
seulement vous saviez. 

Pensiez - vous que Nous 
vous avions créés sans but, 
et que vous ne seriez pas 

ramenés vers Nous?" (23:99 
- 115). 

"Le moment n'est - il pas 
venu pour ceux qui ont cru, 



que leurs cœurs s'humilient 
à l'évocation d'ALLAH et 
devant ce qui est descendu 

de la vérité (le Coran)? Et de 
ne point être pareils à ceux 
qui ont reçu le Livre avant 
eux. Ceux - ci trouvèrent le 

temps assez long et leurs 
cœurs s'endurcirent, et 

beaucoup d'entre eux sont 
pervers" (57:16). 
KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹�ìµK¿��

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìXì�¿�



�ìµK¿?¿��ôlì�Á@îCìBÁ��ìgRAì	ì¹�"�:�lÁ��îhÀ�
�ófEÁ�ì	�íYÁ�Kì�î¹¿��ðL�òY¿��eô�¿G¿��KìEî�õWא��.�"
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�íhîא��ì·K¿�ì¹

�íµjÀ?ì��"�:¿��NîEì�î�¿��אì¤�u�òYÁ;ì�îCì��
ì¹�ì¡Kì�ô8א�¿��Nî�ì�îq¿��אì¤ò�u�òYÁ;ì�îCì��

�eÁpìYìBÁ��eÁ�ô�Áq�îhÁ��îXí�ì¹�ì�Kì�ìBÃא�
�eÁ�îjìBÁ��eÁ�KìEì��îhÁ�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�õ»ò¥Kì�í�Ãא��.�אìXì��ò¡îYì
�lÁ��אjÀ�K¿�



�ÁO�ÁWì�Ãא��:�í̧ KìCî<ì��:t�k¿���îh¿�îYì��
ì¹�KìEî�õWא�tì¹�KïC¿�ì¹�Kì�îXÁ�ô�ì��t�î�øWì�í��
Á��eì�Ã>ì�ì¹�KìDEÁ��Á�K¿?ì�Ãא��òµjÀ:tKÁ��t�Á�KìCÁ�î
ì¹�KìDÁ�t��KìDîCÁ��îdRAì<ì�ì��t�ÁiÁ��ídRAì<ì�ì��KìBÁ��

ì¹�ÁiÁC¿�ì¹�òYîE¿��lÁ��íL�òYì=Ãא�t�KìDEÁ��ífÁ=ì�î7ì��
�KìBÁ�t�íW�òYí��»ÁXRא��íL�òYì=Ãא��ÁiÁ��ífÁ=ì�î7ì��

�ÁiÁAî�¿��k¿���ì�Kì�ôXא��.îjôא���ÁiRA�¿KÁ�ì¹ídEÁ�  .
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) mit les mains sur 
mes épaules et me dit: 

"Considère - toi dans l'ici - 
bas comme un étranger ou 
un voyageur". Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) disait: "Si tu es au soir, 

ne remets pas les œuvres 
pieuses au matin, et si tu es 
au matin, ne remets pas les 

œuvres pieuses au soir. 
Compense ta maladie par ta 
santé, et ta mort par ta vie 

(Lorsque tu es bien portant, 



multiplie les œuvres pieuses 
avant que la maladie ou la 
mort ne te surprennent)". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCìì¹�)�ìYìBí�òhîא��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�õdì��Kì�
�ÁiEÁ��lÁqjí��ð�îlì
�íi¿��ógÁAî�í��ó�òYîא�

��òhîEì�¿AîE¿��íNEÁ�ì�t�½Mì�jí�Ã@ì��íií�ôEÁqì¹ì¹�
�í̧ ìWîCÁ�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�À̀ Ã>¿��אìXì�

�ø»ò¥Kì�í�Ãא��.�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:



ì��íNEÁ�ì�u�óµKìE¿��ì��.�"�ìYìBí�íhîא��ìµK¿��:
�ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�íXîCí��½M¿AîE¿��ôl¿Aì�î�ôYì��Kì�
�¿eÁ�ì¤�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

�tlÁ�ôEÁqì¹�»ÁWîCÁì¹�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Tout 
musulman ayant un dépôt 

ou ayant contracté une dette 
quelconque, n'a pas le droit 



de passer deux nuits sans 
faire son testament". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une variante de 

Muslim: "n'a pas le droit de 
passer trois nuits". 

 
Ibn `Umar ajouta: "Depuis 
que j'ai entendu ces propos 

de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl), je n'ai passé une 



nuit sans avoir fait mon 
testament". 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�R_ì�
�K¼�jÀ:í��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�

�ìµK¿?¿��"�:א�אìXì�tíiÀAì�¿��אìXì�ì¹�í·Kì�î�  . 

�S_ì�Ãא��ì�Kì��î¤��¿eÁ�ìX¿��ìjí��KìBìCîEì�¿�
�"õ»ò¥Kì�.��í�ìYÃ�tאí�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Le 
Prophète (pbAsl) traça 

quelques lignes et dit: "Voici 



l'homme et voici son terme, 
tandis qu'il est en pleine vie, 
voilà que survient le trait le 
plus proche (indiquant son 

terme)". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

î�ì��òhîא��òhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<
�"�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��R_ì�

lÁ��Kù:ì��R_ì�ì¹�Kï<ô�ìYí��Kù:ì� 

�K¼:À:í��R_ì�ì¹�íiîCÁ��Kï�ò¥Kì��Á_ì	ìjÃא�
�Á_ì	ìjÃא��lÁ��»ÁXRא��אìXì��k¿���אï¥Kì=Áq



�ìµK¿?¿��Á_ì	ìjÃא��lÁ��»ÁXRא��ÁiÁ�Á�Kì��îhÁ�:�
�K¼:EÁ��ÁiÁ�ìXì�tא�אí��íiÀAì�¿��אìXì�ì¹�í·Kì�î�
−�ÁiÁ��¿«Kì�¿��îW¿��î¹¿��−�ìjí��»ÁXRא��אìXì�ì¹�

�í¥Kì=ø8א��À_À:í�Ãא��Á̧ ÁXì�ì¹�ÁiÁAì�¿��í ò¥Kì�
ìYîאíª�tא�:�íiì7ìDì��אìXì��í̧ ¿G¿:î�¿��î·òI¿�

í̧��ìXìא��íiì7ìDì��ìXìא� ¿G¿:î�¿��î·ò�ì¹�אìXì��.�"
ò¥Kì�í�Ãא��í̧ «ì¹ì¥õא  . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Le Prophète (pbAsl) 



dessina un carré, puis un 
segment le divisant en deux 
rectangles superposables. Il 
traça ensuite quelques traits 
longitudinaux au milieu du 
rectangle inférieur, et dit: 

"Voici l'homme (représenté 
par le segment au milieu du 
carré), voici la durée de sa 

vie (représentée par les côtés 
du carré) qui le limite. Cette 

ligne qui sort (du carré), 
c'est l'espoir, tandis que ces 
petits traits représentent les 



incidents de la vie; s'il 
échappe à l'un d'eux, il sera 

atteint par un autre". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�îfì��:�Kï<î�ì	�òµKìBîtKÁ��¹אí¥Á£Kì��"�:�ìµK¿�
�KïEÁ=Ã:í��kïCÁ��î¹¿��KïEÁ�îCí��אïYÃ?¿��t��ì·¹íYÁ;ì�îCì�
�Kï�îjì��î¹¿��אïWÁCÃ>í��Kï�ìYì��î¹¿��אïWÁ�Ã>í��KïpìYì��î¹¿�
�íY¿;ì�îCí��ðLÁoK¿��÷Yì7¿��ìµKô�ôWא��î¹¿��אïZòDî�í�



ÀMì��kì�î£¿�õYì�¿�ì¹�؟�!�"�.�Kô��K¿��¿MìKô��¿î¹�א�
ðhì�ì��ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧  ¥ì¹ìא

. 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Hâtez - vous 
d'accomplir les bonnes 

œuvres avant que vous ne 
rencontriez les sept entraves 
suivantes: Attendrez - vous 
autre qu'une pauvreté qui 

vous préoccuperait au point 



de vous faire tout oublier, ou 
une richesse qui vous 

rendrait injuste, ou une 
maladie qui troublerait votre 

vie, ou une vieillesse qui 
vous mènerait à la 

décrépitude, ou une mort 
surprenante, ou l'Antéchrist 
dont le mal serait le pire des 

épreuves, ou l'Heure qui 
serait plus calamiteuse et 

plus pénible?". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 



Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�Áא�ôXRAא��ò¶Á¤Kì��YÃ�Á¤�îhÁ��¹אíYÁ�Ã�¿��"

�ì�îjìBÃא��lÁCî<ì��.�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðhì�ì��ðO�ÁWì� 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Rappelez - 
vous constamment de la 

destructrice des plaisirs (la 
mort)". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Lî<¿��òhî��ølì�À��îhìì¹�:

ÁiîE¿Aì��ì·K¿�ì¥	íµjí�א�íiRAא��kRAìq�ÁiRA�
�ì¶K¿��òfîERAא��íOÀAí��ìLì�ì¤�אì¤��ìgRAì	ì¹

�ìµK¿?¿��"�:�ìiRAא��¹אíYÀ�î¤Àא�í§KôCא��KìDõ�¿��Kì�
�ì�Kì��ÀM¿�Á£אôYא��KìDí<ì�î�ì��ÀM¿>Áא�ôYא��î�ì�Kì�



�ÁiEÁ��KìBÁ��í�îjìBÃא��ì�Kì��ÁiEÁ��KìBÁ��í�îjìBÃא��!
�"�NÃAÀ��:א�ìµjí	ì¥�Kì��íYÁ�Ã�À��lø���ÁiRA�
ô8א�u�îhÁ��e¿��ífì<î�¿��îg¿@¿��eîE¿Aì�¿�
ìqu�ìµK¿?¿��؟�lÁ��"�:�Nî�Á
�Kì��.�"�NÃAÀ��:

�ìµK¿��؟�ìaí�õYא��"�:��î£ò¦�î·òI¿��Nî�Á
�Kì�
�e¿��ðYîEì��ìjíD¿��.�"�NÃAÀ��:�؟�ícî8øC�K¿�

�ìµK¿��"�:�ðYîEì��ìjíD¿���î£ò¦�î·òI¿��Nî�Á
�Kì�
�e¿��.�"ÃAÀ��N�:�ìµK¿��؟�òhîEì�ÀAõ��K¿��"�:�Kì�



�e¿��ðYîEì��ìjíD¿���î£ò¦�î·òI¿��Nî�Á
�.�"
�NÃAÀ��:ìq�e¿��ífì<î�¿�u�ìµK¿��؟�KìDRAÀ��lÁ�
�"�:�e¿��ìY¿>î=í�ì¹�eôBì��k¿>Ã@í��î·ì¤�

�eí�î�ì¤�.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après 'Ubayy ibn Ka`b 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Lorsque le tiers de la 

nuit s'était écoulé, l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) se levait et 

s'adressait aux fidèles: 



"Mentionnez ALLAH! Le 
Jour où (la terre) tremblera 
(au premier son du clairon) 
est survenu, immédiatement 
suivi du deuxième. La mort 

avec tout ce qu'elle comporte 
est arrivée. La mort avec tout 

ce qu'elle comporte est 
arrivée!". - "O Envoyé 

d'ALLAH! Je multiplie la 
prière pour toi! Toutefois, 

j'aimerais savoir combien de 
temps dois - je lui 

consacrer?". - "Autant que 



tu voudras", lui répondit - il. 
- "Le quart de mon temps?". 
- "Autant que tu voudras, et 

sache que si c'est encore 
plus, ce sera bien pour toi". - 

"Alors la moitié?". - 
"Autant que tu voudras, et 
sache que si c'est encore 

plus, ce sera bien pour toi". - 
"Les deux tiers alors?". - 

"Autant que tu voudras, et 
sache que si c'est davantage, 
ce sera bien pour toi". - "Je 

te consacrerai alors tout 



mon temps!". - "Dans ce 
cas, tu verras tes soucis 

(dans l'ici - bas et dans l'au - 
delà) dissipés et tes péchés 

pardonnés". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
66 - La recommandation aux 
hommes de rendre visite aux 
tombes et ce que doit dire le 

visiteur 
 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìWî�ìYí��îhì�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

ò¦�îhì�îgÀ@í�îEìDì��NîCÀ��ò¥jí�À?Ãא��Á�ì¥Kì�
�Kì�¹í¥¹íZ¿��.�"�ðgÁAî�í��í̧ :�lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì�.�ì¹ì¥א
�"�î¥íZìEÃA¿��ì¥jí�À?Ãא��ì¥¹íZì��î·¿��ì£אì¥¿��îhìB¿�

�KìDô�òI¿�t¿�ìYÁ��Kì�íY4�ìXí�א  " . 
D'après Burayda 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Je vous avais 



interdit la visite des tombes, 
désormais visitez - les". 
(Transmis par Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�òµjí	ì¥�îhÁ��KìDí�¿AîE¿��ì·K¿��KìBRAÀ��ìgRAì	ì¹

îE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��îhÁ��í íYî�ì��ìgRAì	ì¹�Ái
�íµjÀ?ìE¿��òaEÁ?ì�Ãא��k¿���òfîERAא��òYÁ���"�:

ô�îgÀ@îE¿Aì�ì£א¥ì��ó¶îj¿��ì.ÁCÁ�îHí�uא��í¶
�ì·jÀAô�ìHí��אïW¿��ì·¹íWìjí��Kì��îgÀ�Kì�¿�ì¹



�îgÀ@Á��íiRAא��ì�Kì
�î·��Kô�ò�ì¹t�ì·jÀ?Á��!
�îYÁ>Ãא��ôgíDRAא�tÁW¿�îYì=Ãא��òaEÁ?ì��òfî���.�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Chaque 
fois que venait son tour de 

recevoir l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) chez elle, il se 

rendait à la fin de la nuit au 
cimetière d'Al - Baqî`. 

Arrivant là bas, il disait: 
"Que la paix soit sur vous, 



habitants croyants de cette 
demeure. Ce qu'ALLAH 
vous a promis est arrivé. 

Nous autres, nous sommes 
renvoyés à demain (à un 

autre moment) et nous vous 
suivrons si ALLAH le veut. 
Seigneur! Pardonne aux 
habitants de Baqî` Al - 

Gharqad". 
(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìWî�ìYí��îhìì¹�:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ì·K¿�



�î·¿��òYÁ�K¿?ìBÃא��k¿���אjí�ìYì��אì¤��îgíDíB4Aì<í�
�îgíDÀAÁoK¿��ìµjÀ?ì��"�:ô�îgÀ@îE¿Aì��ìfî�¿�uא��í¶

ô�ò�ì¹�ì.ÁBÁAî�íBÃא�ì¹�ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ìhÁ��ò¥Kì�øWא��K
¿��îgÀ@Á��íiRAא��ì�Kì
�î·�u�ìiRAא��íµ¿Gî	¿��ì·jÀ?Á�
�¿MìEÁ�Kì<Ãא��ígÀ@¿�ì¹�KìC¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Burayda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Le Prophète (pbAsl) 
enseignait aux fidèles de dire 

en visitant les cimetières: 
"Que la paix soit sur vous, 



les croyants et musulmans, 
habitants de ces demeures. 

Nous vous suivrons si 
ALLAH le veut. Nous 

demandons à ALLAH de 
nous protéger, vous et nous 

de tout ce qui nous 
répugne". 

(Transmis par Muslim) 
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ôYì��:�ìµK¿�
�îgòDîE¿Aì�ìfì�Ã�¿G¿��ÁMìC�ÁWìBÃ�KÁ��ó¥jí�À?Á��ìgRAì	ì¹



�Kì��îgÀ@îE¿Aì�í¶uô��ÁiòDî�ìjÁ��ìµK¿?¿�:�"�א�
�îgí�î�¿��îgÀ@¿�ì¹�KìC¿��íiRAא��íYÁ>î=ì��ò¥jí�À?Ãא��ìfî�¿�
�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �íhî��òYì�tKÁ�"�.�ì¹ì¥אì�ì¹�KìCÀ>¿Aì	

ðhì�ì��ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹ . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) passa près de 
quelques tombes à Médine, 
tourna son regard vers eux 
(les morts) et dit: "Que la 



paix soit sur vous, ô 
habitants des tombes. 

Qu'ALLAH nous pardonne 
et vous pardonne. Vous êtes 
nos prédécesseurs et nous 

vous suivrons". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 

67 - La désapprobation de 
celui qui souhaite la mort à 



cause d'un malheur qui l'a 
frappé. Cependant qu'on 

peut la souhaiter par crainte 
d'être tenté dans sa religion 

 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:t�ì�îjìBÃא��îgÀ�íWì�¿��ôhìEôCìBì�ì��
¿A¿��KïCÁ�î�í��Kô���Kï�EÁ�í��Kô�ò�ì¹�í£אì£îZì��íiRAì<
�íLÁ�î<ì�î�ì��íiRAì<¿A¿��.�"�אìXì�ì¹�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�



�ø»ò¥Kì�í�Ãא��À̀ Ã>¿��.�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:tì���ì�îjìBÃא��ígÀ�íWì�¿��ôhìEôCìBì�
ì¹t�íiìEÁ�ÃGì��î·¿��òfî�¿��îhÁ��ÁiÁ��íîWì���؛�íiô��

�íiô�ò�ì¹�íiÀAìBì�ìa¿:¿?îא��ì�Kì��אì¤�t�íW�òZì��
��í̧ íYíBí�ìhÁ�îHíBÃא�tאïYîEì��  " 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Que personne 
ne souhaite la mort: car s'il 
est bienfaisant, peut - être 

aura - t - il le temps de 
multiplier ses œuvres de 
bien. Si par contre, il est 
malfaisant, peut - être 

trouvera - t - il l'occasion de 
se repentir". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une variante de 
Muslim, d'après 'Abû 



Hurayra : L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Que personne ne souhaite 
la mort ni ne l'implore avant 
qu'elle ne le surprenne, car 
les œuvres cessent à la mort. 
Or, la longévité du croyant 
accroît sa part de bien (car 

elle lui permet de poursuivre 
ses œuvres pies)". 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



t�íiì�Kìq¿��5Yí9Á��ì�îjìBÃא��ígÀ�íWì�¿��ôhìEôCìBì�ì��
�ì·K¿��î·òI¿�tÁK¿��ôWí��uÃA¿���îfÀ?ìE�:�ôgíDRAא�

�lÁ��אïYîEì��À�KìEì�Ãא��îNì�K¿��Kì��lÁCÁEî�¿�
�lÁ��אïYîEì��À�K¿�ìjÃא��îNì�K¿��אì¤��lÁCR�ìjì�ì¹�"

�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Que nul ne souhaite la 

mort quand un malheur le 
frappe. S'il ne peut s'en 



empêcher qu'il dise alors: 
Seigneur! Fais - moi vivre si 
la vie m'est favorable et fais 
- moi mourir si, par contre, 
la mort m'est favorable". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

K¿��ó¶ò¦Kì��lÁ�¿��òhî��ò[îE¿��îhìì¹�ìµ�:
k¿Aì��Á�Kô�ì��òhî�א�KìCÃAì�ì£t�ìlÁpì¥�ø�ì¥

�ìaî�ì	�ºìjì�Ãא��ÁW¿�ì¹�í̧ í£jí<ì��íiîCì�íiRAא�
�ìµK¿?¿��¾�KôE¿��:�ìh�ÁXRא��KìCì�Kì�îq¿��ô·�



�Kô�ò�ì¹�KìEî�õWא��ígíDî8À?îCì��îg¿�ì¹�אîjì9ì��אjÀ>¿Aì	
�Kì��KìCî�ìq¿�t��Kï<Ápîjì��íi¿��íWÁ�ì��tìא�ìYõא����
îj¿�ì¹t�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��

�ÁiÁ���îjììW¿��Á�îjìBÃ�KÁ��ìjíîWì��î·¿��Kì�KìDì��.
�lÁCî�ì��ìjí�ì¹�ºìYî�À��¼�ôYì��í̧ KìCîEì�¿��ôgí�

�íi¿��K¼:ÁoKì��.�ìµK¿?¿��"�:�ìgÁAî�íBÃא��ô·�
��íiÀ?Á>îCí��¾�îlì
�øfÀ��lÁ��íYì�îHíE¿�t�lÁ��

ì
�Áא�ìYõא���אìXì��lÁ��íiÀAì<î�ì��Á�îl�.�"



�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ÁMìא�ì¹ò¥�À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹
ø»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après Qays ibn 'Abû 
Hâtim , Nous étions allés 
visiter Khabbâb ibn Al - 
'Aratt (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui) qui venait de 
subir sept cautérisations. Il 

nous dit: "Nos prédécesseurs 
ont disparu. L'ici - bas n'a 

en rien diminué (leur 
récompense dans l'au - delà) 
quoique nous avons connu 



des temps où nous 
thésaurisions l'argent 

excédentaire au sein de la 
terre. Or, si le Prophète 

(pbAsl) ne nous avait pas 
interdit de souhaiter la mort, 

je l'aurais fait". 
 

Une autre fois, nous nous 
rendîmes chez lui, alors qu'il 

était en train de bâtir un 
mur. Il nous dit: "Le 

musulman sera récompensé 
pour tout ce qu'il dépense 



(pour l'amour d'ALLAH), à 
moins de ce qu'il thésaurise 

dans la terre". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

68 - La crainte scrupuleuse 
de Dieu et le renoncement à 

tout ce qui est douteux 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ìjí�ì¹�KïCøEì��íiì�jí�ì�î�ì�ì¹
�ðgEÁ;ì�ÁiRAא��ìWîCÁ�.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ô·ò�
ô�ì¥Á£KìqîYÁBÃ�KÁ�¿��¿e  

ALLAH, l'Exalté, dit: "..Et 
vous le comptiez comme 

insignifiant alors qu'auprès 
d'ALLAH cela est énorme" 

(24:15). 
"Car ton Seigneur demeure 

aux aguets" (39:14). 



�íiRAא��ìlÁpì¥�óÐÁ7ì��òhî��ò·KìBî<õCא��òhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�:Nî<ÁBì	�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ô·�
ì�Ãא�u�ðhøEì��ì¶אìYì�Ãא��ô·ò�ì¹�ðhøEì��ìµ

�ð�KìDÁ�ì�î7í��KìBíDìCîEì�ì¹t�ìhÁ��ðÐÁ�¿��ôhíDíB¿Aî<ì��
�¿�ìYî�ì�î	א�Á�KìDí�õ7א��k¿?ôא��òhìB¿��ò§KôCא�

Á��ìa¿�ì¹�îhì�ì¹�ÁiÁpîYÁì¹�ÁiÁC�ÁWÁ��Á�KìDí�õ7א��l
�kìîYì��lÁ�ìYìא¶ò��ôY�K¿אÃא��lÁ��ìa¿�ì¹



�ÁiEÁ��ìaì�îYì��î·¿��ÀeÁ
jí��kìBÁ�Ãא��ìµîjì�
¿�t¿��kìBÁ��¾eÁAì��øfÀ@Á��ô·ò�ì¹�t�ô·ò�ì¹�

¿��íií�ò¥Kì�ì��ÁiRAא��kìBÁ�t�lÁ��ô·ò�ì¹�
�ìU¿Aìq�îNì�¿Aìq�אì¤��½Mì=î9í��ÁWì�ì�Ãא�

ì¤ò�ì¹�íiSAÀ��íWì�ì�Ãא��íWì�ì�Ãא��ìWì�¿��î�ìWì�א��¿
�íiSAÀ��:¿�t�íLÃA¿?Ãא��ìlÁ�ì¹��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
í̧��îhÁ��ó³íYÀ��¾�K¿>Ã�¿GÁ��Mì�ò¥K¿?ì�í¾؛� Kì�ì¹ì¥ì¹  . 

D'après An - Nu`mân ibn 
Bachîr (qu'ALLAH soit 
satisfait des   deux), J'ai 



entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "Certes ce qui 
est licite est bien établi et ce 

qui est illicite l'est 
également. Toutefois, entre 

ces deux catégories, se 
trouvent des sujets ambigus 
que peu de gens arrivent à 

discerner. Celui qui se garde 
de commettre de tels actes, 

préserve sa foi et son 
honneur. Celui qui, par 

contre, se hasarde sur cette 
pente, commet un acte illicite 



tout comme un berger qui, 
en menant son troupeau 

paître autour d'un enclos, 
risque de le voir y pénétrer. 

Tout souverain n'a - t - il pas 
un domaine réservé! Or 

l'enclos d'ALLAH consiste 
en ses interdictions. En 

vérité, il y a dans le corps 
humain un petit organe, s'il 
est sain, le corps tout entier 

sera sain, mais s'il est 
corrompu, tout le corps le 



sera de même. Cet organe, 
c'est le cœur". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�lÁ��¼�ìYîBì��ìWì�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�ìµK¿?¿��òd�òYR:א��"�:îj¿�t�î·¿��í²Kì�¿��lø�¿��
�ÁM¿�ìWô8א��ìhÁ��ì·jÀ@ì�t�KìDí�ÃA¿��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Ayant 



trouvé une datte sur son 
chemin , le Prophète (pbAsl) 
dit: "Si je ne craignais pas 
qu'elle ne soit de l'aumône, 

je l'aurais mangée". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·Kì<îBì	�òhî��ò§אôjôCא��òhìì¹

Á�ôCא��òhì�íiîCì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�øl
�ìµK¿��"�:אì¹�òdÀAí�Ãא��íhî�í��õYÁ�Ãא�t�Kì��ígî�

�ìaÁAR:ì��î·¿��Nî�òY¿�ì¹�eÁ�Ã>ì��lÁ��¿́ Kì�



�í§KôCא��ÁiîE¿Aì�.�"�ðgÁAî�í��í̧ ́¿�.�"�¥ì¹ìא Kì��"
�Á²K¿@Ãא�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא��Á�Kì�Ã�KÁ��:�ì£ô£ìYì��î»¿�
ÁiEÁ� . 

D'après An - Nawwâs ibn 
Sam`ân (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Le bien 
consiste à avoir un bon 

caractère, le péché c'est ce 
qui trouble le for intérieur, 

et que l'on n'aime pas 
dévoiler aux autres". 



(Transmis par Muslim) 
î��¿Mì8Áא�ì¹�îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wì�î<ì��òh

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�NîEì�¿�
�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�òhì�íµ¿Gî�ì��Nî�Á�

א	ÁNÃ>ì�î�:�"��îgì<ì��ìµK¿?¿�:��NÃAÀ�"�א�øYÁ�Ã�؟�
�í[Ã>ôCא��ÁiîE¿���îNô�¿GìBÃ�א�Kì��õYÁ�Ãא��eì�ÃA¿�

�ÁiîE¿���ô·¿GìBÃ�אì¹אì¹�íLÃA¿?Ãא�t�¿́ Kì��Kì��ígî�
�î·ò�ì¹�ò¥îWô8א��lÁ��ì£ô£ìYì�ì¹�ò[Ã>ôCא��lÁ�

�´îjì�Ã�¿�ì¹�í§KôCא��´Kì�Ã�¿��.�"�ðO�ÁWì�



�lÁ��õlÁ�ò¥אôWא�ì¹�íWìBî�¿��í̧ �ðhì�ì¹ì¥אì�
KìBòDî�ìWìCî�í� . 

D'après Wâbisa ibn Ma`bad 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Je me rendis chez 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

qui me demanda: "Viens - tu 
me demander ce qu'est le 
bien?". - "Oui", répondit 

Wâbisa. - "Eh bien! 
Consulte ton cœur: le bien 
c'est ce qui procure à ton 

âme et à ton cœur la 



tranquillité. Par contre, le 
péché est ce qui suscite tes 
doutes et trouble ton for 

intérieur, même si les gens 
(à part les savants) te le 

conseillent". 
(Transmis par 'Ahmad et Ad 

- Dârimî) 
�¿Mìì¹îYÁ	�lÁ�¿��îhìì¹−�ò.ø��òYî�א�¿@Á��
�KìDÁ�î�¿�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא�−�Á�ò¥Kì�Ãא��òhî��¿Mì�Ã?í�

�¼MìCîא��ì ô¹ìZì��íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥t�lÁ�



�îN¿�K¿?¿��½�¿�ìYîא��íiî�ì�¿G¿��óZ�òZì�òhî��Á�Kì���:
�îW¿��lÁ�R�¿אì¹�¿Mì�Ã?í�Nî<ìpî¥¿��îW¿��lø��

ô¹ìZì��ÀMì�Ã?í�KìD¿��ìµK¿?¿��KìDÁ��ì �:�íg¿Aî¿��Kì�
ì¹�lÁC�î<ìpî¥¿��eô�¿�t�ìLÁ�ìY¿��lÁC�îYì�î�¿��

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿��
�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��íi¿�¿Gì�¿��ÁMìC�ÁWìBÃ�KÁ�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îW¿�ì¹�ìcîE¿�
ìfEÁ��؟��"�Kï�î¹ì¦�îNì�¿@ì�ì¹�ÀMì�Ã?í�KìD¿�ì¥K¿>¿�



�í̧ ìYîE¿��.�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ "�:���ð�Kì�.�"�ì¹ì¥א
�Á�ìZîBìDÃא��òYî�¿@Á��"�.�ðZ�òZì�:�"�òhîEì<Ãא��òUî�¿>Á�

¾�ì¥ôY¿@í��ó»אìZÁ�ì¹ . 
D'après `Uqba ibn Al - 
Hârith (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Il avait 

épousé la fille de 'Ihâb ibn 
`Azîz, lorsqu'une femme vint 

dire à ce dernier: "J'ai 
allaité `Uqba aussi bien que 

la femme qu'il vient 
d'épouser". - "J'ignorais 



que tu m'avais allaité et tu 
ne m'en avais jamais 

informé", répondit - il. Il 
enfourcha alors sa monture 
et se rendit à Médine pour 
trouver l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) et lui raconter la 
chose. - "Comment tu gardes 

encore ta femme après ce 
qu'on a dit?", répliqua le 

Prophète (pbAsl). Sur ce, il 
la répudia, et quelque temps 
après, elle épousa un autre. 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�òhî��òhì�ì�Ãא��òhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�:�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhÁ��NÃ;Á>ì�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�Kì��îì£
�Kì��k¿���eí��òYì�t�eí��òYì���.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

�ðUEÁ�ìq�.KìCî<ì��í̧�:�ÁiEÁ��Seí7ì��Kì��Ã́ íYî�Àא
�Kì��îXí�ì¹tÁiEÁ��Seí7ì��  . 

D'après Al - Hasan ibn `Alî 
(qu'ALLAH soit satisfait des 

deux), J'ai retenu de 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
ces propos: "Délaisses ce 

dont tu doutes pour ce dont 
tu es certain". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:

�ì·K¿�t�íiRAא��ìlÁpì¥�òd�øWø8א��óYÃ@ì��lÁ�
À��íiîCìu�jí�¿��ì·K¿�ì¹�ì אìYì�Ãא��íi¿��í òYî�í��ð¶

�Kï�îjì��ì�Kì�¿��ÁiÁא�ìYì��îhÁ��ífÀ�ÃGì��óYÃ@ì�
�íi¿��ìµK¿?¿��óYÃ@ì��jí�¿��íiîCÁ��ìf¿�¿G¿��¾�îlì7Á�



í=Ãא�u�í¶�:�jí�¿��ìµK¿?¿��؟�אìXì��Kì��»ò¥îWì�
�óYÃ@ì��:�ìµK¿?¿��؟�ìjí��Kì�ì¹�:�NîCôD¿@ì��NîCÀ�
t�íhÁ�î�À��Kì�ì¹�ÁMôEÁAÁ�Kì�Ãא��lÁ��ó·Kì�î�

��¿Mì�KìDÁ@Ãא�t�lÁCìEÁ?¿A¿��i�îìWì��lø�¿��
�lÁ�K¿:î¿G¿�−�¿eÁ�ìXÁ��−�»ÁXRא��אìXì��
�íiîCÁ��NÃA¿�¿��.í�¿��ìfì�î£¿G¿��í̧ ìWì��óYÃ@ì��j

�ÁiÁCÃ:ì��lÁ��¾�îlì
�ôfÀ��ì�K¿?¿��.�í̧ ¥ì¹ìא
�õ»ò¥Kì�í�Ãא��"�.�í אìYì�Ãא��:�"�ð�îlì




�ôfÀ��Ái�ø£ìHí��Á̧ ÁWî�ì�k¿Aì�íWøEô��íiÀAì<î�ì�א�
ÁWî�ì<ÃAÁ��í·jÀ@ì��íií�î�¿��lÁ�Kì�ì¹�ó¶îjì� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 'Abû 

Bakr (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) avait un 

domestique qui lui devait 
une part de son pécule 

chaque jour, et 'Abû Bakr 
s'en servait pour s'acheter de 

la nourriture. Un jour, 
comme d'habitude, le 

domestique apporta le pécule 



et 'Abû Bakr en acheta de la 
nourriture. Après quoi, le 

domestique lui dit: "Sais - tu 
d'où provient cet argent?". - 

"D'où?", demanda 'Abû 
Bakr. - "A l'époque 

préislamique, j'avais prédit à 
un homme son avenir, bien 
que je ne connaisse rien à la 

prédiction, mais je l'avais 
trompé. Je l'ai récemment 

rencontré et il m'a payé ma 
prédiction. Telle est la 

source de l'argent dont tu 



t'es servi pour te nourrir". 
'Abû Bakr se mit alors la 
main dans la bouche et 
vomit tout ce qu'il avait 

mangé. 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

í�ô·¿��óaÁ�Kì��îhìì¹�Á�KR:ì�Ãא��ìhî��ìYìB
�ìªìY¿��ì·K¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

¾²�ì.Á�ô¹t��¿Mì<ì�î¥¿��ìh�òYÁ�KìDíBÃAÁ�t�א
�ìªìY¿�ì¹tì��ÁiÁCî�u��¿Mì�t�¾MìoKÁ��ì[îBì�ì¹�¾²
�íi¿��ìfEÁ?¿��:�ìgÁA¿��ìh�òYÁ�KìDíBÃא��ìhÁ��ìjí�



�ìµK¿?¿��؟�i�î8¿?ì��:�í̧ !���KìBô��ìYì�Kì��ÁiÁ��ìjì�¿א
�íµjÀ?ì��:�ÁiÁ�Ã>ìCÁ��ìYì�Kì��îhìB¿��ìjí��ì[îE¿��.

õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après Nâfi` , `Umar ibn Al 

- Khattâb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) avait assigné 

à chacun des premiers 
Muhâjirûn quatre mille 

(dirhams) et à son fils, trois 
milles cinq cents. On lui dit: 

"Ton fils ne fait - il pas 
partie des Muhâjirûn? 



Pourquoi donc lui verser 
moins que les autres?". - 

"Parce que, répondit `Umar, 
c'est moi, son père, qui l'a 

amené à Médine. Il n'est pas 
à égaler ceux qui 

accomplirent l'hégire de leur 
propre initiative". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ø»ÁWî<ô��ì¹îYí¿�א��òhî��¿MôEÁ:ì�îhìì¹

�ìµK¿��:�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ�Kì�ô8א�
�"�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥



�ì.Á?ô�íBÃא��ìhÁ��ì·jÀ@ì��î·¿��íWî�ì<Ãא��íbÀAî�ì��t
�ÁiÁ��KìBÁ��אï¥ìXì��ÁiÁ��ì§ÃGì��t�Kì��ììWì��kô�ì�
�:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ð§ÃGì�"�.�ì¹ì¥א

ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après `Atiyya ibn `Urwa 
As - Sa`dî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Le 
Serviteur ne saura atteindre 

à la vraie piété que s'il 
renonce à quelques actes 



licites de peur de succomber 
à d'autres illicites". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
69 - Le devoir de préférer la 
solitude lorsque les gens et 
les temps se corrompent ou 

par peur d'une tentation 
dans sa foi, ou de tomber 



dans l'interdit, l'équivoque et 
autres choses pareilles 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�lø�ò��ÁiRAא��k¿�ò��¹אõYÁ>¿�

ð.Á�í��ðY�ÁXì��íiîCÁ��îgÀ@¿� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: 

"Fuyez donc vers ALLAH. 
Moi, je suis pour vous de Sa 

part, un avertisseur 
explicite" (51:50). 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��òhî��ÁWî<ì	�îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ìiRAא��ô·�
�ôlÁ>ì�Ãא��ôlÁCì=Ãא��ôlÁ?ôא���ìWî�ì<Ãא��õLÁ�í��.�"

�ðgÁAî�í��í̧ "�א�ølÁCì=Ã�"�א�ìYíBÃא£í��Á�.�ì¹ì¥א
�ÁO�ÁWì�Ãא��lÁ��ìdì�ì	�KìB¿��ò[Ã>ôCא��õlÁC¿�

òUEÁ�ô8א� . 
D'après Sa`d ibn 'Abû 

Waqqâs (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), J'ai entendu 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "ALLAH aime le 
Serviteur pieux qui est 

content de ce dont il dispose 
et qui vit sans ostentation". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�ðfí�ì¥�ìµK¿��:�ò§KôCא��õ»¿�
�ìµK¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��ífì9Ã�¿��"�:�ðhÁ�îHí�

�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ÁiÁ�Kì�ì¹�ÁiÁ�Ã>ìCÁ��ðWÁ�Kì�í��"
�.�ìµK¿��:ìµK¿��؟�îhì��ôgí��"�:��ðfí�ì¥�ôgí�



�íWí�î<ì��Á�Kì<ø7א��ìhÁ��¾Lî<Á
�lÁ��ðµòZì�î<í�
�íiô�ì¥�.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ìiRAא��lÁ?ô�ì�

�Á̧ øYì
�îhÁ��ì§KôCא��íìWì�ì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  
. 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Interrogé 
sur l'homme ayant le plus de 
mérite, l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) répondit: "C'est le 

croyant qui se dépense, corps 
et biens, pour l'amour 



d'ALLAH". - "Ensuite?". - 
"Ensuite, l'homme qui se 

réfugie dans un défilé, pour 
adorer son Seigneur". 

 
Suivant une variante: "Qui 
craint ALLAH, et s'abstient 

de nuire à autrui". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��(�ìµK¿��:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�òµKì��ìYîEì��ì·jÀ@ì��î·¿��ÀeÁ
jí�
�òµKì�Á�Ãא��ìcì<ì
�KìDÁ��íaÁ�ô�ì��ðgìC¿��ògÁAî�íBÃא�
�òhì�Á>Ãא��ìhÁ��ÁiÁC�ÁWÁ��õYÁ>ì��òYÃ:¿?Ãא��ìaÁא�ìjì�ì¹�"

�.ì¥�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ 
ícì<ì�א�òµKì�Á�Ã�"�ì¹�.�ì¹א
�:�"î¿�uKì�  . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Peu s'en faut que la 
meilleure fortune du 



musulman ne soit un 
troupeau de moutons qu'il 

mène paître sur les cimes des 
montagnes et dans les 

endroits arrosés par la pluie. 
Fuyant ainsi les troubles, 

pour préserver sa foi". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא�:�"�

��KöEÁ�ì��íiRAא��ìOì<ì��Kì�t�ìgìCì=Ãא��kìì¥��.�"



�íií�Kì�îq¿��ìµK¿?¿��:�ìµK¿��؟�ìNî�¿�ì¹�"�:�îgì<ì�
�¿_�ò¥אìY¿��k¿Aì�Kì�Kìî¥¿��NîCÀ�t�¿MR@ì��òfî�

�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Tous les prophètes ont 
gardé les moutons". - "Et 

toi?", demandèrent les 
Compagnons. - "Oui, 

répondit - il, je faisais paître 
les moutons pour les 



Mecquois, moyennant 
quelques qîrât (une 

monnaie)". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

�íiîCìì¹�)î�ìYí��lÁ�¿��¿�ìY�(�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhì
�ìµK¿��íiô�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îhÁ�

�½eÁ�îBí��ðfí�ì¥�îgíD¿��ò§KôCא��ò̈ Kì<ì��òYîEì�
�k¿Aì�íÐÁ:ì��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ÁiÁ	ìY¿��ì·KìCÁ

�¼Mì<îEì��ìaÁBì	�KìBRAÀ��ÁiÁCî�ì�−�¼MìîZ¿��î¹¿��−�
ì�î�ì��ÁiîE¿Aì�ì¥K¿��ì�îjìBÃא��ò¹¿��ìfî�¿?Ãא��lÁ=



�íiô�K¿;ì��؛�ò§Ã�ì¥�lÁ��¾MìBîEìCÀ��lÁ��ðfí�ì¥�î¹¿�
Á̧�א�Ácì<ô7��î¹¿��òhÃ:ì�ì¹א£¾� ÁXì��îhÁ��¾M¿>ì<ì


Á̧�א ÁXì��îhÁ�tô8א��ígEÁ?í��ÁMì�Á£î¹u�lÁ�îHí�ì¹�¿�
�í.Á?ìEÃא��íiìEÁ�ÃGì��kô�ì��íiô�ì¥�íWí�î<ì�ì¹�¿�K¿�ôZא�

ôCא��ìhÁ��ì[îE¿���ò§Kt�óYîEì��lÁ���.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ðgÁAî�í��"�.�íÐÁ:ì�ì¹�:�"�íòYî�í��î»¿��.�ì¹�"
�íiíCî�ì��:�"�í̧ íYîD¿��.�ì¹�"�ÀMì<îEìDÃא��:�"

�Á�îYì�ÃAÁ��í�îjô8א��.�ì¹�"�ÀMìîZ¿>Ãא��:�"



�í̧ íjî�ì��.�ì¹�"�õ·K¿;ì��"�íaÁpאìjìBÃא��Á�îlô7א�
�KìDEÁ��í̧ í£jí�í¹�õh¿;í��lÁ�Rא��.ì¹��"�ÀMìBîEìCí=Ãא�

�"−�òhîEì=Ãא��øgì9Á��−�ògìCì=Ãא��íÐÁ=î8ì���.�ì¹�"
�ÀM¿>ì<ô7א��"�òhîEì<Ãא�ì¹�ò.ø7א��òUî�¿>Á��:�ìlÁ�

òfì�ì�Ãא��k¿Aî¿� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "L'une des 

meilleures manières de vivre 
est celle d'un homme qui 



tient les rênes de son cheval 
en s'apprêtant à combattre 

dans la voie d'ALLAH, 
s'envole sur le dos de sa 

monture, chaque fois qu'il 
entend un signal de guerre, 
et s'élance là où il croit être 

tué (par les mains d'un 
mécréant) ou mourir (dans 

la voie d'ALLAH). Une autre 
des plus bénéfiques manières 

de vivre c'est celle d'un 
homme qui fait paître son 
petit troupeau de moutons 



sur le sommet d'une 
montagne ou dans la vallée. 
Il s'acquitte en outre de la 
prière et de la Zakâ, adore 

son Seigneur jusqu'à ce que 
la mort le surprenne, et 
n'entretient que de bons 

relations avec les hommes". 
(Transmis par Muslim) 

 
70 - Le mérite de se mêler 

aux gens, d'assister avec eux 
à la prière de Vendredi, à 
tout prière en commun, à 



toutes les démonstrations de 
bien et aux cercles de 

méditation pieuse. Le mérite 
aussi de rendre visite à leurs 

malades, de suivre leurs 
cortèges funèbres, d'aider 

leurs besogneux, de 
renseigner leurs ignorants et 

autres bons services pour 
celui qui est capable 

d'ordonner le bien et de 
proscrire le mal, qui s'est 
retenu de faire du tort aux 



autres et qui a supporté leurs 
torts avec patience 

�k¿Aì�ò§KôC�KÁ��¿«K¿AÁ�î�KÁא��ô·¿��îg¿Aîא
�í¥Kì�î�íBÃא��ìjí��i�îY¿�ì¤�»ÁXRא��Áiî�ìjÃא�
ìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ÁiîE¿Aì�ì·K¿��»ÁXRא��kRA
�Á�KìEÁ�î�Tא�íYÁoKì	ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�¿eÁ�ìX¿�ì¹�îgòDîE¿Aì�íií�K¿Aì	ì¹�ÁiRAא��íא�ìj¿Aìq
�ìhÁ��îgí�ìWî<ì��îhì�ì¹�ì·¹íWÁ
�í�K¿>¿Aí�א�ôYאÃא�
�îhÁ��îgí�ìWî<ì��îhì�ì¹�ì.Á<Á�Kôא��ì¹�ÁMì�Kì�ô8א�



ìjí�ì¹�îgÁ�ò¥KìEî�¿�ì¹�ì.ÁBÁAî�íBÃא��Á�KìB¿Aí�
�îgí�ìWî<ì��îhì�ì¹�ì.Á<Á�Kôא���òYì�Ã�¿��íLì�îXì�
�íYì�Ã�¿�ì¹�íWìBî�¿�ì¹�õlÁ<Á�Kô7א��ìµK¿��ÁiÁ�ì¹
�ì.Á<ìBî�¿��îgíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KìD¿?À>Ãא��.

�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�øYÁ�Ãא��k¿Aìjí�ì¹Kì<ì�ì¹א�
�ºìjÃ?ôא��ì¹�.�Kì��kìCî<ì��lÁ��í�Kì�Tאì¹

i�îY¿�ì¤½Mì�jÀAî<ì��½�ìÐÁ�¿��  . 
Les sous - titres: observer la 
prière de vendredi, tenir aux 
prières en commun, prendre 



part aux cercles où l'on 
évoque Allah, visiter les 

malades, suivre les convois 
funèbres, soulager les 
besogneux, guider les 

égarés, ordonner le bien et 
interdire le mal, s'abstenir de 
nuire à autrui et faire preuve 
de patience quand on lui fait 

du tort. 
Sache que la vie en société 

telle que je l'ai évoquée dans 
les sous - titres de ce 

chapitre, fut le mode préféré 



par l'Envoyé d'Allah et par 
tous les autres prophètes 

(que la paix et la bénédiction 
d'Allah soient sur eux), ainsi 

que par les califes bien - 
guidés, les Compagnons, les 

théologiens, ulémas et 
meilleurs hommes, 
musulmans. C'était 

également le choix des 
imams: Ach - Châfi`î, 

'Ahmad et encore plusieurs 
autres. En effet, Allah dit: 

...Entraidez - vous dans 



l'accomplissement des 
bonnes œuvres et de la piété 

(5:2) 
 

71 - La modestie et l'attitude 
humble et bienveillante avec 

les croyants 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�¿eì�KìCì��î̂ Á>îא�ì¹
ôא��òhìBÁ��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ìhÁ��¿eì<ì�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îhì��אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�
�lÁ�ÃGì��ì²îjì�¿��ÁiÁC�Á£�îhì�îgÀ@îCÁ��ôWì�îYì�
�k¿Aì�¾MR�Á¤¿��íiì�jõ�Á�í�ì¹�îgíDõ�Á�í��ó¶îj¿?Á��íiRAא�
�ìh�òYÁ�K¿@Ãא��k¿Aì�¾�ôZÁ¿��ì.ÁCÁ�îHíBÃא�. �

¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�k�:�Kô�ò��í§KôCא��KìDõ�¿��Kì�
�îgÀ�KìCÃAì<ì�ì¹�kì�î�À�ì¹�óY¿�ì¤�îhÁ��îgÀ�KìCÃ?¿Aì�
�îgÀ@ì�ìYÃ�¿��ô·ò��אjÀ�ì¥Kì<ì�Á��ìfÁoKì�¿�ì¹�Kï�jí<í


�îgÀ�K¿?î�¿��ÁiRAא��ìWîCÁ. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:¿�u�ìjí��îgÀ@ì�À>î�¿��אjS�ìZí��
�k¿?ôא��òhìBÁ��íg¿Aî¿��.ì��ìµK¿�ì¹�k¿�Kì<�:
�í�Kì�אîq¿��ºì£Kì�ì¹tKì�ò¥�Á²אìYît�

�kìCÃ�¿��Kì��אjÀ�K¿��îgí�KìBEÁ�Á��îgíDì�jÀ�òYî<ì�
�ì·¹íYÁ�Ã@ì�î�ì��îgí�îCÀ��Kì�ì¹�îgÀ@í<îBì��îgÀ@îCì

íHì�¿�t�îgí�îBì�Ã�¿��ìh�ÁXRא��Á�t�íiRAא��ígíDÀ�KìCì��
�¿MôCì�Ãא��אjÀAí�î£א�¾MìBî�ìYÁ�t�ð²îjì��

îgÀ@îE¿Aìì¹�tì·jí�ìZî�ì��îgí�î�¿��  . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
abaisse ton aile (sois 
bienveillant) pour les 

croyants qui te suivent" 
(26:215). 

"O les croyants! Quiconque 
parmi vous apostasie de sa 
religion... ALLAH va faire 

venir un peuple qu'Il aime et 
qui L'aime, modeste envers 

les croyants et fier et 
puissant envers les 
mécréants" (5:54). 



"O hommes! Nous vous 
avons créés d'un mâle et 

d'une femelle, et Nous avons 
fait de vous des nations et 
des tribus, pour que vous 

vous entre - connaissiez. Le 
plus noble d'entre vous, 

auprès d'ALLAH, est le plus 
pieux. ALLAH est certes 

Omniscient et Grand 
Connaisseur" (49:13). 

"... Ne vantez pas vous - 
mêmes votre pureté; c'est 



Lui qui connaît mieux ceux 
qui (Le) craignent" (53:32). 

"Et les gens Al - A`râf, 
appelant certains hommes 
qu'ils reconnaîtront par 

leurs traits caractéristiques, 
diront: Vous n'avez tiré 

aucun profit de tout ce que 
vous aviez amassé et de 
l'orgueil dont vous étiez 

enflés! Est - ce donc ceux - 
là au sujet desquels vous 

juriez qu'ils n'obtiendront de 
la part d'ALLAH aucune 



miséricorde...? - Entrez au 
Paradis! Vous serez à l'abri 
de toute crainte et vous ne 

serez point affligés" (7:48 - 
49). 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó¥KìBÁ��òhî��òªKìEÁ�îhìì¹
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ôl¿���kì�î¹¿��ìiRAא��ô·�
�kô�ì��אjí<ìpאìjì��î·¿�t�k¿Aì�ðWì�¿��ìYì�Ã>ì��



ì¹�¾Wì�¿�t�¾Wì�¿��k¿Aì�ðWì�¿��lÁ=î�ì���.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après `Iyâd ibn Himâr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "ALLAH m'a 
inspiré de vous commander 

l'humilité pour que personne 
ne se vante ni n'opprime 

autrui". 
(Transmis par Muslim) 



îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ô·¿��íi
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�Kì�ì¹�óµKì��îhÁ��½M¿�ìWìq�îNì8¿?ì��Kì�
��ójÃ>ì<Á��אïWî�ì�íiRAא��ì£אì¦t�ìaìpאìjì��Kì�ì¹�אöZÁ�

��ÁiRAÁ��ðWì�¿�t�íiRAא��íiì<¿�ì¥��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  .
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "L'aumône ne 
diminue jamais le capital. Le 
pardon est récompensé de la 



part d'ALLAH par un 
surcroît de considération. La 

modestie ne visant que 
l'amour d'ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - , est 

récompensée par une 
exaltation". 

(Transmis par Muslim) 
�k¿Aì�ôYì��íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹

�ìµK¿�ì¹�îgòDîE¿Aì�ìgRAì�¿��ó·KìEî�Áq�:�ì·K¿�



�íiÀAì<Ã>ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��.
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

'Anas (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), en passant 

près de quelques garçons, les 
salua, puis dit: "L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) faisait 

cela". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�ó[ì�¿��(�ìµK¿��:א�îNì�K¿��î·�t�ÀMì�
�ølÁ�ôCא��ÁWìEÁ��íXí�ÃGì�¿��ÁMìC�ÁWìBÃא��Á�Kì���îhÁ�
ÁiÁ��ídÁA¿:îCì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�

�î�ì�Kì
�íOîEì��!õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), "Une 
esclave de Médine pouvait 

facilement prendre le 
Prophète (pbAsl) par la main 

et l'emmener là où elle 
voulait". 



(N.B. : Modeste, le Prophète 
(pbAsl) était prêt à rendre 

service à quiconque). 
(Transmis par Muslim) 

òhì�אì¹t�ìµK¿��ìW�òZì��òhî��Á£ìjî	�:�îN¿AÁ�í	
�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ÀMì7ÁoKì�:�õlÁ�ôCא��ì·K¿��Kì�

�ÁiÁ�îEì��lÁ��íaìCî8ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�îN¿�K¿��؟�:ÁiÁAî�¿��ÁMìCîDÁ��lÁ��í·jÀ@ì��ì·K¿���"

�ÁiÁAî�¿��¿Mì�îWÁ��lÁCî<ì��"�Á�ìYì9ì��אì¤òI¿�



ô8א�uô8א��k¿���ì ìYì��À�u�Á��.�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après Al - `Aswad ibn 
Yazîd , On a demandé à 
`A'icha (qu'ALLAH soit 

satisfait d'elle): "Que faisait 
le Prophète (pbAsl) quand il 
restait chez lui?". - "Il aidait 

sa famille, répondit - elle, 
mais quand l'heure de la 

prière arrivait, il se rendait 
(à la mosquée) pour prier". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



�¾WîEì	À��òhî��ògEÁBì��¿MìK¿�ò¥�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�k¿���NîEìDì�îא�

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�ì¥	òµjí�א�íiRAא��kRAìq�ÁiRA�
�NÃAÀ?¿��íLÀ:î�ì��ìjí�ì¹�:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ÁiÁC�Á£�îhì�íµ¿Gî�ì��ì�Kì��ðL�òY¿��ðfí�ì¥t�
�íµjí	ì¥�ôl¿Aì�ìfì�Ã�¿G¿��؟�íiíC�Á£�Kì��»ò¥îWì�
�¿́ ìYì�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

ì�îא��kô�ì��íiì�ì�Ã:í��ìlÁ�ÀG¿��ôl¿���kìD



�lÁCíB4Aì<í��ìfì<ì�ì¹�ÁiîE¿Aì�ìWì<¿?¿��5lÁ	îYÀ@Á�
�ôgì�¿G¿��íiì�ì�Ã:í��kì�¿��ôgí��íiRAא��íiìBRAì�KôBÁ�

�Kì�ìYÁ���.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Tamîm ibn 'Usayd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Je me rendis auprès de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
alors qu'il faisait le sermon 
de vendredi, et lui dit: "O 
Envoyé d'ALLAH! Je suis 

un étranger qui veux 
s'initier à la religion dont 



j'ignore les moindres 
prescriptions". Sur ce, 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
interrompit son sermon, se 
dirigea vers moi, demanda 

une chaise, s'assied, et se mit 
à m'enseigner de ce 

qu'ALLAH lui a enseigné. 
Après quoi, il alla poursuivre 

son sermon. 
(Transmis par Muslim) 

�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì·K¿��ì¤א��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�



ôא���íiì<Á�Kìq¿��ìdÁ<¿��Kï�Kì<¿��ìf¿�¿�u�ì��)�.
�ìµK¿��:�(�ìµK¿�ì¹�"�ÀMìBÃ?À��îN¿:¿?ì	�î¤�

KìDîCì�א�Ã_ÁBíEÃA¿��îgÀ�ÁWì�¿�t�KìDÃAÀ�ÃGìEÃ�ì¹�ºì¤
ì¹tìWì���ò·K¿:îEô7AÁ��KìDî�.�"�î·¿��ìYì�¿�ì¹

�ìµK¿��ÀMì<î8¿?Ãא��ìN¿Aî�í��"�:�îgÀ@ô�òI¿�t�
�ÀM¿�ìYì�Ãא��ígÀ@Á�Kì<¿��ø»¿��lÁ��ì·¹í¥îWì��.�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Lorsque 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



terminait son repas, il se 
léchait les trois doigts (dont 
il se servait pour manger), et 
leur disait: "Si une bouchée 

vous tombe des mains, 
ramassez - la, essuyez - la, 

puis mangez - la pour ne pas 
la céder au Diable". Il leur 

ordonnait également de 
lécher le plat en disant: 

"Vous ignorez dans quelle 
partie de la nourriture se 
trouve la bénédiction". 



(N.B. : Il importe de noter là 
que le fait de (lécher le plat) 
consiste essentiellement à 
n'y laisser aucun reste). 
(Transmis par Muslim) 

�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

��KöEÁ�ì��íiRAא��ìOì<ì��Kì�t�ìgìCì=Ãא��kìì¥��.�"
�íií�Kì�îq¿��ìµK¿��:�ìµK¿?¿��؟�ìNî�¿�ì¹�"�:�ðgì<ì�



�¿_�ò¥אìY¿��k¿Aì�Kì�Kìî¥¿��NîCÀ�t¿MR@ì��òfî��
�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Tous les prophètes ont 
gardé les moutons". - "Et 

toi?", demandèrent les 
Compagnons. - "Oui, 

répondit - il, je faisais paître 
les moutons pour les 

Mecquois, moyennant 



quelques qîrât (une 
monnaie)". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�NEÁí£�îj¿�
�óאì¥Á¤�î¹¿��óאìYÀ��k¿��t�îj¿�ì¹�Nî�ì�
ìYÀ��î¹¿��ðאì¥Á¤�ôl¿���ì»ÁWî�À��NÃAÁ�¿?¿��ðא�.�"
ñ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "Si l'on m'invitait à 
manger une épaule ou une 

jambe (de mouton), je 
répondrais à l'invitation. Si 
l'on m'offrait une épaule ou 
une jambe, je l'accepterais". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ÀM¿�Kì��îNì�K¿�

�í�Kì�î9ì<Ãא��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aìt�î¹¿��ídì�î�í��t�
�¾£jí<¿��k¿Aì�÷lÁא�ìYî¿��ì�Kì�¿��ídì�î�í��í£K¿@ì�



¿��íi¿��ì.ÁBÁAî�íBÃא��k¿Aì�¿eÁ�ì¤�ôdì7¿��KìD¿?ì�ì�
�ìµK¿?¿��íi¿�ìYì�kô�ì��"�:�ÁiRAא��k¿Aì�÷dì�

¿�t��KìEî�õWא��ìhÁ��ð�îlì
�ìaÁ>ì�îYì��t�íiì<ìpì¹��"
�.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

L'Envoyé d'ALLAH avait 
une chamelle nommée Al - 

`Adbâ' imbattable ou 
presque. Un Bédouin sur son 

chamelon sevré parvint 



cependant à la devancer. Les 
musulmans étaient alors si 
peinés que le Prophète le 

remarqua et leur dit: "C'est 
le droit d'ALLAH de ne 

point laisser dans l'ici - bas 
une chose s'élever sur les 

autres, sans finir par 
l'abaisser". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

72 - L'interdiction de 
l'orgueil et de la vanité 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:א�í¥אôWא��¿eÃAÁ�t�À�ìYÁ�
�ìh�ÁXRAÁ��KìDÀAì<î�ì�t�lÁ��אöjÀAí�ì·¹íW�òYí��

�ï£Kìא�ì¹א�ÀMì�Á�Kì<Ã��ì.Á?ô�íBÃAÁ�òªî¥t�tì¹א¿��. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ì¹tא�lÁ��ò\îBì��t�òªî¥

�Kï�ìYì�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ì¹tôCAÁ��¿́ ôWì��îYø<ì8í���ò§K

ì¹tא�lÁ��ò\îBì��t�ìiRAא��ô·ò��Kï�ìYì��òªî¥t�
�ó¥jí�¿��óµKì�î�í��ôfÀ��õLÁ�í��.�kìCî<ì�ì¹�"



�ò§KôCAÁ��´ôWì��íYø<ì8í��:�"�íiÀAEÁBí��î»¿�
�îgòDîE¿Aìòhì�א�ò§KôC��ïYõ�¿@ìא��ÁiÁ��íªòYî<í�ì¹�.

�"�í¡ìYìBÃא�ì¹�:�"�íYí�î�ì�ôא��. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ô·ò��ò¶îj¿��îhÁ��ì·K¿��ì·¹í¥K¿��

�ìhÁ��í̧ KìCîEì��ì¹�îgòDîE¿Aì�kì=ì�¿��kì	jí�
�ÁMì�î8í<Ã�KÁ��í�jíCì�¿��íiì�Á�K¿>ì��ô·ò��Kì��ò¦jíCÀ@Ãא�

�íií�îj¿��íi¿��ìµK¿��î¤ò��Á�ôjÀ?Ãא��lÁ�¹À�t�î¡ìYÃ>ì��
�ìiRAא��ô·ò�t�ÁiÁ�îj¿��k¿���ì.Á�òY¿>Ãא��õLÁ�í��



�k¿�Kì<ì��:Ã>ì�ì�Á̧�א�¿ ò¥אìWÁ�ì¹�ÁiÁ��KìCt�ìªî¥
�tÁ�Kìא  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Cette 
Demeure dernière, Nous la 

réservons à ceux qui ne 
recherchent, ni à s'élever sur 

terre, ni à y semer la 
corruption. Cependant, 

l'heureuse fin appartient aux 
pieux" (28:83). 

"Et ne foule pas la terre 
avec orgueil" (17:37). 



"Et ne détourne pas ton 
visage des hommes, et ne 

foule pas la terre avec 
arrogance: car ALLAH 

n'aime pas le présomptueux 
plein de gloriole" (31:18). 
"En vérité, Coré (Qârûn) 
était du peuple de Moïse 

mais il était empli de 
violence envers eux. Nous 

lui avions donné des trésors 
dont les clefs pesaient lourd 
à toute une bande de gens 

forts. Son peuple lui dit: Ne 



te réjouis point. Car ALLAH 
n'aime pas les arrogants" 

Jusqu'à... "Nous fîmes donc 
que la terre l'engloutît, lui et 

sa maison" (28:76 - 81). 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì

�ìµK¿��"�:t�lÁ��ì·K¿��îhì��¿MôCì�Ãא��ífí�îWì��
�óYî�Á��îhì��¾�ô¥ì¤�íµK¿?î�Á��ÁiÁ�ÃA¿��.�"�ìµK¿?¿�

�ðfí�ì¥�:ìfí�ôYא��ô·��ì·jÀ@ì��î·¿��õLÁ�í��



�¼MìCì�ì��íiÀAî<ì�ì¹�KïCì�ì��íií�îjì��!�ìµK¿��"�:�ô·�
�íY¿:ì��íYî�Á@Ãא��ìµKìBì�Ãא��õLÁ�í��ðfEÁBì��ìiRAא�

�ò§KôCא��À_îB¿�ì¹�ødì�Ãא��.�"�ðgÁAî�í��í̧ .�¥ì¹ìא
�"�ødì�Ãא��íY¿:ì��:�"�k¿Aì�í̧ õ£ì¥ì¹�íií<Ã�ì£

�ÁiÁAÁoK¿��.�ì¹�"KôCא��À_îB¿��ò§�:�"
îgí�í¥K¿?Á�îא� . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Mas`ûd (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Ne saura 



accéder au Paradis tout 
homme, ayant dans le cœur, 

le poids d'un atome 
d'orgueil". - "Mais on aime 
porter de beaux vêtements et 
de belles sandales!", dit l'un 

des fidèles. - "ALLAH est 
beau, répondit le Prophète, 

et Il aime la beauté. 
L'orgueil consiste à 

désavouer sciemment la 
vérité par vanité et à 
mépriser les autres". 

(Transmis par Muslim) 



îhì�	¿MìB¿Aì��òhî�אì¹tא�ìlÁpì¥�òìjÃ��íiRA�
í�ì¥�ô·¿��íiîCìu�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìWîCÁ�ìf¿�¿��

�ìµK¿?¿��ÁiÁ�KìBÁ7Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�:
�"�eÁCEÁBìEÁ��îfÀ��.�"�ìµK¿��:t�íaEÁ:ì�î	¿���.
�ìµK¿��"�:t��íiì<ìCì��Kì��Nî<¿:ì�î	א�t�íYî�Á@Ãא��
�"�!�ìµK¿��:�ÁiEÁ��k¿���KìDì<¿�ì¥�KìB¿��.ì¹ì¥�í̧ א

ðgÁAî�í� . 
D'après Salama ibn Al - 
'Akwa` (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Un homme 



prit son repas chez l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) en se 

servant de la main gauche. - 
"Mange de la main droite", 
lui lança le Prophète. - "Je 

ne peux pas", répondit 
l'homme. - "Que tu ne le 

puisses jamais", dit l'Envoyé 
d'ALLAH qui sut que 

l'attitude de l'homme était 
inspirée par pur orgueil. - 

"Désormais, ajoute le 
transmetteur, l'homme ne 



put plus porter la main 
droite à la bouche". 

(Transmis par Muslim) 
î��¿Mì�ò¥Kì��îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Lî�ì¹�òh

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:¿�t�îgÀ�íYÁ�î�À��

�óYÁ�Ã@ì�î�í��¾�אôjì��5fí�í�õfÀ��؟�ò¥KôCא��òfî�¿GÁ�
�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�õfí�í<Ãא��:�"�À̀ EÁAì=Ãא�

�lÁ�Kì�Ãא��"�.Ãא�ì¹�À�אôjì��"�ògEÁ�Ãא��òUî�¿>Á�
�ÁMìBì�î<íBÃא��Á�KR;�KÁ�ì¹�ò¹אìjÃא��ÁW�ÁWî7ì�ì¹�:



�íjíCìBÃא��íjíBì�Ãא��ìjí�ì¹�.�ìfEÁ�ì¹�:
�ÁiÁ�ìEî7Á��lÁ��íµKì�î�íBÃא��ígî�ô9א��.�ìfEÁ�ì¹�:
í.Á:ì�Ãא��íÐÁ8¿?Ãא� . 

D'après Hâritha ibn Wahb 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: "Ne 
voulez - vous pas que je vous 
décrive les damnés? Ce sont 
les cruels, les avares et les 

arrogants". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
ìq�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRA

�ìµK¿��"�:�ÁN¿�K¿?¿��í¥KôCא�ì¹�ÀMôCì�Ãא��ÁNô�ì�îא�
�í¥KôCא��:�ì·¹íYø�¿@ì�íBÃא�ì¹�ì·¹í¥Kô�ì�Ãא��ôlÁ��.

�ÀMôCì�Ãא��ÁN¿�K¿�ì¹�:�ò§KôCא��í�K¿>ì<íp�ôlÁ�
�îgíDíCEÁ�Kì�ì�ì¹�.�KìBíDìCîEì��íiRAא��kì9¿?¿��:
ì¥�ÀMôCì�Ãא��eô���îhì��eÁ��ígì�î¥¿��lÁ�ìBî�



�eÁ��í�øXìÀ��lÁא�ìXì�í¥KôCא��eô�ò�ì¹�í�Kì
¿�
�Kì�íHÃAÁ��ôl¿Aì�KìBÀ@îE¿AÁ@Á�ì¹�í�Kì
¿��îhì��.�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: Une discussion 

s'éleva entre le Paradis et 
l'Enfer. - "Moi, dit l'Enfer, 

je reçois les tyrans et les 
orgueilleux". - "Quant à 
moi, je reçois les faibles et 



les humbles", répondit le 
Paradis. - "Toi, dit ALLAH 

à l'Enfer, tu es Mon 
châtiment et c'est par toi que 
Je châtie qui Je veux, tandis 

que toi, poursuivit le 
Seigneur en s'adressant au 
Paradis, tu es Ma clémence 

et c'est par toi que Je me 
montre clément envers qui 
Je veux. C'est à Moi qu'il 
incombe de vous remplir 

tous deux". 
(Transmis par Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:t�k¿���ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íiRAא��íYÀ;îCì��
í̧��ïY¿:ìא� ì¥אì¦��ôYì��îhì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le Jour de la 

Résurrection, ALLAH 
détournera Son regard de 



celui qui traîne son 'izâr par 
ostentation". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
RAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íi�"�:

ì�u�½Mì�tì¹�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íiRAא��ígíDíB4A¿@í��t�
ì¹�îgòDE4�ìZí�t�ðא�ìXì�îgíD¿�ì¹�îgòDîE¿���íYÀ;îCì��
�ðgEÁ�¿��:�ðfÁoKìì¹�ðא�ôX¿��½eÁAì�ì¹�ó·אì¦�ðVîEì




�ðYÁ�Ã@ì�î�í��.�"�ðgÁAî�í��í̧ "�:�א�ífÁoKì<Ã�.�"�ì¹ì¥א
íÐÁ?¿>Ãא� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Les trois types 
de personnes à qui ALLAH 
ne parlera pas au Jour du 

Jugement Dernier, de qui Il 
détournera Son regard, qu'Il 

ne purifiera pas et qui 
subiront un châtiment 

douloureux sont les 



fornicateurs vieillards, les 
souverains menteurs et les 

besogneux arrogants". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

�ôfì�ì¹�ôZì�íiRAא��ìµK¿��:�»ò¥אì¦��õZÁ<Ãא�
�lÁ��lÁCíò¦KìCí��îhìB¿��lÁoאì£ò¥�í�Kì�òYî�Á@Ãא�ì¹

�i�î�ôXì�îW¿?¿��KìBíDîCÁ��¾WÁא�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: ALLAH - à Lui 
la puissance et la gloire - a 

dit: "La toute - puissance est 
mon 'izâr, l'orgueil ma 

parure. Celui qui Me les 
dispute, subira Mon 

châtiment". 
(N.B. Ces deux vêtements 
symbolisent deux qualités 

inhérentes à la nature 
divine). 



(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�KìBìCîEì�
�íií�Ã>ì��íií�Á�î<í��¾MRAí��lÁ��lÁ7îBì��ðfí�ì¥
�î¤��ÁiÁ�ìEî7Á��lÁ��íµKì�î�ì��íiì	Ã�ì¥�ðfø�ìYí�
�lÁ��ífì�ÃAì�ì�ì��ìjíD¿��ÁiÁ��íiRAא��ìcì�ì�

�ðd¿>ô�í�"�.�k��ò¶îjì�א�ÁMì�KìEÁ?Ã�òªî¥���t¿א
�ÁiîE¿Aì�"�.�íiì	Ã�ì¥�ðfø�ìYí��:�"�íiÀ:ø7ìBí��î»¿�



�"�.�ífì�ÃAì�ì�ì��:�"�òhîEìBEÁ�Ã�KÁ��:�î»¿�
íµòZîCì�ì¹�í©jí=ì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Tandis qu'un 
homme se pavanait, portant 
un vêtement somptueux, et 
les cheveux longs et bien 

peignés, ALLAH l'engloutit 
dans la terre où il ne cessera 
d'enfoncer jusqu'au Jour de 

la Résurrection". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

îhì�	¿MìB¿Aì��òhî�אì¹tìlÁpì¥�òìjÃ��íiRAא��
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:t�ífí�ôYא��íµאìZì��
�lÁ��ìLì�Ã@í��kô�ì��ÁiÁ�Ã>ìCÁ��íLì�îXì�
�îgíDì�Kìq¿��Kì��íií�EÁ8íE¿��ìh�ò¥Kô�ì�Ãא��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðhì�ì��ðO�ÁWì��"�.
ìCÁ��íLì�îXì��ÁiÁ�Ã>�:�"íYô�¿@ì�ì�ì¹�íaÁ>ì�îYì��î»¿�  . 



D'après Salama ibn Al - 
'Akwa` (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Celui qui ne cesse de 

s'enorgueillir sera inscrit 
parmi les tyrans, et subira le 
même châtiment qui leur est 

réservé". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
73 - La moralité et le bon 

caractère 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ódÀAí��kAì<¿��¿eô�ò�ì¹
�ógEÁ;ì�.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ì.ÁBÁ�K¿@Ãא�ì¹

�íiRAא�ì¹�ò§KôCא��òhì�ì.Á�Kì<Ãא�ì¹�¿̀ îEì=Ãא�
ì.ÁCÁ�î�íBÃא��õLÁ�í� . 

ì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁp�:�ì·K¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

�K¼?ÀAí��ò§KôCא��ìhì�î�¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Et tu 

es certes, d'une moralité 
imminente" (68:4). 



" .. Qui dominent leur rage 
et pardonnent à autrui" 

(3:134). 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), 
"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) jouissait de la 

meilleure conduite parmi les 
hommes". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ó[ì�¿��(�ìµK¿��:�Nî�Á�ì��Kì�
ì¹�Kï�Kì��Á£t�îhÁ��ìhìEÃ�¿��אïY�òYì���øc¿�



ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥t�
�ÁMì�Áoאì¥�îhÁ��ìLìEÃ�¿��S_¿��¼Mì�Áoאì¥�NîBìBì

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�ìWì��îW¿?¿�ì¹
lÁ��ìµK¿��KìB¿��ì.ÁCÁ	�ìYî7ì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�

�S_¿��"�:�5²À��"ì¹t�i�ÃAì<¿��¾�îlì7Á��ìµK¿���"�:
:�"���¾�îlì7Á��îg¿��íiÃAì<Ã�¿�"ì¹t��ìgÁ��i�ÃAì<¿�؟�

¿�t�؟�אìX¿��NÃAì<¿���.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Je n'ai 
jamais touché de soie ni de 

brocart plus doux que la 
main de l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), jamais senti une 
odeur plus belle que la 
sienne. J'ai passé à son 

service dix ans sans jamais 
l'entendre me dire (fi), ni me 

demander au sujet d'une 
chose qu'il a faite: 

"Pourquoi as - tu fait telle 
chose?" ni au sujet d'une 



chose qu'il n'a pas faite: 
"Veux - tu faire telle 

chose?". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�Kô�ì��òhî��ÁLî<ô8א��òhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�ìWî�¿�
�í̧ ô£ìY¿��KöEÁ7î�ì¹�אï¥KìBÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�ìµK¿��lòDî�ì¹�lÁ��Kì��º¿�ì¥�KôB¿A¿��ôl¿Aì�"�:



��eîE¿Aì�í̧ ô£íYì��îg¿��Kô��t�ð¶íYí��Kô�¿���.�"
ô�í�ÁiîE¿Aì�ðd¿>  . 

D'après As - Sa`b ibn 
Jaththâma (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), J'offris au 

Prophète (pbAsl) (de la 
chair) d'un onagre, mais il 

me refusa. Remarquant mon 
embarras, il me dit: "Je ne 

l'ai pas refusé que parce que 
je suis en état d'ihrâm". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·Kì<îBì	�òhî��ò§אôjôCא��òhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�NÃ�¿Gì	

òhì�א�øYÁ�Ã�ì¹א�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�t�ìµK¿?¿��ògî�
�òdÀAí�ì¹א:�"�Ãא��íhî�í��õYÁ�Ãא�t�¿́ Kì��Kì��ígî�

�´ò¥îWìq�lÁ��ÁiîE¿Aì�ìaÁAR:ì��î·¿��Nî�òY¿�ì¹
�í§KôCא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après An - Nawwâs ibn 
Sam`ân (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai 
interrogé le Prophète (pbAsl) 



sur le bien et le péché et il 
m'a répondu: "Le bien 
consiste à avoir un bon 

caractère, le péché c'est ce 
qui trouble le for intérieur, 

et que l'on n'aime pas 
dévoiler aux autres". 

(Transmis par Muslim) 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�îhÀ@ì��îg¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥



ì¹�Kï7Á�K¿�t�Kï7ø�¿>ì�í���.�íµjÀ?ì��ì·K¿�ì¹�"�:
î�¿��îgÀ@ìCì�î�¿��îgÀ�ò¥KìEÁ��îhÁ��ô·�u�K¼��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) n'était point grossier, 
il ne proférait jamais de 

propos immoraux. Mais il 
disait: "Les meilleurs d'entre 



vous sont ceux qui ont une 
bonne conduite". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��îhìì¹�:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��ìµK¿��:

�"�ÁWî�ì<Ãא��ò·אìZEÁ��lÁ��íf¿?î�¿��¾�îlì
�îhÁ��Kì�
�òhî�í��îhÁ��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��òhÁ�îHíBÃא�
�ì\Á�K¿>Ãא��í̂ Á=î�í��ìiRAא��ô·ò�ì¹�òdÀAí�Ãא�

�ô»ÁXì�Ãא��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא



�ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì��"�.�õ»ÁXì�Ãא��"
RA¿@ì�ì��»ÁXRא��ìjí��Á�»Á£ì¥ì¹�ò\î�À>Ã�KÁ��íg

¿@Ãא�uò¶  . 
D'après 'Abû Ad - Dardâ' 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Le Jour de la 
Résurrection, rien ne sera 
plus lourd dans la balance 
du croyant qu'une bonne 
conduite. ALLAH déteste 



l'homme grossier et 
licencieux". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìfÁ�í	
�ì§KôCא��ífÁ�îWí��Kì��òYì�Ã�¿��îhì�ìgRAì	ì¹

�ìµK¿��¿MôCì�Ãא��"�:�íhî�í�ì¹�ÁiRAא��ºìjÃ?ì�
�òdÀAí�Ãא��.�"ì¹�ífÁ�îWí��Kì��òYì�Ã�¿��îhì�ìfÁ�í	

�ìµK¿?¿��ì¥KôCא��ì§KôCא��"�:�í îY¿>Ãא�ì¹�íg¿>Ãא��.�"



�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðhì�:�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), On demanda à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl): "Quelles 

sont les œuvres assurant 
l'accès au Paradis?". - "La 

crainte révérencielle 
d'ALLAH, répondit - il, et la 

bonne conduite". On lui 
demanda: "Quelles sont les 

œuvres qui entraînent le 



châtiment de l'Enfer?". - 
"La bouche et le sexe", 

répondit - il. 
(N.B. On entend par ce 

hadith qu'il ne faut manger 
que du licite, ne dire que du 

bien, la bouche étant le 
double siège gustatif et 

expressif. Le fidèle est tenu 
également d'éviter la 

fornication et tout ce qui s'y 
rapporte). 

(Transmis par At - Tirmidhî)



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

�K¼?ÀAí��îgíDíCì�î�¿��Kï�Kì,��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ífìBÃ�¿�
�îgòDÁoKì�ÁCÁ��îgÀ�í¥KìEÁ��îgÀ�í¥KìEÁ�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le fidèle le 



plus parfait c'est celui qui 
jouit de la meilleure 

conduite. Les meilleurs 
d'entre vous sont ceux qui le 

sont auprès de leurs 
femmes". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�À́ ò¥îWíE¿��ìhÁ�îHíBÃא��ô·�



�ògÁoK¿?Ãא��ògÁoKô8א��¿Mì�ì¥ì£�ÁiÁ?ÀAí��òhî�í�Á��.�"
ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "Le croyant 

atteint par ses bonnes mœurs 
le degré de celui qui jeûne de 
jour et passe la nuit à adorer 

le Seigneur". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 



RAא��ìlÁpì¥�ølÁAÁ�Kì�Ãא��¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹�íi
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�lÁ��¾NîEì�Á��ðgEÁì¦�Kì�¿�
�î·ò�ì¹�ìא�ìYÁBÃא��¿́ ìYì��îhìBÁ��ÁMôCì�Ãא��ò̂ ì�ì¥
�ÁMôCì�Ãא��Á_ì	ì¹�lÁ��¾NîEì�Á�ì¹�Kù?Á�í��ì·K¿�
�Kï�ò¦Kì��ì·K¿��î·ò�ì¹�ì�ÁX¿@Ãא��¿́ ìYì��îhìBÁ�

îEì�Á�ì¹�ìhí�ì��îhìBÁ��ÁMôCì�Ãא��k¿Aî¿��lÁ��¾N
�íiÀ?ÀAí��.�"�jí�¿��í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq�ðO�ÁWì�



�óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�"�.�ígEÁôZא��:�"
íhÁ�Kô9א� . 

D'après 'Abû 'Umâma Al - 
Bâhilî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Je 

me porte garant que 
quiconque abandonne 

l'argumentation futile, même 
s'il était dans son bon droit, 

aura une demeure dans 
l'enceinte du Paradis. Je me 
porte également garant que 



quiconque s'abstient de 
mentir - même par 

plaisanterie - , aura une 
demeure au milieu du 

Paradis; et que celui qui 
s'attache à la bonne 

conduite, aura une demeure 
au sommet du Paradis". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:�ô·�



�Kï�ÁAî�ì��løCÁ��îgÀ@Á�ìYÃ�¿�ì¹�ôl¿���îgÀ@ø�ì�¿��îhÁ�
î�¿��îgÀ@íCÁ	Kì�¿��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì�u�ô·ò�ì¹�K¼�
øCÁ��îgÀ�ìWì<î�¿�ì¹�ôl¿���îgÀ@ì9ì=î�¿��ì¶îjì��l

�ì·jÀ�øWì7ì�íBÃא�ì¹�ì·¹í¥Kì�îYôא���ÁMì�KìEÁ?Ãא�
�ì·jÀ?òDîE¿>ì�íBÃא�ì¹�.�"�אjÀ�K¿��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�KìCîBÁAì�îW¿��"�ì·jÀ�øWì7ì�íBÃא�ì¹�ì·¹í¥Kì�îYôא���"

�ìµK¿��؟�ì·jÀ?òDîE¿>ì�íBÃא��KìB¿��"�:�ì·¹íYø�¿@ì�íBÃא�
�.�"ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:��ì¹ì¥א



�ðhì�ì��"�.�í¥Kì�îYôא���:�"¿@Ãא��íÐÁ�¿��ìjí�u�ò¶
�K¼>SA¿@ì��"�.�í³øWì7ì�íBÃא�ì¹�:�"�íµò¹K¿:ì�íBÃא�

¿@Á��ò§KôCא��k¿Aìu�Á�îfÁBÁ��ígRA¿@ì�ì�ì¹�ÁiÁ�
¿@Á��KïBEÁ;î<ì�ì¹�Kï�íqK¿>ì��ÁiEÁ�u�ÁiÁ��"�.

�ídòDîE¿>ì�íBÃא�ì¹�"í�ì¹�òdîD¿>Ãא��ìhÁ��íiÀAîq¿��ìj
��¿íiìB�ìjí�ì¹u�א�»ÁXR��:îBì��í�tÁ�î�uא
¿@Ã�KÁ�u�אïYõ�¿@ì��ÁiÁ��í�òYî=í�ì¹�ÁiEÁ��íaô	ìjì�ì�ì¹�ò¶

�Á̧ òYîE¿��k¿Aì�ÁM¿AEÁ9¿>ÃAÁ��אï¥KìDÃ�ò�ì¹�KïK¿>Á�î¥אì¹�.



�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhì�õ»ÁXÁ�îYøא���ºì¹ì¥ì¹
í��òÐÁ�Ã>ì��lÁ��íiRAא��íiìBÁ�ì¥�Á́ ì¥Kì�íBÃא��òhî�

�ìµK¿��òdÀAí�Ãא��:¿��ìjí�u�íµîXì�ì¹�Áiî�ìjÃא��ÀM¿�
¤tºìא�Á²¹íYî<ìBÃ�õc¿�ì¹�א  . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Ceux qui me sont les plus 
chers et qui seront les plus 

proches de moi au Jour de la 
Résurrection, sont ceux qui 



ont une bonne conduite. 
Ceux que je déteste le plus et 
qui seront les plus éloignés 

de moi au Jour de la 
Résurrection, sont les 

bavards, les phraseurs et les 
ampoulés". - "O Envoyé 

d'ALLAH! Nous 
connaissons bien les bavards 

et les phraseurs, mais qui 
sont donc les ampoulés?", 

s'enquirent les fidèles. 
- "Ce sont, répondit - il, les 
arrogants. (Ceux qui usent 



de propos pompeux par pure 
arrogance)". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

74 - La clémence, la patience 
et la douceur 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�¿̀ îEì=Ãא��ì.ÁBÁ�K¿@Ãא�ì¹

�õLÁ�í��íiRAא�ì¹�ò§KôCא��òhì�ì.Á�Kì<Ãא�ì¹
�ì.ÁCÁ�î�íBÃא��.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìjÃ>ì<Ãא��ÁXí�



�ì.ÁAÁ�Kì�Ãא��òhì�îªòYî¿�ì¹�Á²îYí<Ã�KÁ��îYí�Ã�ì¹
.�

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ì¹tì¹�ÀMìCì�ì�Ãא��»òjì�î�ì��t�
ô��íhì��ì¤òI¿א�א�î�¿��ìlÁ��lÁ�R�KÁ��îa¿�î£א�ÀMì�øE

�÷lÁ�ì¹�íiô�¿G¿��½�ì¹אìWì�íiìCîEì�ì¹�¿eìCîEì��»ÁXRא�
ò��Kì�KR?¿Aí��Kì�ì¹�ðgEÁBì�t�¹אíYì�ìq�ìh�ÁXRא��
ò��Kì�KR?¿Aí��Kì�ì¹t�ógEÁ;ì�5̀ ì��¹í¤�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ô·ò��ìY¿>¿�ì¹�ìYì�ìq�îhìB¿�ì¹
¿��¿eÁ�ì¤א�ò¶îZì�îhÁBtò¥jí�  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "..Qui 
dominent leur rage et 

pardonnent à autrui - car 
ALLAH aime les 
bienfaisants - " 

(3:13). 
"Accepte ce qu'on t'offre de 
raisonnable, commande ce 

qui est convenable et éloigne 
- toi des ignorants" (7:199). 



"La bonne action et la 
mauvaise ne sont pas 

pareilles. Repousse (le mal) 
par ce qui est meilleur; et 
voilà que celui avec qui tu 

avais une animosité devient 
tel un ami chaleureux. Mais 

(ce privilège) n'est donné 
qu'à ceux qui endurent et il 

n'est donné qu'au possesseur 
d'une grâce infinie" (41:34 - 

35). 
"Et celui qui endure et 

pardonne, cela en vérité, fait 



partie des bonnes 
dispositions et de la 

résolution dans les affaires" 
(42:43). 

�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhìì¹
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aìt�ò[îE¿?Ãא��ÁWî�ì�øPì
�"�:�ô·�
�íiRAא��KìBíDõ�Á�í��òhîEì�¿Aî8ì��eEÁ��:�ígÃAÁ�Ãא�

�"ðgÁAî�.��À�Kì�ì¹tאí��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit en s'adressant à 
'Achajj `Abd Al - Qays: "Tu 

as deux belles qualités 
qu'ALLAH aime: la 

mansuétude et la patience". 
(Transmis par Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:

jí	ì¥�ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµ
�ìgRAì	ì¹�"�:�ìdÃ�øYא��õLÁ�í��ðdEÁ�ì¥�ìiRAא��ô·�

"ÁiîE¿Aì�.��òYî��Ái4AÀ�lÁ�t�א�ðd¿>ô�í�  . 



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"ALLAH est doux et il aime 
la douceur en toute chose". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ðdEÁ�ì¥�ìiRAא��ô·�
�Kì��òdÃ�øYא��k¿Aì�lÁ:î<í�ì¹�ìdÃ�øYא��õLÁ�í�



t�Kì�ì¹�ÁcîCí<Ãא��k¿Aì�lÁ:î<í��t�lÁ:î<í��
�k¿Aì�í̧ �"ðgÁAî�.��Kì�	ìjÁאí��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 

"ALLAH est doux et Il aime 
la douceur. Il rétribue toute 

bonne œuvre faite avec 
douceur plus que toute 
bonne œuvre faite avec 

violence et plus que toute 
œuvre quelle qu'elle soit". 

(Transmis par Muslim) 



�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ìdÃ�øYא��ô·�t�
��¾�îlì
�lÁ��í·jÀ@ì�tì¹�íiìא�ì¦�t�íìZîCí��
��¾�îlì
�îhÁ�t�íiì�Kì
��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), le 

Prophète (pbAsl) a dit: "La 
douceur pare tout ce à quoi 

elle se mêle, et dépare tout ce 
à quoi elle fait défaut". 
(Transmis par Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:Áא�ìYî¿��ìµKì��ì¶K¿?¿��ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��÷l

�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��ÁiEÁ��אjí<¿?ìEÁ��ÁiîE¿���í§KôCא�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�í̧ jíì£
î�ì	�ÁiÁ�îjì��k¿Aì��îhÁ��¾�Kì��î¹¿�jÀ?�ò¥¿�ì¹uא�

�ìh�òYø�ìEí��îgí�î�Á<í��KìBô�òI¿��¾�Kì��îhÁ��Kï�jí�ì¤
ø�ì<í��אjí�ì<î�í��îg¿�ì¹�ìh�òY�!�"�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא

�"�.�ífî�ô��òUî�¿>Á�א��ò.ø�א�ÁM¿AìBîDíBÃ�"�א�



�ògEÁ�Ãא��ò·K¿@î	ò�ì¹�:�íjÃ�ôWא��ìlÁ�ì¹
í�jí�ôXא��¿eÁ�ìX¿�ì¹�ï�Kì��ÀMì�ÁAì�îBíBÃא� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un Bédouin urina dans 
la mosquée. Les hommes se 

précipitèrent vers lui, 
voulant le réprimander. 
Mais le Prophète (pbAsl) 
leur dit: "Laissez - le et 

versez (après dessèchement 
de la terre) un seau d'eau là 

où il a uriné. Vous êtes 



chargés de simplifier les 
choses et non de les 

compliquer". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�¹אíYø�ì�
ì¹tì¹�¹אíYø7ì�ì¹�¹אíYø�ì<í��t�¹אíY4>ìCí���"�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 



"Simplifiez les choses et ne 
cherchez pas à les 

compliquer. Rappelez aux 
gens la miséricorde et la 

récompense divines et ne les 
poussez pas à se lasser de la 

religion (en outrant les 
menaces d'Enfer)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

ì�òhî��òY�òYì��îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�
�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ò¶ìYî�í��îhì�
�íiRAÀ��ìYîEì�Ãא��ò¶ìYî�í��ìdÃ�øYא��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après Jarîr ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Quiconque manque 
de douceur manque de tout 

bien (qui en découle)". 
(Transmis par Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
í�ì¥u�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCAÁ��ìµK¿��
�ìgRAì	ì¹�:�lÁCÁqî¹¿��.¿��ìµK�"�:t�îLì9î=ì���"

"�.���îLì9î=ì�:t�"��ìµK¿�؛��¿ì£ô£ìY��ìYÁא¥ïא�
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme demanda 

conseil au Prophète (pbAsl). 
- "Ne te mets pas en colère", 

lui répondit - il. L'homme 



réitéra sa demande et le 
Prophète de répondre 

toujours: "Ne te mets pas en 
colère". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ó§î¹¿��òhî��Á£אôWì
�k¿Aî<ì��lÁ�¿��îhìì¹
�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:ìLì�¿��ìiRAא��ô·��

¾�îlì��ì¤òI¿א��¿�îgí�ÃAì�tא�øfÀ��k¿Aì�ì·Kì�î�

�jíCÁא�î�¿G¿��îgí�î�ì�ì¤�אì¤ò�ì¹�¿M¿Aî�Á?Ãא��אjíCÁ�î�¿G¿�



�î¡òYíEÃ�ì¹�íiì�ìYÃ>ì
�îgÀ�íWì�¿��ôWÁ�íEÃ�ì¹�¿Mì�î�øXא�
�íiì�ì�EÁ�ì¤�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Chaddâd ibn 'Aws 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "ALLAH a 
prescrit la perfection en 

toute chose. Lorsque vous 
procédez à l'application 

d'une peine capitale, 
parachevez le meurtre. 

Lorsque vous procédez à 
l'égorgement d'une bête, 



parachevez - le également. 
Que chacun de vous aiguise 

son couteau, et repose 
l'animal". 

(Transmis par Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:�Kì�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìYøEí�

��S_¿��òhî�ìYî�¿��ìhîEì��ìgRAì	ì¹t�ìXì�¿��
�ì·K¿��î·òI¿��KïBî���îhÀ@ì��îg¿��Kì��KìBí�ìYì�î�¿�

�íiîCÁ��ò§KôCא��ìWì<î�¿��ì·K¿��KïBî���.�ìg¿?ì�îא��Kì�ì¹



í	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµj
��S_¿��¾�îlì
�lÁ��ÁiÁ�Ã>ìCÁ�t�¿eìDì�îCí��î·¿��

�k¿�Kì<ì��ÁiRAÁ��ígÁ?ì�îCìE¿��ÁiRAא��ÀMì�îYí��.�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Chaque 
fois que l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) choisissait entre 
deux choses, il optait pour la 

plus facile. Mais si elle 
portait sur un péché, il en 



était alors le plus éloigné. Il 
ne se vengeait jamais, sauf 

s'il s'agissait d'une violation 
d'un ordre divin qu'il ne 
tarda à le venger pour 

l'amour d'ALLAH, le Très - 
Haut". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��òhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:¿�t�í¶íYî�ì��îhìBÁ��îgÀ�íYÁ�î�À��



�ò¥KôCא��k¿Aì−�í¥KôCא��ÁiîE¿Aì�í¶íYî�ì��îhìBÁ��î¹¿��
k¿Aì��øfÀ��¾L�òY¿��óhøEì��óhøE¿�−؟��í¶íYî�ì��

îDì	�óf�.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Voulez - vous 
que je vous indique celui qui 

sera préservé du Feu - ou 
que le Feu ne saura toucher 



- ? Il s'agit de toute personne 
aimable, indulgente, 

accommodante et 
secourable". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

75 - Le pardon et le fait de 
ne pas faire cas des insensés 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�îYí�Ã�ì¹�ìjÃ>ì<Ãא��ÁXí�

�ì.ÁAÁ�Kì�Ãא��òhì�îªòYî¿�ì¹�Á²îYí<Ã�KÁ��.



ìµK¿�ì¹�k¿�Kì<ì���:�ìUÃ>ô8א��òU¿>îqK¿�
�ìfEÁBì�Ãא�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:¿��אjí�¿>î8ìEÃ�ì¹�אjÀ>î<ìEÃ�ì¹t�
�îgÀ@¿��íiRAא��ìYÁ>î=ì��î·¿��ì·jõ�Á�í�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ò§KôCא��òhì�ì.Á�Kì<Ãא�ì¹
�ì.ÁCÁ�î�íBÃא��õLÁ�í��íiRAא�ì¹. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ìYì�ìq�îhìB¿�ì¹�ô·ò��ìY¿>¿�ì¹�
ò¶îZì�א�îhÁB¿��¿eÁ�ì¤t�ò¥jí��.אì¹t�lÁ��í�Kì�

½Mì�jÀAî<ì��½�ìÐÁ�¿��Á�Kì�Ãא� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: " 

Accepte ce qu'on t'offre de 
raisonnable, commande ce 

qui est convenable et éloigne 
- toi des ignorants" (7:199). 

"Pardonne - (leur) donc 
d'un beau pardon" (15:85). 

"..Qu'ils pardonnent et 
absolvent. N'aimez - vous 



pas qu'ALLAH vous 
pardonne?" (24:22). 

"..Et pardonnent à autrui - 
car ALLAH aime les 

bienfaisants - " (3:134). 
"Et celui qui endure et 

pardonne, cela en vérité, fait 
partie des bonnes 

dispositions et de la 
résolution dans les affaires" 

(42:43). 
�KìDô�¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCAÁ��îN¿�K¿��:



�îhÁ��ôWì
¿��ì·K¿��¶îjì��eîE¿Aì�kì�¿��îfì�
�ìµK¿��؟�¾Wí�À��ò¶îjì��"�:�îhÁ��NEÁ?¿��îW¿?¿�

�ì¶îjì��îgíDîCÁ��i�EÁ?¿��Kì��ôWì
¿��ì·K¿�ì¹�eÁ�îj¿�
ÁMì�¿?ì<Ãא��òhîא��k¿Aì�lÁ�Ã>ì��NîpìYì�î¤��

À��ÁWî�ì�òhî��ìfîE¿��Kì��ÁWî�ìu�îg¿A¿��óµ
�Kì�¿�ì¹�NÃ?¿A¿:î�K¿���î£ì¥¿��Kì��k¿���lÁCî�Á�í�
��îdÁ>ì�î	¿��îg¿A¿��lòDî�ì¹�k¿Aì�ð¶jíBîDì�t�
�lÁ	Ã�ì¥�Nî<¿�ìY¿��ÁLÁ�Kì<ôא���ò·îY¿?Á��Kì�¿�ì¹



RA¿�¿��îW¿��¾Mì�Kì�ì�Á��Kì�¿��אì¤òI¿���îY¿;ìC¿��lÁCî�
ô�ÁiîE¿Aì�א��íf�òYî�Á��KìDEÁ��אì¤òI¿�u�í¶

�ìµK¿?¿��lÁא�ì£KìC¿��:�îW¿��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·�
	ìaÁBì��ìµîj¿��eÁ�îj¿��e¿�Kì�ì¹�¹õ£ì¥א�
�òµKì�Á�Ãא��¿e¿Aì��eîE¿���ìOì<ì��îW¿�ì¹�eîE¿Aì
�Àe¿Aì��lÁא�ì£KìC¿��îgòDEÁ��Nî�Á
�KìBÁ��í̧ ìYí�ÃGì�Á�

ì�Á�Ãא��ìµK¿��ôgí��ôl¿Aì�ìgRAì�¿��òµK�:�Kì�
�eÁ�îj¿��ìµîj¿��ìaÁBì	�îW¿��ìiRAא��ô·��íWôBì�í�



�lÁCì�ì<ì��îW¿�ì¹�òµKì�Á�Ãא��Àe¿Aì��Kì�¿�ì¹�e¿�
�Nî�Á
�KìB¿��´òYî�¿GÁ��lÁ�ìYí�ÃGì�Á��eîE¿���lø�ì¥

îgòDîE¿Aì�א�NÃ?ì�Ã�¿��Nî�Á
�î·��؟t�òhîEì�ì7î�
�.�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�:

�îhÁ��íiRAא��ì òYî�í��î·¿��jí�î¥¿��îfì�
îq¿�u�í̧ ìWî�ì¹�ìiRAא��íWí�î<ì��îhì��îgòDÁ�t�

�Kï�îEì
�ÁiÁ��À́ òYî7í��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.
�ò·K¿:EÁ�uא�"ì�ì�Ã�:��ò·Kì�ì7î�tאíBÃא��ò·



�¿MR@ìBÁ��.אì¹t�íLì7î��:�ífì�ì�Ãא��ìjí�
À̀ EÁAì=Ãא� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Elle 
demanda au Prophète 

(pbAsl): "As - tu jamais 
connu un jour plus pénible 

que celui de 'Uhud?". - 
Certes, répondit l'Envoyé 

d'ALLAH, j'ai bien souffert 
de ta tribu, mais ce qui 

m'était plus pénible encore, 
c'était le jour d'Al - `Aqaba, 



quand j'ai demandé à Ibn 
`Abd Yâlîl de me soutenir et 

de m'aider (à répandre la 
religion), mais il refusa. Je 

m'en allai soucieux, ne 
sachant où porter mes pas. 
Je ne repris mes esprits que 
lorsque j'atteignis Qarn Ath 
- Tha`âlib. Levant alors la 

tête, je vis un nuage me 
couvrir de son ombre, et où 

j'aperçus Gabriel (que la 
paix soit sur lui). Il m'appela 

et dit: "ALLAH, le Très - 



Haut, a bien entendu les 
propos des tiens et leurs 

réponses à ta demande. Il t'a 
envoyé l'ange des montagnes 
pour que tu lui ordonnes ce 
que tu veux, au sujet de tes 

compatriotes". Après 
m'avoir salué, l'ange des 

montagnes me dit: "O 
MUHAMMAD! 

ALLAH a bien entendu ce 
que disaient tes 

compatriotes. Je suis l'ange 
des montagnes. 



Ordonne - moi ce que tu 
veux, au sujet des tiens. Si tu 

veux, je peux les écraser 
entre les deux montagnes 

(qui entourent La 
Mecque)!" - "Non, répondit 

le Prophète 
(pbAsl), j'espère plutôt 

qu'ALLAH fera sortir de 
leurs dos des hommes 

n'adorant qu'ALLAH Seul, 
sans rien lui associer". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��:�ì�ìYìp�Kì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

ì¹�Á̧ ÁWìEÁ��S_¿��Kï�îEì
tì¹�¼�¿�ìYîא��t�Kï�Á£Kì��
�t�Kì�ì¹�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ìWÁ�Kì�í��î·¿��
�ìfEÁ��ÁiÁ�Á�Kìq�îhÁ��ígÁ?ì�îCìE¿��S_¿��ð�îlì
�íiîCÁ�
�t�ÁiRAא��ò¶ò¥Kì�ì��îhÁ��ð�îlì
�¿eìDì�îCí��î·¿��

�k¿�Kì<ì��ÁiRAÁ��ígÁ?ì�îCìE¿��k¿�Kì<ì��.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  .
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



n'a jamais porté la main sur 
une femme ni sur un 

esclave. Il ne battait que 
pour défendre la cause 

d'ALLAH. Jamais il ne se 
vengeait de quiconque lui 
avait fait tort à moins qu'il 

ne s'agissait d'une violation 
des ordres divins, alors il se 

vengeait pour l'amour 
d'ALLAH. 

(Transmis par Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:
�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��lÁ7î�¿��NîCÀ�
�÷lÁא�ìYî�ì��ð£îYí��ÁiîE¿Aìì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�÷lÁא�ìYî¿��íi¿�ì¥î£¿G¿��ÁMìEÁ
Kì�Ãא��À̀ EÁA¿�
�¼�ìW�ÁWì
�¼�ìXî�ì��ÁiÁoאì£òYÁ��í̧ ìXì�ì�¿�

ÁMì�Ã>ìq�k¿����îY¿;ìC¿��ølÁ�ôCא��òdÁ�Kì�
�KìDÁ��î�ìYô�¿��îW¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�ôgí��ÁiÁ�ìXî�ì��Á�ôWÁ
�îhÁ��Á£îYì�Ãא��ÀMìEÁ
Kì�



�ìµK¿��:�ÁiRAא��òµKì��îhÁ��lÁ��îYí��íWôBì�í��Kì�
�´ìWîCÁ�»ÁXRא��.�¿eÁ�ì9¿��ÁiîE¿���ìN¿>ì�Ã�K¿�

�¾�K¿:ì<Á��íi¿��ìYì�¿��ôgí��.í�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Je 
marchais en compagnie de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

qui était vêtu d'une burda de 
Najrân, à rebord épais. Un 

Bédouin le rejoignit et le prit 
brutalement au collet, au 

point que 'Anas put voir la 



trace du rebord sur le cou du 
Prophète (pbAsl). - "O 

MUHAMMAD!, s'écria le 
Bédouin, ordonne qu'on me 

donne de l'argent (de 
l'aumône) qu'ALLAH a mis 
en ta disposition". Souriant, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

se tourna du côté de 
l'homme, et il ordonna de lui 

faire don (des biens de 
l'aumône). 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��òhìì¹
�:�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���íYÀ;î�¿��lø�¿G¿�

�ìhÁ��KöEÁ�ì��lÁ@î�ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
îgòDîE¿A�Á�KìEÁ�î�−�tא�ÁiRAא��íא�ìj¿Aìq�−�

�ì¶ôWא��íUì�îBì��ìjí�ì¹�í̧ îjì�î£¿G¿��íií�îj¿��íiì�ìYìp
î�ì¹�îhì�íµjÀ?ì�ì¹�ÁiòD�"�:�îYÁ>Ãא��ôgíDRAא�

�îgíDô�òI¿��lÁ�îj¿?Á�t�ì·jíB¿Aî<ì���!�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 



D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Il me semble encore 
voir l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) évoquer un des 

prophètes - que la paix soit 
sur eux tous - que son 

peuple avait battu jusqu'au 
sang. Il s'essuya le visage, 

disant: Seigneur, pardonne à 
mes compatriotes, car ils ne 

savent pas". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��

�ìµK¿��"�:�KìBô���ÁMìîYõ8�KÁ��íW�ÁWô7א��ì[îE¿�
�ìWîCÁ�íiì�Ã>ì��ÀeÁAîBì��»ÁXRא��íW�ÁWô7א�

�ÁLì9ì=Ãא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "L'homme fort 
n'est pas celui qui bat les 



gens, mais celui qui sait 
dominer sa colère". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
76 - Le mérite de supporter 

le tort des autres 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�¿̀ îEì=Ãא��ì.ÁBÁ�K¿@Ãא�ì¹

Á�í��íiRAא�ì¹�ò§KôCא��òhì�ì.Á�Kì<Ãא�ì¹�õL
�ì.ÁCÁ�î�íBÃא�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ô·ò��ìY¿>¿�ì¹�ìYì�ìq�îhìB¿�ì¹
ò¶îZì�א�îhÁB¿��¿eÁ�ì¤tò¥jí�  . 

�íO�Á£Kì�א��ÀM¿?Á�Kô��lÁ�lÁ�ì¹t�א�Á�Kì�Ã�א
íi¿Aî�¿��Á�Kì�Ãא� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "..Qui 
dominent leur rage et 

pardonnent à autrui - car 
ALLAH aime les 

bienfaisants - " (3:134). 
"Et celui qui endure et 

pardonne, cela en vérité, fait 



partie des bonnes 
dispositions et de la 

résolution dans les affaires" 
(42:43). 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
í�ì¥u�ìµK¿���:Á��ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��l

�íhÁ�î�À�ì¹�lÁCì�jí<¿:Ã?ì�ì¹�îgíDÀAÁq¿��¼Mìא�ìYÀ�
�îgíDîCì�ígÀAî�¿�ì¹�ôl¿���ì·jí�EÁ�í�ì¹�îgòDîE¿��

�ôl¿Aì�ì·jÀAìDî�ì�ì¹�.�ìµK¿?¿��"�:�NîCÀ��îhÁ�¿�
ì¹�ôfìBÃא��îgíDS>Á�í��KìBô�¿G¿@¿��NÃAÀ��KìB¿�t�



�Kì��îgòDîE¿Aì�ðÐòD¿��ÁiRAא��ìhÁ��eì<ì��íµאìZì�
î�í£�¿eÁ�ì¤�k¿Aì�N�"�ðgÁAî�í��í̧ îW¿�ì¹�.�ì¹ì¥א

�lÁ��íií�îYì
�ìdì�ì	�"א�ÁM¿AÁq�Á�Kì�tò¶Kì�î¥  
" 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme s'adressa à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
en ces termes: "O Envoyé 

d'ALLAH! J'ai des proches 
parents avec qui je maintiens 
des liens de parenté mais qui 



s'efforcent de les rompre. Je 
me montre bienveillant à 

leur égard et ils me nuisent. 
Je fais preuve d'indulgence 
vis - à - vis d'eux, mais ils se 

montrent sévères à mon 
égard". - "Si c'est vrai ce 

que tu viens de dire, répondit 
l'Envoyé d'ALLAH, c'est 

comme si tu leur donnais de 
la cendre chaude (leur 

déchirant les entrailles). 
Tant que tu te comportes de 



la sorte, ALLAH ne cessera 
guère de t'appuyer". 

(Transmis par Muslim) 
 

77 - Le devoir de se fâcher 
quand les limites sacrées de 

la loi divine sont 
transgressées et le devoir de 
défendre la religion de Dieu 

Le Très-Haut 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�Á�Kì�íYí��îg4;ì<í��îhì�ì¹

�Áiø�ì¥�ìWîCÁ�íi¿��ðYîEì��ìjíD¿��ÁiRAא�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìiRAא��¹אíYí8îCì��î·ò�
îCì�îgÀ@ìא�ìWÃ�¿��îNø�ì�í�ì¹�îgÀ�îYí8  . 

�ídÁ�Kô�Mì7ÁoKì¿�א��íO�ÁWì��Á�Kì�Ãא��lÁ�ì¹
òjÃ>ì<Ãא��Á�Kì��lÁ� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "..Et 
quiconque prend en haute 
considération les limites 

sacrées d'ALLAH cela lui 
sera meilleur auprès de son 

Seigneur" (22:30). 



"..Si vous faites triompher 
(la cause d') ALLAH, Il vous 
fera triompher et raffermira 

vos pas" (47:7). 
�¹óYîBì�òhî��¿Mì�Ã?í�¾£jí<î�ì��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWì�Ãא��:�ì�Kì�

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿���ðfí�ì¥
¿?¿��ìgRAì	ì¹�ìµK�:�lø��tìq�îhì�íYô�¿Gì�u�Á�

À��òfî�¿��îhÁ��òUî�õ8א�u�KìCÁ��ífEÁ:í��KôBÁ��ó·
�!�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��Nî�¿�ì¥�KìB¿�



�õWì
¿��S_¿��¾M¿;Áîjì��lÁ��ìLÁ9¿��ìgRAì	ì¹
�¾XÁ�ì�îjì��ìLÁ9¿��KôBÁ��؛�ìµK¿?¿��"�:�KìDõ�¿��Kì�
îgÀ@îCÁ��ô·��í§KôCא��ô¶¿��îgÀ@õ�¿G¿��ìh�òY4>ìCí��

�ìÐÁ�¿@Ãא��ÁiÁoאì¥ì¹�îhÁ��ô·òI¿��îZÁ�jíEÃA¿��ì§KôCא�
�ÁMì�Kì�Ãא��אì¤ì¹�ìÐÁ=ô8א�ì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  .

D'après `Uqba ibn `Amr Al - 
Badrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Un homme 
vint dire au Prophète 

(pbAsl): "Je me joins à la 
prière de subh tard, à cause 



d'Untel qui allonge tellement 
la prière". Or, jamais je n'ai 
vu le Prophète (pbAsl) aussi 

irrité en sermonnant les 
gens, qu'il ne l'était ce jour - 
là. - "Il y a parmi vous, dit - 
il, des hommes qui dégoûtent 

les fidèles (de la religion). 
Que celui qui préside la 

prière la raccourcisse, car il 
y a derrière lui des vieillards, 

des enfants et d'autres qui 
ont des occupations". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì¶ÁW¿�
�lÁ��¼�ìjîDì	��îYì�ì	�îW¿�ì¹�óY¿>ì	�îhÁ��ìgRAì	ì¹
�íµjí	ì¥�í̧ �ì¥�KôB¿A¿��ífEÁ�KìBì��ÁiEÁ��ó¶אìYÁ?Á�
�íi¿@ì�ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

ôj¿Aì�ì¹�ìµK¿�ì¹�íiíDî�ì¹�ì·�"�:�õWì
¿��ÀMì7ÁoKì�Kì�
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ò¶îjì��ÁiRAא��ìWîCÁ�Kïא�ìXì�í§KôCא�



�ÁiRAא��òdÃAì�Á��ì·jí�Kì9í��ìh�ÁXRא��.�"�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�"�.�À�ìjîDô��¿ÁMR>õ8�K��í·jÀ@ì��ìhîEì�"�א�

�ÁNîEì�Ãא��ò»ìWì��.�ì¹�"�í¶אìYÁ?Ãא��"�òYî�¿@Á�
Ãא��Á²K¿?�:�ðdEÁ�ì¥�ðYî�Á	�.�¹�"�íi¿@ì�ì��"�ìWì�Ã�¿�

ÁiEÁ��lÁ�Rא��¿�ì¥jõ8א� . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), De 
retour d'une de ses batailles, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

s'aperçut que j'avais 
suspendu devant une des 



chambres, un rideau de tissu 
fin portant des 

représentations figurées. Il 
le déchira et, le sang au 
visage, et dit: "Ceux qui 

imitent la création 
d'ALLAH, subiront au Jour 
de Résurrection le châtiment 

le plus douloureux". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�KìDîCìì¹�)¿Mì7ÁoKì�(��îgíDôBì�¿��Kï7î�ìYÀ��ô·¿�

�îN¿�ìYì	�lÁ�Rא��ÁMôEÁ�¹íZî�ìBÃא��Á�¿�îYìBÃא��í·ÃGì




�îhì��íg4A¿@í��KìDEÁ�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA�:��jÀ�K¿?¿א�
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�؟��¿?¿jÀ�Kא��íiRAא��kRAìq�:�îhì�

��ÁiîE¿Aì�í�òYì�î�ì�t�õLÁ��¾Wî�ì¦�íhî��ÀMì�Kì	À��
�ÁiRAא��òµjí	ì¥�؟�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ÀMì�Kì	À��íiìBRA¿@¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�5Wì��lÁ��ía¿>î7ì�¿�

�ôgí��ì¶K¿�"�.��îhÁ��Á£¹íWí�א�ÁiRA��k¿�Kì<ì�؟�
�ìµK¿��ôgí��ìL¿:ì�î�K¿��"�:�¿e¿Aî�¿��KìBô��



À@ÁAî�¿��îhÁ��ìh�ÁXRא��אì¤��אjí�K¿��îgíDô�¿��îg
�ì³ìYì	�אì¤ò�ì¹�í̧ jÀ�ìYì��íc�òYô7א��îgòDEÁ��ì³ìYì	
�ôWì�Ãא��ÁiîE¿Aì!��îgòDEÁ�א�ícEÁ<ô9��jí�K¿�¿א�
�¾WôBì�í��ìNîCÁ��¿MìBÁ�K¿��ô·¿��îj¿��ÁiRAא��ígî�¿�ì¹

�Kì�ìWì��Nî<¿:¿?¿��îN¿�ìYì	�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), Les 
Qoraychites s'indignèrent au 
sujet de la femme des Banû 
Makhzûm qui avait volé et 

qui était par la suite passible 



de l'amputation de sa main. 
Ils décidèrent alors 

d'envoyer Zayd auprès de 
l'Envoyé d'ALLAH pour 
intercéder en faveur de la 

voleuse. - "Il n'y a que 
'Usâma ibn Zayd, son bien - 

aimé qui pourrait le faire 
revenir sur sa décision". 
'Usâma fit la démarche 

convenue. - "Oses - tu me 
demander d'enfreindre une 
peine prescrite?", s'écria 

l'Envoyé d'ALLAH. Puis il 



se leva pour sermonner les 
fidèles en ces termes: "Si vos 
prédécesseurs ont péri, c'est 

uniquement parce qu'ils 
appliquaient la peine 

prescrite aux voleurs parmi 
les roturiers et en 

épargnaient les nobles. 
ParALLAH! Si Fâtima ma 

fille volait, je lui couperais la 
main". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�lÁ��¼Mì�Kì�í��º¿�ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�lÁ��ìlÁoí¥�kô�ì��ÁiîE¿Aì�¿eÁ�ì¤�ôdì7¿��ÁM¿Aî�Á?Ãא�

�ìµK¿?¿��Á̧ ÁWìEÁ��íiR@ì�¿��ì¶K¿?¿��ÁiòDî�ì¹�"�:�ô·�
ìq�lÁ��ì¶K¿��אì¤��îgÀ�ìWì�¿�uô�òI¿��ÁiÁ��íi

�ÁM¿Aî�Á?Ãא��ìhîEì�ì¹�íiìCîEì��íiô�ì¥�ô·ò�ì¹�íiô�ì¥�lÁ�KìCí�
¿�u�îhÁ@¿�ì¹�ÁM¿Aî�Á?Ãא��ìfì�Á��îgÀ�íWì�¿��ôh¿�íZî�ì��

�ÁiÁ�ìW¿��ìNî�ì��î¹¿��Á̧ ò¥Kì�ì��îhì�.�"�ìXì�¿��ôgí�



�íiì9î<ì��ô£ì¥�ôgí��ÁiEÁ��ìdì8ì�¿��ÁiÁoאì£ò¥�ì²ìY¿�
�ìµK¿?¿��ó̂ î<ì��k¿Aì�"�:î¹¿��אìX¿@ì��ífì<Ã>ì���"

�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.אì¹t�îhì�ò³Kì8í�Ã�KÁ��íYî�
�ìNî��ÁiÁ�ìW¿��ìjí��KìBEÁ��ì¤א�ì��î¹¿��Á̧ ò¥Kì�ì�
�lÁ��Kô�¿G¿��ÁWÁ�î�ìBÃא��òYîE¿��lÁ��ì·K¿�

¿��ÁWÁ�î�ìBÃא�u��ídí8î�ì��tÁiÁ�îjì��lÁ��  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Le 
Prophète (pbAsl) aperçut un 
crachat sur un mur dans la 



direction de la Qibla. Il fut 
tellement peiné que l'on put 
le lire sur son visage. Il alla 
le gratter et dit: "Lorsque 
l'un de vous accomplit la 

prière; c'est comme s'il était 
en entretien confidentiel 

avec son Seigneur et que son 
Seigneur s'interpose entre 
lui et la Qibla. Que nul ne 

crache donc dans la 
direction de la Qibla, mais 

qu'il le fasse à sa gauche ou 
sous ses pieds". Puis il tint le 



pan de son ridâ', y cracha, le 
plia, et poursuivit: "Ou bien 

qu'il agisse de la sorte". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

L'ordre de cracher à sa 
gauche ou sous ses pieds 
n'est pas applicable à la 

mosquée. 
La troisième solution devient 

alors obligatoire. 
 



78 - Le devoir des 
responsables est de traiter 

leurs administrés avec 
douceur, de veiller à leurs 
intérêts, de leur donner le 

bon conseil et de les prendre 
en compassion. 

L'interdiction de les tromper, 
d'être trop sévère avec eux, 
de négliger leurs intérêts et 
de les ignorer, eux et leurs 

besoins 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�¿eì�KìCì��î̂ Á>îא�ì¹
�ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ìhÁ��¿eì<ì�ôא��òhìBÁ�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�òµîWì<Ã�KÁ��íYí�ÃGì��ìiRAא��ô·ò�
�ò·Kì�Á�Kì��ò�ì¹�Á¤«�א�kì�îYÀ?Ã�kìDîCì�ì¹�ì¹tאî�

�îgÀ@À;Á<ì��òlî=ì�Ãא�ì¹�òY¿@îCíBÃא�ì¹�Á�Kì7î�¿>Ãא��òhì
ì��îgÀ@RAì<¿�ì·¹íYR�ìX  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
abaisse ton aile (sois 
bienveillant) pour les 



croyants qui te suivent" 
(26:215). 

"Certes, ALLAH commande 
l'équité, la bienfaisance et 

l'assistance aux proches. Et 
Il interdit la turpitude, l'acte 
répréhensible et la rébellion. 
Il vous exhorte afin que vous 

vous souveniez" (16:90). 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�îgÀ@SAÀ�ì¹�óאì¥�îgÀ@SAÀ�



�ÁiÁ�ôEÁì¥�îhì�ðµjí�î�ì��:אtì¥�¶Kì��óא
�lÁ��óאì¥�ífí�ôYא�ì¹�ÁiÁ�ôEÁì¥�îhì�ðµjí�î�ì�ì¹
�À�¿�îYìBÃא�ì¹�ÁiÁ�ôEÁì¥�îhì�ðµjí�î�ì�ì¹�ÁiÁAî�¿�
�îhì�½M¿�jí�î�ì�ì¹�KìDÁ�î¹ì¦�ÁNîEì��lÁ��½MìEÁ¥ìא
�Á̧ ÁWøEì	�òµKì��lÁ��óאì¥�í¶Á£Kì�Ãא�ì¹�KìDÁ�ôEÁì¥
�óאì¥�îgÀ@SAÀ�ì¹�ÁiÁ�ôEÁì¥�îhì�ðµjí�î�ì�ì¹

�ÁiÁ�ôEÁì¥�îhì�ðµjí�î�ì�ì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu le Prophète 



(pbAsl) dire: "Chacun de 
vous est un pâtre, et chaque 
pâtre est responsable de son 

troupeau. L'émir est un 
pâtre (du peuple), l'homme 
est le pâtre de sa famille, la 
femme est le pâtre du foyer 
et des enfants. Chacun de 
vous est donc un pâtre et 

chaque pâtre est responsable 
de son troupeau". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ìlÁpì¥�ó¥Kì�ì��òhî��òfÁ?î<ì��k¿Aî<ì��lÁ�¿��îhìì¹
íiîCì��ìµK¿�א�íiRA��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�Kì�
�í�jíBì��¼MôEÁì¥�íiRAא��ÁiEÁîYì�î�ì��¾Wî�ì�îhÁ�
��ÁiÁ�ôEÁìYÁ��÷̈ K¿��ìjí�ì¹�í�jíBì��ì¶îjì�t�ì¶ôYì��

�¿MôCì�Ãא��ÁiîE¿Aì�íiRAא��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�lÁ�ì¹
�¾Mìא�ì¹ò¥�"�:�îWÁ�ì��îg¿��ÁiÁ�î8íCÁ��KìDÃ:Á�í��îg¿A¿�

�ÁMôCì�Ãא��¿Mì�Áoאì¥�.�"�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:



�"�ôgí��ì.ÁBÁAî�íBÃא��ì¥jí�À��lÁAì��óÐÁ�¿��îhÁ��Kì�
t��îgíD¿��íUì8îCì�ì¹�îgíD¿��íWìDî�ì��t�îg¿��

¿MôCì�Ãא��ígíDì<ì��îfí�îWì� " 
D'après Ma`qil ibn Yasâr 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"ALLAH consigne le 

Paradis à tout détenteur de 
pouvoir qui trompe ses sujets 
à moins de se rétracter avant 

de mourir". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une variante: "qui 
ne donne pas à ses sujets de 
bons conseils, ne respirera 

pas l'exhalaison du 
Paradis". 

Suivant une variante de 
Muslim: "Tout émir chargé 
des affaires des musulmans, 
qui ne s'efforce pas de leur 
être utile ni de leur donner 



de bons conseils, n'entrera 
pas au Paradis avec eux". 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�íNî<ÁBì	

א�ôgíDRA�:�"�ì¹	ìgRAì��íµjÀ?ì��lÁ��lÁ�îEì��ìXìא�
�ôdì7¿��Kï�îEì
�lÁ�ô�À��òYî�¿��îhÁ��ìlÁ�ì¹�îhì�

î
K¿��îgòDîE¿Aì�òYî�¿��îhÁ��ìlÁ�ì¹�îhì�ì¹�ÁiîE¿Aì�îdÀ?
�ÁiÁ��îdÀ�î¥K¿��îgòDÁ��ìd¿�ìY¿��Kï�îEì
�lÁ�ô�À��.�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire, une fois qu'il 
était chez elle: "Seigneur! 

Sois impitoyable pour celui à 
qui l'on confie la gestion 

d'une affaire de ma 
Communauté et qui se 

montre dur envers elle. Sois 
indulgent pour celui à qui 
l'on confie la gestion d'une 
affaire de ma communauté 



et se montre indulgent à son 
égard". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�ìfEÁoאìYî	��jíCì��îNì�K¿�
�jí	îgíDí�אì�t�÷lÁ�ì��¿e¿Aì��KìBRAÀ��í�KìEÁ�î�

�íiô�ò�ì¹�÷lÁ�ì��íi¿>¿Aì�t�»ÁWî<ì��ôlÁ�ì��
í��»ÁWî<ì��í·jÀ@ìEì	ì¹�ì·¹íYí�Ã@ìE¿��í�K¿>¿A�.�"

�Kì�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA��KìB¿��Kì�íYí�ÃGì�؟��¿ìµK�؛��¿jÀ�Kא�



òµô¹��ôgí�òµô¹t��jÀ�î¹¿�tK¿א��ÁMì<îEì�Á�א:�"�
�»ÁXRא��ìiRAא��אjÀ�¿Gî	אì¹�îgíDR?ì��îgí�jÀ:î¿�
�îgí�KìîYì�î	א�KôBì�îgíDÀAÁoKì	�ìiRAא��ô·òI¿��îgÀ@¿�

�.�"ì�ðd¿>ô�í�ÁiîE¿A  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Les israélites 
étaient gouvernés par des 
prophètes. Chaque fois 

qu'un prophète mourait, un 



autre lui succédait. Mais 
après moi, il n'y aura plus de 
prophètes, il y aura plutôt de 

nombreux successeurs". - 
"Et alors, lui demanda - t - 

on, que faire?" - "Respectez 
le pacte conclu avec le 

premier, , répondit - il, puis 
le suivant et ainsi de suite. 
Donnez à chacun son droit 
et ALLAH leur demandera 

tous compte de la garde qu'Il 
leur aura confiée". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¹óYîBì�òhî��ÁXÁoKì�îhìì¹
�¾£Kì�ò¦�òhî��ÁiRAא��ÁWîEì�í�k¿Aì�ìfì�ì£�íiô�¿�

�íi¿��ìµK¿?¿��:�Nî<ÁBì	�lø���ôlìCí��î»¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�íµjÀ?ì��"�:�ÀMìB¿:í�Ãא��Á�KìøYא��ôYì
�î·�
ì��î·¿��¿́ Kô�òI¿��îgíDîCÁ��ì·jÀ@�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  .

D'après `A'idh ibn `Amr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), il pénétra un jour chez 
`Ubayd - Allâh ibn Ziyâd, et 
lui dit: "O fils! J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: Le pire des pasteurs 

(gouverneurs) en est le plus 
rude. Garde - toi donc d'en 

faire partie ". 
(Transmis par Muslim) 

îhì��lÁ�¿��ìgì�îYì�אì¹t�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»Á£î¦
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�ò¹Kì<íBÁ��ìµK¿��íiô�¿��íiîCì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:ì¹�îhì�t�Kï�îEì
�íiRAא��í̧
�ì·¹í£�ìLì�ì�î�K¿��ì.ÁBÁAî�íBÃא��ò¥jí�À��îhÁ�
�ìLì�ì�îא��îgÁ�òYÃ?¿�ì¹�îgòDÁ�RAì�ì¹�îgòDÁ�ì�Kì�
�ì¶îjì��Á̧ òYÃ?¿�ì¹�ÁiÁ�RAì�ì¹�ÁiÁ�ì�Kì��ì·¹í£�íiRAא�

�ÁMì�KìEÁ?Ãא��.�"í�ì¥�ÀMì�ò¹Kì<í��ìfì<ì�¿�u�k¿Aì�
�ò§KôCא��òPÁoאìjì��.jí�¿��í̧ �£ìאì£í¹�ì¹ì¥א

õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹ . 
D'après 'Abû Maryam Al - 

'Azdî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Il a dit à 



Mu`âwiya: J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Celui à qui ALLAH 

confie la gestion d'une 
affaire des musulmans, et 
qui, loin de combler leurs 

besoins, les laisse dans leur 
misère, se trouvera le Jour 

de la Résurrection, inexaucé 
et déçu". Sur ce, Mu`âwiya 
chargea un homme de lui 

communiquer les besoins de 
ses sujets. 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
79 - Le gouverneur équitable

 
ìµK¿��k¿�Kì<ì��íiRAא���:�òµîWì<Ã�KÁ��íYí�ÃGì��ìiRAא��ô·ò�

�ò·Kì�אì¹tאî�t�¿Mì�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�õLÁ�í��ìiRAא��ô·ò��אjÀ:Á�Ã�¿�ì¹

ì.Á:Á�Ã?íBÃא� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: 

"Certes, ALLAH commande 



l'équité, la bienfaisance" 
(16:90). 

"Et soyez équitables car 
ALLAH aime les équitables" 

(49:9). 
�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:
�ì¶îjì��Ái4AÁ��lÁ��íiRAא��ígíDSAÁ;í��½Mì<î�ì	t�ôfÁ��

�t�íiSAÁ���:�lÁ��¿Gì7ì��÷�Kì
ì¹�ðµÁ£Kì�ð¶Kì��
Á�ì£Kì�Á�ðdRAì<í��íií�ÃA¿��ðfí�ì¥ì¹�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��



í�ì¥ì¹�ÁWÁ�Kì�ìBÃא��lÁ�u�ÁiRAא��lÁ��Kô�Kì�ì��ò·
�íiî�ìì£�ðfí�ì¥ì¹�ÁiîE¿Aì�K¿�ôY¿>ì�ì¹�ÁiîE¿Aì�Kì<ìBì�îא�
�ìµK¿?¿��óµKìBì�ì¹�¾LÁ8îCì��íא�ì¤�½�¿�ìYîא��:

�ìiRAא��í²Kì�¿��lø���,�ì³ôWì8ì��ðfí�ì¥ì¹
¿��¾M¿�ìWì8Á��kô�ì��Kì�K¿>î�¿Gt�íiÀ�KìBÁ
�ìg¿Aî<ì��

�KïEÁ�Kì��ìiRAא��ìY¿�ì¤�ðfí�ì¥ì¹�íiíCEÁBì��ídÁ>îCí��Kì�
�í̧ KìCîEì�îNìpK¿>¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "Sept types de personnes 
seront protégés par l'Ombre 
d'ALLAH le Jour où il n'y 
aura d'autre Ombre que la 
Sienne: un imam équitable, 

un jeune qui, dès sa 
naissance, s'adonnait à 

l'adoration, un homme dont 
le cœur est attaché à la 

mosquée, deux hommes qui 
s'aiment en ALLAH, rien 

que Son amour ne les réunit 
ni ne les sépare, un homme 
qui, face à une belle femme 



de haut rang le conviant à 
l'adultère, s'écrie: "Je crains 
ALLAH", un homme qui, en 
donnant l'aumône, fait que 
sa main gauche ignore ce 

qu'avance sa main droite, et 
un homme, qui se trouvant 

seul, fond en larmes en 
évoquant ALLAH". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:�ô·�
�ìWîCÁ�ì.Á:Á�Ã?íBÃא��îhÁ��ìYÁ�KìCì��k¿Aì�ÁiRAא�

�ó¥jí��:�îgòDÁBÃ@í��lÁ��ì·jÀ�ÁWî<ì��ìh�ÁXRא�
�"ðgÁAî�.�îgòDEÁAî�¿�ì¹�Kì�ì¹�jS�í¹א�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Les hommes 
équitables seront, auprès 

d'ALLAH, sur des chaires en 



lumière. Il s'agit de ceux qui 
prononcent des sentences 
justes, et assument leurs 

responsabilités à l'égard de 
leurs familles et de ceux qui 

sont sous leur autorité". 
(Transmis par Muslim) 

ì��òhî��Á²îjì�îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾eÁ�K
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ígÀ@Á�ôBÁo¿��í¥KìEÁ�
�ì·jSAì8í�ì¹�îgÀ@ì�jõ�Á�í�ì¹�îgíDì�jõ�Á�í��ìh�ÁXRא�



�îgÀ@îE¿Aì�ì·jSAì8í�ì¹�îgòDîE¿Aì�.�í¥אìYÁ
ì¹
í��ìh�ÁXRא��îgÀ@Á�ôBÁo¿��îgíDì�jí9Á=î�

�îgÀ@ì�jíCì<ÃAì�ì¹�îgíDì�jíCì<ÃAì�ì¹�îgÀ@ì�jí9Á=î�í�ì¹�"�!
�)�ìµK¿��:�(�KìCÃAÀ��:¿�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�u�

�ìµK¿��؟�îgí�íXÁ�KìCí��"�:t�ígÀ@EÁ��אjí�K¿�¿��Kì��
ô8א�u�¿�tô8א��ígÀ@EÁ��אjí�K¿�¿��Kì��u�¿��.�"

�ðgÁAî�í��í̧ îgòDîE¿Aì��:ì8í�"��íiÀ�îj¿�.�ì¹ì¥א�ì·jSA�"
�:îgíD¿��ì·jíîWì�  . 



D'après `Awf ibn Mâlik 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: "Les 
meilleurs imams sont ceux 
que vous aimez et qui vous 
aiment, et en faveur de qui 

vous invoquez ALLAH et qui 
invoquent ALLAH en votre 
faveur. Les pires des imams 
sont en revanche ceux que 

vous haïssez et qui vous 
haïssent et que vous 

maudissez et qui vous 



maudissent!". - "O Envoyé 
d'ALLAH, demanda - t - on, 
faut - il les combattre?". - 

"Non, répéta le Prophète par 
deux fois, tant qu'ils 

accomplissent la prière avec 
vous". 

(Transmis Par Muslim) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó¥KìBÁ��òhî��òªKìEÁ�îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ÁMôCì�Ãא��ífî�¿�



ì�u�½Mì��:�ðdR�ìjí��½_Á�Ã?í��ó·K¿:ÃAí	�¹í¤
�»Á¤�øfÀ@Á��ÁLÃA¿?Ãא��ídEÁ�ì¥�ðgEÁ�ì¥�ðfí�ì¥ì¹

�ógÁAî�í�ì¹�kì�îYÀ��¹í¤�ðc4>ì<ì�í��ðcEÁ>ìì¹
�óµKìEÁ�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Iyâd ibn Himâr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: "Les 
élus du Paradis sont de trois 

types: les hommes de 
pouvoir équitables et donc 



assistés par ALLAH; les 
hommes cléments qui 

s'attendrissent sur leurs 
proches parents, voire sur 

tout musulman; et les 
hommes (pauvres) vertueux 
qui s'abstiennent de mendier 
bien qu'ils aient à charge de 

grandes familles". 
(Transmis par Muslim) 

 
80 - Le devoir d'obéir à ceux 

qui détiennent l'autorité 
dans tout ce qui n'est pas 



désobéissance à Dieu. 
L'interdiction, par contre, de 

leur obéir dans toute 
désobéissance à Dieu 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�

�lÁ�¹À�ì¹�ìµjí	ôYא��אjí<EÁ�¿�ì¹�ìiRAא��אjí<EÁ�¿�
.�òYî��îgÀ@îCÁ�tא  

ALLAH, l'Exalté, dit: "O 
vous les croyants! Obéissez à 

ALLAH, et obéissez au 
Messager et à ceux d'entre 



vous qui détiennent le 
commandement". (4:59). 
�òhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:
�ÀMìKR:א�ì¹�íaîBô��ògÁAî�א�íBÃא��Á�îYìBÃא��k¿Aì

��ì̧ òY¿�ì¹�ôLì�¿��KìBEÁ�t�¾MìEÁ8î<ìBÁ��ìYì�îHí��î·¿��
¾MìEÁ8î<ìBÁ��ìYÁ�À��אì¤òI¿�¿��uì¹�ìaîBì	�t�¿MìK¿���!
�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Il incombe à tout 
musulman d'écouter 

(l'imam) et de lui obéir, bon 
gré mal gré, tant qu'on ne 

lui ordonne pas d'accomplir 
un péché, dans ce cas, il n'y 

a lieu ni à écouter ni à 
obéir". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìµK¿��:�KôCÀ�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�KìCî<ì�Kì��אì¤�



jÀ?ì��ÁMìKR:א�ì¹�òaîBô�k¿Aì�א��ìgRAì	ì¹�KìC¿��íµ
�"�:�îgí�î<¿:ì�î	א�KìBEÁ��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Lorsque nous prêtions 

serment d'allégeance à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
en vertu de quoi nous nous 
engagâmes de lui être fidèle 
et de lui obéir, il nous disait: 
"(Ajoutez) Autant que vous 

le pourrez". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìµK¿��:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�îhÁ��אïWì��ìa¿Aì��îhì�
ìiRAא��ìlÁ?¿��¾MìK¿�ì¹�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��t�¿Mô�í��

�½Mì<îEì��ÁiÁ?íCí�lÁ��ì[îE¿�ì¹�ì�Kì��îhì�ì¹�íi¿�
�¼MôEÁAÁ�Kì��¼Mì�EÁ��ì�Kì��.�"�ðgÁAî�í��í̧ .�¥ì¹ìא
�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ìjí�ì¹�ì�Kì��îhì�ì¹



�¼Mì�EÁ��í�jíBì��íiô�òI¿��ÁMìKìBì�ÃAÁ��ð³ò¥K¿>í�
�¼MôEÁAÁ�Kì��"�.�"ÀMì�EÁBÃא���"ògEÁBÃא��òYî�¿@Á�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Quiconque se montre 
rebelle à l'autorité (du 
souverain) (sans raison 

valable), aucun argument, 
au Jour de la résurrection, 

ne lui sera profitable auprès 
d'ALLAH (pour justifier sa 



conduite). En outre, si 
quelqu'un meurt sans avoir 
prêté serment d'allégeance à 

l'imam, il meurt (égaré) 
comme s'il appartenait à 

l'ère préislamique". 
(Transmis par Muslim) 

 
Suivant une variante de 

Muslim: "Celui qui meurt 
tout en étant en dissidence, 
meurt (égaré) comme ceux 
de l'époque préislamique". 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

�îgÀ@îE¿Aì�ìfÁBî<í�î	Àא�ò·ò�ì¹�אjí<EÁ�¿�ì¹�אjí<ìBî	א
�½Mì�EÁ�ì¦�íiì	Ã�ì¥�ô·¿G¿��÷lÁ7ì�ì��ðWî�ì�"�!�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Obéissez au détenteur du 
pouvoir même s'il était un 
esclave abyssin dont la tête 



ressemble à un grain de 
raisin sec". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK
�ìgRAì	ì¹�"�:�lÁ��¿MìKR:א�ì¹�ìaîBô�eîE¿Aì�א�

�eÁ�ìYÃ@ì�ì¹�eÁ:ì7îCì�ì¹�´òYî�í�ì¹�´òYî�í
�eîE¿Aì�¾�ìYì�¿�ì¹�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Obéis au 
responsable (tant qu'il 

n'ordonne pas les péchés), 
dans l'aisance et dans la 
gêne, bon gré mal gré, et 
même si tu te sens lésé". 
(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¹óYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�:òµjí	ì¥�ìaì��KôCÀ��kRAìq�ÁiRAא��
òZîCì��KìCÃ�ìZìC¿��óY¿>ì	�lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�t�
�îhì��KôCÁ�ì¹�í̧ ì�Kì�Á��íUÁAî8í��îhì��KôCÁB¿�



�î¤��Á̧ òYî7ì��lÁ��ìjí��îhì��KôCÁ�ì¹�ífÁ9ì�îCì�
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�»Á£KìCí��ºì£Kì�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:ô8א�u¼Mì<Á�Kì��¿��.�
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���KìCî<ìBì�î�K¿�

�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�÷lÁ�ì��îhÀ@ì��îg¿��íiô��
��lÁAî�¿�t�íiì�ô�À��ôµíWì��î·¿��ÁiîE¿Aì�Kù?ì��ì·K¿��

�ôYì
�îgí�ì¥ÁXîCí�ì¹�îgíD¿��íiíB4Aì<í��Kì��òYîEì��k¿Aì
�îgíD¿��íiíB4Aì<í��Kì��.ô·ò�ì¹�ìfÁ<í��Á̧ ÁXì��îgÀ@ì�ô�À��



�Kì�ìYÁ���íLEÁ8íEì	ì¹�KìDÁ�ô¹¿��lÁ��KìDí�ìEÁ�Kì
ì�u�ðhì�Á��í�lÁ�ì�ì¹�KìDì�¹íYÁ@îCí��ð¥jí�À�ì¹�ð�

�ÀMìCî�Á>Ãא��í�lÁ�ì�ì¹�Kï9î<ì��KìDí9î<ì��íd4�ìYí�
�íhÁ�îHíBÃא��íµjÀ?ìE¿��:�ôgí��lÁ�¿@ÁAîDí��Á̧ ÁXì�

ìCî�Á>Ãא��í�lÁ�ì�ì¹�ícÁ7¿@îCì��íµjÀ?ìE¿��ÀM
�íhÁ�îHíBÃא��:�Á̧ ÁXì��Á̧ ÁXì��!�ôLì�¿��îhìB¿�

�¿MôCì�Ãא��ìfí�îWì�ì¹�ò¥KôCא��òhì�ì¡ìZî�ìZí��î·¿�
�ò¶îjìEÃא�ì¹�ÁiRA�¿KÁ��íhÁ�îHí��ìjí�ì¹�íií�ôEÁCì��ÁiÁ�ÃGì�ÃA¿�



�õLÁ�tאí��»ÁXRא��ò§KôCא��k¿���Á�ÃGìEÃ�ì¹�òYÁ�
�ÁiîE¿���kì�îHí��î·¿��.Kì��îhì�ì¹�Kï�Kì���ìaì�

�íiî<Á:íEÃA¿��ÁiÁ�ÃA¿��¿�ìYìBì�ì¹�Á̧ ÁWì��¿M¿?Ã>ìq�í̧ K¿:î¿G¿�
�íiíò¦KìCí��íYì���ì�Kì��î·òI¿��ìK¿:ì�î	א�î·�

�ðgÁAî�"�.��òYì�jí�òYîpK¿�tא�ìdíCí�אí��í̧ .�¥ì¹ìא
�íiÀ�îj¿��"�:�ífÁ9ì�îCì��:�"�ídÁ�Kì�í��î»¿�

�Á�Kì7øCא�ì¹�òfî�ôC�KÁ��òlî�ôY�KÁ��"�.ì¹�íYî7ì�Ãא��"
�ÁMìBì�î<íBÃא��ò.ø7א�ì¹�ògEÁ�Ãא��òUî�¿>Á�



�kìîYì��lÁ�Rא��õא�ì¹ôWא��ìlÁ�ì¹�Áא�ôY�KÁ�ì¹
�íiÀ�îj¿�ì¹�KìDì�K¿@ì��íNEÁ�ì�ì¹�"�:�KìDí9î<ì��íd4�ìYí�

�Kï9î<ì��:�"�K¼?EÁ�ì¥�Kï9î<ì��KìDí9î<ì��íÐÁ8ì��î»¿��:
ô��K¿��í̧ ìWî<ì��Kì��òg¿;Á<Á��K¼>EÁ>ì��î»¿��lÁ�K

í̧��í³øjì7í�:�ìfEÁ�ì¹�.�ìµô¹�íd4�ìYí�t�א KìCî<ì�
�KìDÁA�òjî�ì�ì¹�KìDÁCEÁ�î�ì�Á��ó̂ î<ì��k¿���KìDí9î<ì�

�ìfEÁ�ì¹�:Kï9î<ì��KìDí9î<ì��íiÁ�î7í�  . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), Au cours 



d'un voyage que nous 
entreprenions avec l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), et alors 
que certains parmi nous 

étaient en train de dresser 
leurs tentes, quelques - uns 
s'entraînaient au tir à l'arc, 
et d'autres s'occupaient des 

montures, le héraut de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
annonça: "Le moment de la 
prière est venu". Nous nous 

réunâmes auprès de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



qui nous dit: Chacun des 
prophètes qui m'ont précédé, 
avait pour charge de guider 
sa communauté vers ce qu'il 

savait être son Bien, et 
l'avertir de ce qu'il savait 
être son Mal. Or, au début 
votre Communauté sera à 
l'abri des épreuves et des 

séditions, mais à la fin, elle 
sera éprouvée par des revers 

et des malheurs que vous 
réprouverez. Les troubles ne 

cesseront de gagner du 



terrain, si bien que de 
chacun le croyant dira: 

"Celui - là entraînera ma 
perte", et comme il survira 

l'épreuve, il s'écrira à la 
suivante: "C'est plutôt celle - 
ci qui me conduira vers ma 
perte". Que celui qui veut 

être préservé du Feu et 
destiné au Paradis, garde sa 

foi en ALLAH et au Jour 
Dernier jusqu'à la mort; 
qu'il traite également les 
gens comme il veut être 



traité. Que celui qui fait un 
pacte avec un imam, scellé 
par la poignée de main, et 
approuvé par le cœur, lui 

obéisse. Au cas où un autre 
chercherait à s'emparer du 

pouvoir, tuez - le si 
nécessaire. 

(Transmis par Muslim) 
�óYî�í��òhî��òfÁoאì¹�¿�ìWîEìCí��lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�íhî��ÀMìB¿Aì	�ìµ¿Gì	
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�õlÁ>î<í�Ãא��ìW�òZì�



�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�Nî�¿�ì¥¿��ÁiRAא��ôlÁ�ì��Kì�
R?ì��Kì�jÀ�¿Gî�ì��íא�ìYì�À��KìCîE¿Aì�îNì�K¿��î·��îgíD
�ìªìYî¿G¿��؟�Kì�íYí�ÃGì��KìB¿��KìCR?ì��Kì�jí<ìCîBì�ì¹
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��íi¿�¿Gì	�ôgí��íiîCì

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�אjí<EÁ�¿�ì¹�אjí<ìBî	א
�Kì��îgÀ@îE¿Aìì¹�אjÀAøBí��Kì��îgòDîE¿Aì�KìBô�òI¿�

�îgí�ÃAøBí��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hunayda Wâ'il 

ibn Hujr (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Salama ibn 



Yazîd Al - Ju`fî demanda au 
Prophète (pbAsl): "O 

Envoyé d'ALLAH! Que faire 
si nos émirs nous réclament 
leurs droits et nous privent 
des nôtres?". Le Prophète 
répondit après que Salama 

eut répété la question: 
"Ecoutez et obéissez car ils 

seront châtiés de leurs 
péchés (priver ses sujets de 

leurs droits constitue un 
péché) et vous serez châtiés 
pour les vôtres (désobéir à 



l'imam en constitue un 
autre)". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�»ÁWî<ì��í·jÀ@ì�ì	�KìDô��

�KìDì�¹íYÁ@îCí��ð¥jí�À�ì¹�½�ìYì�¿��"�!�אjÀ�K¿��:�Kì�
ôCÁ��¿́ ì¥î£¿��îhì��íYí�ÃGì��ìcîE¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�K

�ìµK¿��؟�¿eÁ�ì¤�"�:�»ÁXRא��ôdì�Ãא��ì·¹õ£ìHí�



�îgÀ@¿��»ÁXRא��ìiRAא��ì·jÀ�¿Gî�ì�ì¹�îgÀ@îE¿Aì�.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Mas`ûd (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Après moi, il y aurait du 
favoritisme et des choses que 

vous réprouverez!". - "O 
Envoyé d'ALLAH, que 

doivent faire donc ceux de 
nous qui en témoigneront?", 

demandèrent les fidèles. - 



"Acquittez - vous de vos 
devoirs et demandez à 

ALLAH vos dus". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿�
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�ìiRAא��ìK¿�¿��îW¿?¿��lÁCìK¿�¿��îhì�

�îhì�ì¹�ìiRAא��kì8ì�îW¿?¿��lÁ�Kì8ì�îhì�ì¹



lÁCì�îhì�ì¹��ò]î<ì�òaÁ:í�t�אK¿�¿��îW¿?¿��ìÐÁ�
tìא�îW¿?¿��ìÐÁ��lÁ�Kì8�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "M'obéir, c'est 

obéir à ALLAH; me 
désobéir, c'est Lui désobéir. 

Quiconque suit l'émir est 
tenu pour m'avoir suivi; et 
quiconque se révolte contre 

lui est tenu pour s'être 
révolté contre moi". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�Kï�îEì
�Á̧ òÐÁ�¿��îhÁ��ì̧ òY¿��îhì�
¿��îYÁ�î8ìEÃA¿��ò·K¿:ÃAõ�íiô�òI��îhì��ì ìYì��ìhÁ�א�

�¼MôEÁAÁ�Kì��¼Mì�EÁ��ì�Kì��אïYî�Á
�.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Que celui qui 

désapprouve l'une des 
œuvres de son émir, prenne 

patience: quiconque se 
sépare de la Communauté - 

fût - ce d'un empan - et 
trouve la mort (en cet état de 

schisme) sera considéré 
comme un insoumis de 
l'époque préislamique". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYÃ@ì��lÁ�¿��îhìì¹�:
ì	�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁB

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�ì·K¿:ÃAõ��îhì��ì·Kì�¿�א�
�íiRAא��íiì�Kì�¿��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après 'Abû Bakra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"ALLAH couvrira 



d'opprobre quiconque 
outrage le sultan". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

81 - L'interdiction de briguer 
le commandement et le 

devoir de fuir le poste de 
gouverneur à moins qu'on 
n'y soit affecté d'office ou 

qu'on ne soit vraiment 
nécessaire à ce poste 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:א�í¥אôWא��¿eÃAÁ�t�À�ìYÁ�
�ìh�ÁXRAÁ��KìDÀAì<î�ì�t�lÁ��אöjÀAí�ì·¹íW�òYí��

�ï£Kìא�ì¹א�ÀMì�Á�Kì<Ã��òªî¥tì.Á?ô�íBÃAÁ�tì¹א¿��  . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Cette 
Demeure dernière, Nous la 

réservons à ceux qui ne 
recherchent, ni à s'élever sur 

terre, ni à y semer la 
corruption. Cependant, 

l'heureuse fin appartient aux 
pieux". (28:83). 



�òhî��òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYíBì	�:�lÁ��ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
ì�Kì��¿�ìYíBì	�ìhî��òhìBî�ôYא��ìWî�t�òµ¿Gî�ì��
îhì��òYîE¿�:��¿�ì¥Kì�tא�KìD�EÁ:îÀ��î·��eô�òI¿�

�îhì�KìD�EÁ:îÀ��î·ò�ì¹�KìDîE¿Aì�NîCÁÀ��¾M¿�¿Gî�ì�
�k¿Aì�NÃ>¿Aì��אì¤ò�ì¹�KìDîE¿���NÃAÁ�í¹�¾M¿�¿Gî�ì�
�Á�ÃG¿��KìDîCÁ��אïYîEì��Kì�ìYîE¿��Nî�¿�ìY¿��ó.ÁBì�



í��»ÁXRא��eÁCEÁBì��îhì�îY4>¿�ì¹�ðYîEì��ìj�.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après `Abd Ar - Rahmân 
ibn Samura (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) m'a dit: 
"O `Abd Ar - Rahmân ibn 
Samura! Ne sollicite pas 

l'autorité: si tu l'obtiens à la 
suite d'une sollicitation tu en 
seras tenu pour entièrement 
responsable, tandis que si tu 

l'obtiens sans l'avoir 



recherchée, on t'y aidera (à 
mener tes affaires de 

commandement à bonne 
fin). Lorsque tu jures de 
faire une chose et que tu 

juges ensuite qu'il y a mieux 
à faire, expie le manquement 
à ton serment et fais ce qui 

vaut mieux". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�K¼>EÁ<ìp�´אì¥¿��lø���5¥ì¤�Kì�¿��Kì�
�lÁ�Ã>ìCÁ��õLÁ�À��Kì��e¿��õLÁ�À��lø�ò�ì¹�.t�

ì¹�òhîEìCîא��k¿Aì�·ìYô�¿Gì�t�ìµKì��hìER�ìjì��
�ógEÁ�ì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) m'a dit: "O 'Abû 
Dharr! Je vois que tu es 

faible (incapable d'assumer 
la responsabilité d'autrui); 



or, j'aime pour toi ce que 
j'aime pour moi - même. 

N'accepte pas le 
commandement (fût - ce) sur 
deux personnes, et évite de te 

charger des biens d'un 
orphelin". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�5¥ì¤�lÁ�¿��(�ìµK¿��:�NÃAÀ��:�Kì�

¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥t�ì�ìYì9¿��؟�lÁCÀAÁBî<ì�î�ì��
�ìµK¿��ôgí��lÁ�Á@îCì��k¿Aì�Á̧ ÁWìEÁ�"�:�Kì�¿��Kì��



�ì¶îjì��KìDô�ò�ì¹�½Mì�Kì�¿��KìDô�ò�ì¹�ðcEÁ<ìp�eô���5¥ì¤
��½Mìא�ìWì�ì¹�ð»îZÁ��ÁMì�KìEÁ?Ãא�t�Kì�ìXì�¿��îhì��

�KìDEÁ��ÁiîE¿Aì�»ÁXRא��ºô£¿�ì¹�KìD4?ì�Á��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Je demandai un jour à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 
"Pourquoi ne me confies - tu 

pas une charge?". Le 
Prophète me tapota l'épaule 



et dit: "O 'Abû Dharr, tu es 
trop faible pour ce dépôt 

sacré qui sera, au Jour de la 
Résurrection, une 

humiliation et un regret, à 
moins que celui qui le 

prenne, n'en soit digne et ne 
s'acquitte de ses 

obligations". 
(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�ìµK¿��"�:�k¿Aì�ì·jíqòYî�ì�ì	�îgÀ@ô��
"��Á�ì¥Kì�ì¹	í·jÀ@ì�ì��ìWìא�¼Mì��ì¶îjì�א�ÁMì�KìEÁ?Ã�tא

�.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Vous 
ambitionnez ardemment le 

pouvoir, mais vous le 
regretterez au Jour du 
Jugement Dernier". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



 
82 - Le devoir d'inciter le 
chef de l'Etat, le juge et 

autres détenteurs du pouvoir 
à se prendre un ministre 
vertueux. Le devoir de les 

prévenir des mauvais 
compagnons et de leur 
conseiller de ne rien 

accepter d'eux 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:אtÁ�u�¾XÁ�ì�îjì��í�

ò��÷¹íWì�ó̂ î<ì�Á��îgíDí9î<ì�tì.Á?ô�íBÃא��  . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "Les 
amis, ce jour - là, seront 

ennemis les uns des autres; 
excepté les pieux". (43:67). 
�ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿�ì¹�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹

RAא��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì�íi
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�îhÁ��íiRAא��ìOì<ì��Kì�

ì¹�5lÁ�ì�t��¾M¿>EÁAì��îhÁ��ìc¿Aî�ì�î	א�t�
�ò·Kì�ì�K¿:Á��íi¿��îNì�K¿��:�í̧ íYí�ÃGì��½Mì�K¿:Á�

í̧ íYí�ÃGì��½Mì�K¿:Á�ì¹�ÁiîE¿Aì�íiõ9í�ì�ì¹�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ��



�îhì��í¶jí8î<ìBÃא�ì¹�ÁiîE¿Aì�íiõ9í�ì�ì¹�øYô7�KÁ�
�íiRAא��ìgì8ì�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Sa`îd et 'Abû 
Hurayra (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Tout prophète et tout 

successeur sont entourés de 
deux types de conseillers: le 
premier incitant au bien, et 

le second au mal. Seuls 
seront préservés (de 



l'égarement) ceux 
qu'ALLAH aura préservés".
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:

�ìµK¿��:RAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ÁiîE¿Aì�íi
�ìgRAì	ì¹�"�:KÁ��íiRAא��ì£אì¥¿��אì¤�t�אïYîEì��òÐÁ�

�í̧ ìYR�ì¤�ìlÁ�ì��î·��ó³îWÁq�ìY�ò¦ì¹�íi¿��ìfì<ì�
�ìYîE¿��ÁiÁ��ì£אì¥¿��אì¤ò�ì¹�íiì�Kì¿��ìY¿�ì¤�î·ò�ì¹
�îg¿��ìlÁ�ì��î·��¾�jí	�ìY�ò¦ì¹�íi¿��ìfì<ì��¿eÁ�ì¤



�íiîCÁ<í��îg¿��ìY¿�ì¤�î·ò�ì¹�í̧ îY4�ìXí�"�.��jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
ógÁAî�í��Á«îYì
�k¿Aì�¾WøEì��¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£ .
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Lorsque ALLAH veut le 

bien d'un émir, Il fait qu'il 
ait un ministre sincère; 

ainsi, quand l'émir oublie 
(un de ses devoirs), le 

ministre le lui rappelle, et si 
par contre l'émir se rappelle 

bien (ses devoirs), son 



ministre l'aidera (à les 
accomplir). Mais lorsque 

ALLAH décide autrement, Il 
fait que l'émir ait un 

mauvais ministre qui ne lui 
rappelle point ses devoirs 
quand il les oublie et ne 
l'aide pas à les exécuter 
quand il s'en souvient". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 
83 - L'interdiction de 

nommer aux postes de 



gouverneur, de juge et autres 
chefs d'administration celui 

qui brigue ces postes, qui 
court après eux en faisant 

souvent allusion à eux et qui 
exprime son désir de les 

avoir 
 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אt�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»òYì<î


�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿Aì�NÃAì�ì£
í�ì¥ì¹�Kì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�u�lÁCì��îhÁ��ò·



�KìBí�íWì�¿��ìµK¿?¿��løBì�:ì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�K
ì¹�Kì��ò̂ î<ì��k¿Aì�Kì�îYø�¿�t�ôZì�íiRAא��´

�¿?¿ìµK�.��íYì��ìfî�Á�¿eÁ�ì¤�ôfì�ì¹t�ìµK¿�ì¹�א
�"�:�ÁiRA�¿אì¹�Kô��t�ìfìBì<Ãא��אìXì��l4�ìjí��

�ÁiîE¿Aì�ì©ìYì��אïWì�¿��î¹¿��íi¿�¿Gì	�אïWì�¿��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Deux de mes 
cousins m'accompagnèrent 



un jour auprès du Prophète 
(pbAsl). L'un d'eux 

demanda alors: "O Envoyé 
d'ALLAH! Assigne - moi le 
commandement sur une des 
régions qu'ALLAH, le Très - 
Haut, t'a confiées". L'autre 

fit la même demande. 
L'Envoyé d'ALLAH leur 

répondit alors: 
"ParALLAH! Nous ne 
confions ce pouvoir ni à 
celui qui le réclame, ni à 

celui qui le convoite". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
2-Le livre de l’éducation 

 
84 - La pudeur, son grand 

mérite et le devoir d'y 
exhorter les gens 

 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhì
�ôYì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

k¿Aì�ófí�ì¥��ìhÁ�אt�À̀ Á<ì��ìjí�ì¹�ò¥Kì8î�



�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��Á�KìEì�Ãא��lÁ��í̧ Kì�¿�
ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ìgRAì	ì¹��"�:�ô·òI¿��íiîì£
�ì�KìEì��ìhÁ�אÃא�t�ò·Kì,�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Passant un jour auprès 
d'un homme des 'Ansâr qui 

prêche la pudeur à son 
coreligionnaire, l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dit: 
"Laisse - le, car la pudeur 

fait partie de la foi". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�óhîEì8í��òhî��ì·אìYîBÁ�îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�íiSAÀ��ðYîEì��í�KìEì�Ãא��"
�ìµK¿��î¹¿��"�:ìEì�Ãא��ðYîEì��íiSAÀ��í�K�.�"�í̧ ¥ì¹ìא

õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 
D'après `Imrân ibn Husayn 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "La pudeur ne 
saurait susciter que le bien".
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

Suivant une variante de 
Muslim: "La pudeur sous 

tous ses aspects est 
bénéfique". 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:אt�ì·jí<î�ì	ì¹�ðaî9Á��í·Kì,−�î¹¿��



�¼Mì�î<í
�ì·jõ�Á	ì¹�ðaî9Á�−�íµîj¿��KìDÀAì9Ã�¿G¿��t�
ìi¿����tא�ÀM¿�Kì���Kì�Kì�î£¿�ì¹�íiRAא��t�ºì¤

�òd�òYR:א��òhì�.�ìhÁ��½Mì�î<í
�í�KìEì�Ãא�ì¹
ÁiîE¿Aì�"�.�ò·Kì,�tא�ðd¿>ô�í��"�.�íaî9Á�Ãא��"

�îhÁ��ìjí�ì¹�KìDí�î�¿��í¦jí�ì�ì¹�Á�Kì�Ãא��òYî�¿@Á�
ôא��u�Á�ìYì7ì<Ãא��k¿���ÁMì��"�.�ÀMì�î<õ7א�ì¹�:�"

ì�Ãא�ì¹�ÀMì<Ã:Á?Ãא��ÀM¿Aî8�"�.אì¹t�ÀM¿�Kì��:�"
�Kì��»Á¤îHí�"�:�ºì¤�ì¹tא.�"�¦ìא�¿ÀM�tא



�ó¥ìX¿�ì¹�¾£Kì�ì¥ì¹�ó.Á�ì¹�¾́ îjì
ì¹�óYì�ì�¿�
¿eÁ�ì¤�òjî�ì�ì¹ . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "La foi est de 
soixante - dix (ou soixante) 

et quelques branches dont la 
meilleure consiste en le 
témoignage qu'il n'y a 

d'autre divinité qu'ALLAH 
et la moindre consiste à 

écarter du chemin ce qui 



peut nuire. La pudeur est du 
reste une partie de la foi". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

ì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

�Áא�ì¥îXì<Ãא��ìhÁ��ï�KìEì��ôWì
¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�íií�ìYÃ@ì��Kï�îEì
�º¿�ì¥�אì¤òI¿��Kì�ò¥îWÁ��lÁ�

�ÁiòDî�ì¹�lÁ��í̧ KìCÃ�ìYì�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ìµK¿�
Ãא��í�KìB¿Aí<�:�íOì<î�ì��ðdÀAí��Á�KìEì�Ãא��ÀM¿?EÁ?ì�



�òÐÁ8Ã?ôא���ìhÁ��íaìCîBì�ì¹�òUEÁ�¿?Ãא��Á́ îYì��k¿Aì
�ødì�Ãא��»Á¤�ødì��lÁ��.�lÁ�¿��îhì�KìC�ò¹í¥ì¹

�ìµK¿��íiRAא��íiìBÁ�ì¥�ÁWîEìCí�Ãא��gÁ	K¿?Ãא��:
�í�KìEì�ÀMì�î�í¥�אÃא�tt�Á�−�ògì<øCא��î»¿��−�

��òÐÁ8Ã?ô��íWR�ìjì�ìE¿��KìBíDìCîEì��½M¿�Kì�ÀMì�î�í¥ì¹�א
�ï�KìEì��kôBì�í��.íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹  . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) était plus 



pudique qu'une vierge 
derrière son rideau. 

Lorsqu'il remarquait 
quelque chose de 

répugnance, nous pouvions 
facilement le lire sur son 

visage". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

Les théologiens ont défini la 
pudeur comme étant un 
caractère qui pousse à 

s'abstenir de tout ce qui est 



vilenie et empêche de 
négliger le droit d'autrui. 
Nous citons ces propos de 

'Abû Al - Qâsim Al - Junayd 
(qu'ALLAH lui fasse 

miséricorde): "La pudeur est 
la constatation, d'une part 

des bienfaits d'ALLAH, et de 
l'autre du manquement à 

Lui obéir. De ce fait naît un 
sentiment qu'on appelle: la 

pudeur". 
 



85 - Le devoir de garder le 
secret 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ô·ò��ÁWîDì<Ã�KÁ��אjÀ�î¹¿�ì¹

jí�î�ì��ì·K¿��ìWîDì<Ãא�t  . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 

remplissez l'engagement, car 
on sera interrogé au sujet 

des engagements". 
(17:34). 



¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ò§KôCא��øYì
¿��îhÁ��ô·�
�ìfí�ôYא��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��¼M¿�òZîCì��ÁiRAא��ìWîCÁ
�ôgí��ÁiîE¿���lÁ9Ã>í�ì¹�Á�¿�îYìBÃא��k¿���lÁ9Ã>í�

�Kì�ôYÁ	�íYí7îCì�"�.�ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Le 



Jour de la Résurrection, 
celui qui se trouvera dans la 
pire situation, est l'homme 
qui aura dévoilé les actes et 
propos de sa femme lors des 

rapports charnels". 
(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ì.Á��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�ô·¿��KìBíDîCì

�ìµK¿��ÀMì8Ã>ì��íií�îCÁ��îNìBô�¿Gì��:�NEÁ?¿�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KR>ì�ìhî��ì·KìBî�í



îE¿Aì�NîpìYì<¿��NÃAÀ?¿��¿Mì8Ã>ì��Ái�:�î·�
ìYìBí�؟��ìNîCÁ��¿Mì8Ã>ì��eí�î�¿@ì�¿��Nî�Á


�ìµK¿��:�»òYî�¿��lÁ��íYÀ;î�¿Gì	�.�Nî�Á�¿A¿�
�ìµK¿?¿��lÁCìEÁ?¿��ôgí��ìlÁ�KìE¿��:¿��lÁ��אìWì��îW¿�t�

�óYÃ@ì��Kì�¿��NEÁ?¿A¿��אìXì��lÁ�îjì��ì ô¹ìZì�¿�
ÃAÀ?¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìd�øWø8א��N�:�î·�

�ìYìBí�ìNîCÁ��¿Mì8Ã>ì��eí�î�¿@ì�¿��Nî�Á
�.
�îg¿A¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÃ@ì��jí�¿��ìNìBì8¿�



�Kï�îEì
�ôl¿���îaÁ�îYì��!�ìWì�î¹¿��ÁiîE¿Aì�NîCÀ@¿�
�ôgí��ìlÁ�KìE¿��Nî�Á�¿A¿��ì·KìBî�í�k¿Aì�løCÁ�
RAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��KìDì�¿:ì��ìg

�í̧ Kô���KìD�î�¿@î�¿G¿��.�ìµK¿?¿��óYÃ@ì��jí�¿��lÁCìEÁ?¿A¿�
�:�NîpìYì�ì.Á��ôl¿Aì��îWì�ì¹�eRAì<¿�


Kï�îEì�؟��eîE¿���îaÁ�î¥¿��îg¿A¿��¿Mì8Ã>ì��ôl¿Aì
�NÃAÀ?¿��:�ìµK¿��îgì<ì��:�lÁCî<ìCîBì��îg¿��íiô�òI¿�

��ôl¿Aì�NîpìYì�KìBEÁ��eîE¿���ìaÁ�î¥¿��î·¿�t�



ø�¿��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��NîBÁAì�NîCÀ��l
�îhÀ�¿��îg¿A¿��Kì�ìY¿�ì¤�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

t�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ôYÁ	�ìlÁ7Ã�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�.�kRAìq�õlÁ�ôCא��KìD¿�ìYì��îj¿�ì¹

�KìD�ÃAÁ�¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��.�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא���"�.�îNìBô�¿Gì��:�"�î�ì¥Kìq�î»¿�

Á�u�ìlÁpì¥�ìl4�íjí��KìDí�î¹ì¦�ì·K¿�ì¹�ó î¹ì¦�
�íiîCì�íiRAא��"�.��îWì�ì¹�:�"Nî�Á9¿�  . 



D'après `Abd - Allâh ibn 
`Umar (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), Son père 
`Umar (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) raconta: 
Quand ma fille Hafsa est 
devenue veuve, je suis allé 
voir `Uthmân ibn `Affân 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) et la lui ai proposé en 

mariage: "Si tu le désires, je 
te donnerai en mariage 
Hafsa, ma fille". - "J'y 
penserai", m'a - t - il 



répondu. Quelques jours 
après, il m'a rencontré et 

m'a dit: "Il m'a paru qu'il 
ne fallait pas que je me 

marie pour le moment". Je 
suis ensuite allé trouver 
'Abû Bakr As - Siddîq 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) et lui dit: "Si tu le 

désires, je te donnerai en 
mariage Hafsa, ma fille". 
Or, 'Abû Bakr s'est tu et je 

n'ai reçu de lui aucune 
réponse ce qui m'a poussé à 



lui en vouloir plus que 
`Uthmân. Plusieurs jours se 

sont écoulés, puis le 
Prophète (pbAsl) l'a 

demandée en mariage et je 
consentis. Comme 'Abû 
Bakr m'a rencontré plus 

tard, il m'a dit: "Peut - être 
t'étais - tu affligé de ma 
réaction quand tu m'as 

proposé de me marier avec 
Hafsa et que je ne t'ai rien 
répondu?". - "Oui". - "Eh 

bien! Ce qui m'a empêché de 



te donner une réponse, c'est 
que le Prophète (pbAsl) 

l'avait mentionnée devant 
moi, et je ne pouvais pas 

dévoiler le secret de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl). Or, s'il ne 

l'avait pas fait, je l'aurais 
moi - même prise pour 

épouse". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:

ølÁ�ôCא��í אì¹î¦¿��ôhÀ��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�



�ìlÁpì¥�ÀMìBÁ�K¿��îN¿Aì�Ã�¿G¿��í̧ ìWîCÁ�ìgRAì	ì¹
�KìDì�ìEî7Á��íJÁ:î�í��Kì��lÁ7îBì��KìDîCì�íiRAא�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ÁMìEî7Á��îhÁ�
�ìµK¿�ì¹�KìDÁ��ìLô�ì¥�Kì��ì¥�KôB¿A¿��Kï�îEì
�ìgRAì	ì¹

�"�:îCÁ��Kì��Kï�ì�îYì��lÁ��"�îhì�KìDì�¿Aî�¿��ôgí�
�îN¿@ì�¿��Kì�ô¥Kì	�ôgí��ÁiÁ�KìBÁ
�îhì�î¹¿��ÁiÁCEÁBì�
�Kì�ô¥Kì	�KìDìZì��º¿�ì¥�KôB¿A¿��אïW�ÁWì
�ï�K¿@í�

�KìD¿��NÃAÀ?¿��îN¿@Á�ì9¿��¿MìEÁ�Kôא���:�eô8ì�



�îhÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
Á��ÁiÁoKì�Á��òhîEì��؟�ì.Á@î�ì��ÁNî�¿��ôgí��ò¥אìYø��K

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì¶K¿��KôB¿A¿�
�KìD�Ã�¿Gì	�ìgRAì	ì¹�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�e¿��ìµK¿��Kì�

�îN¿�K¿��؟�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�:�Kì�
�NîCÀ�t�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿Aì�ìlÁ7Ã�

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��í̧ ôYÁ	�ìgRAì	ì¹�!�ìl4�íjí��KôB¿A¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥



�ìhÁ��eîE¿Aì�lÁ��KìBÁ��eîE¿Aì�Nî�ìZì�NÃAÀ�
�ødì�	lÁ�ô¥Kì��lÁ�א�Á�ôYìBÃ�אÃא�t�k¿�¹

�íiípò¥Kì<í��ì·K¿��ìf�òYî�Á��ô·¿��lÁ�ìYì�î�¿G¿�
ôYì��¾MìCì	�øfÀ��lÁ��ì·�îYÀ?Ãא��òhîEì�ôYì��î¹¿��¼�

íiìpì¥Kì�א�íiô�¿�ì¹t�òhîEì�ôYì��ì·�"�lø�ò�ì¹t�
��¿ÁW�א�ì�ìYì�Ã��lÁ?ô�K¿�א�ìiRA�ìfì�t��ºì¥¿�t�א

�e¿��Kì�¿��íc¿Aô�"�.�ì¹א»òYÁ�îq��íiô�òI¿��ìgî<Á�א�
�Nî�¿�ì¥�»ÁXRא��lÁoK¿@í��NîE¿@ì�¿��.�KôB¿A¿�



ìEÁ�Kôא���lÁ�ô¥Kì	�lÁìZì��º¿�ì¥�ìµK¿?¿��¿M�"�:
�lÁ�jÀ@ì��î·¿��ìhîEìpîYì��Kì�¿��ÀMìBÁ�K¿��Kì�
�Á̧ ÁXì��Á�Kì�Á��¿�ìWøEì	�î¹¿��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��¿�ìWøEì	

�lÁ@Á�א�»ÁXR�"��ÁMô�؟�tאìp�NÃ@Á�ì9¿�
�Nî�¿�ì¥�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.ógÁAî�í��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹  

. 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Toutes 

les épouses du Prophète 
(pbAsl) se trouvaient chez 
lui, lorsque vint Fâtima 



(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle). Sa démarche ne 

pouvait point se distinguer 
de celle de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl). A sa vue, 
le Prophète lui dit: "Sois la 
bienvenue, ô ma fille", et il 
l'assoit à côté de lui - à sa 

droite ou à sa gauche - puis 
lui fit une confidence qui la 
mit aux pleurs. Quand il la 
vit consternée, il lui fit une 
deuxième confidence qui la 

fit rire. - "L'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) t'a élevée 
au - dessus de toutes ses 
femmes et t'as confié un 
secret, et tu pleures!", 

s'exclama `A'icha alors; et 
comme l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) se retira, elle lui 
demanda: "Qu'est - ce qu'il 
t'a dit?". - "Je ne peux pas, 
répondit Fâtima, révéler les 

secrets de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl)". Après la 

mort du Prophète, `A'icha 
demanda de nouveau: "Je te 



conjure par les droits que 
j'ai sur toi, de me raconter ce 

qui s'est passé". - 
Maintenant oui, je vais te 

raconter. Lorsqu'il me parla 
la première fois en secret, le 

Prophète m'informa que 
Gabriel et lui récitaient le 

Coran l'un à l'autre une fois 
par an; cette année, Gabriel 
le lui récita deux fois. "J'en 
conclus (poursuit - il) que 
ma mort est déjà proche. 

Crains ALLAH et résigne - 



toi, car je suis pour toi le 
meilleur prédécesseur". Je 

me mis alors à pleurer; 
quand il vit mon chagrin, il 
me dit: "O Fâtima! N'es - tu 
pas satisfaite d'être élevée au 

- dessus de toutes les 
croyantes, ou de toutes les 

femmes de cette 
Communauté? (puisqu'elle 
serait la première femme à 
décéder après lui)". Je me 
mis alors à rire comme tu 

m'as vue. 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�¾NÁ�Kì��îhìì¹
�ìµK¿��:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ôl¿Aì�kì�¿�

�ìaì��íLì<Ã�¿��Kì�¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�KìCîE¿Aì�ìgRAì�¿��ò·KìBÃAÁ=Ãא��lÁ��lÁCì�ì<ì�¿�

�lø�À��k¿Aì��ÃG¿:î�¿G¿��¾Mì�Kì��.�KôB¿A¿�
�îN¿�K¿��Nî�Á��:�NÃAÀ?¿��؟�eì�ì�ì��Kì��:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁCì�ì<ì�



�îN¿�K¿��¾Mì�Kì�Á��ìgRAì	ì¹�:�؟�íií�ì�Kì��Kì�
�NÃAÀ��:�÷YÁ	�KìDô���.�îN¿�K¿��:t�·ìYÁ�î�í��
jí	ì¥�øYÁ�Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµ
ì¹א¿�ÁiRA��îj¿��Nî�ôWì�:��ìµK¿��ð[ì�¿�.��ïWì�¿א�

�íNÁ�Kì��Kì��ÁiÁ��eí�î�ôWì�í̧�.��ÁiÁ��ïWì�¿א��¿ ¥ì¹ìא
�ïYì8ì�îאí��íiì9î<ì��õ»ò¥Kì�í�Ãא��ºì¹ì¥ì¹�ðgÁAî�í� 

. 
D'après Thâbit , 'Anas 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) a dit: Pendant que je 



jouais avec les autres 
enfants, l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) passa auprès de 
nous, nous salua puis me 

chargea d'une affaire. 
Comme je me tardai à 

rentrer chez moi, ma mère 
me demanda: "Qu'est - ce 
qu'il t'a attardé?". - "Une 

affaire dont l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) m'a 

chargé". - "Quoi donc?". - 
"C'est un secret", répondis - 

je. - "Alors, tu ne dois 



révéler à personne, reprit - 
elle, le secret de l'Envoyé 

d'ALLAH". 
 

'Anas ajouta: "ParALLAH! 
O Thâbit, si j'en avais fait 
part à quelqu'un, je t'en 

aurais fait part". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

86 - Le respect de la parole 
donnée et l'exécution des 

promesses 



 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ô·ò��ÁWîDì<Ã�KÁ��אjÀ�î¹¿�ì¹

jí�î�ì��ì·K¿��ìWîDì<Ãא�t.� �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ÁiRAא��ÁWîDì<Á��אjÀ�î¹¿�ì¹�אì¤ò��

�îgí�îWì�Kì. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�

Á£jÀ?í<Ã�KÁ��אjÀ�î¹¿� . 



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìgÁ��אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�
�Kì��ì·jÀ�jÀ?ì�t�ìWîCÁ�Kï�Ã?ì��ìYí�¿��ì·jÀAì<Ã>ì��

�Kì��אjÀ�jÀ?ì��î·¿��ÁiRAא�tì·jÀAì<Ã>ì��  . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 

remplissez l'engagement, car 
on sera interrogé au sujet 

des engagements". (17:34). 
"Soyez fidèles au pacte 
d'ALLAH après l'avoir 

contracté. " (16:91). 



"O les croyants! Remplissez 
fidèlement vos 

engagements... " (5:1). 
"O vous qui avez cru! 

Pourquoi dites - vous ce que 
vous ne faites pas?. Dire ce 
que vous ne faites pas est 

grandement haïssable 
auprès d'ALLAH" (61:2 - 3).
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:ì��òdÁ�KìCíBÃא��ÀMì��u�ð��:�אì¤�



ìWì��ìc¿Aî�¿�ì¤ò�ì¹א�ì¹�אì¤ò�ì¹�ì�ìX¿��ì�ôWì�
�ì·Kì��ìhÁBí�îא��"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�lÁ��ì£אì¦
î�ìBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�ógÁA�"�:�kRAìqì¹�ì¶Kìq�î·ò�ì¹

ðgÁAî�í��íiô�¿��ìgìì¦ì¹ " . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Trois traits 
caractérisent l'hypocrite: le 

mensonge, le manquement à 



la promesse et la non - 
restitution des dépôts". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ðaì�î¥¿�
�îhì�ì¹�Kï8Á�Kì��K¼?Á�KìCí��ì·K¿��ÁiEÁ��ôhÀ��îhì�

îNì�K¿��ÁiEÁ��îNì�K¿��ôhíDîCÁ��½M¿Aî8ì��ÁiEÁ��
�KìDììWì��kô�ì��ò³K¿>øCא��ìhÁ��½M¿Aî8ì��:�אì¤�



אìhÁBí�î�À��ì·Kì�ì¤ò�ì¹א��ì�ôWì��ì�ìX¿�ì¤ò�ì¹א�
�ìYì�¿��ìgìqKì��אì¤ò�ì¹�ì¥ìW¿��ìWì�Kì�.�"�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Quatre 
défauts, une fois présents 

chez un individu, en font un 
parfait hypocrite et qui 

constituent, chacun à part, 



un trait d'hypocrisie, à 
moins de s'en débarrasser. 

(Les voici donc): la trahison 
des confidences, le 

mensonge, le non - respect 
des promesses, l'iniquité en 

cas d'inimitié". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ�
�"�:�òhî�ìYî�ì�Ãא��íµKì��ì�Kì��îW¿��îj¿�



eí�îE¿:î��ìX¿@ìא�ìX¿@ì�ì¹א�¿��.�"�îJÁ�ì��îg¿A¿�
�õlÁ�ôCא��ì̂ Á�À��kô�ì��òhî�ìYî�ì�Ãא��íµKì�

¿Aì�íiRAא��kRAìq�íµKì��ì�Kì��KôB¿A¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÃ@ì��jí�¿��ìYø�À��òhî�ìYî�ì�Ãא�

�ºì£KìC¿��:�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìWîCÁ�íi¿��ì·K¿��îhì�
�ðhî�ì£�î¹¿��½�ìWÁ�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�íi¿��NÃAÀ�ì¹�i�îEì�¿G¿��KìCÁ�ÃGìEÃA¿��:�ôlÁ�ôCא��ô·�
RAìq�אìX¿��lÁ��ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��k



�kì�ì��lÁ��¼MìEî�ì��KìD�î£ìWì<¿��ì¤òI¿א�.�ìX¿�ì¹א�¿�
�lÁ��ìµK¿?¿��¾MìoKÁBí�îBì��ìlÁ��:�KìDîE¿Aî�Á��îXí�

�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) m'a dit: 
"Si je reçois le tribut du 
Bahreïn, je te donnerai 
ainsi, ainsi et ainsi en se 
référant chaque fois à ses 

mains pleines". Or cet 
argent n'arriva du Bahreïn 



qu'après la mort du 
Prophète (pbAsl). 'Abû Bakr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui) donna l'ordre 
d'annoncer: "Que celui à 

qui l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) devait une dette ou à 

l'égard de qui il s'était 
engagé d'une promesse 

quelconque, vienne nous 
trouver". J'allai donc le 

trouver et lui dit: "Le 
Prophète (pbAsl) m'a promis 

tel et tel". 'Abû Bakr me 



tendit alors une poignée 
d'argent que je comptai 

aussitôt et la trouvai de cinq 
cents (dinars). - "Prends 

donc autant deux fois 
encore", reprit 'Abû Bakr. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

87 - Le devoir de persévérer 
dans les bonnes œuvres 

qu'on a pris l'habitude de 
faire 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ìiRAא��ô·ò�t�Kì��íYøEì=í��
îgòDÁ�À>î�¿GÁ��Kì��¹אíYøEì=í��kô�ì��ó¶îj¿?Á� 

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ì¹t�lÁ�R�K¿��אjí�jÀ@ì��
�Kï�K¿@î�¿��¾�ôjÀ��ÁWî<ì��îhÁ��KìD¿�îZ¿��îNì9¿?ì��"�.

�íaîBì��¾OÃ@ì�ìjí�ì¹�א�íµîZì=Ã�"�:��í�K¿@î�tא
À?îCìBÃא��íªj. �



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿�ì¹�:ì¹t�אjí�jÀ@ì��
�ìµK¿:¿��ífî�¿��îhÁ��ì�Kì�Á@Ãא��אjí�¹À��ìh�ÁXR�K¿�

ígòDîE¿Aì�אt�îgíDí�jÀAÀ��îNì�¿?¿��íWì�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:KìDÁ�ì�Kìò¥�ôdì��Kì�îjìì¥�KìB¿�  

. 
ALLAH, l'Exalté, dit: "En 
vérité, ALLAH ne modifie 

point l'état d'un peuple, tant 
que les (individus qui le 

composent) ne modifient pas 



ce qui est en eux - mêmes". 
(13:11). 

"Et ne faites pas comme 
celle qui défaisait brin par 
brin sa quenouille après 
l'avoir solidement filée" 

(16:92). 
"Et de ne point être pareils à 

ceux qui ont reçu le Livre 
avant eux. Ceux - ci 

trouvèrent le temps assez 
long et leurs cœurs 

s'endurcirent, et beaucoup 



d'entre eux sont pervers". 
(57:16). 

"... Mais ils ne l'observèrent 
pas (ce monachisme) comme 

il se devait. Nous avons 
donné leur récompense à 

ceux d'entre eux qui crurent. 
Mais beaucoup d'entre eux 
furent des pervers". (57:27) 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�lÁ��ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



RAא��ìWî�ì�Kì��ÁitÀ��ìfî�Á��îhÀ@ì��u�ì·K¿��ó·
�òfîERAא��ì¶KìEÁ��¿́ ìYì�¿��ìfîERAא��í¶jÀ?ì��.�"�!

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) m'a dit: "O `Abd - 
Allâh, ne sois pas comme 
Untel qui a renoncé à sa 

vieille habitude de s'éveiller 



la nuit (pour faire des 
prières surérogatoires)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
88 - La recommandation de 
tenir des propos aimables et 
de rencontrer les autres avec 

un visage souriant 
 

RAא��ìµK¿��k¿�Kì<ì��íi�:�¿eì�KìCì��î̂ Á>îא�ì¹
�ìµK¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ì.ÁCÁ�îHíBÃAÁ�



�k¿�Kì<ì��:�ÁLÃA¿?Ãא��¿̀ EÁA¿��Kù;¿��ìNîCÀ��îj¿�ì¹
t¿eÁ�îjì��îhÁ��אjõ9¿>î�  

ALLAH, l'Exalté, dit: "et 
abaisse ton aile pour les 

croyants". (15:88). 
"Mais si tu étais rude, au 
cœur dur, ils se seraient 

enfuis de ton entourage. " 
(3:159). 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ógÁ�Kì��òhî��ø»ÁWì�îhìì¹
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ødÁ7Á��îj¿�ì¹�ì¥KôCא��אjÀ?ôא�
¿��îWÁ�ì��îg¿��îhìB¿��¾�ìYîBì��¾Mì�øE¿��¾MìBÁA¿@Á��.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après `Adiyy ibn Hâtim 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Prémunissez - vous 

contre le Feu, fût - ce avec 
une demi - datte, faute de 

quoi une bonne parole 
tiendra lieu d'aumône". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:í	�õfÀ�u�ò§KôCא��ìhÁ��kì�
�ÁiEÁ��íaÀAÃ:ì��ó¶îjì��ôfÀ��½M¿�ìWìq�ÁiîE¿Aì

�í[îBô7א��א:�ìhîEì��íµÁWî<ì�tî��½M¿�ìWìq�òhîEìC
�íiÀAÁBî�ì�¿��ÁiÁ�ôא�ì£�lÁ��ìfí�ôYא��í.Á<í�ì¹
�½M¿�ìWìq�íiìKì�ì��KìDîE¿Aì�íi¿��ía¿�îYì��î¹¿��KìDîE¿Aì



�¾�ìjÃ:í��øfÀ@Á�ì¹�½M¿�ìWìq�ÀMì�øER:א��ÀMìBÁA¿@Ãא�ì¹
ô8א��k¿���KìDEÁ7îBì�u�À_EÁBí�ì¹�½M¿�ìWìq�Á�

òhì�א�:òd�òYR�½M¿�ìWìq�tא�ºì¤"�ðd¿>ô�í��
�ÁiîE¿Aì�.�ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ��Kï9î�¿��ðgÁAî�í��í̧ ì¹ì¥ì¹א

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�ì¶ì£��lÁCì��îhÁ��ó·Kì�î���øfÀ��ídÀAí��íiô��

ì�ì¹�ì.ø�Á	�k¿Aìu¿��ófì8Ã>Á��ÁMìoKÁ��Á��îhìB



�ìiRAא��ìfRAì�ì¹�ìiRAא��ìWÁBì�ì¹�ìiRAא��ìYô�¿�
ìµìZì��ïYì�ìא�ì¹�ìiRAא��ìY¿>î=ì�î	אì¹�ìiRAא��ìUô�ì	ì¹
�KïBÃ;ì�î¹¿��¼M¿�îjì
�î¹¿��ò§KôCא��òd�òY¿��îhì
�î¹¿��¾²¹íYî<ìBÁ��ìYì�¿��î¹¿��ò§KôCא��òd�òY¿��îhì
ì£ìWì�א��ì.ø�ø�ì¹א��óY¿@îCí��îhì�kìDì�ô�u�Á�

�ì¡ìZî�ì¦�îW¿�ì¹�¾XÁ�ì�îjì��lÁ�îBí��íiô�òI¿��¾MìoKÁ�
ò¥KôCא��òhì�íiì�Ã>ì� " . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "La bonne 
parole tiendra lieu 

d'aumône". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
ì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhì�:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:t�Á²¹íYî<ìBÃא��ìhÁ��·ìYÁ?î�ì��

�ódÃA¿��¾iî�ìjÁ��´Kì�¿��k¿?ÃAì��î·¿��îj¿�ì¹�Kï�îEì

�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) m'a 

dit: "Ne dédaigne aucun 
acte du bien quelque minime 

soit - il, même s'il s'agit 
d'accueillir ton 

coreligionnaire avec un 
visage radieux". 

(Transmis par Muslim) 
 

89 - Où il est bien apprécié 
de s'exprimer d'une façon 
claire et compréhensible, 



voire même de se répéter si 
l'interlocuteur ne comprend 

que de cette façon 
 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ôlÁ�ôCא��ô·¿�
�ìgRA¿@ì��אì¤��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

ì��Kì�ì£Kì¿��¾MìBÁA¿@Á�u�íiîCì�ìgìDÃ>í��kô�ì��Kï�
�ìgRAì	�îgòDîE¿Aì�ìgRAì�¿��ó¶îj¿��k¿Aì�kì�¿��אì¤ò�ì¹

ì��îgòDîE¿Aìu�Kï��.Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ì¥õ»òא  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), 



"Lorsque le Prophète 
(pbAsl) parlait, il répétait ses 

propos par trois fois pour 
être bien compris. Quand il 
passait par des gens qu'il 
voulait saluer, il le faisait 
également par trois fois". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:

¿��ì·K¿�u�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�í¶



¿��ìgRAì	ì¹uî8¿��Kï�u�îhì��õfÀ��íiíBìDÃ>ì��
�íií<ìBî�ì��.ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא  

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Les 

paroles de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) étaient 

bien définies, bien comprises 
par quiconque les 

entendait". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 



90 - Le devoir de bien 
écouter les paroles de celui 
qui est assis avec toi, tant 
qu'il ne dit pas de choses 

interdites. Le devoir pour le 
savant et le prêcheur de 

demander aux assistants de 
bien écouter ses paroles 

 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��òY�òYì��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��ìµK¿�
�òאì£ìjÃא��ÁMô�Á��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:



�ì§KôCא��ÁNÁ8îCì�î	א�"�ìµK¿��ôgí��"�:t�
�îgÀ@í9î<ì��í�òYî9ì��אï¥KR>À��»ÁWî<ì��אjí<Á�îYì�

ó̂ î<ì��ì�K¿�ò¥��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Jarîr ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) m'a 

ordonné au cours du hajj 
d'adieu: "Demande aux 

gens de garder le silence et 
de m'écouter attentivement". 
Puis, s'adressant aux fidèles, 



il dit: "Gardez - vous après 
ma mort, d'agir en infidèles 

en vous entre - tuant". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

91 - Le devoir de prêcher la 
bonne parole sans en abuser

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�òfEÁ�ì	�k¿�ò��íî£א

îjìBÃא�ì¹�ÁMìBÃ@Á�Ã�KÁ��¿eø�ì¥ÁMìCì�ì�Ãא��ÁM¿;Á  
ALLAH, l'Exalté, dit: "Par 

la sagesse et la bonne 



exhortation appelle (les 
gens) au sentier de ton 
Seigneur". (16:125). 

�ìµK¿��¿MìB¿Aì	�òhî��òdEÁ?ì
�ófÁoאì¹�lÁ�¿��îhìì¹
�:�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��íhîא��ì·K¿�

øfÀ��lÁ��Kì�íY4�ìXí��¼�ôYì��ó[EÁBì���.�ìµK¿?¿�
�ðfí�ì¥�íi¿��:�òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�Kì�¿��Kì�

�ìµK¿?¿��ó¶îjì��ôfÀ��KìCì�îYR�ì¤�eô�¿���î£Á£ìj¿��:
�í̧ ìYÃ�¿��lø�¿��¿eÁ�ì¤�îhÁ��lÁCí<ìCîBì��íiô���Kì�¿�
�ÁM¿;ÁîjìBÃ�KÁ��îgÀ@À�ôjì�ì�¿��lø�ò�ì¹�îgÀ@RAì�¿��î·¿�



ÁiîE¿Aì��KìB¿��ì·K¿�ì¥	íµjí�א��íiRAא��kRAìq�ÁiRA
�KìCîE¿Aì�ÁMì�Fô��M¿�Kì¿�א�ì��KìDÁ��KìCÀ�ôjì�ì�ì��ìgRAì	ì¹

�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�KìCÀ�ôjì�ì�ì��:�"Kì�íWôDì<ì�ì�  .
D'après Chaqîq ibn Salama , 
Ibn Mas`ûd (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui) nous 
sermonnait tous les jeudis. 
Un homme lui confia un 

jour: "O `Abd Ar - Rahmân! 
J'aimerais bien que tu nous 
sermonnes chaque jour". - 
"Ce qui m'empêche de le 



faire, lui répondit - il, c'est la 
peur de vous causer de 

l'ennui. Aussi insistai - je à 
bien choisir le moment de 
vous sermonner, comme le 
faisait l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) avec nous de peur de 
nous ennuyer". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�óYÁ	Kì��òhî��ò¥KôBì�ò·K¿;Ã?ìEÃא��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�Nî<ÁBì	



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�íµjÀ?ì��"�:ìq�ìµjÀ��ô·�u�òfí�ôYא��Á�

ìYì8Á�ì¹��ÁiÁ�ì�Ã:í��½MôCÁ�ì��îhÁ��ÁiòDÃ?Á��¿G¿�jÀAEÁא�
ô8א�u¹íYÁ8Ã�¿�ì¹�¿��¿Mì�Ã:í�Ãא��א�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ðgÁAî�í��"�.�½MôCÁ�ì��"�ôgí��¾Mì�jí�Ã>ì��ógEÁBÁ�

�¾�ì£ôWì7í��ó·jí��ôgí��¾�ì¥jí�Ã@ì��¾�ìZîBì��:�î»¿�
ìuÁiòDÃ?Á��k¿Aì�½MRא�ì£�½Mì�  . 

D'après `Ammâr ibn Yâsir 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), J'ai entendu l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) dire: "La 
prière prolongée et le 

sermon court sont une 
preuve de l'instruction en 

matière de religion. 
Prolongez donc vos prières 
et abrégez vos sermons". 
(Transmis par Muslim) 
�ølÁB¿Aõ��òg¿@ì�א�Ãא��òhî��¿Mì�ò¹Kì<í��îhìì¹

K¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìµ�"�:�l4AìqÀ��Kì�¿��KìCîEì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì�



�NÃAÀ?¿��ò¶îj¿?Ãא��ìhÁ��ðfí�ì¥�ì[¿:ì�î¤��:
�í¶îj¿?Ãא��lÁ�Kì�ìY¿��íiRAא��eíBì�îYì�

�îgÁ�ò¥Kì8î�¿GÁ��!�NÃAÀ?¿��:�Kì��î̧ KìEø�À��ìfÃ@íא�ì¹
ì�¿��؟�ôl¿���ì·¹íYÀ;îCì��îgÀ@í�ÃGì
>jÀAìא�

�îgÁ�Á¤Kì�Ã�¿��k¿Aì�îgòD�ÁWî�¿GÁ��ì·jí�òYî9ì�
�õN¿@ì	�løCÁ@¿��lÁCì�jí�ÁBî8í��îgD�î�¿�ì¥�KôB¿A¿�
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�kRAìq�KôB¿A¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì−�Kì��lø�À�ì¹�ìjí��lÁ�¿GÁ�¿��



ì¹�íi¿Aî�¿��KïB4Aì<í��Nî�¿�ì¥t�ìhì�î�¿��í̧ ìWî<ì��
î<ì�ì¹�lÁ�ìYìD¿��Kì��ÁiRA�¿אìj¿��íiîCÁ��KïBEÁAt�

ì¹�lÁCì�ìYìpt�lÁCìBì�ì
�−�ìµK¿���:�Á̧ ÁXì��ô·�
ô8א�u�¿�t¿��îhÁ��ð�îlì
�KìDEÁ��íUÀAî8ì��u�ò¶

�íÐÁ�Ã@ôא��ì¹�íUEÁ�î�ôא���ìlÁ��KìBô���ò§KôCא�
�ò·�îYÀ?Ãא��À�ìא�ìYÁ�ì¹�"�íµjí	ì¥�ìµK¿��KìB¿��î¹¿�
�kRAìq�ÁiRAא��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��.�NÃAÀ��:�Kì�

�¾WîDì�íO�ÁWì��lø���ÁiRAא��ìµjí	ì¥



KÁ��íiRAא��ì�Kì��îW¿�ì¹�¾MôEÁAÁ�Kì�Á�tî	u�ô·ò�ì¹�ò¶
Kì�ò¥�KôCÁ�t�ìµK¿��ì·KôDÀ@Ãא��ì·jí�ÃGì���"�:¿�u�
�îgòDÁ�ÃGì��.�"�NÃAÀ��:�ì·¹íYôE¿:ì�ì��ðµKì�ò¥�KôCÁ�ì¹
�.�ìµK¿��"�:אì¤�lÁ��íiì�¹íWÁ�ì��ð�îlì
�¿́

¿��îgÁ�ò¥¹íWíqu�îgíDì�ôWí8ì���.�"�ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא
�"�.�ífÃ@õא���"�ÁMì�RAì�íBÃא��Á�Kôא���øgì9Á��:

�ÀMì<EÁ�¿>Ãא�ì¹�ÀMì�EÁ8íBÃא��"�.�lÁ�ìYìD¿��Kì��:�"
lÁ�ìYìDì��Kì��î»¿� . 



D'après Mu`âwiya ibn Al - 
Hakam As - Sulamî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Pendant une prière en 

commun avec l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), un des 

fidèles éternua. - 
"Qu'ALLAH vous fasse 

miséricorde!", m'écriai - je 
alors et les fidèles de me 
lancer un regard noir. - 

"Que ma mère me perde!, 
m'exclamai - je, qu'avez - 

vous donc à me toiser 



ainsi?". Les hommes se 
mirent alors à se taper les 
cuisses. Je compris qu'il 

fallait garder le silence et me 
tus donc. Lorsque l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) eut 
terminé la prière, que je 
sacrifie pour lui père et 

mère, car je n'ai jamais vu et 
ne verrai jamais un maître 

enseignant d'une façon 
meilleure que la sienne! 

Loin de me réprimander, de 
me reprocher ou de me 



frapper, il se contenta de 
dire: "Il ne sied pas à un 

fidèle en pleine prière de dire 
n'importe quoi. La prière est 
uniquement consacrée aux 

louanges et aux 
glorifications d'ALLAH, 
ainsi qu'à la récitation du 

Coran". - "O Envoyé 
d'ALLAH!, répondit - il, peu 

de temps avant, j'étais un 
ignorant (non musulman). 
Or ALLAH nous a comblé 

de l'islam, que devront donc 



faire ceux de nous qui 
recouraient aux devins?". - 
"Renoncez - y". - "Et ces 
autres qui croient encore 
aux mauvais augures". - 

"C'est, reprit - il, un simple 
pressentiment qui ne doit 
aucunement les empêcher 

d'agir selon leurs 
intentions". 

(Transmis par Muslim) 
Á�¿��îhìì¹�¿Mì�ò¥Kì	�òhî��òªKì�îYÁ<Ãא��óUEÁ�ì��l

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�íµjí	ì¥�KìC¿;ìì¹



�¼M¿;Áîjì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�îN¿�ì¥ì¤ì¹�í�jÀAÀ?Ãא��KìDîCÁ��îN¿AÁ�ì¹�¼Mì=EÁAì�

�í·jíEí<Ãא��KìDîCÁ��.�KìCÃAÀ?¿��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
îjì��KìDô�¿G¿��KìCÁqî¹¿G¿��óø£ìjí��ÀM¿;Á�.�ìµK¿��"�:

�òaîBô��îgÀ@EÁq¹À��ºìjÃ?ì�Á�א�ÁiRA�ì¹א�
�÷lÁ7ì�ì��ðWî�ì�îgÀ@îE¿Aì�ìYô�¿Gì��î·ò�ì¹�ÁMìKR:א�ì¹
Á�îא��ºìYìEì�¿��îgÀ@îCÁ��î\Á<ì��îhì��íiô�ò�ì¹u�K¼�

�Á�K¿>¿Aí�Ãא��ÁMôCí	ì¹�lÁ�ôCí�Á��îgÀ@îE¿Aì<¿��אïÐÁ�¿�



Á
jõ9ìא�KìDîE¿Aì�א�ôYא�ì.ø�ÁWîDìBÃא��ìh�ÁW
�ÁXÁא�ìjôC�KÁ��.א�Á�Kì�ìWî�í�ì¹�îgÀ�Kô�ò�ì¹t�ò¥jí�

ìp�¾MìîWÁ��ôfÀ��ô·òI¿�u�½M¿��"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�:�ðO�ÁWì�

�ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��"�.�íXÁא�ìjôCא��"�òµאôX�KÁ�
�ÁMìBì�î<íBÃא��א:tí�KìEîא��ìfEÁ�ì¹�tí§אìYîp  .

D'après Al - `Irbâd ibn 
Sâriya (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) nous fit 



un sermon prenant qui nous 
fit pleurer. - "O Envoyé 

d'ALLAH!, dîmes - nous, 
nous craignons que cela ne 
soit ta dernière exhortation! 

Donne - nous donc un 
conseil!". - "Je vous 

recommande, dit - il, de 
craindre ALLAH, et d'obéir 

au détenteur du pouvoir 
même s'il est un esclave. 
Quiconque, parmi vous, 
vivra, verra beaucoup de 

contradictions. Tenez donc à 



ma sunna et à celle de mes 
successeurs, les bien - 

guidés, attachez - vous - y 
fermement (prenez - la aux 

dents). Prenez garde des 
innovations (en matière de 
religion). Toute innovation 

n'est qu'un égarement". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
 

92 - L'attitude digne et posée
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�òhìBî�ôYא��í£Kì�Áì¹
k¿Aì�א�ì·jí7îBì��ìh�ÁXRא�t�Kï�îjì��òªî¥

ì	�אjÀ�K¿��ì·jÀAÁ�Kì�Ãא��ígíDì�¿�Kì��אì¤ò�ì¹uKï�  
. 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Les 
serviteurs du Tout 

Miséricordieux sont ceux qui 
marchent humblement sur 

terre, qui, lorsque les 
ignorants s'adressent à eux, 

disent: (Paix)" (25:63). 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:�Kì�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥
�kô�ì��K¼@Á�Kìp�S_¿��Kï<ÁBî�ì�î�í��ìgRAì	ì¹
ô�ì�ì�ì��ì·K¿��KìBô���íiíא�ìjìD¿��íiîCÁ��ºìYí��íg

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�íא�ìjìDRAא��"�¾�KìD¿��íaîBì��:
�ÁcÃ?ì	�kì8Ã�¿��lÁ��lÁ�Rא��ÀMìBî�SAא��ìlÁ�ì¹

òg¿>Ãא� . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Je n'ai 

jamais vu l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) rire à 
gorge déployée au point de 

laisser apparaître sa luette, il 
se contentait simplement de 

sourire". 
(Transmis par Muslim et Al - 

Bukhârî) 
 

93 - Où il est recommandé 
d'aller d'un pas digne et posé 

à la prière, aux cours de 
sciences religieuses ou toutes 

autres pratiques cultuelles 
 



ì��íiRAא��ìµK¿��k¿�Kì<�:�ìYÁoKì<ì
�îg4;ì<í��îhì�ì¹
Á�jÀAÀ?Ãא��ºìjÃ?ì��îhÁ��KìDô�òI¿��ÁiRAא� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Voilà 
(ce qui est prescrit). Et 
quiconque exalte les 
injonctions sacrées 

d'ALLAH, s'inspire en effet 
de la piété des cœurs". 

(22:32). 
ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:ô8א��ÁNìBEÁ�À��אì¤�u�À�
¿�u�Kì�jí�Ã�ì¹�ì·jí<î�ì��îgí�î�¿�ì¹�Kì�jí�ÃGì��

�KìB¿��ÀMìCEÁ@ô�ígÀ@îE¿Aì�א�ì¹�ì·jí7îBì��îgí�î�¿�ì¹
"�.�Kì�ì¹��îgÀ@ì�K¿��jõBÁ�¿G¿א��¿£îgí�Ã�ì¥î��jSAì8¿א�
�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ��ðgÁAî�í��ì£אì¦�:

�"�k¿���íWÁBî<ì��ì·K¿��אì¤��îgÀ�ìWì�¿��ô·òI¿�
ô8א�uìq�lÁ��ìjíD¿��Á�u¾�  " . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Lorsque l'iqâma est déjà 
faite et que vous désirez 
prendre part à la prière 

communautaire, ne vous 
précipitez pas, mais marchez 

doucement et soyez 
tranquilles. Ce que vous 

rattraperez de la prière en 
commun, accomplissez - le et 

ce que vous manquerez, 
acquittez - vous - en". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



 
Muslim a ajouté: "Car la 
marche vers la prière fait 

partie de laquelle". 
�íiô�¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ìaì��ìa¿�ì£
�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìaÁBì�¿��¿M¿�ìYì�ì¶îjì�
í̧�ïYî�ì¦א�
ïW�ÁWìא� ìא�ì¥ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì

Á��Kï�îjìqì¹�Kï�îYìpì¹uÁ�îjì8Á��ì¥Kì
¿G¿��òfÁ��Ái
�ìµK¿�ì¹�îgòDîE¿���"�:�îgÀ@îE¿Aì�í§KôCא��KìDõ�¿�



KÁ��ì[îE¿��ôYÁ�Ãא��ô·òI¿��ÁMìCEÁ@ô��KÁ�t�òKì9��.�"
�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ �ðgÁAî��íiì9î<ì�.�ì¹ì¥אí��ºì¹ì¥ì¹�.

�"�õYÁ�Ãא��:�"�ÀMìKR:א��.�¹�א"t�íKì9��"
�½�ìZîBì�ì¹�ð�Kì��KìD¿Aî�¿��¾MìBì�î<í��¾£Kì9Á�

í�Ã@ìא��ìjí�ì¹�½�ì¥jtíאìYî	  . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Il accompagnait le 
Prophète (pbAsl) lors du 
déferlement vers `Arafa. 

Comme celui - ci entendit le 



brouhaha des fidèles 
frappant leurs chameaux 
pour les faire avancer, il 

pointa alors son fouet vers 
eux en disant: "O gens! 

Soyez tranquilles! Se ruer ne 
relève pas de la piété". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
94 - Le devoir d'hospitalité 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�íO�ÁWì��¿́ Kì�¿��îfì�
ì.Á�ìYÃ@íBÃא��ìgEÁא�ìYî�ò��ÁcîEìp 

�î¤ò�ì	�אjÀ�K¿?¿��ÁiîE¿Aì�Kï��ìµK¿�jÀAì�ì£uא�
ì	u�ÁiÁAî�¿��k¿�ò��ì®אìY¿��ì·¹íY¿@îCí��ð¶îj¿��ð¶

ó.ÁBì	�ófî�Á<Á��ì�Kì�¿� 
¿��ìµK¿��îgòDîE¿�ò��íiì�ôY¿?¿�t�ì·jÀAÀ�ÃGì��. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ì·jíìYîDí��íií�îj¿��í̧ ì�Kì�ì¹
�Á�Kì�øEô���ÁiîE¿�hÁ�ì¹��ífî�¿��jí�K¿א��ì·jÀAìBî<ì�א�



íHì��ò¶îj¿��Kì��ìµK¿�t�íYìDÃ�¿��ôhí��lÁ�KìCì��Á�
ì¹�ìiRAא��אjÀ?ô�K¿��îgÀ@¿�t�lÁ��ò·¹íZî�í��

ðWEÁ
ì¥�ðfí�ì¥�îgÀ@CÁ��ì[îE¿�¿��lÁ>îEìp . 

ì¹ 
ALLAH, l'Exalté, dit: "T'est 

- il parvenu le récit des 
visiteurs honorables 

d'Abraham? Quand ils 
entrèrent chez lui et dirent: 
(Paix!), il (leur) dit: Paix, 
visiteurs inconnus. Puis il 



alla discrètement à sa 
famille et apporta un veau 
gras. Ensuite il l'approcha 
d'eux... - Ne mangez - vous 
pas?, dit - il". (51:24 - 27). 
"Quant à son peuple, ils 
vinrent à lui, accourant. 

Auparavant ils commettaient 
de mauvaises actions. Il dit: 

O mon peuple, voici mes 
filles: elles sont plus pures 

pour vous. Craignez ALLAH 
donc, et ne me déshonorez 

pas dans mes hôtes. N'y a - t 



- il pas parmi vous un 
homme raisonnable?" 

(11:78) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:
�òYÁ�îhì�t��ì·K¿��íhÁ�îHí��ÁiRA�¿KÁ�ì¹א�ò¶îjìEÃ�א

�ÁiRA�¿KÁ��íhÁ�îHí��ì·K¿��îhì�ì¹�íi¿>îEìp�î¶òYÃ@íEÃA¿�
�îhì��òYÁ��îfÁ8ìEÃA¿�íiìBÁ�ì¥�ì¹tì¹א�ò¶îjìEÃ�א

�òYÁ��îfÀ?ìEÃA¿�ì·K¿�t��íhÁ�îHí��ÁiRA�¿KÁ�ì¹א�ò¶îjìEÃ�א
�îNíBî8ìEÁ��î¹¿��אïYîEì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Que celui qui croit en 
ALLAH et au Jour Dernier, 
honore son hôte. Que celui 
qui croit en ALLAH et au 

Jour Dernier, maintienne les 
liens de parenté. Que celui 
qui croit en ALLAH et au 
Jour Dernier, dise du bien 

ou se taise". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�¹óYîBì�òhî��ÁWÁAî�ìjí��óUî�ìYí
�lÁ�¿��îhìì¹
Á�ìZíאÃא��ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�øl�:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�ÁiRA�¿KÁ��íhÁ�îHí��ì·K¿��îhì�
"��òYÁ��î¶òYÃ@íEÃA¿�íi¿>îEìp��íiì�ìZÁoKì�ì¹tא�ò¶îjìEÃ�א

Kì�ì¹��íií�ìZÁoKì��Kì�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA�؟�:��¿jÀ�Kא�.�
�ìµK¿��"�:îjì�ì��ÀM¿�KìEø9א�ì¹�íiì�¿AîE¿�ì¹�íiì�u�ÀMì�

�½M¿�ìWìq�ìjíD¿��¿eÁ�ì¤�ìא�ì¥ì¹�ì·K¿��KìB¿��ó¶Kô�¿�



�ÁiîE¿Aì�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�ógÁAî�íBÁ��"�:t�ìgEÁ?í��î·¿��ógÁAî�íBÁ��õfÁ�ì��

�íiìBø�ìHí��kô�ì��ÁiEÁ�¿��ìWîCÁ�Kì�:��jÀ�K¿א�"�.�
:�"��ÁiRA��ìcîE¿��íiíBø�ìHí�؟��¿ìµK�ì¥	ìµjí�א

ì¹�í̧ ìWîCÁ�ígEÁ?í�tÁiÁ��Ái�òYÃ?ì��íi¿��ì�îlì
�  " . 
D'après Khuwaylid ibn `Amr 
Al - Khuzâ`î (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Que celui qui croit en 
ALLAH et au Jour Dernier 



témoigne de bons égards 
envers son hôte et lui assure 

son droit". - "En quoi 
consiste ce droit, ô Envoyé 

d'ALLAH?", s'enquirent les 
fidèles. - "Il consiste à 

l'honorer plus que 
d'habitude un jour et une 
nuit. Quant à l'hospitalité, 

elle est de trois jours; chaque 
jour d'hospitalité au - delà 

de ces trois tient lieu 
d'aumône". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une variante de 

Muslim: "Il n'est pas licite 
pour un musulman de 

séjourner chez son 
coreligionnaire au point de 

le rende coupable". - 
"Comment donc peut - il le 
rendre coupable, ô Envoyé 
d'ALLAH?". - "En restant 
chez lui, répondit - il, alors 

qu'il ne trouve pas les 



moyens de lui assurer 
l'hospitalité". 

 
95 - Où il est bon 

d'annoncer la bonne 
nouvelle et de féliciter ceux 

qui la reçoivent 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ìh�ÁXRא��Á£Kì�Á�îYø7ì�¿�

�íiìCì�î�¿��ì·jí<Á�ô�ìE¿��ìµîj¿?Ãא��ì·jí<ÁBì�î�ì�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�¾MìBî�ìYÁ��îgíDõ�ì¥�îgí�íYø7ì�í�
�ðgEÁ<ì��KìDEÁ��îgíD¿��¾�KôCì�ì¹�ó·אìjîpò¥ì¹�íiîCÁ�

�ðgEÁ?í�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:KÁ��¹אíYÁ7î�¿�ì¹�lÁ�Rא��ÁMôCì�Ã�

�ì·¹íWìjí��îgí�îCÀ�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:í=Á��í̧ Kì�îYô7ì�¿�u�ógEÁAì��ó¶�.
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�KìCÀAí	í¥�î�ì�Kì��îW¿?¿�ì¹

�ºìYî7í�Ã�KÁ��ìgEÁא�ìYî�ò�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�½MìBÁoK¿��íií�¿�ìYîא�ì¹
�îhÁ�ì¹�ì³Kì�î	òIÁ��Kì�Kì�îYô7ì�¿��îN¿@Á�ì9¿�

�ì�jÀ?î<ì��ì³Kì�î	ò��Áא�ì¥ì¹. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ìBÃא��íiî�ì£KìC¿�u�ìjí�ì¹�ÀM¿@Áo

�ìiRAא��ô·¿��Áא�ìYî�ÁBÃא��lÁ��l4Aì8í��ðgÁoK¿�
�kìEî�ìEÁ��¿́ íYø7ì�í�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ìBÃא��ÁN¿�K¿��î¤ò�u�Kì��ÀM¿@Áo
íiîCÁ��¾MìBÁA¿@Á��Á́ íYø7ì�í��ìiRAא��ô·ò��ígì�îYì��íiíBî	א�



�íUEÁ�אìBÃא�tאì¹�¿Mì�t�Á�Kì�Ãא��lÁ��í�Kì�
½Mì�jÀAî<ì��½�ìÐÁ�¿� . 

�íO�Á£Kì��½�ìÐÁ�¿@¿��öWÁא�ìlÁ�ì¹�Kô�¿�ì¹t�א
KìDîCÁ��òUEÁ�ô8א��lÁ��½�ì¥jíDî7ì� : 
ALLAH, l'Exalté, dit: 

"Annonce la bonne nouvelle 
à Mes serviteurs   qui prêtent 

l'oreille à la Parole, puis 
suivent ce qu'elle contient de 

meilleur. " (39:17 - 18). 



"Leur Seigneur leur 
annonce de Sa part, 

miséricorde et agrément, et 
des Jardins où il y aura pour 

eux un délice permanent" 
(9:21). 

"mais ayez la bonne 
nouvelle du Paradis qui vous 

était promis". (41:30). 
"Nous lui fîmes donc la 

bonne annonce d'un garçon 
(Ismaël) longanime". 

(37:101). 



"Et Nos émissaires sont, 
certes, venus à Abraham 
avec la bonne nouvelle. " 

(11:69). 
"Sa femme était debout, et 

elle rit alors; Nous lui 
annonçâmes donc (la 

naissance d') Isaac, et après 
Isaac, Jacob". (11:71). 

"Alors, les Anges 
l'appelèrent pendant que, 

debout, il priait dans le 
Sanctuaire: - Voilà 

qu'ALLAH t'annonce la 



naissance de Yahyâ. " 
(3:39). 

"(Rappelle - toi) quand les 
Anges dirent: O Marie, voilà 
qu'ALLAH t'annonce une 
parole de Sa part: son nom 
sera (Al - Masîh). " (3:45). 

�ìgEÁא�ìYî���lÁ�¿��îhì−�¾WôBì�í��jí�¿��íµK¿?í�ì¹�
�¿Mì�ò¹Kì<í��jí�¿��íµK¿?í�ì¹−�lÁ�¿��íhî��ÁiRAא��íWî�ì�

�ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�k¿�î¹¿�
�ìYô7ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�



�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿äÁWì��"�lÁ��¾NîEì�Á�
ì�Ãא��¾Lì8¿��îhÁ��ÁMôCtì¹�ÁiEÁ��ìLì�ìq�t�
�ìLì8ì��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�íLì8¿?Ãא��:�"

�í²ôjì�íBÃא��íHÀ�îHSAא��KìCí��.�ì¹�"�íLì�ô8א��"
�:�À_ì=RAא�ì¹�í¡KìEø8א��.�ì¹�"�íLì8ôCא��:�"

íLì<ôא�� . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

'Abû 'Awfâ (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), "L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a fait la 



bonne nouvelle à Khadîja 
(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle) qu'elle aurait au 
Paradis une demeure en 

perles creuses, où elle 
n'entendrait aucun cri, 

aucun bruit ni n'éprouverait 
la moindre fatigue". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î


�ì ìYì��ôgí��ÁiÁ�îEì��lÁ��¿Gôpìjì��íiô�¿��íiîCì�íiRAא�



�ìµK¿?¿��:t�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ôhì�ìZÃ�
ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aìt�אìXì��lÁ�îjì��íiì<ì��ôhì�jÀ�

�ølÁ�ôCא��òhì�ìµ¿Gì�¿��ìWÁ�î�ìBÃא��ì�Kì�¿�
kRAìq�אjÀ�K¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא���:�ìiô�ì¹

�ìµK¿��KìCí�Kì��:�Á̧ òYì�¿��k¿Aì�Nî�ìYì�¿�
�ó[�ò¥¿��ìYî�Á��ìfì�ì£�kô�ì��íiîCì�íµ¿Gî	¿�
�kì9¿��kô�ì��Á�Kì�Ãא��ìWîCÁ�Nî�¿Aì�¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥



¿���NîBÀ?¿��¿Gôpìjì�ì¹�íiì�ì�Kì��ìjí��אì¤òI¿��ÁiîE
�¿_ô	ìjì�ì¹�ó[�ò¥¿��òYî�Á��k¿Aì�ì[¿Aì��îW¿�

ì£ì¹�ÁiîE¿�Kì	�îhì�ìcì7¿�ì¹�KìDR>À�t�lÁ��KìBí�
�NÃ�ìYì8îא��ôgí��ÁiîE¿Aì�NîBRAì�¿��òYî�Á�Ãא�

�NÃAÀ?¿��Á�Kì�Ãא��ìWîCÁ�Nî�¿Aì�¿��:t�ôhì�jÀ�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìא�ôjì�
�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÃ@ì��jí�¿��ì�Kì�¿��ì¶îjìEÃא��ìgRAì	ì¹

�NÃAÀ?¿��ì�Kì�Ãא��ìa¿�ìW¿��íiîCì�îhì��ìXìא�؟�:�



�ìµK¿?¿��:�NÃAÀ?¿��óYÃ@ì��jí�¿��:�eÁAî	ò¥�k¿Aì�!
�NÃAÀ?¿��Nî�ì�ì¤�ôgí��:�אìXì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ìµK¿?¿��í·Á¤ÃGì�î�ì��óYÃ@ì��jí�¿��"�:�íi¿��î·ìXîoא
ì¹�ÁMôCì�Ã�KÁ��í̧ îYø7ì��.�"�NÃAÀ��kô�ì��NÃAì�Ã�¿G¿�

t�óYÃ@ì��lÁ��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥ì¹�îfí�î£Àא
�ÁMôCì�Ã�KÁ��´íYø7ì�í��.�kô�ì��óYÃ@ì��jí�¿��ìfì�ìW¿�

�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ò.ÁBì��îhì�ì[¿Aì�
�kR�ì£ì¹�øcÀ?Ãא��lÁ��íiì<ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì



Á��ÁiîE¿Aî�ò¥�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìaìCìq�KìB¿��òYî�Á�Ãא��l
�îhì�ìcì7¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�ÁiîE¿�Kì	�.�îW¿�ì¹�Nî�¿Aì�ì¹�Nî<ì�ì¥�ôgí�
�NÃAÀ?¿��lÁCÀ?ì�ÃAì�ì¹�ÀGôpìjì�ì��lÁ�¿��NÃ�ìYì��:

À>Á��íiRAא��Á£òYí��î·�u�ó·−�í̧ Kì�¿��íW�òYí��−�
�ÁiÁ��Á�ÃGì��אïYîEì��.òI¿��À́ øYì�í��ð·Kì�î���אì¤
�NÃAÀ?¿��ì�Kì�Ãא��:�ìµK¿?¿��؟�אìXì��îhì��:�íYìBí
�Á�KR:ì�Ãא��íhî��.�NÃAÀ?¿��:�eÁAî	ò¥�k¿Aì�!



�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���Nî�Á��ôgí�
�NÃAÀ�ì¹�ÁiîE¿Aì�NîBRAì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:

�í·Á¤ÃGì�î�ì��íYìBíî·ìX��íi¿�א:îo�"��ìµK¿?¿�.��ìXìא�
�ÁMôCì�Ã�KÁ��í̧ îYø7ì�ì¹�.�"�NÃAÀ?¿��ìYìBí�Nî�Á�¿��:

�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�´íYø7ì�í�ì¹�ì·Á¤¿�
�ÁMôCì�Ã�KÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�.�ì[¿Aì�¿��ìfì�ìW¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì�
R�ì£ì¹�Á̧ ò¥Kì�ì��îhì�øcÀ?Ãא��lÁ��ÁiîE¿Aî�ò¥�k



�òYî�Á�Ãא��lÁ��.�NÃAÀ?¿��Nî�¿Aì�¿��Nî<ì�ì¥�ôgí�
�:À>Á��íiRAא��Á£òYí��î·�u�אïYîEì��ó·−�lÁCî<ì��

�í̧ Kì�¿�−�¿́ ôYì�¿��ð·Kì�î���ì�Kì�¿��ÁiÁ��Á�ÃGì��
�NÃAÀ?¿��ì�Kì�Ãא��:�ìµK¿?¿��؟�אìXì��îhì��:

�ì·KR>ì�íhî��í·KìBî�í�.�NÃAÀ?¿��:�k¿Aì
�eÁAî	ò¥�!ì¹�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��Nî�Á�

�i�îYì�î�¿G¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�.�ìµK¿?¿��"�:�î·ìXîoא
�íií�EÁ8í��ºìjÃAì��ìaì��ÁMôCì�Ã�KÁ��í̧ îYø7ì�ì¹�íi¿��.�"



�NÃAÀ?¿��Nî�Á�¿��:�́ íYø7ì�í�ì¹�îfí�î£Àא
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

ìjÃAì��ìaì��ÁMôCì�Ã�KÁ��eí�EÁ8í��º�!�ìfì�ìW¿�
�ì[¿Aì�¿��ìJÁAí��îW¿��ôcÀ?Ãא��ìWì�ìj¿�

�¿ìµK�.��òYì�îgíDì�Kì�ò¹t��ìhÁ�א�ødø7�א
�ÁLøEì�íBÃא��íhî��íWEÁ<ì	�:�îgí�ì¥jí�À��KìD�Ã�ô¹¿G¿��!

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ��ì£אì¦ì¹�:�lÁ�ìYì�¿�ì¹
ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�



�Á�Kì�Ãא��Á̀ Ã>Á�Á��.�KìDEÁ�ì¹�:�ì·KìBî�í�ô·¿�
�ìµK¿��ôgí��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ìWÁBì��í̧ ìYô7ì��ì.Á��:

�í·Kì<ì�î�íBÃא��íiRAא��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�:�ìiô�ì¹�"
�ògEÁ�Ãא��ÁW�ÁWî7ì�ì¹�ò¹אìjÃא��òUî�¿>Á��:�î»¿�

�ìiô�ìjì��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�:�ó[�ò¥¿��íYî�Á��"ìjí��
�ð�Kì��Kì�ìWî<ì�ì¹�Áא�ôYא��òYî�¿�ì¹�Á�ìZîBìDÃא��òUî�¿>Á�
�ð.Á	�ôgí��½MìCÁ�Kì	�íNî�ì��îhÁ��½�KôCì�í�
�ìaìCì��îhì��îgíDîCÁ�ì¹�ð²¹íYî8ì��ìjí�ì¹�½M¿AìBîDí�



�íi¿�îYìq�"�.�õcÀ?Ãא�ì¹�"�Á²K¿?Ãא��øgì9Á�
�Á�K¿>Ãא��ÁW�ÁWî7ì�ì¹�:�ìµîjì��õlÁCî�ìBÃא��ìjí�ì¹

òYî�Á�Ãא��.��íiÀ�îj¿��"�:�eÁAî	ò¥�k¿Aì�"�òYî�¿@Á�
�ìfEÁ�ì¹�ò¥jíDî7ìBÃא��k¿Aì�Áא�ôYא��:�KìDÁ�î�¿>Á�
îdÀ�î¥Àא�î»¿� . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Il fit ses 

ablutions chez lui avant de 
sortir, pensant: "Je passerai 

toute la journée avec 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl)". 
Il se rendit alors à la 

mosquée et demanda à le 
voir. - "Il est parti de ce 

côté", lui dit - on. Il le suivit 
et comme il atteignit le puits 
('Arîs), il s'assit près de la 

porte jusqu'à ce que 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

ait satisfait ses besoins et fait 
ses ablutions. 'Abû Mûsâ se 
leva alors pour le rejoindre; 
il était assis sur la margelle 

du puits, les jambes 



découvertes et pendant dans 
le puits. Il le salua et partit 
décidé d'être ce jour - là, le 
portier du Prophète (pbAsl). 
Il reprit donc sa place auprès 

de la porte et peu de temps 
après, 'Abû Bakr arriva et 

frappa. - "Qui est là?", 
demanda - t - il. - "'Abû 

Bakr". - "Un instant", reprit 
- il, et il alla informer 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 
"'Abû Bakr demande d'être 

reçu". - "Fais - le entrer, 



répondit - il, et fais - lui la 
bonne annonce qu'il entrera 

au Paradis". 'Abû Mûsâ 
retourna vers 'Abû Bakr et 

lui dit: "Entre, et sache bien 
que l'Envoyé d'ALLAH te 

fais la bonne annonce que tu 
iras au Paradis". 'Abû Bakr 

entra et s'assit à droite du 
Prophète (pbAsl) sur la 
margelle, découvrit les 

jambes et les laissa pendre 
dans le puits tout comme lui. 

'Abû Mûsâ, quant à lui, 



regagna sa place (près de la 
porte) et s'assit. Il avait 

laissé son frère qui devait le 
rejoindre, en train de faire 

ses ablutions. 'Abû Mûsâ se 
dit alors: "Si ALLAH veut le 

bien pour mon frère, Il 
l'amènera ici". A ce 

moment, on frappa à la 
porte. - "Qui est - ce?", 

s'écria - t - il. - "`Umar ibn 
Al - Khattâb". - "Un 
instant". Il alla voir 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 



le salua puis l'informa: 
"`Umar est à la porte et 
demande d'être reçu". - 

"Fais - le entrer et fais - lui 
la bonne nouvelle qu'il ira 

au Paradis". Il retourna vers 
`Umar et lui dit: "L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) t'autorise 
d'entrer et te fais la bonne 

nouvelle que tu iras au 
Paradis". `Umar entra, 

s'assit à gauche de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) sur la 

margelle, laissant pendre les 



jambes dans le puits. De 
nouveau, il regagna sa place 
et se dit: "Si ALLAH veut le 

bien de mon frère, Il 
l'amènera ici". Quelques 

moments plus tard, on 
frappa à la porte. - "Qui est - 
ce?", reprit - il. - "`Uthmân 
ibn `Affân". - "Un instant". 

Il s'est rendu auprès du 
Prophète (pbAsl) et lui fit 

savoir que `Uthmân était à la 
porte. - "Laisse - le entrer et 
fais - lui la bonne nouvelle 



qu'il ira au Paradis, me dit - 
il, mais qu'il subira un 

malheur". Il retourna et 
demanda à `Uthmân d'entrer 
en lui répétant les propos du 

Prophète. Il entra et, 
trouvant qu'il n'y a point de 

place pour lui sur la 
margelle, il s'assit en face 

d'eux. Sa`îd ibn Al - 
Musayyib commente: "J'ai 

interprété ces positions 
respectives du Prophète et 

des trois Compagnons 



comme faisant allusion aux 
positions de leurs tombes 
(celles de 'Abû Bakr et de 
`Umar étant à côté de celle 
du Prophète tandis que la 
tombe de `Uthmân est au 

Baqî`)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

Suivant une variante, 'Abû 
Mûsâ ajouta: "L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) me 
chargea de garder la porte". 



Il ajouta également dans la 
même version: "Lorsque je 

rapportai à `Uthmân les 
propos du Prophète (pbAsl), 

il loua ALLAH, le Très - 
Haut, et dit: C'est ALLAH 

qu'il faut appeler au 
secours". 
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D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Quelques Compagnons, 

dont 'Abû Bakr, `Umar et 



'Abû Hurayra lui - même 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'eux), étaient assis autour 
de l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) qui s'absenta pour 
quelque temps. Comme il 

tarda à venir, les 
Compagnons 

s'épouvantèrent et se 
levèrent. 'Abû Hurayra fut le 
premier à s'alarmer, il sortit 
à la recherche de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) jusqu'à ce 
qu'il fut près d'un jardin des 



'Ansâr, appartenant aux 
Banû An - Najjâr. Il a beau 
cherché la porte d'accès à ce 
jardin, il n'a rien trouvé. Et 

voilà qu'il s'aperçut d'un 
petit cours d'eau coulant 
vers le jardin, il dut alors 
s'efforcer d'entrer par ce 
trou étroit pour se trouver 
enfin dans la présence de 

l'Envoyé d'ALLAH qui dit: 
"O 'Abû Hurayra!". - "Oui, 

Envoyé d'ALLAH". - 
"Qu'est - ce que te prends?". 



- "Tu étais assis avec nous, 
puis tu t'es levé. Comme ton 

retard nous a pesés, nous 
nous alarmons et je fus le 
premier à s'inquiéter et à 

sortir à ta recherche. 
J'atteignis donc ce jardin et 

j'usai de longs détours 
jusqu'à ce que je pus enfin y 
accéder. Tandis que le reste 
des fidèles viennent sur ms 

traces". - "O 'Abû Hurayra, 
répliqua - t - il en me tendant 
ses babouches, chausses - toi 



de mes babouches et va faire 
la bonne annonce du 

Paradis à quiconque te 
rencontre aux abords de ce 

jardin, témoignant 
sincèrement de l'unicité 

d'ALLAH". 'Abû Hurayra 
mentionna tout le hadith... 

(Transmis par Muslim) 
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D'après Ibn Chumâsa , Nous 
assistâmes à l'agonie de 

`Amr ibn Al - `As qui pleura 
longuement, tournant le 

visage contre le mur et son 
fils de lui répéter par deux 
fois: "Père! N'est - ce pas 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
t'a fait la bonne nouvelle que 

tu entreras au Paradis?!". 
`Amr tourna alors le visage 

vers son fils et lui dit: La 
meilleure chose que nous 

préparons (pour l'au - delà), 



c'est le témoignage qu'il n'y 
a d'autre divinité qu'ALLAH 

et que MUHAMMAD est 
Son envoyé. Je me vois 
passer par trois phases 

différentes: Au début, je 
détestais l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) plus que tout autre, 
et ne désirais rien au monde 

que de l'étreindre et de le 
tuer. Or, si j'avais été mort 

sur cet état, j'aurais été 
parmi les damnés. Ensuite, 
ALLAH me guida à l'islam, 



j'allai trouver le Prophète 
(pbAsl) et lui dis: "Tends - 
moi la main droite pour te 

prêter serment 
d'allégeance". Il me tendit la 

main mais je refermai 
brusquement la mienne. - 
"Qu'as - tu `Amr?", me 

demanda - t - il. - "J'ai une 
condition". - "Quoi donc?". 
- "Etre absous". - "Ne sais - 

tu pas que l'islam détruit 
tout ce qui le précède (de 

péchés), que l'hégire détruit 



tout ce qui la précède et que 
le hajj détruit tout ce qui le 
précède?", me répondit - il. 
Dès lors, personne n'était à 
mes yeux plus aimable ni 

plus respectable que 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl). 

Je ne pouvais même pas 
fixer sur lui mes regards en 
raison du grand respect que 
je lui vouais, si bien que je 

ne pourrais pas le décrire si 
on me le demandait. Or, si 

j'étais mort sur cet état, 



j'aurais été rempli d'espoir 
de faire partie des élus du 
Paradis. Mais on m'a plus 

tard confié certaines 
charges, et je ne sais plus si 
j'ai bien accompli ma tâche. 
Si je rends donc le dernier 
soupir, que l'on écarte de 

mon convoi toute pleureuse 
et toute flamme. Quand vous 

m'enterrez, versez le sable 
sur moi petit à petit, puis 

restez près de ma tombe pour 
un temps à peu près 



équivalent à celui que l'on 
passe à égorger une 

chamelle et à distribuer sa 
chair, pour que je sente votre 

présence et que je sache 
comment répondre aux 

envoyés de mon Seigneur (il 
s'agit des deux anges qui 

procèdent à l'interrogatoire 
des morts dans la tombe). 
(Transmis par Muslim) 

 
96 - L'obligation en cas de 
voyage ou autre de faire ses 



adieux à son compagnon, de 
lui faire ses 

recommandations, de prier 
pour lui et de lui demander 

ses prières 
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ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 

c'est ce qu'Abraham 
recommanda à ses fils, de 

même que Jacob: O mes fils, 
certes ALLAH vous a choisi 

la religion: ne mourrez 
point, donc, autrement qu'en 
Soumis! (à ALLAH). Etiez - 
vous témoins quand la mort 



se présenta à Jacob et qu'il 
dit à ses fils: Qu'adorerez - 

vous après moi? - Ils 
répondirent: Nous adorerons 
ta divinité et la divinité de tes 

pères, Abraham, Ismaël et 
Isaac, Divinité Unique et à 

laquelle nous sommes 
Soumis" (2:132 - 133). 
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D'après Zayd ibn 'Arqam 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Un jour, l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) nous fit 

un sermon. Après avoir loué 
et glorifié ALLAH, il nous 

mit en garde: "O gens! Je ne 
suis qu'un mortel sur le 

point de rendre le dernier 
soupir. Je vous confie deux 

dépôts précieux: le Livre 
d'ALLAH (le Coran) où 
vous trouverez la bonne 
direction et la lumière, 



mettez donc ses prescriptions 
en pratique et attachez - vous 

- y". Il nous incita à nous 
plier aux enseignements du 
Coran, puis il poursuivit: 

"(et le deuxième) ma 
parentèle. Craignez ALLAH 
dans vos relations avec ma 
famille. Craignez ALLAH 
dans vos relations avec ma 

famille". 
(Transmis par Muslim) 
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�îgí�jíB4Aìì¹�îgòDEÁ��אjíBEÁ�¿G¿��îgÀ@EÁAî�¿��k¿��
ì¹ìq�אjSAìqì¹�îgí�¹íYí�u�ò.Á��lÁ��אìX¿��¿�

�¿ìXא�jSAìqì¹א��¿ìXא��lÁ��ò.Á��ìX¿א��¿ì¤òIא�
ô8א��î�ìYì9ì�u�îgÀ�íWì�¿��îgÀ@¿��î·ø¤ìHíEÃA¿��À�

�îgÀ�íYì�Ã�¿��îgÀ@ô�íHìEÃ�ì¹�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ì£אì¦
�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ��õ»ò¥Kì�í�Ãא��"�:�KìB¿��אjSAìqì¹

¿�ì¥�l4AìqÀ��lÁ�jíBí�î��.�"�íiÀ�îj¿��"�KïBEÁ�ì¥



�K¼?EÁ�ì¥�"�¾²K¿�ì¹�¾�K¿>Á��ì»ò¹í¥�.�ì»ò¹í¥ì¹
òhîE¿�K¿?Á� . 

D'après Mâlik ibn Al - 
Huwayrith (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Nous étions 

quelques jeunes gens d'à peu 
près le même âge, quand 
nous nous rendîmes chez 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
et séjournâmes chez lui une 

vingtaine de nuits durant 
(pour qu'il nous enseigne la 

religion). Celui - ci était 



vraiment compatissant et 
clément: estimant que nous 
avions envie de revoir nos 
familles, il s'en informa. - 
"Rejoignez les vôtres, leur 

dit - il, demeurez parmi eux, 
instruisez - les et ordonnez - 

leur (les prescriptions 
d'ALLAH). Faites chaque 
prière à son heure fixe et 

lorsque vient le moment de 
la prière, que l'un de vous 
fasse l'appel et que le plus 

âgé vous dirige". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

Suivant une variante d'Al - 
Bukhârî: "Priez comme vous 

m'avez vu prier". 
�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�îhìì¹
�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��Nî�ì¤ÃGì�î	א�:�ìµK¿��íiîCì
�:�ìµK¿�ì¹�ì·Á¤¿G¿��Á�ìYîBí<Ãא��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�.�"�eÁoKìí£�îhì��lÁ�¿��Kì��KìCì�îCì��t�"
�KìDÁ��lÁ��ô·¿��lÁ�õYí�ì��Kì��¼MìBÁA¿��ìµK¿?¿�



�Kì��KìCÃ�òYî
¿��"�:�ìµK¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�.�KìEî�õWא�
�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ eÁoKì�"�.�ì¹ì¥אí£�lÁ��lÁ�¿�
�ðhì�ì��ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹

ðUEÁ�ìq . 
D'après `Umar ibn Al - 

Khattâb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), "J'ai 
demandé au Prophète 

(pbAsl) la permission de 
faire la `Umra". Le Prophète 
(pbAsl) consentit en disant: 



"O frère! Ne nous oublies 
pas en invoquant alors le 
Seigneur". - "Ces propos, 

ajoute `Umar, l'emportent à 
mes yeux sur tout l'ici - 

bas". 
 

Suivant une variante, 
l'Envoyé d'ALLAH lui dit: 
"O frère! Consacre - nous 

une part de tes invocations".
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
 



Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
�ô·¿��ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��ògÁ�Kì	�îhìì¹
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�ìhî��ÁiRAא��ìWî�ì
:��¿ì·K��íµjÀ?ì��òfí�ôYAÁ��ì¤א��¿¥ìא£ì�	ïY¿>ìא�
�ì·K¿��KìB¿��eîø£ì¹À��kô�ì��løCÁ��í·î£Àא

kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��
�íµjÀ?ìE¿��KìCíø£ìjí��"�:�ìiRAא��íÁ£îjì�î	¿�



�eÁAìBì�ìgEÁא�ìjì�ì¹�eì�ì�Kì�¿�ì¹�eìC�Á£�.�"
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðhì�:�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après Sâlim ibn `Abd - 
Allâh ibn `Umar , `Abd - 

Allâh ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait des 

deux) disait à quiconque 
voulait partir en voyage: 

"Approche que je te fasse les 
adieux comme le faisait 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl)". 



Puis il ajouta: "C'est à 
ALLAH que tu confies le 

soin de préserver ta religion, 
ta loyauté (aux prescriptions 

divines) et tes dernières 
(bonnes) œuvres". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ølÁBÃ:ì�Ãא��ìW�òZì��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ�Kì�ô8א��:�ì·K¿�

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì¤א��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�íµjÀ?ì��ì\îEì�Ãא��ìø£ìjí��î·¿��ì£אì¥¿��"�:



�îgÀ@ì�ì�Kì�¿�ì¹�îgÀ@ìC�Á£�ìiRAא��íÁ£îjì�î	¿�
ìgEÁא�ìjì�ì¹�îgÀ@Á�KìBî¿���.�"�ðO�ÁWì�

�¾£KìCî	òIÁ��í̧ íYîE¿�ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq
óUEÁ�ìq . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Yazîd Al - Khatmî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Comme l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) voulait 
faire ses adieux à son armée 

il disait: "C'est à ALLAH 



que je confie le soin de 
préserver votre religion, 

votre loyauté et vos dernières 
œuvres". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ì�Kì�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿���ðfí�ì¥

�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�:RAא��ìµjí	ì¥�Kì��íW�ò¥À��lø���Ái
�ìµK¿?¿��lÁ�î£ø¹ìZ¿��אïY¿>ì	�"�:�íiRAא��´ì£ô¹ì¦

�ºìjÃ?ôא���.�"�ìµK¿��:�ìµK¿��lÁ�î£ò¦�"�:�ìY¿>¿�ì¹



�eì�î�ì¤�"�ìµK¿��:�ìµK¿��lÁ�î£ò¦�"�:�ìYô�ì�ì¹
�NîCÀ��KìBí�îEì��ìYîEì�Ãא��e¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Un 
homme vint trouver le 

Prophète (pbAsl) et lui dit: 
"O Envoyé d'ALLAH! Je 
pars en voyage; fais - moi 

provision (de tes 
invocations)". - 

"Qu'ALLAH t'accorde Sa 



crainte révérencielle", 
répondit le Prophète. - 

"Encore plus". - "Qu'Il te 
pardonne tes péchés". - 
"Encore plus". - "Qu'Il 

t'accorde le bien là où que tu 
sois". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

97 - Le devoir de prendre 
l'avis de Dieu par la prière 
dite "de consultation", et le 
devoir de prendre conseil 

auprès des autres 



 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:א�lÁ��îgí�î¥ò¹Kì
ì¹t�òYî�

.�
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îgíDìCîEì��ºì¥jí
�îgí�íYî�¿�ì¹�:

ÁiEÁ��îgíDìCîEì��ì·¹í¥ì¹Kì7ì�ì��î»¿� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: " ... Et 

consulte - les à propos des 
affaires. " (3:159). 

"se consultent entre eux à 
propos de leurs affaires. " 

(42:38). 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�ì·K¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

�¿�ì¥Kì��lÁ�אKìCíB4Aì<í�t�אÁ�î	t�KìD4AÀ��ò¥jí�
�íµjÀ?ì��ò·�îYÀ?Ãא��ìhÁ��Á�ì¥jõ��K¿��"�:�אì¤�

îgÀ�íWì�¿��ôgì�KÁ��t�òhîEì�ì<Ã�ì¥�îa¿�îYìEÃA¿��òYî�
�îfÀ?ìEÃ��ôgí��ÁMì9�òY¿>Ãא��òYîE¿��îhÁ��:�lø���ôgíDRAא�

�́ í¥ÁWÃ?ì�î	¿�ì¹�eÁBÃAÁ<Á��´íÐÁ�ì�ì	¿�
�ògEÁ;ì<Ãא��eÁAî9¿��îhÁ��eÀ�¿Gî	¿�ì¹�eÁ�ì¥îWÀ?Á�



ì¹�í¥ÁWÃ?ì��eô�òI¿�tì¹�íg¿Aî<ì�ì¹�í¥ÁWÃ�¿��t�íg¿Aî¿��
ì�ìNî�¿�ì¹u�í¶�Á�jíEí=Ãא��.�NîCÀ��î·��ôgíDRAא�

�ìYî��ðYîEì��lÁ��lÁ�íg¿Aî<ì�t��ô·¿��ìXìא�א
�»òYî�¿��ÁMì�Á�Kìì¹�lÁ
Kì<ì�ì¹�lÁC�Á£−�î¹¿��

�ìµK¿��:�ÁiÁAÁ��ì¹�»òYî�¿��òfÁ�Kì−�í̧ î¥íWÃ�K¿��
�ÁiEÁ��lÁ��Ã́ ò¥Kì��ôgí��lÁ��í̧ îYø�ì�ì¹�lÁ��.�î·ò�ì¹


÷Yì��lÁ��lÁ��NîCÀ�tî��íg¿Aî<ì��ô·¿��ìXìא�א�ìY
�»òYî�¿��ÁMì�Á�Kìì¹�lÁ
Kì<ì�ì¹�lÁC�Á£−�î¹¿��



�ìµK¿��:�ÁiÁAÁ��ì¹�»òYî�¿��òfÁ�Kì−�íiÃ�òYîqK¿��
�ìYîEì�Ãא��lÁ��î¥íWÃא�ì¹�íiîCì�lÁCÃ�òYîqאì¹�løCì

�ÁiÁ��lÁCÁpî¥¿��ôgí��ì·K¿��íOîEì��.�"�ìµK¿��:
�íiì�ì�Kì��løBì�í�ì¹�.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
nous prêchait al - 'istikhâra 

dans toutes les affaires, 
comme il nous enseignait le 

Coran. Il nous disait: 



"Lorsque l'un de vous 
procède à une œuvre 

quelconque, qu'il fasse deux 
rak`a surérogatoires avant 

de dire: Seigneur! Je 
T'implore de guider mon 
choix, par Ta science; je 

T'implore de m'accorder le 
pouvoir, par Ton pouvoir; et 

je sollicite Tes faveurs 
immenses; car Tu peux tout 

et je ne puis rien, Tu sais 
tout alors que je ne sais rien 

et Tu sais bien 



l'inconnaissable. Seigneur! 
Si Tu sais que cette affaire 

(et alors on la déterminera à 
l'esprit d'une manière bien 

précise) m'apportera du bien 
quant à ma religion, ma vie 
actuelle et ma vie dans l'au - 

delà - ou suivant une 
variante: pour mon présent 
et mon avenir - destine - la - 

moi, facilite - moi son 
accomplissement puis bénis - 
la - moi. Et si, par contre, Tu 

sais qu'il portera ma foi à 



défaillir, et qu'il altérera ma 
vie dans l'ici - bas et dans 

l'au - delà - pour le présent 
et pour l'avenir - , écarte - la 
de moi et écarte - moi d'elle, 
et accorde - moi ensuite le 
bien là où il se trouve puis 

rends - moi satisfait". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
98 - Où il est bon d'aller à la 
prière de L'id, ou à la visite 

d'un malade, ou au 
pèlerinage, ou à la guerre 



sainte, ou à la suite d'un 
cortège funèbre, ou autres 

bonnes actions pareilles, en 
empruntant au retour une 
autre voie qu'à l'aller et ce 

pour élargir le champ de ces 
actes de dévotion 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì�:�ì·K¿�

�ì·K¿��אì¤��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�
�ìd�òYR:א��ìc¿�Kì��¾WEÁ�í¶îjì��.�í̧ ¥ì¹ìא



�õ»ò¥Kì�í�Ãא��.�íiÀ�îj¿��"�:�ìd�òYR:א��ìc¿�Kì��"
�:�lÁ��ìaì�ì¥ì¹�ód�òY¿��lÁ��ìLì�ì¤�lÁCî<ì�

ìYì���ód�òY¿� . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), "Les 

jours de fête, l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) 

empruntait un chemin pour 
se rendre à la prière et un 
autre pour en revenir". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��

�Á�ìYì�ô7א��òd�òY¿��îhÁ��í íYî�ì��ì·K¿�
ífí�îWì�ì¹��îhÁ��òd�òY¿�א�ò§ôYì<íBÃ�ì¤ò�ì¹א�
�KìEÃAí<Ãא��ÁMôEÁCôא���ìhÁ��ìfì�ì£�¿MR@ì��ìfì�ì£

�k¿AÃ>õ��í íYî��ìhÁ�א��ÁMøEìCô�א�ì�ì¹�.�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) quittait (Médine) par 
le chemin d'Ach - Chajara, 
et rentrait par celui d'Al - 

Mu`arras. De même, il 
entrait à La Mecque par le 
haut défilé et en sortait par 

le défilé inférieur". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

99 - Où il est recommandé 
de commencer par la droite 
dans tous les cas où il s'agit 

d'honorer ce qui en est digne



 
�ò[î�À�ì¹�ògõBìEôא��ì¹�òfî�í=Ãא�ì¹�Á�jípíjÃ�K¿�
�òf�ò¹אìYô��øcí�ì¹א�Ãא�ì¹�òfî<ôCא�ì¹�Á�îjôא��
�Á́ �ÁWÁ�î�ì¹א��ìjøאìBÃא��òµjí�í£ì¹

�òµKì�ògEÁAÃ?ì�ì¹�אì¹tאÁ�Ã�t�ø]¿�ì¹�òYÁ�K¿�
�Á_Á�òdÃAì�ì¹�א�ò§Ã�ôY�tא�Á�ò¥Kô7�Ácî�ì�ì¹�א

ô��òfÃ�ì¹א�Á�îYõ7�Á�t�ì¹אò¶u��ìhÁ�א�ì¹uô8א�
Á�î	אì¹�ÁMì�¿�Kì8íBÃא�ì¹uא�òYì�ì�Ãא��ò¶t�Á£ìjî	

ì�Ãא��ìhÁ��ò ¹íYí�Ãא�ì¹uאì¹�Á�t�ÁXî�



�í̧ KìCî<ì��lÁ��ìjí��KôBÁ��¿eÁ�ì¤�òYîE¿�ì¹�Á�K¿:ì<Ãא�ì¹
�.�øWÁp�lÁ��ò¥Kì�ìEÃא��íg�ÁWÃ?ì��õLì�ì�î�í�ì¹

�¿eÁ�ì¤�:K¿�t�òhì�ò³Kì8í�Ãא�ì¹�Á«Kì�Á�î�
ì�ìEÃא�ì�Ãא��òµjí�í£ì¹�ò¥Ku�ìhÁ��ò ¹íYí�Ãא�ì¹�Á�

�òfî<ôCא�ì¹�øcí�Ãא��òaÃAì�ì¹�ÁWÁ�î�ìBÃא�
	Á�Kì�îCÁ�î�òfî<Á�ì¹�ì¹tא��ìYôאòf�ò¹�ì¹א��Á�îjô�ì¹א

�¿eÁ�ì¤�Á̧ Kì�î
¿�ì¹�Áא�ì¥ìXÃ?ì�î�íBÃא�. �
Il est recommandé de 

commencer par la main 
droite pour: faire les 



ablutions, la lotion et la 
lustration pulvérale; 

s'habiller et se chausser; 
entrer à la mosquée; utiliser 
le frottoir à dents; s'enduire 

les paupières de kohol; 
rogner les ongles; couper les 

moustaches; épiler les 
aisselles; se raser la tête; 

saluer à la fin de la prière; 
manger et boire; serrer les 
mains, recevoir la Pierre 
Noire; sortir des latrines; 

donner et recevoir et autres.. 



Et il est préférable de 
commencer par la gauche: 
pour se moucher et cracher 
à gauche; pour entrer aux 
latrines; pour sortir de la 

mosquée; pour se 
déchausser et se déshabiller; 

pour se torcher et autres 
actes similaires. 

�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�íiì�Kì�Á��ìlÁ�¹À��îhì��Kô�¿G¿�
�îiìEÁ�Kì�Á��¹אí�ìYÃא��í¶í�Kì��íµjÀ?ìE¿��ÁiÁCEÁBìEÁ��.

.�Á�Kì�tא  



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�Kì��ÁMìCìBîEìBÃא��í�Kì�îq¿G¿�
¿��ÁMì�¿Gî7ìBÃא��í�Kì�îq¿�ì¹�ÁMìCìBîEìBÃא��í�Kì�îq

ÁMì�¿Gî7ìBÃא��í�Kì�îq¿��Kì� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: 

"Quant à celui à qui on aura 
remis le Livre en sa main 

droite, il dira: Tenez! Lisez 
mon livre". (69:19). 

"les gens de la droite - que 
sont les gens de la droite? Et 
les gens de la gauche - que 



sont les gens de la gauche?" 
(56:8 - 9). 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�"�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�Ái4AÀ��ÁiÁ�ÃGì
�lÁ��íhõBìEôא���íií�Á�î<í��ìgRAì	ì¹�:

õ�ìYì�ì¹�Á̧ ò¥jíDÀ��lÁ��ÁiÁAõ<ìCì�ì¹�ÁiÁA�.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) préférait commencer 



par le côté droit en toute 
chose: qu'il s'agisse de faire 
ses ablutions, de se peigner, 
ou même de se chausser". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��:�íWì��îNì�K¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥
�í̧ íWì��îNì�K¿�ì¹�ÁiÁ�Kì<¿�ì¹�Á̧ ò¥jíDÀ:Á��kìCîBíEÃא�

ì�Á��ºìYî�íEÃא�u�ºï¤¿��îhÁ��ì·K¿��Kì�ì¹�ÁiÁo�.



í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq�ðO�ÁWì��í̧ íYîE¿�ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��
óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) se servait de la main 

droite pour accomplir ses 
ablutions et pour manger, et 
de la main gauche pour se 

nettoyer les méats urinaire et 
intestinal après la 

satisfaction d'un besoin 
naturel et pour se 



débarrasser de toute saleté 
(morve, crachat, poux..)". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MôEÁ:ì�ø¶À��îhìì¹
ôhíD¿��ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��
�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìLìCî�ì¦�ÁiÁ�ìCîא��òfî�À��lÁ�

�"�:�Á�jípíjÃא��òaÁpאìjì�ì¹�KìDÁCÁ�KìEìBÁ��ì·Ã�ìWîא�
�KìDîCÁ��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Umm `Atiyya 
(qu'ALLAH soit satisfait 



d'elle), Après la mort de 
Zaynab, la fille du Prophète 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle), il ordonna aux 

femmes chargées de laver le 
mort, dont 'Umm `Atiyya: 

"Commencez (pour la laver) 
par les membres du côté 
droit et par les parties du 

corps qu'on lave dans 
l'ablution". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�Ã�ìWî�ìEÃA¿��îgÀ�íWì�¿��ìfì<ì�îא��אì¤�
�òµKìBø7�KÁ��Ã�ìWî�ìEÃA¿��ììZì��אì¤ò�ì¹�kìCîBíEÃ�KÁ��.
�KìBí�ìYÁ��ì¹�ífì<îCí��KìBíD¿�ô¹¿��kìCîBíEÃא��îhÀ@ì�Á�

�íìZîCí�"�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Pour vous 



chausser, commencez par le 
pied droit, pour vous 

déchausser, commencez par 
le pied gauche. Que le pied 
droit soit chaussé le premier 

et déchaussé le dernier". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì8Ã>ì��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�ÁiÁא�ìYì
ì¹�ÁiÁ�Kì<¿:Á��íiìCEÁBì��ífì<î�ì��ì·K¿�



Á�ì¤�ºìjÁ	�KìBÁ��í̧ ì¥Kì�ì��ífì<î�ì�ì¹�ÁiÁ�KìEÁ�ì¹�¿e
�.í̧ íYîE¿�ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Hafsa (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) se servait de la main 
droite pour manger, boire et 

s'habiller, et de la main 
gauche pour les actes moins 

honorables". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�îgí�ÃGôpìjì��אì¤ò�ì¹�îgí�î�Á�¿��אì¤�
�îgÀ@ÁCÁ�Kì�¿GÁ��¹אí�ìWî�K¿��.�"�ðUEÁ�ìq�ðO�ÁWì�

õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ��òIÁ	¾£KìCî�ì¹ì¥א
óUEÁ�ìq . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque vous 



voulez vous habiller ou faire 
vos ablutions, commencez 
par les membres droits". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�îhìì¹�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿�
�kïCÁ��kì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�íi¿�òZîCì��kì�¿��ôgí��Kì�Kì�ìY¿��¿�ìYîBì�Ãא��kì�¿G¿�

ì�ÃAÁ��ìµK¿��ôgí��ìYì�ì�ì¹�kïCÁBÁ�u�ò³�"�:�îXí�

ì¥Kì���k¿��ÁiÁ�Á�Kì�א"�¿�ì¹tא�ôgí��òhìBî�t�òYì�î�



ôgí��ì§KôCא��ÁiEÁ:î<í��ìfì<ì���.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ìYì�ì�ì¹�¿�ìYîBì�Ãא��kì�ì¥�KôB¿�

ì�Ãא��ìµì¹Kì��ìd¿Aì�ì¹�íi¿@í�í�u�íiR?Á
�ì³
�¿Mì�tאÃA¿��Kì�¿��Kìì£�ôgí��íi¿?¿Aì�¿��ìhìBî�
í̧�tא K¿:î¿G¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ô»ò¥Kì8î�

ôgí��í̧ Kôא���ôdø7א��íi¿�ì¹Kì��t�ìYì�î��.�ìµK¿?¿��"�:
�îdÁAîא��.�"�¿Mì�ÃA¿��Kì�¿��í̧ K¿:î¿G¿��íi¿?¿Aì�¿�

�ìµK¿?¿��"�:ò§KôCא��ìhîEì��íiîBÁ�Ãא�  " . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Lors du 

hajj d'adieu, comme 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
atteignit Minâ, il lança les 
cailloux contre la stèle puis 
se rendit à son campement. 

Il immola une bête, puis 
appela le barbier et lui dit: 

"Coupe" en lui désignant les 
cheveux du côté droit, puis 
du côté gauche; il distribua 

ensuite ses mèches aux gens.



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une variante: Après 

avoir lancé les cailloux 
contre la stèle, immolé son 
offrande, et pour se faire 

raser, il livra le côté droit de 
ses cheveux au barbier. Il fit 
ensuite appeler 'Abû Talha 

Al - 'Ansârî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) et lui donna 

les mèches coupées, puis 
ordonna au barbier de lui 



raser le côté gauche, et 
donna ses mèches à 'Abû 

Talha en lui disant: 
"Distribue - les aux gens". 

 
3-Le livre de l’observance de 

la politesse au cours des 
repas 

 
100 - Le devoir de dire au 
début: «au nom de Dieu» 
[Bismillâh] et à la fin: «la 
louange est à Dieu» [Al-

hamdoulillâh] 



 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�lÁ�¿��òhî��ìYìBí�îhì

�ìµK¿��KìBíDîCì�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ìiRAא��øgì	

�eEÁAì��KôBÁ��îfÀ�ì¹�eÁCEÁBìEÁ��îfÀ�ì¹�.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après `Umar ibn 'Abû 
Salama (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) m'a dit: 

"Prononce le nom d'ALLAH 



(avant de manger, en disant: 
au nom d'ALLAH le Tout - 

Miséricordieux, le Très - 
Miséricordieux), mange avec 
la main droite et mange de 

ce qui est devant toi". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�îYÀ�îXìEÃA¿��îgÀ�íWì�¿��ìf¿�¿��אì¤�



�ìYÀ�îXì��î·¿��ìlÁ�ì��î·òI¿��k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ìgî	א
�îfÀ?ìEÃA¿��ÁiÁ�ô¹¿��lÁ��k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ìgî	א�:�ògî�Á�

í̧�א� ìYÁ��ì¹�íi¿�ô¹¿��ÁiRA�.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�؟�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Lorsque l'un de vous veut 

prendre son repas, qu'il 
évoque d'abord le nom 



d'ALLAH, le Très - Haut. 
S'il oublie de le faire au 

début qu'il dise - quand il se 
rappelle: Au nom d'ALLAH 
au début et à la fin (c. - à - d. 

du repas)". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹

�Nî<ÁBì	�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�ífí�ôYא��ìfì�ì£�אì¤�



�ÁiÁ�jí�í£�ìWîCÁ�k¿�Kì<ì��ìiRAא��ìY¿�ìX¿��íiì�îEì�
�í·K¿:îEô7א��ìµK¿��ÁiÁ�Kì<¿��ìWîCÁì¹t�ÁiÁ�Kì�îq�:

tì¹�îgÀ@¿��ìNEÁ�ì��t�ì�Kì7ì��.�ìfì�ì£�אì¤ò�ì¹
RAא��îYÀ�îXì��îg¿A¿��ÁiÁ�jí�í£�ìWîCÁ�k¿�Kì<ì��ìi
�í·K¿:îEô7א��ìµK¿��:�ìNEÁ�ìBÃא��ígí�Ã�ì¥î£¿��؛

�ÁiÁ�Kì<¿��ìWîCÁ�k¿�Kì<ì��ìiRAא��òYÀ�îXì��îg¿��אì¤ò�ì¹
�ìµK¿��:�ì�Kì7ì<Ãא�ì¹�ìNEÁ�ìBÃא��ígí�Ã�ì¥î£¿��.�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: Quand on 

rentre chez soi, qu'on évoque 
le nom d'ALLAH dès son 
entrée et au début de son 
repas, le démon dit à sa 

cohorte: "Cette nuit vous ne 
trouverez ni gîte ni repas". 

En revanche, quand on entre 
sans mentionner le nom 

d'ALLAH, le Très - Haut, le 
démon dit: "Vous trouverez 



un gîte pour cette nuit". Et si 
l'on ne mentionne non plus 
le nom d'ALLAH, le Très - 

Haut, en prenant sa 
nourriture, Satan dit à sa 

cohorte: "Vous avez rattrapé 
et gîte et repas". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí��îhìì¹�:
�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��Kì�îYì9ì��אì¤��KôCÀ�
�KìCì�ÁWî�¿��îaì9ì��îg¿��Kï�Kì<¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�



�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�¿�ìWî�ì��kô�ì�
�í̧ ìWì��íaì9ìE¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�.ì��Kô�ò�ì¹�Kì�îYì9

�ía¿�îWí��KìDô�¿G¿��½Mì�ò¥Kì��î�ì�Kì�¿��Kï�Kì<¿��íiì<ì�
�ò¶Kì<R:א��lÁ��Kì�ìWì��ìaì9ì�Á��îNì�ì�ìX¿�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìXì�¿G¿�
�KìBô�¿G¿��÷lÁא�ìYî¿��ì�Kì��ôgí��Kì�ÁWìEÁ��ìgRAì	ì¹

�Á̧ ÁWìEÁ��ìXì�¿G¿��ía¿�îWí��؛íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ÁiRAא��
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ô·�



¿��ì¶Kì<R:א��õfÁ�ì�î�ì��ì·K¿:îEô7א�t�ìY¿�îXí��
�Á̧ ÁXìDÁ��ì�Kì��íiô�ò�ì¹�ÁiîE¿Aì�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ígî	א
�Kì�ÁWìEÁ���îXì�¿G¿��KìDÁ��ôfÁ�ì�î�ìEÁ��ÁMì�ò¥Kì�Ãא�

�ì�Kì�¿�tôfÁ��ìXìDÁא�אì�î�ìEÁ��ølÁא�ìYî�ÁiÁ��
�Á̧ ÁWìEÁ���îXì�¿G¿��.�Á̧ ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹

�KìBòDî�ìWì��ìaì��»ÁWì��lÁ��í̧ ìWì��ô·��.�"�ôgí�
�ìf¿�¿�ì¹�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ìgî	א�ìY¿�ì¤�.�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 



D'après Hudhayfa 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Lorsque nous prenions 

le repas en compagnie de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
nous ne touchions jamais la 

nourriture avant lui. Une 
fois que nous étions avec lui 

autour d'un repas, une 
esclave se précipita vers la 
nourriture comme si elle 
était poussée; elle voulut 

mettre la main dans le plat, 
mais l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) l'empêcha et lui tint 
la main. Un Bédouin vint 
ensuite et fit de même; le 
Prophète (pbAsl) l'arrêta 

également et lui tint la main, 
puis dit: "Le démon 

s'approprie tout repas qu'on 
prend sans évoquer le nom 

d'ALLAH au début. Il a 
envoyé cette jeune fille pour 
légitimer son repas, mais je 

l'ai empêché en saisissant sa 
main; puis il a envoyé ce 

Bédouin dans le même but, 



et je l'ai empêché aussi en 
lui tenant la main. Par Celui 
qui tient mon âme entre les 
Mains, j'ai touché la main 

du démon avec leurs mains". 
Puis le Prophète évoqua le 

nom d'ALLAH et commença 
à manger. 

(Transmis par Muslim) 
�ølÁ�Kì�ô8א��5lÁ7î�ì��òhî��¿MôEì�À��îhìì¹
�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿��ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ðfí�ì¥ì¹�Kï�Á�Kì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq



�îhÁ��ìdî�ì��îg¿��kô�ì��ìiRAא��øgì�í��îg¿A¿��ífÀ�ÃGì�
�ÁiEÁ��k¿���KìDì<¿�ì¥�KôB¿A¿��½MìBÃ?À��t��ÁiÁ�Kì<¿�
�¿eÁ�ì9¿��.�í̧ ìYÁ��ì¹�íi¿�ô¹¿��ÁiRAא��ògî�Á��:�ìµK¿�
�:�ìµK¿��ôgí��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�
�KôB¿A¿��íiì<ì��ífÀ�ÃGì��í·K¿:îEô7א��ìµאì¦�Kì��"
�.�"�ÁiÁCÃ:ì��lÁ��Kì��ì�K¿?ì�î	א�ÁiRAא��ìgî	א�ìY¿�ì¤
õlÁoKì�ôCא�ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Umayya ibn 

Makhchî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), L'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) était assis 
en compagnie d'un homme 
qui prenait son repas. Cet 

homme n'avait pas évoqué le 
nom d'ALLAH avant de 

commencer, et il ne restait 
dans son plat qu'une 

bouchée. Quand il 
l'approcha de sa bouche, il 
dit: "Au nom d'ALLAH au 

début et à la fin". Le 
Prophète (pbAsl) rit et dit: 
"Le démon n'a cessé de 

manger avec lui, mais quand 



il mentionna le nom 
d'ALLAH, celui - là vomit 
tout ce qu'il avait mangé". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et An - Nasâ'î) 

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�



�îhÁ��¾Mô�Á	�lÁ��Kï�Kì<¿��ífÀ�ÃGì��ìgRAì	ì¹
¿A¿�¿G¿��÷lÁא�ìYî¿��ì�Kì�¿��ÁiÁ�Kì�îq¿��òhîEì�ìBÃ?ÀAÁ��íi

�.�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�îgÀ�K¿>¿@¿��kôBì	�îj¿��íiô���Kì�¿��.�"

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðhì�:�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Tandis 

que l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) prenait son repas 



avec six de ses Compagnons, 
un Bédouin vint les joindre 

et mangea le contenu du plat 
en deux bouchées. L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dit alors: 
"S'il avait prononcé le nom 
d'ALLAH, cela vous aurait 

suffi à vous tous". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì·K¿��ì¤א��íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�

�ìµK¿��íiì�ìWÁoKì��ìa¿�ì¥�"�:�ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא�



�ìYîE¿��ÁiEÁ��K¼�ì¥Kì�í��Kï�øE¿��אïÐÁ�¿��אïWîBì�
ì¹�5lÁ>Ã@ì�t�íiîCì�kïCî=ì�î�í���!�KìCô�ì¥�.�"ì¹ì¥�í̧ א

õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 
D'après 'Abû 'Umâma 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Lorsque le Prophète 

(pbAsl) achevait son repas, il 
disait: "Louange à ALLAH, 

que ces louanges soient 
nombreuses et bénies, et 

dont nous ne saurions nous 
dispenser, ô Seigneur, et qui 



resteront insuffisantes pour 
Te remercier et reconnaître 

Tes grâces". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��òhî��Á¤Kì<í��îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ìµK¿?¿��Kï�Kì<¿��ìf¿�¿��îhì��:
íWîBì�Ãא��אìXì��lÁCìBì<Ã�¿��»ÁXRא��ÁiRAÁ��

ì¹�løCÁ��óµîjì��òYîE¿��îhÁ��ÁiEÁC¿�ì¦ì¥ì¹t�¾�ôjÀ��
�ÁiÁ�î�ì¤�îhÁ��ì¶ôW¿?ì��Kì��íi¿��ìYÁ>À��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא



�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�:�ðO�ÁWì�
ðhì�ì� . 

D'après Mu`âdh ibn 'Anas 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 

dit après avoir mangé: 
(Louange à ALLAH qui m'a 

donné à manger et m'a 
accordé cette nourriture sans 
que j'y puisse rien), verra ses 
fautes antérieures effacées".



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
101 - Le devoir de ne dire 

aucun mal du repas, tandis 
qu'il est recommandé de le 

louer 
 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì�Kì�Kì�



�S_¿��Kï�Kì<¿��ìgRAì	ì¹�:�íi¿A¿�¿��í̧ KìDì�î
�·ò�א
�íi¿�ìYì��íiì�òY¿��î·ò�ì¹�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) n'a jamais dénigré 
un mets, s'il le désirait, il le 

prenait; sinon, il le laissait".
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
�íi¿Aî�¿��ìµ¿Gì	�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

Kì�ìWîCÁ��:�ì¶î£��jÀ�K¿?¿א�tא�Kì�t�KììW¿��÷fì��
�íµjÀ?ì�ì¹�ífÀ�ÃGì��ìfì<ì�¿��ÁiÁ��"�:א�ìgî<Á�t�ì¶î£

�õfì�Ãא��!�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Comme 
le Prophète (pbAsl), 

demanda à l'une de ses 
épouses de lui chercher 
quelque chose à manger 



avec le pain, elle lui 
répondit: "Il n'y a que le 

vinaigre". Il le fit apporter, 
en mangea et dit: "Le 

vinaigre est un des meilleurs 
accompagnements". 

(Transmis par Muslim) 
 

102 - Ce que doit dire en 
présence du manger celui 

qui jeûne quand il ne rompt 
pas son jeûne 

 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�îLÁ�íEÃA¿��îgÀ�íWì�¿��ìlÁí£�אì¤�
�ì·K¿��î·ò�ì¹�øfì8íEÃA¿��KïBÁoKìq�ì·K¿��î·òI¿�

�îgì<Ã:ìEÃA¿��אïYÁ:Ã>í��.�"�ðgÁAî�í��í̧ �¿ìµK�.�ì¹ì¥א
í�KìB¿Aí<Ãא���:�kìCî<ì��"�øfì8íEÃA¿��:�"�íîWìEÃA¿��.

�kìCî<ì�ì¹�"�îgì<Ã:ìEÃA¿��:�"îfÀ�ÃGìEÃA¿�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Si l'un de 
vous est invité à un repas, 

qu'il accepte. S'il jeûne, qu'il 
appelle la bénédiction divine 

sur la nourriture de ses 
hôtes; s'il ne jeûne pas, qu'il 

mange". 
(Transmis par Muslim) 

 
103 - Ce que doit dire celui 
qui a été invité à un repas et 

qui y a été suivi par 
quelqu'un d'autre 

 



RAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWì�Ãא��¾£jí<î�ì��lÁ�¿��îhì�íi
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ðfí�ì¥�Kìì£

�ì[Á�Kì��íi¿��íiì<ìCìq�ó¶Kì<¿:Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�ì�Kì�Ãא��ìb¿Aì��KôB¿A¿��ðfí�ì¥�îgíDì<Á�ì�¿��¾Mì�îBì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��íi¿��ìµK¿��:

�"�Nî�Á
�î·òI¿��KìCì<Á�ì��אìXì��ô·��ì·ì¤ÃGì��î·¿�
�ìaì�ì¥�Nî�Á
�î·ò�ì¹�íi¿��.�"�ìµK¿��:�í·ì¤��îfì�
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��íi¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après 'Abû Mas`ûd Al - 
Badrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Un homme 
vint inviter le Prophète 

(pbAsl) au repas auquel cinq 
autres personnes devraient 

assister. Un homme les 
suivit, et comme ils 

arrivèrent à la porte de 
l'amphitryon, le Prophète 

(pbAsl) lui dit: "Cet homme 
nous a suivis, tu as le libre 
choix de l'autoriser à nous 

joindre ou non". - "Je 



l'autorise, ô Envoyé 
d'ALLAH", répondit 

l'homme. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

104 - Le devoir de manger de 
ce qui est devant soi et 

d'éduquer par la persuasion 
celui qui ne respecte pas les 

règles du manger 
 



�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�lÁ�¿��òhî��ìYìBí�îhì
�ìµK¿��KìBíDîCì�:À��NîCÀ�u�òYî�Á��lÁ��Kï�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥
�ÁM¿>î�ô8א��lÁ��í\EÁ:ì��»ÁWì��îNì�K¿�ì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:À��Kì�uí¶�îfÀ�ì¹�k¿�Kì<ì��ìiRAא��øgì	�
�¿eEÁAì��KôBÁ��îfÀ�ì¹�eÁCEÁBìEÁ��.�"�ðd¿>ô�í�

�ÁiîE¿Aì�.�íiÀ�îj¿��"�:�í\EÁ:ì��"�Á�KR:א��òYî�¿@Á�



�í̧ KìCî<ì��íNî�ì��îhÁ��½�KôCì�í��ð�Kì��Kì�ìWî<ì�ì¹�:
ÁM¿>î�ô8א��lÁא�ìjì��k¿���õWì�îBì�ì¹�À́ ôYì�ì�ì� .

D'après `Umar ibn 'Abû 
Salama (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), Dans 

mon âge tendre, j'étais élevé 
dans le giron de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl). (A table) 
Comme je mettais la main 

dans le plat de tous les côtés, 
il me dit: "Enfant! 

Commence par prononcer le 
nom d'ALLAH, le Très - 



Haut, (en disant: Au nom 
d'ALLAH le Tout - 

Miséricordieux, le Très - 
Miséricordieux), mange avec 
la main droite et mange de 

ce qui est devant toi". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
îhì�	¿MìB¿Aì��òhî�אì¹t�íiRAא��ìlÁpì¥�òìjÃ�

í�ì¥�ô·¿��íiîCìu�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìWîCÁ�ìf¿�¿��
�ìµK¿?¿��ÁiÁ�KìBÁ7Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�:



�"�eÁCEÁBìEÁ��îfÀ��.�"�ìµK¿��:t�íaEÁ:ì�î	¿���.
�ìµK¿��"�:t�Nî<¿:ì�î	א��"�!��íiì<ìCì��Kì�t�
�íYî�Á@Ãא��!�ÁiEÁ��k¿���KìDì<¿�ì¥�KìB¿��.�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après Salama ibn Al - 
'Akwa` (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Un homme 
prit son repas chez l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) en se 
servant de la main gauche. - 
"Mange de la main droite", 



lui lança le Prophète. - "Je 
ne peux pas", répondit 

l'homme. - "Que tu ne le 
puisses jamais", dit l'Envoyé 

d'ALLAH qui sut que 
l'attitude de l'homme était 
inspirée par pur orgueil. - 

"Désormais, ajoute le 
transmetteur, l'homme ne 

put plus porter la main 
droite à la bouche". 

(Transmis par Muslim) 
 



105 - L'interdiction de 
manger deux dattes ou deux 
bouchées à la fois quand on 
mange en groupe, sauf si ses 

compagnons le lui 
permettent 

 
�ìµK¿��ógîEì�í	�òhî��¿M¿Aì�ì��îhì�:�KìCì�Kìq¿�

í¶Kì�	¾MìCì��ìaì�א�òhî�א�òYîEì�õZ��KìCÃ�ò¦íY¿��ïYîBìא�
�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�íhî��ÁiRAא��íWî�ì�ì·K¿�ì¹
�íµjÀ?ìE¿��ífÀ�ÃGì��íhî�ì�ì¹�KìCÁ��õYíBì��KìBíDîCì�:t�



�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·òI¿��אjí�ò¥K¿?í��ÁiîE¿Aì
�íµjÀ?ì��ôgí��ò·אìYÁ?Ãא��îhì�kìDì��ìgRAì	ì¹�"�:

�t�í̧ Kì�¿��ífí�ôYא��ì·Á¤ÃGì�î�ì��î·¿���.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après Jabala ibn Suhaym , 
Nous avions connu une 

disette à Médine, sous Ibn 
Az - Zubayr. On nous avait 

offert des dattes comme 
nourriture. `Abd - Allâh ibn 

`Umar (qu'ALLAH soit 



satisfait des deux) passa par 
nous alors que nous étions 
en train de manger et dit: 

"Ne faites pas de bouchées 
de deux dattes à la fois, car 

le Prophète (pbAsl) 
interdisait de le faire à moins 

que les commensaux ne 
l'autorisent". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 



106 - Ce que doit dire et faire 
celui qui mange mais reste 
quand même sur sa faim 

 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�îYì��òhî��ølÁ7î�ì¹�îhì
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ì�Kì�îq¿��ô·¿�

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��jÀ�K¿א��:�Kô���ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
ì¹�ífÀ�ÃGì�t�íaì�î7ì���.�ìµK¿��"�:�îgÀ@RAì<¿A¿�

�ì·jÀ�òYì�Ã>ì��"�אjÀ�K¿��:�îgì<ì��.�ìµK¿��"
k¿Aì��îgÀ@Á�Kì<¿�ì¹א¤¹íYÀ�îא��¿jí<ÁBì�î�Kא�



�ÁiEÁ��îgÀ@¿��Ã́ ì¥Kì�í��ÁiRAא��ìgî	א�.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
ì£í¹אì£ . 

D'après Wahchiyy ibn Harb 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Les Compagnons de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

lui demandèrent: "O Envoyé 
d'ALLAH! Nous mangeons 
mais ne nous sentons pas 
rassasiés!". - "Peut - être, 

répondit le Prophète, 
mangez - vous 

séparément?". - "Oui". - 



"Mangez donc ensemble et 
évoquez le nom d'ALLAH, 

votre repas sera ainsi béni". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

107 - Le devoir de manger 
des bords du plateau et 

l'interdiction de manger de 
son milieu 

 
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�íiÀ�îj¿��ÁiEÁ��"

�¿eEÁAì��KôBÁ��îfÀ�ì¹�.�"�KìB¿��ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�



�ìdì�ì	�.�ì�Kì�Ãא��îYÀ;îא��104(�ìgÃ�ì¥��:1�−�
740 ) . 

�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhìì¹
ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì�

�"�:�ò¶Kì<R:א��¿_ì	ì¹�íµòZîCì��ÀM¿�ìYì�Ãא��؛�אjÀAÀ@¿�
ì¹�ÁiîEì�R�Kì��îhÁ�t�ÁiÁ:ì	ì¹�îhÁ��אjÀAÀ�ÃGì���.�"

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�¥ì¹ìא
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "La bénédiction est au 
milieu du plat, mangez - en 

en commençant par les 
bords et non pas au milieu". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYî�í��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��:îE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCAÁ��ì·K¿��Ái
�KìDÀAÁBî�ì��íא�ôYì=Ãא��KìD¿��íµK¿?í��½Mì<î8¿��ìgRAì	ì¹

�óµKì�ò¥�ÀMì<ì�î¥¿��؛�¹אíWì�ì	ì¹�אîjì�îp¿��KôB¿A¿�



�ÁMì<î8¿?Ãא��¿eÃAÁ�Á��ìlÁ�À��kì�õ9א�−�lÁCî<ì��
�KìDEÁ��ì£ìYì��îW¿�ì¹−�KôB¿A¿��KìDîE¿Aì��¿jS>ì�Ã�Kא�

RAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�Kì�ì��¹אíYí�¿��ÁiîE¿Aì�íi
�ìgRAì	ì¹�؛�÷lÁא�ìYî¿��ìµK¿?¿��:�Á̧ ÁXì��Kì�

�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��؟�ÀMì�ÃAÁ�Ãא�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿AìïWî�ìא�:�"��lÁC¿Aì<ì��ìiRAא��ô·�

!�"��¿Kï,òY�îg¿�ì¹��lÁCÃAì<î�ì��ï¥Kô�ìא�ïWEÁCìא�
RAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ôgí��ÁiîE¿Aì�íi



�ìgRAì	ì¹�"�:�אjíì£ì¹�KìDîE¿א�ìjì��îhÁ��אjÀAÀ�
�KìDEÁ��Ã́ ì¥Kì�í��KìDì�ì¹î¥Á¤�.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�¾WøEì��¾£KìCî	òIÁ��"�.�KìDí�ì¹î¥Á¤�"î¿�u�Kì�

KìDøBìpì¹�òµאôXא��òYî�¿@Á� . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

Busr (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Le Prophète 
(pbAsl) avait un plat dit Al - 
Gharrâ' (blanc clair), et qui 

était si grand que quatre 
hommes pouvaient à peine le 



porter. Un jour, après la 
prière surérogatoire de 

duhâ, on apporta ce plat 
plein de potage au pain, à 

base de viande. Les fidèles se 
groupèrent autour du plat, 
mais comme ils devinrent 
très nombreux, l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) se mit à 
genoux (pour faire place aux 
autres). Un Bédouin s'écria 
alors: "Qu'est - ce que c'est 

que cette posture?". - 
"ALLAH, répondit le 



Prophète (pbAsl), a fait de 
moi un Serviteur généreux et 
non pas un tyran oppresseur. 
Commencez par manger des 

bords et laissez le milieu 
pour qu'ALLAH vous 

bénisse votre manger". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

108 - Où il est déconseillé de 
manger adossé à quelque 

chose ou étendu sur le côté 
 



�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��ÁLî�ì¹�¿M¿>îEì�í��lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:t�ífÀ���
�Kï�Á@ô�í��.�"�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ �¿ìµK�.�ì¹ì¥א

�õlÁ�KR:ì�Ãא��:�KìCí�Kì��íJÁ@ô�íBÃא��:�ìjí�
ì�î<í��í[Á�Kì�Ãא��íiì�î�ì��¾�K¿�ò¹�k¿AìïWÁBא�

�ìµK¿��:�íiô�¿��ì£אì¥¿�ì¹t�Á�K¿�òjÃא��k¿Aì�íWí<Ã?ì��
�ì¥Kì�Ã��ìhÁ�ì¹tא�ìjÃ	ÁWÁoKì��òfî<Á>¿��îhì��íW�òYí�א



�ïZÁ�îjì�îא�í��íWí<Ã?ì��îfì��ò¶Kì<R:א�t�Kï�Á�îjì�î�í��
�¼Mì=ÃAí��ífÀ�ÃGì�ì¹�.¿��אìXì�u�ølÁ�KR:ì�Ãא��í¶�.
¿��ì¥Kì
¿�ì¹�ìjí��ìJÁ@ô�íBÃא��ô·¿��k¿���í̧ íYîE

íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹�ÁiÁ�îCì��k¿Aì�ífÁoKìBÃא� . 
D'après 'Abû Juhayfa Wahb 
ibn `Abd - Allâh (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Je 
ne mange jamais en étant 

couché sur le côté". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�"�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥
�Kï��KïEÁ<Ã?í��ífÀ�ÃGì��ïYîBìא�Á�Kì��ìgRAì	ì¹�.�"

�ðgÁAî�í��í̧ �ìjí�א�ÁXR«�"�:�א�lÁ<Ã?íBÃ�.�"�ì¹ì¥א
KÁ��ÁiîEì�ìEÃ�¿��ídÁ8ÃAí�t¿�Kì	�íLÁ8îCì�ì¹�òªî¥ÁiîE  

. 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), "J'ai vu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
manger des dattes, assis par 



terre, le dos appuyé et les 
jambes allongées". 

(Transmis par Muslim) 
 

109 - Où il est recommandé 
de manger avec trois doigts 

(le pouce, l'index et le 
majeur), de se lécher les 

doigts avant de les essuyer, 
de lécher ce qui reste collé 
au plateau, de manger la 

bouchée qui tombe et d'en 
effacer la trace, après s'être 



léché les doigts, avec le bras, 
le pied ou autre chose 

 
ì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhì�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁp

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:¿��Kï�Kì<¿��îgÀ�íWì�¿��ìf¿�¿��אì¤�u�

�KìD¿?Á<ÃAí��î¹¿��KìD¿?ì<ÃAì��kô�ì��íiì<Á�Kìq¿��îUì�îBì��"
�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Lorsque vous 
terminez votre repas, ne vous 
essuyez pas les doigts avant 

de les lécher". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾eÁ�Kì��òhî��ÁLî<¿��îhìì¹

�ìµK¿��"�:kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥�íiRAא��
ì�Á��ífÀ�ÃGì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aìu�אì¤òI¿��ìaÁ�Kìq¿��Á�
�KìD¿?Á<¿��ì®ìY¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après Ka`b ibn Mâlik 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "J'ai vu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) manger en 

se servant de trois doigts 
qu'il lécha à la fin du 

repas". 
(Transmis par Muslim) 

�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
�òdî<¿AÁ��ìYì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

�ÁM¿>î�ìµK¿�ì¹�tאô8א�ì¹�òaÁ�Kìq�"�:�îgÀ@ô��t�



�ÀM¿�ìYì�Ãא��ígÀ@Á�Kì<¿��ø»¿��lÁ��ì·¹í¥îWì��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
ordonna à ses Compagnons 
de lécher les doigts et le plat 

(après chaque repas), en 
disant: "Vous ne savez pas 
dans quelle partie de votre 

nourriture se trouve la 
bénédiction". 



N.B. : "lécher", c'est ne 
laisser aucun reste de mets, 

que ce soit à l'aide de la 
langue, des doigts, de la 

cuiller, etc.. 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�óYÁ�Kì��(�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�îNì<¿�ì¹�אì¤�

�Kì��Ã_ÁBíEÃA¿��Kì�îXí�ÃGìEÃA¿��îgÀ�ÁWì�¿��ÀMìBÃ?À�
ì¹�KìDÃAÀ�ÃGìEÃ�ì¹�ºï¤¿��îhÁ��KìDÁ��ì·K¿�t�KìDîìWì��

ì¹�ò·K¿:îEô7AÁ�t�òf�ÁWîCÁBÃ�KÁ��í̧ ìWì��îUì�îBì��



�íiô�òI¿��íiì<Á�Kìq¿��ìdì<ÃAì��kô�ì�t�lÁ��»ò¥îWì��
�ÀM¿�ìYì�Ãא��ÁiÁ�Kì<¿��ø»¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Si 

une bouchée tombe par 
terre, que vous la ramassiez, 
la nettoyiez, puis la mangiez 
et que vous ne la laissiez pas 
au Diable. Que vous ne vous 
essuyiez pas les mains (après 
les repas) avant d'avoir léché 
les doigts, car vous ne savez 



pas dans quelle partie de la 
nourriture se trouve la 

bénédiction". 
(Transmis par Muslim) 

ìì¹�íiîC�)�óYÁ�Kì��(�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ì·K¿:îEô7א��ô·�

�îhÁ��¾�îlì
�øfÀ��ìWîCÁ�îgÀ�ìWì�¿��íYí9î�ì�
ìWîCÁ��ÁiÁ�Kì<¿��ì¤òI¿א��í̧ ìYí9î�ì��kô�ì��ÁiÁ�ÃGì

�Kì�îXí�ÃGìEÃA¿��îgÀ�ÁWì�¿��ÀMìBÃ?À��îN¿:¿?ì	

ì��Ã_ÁBíEÃA¿��ôgí��ºï¤¿��îhÁ��KìDÁ��ì·K¿��K



ì¹�KìDÃAÀ�ÃGìEÁ�t�ò·K¿:îEô7AÁ��KìDîìWì���.�אì¤òI¿�
�íiô�òI¿��íiì<Á�Kìq¿��îdì<ÃAìEÃA¿��ì®ìY¿�t�»ò¥îWì��
�ÀM¿�ìYì�Ãא��ÁiÁ�Kì<¿��ø»¿��lÁ��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  

. 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Le 
Diable s'associe à chacun de 
vos actes; même à vos repas. 
Aussi, si une bouchée tombe 

- t - elle, que vous la 
ramassiez, la nettoyiez, puis 



la mangiez pour ne pas la 
laisser au Diable. A la fin de 

chaque repas, léchez vos 
doigts car vous ignorez dans 
quelle partie de la nourriture 

se trouve la bénédiction". 
(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ì·K¿�

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì¤א��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
ôא���íiì<Á�Kìq¿��ìdÁ<¿��Kï�Kì<¿��ìf¿�¿�u�ìµK¿�ì¹�ì�

�"�:�îgÀ�ÁWì�¿��ÀMìBÃ?À��îN¿:¿?ì	�אì¤�



KìDîCì�א�Ã_ÁBíEÃ�ì¹�Kì�îXí�ÃGìEÃA¿�t�ºì¤
ì¹�KìDÃAÀ�ÃGìEÃ�ì¹t�ò·K¿:îEô7AÁ��KìDîìWì���.�"

�ìµK¿�ì¹�¿Mì<î8¿?Ãא��ìNÀAî�ì��î·¿��Kì�ìYì�¿�ì¹�"�:
�îgÀ@ô��t�îgÀ@Á�Kì<¿��ø»¿��lÁ��ì·¹í¥îWì��

�ÀM¿�ìYì�Ãא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Lorsque 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

terminait son repas, il léchait 
les trois doigts (dont il se 
servait pour manger), et 



nous disait: "Si une bouchée 
vous tombe des mains, que 

vous la ramassiez, la 
nettoyiez, puis la mangiez 

pour ne pas l'abandonner au 
Diable". Il nous ordonnait 
aussi de lécher le plat, en 

nous disant: "Vous ignorez 
dans quelle partie de la 
nourriture se trouve la 

bénédiction". 
(Transmis par Muslim) 



�ìµ¿Gì	�íiô�¿��Á�ò¥Kì�Ãא��òhî��ÁWEÁ<ì	�îhìì¹
�Á�jípíjÃא��òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�אïYÁ�Kì�

�ìµK¿?¿��í¥KôCא��îNô�ì��KôBÁ��:t�ìhì�ì¦�KôCÀ��îW¿��
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא�t�íWÁ�ì��

��ò¶Kì<R:א��¿eÁ�ì¤�ìfî�Á�tEÁA¿��u�íhî�ì��אì¤òI¿��
��íf�Á£KìCì��KìC¿��îhÀ@ì��îg¿��í̧ Kì�îWì�ì¹t�KìCR>À�¿��

ì¹�l4Aì8í��ôgí��KìCìא�ìWÃ�¿�ì¹�Kì�ìWÁ�ì¹t	ìjìא
�ÀGôpìjì�ì��.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après Sa`îd ibn Al - Hârith 
, Il a demandé à Jâbir 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) s'il fallait refaire les 

ablutions après avoir 
consommé des aliments 

cuits. - "Non, répondit Jâbir. 
Au temps du Prophète 
(pbAsl) nous jouissions 

rarement de tels mets, il n'en 
est pas moins vrai que quand 

nous en mangions, nos 
mains, nos avant - bras et 

nos pieds nous servaient de 



serviette. Nous priions par la 
suite sans refaire les 

ablutions". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
110 - La recommandation 
d'augmenter le nombre des 

mains qui participent au 
manger 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:א�í¶Kì<¿�tôא���lÁ�K¿��òhîEìCî�u�ÁMì�
ôא���í¶Kì<¿�ì¹uא�lÁ�K¿��ÁMì�t�ÁMì<ì�î¥�.�"�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "La nourriture 
de deux personnes peut 
suffire à trois, et celle de 

trois peut suffire à quatre". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:
RAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�ÁiîE¿Aì�íiRAא��k

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�lÁ>Ã@ì��ÁWÁא�ìjÃא��í¶Kì<¿�
¥¿Mì<ì�î�òhîEìCî�t��lÁ>Ã@ì�אòhîEìCî�t�ì¹�í¶Kì<¿�אtא

"�.�¥ÁMì<ì�î��lÁ>Ã@ì�א��¿MìEÁ�KìBô�ì¹t�í¶Kì<¿�א
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "La nourriture 



d'une seule personne peut 
suffire à deux, celle de deux 
peut suffire à quatre, et celle 

de quatre à huit". 
(Transmis par Muslim) 

 
111 - Les règles de politesse 

du boire. Où il est bon de 
respirer trois fois en dehors 

du récipient et où il est 
interdit de respirer dans le 

récipient Où il est 
recommandé de faire passer 



le récipient en commençant 
par la droite 

 
�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì
�ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

ì��Áא�ìYô7א��lÁ��í[R>ìCì�ì�u�Kï��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
�.�lÁCî<ì��:א�ì ò¥Kì��í[R>ìCì�ì�tÁ�Kì�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) soufflait par trois 



fois en buvant (en dehors du 
récipient)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhìì¹
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:t�אïWÁא�ì¹�אjí�ìYî7ì��
îYí7¿��kìCî�ì��אjí�ìYî
�Á�א�òÐÁ<ì�Ã�îhÁ@¿�ì¹�א
í�ì¹u�îgí�î�òYì
�îgí�î�¿��אì¤��אjõBì	ì¹�ì�



�îgí�î<¿�ì¥�îgí�î�¿��אì¤��¹אíWìBîא�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne buvez pas 
d'un seul trait comme le font 
les chameaux. Buvez plutôt à 

deux ou trois coups et 
évoquez le nom d'ALLAH 

avant de boire. Quand vous 
aurez terminé, louez 

ALLAH". 



(Transmis par At - Tirmidhî)
¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îhìì¹�ô·

�î·¿��kìDì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�
ÁiîE¿Aì�.��Á�Kì�ì[R>ìCì�í�t��lÁ�א�ðd¿>ô�í��.�lÁCî<ì�

�í[R>ìCì�í�tÁ�Kì��lÁ��ò[Ã>ì�א  . 
D'après 'Abû Qatâda 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) 

interdisait d'expirer dans le 
récipient en buvant". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�óhì�¿AÁ��ìlÁ�À��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�÷lÁא�ìYî¿��ÁiÁCEÁBì��îhìì¹�¾�KìBÁ��ìLEÁ
�îW¿�

Á̧��jí�¿��óYÃ@ì�ìlÁpì¥�א� ò¥Kì�ì��îhìì¹�íiîCì�íiRA
k¿:î�א¿��ôgí��ì�òYì7¿�t�ìµK¿�ì¹�ôlÁא�ìYî�"�:

ÁiîE¿Aì�"�.��ìhìBî�ìhìBî�t��tK¿א�ðd¿>ô�í��.�íiÀ�îj¿�
�"�ìLEÁ
�:�"¿_ÁAí��î»¿�  . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), On a 

apporté à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) du lait 

mélangé à l'eau. A sa droite 
se trouvait un Bédouin, à sa 

gauche, 'Abû Bakr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui); le Prophète but, puis 
passa le lait au Bédouin et 
dit: "Commencez par celui 

qui se trouve à droite et 
progressez dans le même 

sens". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ÁiÁCEÁBì��îhìì¹�íiîCÁ��ì�òYì7¿��¾א�ìYì7Á��ìlÁ�À�

À�uí=ÃAÁ��ìµK¿?¿��ð¢KìEî
¿��Á̧ ò¥Kì�ì��îhìì¹�ð¶u�ò¶
�"�.íHì��ìlÁ:îÀ��î·¿��lÁ��í·ì¤ÃGì�¿�t�؟�Á��.�"
¿�í=Ãא��ìµK¿?u�í¶�:t�ÁiRA�¿אì¹�t�lÁ�EÁ8ìCÁ��íYÁ�¹À��

�eîCÁ��.�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�íiRAì�¿��אïWì�¿�



�Á̧ ÁWì��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
�.�íiÀ�îj¿��"�íiRAì��:�"�íiì<ìpì¹�î»¿��.�אìXì�ì¹
í=Ãא�uíiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�íhîא��ìjí��í¶�

KìBíDîCì . 
D'après Sahl ibn Sa`d 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), On a servi à l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) une 
boisson, alors qu'un jeune 

homme était assis à sa 
droite, et des hommes âgés à 



sa gauche. Après avoir bu, le 
Prophète (pbAsl) dit au 

jeune homme: "Me permets 
- tu de donner à boire à ces 

gens - ci?". - "Non, 
parALLAH, lui répondit - il, 
je ne céderai mon tour après 
toi à personne". L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) lui passa 

alors le vase. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 



112 - Où il est recommandé 
de ne pas boire à même la 

bouche de l'outre ou de tout 
autre récipient. Mais cette 

interdiction vise la recherche 
du mieux et ne signifie 

nullement une interdiction 
religieuse 

 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�kìDì�
òhì�א�Á�KìCÁ�î�א�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aìt�ÁMìEÁ?î	�.



�KìDîCÁ��ì�ìYî7í�ì¹�KìDíא�ìjÃ�¿��ìYì�Ã@í��î·¿��lÁCî<ì��.
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a interdit 

de casser le goulot pour 
boire". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�kìDì�

¿��ìgRAì	ì¹�î¹¿��Á�K¿?ø�·î��ì�ìYî7í��îhÁ��lÁ�א�
�ÁMì�îYÁ?Ãא��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a interdit de boire au 
goulot d'une outre ou d'une 

gourde". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

îhìì¹�¾NÁ�Kì��ÁNîCÁ��¿Mì7î�¿��¾NÁ�Kì��ø¶À��
�íiRAא��ìlÁpì¥�¾NÁ�Kì��òhî��ò·Kô�ì��ÁNî�À�

�îN¿�K¿��KìBíDîCì�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ôl¿Aì�ìfì�ì£
�lÁ��îhÁ��ì�òYì7¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�KïBÁoK¿��¾M¿?RAì<í��¾Mì�îYÁ��؛�KìDEÁ��k¿���NîBÀ?¿�
�i�î<¿:¿?¿��.ì¹ì¥�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�א

�ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì��.�KìD�î<¿:¿��KìBô�ò�ì¹



�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�òg¿��ìaÁpîjì��¿̀ ¿>î�ì�Á�
�íiì�jí8ì�ì¹�ÁiÁ��¿́ ôYì�ì�ì�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

òhì�אt�òµאìXÁ�î��.�íO�ÁWì�Ãא��אìXì�ì¹
�ò¦אìjì�Ãא��ò·KìEì��k¿Aì�ðµjíBî�ì��.
�ò·Kì��ÁWì�א��ò·K¿?Á�Kô��ò·KìEì�Á�אÃא�ì¹t�òfì9Ã�

ì¹tíg¿Aîא¿��íiRA�¿אì¹�òfìBÃ�  . 
D'après Kabcha bint Thâbit , 

la sœur de Hassân ibn 
Thâbit (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui et d'elle), 



"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) entra chez moi et but 

debout de la bouche d'une 
outre suspendue. Je me levai 
aussitôt, et détachai le col de 

l'outre (pour le conserver 
car le Prophète l'a béni en 

buvant)". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
113 - Où il est déconseillé de 

souffler sur la boisson 
 



ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhì�íiRAא��
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì
�ìµK¿?¿��Áא�ìYô7א��lÁ��òVÃ>ôCא��òhì�kìDì�

�ðfí�ì¥�:א�lÁ��Kìא�ì¥¿��Àא�ìX¿?Ãא�t�؟�Á�Kì�
�ìµK¿?¿��"�:�KìDÃ�òYî�¿��.�"�ìµK¿��:�lø��t�

�ìµK¿��؟�¾WÁא�ì¹�ó[¿>ì��îhÁ��ºì¹î¥¿��"�:
ìW¿?Ãא��òhÁ�¿G¿��eEÁ��îhìí̧�"�.�ì¡��ï¤א� ¥ì¹ìא



�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Le Prophète 
(pbAsl) a interdit de souffler 
dans le vase contenant une 
boisson. - "Mais si je trouve 
des saletés dans le vase?", 

objecta un homme. - "Verse 
son contenu". - "Et si je 

n'arrive pas à me désaltérer 
qu'en buvant d'un seul 



trait". - "Eloigne le vase de 
ta bouche et prends ton 

souffle", répliqua le 
Prophète. 

(Transmis par At - Tirmidhî)
Kô�ì�òhîא��òhìì¹�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§

�î·¿��kìDì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�
í̧�.��Á�Kì��î¹¿��ìV¿>îCí��ÁiEÁ�ì[R>ìCì�í�t��lÁ�א ¥ì¹ìא
�õ»ÁXÁ�îYøא���.�ìµK¿�ì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq . 



D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) a 
interdit de respirer dans le 

vase ou d'y souffler". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
114 - Où il est permis de 

boire debout cependant qu'il 
est plus parfait et plus 

méritoire de boire assis. Le 
Hadith de Kabsha, cité plus 
haut, entre dans ce chapitre 

 



�òdÁ�Kô��−�:3�ígÃ�ì¥�.��ÁiEÁ��íO�ÁWì��Mì7î�¿¿�א�
764�.��íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�:�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��NîE¿?ì	
�ìjí�ì¹�ì�òYì7¿��ì¶ìZî�ì¦�îhÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì

�ðgÁoK¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "J'ai servi à boire au 

Prophète (pbAsl) de l'eau de 
Zamzam, et il en but tout en 

étant debout". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ì	�òhî��òµאôZôCא��òhìì¹
�ìµK¿��:ì��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�÷lÁAì�kì�¿��ì�K

�ìµK¿�ì¹�KïBÁoK¿��ì�òYì7¿��ÁMì�î�ôYא��:�lø��
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥
�NÃAì<¿��lÁ�jíBí�î�¿�ì¥�KìB¿��ìfì<¿��ìgRAì	ì¹�.

õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après An - Nazzâl ibn 
Sabra (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), Quand `Alî 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) atteignit la porte de Ar - 
Rahba, il but debout et dit: 

"J'ai vu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) faire ce que vous 

m'avez vu faire". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹

�:ÁWîDì�k¿Aì�ífÀ�ÃGì��KôCÀ��ÁiRAא��òµjí	ì¥�
�lÁ7îBì��íhî�ì�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq



�ð¶KìEÁ��íhî�ì�ì¹�í�ìYî7ì�ì¹�.�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Du temps de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl), nous 
mangions en marchant et 

buvions tout en étant 
debout". 

(Transmis par At - Tirmidhî)



�îhì�ÁiEÁ�¿��îhì�¾LîEì<í
�òhî��¹òYîBì�îhìì¹
�Á̧ øWì��)�¹óYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìlÁpì¥

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�KïBÁoK¿��í�ìYî7ì�

ïWÁא�K¿�ì¹�.�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après `Amr ibn Chu`ayb , 
d'après son père qui le tenait 

de son père, "J'ai vu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



boire tantôt assis tantôt 
debout". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�î·¿��kìDì��íiô�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�KïBÁoK¿��ífí�ôYא��ì�ìYî7ì��.�À�ì£Kì�¿��ìµK¿��:
�KìCÃAÀ?¿�t�ó[ì��:K¿�t�ìµK¿��؟�ífÃ��:�¿eÁ�ì¤

�íOì�î�¿��î¹¿��õYì
¿��.�ðgÁAî�í��í̧ lÁ�ì¹�.�ì¹ì¥א
ìא�ì¹ò¥�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íi¿��¾M

KïBÁoK¿��Á�îYõ7א��òhì�ìYì�ì¦�ìgRAì	ì¹ . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Le 

Prophète (pbAsl) a interdit 
de boire debout (il s'agit 

d'une interdiction frôlant le 
licite). Qatâda ajouta: Nous 
demandâmes alors à 'Anas: 

"Et pour ce qui est de 
manger?". - "(Manger 

debout) est encore pire", 
nous répondit - il. 

(Transmis par Muslim) 
 



Selon une variante de 
Muslim, le Prophète (pbAsl) 
a vilipendé le boire debout. 

RAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íi
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"t�KïBÁoK¿��îgÀ@îCÁ��ðWì�¿��ôhì�ìYî7ì��
�îJÁ?ì�î�ìEÃA¿��ìlÁ�ì��îhìB¿��"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Que nul de 



vous ne boit debout. S'il le 
fait par inadvertance, il est 

recommandable qu'il se 
fasse vomir". 

(Transmis par Muslim) 
 

115 - Où il est recommandé 
à celui qui sert à boire de 

boire le dernier 
 

�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îhì
Á�ôCא��ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�øl�"�:



�îgí�íYÁ���ò¶îj¿?Ãא��lÁ�Kì	�"�lÁCî<ì��"
�Kï�îYí
�îgí�ìYÁ���.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
�:ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après 'Abû Qatâda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Que celui qui donne à 
boire se sert en dernier 

lieu". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 



116 - La permission de boire 
dans tous les récipients purs 

autres que ceux d'or ou 
d'argent. La permission de 
boire de l'eau d'une rivière 
sans se servir de sa main ou 
d'un récipient. L'interdiction 

de tout récipient d'or ou 
d'argent aussi bien pour 
boire, manger, faire ses 
ablutions ou tout autre 

usage 
 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:
ô8א��Á�ìYì9ì�u�ìL�òY¿��ì·K¿��îhì��ì¶K¿?¿��À�

�lÁ�ÀG¿��ð¶îj¿��ìlÁ?ì�ì¹�ÁiÁAî�¿��k¿���ò¥אôWא�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�ìYí=ì8¿��¾�ì¥Kì�Á��îhÁ��¾Lì9î�ÁBÁ�
¿��ÁiEÁ��¿_í�î�ì��î·¿��íLì9î�ÁBÃא��¿Gôpìjì�¿��íiR>

�îgíDSAÀ��í¶îj¿?Ãא��.�אjÀ�K¿��:�ìµK¿��؟�îgí�îCÀ��îg¿��:
�¼�ì£Kì�ò¦ì¹�ì.Á�KìBì��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�Á̧ ÁXì�



�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�ø»ò¥Kì�í�Ãא��ÀMìא�ì¹ò¥
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��ógÁAî�íBÁ�ì¹

îhÁ��¾�Kì�òIÁ��Kìì£�ìgRAì	ì¹�ó¡ìW¿?Á��ìlÁ�ÀG¿��¾�Kì��
�ìaìpìj¿��¾�Kì��îhÁ��ð�îlì
�ÁiEÁ��ó¡אìYî�ì¥

�ÁiEÁ��íiì<Á�Kìq¿��.�ð[ì�¿��ìµK¿��:�NÃAì<ì�¿�
�ÁiÁ<Á�Kìq¿��òhîEì��îhÁ��íaí�îCì��Á�KìBÃא��k¿���íYÀ;î�¿�
�ì.Á<î�ô���î¥ìZì��îhì��¿Gôpìjì��Kì��ìhîEì�א�¿�

ì.Á�KìBôא���k¿�� . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Un jour, 

lorsque vint l'heure de la 
prière, les fidèles habitant 

près de la mosquée 
rentrèrent chez eux pour 
faire les ablutions, tandis 

que les autres apportèrent à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

un vase en pierre rempli 
d'eau. Ce vase était tellement 
petit qu'on ne pouvait même 

pas y introduire la main, 
cependant tous ceux qui 



étaient présents firent leurs 
ablutions. - "Combien étiez - 
vous?", demanda - t - on. - 

"Plus de quatre - vingts 
hommes", répondit 

'Anas. 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
Suivant la version de 

Muslim: "Le Prophète 
(pbAsl) demanda de lui 

apporter un vase plein d'eau. 
On apporta un récipient 
large mais peu profond 



contenant un peu d'eau, il y 
plongea les doigts. Je vis, 
reprit 'Anas, l'eau jaillir 

d'entre les doigts du 
Prophète et son niveau 

augmenter dans le récipient. 
J'estimai alors le nombre de 

ceux qui firent leurs 
ablutions par cette eau entre 

soixante - dix et quatre - 
vingts hommes". 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî�ì¦�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìµK¿��:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��Kì�Kì�¿�



�îhÁ��ó¥îjì��lÁ��ï�Kì��íi¿��KìCî�ìYî�¿G¿��ìgRAì	ì¹
�¿Gôpìjì�¿��óYÃ>íq�.�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ א�íYÃ>õ8�.�"�ì¹ì¥א

�"ì¹�Kì�íYî�¿��í¦jí�ì�ì¹�Á£Kô8א��øgì9Á��ìjí�
�í§Kì�õCא��.�ì¹�"�í¥îjôא���:�"�ìjí�ì¹�ò¡ìW¿?Ã�K¿�

í³îj¿��îhÁ��Á�KôCì�íBÃא��Á�Kô��KÁ� . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

Zayd (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), "Le 

Prophète (pbAsl) vint à nous 
et nous lui présentâmes une 
coupe de cuivre pleine d'eau. 



Il s'en servit pour faire ses 
ablutions". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�ô·�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
k¿Aì�ófí�ì¥��ìhÁ�א�ìfì�ì£t�íiì<ì�ì¹�ò¥Kì8î�

�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��íi¿��ðLÁ�Kìq
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�א��íiRA�"�:�́ ìWîCÁ�ì·K¿��î·�

ò�ì¹�ÁiøCì
�lÁ��¿M¿AîERAא��Á̧ ÁXì��ì�Kì��ð�Kì�t�



�KìCîìY¿��.�"�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ "�:�א�õhô7�.�"�ì¹ì¥א
ÀMì�îYÁ?Ãא� . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
et l'un des Compagnons se 

rendirent auprès d'un 
homme des 'Ansâr, le 

Prophète (pbAsl) lui dit: "Si 
tu as de l'eau gardée toute 
une nuit dans une outre 

(pour qu'elle soit claire) - 
donne - nous - en pour boire 



- sinon, nous boirons à la 
source (sans même se servir 

des mains)". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí��îhìì¹�:�ô·�

�òhì�Kì�KìDì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�
�ÁMìEÁ���lÁ��Á�îYõ7א�ì¹�ò Kì��øWא�ì¹�òY�òYì�Ãא�

�ìµK¿�ì¹�ÁMô9Á>Ãא�ì¹�ÁLì�ôXא��"�:�îgíD¿��ìlÁ�
"�.��Á�ìYÁ�lÁ�t�א�KìEî�õW�ìlÁ�ì¹��îgÀ@¿��lÁ�א

í�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�  . 



D'après Hudhayfa 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Le Prophète (pbAsl) 
nous a interdits de porter des 

vêtements de soie ou de 
brocart, de boire dans des 

vases en or ou en argent, et 
disait: "Ils sont destinés aux 
incrédules dans l'ici - bas, 
mais seront les vôtres dans 

l'au - delà". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�ø¶À��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�ÁMô9Á>Ãא��ÁMìEÁ���lÁ��í�ìYî7ì��»ÁXRא�
�íYÁ�îYì�í��KìBô���ìgôCìDì��ì¥Kì��ÁiÁCÃ:ì��lÁ��.�"
�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ô·�

�ÁMô9Á>Ãא��ÁMìEÁ���lÁ��í�ìYî7ì��î¹¿��ífÀ�ÃGì��»ÁXRא�
�ÁLì�ôXא�ì¹�.�"�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�îhì�

�¾Mô9Á��î¹¿��¾Lì�ì¤�îhÁ��¾�Kì���lÁ��ì�òYì




Á��íYÁ�îYì�í��KìBô�òI¿��îhÁ��אï¥Kì��ÁiÁCÃ:ì��l
ìgôCìDì� " . 

D'après 'Umm Salama 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui qui boit 
dans des vases en argent, ne 

fait que glouglouter dans 
son ventre le feu de la 

Géhenne". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 



Suivant une variante de 
Muslim: "Celui qui mange 
et boit dans des vases en or 

ou en argent.". 
 

Suivant une autre variante 
de Muslim: "Celui qui boit 
dans un vase en or ou en 

argent, ne fait que 
glouglouter dans son ventre 

le feu de la Géhenne". 
 

4-Le livre des vêtements 
 



117 - La préférence qu'on a 
pour les vêtements blancs, 

tout en admettant les autres 
couleurs: rouge, vert, jaune 
et noir. La permission de se 

vêtir de coton, de lin, de poil, 
de laine ou tout autre textile 

à part la soie 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�îW¿��ì¶ì£��lÁCì��Kì�

�îgÀ@Á��îjì	�»ò¥אìjí��Kï	Kì�Á��îgÀ@îE¿Aì�KìCÃ�ìZî�¿�
�ðYîEì��¿eÁ�ì¤�ºìjÃ?ôא���í§Kì�Á�ì¹�Kï7�ò¥ì¹. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìfEÁא�ìYì	�îgÀ@¿��ìfì<ì�ì¹
îgÀ@ì	ÃGì��îgÀ@EÁ?ì��ìfEÁא�ìYì	ì¹�ôYì�Ãא��ígÀ@EÁ?ì�. 

ALLAH, l'Exalté, dit: "O 
enfants d'Adam! Nous avons 

fait descendre sur vous un 
vêtement pour cacher vos 

nudités, ainsi que des 
parures. - Mais le vêtement 

de la piété voilà qui est 
meilleur". (7:26). 

" ...Et Il vous a procuré des 
vêtements qui vous protègent 
de la chaleur, ainsi que des 



vêtements (cuirasses, 
armures) qui vous protègent 
de votre propre violence... " 

(16:81). 
�.�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhìì¹

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��"�:�ìªKìEì�Ãא��ígÀ@Á�KìEÁ��îhÁ��אjí�ì�Ãא�

�KìDEÁ��אjíC4>¿�ì¹�îgÀ@Á�KìEÁ��òYîEì��îhÁ��KìDô�òI¿�
�îgÀ�Kì�îjì��.�"Á�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ õ»ÁX�ì¹ì¥א
�ìµK¿�ì¹�:ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  



D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Portez des 

vêtements blancs car ce sont 
les meilleurs de vos 

vêtements, et ensevelissez - y 
aussi vos morts". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYíBì	�îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



�íLìEÃ�¿�ì¹�íYìDÃ�¿��KìDô�òI¿��ìªKìEì�Ãא��אjí�ì�Ãא�
�îgÀ�Kì�îjì��KìDEÁ��אjíC4>¿�ì¹�.�"�õlÁoKì�ôCא��í̧ ¥ì¹ìא
¿�ì¹�ígÁ�Kì�Ãא�ì¹�ìµK�:ðUEÁ�ìq�ðO�ÁWì�  . 

D'après Samura (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Portez du blanc, c'est plus 

pur et plus agréable, et 
ensevelissez - y aussi vos 

morts". 
(Transmis par Al - Hâkim et 

An - Nasâ'î) 



òhî��Áא�ìYì�Ãא��òhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�ò¦Kì�
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

�lÁ��i�î�¿�ì¥�îW¿?¿�ì¹�Kïjí�îYì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�S_¿��Kï�îEì
�Nî�¿�ì¥�Kì��ìא�ìYîBì��¾MRAí�

�íiîCÁ��ìhì�î�¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Al - Barâ' 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) était de taille 
moyenne. Je l'ai vu revêtu 

d'un habit rouge; or, je n'ai 



jamais vu personne de plus 
beau que le Prophète". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��ÁLî�ì¹�¿M¿>îEì�í��lÁ�¿��îhìì¹
íiîCì��ìµK¿�ìlÁpì¥�א��íiRA�:�ôlÁ�ôCא��Nî�¿�ì¥

�ìjí�ì¹�¿MR@ìBÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
KÁ�t�ó¶ì£¿��îhÁ��ìא�ìYîBì��íi¿��¾Mô�À��lÁ��òU¿:î�

Á��ì ìYì�¿�u�óUÁpKì��îhÁB¿��ÁiÁojípìjÁ��ðµ
�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ì ìYì�¿��ófÁoKì��îhÁ�ì¹



ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�lø�¿G¿��íא�ìYîBì��½MRAí��ÁiîE¿Aì
�ì·ô¤¿�ì¹�¿Gôpìjì�¿��ÁiîE¿�Kì	�òªKìEì��k¿���íYÀ;î�¿�

Á�u�KìCí�Kì��í̧ K¿��íaô�ì�ì�¿��NÃAì<ì�¿��ðµ
KìBÁ
ì¹�KïCEÁBì��íµjÀ?ì��KìCí�Kì�ì¹t�:��ôlì�

ô8א��k¿Aìu¿>Ãא��k¿Aì�ôlì��Á�u�ò¡�.�ôgí�
ôW¿?ì�¿��½�ìZìCì�íi¿��î�ìZÁ�í¥�ìhîEì��õYíBì��kRAì8¿��ì¶
�í¥KìBÁ�Ãא�ì¹�íLÃA¿@Ãא��Áiî�ìWì�t�íaìCîBí���.�ðd¿>ô�í�



�ÁiîE¿Aì�"�.�À�ìZìCì<Ãא��"�ò·jõCא��òUî�¿>Á��:�íjî�ì�
Á�ì¦KR@í<Ãא� . 

D'après Wahb ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai vu le 
Prophète (pbAsl) à Al - 
'Abtah - localité de La 

Mecque - dans une tente en 
cuir rouge. Bilâl lui apporta 

de l'eau pour faire ses 
ablutions, et alors, les 

Compagnons se hâtèrent de 
recueillir l'eau des ablutions 



du Prophète. Ceux qui 
réussirent à en obtenir 

quelques gouttes, 
aspergeaient ceux qui n'y 
réussirent pas. Quelque 
temps après, le Prophète 

(pbAsl) sortit vêtu d'un habit 
rouge. Il me sembla encore 

voir la blancheur de ses 
jambes. Bilâl appela alors à 
la prière. Je me mis alors à 

suivre les mouvements de ses 
lèvres ici et là; à droite et à 
gauche: "Venez à la prière! 



Venez à la réussite!", 
s'écriait - il. On planta 

ensuite (devant le Prophète) 
un petit bâton, il s'avança et 
dirigea la prière. J'ai vu les 

chiens et les ânes passer 
devant le bâton sans qu'on 

les empêche (de passer). 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìlÁpì¥�ølÁBîEôא���¿MìK¿�ò¥�¿Mì�î�ò¥�lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥



�ò·Kì�îjì��ÁiîE¿Aìì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�ò·אìYì9î�¿��.�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ� . 
D'après Rifâ`a At - Taymî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "J'ai vu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) porter un 
ridâ' et un 'izâr verts". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 



�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
�ì¶îjì��ìfì�ì£�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

¿��íא�ì£îjì	�½Mì�KìBÁ�ÁiîE¿Aìì¹�¿MR@ì��òUî��.�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) entra à La Mecque, 
le jour de la conquête, coiffé 

d'un turban noir" . 
(Transmis par Muslim) 



îBì�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹�¾Oî�ìYí��òhî��¹òY
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�k¿���íYÀ;î�¿��lø�¿G¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥
�kì�î¥¿��îW¿��íא�ì£îjì	�½Mì�KìBÁ�ÁiîE¿Aìì¹

�ÁiîE¿>Á�¿��ìhîEì��KìDîE¿�ìY¿��.�ðgÁAî�í��í̧ lÁ�ì¹�.�ì¹ì¥א
�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�:א��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiRAא��kRAìq�ÁiRA

�ÁiîE¿Aìì¹�ì§KôCא��ìL¿:ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
íא�ì£îjì	�½Mì�KìBÁ . 



D'après `Amr ibn Hurayth 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "Je vois encore 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
coiffé d'un turban noir dont 

les deux extrémités 
pendaient entre les épaules".

(Transmis par Muslim) 
 

Suivant une variante de 
Muslim: "L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) sermonna 
les gens, coiffé d'un turban 

noir". 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìh4>À�

ì��lÁ��ìgRAì	ì¹uì��¾MôEÁ�jí�ì	�ó̂ EÁ��¾א�ìjî�¿��ÁM
ì¹�ð]EÁB¿��KìDEÁ��ì[îE¿��¾cí	îYÀ��îhÁ�t�

�½Mì�KìBÁ�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�ÀMôEÁ�jí�ô�"�א�
�Á�Kì�Ãא��øgìpì¹�KìDøBìpì¹�ò.ø��òUî�¿>Á�א�

�òhîEì�¿AìBîDíBÃא��:�k¿���íLì�îCí��ð�KìEÁ�



�óµjí�ì	�:�òhìBìEÃ�KÁ��¾Mì�îY¿��"�.À@Ãא�ì¹�ící	îY
�:�"íhÃ:À?Ãא�  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) fut enseveli dans 

trois linceuls en coton blanc 
tissé à Sahûl (village du 
Yémen), sans tunique ni 

turban". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��:�íµjí	ì¥�ì ìYì�
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�ì¤א�ì��ìW¿א�¾��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�ì£ìjî	¿��óYî<ì
�îhÁ��ðfô�ìYí��½«îYÁ��ÁiîE¿Aìì¹�.

�ðgÁAî�í��í̧ �òYî�א�ògEÁBÃ�"�א�À«îYÁBÃ�.�"�ì¹ì¥א¿@Á��:
�ð�Kì�Á��ìjí�ì¹�"�.�ífô�ìYíBÃא�ì¹�"�Á�Kì�Ã�KÁ�
ÁM¿AìBîDíBÃא���:�òµKì�ò¥�À�ì¥jíq�ÁiEÁ��»ÁXRא��ìjí�
�ìjÃא¥ìlÁ�ì¹tí�א:��òfÁ�tא  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

"L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) sortit un matin, vêtu 
d'un manteau en poil noir 

orné d'une figure 
représentant une selle du 

chameau". 
(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�î<í
�òhî��Á�ìÐÁ=íBÃא��òhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��NîCÀ�
�óÐÁ�ì��lÁ��¾M¿AîE¿��ìא�ì¤�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�lÁ��ìµK¿?¿��"�:�؟�ð�Kì��eì<ì�¿��"�NÃAÀ��:
�kô�ì��kì7ìB¿��ÁiÁ�¿AÁא�ì¥�îhì�ìµìZìC¿��îgì<ì�



ì��ì�Kì��ôgí��òfîERAא��Á£אìjì	�lÁ��ºì¥אìj
ÁiîE¿Aì��ìhÁ�א�NÃ�ìYÃ�¿G¿�t�ìfì�ì=¿��Á�ì¹אì£

�îg¿A¿��¾²jíq�îhÁ��½Mô�í��ÁiîE¿Aìì¹�íiìDî�ì¹
�kô�ì��KìDîCÁ��ÁiîEì�ì òYî�ì¥Á¤אí��î·¿��îaÁ:ì�î�ì�
�ìfì�ì=¿��ÁMô�í�Ãא��òf¿>î	¿��îhÁ��KìBíDì�ìYî�¿�

Á��ìUì�ì�ì¹�ÁiîEìÃ�ìY	ÁiÁ��ôgí��Nî�ìjî�¿�ì¥Á¤א
t�ìµK¿?¿��ÁiîER>í��ìòZî��"�:�lø�òI¿��KìBíDîì£

�òhîEì�ìYÁ�K¿��KìBíDí�ÃAì�î£¿��.�"�ìUì�ì�ì¹



�KìBòDîE¿Aì�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:
�òhîEôBÀ@Ãא��ÀM¿?øEìp�½MôEÁ�Kì
�½Mô�í��ÁiîE¿Aìì¹�.�"

�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:ì��ô·¿��îNì�K¿��¿MôEÁ9¿?Ãא��Á̧ ÁX
¿́ jí�ì��Á�ì¹îZ¿��lÁ� . 

D'après Al - Mughîra ibn 
Chu`ba (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) me 
demanda une nuit, pendant 
une expédition: "As - tu de 
l'eau?". - "Oui", répondit - 



il. Le Prophète descendit de 
sa monture et marcha 

jusqu'à disparaître dans les 
ténèbres. Peu de temps 
après, il revint; et je lui 

versai de l'eau (pour faire 
ses ablutions). Il se lava le 

visage, mais comme il portait 
une lourde tunique en laine, 
il ne put faire sortir les deux 
mains que par - dessous le 
vêtement. Il se lava ensuite 
les avant - bras puis passa 
les mains humides sur la 



tête. Quand je voulus lui 
enlever les babouches (pour 
qu'il lave les pieds), il me dit: 
"Laisse - les; j'avais fait les 

ablutions avant de me 
chausser", et il se contenta 

de passer les mains humides 
là - dessus. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
118 - La préférence qu'on 
doit donner à la tunique 

 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�ø¶À��îhì�:
�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���Á�KìEøא���ôLì�¿��ì·K¿�

�kRAìq�í]EÁB¿?Ãא��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��.�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��:�ðO�ÁWì�
ðhì�ì� . 

D'après 'Umm Salama 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), "La tunique était le 
vêtement préféré de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl)". 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
119 - Ce que doit être la 

longueur de la tunique et 
celle de ses manches. La 

longueur du manteau et du 
pan du turban qui tombe sur 
les épaules. L'interdiction de 
laisser traîner (en marchant) 

quelque chose de ses 
vêtements par fanfaronnade 
ou orgueil, ou du moins sa 

réprobation 



 
�ÁMô�ò¥Kì8î�tא�ìW�òZì��ÁNîCÁ��ì�KìBî	¿��îhìì¹
�õgÀ��ì·K¿��:�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ò]EÁB¿�
�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ì¹	ìgRAì���k¿�א�õY	òbî�.�ì¹ì¥א
ðhì�ì��ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹ . 

D'après 'Asmâ' bint Yazîd Al 
- 'Ansâriyya (qu'ALLAH soit 

satisfait d'elle), "Les 
manches de la tunique de 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



ne dépassaient guère les 
poignets". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 
ìBí�òhîא��òhìì¹�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìY

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:
ìEí��íiì�îjì��ôYì��îhì�u�ÁiîE¿���íiRAא��îYÀ;îCì��îg¿��ì�



�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��"�!�óYÃ@ì��jí�¿��ìµK¿?¿��:�Kì�
��lÁ�îYì�î�ì��»ò¥אì¦��ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥t�

Kì<ì�¿��î·¿��í̧ ìWì��.�ÁiRAא��íµjí	ì¥�íi¿��ìµK¿?¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�Nî�¿��eô��

ìEí��íiÀAì<Ã>ì��îhôBÁ�u�ì��.�"�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא
�.íiì9î<ì��ðgÁAî�í��ºì¹ì¥ì¹  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Le Jour de la 



Résurrection, ALLAH ne 
regardera pas celui qui 

laissait traîner ses habits par 
ostentation". - "O Envoyé 

d'ALLAH!, s'inquiéta alors 
'Abû Bakr, mon 'izâr traîne 
malgré moi, à moins que je 
ne veille attentivement à le 

retrousser!". - "Tu n'es pas, 
répondit l'Envoyé d'ALLAH, 

de ceux qui le font par 
ostentation". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:t�k¿���ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íiRAא��íYÀ;îCì��
í̧��ïY¿:ìא� ì¥אì¦��ôYì��îhì��"�!ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Au Jour de la 

Résurrection, ALLAH 
détournera Son regard de 



celui qui aura traîné son 
'izâr par ostentation". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì
îE¿Aì�íiRAא��ìµK¿��ìgRAì	ì¹�Ái�"�:�ìhÁ��ìf¿>î	¿��Kì�

"�.�¦ìא¥ò��lÁ>¿�א�ò¥KôC�tא�òhîEì�î<¿@Ã��ìhÁ�א
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "Les pans des habits, 
dépassant les chevilles seront 
en Enfer (c. - à - d. celui qui 

porte un tel vêtement 
commet un acte méritant le 

châtiment)". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

ì�u�½Mì�tא�ì¶îjì��íiRAא��ígíDíB4A¿@í��ì¹�ÁMì�KìEÁ?Ã�t�
ì¹�îgòDîE¿���íYÀ;îCì�t�ðא�ìXì�îgíD¿�ì¹�îgòDE4�ìZí��



�ðgEÁ�¿��.�"�ìµK¿��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�Kì�¿�ìY¿?¿�
ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìqu�ìµK¿��ó¥אìYÁ��ì�

�5¥ì¤�jí�¿��:�Kì��îgí��îhì��¹אíYÁ�ì�ì¹�אjí�Kì�
�ìµK¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�"�:î�íBÃא��ífÁ�

�ÁcÁAì�Ã�KÁ��íiì�ì<ÃAÁ	�ídÁ>îCíBÃא�ì¹�í·KôCìBÃא�ì¹
�Á�Á¤K¿@Ãא��.�"�ðgÁAî�í��í̧ lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì�.�ì¹ì¥א

�íi¿��"�:í̧ ì¥אì¦��ífÁ�î�íBÃא�  " . 
D'après 'Abû Dharr 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "Trois types à qui 
ALLAH ne parlera pas au 
Jour du Jugement Dernier, 
ni ne les regardera ni ne les 

purifiera. Un châtiment 
douloureux leur est 

réservé". Il répéta ensuite 
ces mots deux fois. - "Ils 

sont sûrement perdants, dit 
'Abû Dharr, mais qui sont - 
ils, ô Envoyé d'ALLAH!?". - 
"Ce sont, répondit - il, ceux 
qui laissent traîner (leurs 

habits par ostentation), ceux 



qui rappellent (leurs 
aumônes ou bienfaits à ceux 
qui les reçoivent) et ceux qui 
procèdent aux parjures pour 

faire écouler leurs 
marchandises". 

(Transmis par Muslim) 
�òhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

¦ìא¥ò�ì¹א�ò]EÁB¿?Ã�t	íµKì�î��lÁ�אtא
ìEí��Kï�îEì
�ôYì��îhì��ÁMì�KìBÁ<Ãא�ì¹u�òYÀ;îCì��îg¿��ì�



�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ÁiîE¿���íiRAא��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ì£óUEÁאìq�¾£KìCî	òIÁ��õlÁoKì�ôCא�ì¹�ì£í¹  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Au Jour de la 
Résurrection, ALLAH 

détournera Son regard de 
celui qui aura laissé traîner 
son 'izâr ou sa tunique; ou 

aura laissé pendre 
l'extrémité de son turban, 

par ostentation". 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et An - Nasâ'î) 

�ógîE¿Aí	�òhî��òYÁ�Kì��5»ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:í�ì¥�Nî�¿�ì¥u�
�ÁiÁ�Ã�ì¥�îhì�í§KôCא��í¥íWî8ì�t�Kï�îEì
�íµjÀ?ì��

�t�íiîCì�îhì��ìXìא�؟��:��NÃAÀ؛��¹í¥ìWìqא�
ÁiîE¿Aì�:��jÀ�K¿א��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�ìgRAì	ì¹�.�NÃAÀ��:ô�eîE¿Aì�א�u�Kì��í¶

�ÁiRAא��ìµjí	ì¥−�òhîEì�ôYì��−�ìµK¿���"�:t�



�îfÀ?ì��:ô�eîE¿Aì�א�u�í¶−ô�eîE¿Aì�א��u�í¶
�kì�îjìBÃא��¿MôEÁ�ì�−�îfÀ���:ô�eîE¿Aì�uא��í¶�"

�.ìµK¿��NÃAÀ���:�ìµK¿��؟�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìNî�¿��:
�"�eì�Kìq¿��אì¤��»ÁXRא��ÁiRAא��íµjí	ì¥�Kì�¿�

�eì�Kìq¿��אì¤ò�ì¹�eîCì�íi¿>ì7¿��íiì�îjììW¿��÷Yíp
íiì�îjì��KìDì�ì�î�¿��e¿�ì¤ò�ì¹א�ìW¿��¾MìCì	�í¶Kì

�óYÃ>¿��óªî¥¿GÁ��NîCÀ�−¿��î¹¿��u�¾�−�îNRAì9¿��
îjììW¿��eí�¿AÁא�ì¥�eîE¿Aì�Kì�ô£ì¥�íiì��.�"



�ìµK¿��:�NÃAÀ��:�ôl¿���îWìDî�:t�"��ìµK¿�.�א
�ôhô�í��ïWì�¿א�ì��.�"�ìµK¿��:�Nî�ì�ì	�KìB¿�
ì¹�אöYí��í̧ ìWî<ì�tì¹�אïWî�ì�tì¹�אïÐÁ<ì��t�¼�Kì
�

�"�.ì¹t�Kï�îEì
�Á²¹íYî<ìBÃא��ìhÁ��ô·ìYÁ?î�ì���؛
í��ìNî�¿�ì¹�´Kì�¿��ìg4A¿@í��î·¿�ì¹�ÁiîE¿���½_Á�ì�îC

�eíDî�ì¹�:�Á²¹íYî<ìBÃא��ìhÁ��¿eÁ�ì¤�ô·��؛
�î·òI¿��ò³Kô�ì¹א¥îa¿�î��ì¦א¥´ì���k¿��Ácî8Á�א�

�òhîEì�î<¿@Ãא��k¿�òI¿��NîEì�¿��؛�ìµKì�î	ò�ì¹�¿́ Kô�ò�ì¹



�ÁM¿AEÁ�ô·ò�ì¹�א�ìiRA�tאìBÃא��ìhÁ��KìDô�òI¿��ò¥אì¦t�
�¿M¿AEÁ�ìBÃא��õLÁ�í��.ì
�ð�íYîא��ò·ò�ì¹�î¹¿��eìBì�

¿��eEÁ��íg¿Aî<ì��KìBÁ��´ìYôEìu�KìBÁ��í̧ íYøEì<í��
�ÁiîE¿Aì�¿eÁ�ì¤�íµKì�ì¹�KìBô�òI¿��ÁiEÁ��íg¿Aî<ì��"�!
�¾£KìCî	òIÁ��õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�õ»ÁXÁ�îYøא���ìµK¿�ì¹�óUEÁ�ìq�:�ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì� . 

D'après Jâbir ibn Sulaym 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Je vis un homme dont 



les propos et les instructions 
étaient fortement respectés. - 
"Qui est - ce?", demandai - 

je. - "C'est l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl)", me 

répondit - on. Je le saluai en 
répétant: "Sur toi la paix, ô 
Envoyé d'ALLAH". - "Ne 
dis pas (Sur toi la paix), 

répondit - il, car cette 
expression est la salutation 

qu'on avait l'habitude 
d'adresser aux morts. Dis 

plutôt: (Que la paix soit sur 



toi)". - "Es - tu l'Envoyé 
d'ALLAH?", demanda 

l'homme. - "Oui, lui 
répondit - il, je suis l'Envoyé 
d'ALLAH. Si un mal t'atteint 

et que tu L'invoques, 
ALLAH l'écartera; si une 

année de sécheresse te 
frappe et que tu L'invoques, 

ALLAH fera pousser les 
récoltes pour toi; et si tu 
perds ta monture dans le 

désert et que tu L'invoques, 
ALLAH te la rendra après 



Son invocation". - "Donne - 
moi quelques conseils", lui 

demanda - t - il. - "N'injurie 
personne - en effet, dès lors 

je n'ai jamais injurié ni 
homme libre, ni esclave, ni 
chameau, ni brebis - , ne 
méprise aucune œuvre de 

bien aussi ténue soit elle, et 
lorsque tu t'adresses à ton 
coreligionnaire, garde le 

visage radieux car tout cela 
fait partie du bien. Laisse 

descendre ton 'izâr 



seulement jusqu'à mi - 
jambe sinon que ce soit 
jusqu'aux chevilles, et 

prends garde de ne pas le 
laisser traîner car ce sera de 
l'ostentation, ALLAH n'aime 

guère l'ostentation. Si un 
homme t'insulte et te récries 

tes défauts qu'il connaît 
bien, ne lui rend pas la 
pareille, les mauvaises 

conséquences retomberont 
sur lui seul". 



(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:Á�î�í��l4Aì8í��ðfí�ì¥�KìBìCîEì�u�ìµK¿��í̧ ì¥אì¦��

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�íi¿��:
�"�ÃGôpìjì�¿��îLì�î¤א�.�"�ôgí��¿Gôpìjì�¿��ìLì�ìX¿�

�ìµK¿?¿��ì�Kì��"�:�ÃGôpìjì�¿��îLì�î¤א�.�"�ìµK¿?¿�
�ðfí�ì¥�íi¿��:�i�îYì�¿��e¿��Kì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ìµK¿��؟�íiîCì�ôN¿@ì	�ôgí��¿Gôpìjì�ì��î·¿��"�:



�ô·ò�ì¹�í̧ ì¥אì¦��ðfÁ�î�í��ìjí�ì¹�l4Aì8í��ì·K¿��íiô��
�ìiRAא�tìq�ífì�Ã?ì��u�ófÁ�î�í��ófí�ì¥�¿��.�"

¿Aì�óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ k�ì¹ì¥א
ógÁAî�í��Á«îYì
 . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Tandis qu'un homme 

était en train de prier, 
laissant traîner son 'izâr, 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
lui dit: "Va faire tes 



ablutions". L'homme partit 
faire ses ablutions puis 

revint, mais le Prophète de 
lui ordonner à nouveau 

d'aller faire ses ablutions. - 
"O Envoyé d'ALLAH, 

demanda un des fidèles, 
pourquoi lui as - tu ordonné 
à deux reprises d'accomplir 

ses ablutions, puis tu as 
cessé?". - "Parce qu'il 

priait, répondit le Prophète, 
en laissant traîner son 'izâr, 



et ALLAH n'accepte point 
une telle prière". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�:�ìµK¿��ølÁ�ÁAî=ôא���óYî7Á��òhî��ò[îE¿��îhìì¹
�lÁ�t�Kï�EÁAì��ì·K¿�ì¹�−�lÁ�¿��lÁ�ìYì�î�¿�
�ðfí�ì¥�ìdî7ì�ÁWÁ��ì·K¿��:�ìµK¿��−�Áא�ì£î¥ôWא�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��Á�Kì�îq¿��îhÁ�
�ì·K¿�ì¹�ÁMôEÁA¿;îCì�Ãא��íhîא��íi¿��íµK¿?í��ìgRAì	ì¹
�ì§KôCא��í[Á�Kì�í��KìBRA¿��אïWø�ìjì�í��uí�ì¥



�ìjí��KìBô�òI¿��ì®ìY¿��אì¤òI¿��½�uìq�ìjí��KìBô��
�ôYìB¿��؛�íi¿Aî�¿��ìlÁ�ÃGì��kô�ì��ðÐÁ�Ã@ì�ì¹�ðUEÁ�î�ì�
�íi¿��ìµK¿?¿��Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��ìWîCÁ�íhî�ì�ì¹�KìCÁ�
�.�´õYí9ì��tì¹�KìCí<¿>îCì��¼MìBÁA¿��:�Áא�ì£î¥ôWא��jí�¿�
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìOì<ì��:�ìµK¿�
�ðfí�ì¥�ì�Kì�¿��îNì�ÁW¿?¿��¼Mô�òYì	�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�»ÁXRא��ò[ÁAî�ìBÃא��lÁ��ì[¿Aì�¿��îgíDîCÁ�
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ÁiEÁ��í[ÁAî�ì�



�:�ÁiÁ�îCì��k¿���ófí�ìYÁ��ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�õ¹íWì<Ãא�ì¹�íhî�ì��KìCîE¿?ì�Ãא��ì.Á��KìCì�î�¿�ì¥�îj¿�
�Kì�îXí��:�ìµK¿?¿��ìhì<¿:¿��ð·uÀ��ìfìBì�¿�
�ºìYì��ìcîE¿��õ»ò¥K¿>Á=Ãא��í¶uí=Ãא��Kì�¿�ì¹�løCÁ�
�ìf¿:ì��îW¿��t��í̧ �lÁ��ÁiÁ�îj¿�؟��¿?¿ìµK�:��Kì��ì¥¿א
�Kì��:�ìµK¿?¿��íYì���¿eÁ�ìXÁ��ìaÁBì�¿��.�í̧ íYî�¿�
�ìaÁBì	�kô�ì��Kìì¦KìCì�¿��؛�Kï	ÃGì��¿eÁ�ìXÁ��ºì¥¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥



�î·¿��ì§ÃGì��t�!�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�"�:�ìµK¿?¿�
�Áא�ì£î¥ôWא��Kì�¿��Nî�¿�ìY¿��.�"�ìWìBî�í�ì¹�ìYì�îHí�
�ÁiîE¿���íiì	Ã�ì¥�ía¿�îYì��ìfì<ì�ì¹�¿eÁ�ìXÁ��ôYí	
�îhÁ��¿eÁ�ì¤�Nî<ÁBì	�ìNî�¿��:�íµjÀ?ì�ì¹
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�؟��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥
�ÁiîE¿Aì�íWEÁ<í��ìµאì¦�KìB¿��؛�îgì<ì��:�íµjÀ?ìE¿�
�k¿Aì�ôh¿�íYî�ìE¿��:�íµjÀ�t�lø���kô�ì�
�ìµK¿?¿��ìYì���Kï�îjì��KìCÁ��ôYìB¿��:�ìµK¿��.�ÁiîEì�ì�Ã�í¥



�tì¹�KìCí<¿>îCì��¼MìBÁA¿��:�Áא�ì£î¥ôWא��jí�¿��íi¿�
�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìC¿��ìµK¿��:�ìµK¿��!�´õYí9ì�
�ídÁ>îCíBÃא��"�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�ÁM¿�ìWô8�KÁ��í̧ ìWì��Á_Á	Kì�Ã�K¿��òfîEì�Ãא��k¿Aì
�ìµK¿?¿��ìYì���Kï�îjì��KìCÁ��ôYì��ôgí��.�"�KìDí9Á�Ã?ì��t
�tì¹�KìCí<¿>îCì��¼MìBÁA¿��:�Áא�ì£î¥ôWא��jí�¿��íi¿�
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��:�ìµK¿��!�´õYí9ì�
�ðgî�ìYí��ífí�ôYא��ìgî<Á��"�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�



�íµKì�î	ò�ì¹�ÁiÁ�ôBí��íµjÀ��tîj¿��!�õ»ÁWîEì	tא
�ìfô�ì<¿��Kï,òYì��¿eÁ�ì¤�ìb¿Aì�¿��"�Á̧ ò¥אì¦�
�k¿���íiì�ôBí��KìDÁ��ìa¿:¿?¿��¼�ìYÃ>ì
�ìXì�¿G¿�
�ÁiîE¿�Kì	�Á²Kì8î�¿��k¿���í̧ ì¥אì¦��ìa¿�ì¥ì¹�ÁiîEì�í¤À�
�jí�¿��íi¿��ìµK¿?¿��ìYì���Kï�îjì��KìCÁ��ôYì��ôgí��.
�!�´õYí9ì��tì¹�KìCí<¿>îCì��¼MìBÁA¿��:�Áא�ì£î¥ôWא�
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�:�ìµK¿�
�ì·jí�Á£K¿��îgÀ@ô���"�:�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì



�îgÀ@¿�Kì�ò¥�אjí�ÁAîq¿G¿��îgÀ@Áא�ìjî���k¿Aì
�jíא��Kì�Á	îgÀ@ì��kô�ì��jí�jÀ@ìא�ÁAîq¿�ì¹
�t�ìiRAא��ô·òI¿��؛�ò§KôCא��lÁ��½Mì�Kì
�îgÀ@ô�¿G¿�
�í̧ �ì\õ�!�"�ì¹ì¥א¿>ôא���tì¹�ì\î�À>Ãא��õLÁ�í�
�ìhî��ì[îE¿��t��óhì�ì��¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿�
�ÁiÁ>EÁ<î9ì�ì¹�ÁiÁ?EÁ�îjì��lÁ��אjÀ>¿Aì�î�K¿��óYî7Á�

ðgÁAî�í��íi¿��ºì¹ì¥�îW¿�ì¹ . 
D'après Qays ibn Bichr At - 

Taghlibî , Mon père qui 
tenait compagnie de 'Abû Ad 



- Dardâ' m'a raconté qu'un 
Damascène des 

Compagnons du Prophète 
(pbAsl), nommé Sahl ibn Al 

- Hanzhaliyya, aimait la 
solitude. Rares étaient les 

heures qu'il passait en 
compagnie: il se contentait 
par contre d'accomplir la 
prière en commun, puis 

s'adonnait aux louanges et 
aux glorifications du 

Seigneur jusqu'à ce qu'il 
rejoignît sa famille. Un jour 



qu'il passa près de nous 
alors que nous étions assis 

auprès de 'Abû Ad - Dardâ', 
ce dernier lui dit: "Adresse - 
nous une parole qui pourrait 
nous être utile sans te porter 

d'atteinte". - L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), 

commença Sahl, avait 
envoyé un détachement. 
Après son retour, un des 
combattants qui y avaient 

participé vint prendre part à 
une assemblée où se trouvait 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
et dit à son voisin: "Si tu 

nous avais vus à la rencontre 
de l'ennemi! Un des nôtres 

attaquait et s'écriait: (Reçois 
ce coup de ma main, moi le 
jeune homme de la tribu de 

Ghifâr - pour qu'il soit 
reconnu et donc glorifié - ). 
Qu'en penses - tu?". - "Je 
crois, dit l'homme, qu'il ne 

sera point rétribué (pour son 
jihad)". Un autre les 

entendit et commenta: "Je 



ne trouve dans ses paroles 
aucun mal". Chacun ne 

voulait pas en démordre au 
point que l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) les 
entendit. - "Gloire à 

ALLAH! S'exclama - t - il, je 
ne trouve aucun 

inconvénient à ce qu'il soit 
récompensé (dans l'au - 
delà) et loué (dans l'ici - 

bas)". Je m'aperçus alors 
que 'Abû Ad - Dardâ' fut 
content d'entendre cette 



réponse, il leva la tête et 
demanda à Sahl: "As - tu 

entendu cela de la bouche de 
l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl)?". - "Oui", répondit 
Sahl. 'Abû Ad - Dardâ' ne 

cessa de lui répéter sa 
question si bien que Bichr 

s'était dit qu'il allait 
s'agenouiller. 

 
Un autre jour, comme Sahl 
passa près de nous, 'Abû Ad 

- Dardâ' lui demanda de 



nouveau: "Adresse - nous 
quelques propos qui nous 

profiteront sans te nuire". - 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 

répondit - il, a dit: "Celui 
qui dépense pour entretenir 

des chevaux (destinés au 
jihad) est comparable à celui 
qui tend la main pour faire 

l'aumône sans jamais la 
retirer (dépense 

incessamment son bien pour 
faire l'aumône)". 

 



Un troisième jour, Sahl 
passa devant nous, encore 
une fois 'Abû Ad - Dardâ' 
lui fit la même demande: 
"Adresse - nous quelques 

propos qui nous profiteront 
sans te nuire". Et Sahl de 

répondre: L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Quel excellent homme 

qu'est Khuraym Al - 'Asadî! 
Si seulement il ne laissait 
pas pendre ses cheveux 

jusqu'aux épaules ni traîner 



son 'izâr!". Ces paroles 
vinrent aux oreilles de 

Khuraym qui, tout de suite, 
prit une lame et coupa les 

cheveux jusqu'aux oreilles, 
puis releva son 'izâr jusqu'à 

mi - jambe. 
 

Encore un autre jour, Sahl 
passa devant eux, et 'Abû Ad 

- Dardâ' lui demanda: 
"Adresse - nous quelques 
propos qui nous profitent 

sans te nuire". - J'ai 



entendu, répondit - il, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Vous allez rencontrer 
vos frères, soignez donc vos 
montures, et arrangez vos 

habits pour que vous soyez, 
parmi les gens, comme un 

grain de beauté, car ALLAH 
répugne à l'indécence et à 

celui qui cherche à être 
indécent". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 



Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�k¿���ògÁAî�íBÃא��À�ì¥î¦�
ì¹�ò³Kô���ì¡KìCí�t��î¹¿�−��ì ìYì�Ácî8Á�t�א�

−îEì�ì¹�íiìCîEì��KìBEÁ���òhîEì�î<¿@Ãא��ìh�.�ì·K¿��Kì�
�ò¥KôCא��lÁ��ìjíD¿��òhîEì�î<¿@Ãא��ìhÁ��ìf¿>î	¿�



�ÁiîE¿���íiRAא��îYÀ;îCì��îg¿��אïY¿:ì��í̧ ì¥אì¦��ôYì��îhì�ì¹
�"�!óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Le 
vêtement du musulman doit 
retomber à mi - jambe, et il 

n'y a pas de grief s'il les 
dépasse pour les chevilles. 

Ce qui descendra au - 
dessous des chevilles 

exposera (le musulman) au 



châtiment du Feu. ALLAH 
ne regardera pas celui qui 

aura laissé traîner son 'izâr 
par ostentation". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹
�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿Aì��î¥ìYì�

�ð�Kì�îYÁ�î	א�»ò¥אì¦��lÁ�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�ìµK¿?¿��"�:�´ì¥אì¦��îa¿�î¥א�ÁiRAא��ìWî�ì�Kì��.�"

�ìµK¿��ôgí��i�î<¿�ìY¿��"�:�î£ò¦�.�"�KìB¿���î£òZ¿�



ì�ì�¿��NÃ�ò¦�íWî<ì��Kìא�ôY�.�í̂ î<ì��ìµK¿?¿�
�ò¶îj¿?Ãא��:�ìµK¿?¿��؟�؟�ìhî�¿��k¿���:�k¿��

�òhîE¿�Kô��.ðgÁAî��Á²Kì8î�¿�א�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Comme je passai devant 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 

traînant mon 'izâr par 
inadvertance, il me dit: "O 
`Abd - Allâh! Relève ton 

'izâr". Je le relevai, mais le 
Prophète (pbAsl) poursuivit: 



"Davantage". J'obéis et 
depuis lors je ne cessai de se 
plier à cette règle. - "Mais 
jusqu'où doit - on relever 

son vêtement?", s'enquirent 
quelques fidèles. - "Jusqu'à 
mi - jambe", répondit Ibn 

`Umar. 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ìYìBí�òhîא��(�ìµK¿��:�íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:�ôYì��îhì�

ìEí��íiì�îjì�u�ì¶îjì��ÁiîE¿���íiRAא��îYÀ;îCì��îg¿��ì�



�ÁMì�KìEÁ?Ãא��"�!�¿MìB¿Aì	�õ¶À��îN¿�K¿?¿��:�ìcîE¿@¿�
�ìµK¿��؟�ôhòDÁ�jí�íXÁ��í�Kì�øCא��íaìCî8ì��"�:


ïYî�Áא��ì.Á�îYí��.�"�îN¿�K¿��:�ícÁ7¿@îCì��אï¤�
�ôhíDíא�ìWÃ�¿��.�ìµK¿��"�:�Kï�íiìCEÁ�îYíE¿�t�ì¥Á¤א
�ì·î£òZì��.�"�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�:ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Au Jour de la 



Résurrection, ALLAH 
détournera Son regard de 

celui qui laissait traîner son 
vêtement par ostentation". 

'Umm Salama, lui demanda: 
"Et pour les femmes?". - 

"Qu'elles laissent descendre 
leurs vêtements, répondit - il, 

d'un empan plus que les 
hommes". - "Mais, objecta - 

t - elle, leurs pieds 
apparaîtront?". - "Que ce 

soit alors, reprit le Prophète, 



d'une coudée et jamais plus 
que cela". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
120 - Où il est fortement 
recommandé d'éviter par 

modestie toute idée de 
s'élever au-dessus des autres 

par la manière de se vêtir. 
Dans les chapitres se 

rapportant au mérite de la 
faim et de la rudesse de la 



vie, on a déjà cité plusieurs 
Hadiths concernant ce sujet 

 
�ìlÁpì¥�ó[ì�¿��òhî��Á¤Kì<í��îhìì¹�íiîCì�íiRAא�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��"�:�ÁiRAÁ��Kï<ípאìjì��ì§Kì�4Aא��¿́ ìYì��îhì�

�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íiRAא��í̧ Kìì£�ÁiîE¿Aì�í¥ÁWÃ?ì��ìjí�ì¹
ì�Ãא��ò§¹í�í¥�k¿Aìu�í̧ ìYøEì�í��kô�ì��òdÁo
�KìDí�îhÁ�tò·Kì,��ø»¿��òf¿Aí�אì�ÃAì��ì�Kì
��.�"



�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �:ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�  
. 

D'après Mu`âdh ibn 'Anas 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 
s'abstient, par humiliation 
motivée par le seul amour 
d'ALLAH, de porter des 

vêtements très élégants, alors 
qu'il en est capable, se verra 

appelé au Jour de la 
Résurrection, devant toutes 



les créatures pour choisir 
lequel des vêtements destinés 

aux croyants il désire 
porter". 

(Rapporte par At - Tirmidhî)
 

121 - Où il est préférable de 
s'en tenir au juste milieu 

dans la façon de se vêtir et 
cela ne concerne pas 

seulement les vêtements qui 
rabaissent de la valeur de 

celui qui les porte sans 



nécessité et sans viser un but 
admis par la loi coranique 

 
�îhì�ÁiEÁ�¿��îhì�¾LîEì<í
�òhî��¹òYîBì�îhì

�Á̧ øWì��)�¹óYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìlÁpì¥
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�î·¿��õLÁ�í��ìiRAא��ô·�
�Á̧ ÁWî�ì�k¿Aì�ÁiÁ�ìBî<Á��ìYì�¿��ºìYì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

îYøא���ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ��:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 



D'après `Amr ibn Chu`ayb , 
d'après son père qui le tenait 

de son père, l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"ALLAH aime voir les effets 
de ses bienfaits sur Ses 

serviteurs". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
122 - L'interdiction pour les 
hommes de se vêtir de soie 

ainsi que de se servir de tapis 
ou de coussins de soie. Les 



femmes cependant peuvent 
porter les vêtements de soie 

 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�îhì

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ÁiîE¿Aì�ìgRAì	ì¹�"�:t�ô·òI¿��ìY�òYì�Ãא��אjí�ì�ÃAì��

�lÁ��íiî�ì�ÃAì��îg¿��KìEî�õWא��lÁ��íiì�Á�¿��îhì�
"ÁiîE¿Aì�.��Á�ìYÁ�tא�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Umar ibn Al - 
Khattâb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Ne 
portez pas des soieries, car 

celui qui les porte dans l'ici - 
bas, s'en verra privé dans 

l'au - delà". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�(�ìµK¿��:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:òYì�Ãא��í[ì�ÃAì��KìBô���ìY�

�îhì�tì��u�íi¿��ì³�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�lÁ�ì¹



�ø»ò¥Kì�í�ÃAÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�"�:�îhì�tì��u�íi¿��ì³
ì³�u��îhì�tì�:�"��íiÀ�îj¿�"�.��Á�ìYÁ�lÁ�t�א

�íi¿��:�"�î»¿�tíi¿��ìLEÁ8ì��  . 
D'après `Umar ibn Al - 

Khattâb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

dire: "Seuls portent les 
soieries (dans l'ici - bas) 

ceux qui n'auront pas part 
aux délices du Paradis". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�:ì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A�:
�"�îg¿��KìEî�õWא��lÁ��ìY�òYì�Ãא��ì[Á�¿��îhì�

�íiî��lÁ�אì�ÃAì�t�Á�ìYÁ��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Celui qui porte des soieries 



dans l'ici - bas, s'en verra 
privé dans l'au - delà". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥
�ÁiÁCEÁBì��lÁ��íi¿Aì<ì�¿��אïY�òYì��ìXì�¿��ìgRAì	ì¹

�ÁiÁ�KìBÁ
�lÁ��íi¿Aì<ì�¿��Kï�ì�ì¤ì¹�.�ìµK¿��ôgí��:�"
�lÁ�ô�À��ò¥jÀ�í¤�k¿Aì�ð¶אìYì��òhî�ìXì��ô·��"

�.óhì�ì��¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après `Alî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), J'ai vu 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
tenir par la main droite une 
soierie et saisir de l'or dans 

la main gauche, puis l'ai 
entendu dire: "Ces deux - là 
sont interdits aux hommes 

de ma Communauté". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î


�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא�



�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�í§Kì�Á��ì¶øYí�
�òY�òYì�ì¹אÃא��lÁ�ô�À��ò¥jÀ�í¤�k¿Aì�ÁLì�ôX�
�ôfÁ�À�ì¹t�îgòDÁ�Kì��.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Les 
soieries et les bijoux en or 

sont illicites pour les 
hommes de ma 



Communauté, licites pour 
ses femmes". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí��îhìì¹�:
�î·¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��Kì�KìDì�
�î·¿�ì¹�ÁMô9Á>Ãא�ì¹�ÁLì�ôXא��ÁMìEÁ���lÁ��ì�ìYî7ì�

ì��òY�òYì�Ãא��ò[î�À��îhìì¹�KìDEÁ��ìfÀ�ÃG
�ÁiîE¿Aì�ì[ÁAî�ì��î·¿�ì¹�ò Kì��øWא�ì¹�.�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 



D'après Hudhayfa 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) 

nous a interdit de manger et 
de boire dans des vases en or 
ou en argent, de porter des 
soieries ou du brocart et de 

s'asseoir sur ces deux genres 
de tissu". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

123 - Où il est 
exceptionnellement permis à 

celui qui souffre de 



démangeaisons de porter de 
la soie 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�:

ì]ô�ì¥�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�
�¾²îjì�òhî��òhìBî�ôYא��ÁWî�ìì¹�òYîEì�õZAÁ��ìgRAì	ì¹
�òY�òYì�Ãא��ò[î�À��lÁ��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�KìBòDÁ��îNì�K¿��¾MR@Á�Á��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), 
"L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) autorisa à Az - 
Zubayr et à `Abd Ar - 

Rahmân ibn `Awf 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux) de porter des soieries, 
parce qu'ils souffraient de 

démangeaison". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

124 - L'interdiction 
d'employer les peaux des 

fauves comme tapis ou selles
 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�ò¹Kì<í��îhì�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

tì¹�ôZì�Ãא��אjí�¿�îYì��t�ì¥KìBøCא���.�"�ðO�ÁWì�
�¾£KìCî	òIÁ��í̧ íYîE¿�ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðhì�ì¹ì¥אì�

óhì�ì� . 
D'après Mu`âwiya 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "N'enfourchez 
pas des bêtes dont les selles 



sont couvertes de soie ou de 
peaux de tigres". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ÁiEÁ�¿��îhì�òUEÁAìBÃא��lÁ�¿��îhìì¹�)�¿Mì�Kì	À�
�óYîEìBí�òhî��(ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìµjí	ì¥�

�îhì�kìDì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�òKì�ø�í̧��jí�¿�ì£אì£í¹�.��Á£jÀAí�א� ¥ì¹ìא

�ó¡Kì�Áq�ìWEÁ�Kì	¿GÁ��õlÁoKì�ôCא�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹



�ø»ÁXÁ�îYø�AÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�îhì�kìDì�
ì̈ ìYì�Ã>í��î·¿��òKì�ø� . �Á£jÀAí�א�

D'après 'Abû Al - Malîh 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), qui le tenait de son père, 
"L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a interdit l'usage des 
peaux des bêtes fauves". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd, At - Tirmidhî et An 

- Nasâ'î) 
 



Selon la version d'At - 
Tirmidhî: "a interdit de 

s'asseoir sur les peaux de 
bêtes fauves". 

 
125 - Ce que doit dire celui 
qui met un vêtement neuf, 
ou des chaussures neuves, 

ou autre chose pareill 
 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�



�í̧ KôBì	�Kï�îjì��ôWì�ì�î	א�אì¤��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�ÁiÁBî	KÁ�−�ïא�ì£ò¥�î¹¿��Kï8EÁB¿��î¹¿��¼Mì�KìBÁ�−�
�íµjÀ?ì��"�:�ìNî�¿��íWîBì�Ãא��e¿��ôgíDRAא�
ÁCì�îjì�¿��ìaÁCíq�Kì��ìYîEì�ì¹�í̧ ìYîEì��eÀ�¿Gî	¿��ÁiE

�ìaÁCíq�Kì��øYì
ì¹�Á̧ øYì
�îhÁ��eÁ��í¤jí¿�ì¹�íi¿�
�íi¿��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Quand 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
portait des habits neufs, il les 

désignait par leurs noms - 
turban, tunique, ridâ'. - et 
disait: "Seigneur! A Toi la 

louange! C'est Toi qui m'en 
as habillé! Je Te demande de 

m'accorder son bien et le 
bien découlant de son usage, 
et me réfugie auprès de Toi 
contre son mal et le mal qui 

pourrait en provenir". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 



 
126 - La préférence de 

commencer par la droite 
quand on met un vêtement 

 
Nous avons déjà longuement 
parlé de la signification de 

ce chapitre en citant les 
Hadiths s'y rapportant. 

 
5-Le livre du sommeil 

 
127 - Les règles de politesse 

à suivre dans le sommeil, 



dans la manière de s'étendre 
et de s'asseoir. Les règles à 
suivre dans les réunions et 

dans les rêves 
 

íiRAא��ìlÁpì¥�¾�ò¦Kì�òhî��Áא�ìYì�Ãא��òhì�
�ìµK¿��KìBíDîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

�ÁiÁ
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì¤א��¿ºì¹���k¿��ìYÁא�íiRAא�

Ái4?Á�א�k¿Aì�ì¶Kì�t�ìµK¿��ôgí��òhìBî��"�:

�NîDô�ì¹ì¹�eîE¿���lÁ�¿>ì��NîB¿Aî	¿��ôgíDRAא�



�eîE¿���»òYî�¿��Nîpôj¿�ì¹�eîE¿���lòDî�ì¹
�»òYîD¿���ÃGì�Ã�¿�ì¹�¼Mì�î�ì¥ì¹�¼Mì�Ã�ì¥�eîE¿��

�eîE¿��tì¹�¿Gì�ÃAì��t��eîCÁ��Kì�îCì��t�
�eîE¿���.�NÃ�ìZî�¿��»ÁXRא��eÁ�Kì�Á@Á��NîCì��

�NÃAì	î¥¿��»ÁXRא��eøEÁ�ì�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�Á�Kì�Á��lÁ��Á̀ Ã>RAא��אìXìDÁ��õ»ò¥Kì�í�Ãא�

�tÁiÁאEÁ�ìq�îhÁ��Á�ì£  . 
D'après Al - Barâ' ibn `Azib 
(qu'ALLAH soit satisfait des 

deux), Quand l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) se mettait 
au lit, il s'étendait sur le côté 

droit et disait: "Seigneur! 
C'est à Toi que je confie 

mon âme, que je consacre 
mes cultes, que je m'en 

remets totalement, à Toi je 
confie mon sort et me fies 
entièrement, désirant (Ta 

récompense) craignant (Ton 
châtiment); point 

d'assistance ni de refuge qui 
me préservent de Toi qu'en 

Toi. Je crois au Livre que Tu 



as révélé et au Prophète que 
Tu as envoyé". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCìì¹�)�¾�ò¦Kì�òhî��Áא�ìYì�Ãא��(�ìµK¿��:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ�
�"�:�ÃGôpìjì�¿��eì<ì�î9ì��NîEì�¿��אì¤�

ô8AÁ��´ì�jípí¹u�k¿Aì�îaÁ�¿:îpא�ôgí��Á�

e4?Á�אt�îfÀ�ì¹�òhìBî��"�í̧ ìjî�ì��ìY¿�ì¤ì¹
�ÁiEÁ�ì¹�"��ôhíDÃAì<îא�ì¹�íµjÀ?ì��Kì��ìYÁ��.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 



D'après Al - Barâ' ibn `Azib 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) m'a dit: "Lorsque tu 
veux te mettre au lit, fais tes 

ablutions comme pour la 
prière, étends - toi sur le côté 

droit et dis. - et il a cité le 
hadith précédent - et l'a 
terminé par: Fais que ce 

soient les derniers mots que 
tu prononces (avant de te 

coucher)". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
ì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A

�¼Mì<Ã�ì¥�¿�ìYî7ì�ºìWî���òfîERAא��ìhÁ��l4Aì8í�
�òhîEì�ì<Ã�ì¥�kRAìq�íYî�¿>Ãא��ìa¿A¿��אì¤òI¿�
�Ái4?Á
�k¿Aì�ìaì�¿:îpא�ôgí��òhîEì�¿>EÁ>ì�

�òhìBî��kô�ì��ì�lÁ�ì�א�í·ø¤ìHíBÃ��íií�Á¤îHíE¿�tא
�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Avant 
de se coucher, le Prophète 
(pbAsl), faisait onze rak`a 

(surérogatoires). A l'aube, il 
faisait deux courtes rak`a, 
puis s'étendait sur le côté 

droit jusqu'à ce que le 
muezzin vînt l'informer (que 
les fidèles étaient prêts pour 

la prière de subh en 
commun)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí��îhìì¹�:
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì¤א��íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ì·K¿�
�í̧ ìWì��ìaìpì¹�òfîERAא��ìhÁ��íiì<ì�î9ì��ìXì�¿�

�íµjÀ?ì��ôgí��Á̧ øWì��ìNî�ì��"�:�ôgíDRAא�
�KìEî�¿�ì¹�í�jí�¿��eÁBî	KÁ��.�"�אì¤ò�ì¹

�ìµK¿��¿̀ ¿?îEì�î	א�"�:�»ÁXRא��ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא�
�í¥jí7õCא��ÁiîE¿�ò�ì¹�KìCì�Kì�¿��Kì��ÁWî<ì��îhÁ��Kì�KìEî�¿�

�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après Hudhayfa 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Quand le Prophète 
(pbAsl) se mettait au lit la 

nuit, il posait la main sous la 
joue (droite) et disait: 

"Seigneur! C'est par Ton 
pouvoir que je meurs et que 

je vis". Et quand il 
s'éveillait, le matin, il disait: 

"Louange à ALLAH qui 
nous a fait vivre après nous 
avoir fait mourir, et c'est de 



Lui que dépend la 
Résurrection". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìlÁpì¥�ø»ò¥K¿>Á=Ãא��¿M¿>î�Á��òhî��ì\EÁ<ì��îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��:�lÁ�¿��ìµK¿��:�Kì�¿��KìBìCîEì�
�lÁCÃ:ì��k¿Aì�ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��ðaÁ�¿:î9í�
�ìµK¿?¿��ÁiÁAî�òYÁ��lÁCÀ�øYì�í��ðfí�ì¥�אì¤��"�:
�íiRAא��KìDí9Á=î�ì��½Mì<î�ìp�Á̧ ÁXì��ô·��.�"�ìµK¿��:

îY¿;ìC¿��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�אì¤òI¿��í�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�.�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq . 

D'après Ya`îch ibn Tikhfa Al 
- Ghifârî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Mon père a 
raconté: J'étais couché à 

plat ventre dans la mosquée, 
lorsqu'un homme vint me 
secouer du pied et me dit: 

"ALLAH déteste cette façon 
de dormir". Je me tournai 

alors et vis que c'était 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl). 



(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
ì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A

�ìµK¿��"�:�ìiRAא��òYÀ�îXì��îg¿��אïWì<Ã?ì��ìWì<¿��îhì�
�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ìhÁ��ÁiîE¿Aì�îNì�K¿��ÁiEÁ��k¿�Kì<ì�

�Kï<ì�î9ì��ìaì�¿:îpא�òhì�ì¹�½�ìYÁ�t�òYÀ�îXì��
�ÁiRAא��ìhÁ��ÁiîE¿Aì�îNì�K¿��ÁiEÁ��k¿�Kì<ì��ìiRAא�

�½�ìYÁ��.�"ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �óhì�ì¹ì¥אì��¾£KìCî	òIÁ���.



�"�À�ìYøא���"�í³îj¿��îhÁ��Á�KôCì�íBÃא��Á�Kôא���òYî�¿@Á�
�ìfEÁ�ì¹�í]Ã?ôCא��ìlÁ�ì¹�:ÀMì<Á�ôא��  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 
s'assied sans mentionner le 
nom du Seigneur, manque à 
l'un de ses devoirs vis - à - 
vis d'ALLAH, et celui qui 
s'étend sans mentionner le 

nom du Seigneur, manque à 



l'un de ses devoirs vis - à - 
vis d'ALLAH". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 
128 - La permission de 

s'étendre sur le dos et de 
mettre une jambe sur l'autre 
quand il n'y a pas de risque 

de se découvrir. La 
permission de s'asseoir en 
tailleur ou accroupi, les 
genoux collés au ventre 

 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìW�òZì��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhì
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�º¿�ì¥�íiô�¿�
�Kï<Ápאì¹�ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��KïEÁ?ÃAì�î�í��ìgRAì	ì¹

k¿Aì�א�ÁiîE¿Aî�ò¥�ºìWî��t�ºìYî��.�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Zayd (qu'Allah soit satisfait 
des deux), "Il a vu l'Envoyé 

d'Allah (pbAsl) dans la 
mosquée, étendu sur le dos, 
ayant les jambes croisées". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYíBì	�òhî��òYÁ�Kì��îhìì¹
�ìµK¿��:îE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ì·K¿��Ái

�lÁ��ìaô�ìYì��ìYî�¿>Ãא��kRAìq�אì¤��ìgRAì	ì¹
�ì�KìCî�ì��í[îBô7א��ìaÀAÃ:ì��kô�ì��ÁiÁ�ÁAî�ì��.
�í̧ íYîE¿�ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq�ðO�ÁWì�

¾Mì�EÁ�ìq�ìWEÁ�Kì	¿GÁ� . 
D'après Jâbir ibn Samura 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), "Quand le Prophète 
(pbAsl) achevait la prière de 

fajr, il restait accroupi 
jusqu'au lever du soleil". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥

ìWìEÁ��KïEÁ�ì�î�í��ÁMì�î<¿@Ãא��Á�KìCÁ>Á��ìgRAì	ì¹�Áiî�
�ì�Kì�Á�î�ìjí�ì¹�ìX¿@ì�tא�ìcìqì¹ì¹��Áiî�ìWìEÁ�א

�í�Kì8À�îYÀ?Ãא��.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "J'ai vu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) assis à 

croupetons dans l'enceinte 
de la Ka`ba"; et il décrit 

cette posture. 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�ìYî�ì��ÁNîCÁ��¿M¿AîE¿��îhìì¹

�îN¿�K¿��KìDîCì�:�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��Nî�¿�ì¥
�KôB¿A¿��ì�Kì8À�îYÀ?Ãא��ðWÁK¿��ìjí�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì



�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥
ø7ì�ì�íBÃא��ìgRAì	ì¹��îWÁî¥À��ÁMì�ÃAÁ�Ãא��lÁ��ìa
�ò³ìY¿>Ãא��ìhÁ��.�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹ . 
D'après Qayla bint 

Makhrama (qu'ALLAH soit 
satisfait d'elle), "J'ai vu le 
Prophète (pbAsl) assis à 

croupetons. Il était tellement 
recueilli que je tremblai de 

crainte". 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî�ìjí	�òhî��ÁW�ÁWô7א��òhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��ôYì�

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�Kì�¿�ì¹��ð[Á�Kì��ìX¿@ìא��íiRAא�
�ìcÃAì��ºìYî�íEÃא��»ÁWì��Nî<ìpì¹�îW¿�ì¹

¿Aì��ÃG¿@ôא�ì¹�»òYîD¿��ìµK¿?¿��»ÁWì��ÁMìEÃ�ò��k
�"�:�îgòDîE¿Aì�Á�jí9î=ìBÃא��¿�ìWî<Á��íWí<Ã?ì�¿��"�!

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après Ach - Chadîd ibn 
Suwayd (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) passa 
devant moi, pendant que 

j'étais assis, s'appuyant sur 
la paume de la main gauche 
que j'avais placée derrière le 
dos. - "Prends - tu la posture 
de ceux qui ont encouru la 

colère d'ALLAH?!", 
s'exclama le Prophète 

(pbAsl). 



(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 
129 - Les règles de politesse 
dans les réunions et vis-à-vis 

de celui qui est assis à ses 
côtés 

 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:tí�ì¥�îgÀ�íWì�¿��ôhìBEÁ?í��u�îhÁ��



�ÁiÁ��ôgí��í[ÁAî�ì��ÁiEÁ�îhÁ@¿�ì¹��ìjì	jí<ôא�ÁAî�ì�
�jíא�ô�¿>ì�ì¹�.�"�ì¶K¿��אì¤��ìYìBí�íhîא��ì·K¿�ì¹

�íi¿��ÁiEÁ��î[ÁAî�ì��îg¿��ÁiÁ�ÁAî�ì��îhÁ��ðfí�ì¥�.
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Qu'aucun de 
vous n'oblige un autre à se 
lever pour prendre sa place. 
Faites simplement place aux 



autres pour qu'ils s'assoient 
à côté de vous". C'est ainsi 
qu'Ibn `Umar ne s'asseyait 

jamais à une place qu'on lui 
cédait. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

¿��ìµK�"�:�ó[ÁAî�ì��îhÁ��îgÀ�íWì�¿��ì¶K¿��אì¤�



�ÁiÁ��õdì�¿��ìjíD¿��ÁiîE¿���ìaì�ì¥�ôgí��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Si l'un de 

vous quitte sa place dans une 
assemblée, puis la regagne, 
il en a plus de droit que tout 

autre". 
(Transmis par Muslim) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYíBì	�òhî��òYÁ�Kì��îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�:�kRAìq�ôlÁ�ôCא��KìCîEì�¿��אì¤��KôCÀ�

�íOîEì��Kì�íWì�¿��ì[¿Aì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�lòDì�îCì��.ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ì¹א¿��õ»ÁXÁ�îYø�ì¹ì¥א

�ìµK¿�ì¹�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 
D'après Jâbir ibn Samura 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), "Lorsque nous 

allions voir le Prophète 
(pbAsl), nous nous asseyions 
là où nous trouvions place". 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�îhìì¹�ølÁ	ò¥K¿>Ãא��ì·KìBÃAì	�ÁiRAא��ÁWî�ì�lÁ�¿�
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"t�ífÁ�ì�î=ì��
�Kì��íYôD¿:ì�ì�ì¹�ÁMì<íBí�Ãא��ì¶îjì��ðfí�ì¥

�ÁiÁCî�í£�îhÁ��íhÁ�ôWì�ì¹�óYîDÀ��îhÁ��ìK¿:ì�î	א
îhÁ��õ[ìBì��î¹¿�¿��í íYî�ì��ôgí��ÁiÁ�îEì��ÁLEÁ��u�

�ìLÁ�À��Kì��l4Aì8í��ôgí��òhîEìCîא��ìhîEì��í³øY¿>í�



��ìYÁ>À�¶Kì�t��íi¿�t��ôgí��íNÁ8îCí��ì¤א��ìgRA¿@ì�א
"�.��ºìYî�íi¿�t��Kì��íiìCîEì�ìhîEì�ì¹�א�ÁMì<íBí�Ã�א
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Salmân Al - Fârisî 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui qui, le 
vendredi, fait ses ablutions 
majeures, se purifie autant 

que possible, se pommade les 
cheveux, se parfume avant 
de se rendre à la mosquée, 



prend place sans séparer 
entre deux fidèles, accomplit 

quelques rak`a 
surérogatoires, et écoute 

attentivement l'imam, sera 
absous des péchés perpétrés 

entre ce vendredi et le 
précédent". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�îhì�ÁiEÁ�¿��îhì�¾LîEì<í
�òhî��¹òYîBì�îhìì¹

�Á̧ øWì��)�¹óYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìlÁpì¥
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא�



�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:t�ófí�ìYÁ��õfÁ�ì��
��òhîEìCîא��ìhîEì��ì³øY¿>í��î·¿�t�KìBòDÁ�î¤òIÁ���.�"

í̧ :���¿�jí�ì£אì£í¹�ì¹א¿��õ»ÁXÁ�îYø�ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥א
�ðhì�ì��ðO�ÁWì��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹t�lÁ�

�ì£í¹אì£�"�:t��òhîE¿Aí�ì¥�ìhîEì��í[ÁAî�ì��t�
KìBòDÁ�î¤òIÁ� " . 

D'après `Amr ibn Chu`ayb 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), d'après son père qui le 
tenait de son père, l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Il 
ne sied pas à un homme de 

s'asseoir entre deux 
personnes sans leur 

consentement". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ò·KìBìEÃא��òhî��¿M¿>î�ìXí��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì
�.�ÁM¿?ÃAì�Ãא��¿_ì	ì¹�ì[¿Aì��îhì��ìhì<¿��ìgRAì	ì¹
�ºì¹ì¥ì¹�.�óhì�ì��¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא



�uí�ì¥�ô·¿��óZ¿Aî�Á��lÁ�¿��îhì�õ»ÁXÁ�îYøא��
�:�ÀM¿>î�ìXí��ìµK¿?¿��¾M¿?ÃAì��¿_ì	ì¹�ìWì<¿�
�íiRAא��kRAìq�¾WôBì�í��ò·Kì�Á��k¿Aì�ð·jí<ÃAì�
�ò·Kì�Á��k¿Aì�íiRAא��ìhì<¿��î¹¿��−�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�îhì��−�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�¾WôBì�í�
�:�õ»ÁXÁ�îYøא���ìµK¿��.�ÁM¿?ÃAì�Ãא��¿_ì	ì¹�ì[¿Aì�

ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après Hudhayfa ibn Al - 

Yamân (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), "L'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a maudit 
celui qui se place au centre 
d'un cercle (en enjambant 

les personnes assises pour y 
arriver)". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 

Suivant la variante d'At - 
Tirmidhî, d'après 'Abû 



Mijlaz, Un homme prit place 
au milieu d'une assemblée, 

Hudhayfa dit alors: "Maudit 
par la bouche de 

MUHAMMAD (pbAsl) - ou: 
ALLAH maudit par la 

bouche de MUHAMMAD 
(pbAsl) - quiconque se 
fourre au centre d'un 

cercle".(Transmis par At - 
Tirmidhî) 
ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�

�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�íYîEì�
�KìDí<ì	î¹¿��ò[Á�Kì�ìBÃא��.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

ø»ò¥Kì�í�Ãא��Á«îYì
�k¿Aì�óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ� .
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

dire: "La meilleure des 
assemblées sont les plus 

spacieuses". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�:�"�ìYí�¿@¿��ó[ÁAî�ì��lÁ��ì[¿Aì��îhì�

�îhÁ��ì¶jÀ?ì��î·¿��ìfî�¿��ìµK¿?¿��íiÀ:ì=¿��ÁiEÁ�
�¿eÁ�ì¤�ÁiÁ�ÁAî�ì��:�ôgíDRAא��eì�Kì�î�í	

�î·¿��íWìDî
¿��´ÁWîBì�Á�ì¹t��ìi¿���t�ìNî�¿��
��eîE¿���í�jí�¿�ì¹�´íYÁ>î=ì�î	¿�t�Kì��íi¿��ìYÁ>À��
�¿eÁ�ì¤�ÁiÁ�ÁAî�ì��lÁ��ì·K¿��.�"ì¥�í̧ ì¹א



�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quand on 

prend part à une assemblée, 
qu'on s'adonne aux futilités 
(ou aux sujets interdits) mais 
qu'on dit avant de le quitter: 
(Seigneur! Gloire et louange 
à Toi! Je témoigne qu'il n'y 

a d'autre divinité que Toi! Je 



Te demande pardon et je me 
repens auprès de Toi), ces 
mots tiendront lieu d'une 

expiation des péchés commis 
en prononçant de tels propos 

(futils ou interdits)". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì¦îYì��lÁ�¿��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�ì¶jÀ?ì��î·¿��ì£אì¥¿��אì¤��¾�ìYì�¿GÁ��íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹

�ò[ÁAî�ìBÃא��ìhÁ��"�:�ôgíDRAא��eì�Kì�î�í	



�´ÁWîBì�Á�ì¹�.�î·¿��íWìDî
¿�t��ìi¿���t�ìNî�¿��
íYÁ>î=ì�î	¿��eîE¿���í�jí�¿�ì¹�´�.�"�ìµK¿?¿�
�ðfí�ì¥�:�íµjÀ?ì�¿��eô���ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
îj¿�t�kì9ì��KìBEÁ��íiÀ�jÀ?ì��NîCÀ��Kì���.�ìµK¿�

�"�:�lÁ��í·jÀ@ì��KìBÁ��½�ì¥KR>¿��¿eÁ�ì¤
�ò[ÁAî�ìBÃא��.�"�í̧ í̧��jí�¿�ì£אì£í¹�ì¹ì¥ì¹א ¥ì¹ìא

�lÁ��ÁiRAא��ÁWî�ì�jí�¿��ígÁ�Kì�Ãא��"



î�íBÃא��Á́ ì¥îWì��"�ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ�
�ìµK¿�ì¹�KìDîCì�íiRAא��א:�íUEÁ�ìqtÁ£KìCî	  . 

D'après 'Abû Barza 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Lorsque l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) voulait 
quitter une assemblée, il 

disait: "Seigneur! Gloire et 
louange à Toi! Je témoigne 
qu'il n'y a d'autre divinité 
que Toi! Je Te demande, 

repentant, de me 
pardonner". Un homme 



s'étonna: "O Envoyé 
d'ALLAH! Tu viens de 

prononcer des paroles que tu 
n'avais pas l'habitude de 

prononcer!". - "C'est, 
répondit le Prophète, une 

expiation de ce qui aurait été 
dit (de paroles suscitant le 
châtiment d'ALLAH) dans 

cette assemblée". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 



�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹
�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿��KìBRA¿�

�kô�ì��ó[ÁAî�ì��îhÁ��í¶jÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
íHìDÁ��ìjíîWì�t�Áא�ìjìôWא��Á��"�:�ôgíDRAא�

�ÁiÁ��íµjí�ì��Kì��eÁ�ìEî7ì��îhÁ��KìC¿��îgÁ�Ãא�
îEì�ì¹�KìCìCîEì��Kì��eÁ�ìK¿��îhÁ�ì¹�eÁ�ìEÁ8î<ì��ìh

�í·øjìDí��Kì��ò.Á?ìEÃא��ìhÁ�ì¹�eì�ôCì��ÁiÁ��KìCí=4Aì�í�
�KìCî<ø�ì��ôgíDRAא��KìEî�õWא��ìLÁoKì8ì��KìCîE¿Aì�ÁiÁ�



�KìCì�îEìEî�¿��Kì��KìCÁ�ôjÀ�ì¹�Kì�ò¥Kì8î�¿�ì¹�KìCÁKìBî	¿GÁ�
ì��îfì<îא�ì¹�KôCÁ��ì�ò¥אìjÃא��íiÃAì<îא�ì¹�Kì�ì¥ÃG

�îhì��k¿Aì�Kì�îYí8îא�ì¹�KìCìB¿A¿��îhì��k¿Aì
ì¹�Kìא�ì£Kìt�KìCÁC�Á£�lÁ��KìCì�ì�EÁ8í��îfì<î�ì��

ì¹tì¹�KìCøBì��ìYì�Ã�¿��KìEî�õWא��òfì<î�ì��t�ìb¿Aî�ì��
ì¹�KìCÁBÃAÁt�îhì��KìCîE¿Aì�Ã_4Aì�í��t�KìCíBì�îYì���"
�.�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO��:ÁWì�ì¹ì¥א

ðhì�ì� . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Lorsque l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) voulait 
quitter une assemblée, il 

invoquait souvent ALLAH 
en ces termes: "Seigneur! 

Permets - nous de Te 
craindre pour ne jamais Te 
désobéir, de T'obéir pour 

mériter le Paradis, de nous 
doter d'une foi résistant à 
toute épreuve. Seigneur! 
Fais - nous jouir de notre 



ouïe, de notre vue et de nos 
forces (pour nous en servir à 
nous approcher de Toi), tant 
que nous vivons. Accorde - 
nous la revanche seulement 

sur nos oppresseurs, et la 
victoire sur nos ennemis. Ne 
fais pas que nos malheurs 
soient de nature à altérer 

notre foi, ne fais pas que l'ici 
- bas soit notre 

préoccupation principale, ni 
l'objectif de notre savoir et 
nos méditations, et ne nous 



soumets pas au joug de ceux 
qui ne compatissent pas avec 

nous". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�îhÁ��ì·jí�jÀ?ì��ó¶îj¿��îhÁ��Kì�
�ó[ÁAî�ì�tì��ìiRAא��ì·¹íYÀ�îXì����ÁiEÁ��k¿�Kì<t�

�îgíD¿��ì·K¿�ì¹�ó¥KìBÁ��ÁM¿>EÁ��òfî�Á��îhì�¿jí�Kא�



�¼�ìYî�ì��"�!�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ceux qui 

quittent une assemblée où ils 
n'ont pas mentionné 

ALLAH, le Très - Haut, sont 
comparables à ceux qui 

quittent le cadavre 
décomposé d'un âne. Cette 
assemblée sera pour eux (le 



Jour de Résurrection) une 
source de regrets". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(Á�ôCא��òhì�kRAìq�øl

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ð¶îj¿��ì[¿Aì��Kì�
�îg¿�ì¹�ÁiEÁ��k¿�Kì<ì��ìiRAא��¹אíYÀ�îXì��îg¿��Kï�ÁAî�ì�

��ÁiEÁ��îgòDøEÁ�ì��k¿AìîgòDîE¿Aì�jSAì8í�tא��ì·K¿��
�½�ìYÁ��؛�ìY¿>¿��ì�Kì
�î·ò�ì¹�îgíDì�ôXì�ì�Kì
�î·òI¿�



�îgíD¿��.�"øא���í̧ :�õ»ÁXÁ�îY�ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥א
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après 'Abû Hurayra , le 
Prophète (pbAsl) a dit: 
"Lorsque des gens se 

réunissent sans mentionner 
ALLAH, le Très - Haut, ni 

prier pour leur Prophète, ils 
manquent à leur devoir vis - 
à - vis d'ALLAH. S'Il le veut, 
Il les châtiera, et s'Il le veut, 

Il leur pardonnera". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îhì�

�ÁiEÁ��k¿�Kì<ì��ìiRAא��òYÀ�îXì��îg¿��אïWì<Ã?ì��ìWì<¿�
ÁiîE¿Aì��ìhÁ�א�îNì�K¿��òhì�ì¹�½�ìYÁ��ÁiRA�
�Kï<ì�î9ì��ìaì�¿:îpאt�k¿�Kì<ì��ìiRAא��íYÀ�îXì��

�½�ìYÁ��ÁiRAא��ìhÁ��ÁiîE¿Aì�îNì�K¿��ÁiEÁ��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ì£í¹אì£�jí�¿��.�KìCî�ìYì
ì¹�Kï��òY¿��ìdì�ì	�îW¿�ì¹�"

�¿�ìYøא���"ÁiEÁ�  . 



D'après 'Abû Hurayra , le 
Prophète (pbAsl) a dit: 

"Quiconque assiste à une 
assemblée sans mentionner 

ALLAH, le Très - Haut, aura 
manqué à son devoir vis - à - 

vis de Lui. Quiconque 
s'endort sans mentionner 

ALLAH, le Très - Haut, aura 
manqué à son devoir vis - à - 

vis de Lui". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 



130 - Le rêve et ce qui s'y 
rapporte 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�îgÀ@í�KìCì��ÁiÁ�Kì���îhÁ�ì¹

ò¥KìDôCא�ì¹�òfîERA�KÁ� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 

parmi Ses signes votre 
sommeil la nuit et le jour." 

(30:23). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:RAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�ÁiîE¿Aì�íi



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:��Á�ôjí�õCא��ìhÁ��ìdî�ì��îg¿�t�
�íא�ìYø7ì�íBÃא��.�"�אjÀ�K¿��:�؟�íא�ìYø7ì�íBÃא��Kì�ì¹
�ìµK¿��"�:�ÀMì�Á�Kô8א��Kì�î�õYא��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: "Il 
ne reste de la Prophétie que 

les annonces de bonnes 
nouvelles". - "Et quelles 



sont ces annonces?", lui 
demanda - t - on. - "Ce sont, 

répondit - il, les visions 
pieuses". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCìì¹�)¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿���(�kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ì�ìYì�Ãא��אì¤�
�í�ÁXÃ@ì��òhÁ�îHíBÃא��Kì�î�í¥�îW¿@ì��îg¿��í·Kì�ôZא�
�ì.Á<ì�î¥¿�ì¹�¾Mô�Á	�îhÁ��ð�îZí��òhÁ�îHíBÃא��Kì�î�í¥ì¹

�Á�ôjí�õCא��ìhÁ��אï�îZí��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.



�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹:�"��Kì�î�í¥�îgÀ@À�ìWîq¿�
Kï��ÁWì��îgÀ@À�ìWîq¿� " . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "A l'approche de 
l'Heure, les visions du 

croyant seront infaillibles; 
en effet, elles représentent 
une des soixante - quatre 
parties de la Prophétie". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�lÁ��lÁא�ìYìEì�¿��ò¶KìCìBÃא��lÁ��lÁ��ì¥�îhì�

�ÁM¿;¿?ìEÃא�−¿;¿?ìEÃא��lÁ��lÁ��ì¥�KìBô�¿G¿��î¹¿���ÁM
−�t�lÁ��í·K¿:îEô7א��ífô�ìBì�ì���.�"�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 
D'après 'Abû Hurayra , 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Me voir en 



songe, c'est me voir à l'état 
de veille - ou suivant une 

variante: c'est comme si l'on 
m'avait vu, à l'état de veille - 
car le Diable n'emprunte pas 

mon apparence". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ìaÁBì	�íiô�¿��íiîCì

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:íWì�¿��º¿�ì¥�אì¤��îgÀ�



�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ìhÁ��ìlÁ��KìBô�òI¿��KìDõ�Á�í��Kì�î�í¥
�KìDÁ��î�øWì�íEÃ�ì¹�KìDîE¿Aì�ìiRAא��ÁWìBî�ìEÃA¿��.�"

�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:¿�u��KìDÁ��î�øWì�í��t�îhì��
�õLÁ�í��؛�KôBÁ��¿eÁ�ì¤�ìYîE¿��º¿�ì¥�אì¤ò�ì¹

�ò·K¿:îEô7א��ìhÁ��ìlÁ��KìBô�òI¿��í̧ ìYÃ@ì�
¿�ì¹�Kì�øYì
�îhÁ��îXÁ<ì�î�ìEÃAt�Kì�îYÀ�îXì��t�¾Wì�

�KìDô�òI¿�t�í̧ õYí9ì���.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai entendu 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Lorsque l'un de vous 
fait un rêve agréable, qu'il 

loue ALLAH de Qui vient ce 
rêve, et qu'il le raconte - ou 

suivant une variante: 
uniquement - à ceux qu'il 
aime. Par contre, lorsque 

l'un de vous fait un 
cauchemar, qu'il se réfugie 
auprès d'ALLAH contre son 
mal, car il vient du Diable, et 

qu'il ne le raconte à 
personne. Ainsi, ce rêve ne 



lui causera - t - il aucun 
mal". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îhìì¹�:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿��"�:

�ÀMì�Á�Kô8א��Kì�î�õYא��"−�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹��"�:
�ÀMìCì�ì�Ãא��Kì�î�õYא��"−�ÁiRAא��ìhÁ��−�ígÃAí�Ãא�ì¹�

í�ìYÃ@ì��Kï�îEì
�º¿�ì¥�îhìB¿��ò·K¿:îEô7א��ìhÁ��íi
ì��ÁiÁ�KìBÁ
�îhì�îOÀ>îCìEÃA¿�u�ìhÁ��î¤ôjì<ì�ìEÃ�ì¹�Kï�



�KìDô�òI¿��ò·K¿:îEô7א�t�í̧ õYí9ì���.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
�"�íOÃ>ôCא��:�"�ðcEÁ:¿��ðVÃ>ì�tíiì<ì��ìd�ò¥�  .

D'après 'Abû Qatâda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "La vision pieuse - selon 
une variante: la vision 

agréable - est inspirée par 
ALLAH; tandis que le 

cauchemar est inspiré par le 
Diable; aussi bien, lorsque 
l'un de vous est en proie à 
quelque cauchemar, qu'il 



souffle légèrement à sa 
gauche trois fois avant de 
dire: (Je cherche refuge 

auprès d'ALLAH contre le 
mal de ce rêve). Ainsi, ce 

cauchemar ne lui causera - t 
- il point de mal". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�òµjí	ì¥�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:
�KìDí�ìYÃ@ì��Kì�î�õYא��ígÀ�íWì�¿��º¿�ì¥�אì¤�



ì��Á̧ ò¥Kì�ì��îhì�îdí8î�ìEÃA¿�u�îXÁ<ì�î�ìEÃ�ì¹�Kï�
ì��ò·K¿:îEô7א��ìhÁ��ÁiRA�¿KÁ�u�îµôjì�ì�ìEÃ�ì¹�Kï�

�îhì�ÁiîE¿Aì�ì·K¿��»ÁXRא��ÁiÁ�îCì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Lorsque l'un de vous fait 
un rêve désagréable, qu'il 
crache par trois fois à sa 
gauche, se réfugie auprès 



d'ALLAH par trois fois 
avant de se rendormir sur 

l'autre côté". 
(Transmis par Muslim) 

îhì��lÁ�¿�אì¹tא�òhî��¿M¿AÁא�ì¹�òa¿?î	t�òa¿?î	
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îhÁ��ô·�
ôYא��ìlÁôWì��î·¿��ºìYÁ>Ãא��òg¿;î¿��k¿���ífí�

�î¹¿��ìYì��îg¿��Kì��íiìCîEì�ì»òYí��î¹¿��ÁiEÁ�¿��òYîE¿�
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿Aì�ìµjÀ?ì�



�îfÀ?ì��îg¿��Kì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après 'Abû Al - 'Asqa` 
Wâthila ibn Al - 'Asqa` 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Comptent 
parmi les plus grandes 

impostures les actes 
suivants: s'attribuer à un 

autre père que le sien, 
prétendre avoir vu en songe 

ce qu'on n'a pas vu, 



attribuer à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) des propos 

forgés". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
6-Le livre des salutations 

 
131 - Le mérite du salut et 
l'ordre de saluer les gens 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�
t�kô�ì��îgÀ@Á�jíEí��ìYîE¿��Kï�jíEí��אjÀAí�îWì��

�KìDÁAî�¿��k¿Aì�jíB4Aìא�í�ì¹�אjí�Á�ÃGì�î�ì�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�Kï�jíEí��îgí�ÃAì�ì£�אì¤òI¿�

�ÁWîCÁ�îhÁ��¼MôEÁ�ì��îgÀ@Á�À>î�¿��k¿Aì�jíB4Aìא�¿�
RAא��¼Mì�øE¿��¼M¿�ì¥Kì�í��Ái. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�¾MôEÁ�ì�Á��îgí�EøEí��אì¤ò�ì¹
�Kì�¹õ£í¥�î¹¿��KìDîCÁ��ìhì�î�¿GÁ��אjõEì�¿�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�íO�ÁWì��¿́ Kì�¿��îfì�
ì.Á�ìYÃ@íBÃא��ìgEÁא�ìYî�ò��ÁcîEìp 

ì	�אjÀ�K¿?¿��ÁiîE¿Aì�Kï��ìµK¿�î¤ò�u�jÀAì�ì£א�
ì	uð¶  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "O 
vous qui croyez! N'entrez 

pas dans des maisons autres 
que les vôtres avant de 

demander la permission 
(d'une façon délicate) et de 



saluer leurs habitants" 
(24:27). 

"Quand donc vous entrez 
dans des maisons, adressez - 

vous mutuellement des 
salutations venant 
d'ALLAH, bénis et 
agréables" (24:61). 
"Si on vous fait une 

salutation, saluez d'une 
façon meilleure; ou bien 
rendez - la (simplement)" 

(4:86). 



"T'est - il parvenu le récit 
des visiteurs honorables 
d'Abraham? Quand ils 

entrèrent chez lui et dirent: 
Paix!, il (leur) dit: Paix" 

(51:24 - 25). 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

í�ì¥�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥u�ìµ¿Gì	�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�:

�ígÁ<Ã:í�:�"�ò¶��ðYîEì�؟��¿ìµK�u	õ»¿�tî�א



ì<R:א�ô�NÃ�ìYì�ì¶Ku�À�ìYÃ?ì�ì¹�א��îhì��k¿Aì�ì¶
�î²òYî<ì��îg¿��îhì�ì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), Un homme demanda 

à l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl): "Quelles sont les 

meilleures manifestations de 
l'islam?". - "C'est, lui 

répondit - il, de donner à 
manger, de saluer celui que 



tu connais et celui que tu ne 
connais pas". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ìµK¿��ìgRA�"�:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ì¶ì£��íiRAא��ìd¿Aì��KôB¿�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�:�k¿Aì�îg4Aì�¿��îLì�î¤א

�¿eÁ�¿�¹À�−ìBÃא��ìhÁ��ðY¿>ì��u�ð§jÀAí��ÁM¿@Áo−�
�eí�ôEÁ�ì��KìDô�òI¿��eì�jõEì�í��Kì��îaÁBì�î	K¿�



�eÁ�ô�ø¥ì¤�ÀMôEÁ�ì�ì¹�.�ìµK¿?¿��:ô�¶í�uא�
ì�îgÀ@îE¿A�:�אjÀ�K¿?¿��:ô�eîE¿Aì�uא��í¶

�í̧ ¹í£אìZ¿��ÁiRAא��ÀMìBî�ì¥ì¹�:�ÁiRAא��ÀMìBî�ì¥ì¹�.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: Lorsque ALLAH, le Très 
- Haut, créa Adam, Il lui dit: 

"Rends - toi auprès de ce 
groupe d'anges assis, salue - 



les et fais bien attention à 
leur réponse qui te servira de 
formule de salutation ainsi 

qu'à ta postérité". Adam leur 
dit: "Que la paix soit sur 

vous". Ils répondirent: "Que 
la paix et la miséricorde 

d'ALLAH soient sur toi". Ils 
ajoutèrent donc: "Et la 
miséricorde d'ALLAH". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�¾�ò¦Kì�òhî��Áא�ìYì�Ãא��¿�ì¥KìBí�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�íµjí	ì¥�Kì�ìYì�¿�

�óaî�ì�Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��؛
�òZÁoKìCì�Ãא��òKì�øא�ì¹�ò̂ �òYìBÃא��Á�ì£KìEÁ<Á�
�ÁcEÁ<ô9א��òYî8ì�ì¹�ò[Á�Kì<Ãא��ÁNEÁBî7ì�ì¹

ìBÃא��ò·îjìì¹ô�¶ò�ìYî�ò�ì¹א¥ò�ò¶jÀAÃ;u�Á�Kì7Ã�ò�ì¹�א�
�ògÁ�Ã?íBÃא��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�À̀ Ã>¿��אìXì�

ø»ò¥Kì�í�Ãא��Á�Kìא�ì¹ò¥�ºìWî�� . 



D'après Al - Barâ' ibn `Azib 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) nous a ordonné ces 

sept préceptes: visiter les 
malades, suivre les convois 
funèbres, dire: (Qu'ALLAH 

vous fasse miséricorde) à 
celui qui loue ALLAH après 

avoir éternué, assister le 
faible, venir en aide à 

l'opprimé, énoncer le salut à 
haute voix et exaucer le vœu 



de celui qui use de serment 
en nous sollicitant". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:t�kô�ì��¿MôCì�Ãא��אjÀAí�îWì��
ì¹�אjíCÁ�îHí�t�אjõ�Kì�ì��kô�ì��אjíCÁ�îHí���.�ì¹¿�

t�í̧ jíBí�ÃAì<¿��אì¤��¾�îlì
�k¿Aì�îgÀ@S�í£¿��
í�î�ì�Kì�ì�ô�"�.�¶ì��îgÀ@ìCîEì�îgu�؟��¿�jí7Ãא�א�

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Vous n'irez 
pas au Paradis si vous ne 

croyez pas, et vous ne serez 
pas croyants sans s'aimer. 
Ne voulez - vous pas que je 

vous indique comment 
s'aimer? Enoncez et rendez 

le salut à haute voix". 
(Transmis par Muslim) 



ì	�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�ìcí	jí��lÁ�¿��îhìì¹u�ó¶
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:
ì�ô�¶ì�¿�ì¹�jíBÁ<Ãא�Ku��KìDõ�¿�א�í§KôC��jí7Ã�¿א�א�

¥ì¶Kì�î�jSAìqì¹א�tא�:ì¶Kì<R�jÀAÁqì¹א�א
ì�Á��¿MôCì�Ãא��אjÀAí�îWì��ð¶KìEÁ��í§KôCא�ì¹u�ó¶�.�"

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðhì�:�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 



D'après `Abd - Allâh ibn 
Salâm (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Hommes! Enoncez le 
salut à haute voix, donnez à 
manger, maintenez les liens 
de parenté, faites des prières 
nocturnes (surérogatoires) 

pendant que l'on dort, (c'est 
ainsi que) vous irez 

paisiblement au Paradis". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



�íiô�¿��¾Lî<¿��òhî��ølì�À��òhî��òfîE¿>S:א��òhìì¹
�¹íWî=ìE¿��ìYìBí�ìhî��ÁiRAא��ìWî�ì�lÁ�ÃGì��ì·K¿�

�ò³jõ��¿ì¤òIא��¿Kì�î¹ìW�:��ìµK¿�.��íiì<ì���k¿�א�
�k¿Aì�ÁiRAא��íWî�ì�ôYíBì��îg¿��ò³jõ���¿k�א�

ì¹�¾«KR?ì	tì¹�¾Mì<îEì��ÁLÁ�Kìq�t�ó.Á@î�Á��
ì¹tìWì�¿����t�ÁiîE¿Aì�ìgRAì	��.�ífîE¿>S:א��ìµK¿�

�:�Kï�îjì��ìYìBí�ìhî��ÁiRAא��ìWî�ì�Nî�Á�¿�
�íi¿��NÃAÀ?¿��ò³jõ��Kì�:��K¿	lÁCì<ì�î�ì�î���k¿�א�



�ìNî�¿�ì¹�ò³jõ��KÁ��íaìCî8ì�t�k¿Aì�ícÁ?ì��
ì¹�òaîEì�Ãא�tì¹�òa¿Aø�òhì�א��íµ¿Gî�ì��t�í¶jí�ì��
ì¹�KìDÁ�tÁ��í[ÁAî�ì���؟�ò³jõ�l��ò[Á�Kì�ì�א�

�íµjÀ�¿�ì¹�:�î�ôWì�ì�ì��KìCí�Kì��KìCÁ��î[ÁAîא�
�ìµK¿?¿��:�óhÃ:ì��Kì�¿��Kì�−�ífîE¿>S:א��ì·K¿�ì¹�

�óhÃ:ì��אì¤−�òfî�¿��îhÁ��¹íWî=ì��KìBô���
ô�í̧�!�ò¶�uא� KìCEÁ?¿��îhì��k¿Aì�íg4Aì�í��!�í̧ ¥ì¹ìא

Á�ìq�¾£KìCî	òIÁ��òIR�ìjíBÃא��lÁ��½eÁ�Kì�óUE  . 



D'après At - Tufayl ibn 'Abû 
Ka`b , Il avait l'habitude 

d'accompagner `Abd - Allâh 
ibn `Umar le matin au 

marché. Celui - ci n'y cessait 
de saluer tous ceux qu'il 

abordait: marchands de bric 
- à - brac, camelots, 

indigents ou autres. Un jour 
qu'At - Tufayl s'est rendu 

auprès de lui comme 
d'habitude, `Abd - Allâh ibn 

`Umar l'inviter à 
l'accompagner au marché. - 



"Pour quoi faire?, lui 
demanda - t - il, puisque tu 

n'examines aucune 
marchandise ni demandes 

son prix ni cherche à la 
marchander, et plus encore, 

tu n'y assistes à aucune 
assemblée! Restons donc ici 

à nous entretenir". - 
"Ventripotent! me dit - il, 
(car 'Abû Tufayl l'était en 

effet), nous nous rendons au 
marché pour saluer les gens 
que nous rencontrerons". 



(Transmis par Mâlik) 
 

132 - La façon de saluer les 
autres 

 
ô��KÁ��í�ÁWì�î�íBÃא��ìµjÀ?ì��î·¿��õLì�ì�î�í�u�ò¶

�:ô�îgÀ@îE¿Aì�ÀMìBî�ì¥ì¹�א�ÁiRA�íií�K¿�ìYì�ì¹�uא��í¶
�.�ì·K¿��î·ò�ì¹�òaîBì�Ãא��òÐÁBì9Á��lÁ�ÃGìE¿�

ÁiîE¿Aì�ì¹א�ïWÁא��ígRAì�íBÃא��.�íµjÀ?ì�ì¹
�íLEÁ�íBÃא��:ô�ígÀ@îE¿Aì�א�ì¹uî�ì¥ì¹�í¶�ÀMìB



�lÁ��ÁcÃ:ì<Ãא��ò¹אìjÁ��lÁ�ÃGìE¿��íií�K¿�ìYì�ì¹�ÁiRAא�
�ÁiÁ�îj¿��:îgÀ@îE¿Aìì¹  . 

Il est bon que celui qui salue 
le premier dise: "Salut et 
paix à vous ainsi que la 

miséricorde de Dieu et Ses 
bénédictions!", ainsi il 
emploie le pluriel même 

quand il ne s'adresse qu'à 
une seule personne. Celui 
qui lui répond dit: "Et le 

salut et la paix à vous ainsi 
que la miséricorde de Dieu et 



Ses bénédictions"; ainsi il 
emploie la conjonction "et".�
�íiRAא��ìlÁpì¥�òhîEì8í�Ãא��òhî��ì·אìYîBÁ�îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�:ì�Kì��ølÁ�ôCא��k¿���ðfí�ì¥�
�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�:ô�¶í�uא�

�ìµK¿?¿��ì[¿Aì��ôgí��ÁiîE¿Aì�ô£ìY¿��îgÀ@îE¿Aì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��"�:�ðYî7ì

�.�"�ìµK¿?¿��íYì���ì�Kì��ôgí��:ô�îgÀ@îE¿Aì�uא��í¶
�ÁiRAא��ÀMìBî�ì¥ì¹�.�ìµK¿?¿��ì[¿Aì�¿��ÁiîE¿Aì�ô£ìY¿�



�"�:�ì·¹íYî7Á�.�"�ìµK¿?¿��íYì���ì�Kì��ôgí��:
ô�îgÀ@îE¿Aì�ÀMìBî�ì¥ì¹�א�ÁiRA�íií�K¿�ìYì�ì¹�uא��í¶

�ìµK¿?¿��ì[¿Aì�¿��ÁiîE¿Aì�ô£ìY¿��"�:ì�u�ì·jí��.�"
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�¥ì¹ìא

ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après `Imrân ibn Al - 
Husayn (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), Un 
homme dit pour saluer en 
entrant chez le Prophète 

(pbAsl): "Que la paix soit 



sur vous". Le Prophète lui 
rendit le salut, et l'homme 

s'assit, puis l'Envoyé 
d'ALLAH ajouta: "Dix". Un 

autre vint et dit: "Que la 
paix et la miséricorde 

d'ALLAH soient sur vous". 
Le Prophète lui rendit le 

salut et l'homme s'assit. Et 
l'Envoyé d'ALLAH 

d'ajouter: "Vingt". Un 
troisième dit en pénétrant: 

"Que la paix, la miséricorde 
et les bénédictions d'ALLAH 



soient sur vous". Le 
Prophète lui rendit le salut, 

l'homme s'assit, puis 
l'Envoyé d'ALLAH ajouta: 

"Trente". 
(N.B. :Les "dix", "vingt" et 

"trente" réfèrent aux 
nombres croissants des 
bonnes œuvres qu'avait 

obtenues chacun des trois 
fidèles prononçant les 
différentes formules de 

salut). 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�eîE¿Aì�À�ìYÃ?ì��íf�òYî�Á��אìXì�
ô�ÁiîE¿Aì�א��:ô��NÃAÀ�:��îN¿�K¿�"�ì¶�uא�ì¹u�í¶

�íií�K¿�ìYì�ì¹�ÁiRAא��ÀMìBî�ì¥ì¹�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
ì¹�Á�Kìא�ì¹ò¥�ò̂ î<ì��lÁ��ìa¿�ì¹�אìX¿@ì�



�òhîEì�EÁ�ô8א��"�:�íií�K¿�ìYì�ì¹�"�KìDÁ9î<ì��lÁ�ì¹
�KìDÁ�îXì�Á��.½M¿�jí�Ã?ì��ÁM¿?øא���À�ì£Kì�ò¦ì¹  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) lui a dit 
un jour: "Voici Gabriel qui 
te salue!". Elle lui répondit: 
"Que la paix, la miséricorde 
et les bénédictions d'ALLAH 

soient sur lui". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�ìgRA¿@ì��אì¤��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

¾MìBÁA¿@Á�ì��Kì�ì£Kì¿��u�íiîCì�ìgìDÃ>í��kô�ì��Kï�
�ìgRAì	�îgòDîE¿Aì�ìgRAì�¿��ó¶îj¿��k¿Aì�kì�¿��אì¤ò�ì¹

ì��îgòDîE¿Aìu�Kï��.�אìXì�ì¹�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא
�íaîBì�Ãא��ì·K¿��אì¤��Kì��k¿Aì�ðµjíBî�ì�

 . �¿�ïÐÁא
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), "Le 
Prophète (pbAsl) répétait ses 



paroles à trois reprises pour 
qu'elles soient bien 

comprises et saluait par trois 
fois les gens chez qui il se 

rendait". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�lÁ��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á£אìWÃ?ÁBÃא��òhìì¹

�ìµK¿��òf�òjR:א��ÁiÁ��ÁWì��:ôCÀ��ía¿�îYì��K
�íiì�EÁ8ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCAÁ�
�íg4Aì�íE¿��òfîERAא��ìhÁ��í�lÁ�ìE¿��òhì�RAא��ìhÁ�

�KïBEÁAî�ì�t�ì·K¿;Ã?ìEÃא��íaÁBî�í�ì¹�KïBÁoKì��À̀ Á�jí��



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ì�Kì�¿�
4Aì�í��ì·K¿��KìB¿��ìgRAì�¿��íg�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Al - Miqdâd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) - dans son long récit - , 

"Nous prélevions au 
Prophète (pbAsl) sa part de 

lait. Quand il venait la 
prendre de nuit, il énonçait 
le salut d'une telle voix à ne 
pas réveiller les dormants 

tout en faisant entendre ceux 
qui étaient éveillés". 



(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ìW�òZì��ÁNîCÁ��ì�KìBî	¿��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìDîCì
�½Mì�î8íì¹�Kï�îjì��ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��ôYì��ìgRAì	ì¹

jí<À��Á�Kì�øCא��ìhÁ��Á̧ ÁWìEÁ��ºìjÃ�¿G¿��ð£
�ògEÁAî�ô��KÁ��.�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

�ðhì�ì��ðO�ÁWì��.�k¿Aì�ðµjíBî�ì��אìXì�ì¹
�ìhîEì��ìaìBì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�íiô�¿�



Á̀�ì¹א Ã>RAא�t�ÁMìא�ì¹ò¥�lÁ��ô·¿��í̧ íWø�ìHí�ì¹�Á�ì¥Kì

�ì£í¹אì£�lÁ�¿��"�:ì�ìgRAì�¿�KìCîE¿A  " . 

D'après 'Asmâ' bint Yazîd 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) passant un jour par 

la mosquée alors qu'un 
groupe de femmes y était 
assis, fit signe de sa main 

pour les saluer". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



í��lÁ�¿��îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁBîEì�íDÃא��5»ìY
�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�NîEì�¿�

�NÃAÀ?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��:ô�eîE¿Aì�א�u�í¶
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��.�ìµK¿?¿��"�:t�îfÀ?ì��
ô�eîE¿Aì�א�uô�eîE¿Aì�א��ô·òI¿��í¶u�í¶

�kì�îjìBÃא��ÀMôEÁ�ì��.�"í̧ ��¿�jí�ì£אì£í¹�ì¹ì¥א
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

�ðUEÁ�ìq�.ÁiÁ�jÀ:Á��íiÀ;Ã>¿��ìdì�ì	�îW¿�ì¹  . 



D'après 'Abû Juray Al - 
Hajymî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Je vins 

trouver l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) et pour le saluer je 

dis: "Sur toi la paix, ô 
Envoyé d'ALLAH". - "Ne 
dis pas (Sur toi la paix), 

répondit - il, car cette 
expression est la salutation 

qu'on avait l'habitude 
d'adresser aux morts". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�ì¥	ìµjí�א��íiRAא��kRAìq�ÁiRA

�ìµK¿��"�:�lÁ
KìBÃא��k¿Aì�íLÁא�ôYא��íg4Aì�í�
�k¿Aì�ífEÁA¿?Ãא�ì¹�ÁWÁK¿?Ãא��k¿Aì�lÁ
KìBÃא�ì¹

�òÐÁ�¿@Ãא��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ÁMìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�ø»ò¥Kì�í�Ãא��"�:òÐÁ�¿@Ãא��k¿Aì�íÐÁ=ô8א�ì¹  " .

 
133 - Les règles de politesse 

du salut 
 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui qui 

chevauche une monture doit 
le salut au piéton, ce dernier 
à celui qui est assis et le petit 

groupe au groupe plus 
nombreux". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 



Suivant une variante d'Al - 
Bukhârî: "Et le plus jeune 

au plus âgé". 
î�ì�òhî��ø»ìWíq�¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹u�ì·
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁAÁ�Kì�Ãא��:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�îgí�¿�ìWì��îhì��ÁiRA�¿KÁ��ò§KôCא��k¿�î¹¿��ô·�

ô��KÁ�u�ò¶�.�"�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�¾WøEì��¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhì�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ì¹ì¥ì¹א

�ìfEÁ��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�



í�ôYא�uô��KÁ��À�ìWî�ì��KìBíDõ�¿��ò·KìEÁ?ì�ÃAì��ò·u�ò¶
�ìµK¿��؟�"�:î¹¿�t�k¿�Kì<ì��ÁiRA�¿KÁ��KìBí��.�"

�õ»ÁXÁ�îYøא���ìµK¿��:ðhì�ì��ðO�ÁWì��אìXì�  .
D'après Sudayy ibn `Ajlân 
Al - Bâhilî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"L'homme le plus proche de 
la miséricorde divine est 

celui qui salue le premier". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 



 
Suivant la version d'At - 
Tirmidhî, d'après 'Abû 

'Umâma: "Interrogé sur le 
mérite de celui qui, 

rencontrant un autre, le 
précède à énoncer le salut, le 
Prophète (pbAsl) répondit: Il 

est plus proche de la 
miséricorde divine ". 

�lÁ��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
ìq�Á�lÁ�íBÃא��ÁO�ÁWì�u�íiì��:�ì�Kì��íiô�¿�



�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿���ì�Kì��ôgí��kRAì8¿�
�ÁiîE¿Aì�ô£ìY¿��ÁiîE¿Aì�ìgRAì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì

ô�א¥îaÁ�î��øfì8¿��eô�òI¿�:�"�ì¶��ìµK¿?¿�uא�
øfì8í��îg¿���.�"�ì�Kì��ôgí��kRAì8¿��ìaì�ìY¿�

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿Aì�ìgRAì�¿�
ì��¿eÁ�ì¤�ìfì<¿��kô�ì��ìgRAì	ì¹u�¾א�ôYì��ì��.
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

 
134 - Où il est bon de saluer 

une deuxième fois ceux 



qu'on vient déjà de 
rencontrer, comme celui qui 

est entré et sorti puis est 
rentré aussitôt après, ou 
lorsqu'un arbre ou autre 

obstacle s'est interposé entre 
les deux 

 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme se rendit à 

la mosquée, fit sa prière puis 
se dirigea vers le Prophète 
(pbAsl) et le salua. Après 



avoir rendu le salut, 
l'Envoyé d'ALLAH lui dit: 

"Refais ta prière". L'homme 
recommença sa prière puis 
retourna au Prophète et le 

salua de nouveau. Celui - ci 
rendit le salut puis réitéra 
l'ordre de refaire la prière. 

Cette scène se répéta et 
l'homme dut refaire sa 

prière par trois fois. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�אì¤�

�î·òI¿��ÁiîE¿Aì�îg4Aì�íEÃA¿��í̧ Kì�¿��îgÀ�íWì�¿��ìlÁ?¿�
�î¹¿��ð¥אìWÁ��î¹¿��½�ìYì�ì
�KìBíDìCîEì��îN¿�Kì�

�ÁiîE¿Aì�îg4Aì�íEÃA¿��íiìEÁ?¿��ôgí��ðYì�ì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ì£í¹אì£�jí�¿� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque l'un 



de vous rencontre son 
coreligionnaire, qu'il le 

salue. Si un arbre, un mur 
ou une (grosse) pierre 

s'interpose entre eux, qu'il 
réitère le salut lorsqu'ils se 
rencontrent de nouveau". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 
135 - Le devoir de saluer 
quand on rentre chez soi 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:òI¿��Kï�jíEí��îgí�ÃAì�ì£�אì¤
�ÁWîCÁ�îhÁ��¼MôEÁ�ì��îgÀ@Á�À>î�¿��k¿Aì�jíB4Aìא�¿�

¼Mì�øE¿��¼M¿�ì¥Kì�í��ÁiRAא� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: 

"Quand donc vous entrez 
dans des maisons, adressez - 

vous mutuellement des 
salutations venant 
d'ALLAH, bénis et 
agréables" (24:61). 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ�

�"�:�eÁAî�¿��k¿Aì�NÃAì�ì£�אì¤��ôlìCí��Kì�
�òfî�¿��k¿Aìì¹�eîE¿Aì�¼M¿�ìYì��îhÀ@ì��îg4Aì�¿�

�eÁ�îEì��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðO�ÁWì�ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) m'a dit: 
"O fils! Lorsque tu rentres 



chez toi, salue ta famille, car 
cette salutation sera une 

bénédiction sur toi ainsi que 
sur elle". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

136 - Le salut adressé aux 
enfants 

 
�k¿Aì�ôYì��íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì

�ìµK¿�ì¹�îgòDîE¿Aì�ìgRAì�¿��ó·KìEî�Áq�:�ì·K¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�íiÀAì<Ã>ì��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Passant 
auprès de quelques gamins, 

il les salua, puis ajouta: 
"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) faisait cela". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
137 - La permission de 

saluer son épouse ou une 



femme qu'on n'a pas le droit 
d'épouser (mère, fille, sœur, 
tante etc...) ou des femmes 

étrangères s'il n'y a pas 
risque de quelque tentation; 
de même qu'elles peuvent le 
saluer à la même condition 

 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�îhì

�ìµK¿��:�½�¿�ìYîא��KìCEÁ��îNì�K¿�−�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�
�:�ð¦jí�ì�KìC¿��îNì�K¿�−�òµjíqÀ��îhÁ��íXí�ÃGì��



�íYÁ�îY¿@í�ì¹�ò¥îWÁ?Ãא��lÁ��íií�ìYÃ:ì�¿��òdÃAô�א�
�¿Mì<íBí�Ãא��KìCîERAìq�אì¤òI¿��óÐÁ<ì
�îhÁ��¾�Kô�ì�

ìYì8îא�ì¹�KìCîE¿���íií�øW¿?í�¿��KìDîE¿Aì�íg4Aì�í��KìCÃ�
�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ �¿«î�"�:��íYÁ�îY¿@í�"��íiÀ�îj¿�.�ì¹ì¥א

íhì�Ã:ì� . 
D'après Sahl ibn Sa`d 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Une femme - suivant 

une variante une vieille 
femme - avait l'habitude de 

nous préparer tous les 



vendredis un bouillon des 
tiges de blette et de l'orge 

moulue. Après la prière de 
vendredi, nous nous 

rendions chez elle pour la 
saluer. Et elle de nous offrir 
le plat qu'elle avait préparé".
(Transmis par Al - Bukhârî) 

¿��óJÁ�Kì��ø¶À��îhìì¹�lÁ�¿��ÁNîCÁ��¿Mì�Á�K
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾LÁ�K¿��:�NîEì�¿�

�ì¶îjì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�



�í̧ íYí�î�ì��ÀMìBÁ�K¿�ì¹�ífÁ�ì�î=ì��ìjí�ì¹�òUî�¿>Ãא�
�îNìBRAì�¿��¾�îjì�Á��.�ìO�ÁWì�Ãא��Á�ìY¿�ì¤ì¹�.

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Umm Hâni' , 

Fâkhita bint 'Abû Tâlib 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), "Au jour de la 
conquête de la Mecque, je 

me suis rendue chez le 
Prophète (pbAsl) qui était en 
train de se laver tandis que 
sa fille, Fâtima, le dérobait 



aux regards au moyen d'un 
tissu. J'ai énoncé le salut . 
(puis elle cita le reste du 

hadith)". 
(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ìW�òZì��ÁNîCÁ��ì�KìBî	¿��îhìì¹

�îN¿�K¿��KìDîCì�:�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��KìCîE¿Aì�ôYì�
�KìCîE¿Aì�ìgRAì�¿��¾�ìjî�Á��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�.
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�¥ì¹ìא

�ðhì�ì��ðO�ÁWì��.ì£í¹אì£�lÁ�¿��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹�



À̀�א��ø»ÁXÁ�îYø�؛� Ã>¿�ì¹�:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��ôYì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�ºìjÃ�¿G¿��ð£jí<À��Á�Kì�øCא��ìhÁ��½Mì�î8íì¹�Kï�îjì�

ògEÁAî�ô��KÁ��Á̧ ÁWìEÁ� . 
D'après 'Asmâ' bint Yazîd 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) passant un jour par 

la mosquée alors qu'un 
groupe de femmes y était 



assis, fit signe de sa main 
pour les saluer". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�

�ìµK¿��"�:tì¹�ì£jíDìEÃא��¹אí�ìWî�ì��t�
ô��KÁ��ºì¥Kì8ôCא�u�îgí�ìWì�¿��îgí�EÁ?¿��אì¤òI¿��ò¶

�ÁiÁ?ìEîp¿��k¿���í̧ ¹õY¿:îpK¿��ód�òY¿��lÁ��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא



 
138 - L'interdiction de saluer 
le premier un mécréant et la 

manière de lui rendre son 
salut. Il est par contre 

recommandé de saluer un 
groupe assis où se trouvent 

des musulmans et des 
mécréants 

 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Ne soyez pas 



les premiers à saluer les juifs 
et les chrétiens. Lorsque 

vous rencontrez l'un d'eux, 
acculez - le plutôt à la partie 
la plus étroite du chemin". 

(N.B.: Il s'agit seulement du 
cas où une foule de 

musulmans passerait par le 
même chemin, et où il n'y 

aurait aucun danger - pour 
le juif ou le chrétien - à 

s'écarter). 
(Transmis par Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
îgÀ@îE¿Aì��ífî�¿�א�Á�Kì�Á@Ã��jÀ�jÀ?¿א��ìgRAì	�אì¤�

�:�îgÀ@îE¿Aìì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 

"Lorsque les gens du Livre 
vous saluent répondez par: 

(Et sur vous)". 



(N.B. Les juifs avaient 
l'habitude de saluer les 

musulmans en leur disant: 
"As - sâm (la mort) soit sur 
vous au lieu de dire: "As - 

salâm (la paix) soit sur 
vous". Il convient donc de 
leur rendre la pareille"). 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�Kì	À��îhìì¹
�ó[ÁAî�ì��k¿Aì�ôYì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq



î�¿��ÁiEÁ�u�ì.ÁBÁAî�íBÃא��ìhÁ��½«
�ì.Á�òYî7íBÃא�ì¹−א�Á�ìWì�ì�t�Á£jíDìEÃא�ì¹�ò·Kì�î¹

−�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ígòDîE¿Aì�ìgRAì�¿��
�ìgRAì	ì¹�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Usâma (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), "Le 
Prophète (pbAsl) passant 

auprès d'une assemblée de 
musulmans et de polythéistes 

- juifs et idolâtres - , il les 
salua". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
139 - La recommandation de 
saluer quand on se lève d'un 

cercle ou lorsqu'on quitte 
celui ou ceux avec lesquels 

on était assis 
 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:��îgÀ�íWì�¿��kìDì�îא��אì¤��k¿�



�ì¶jÀ?ì��î·¿��ì£אì¥¿��אì¤òI¿��îg4Aì�íEÃA¿��ò[ÁAî�ìBÃא�
�îg4Aì�íEÃA¿��.א�îNì�îE¿A¿�t�ìhÁ��ôdì�¿GÁ��k¿�¹

í̧��jí�¿�ì£אì£í¹�ì¹א¿��õ»ÁXÁ�îYø�"�.��Á�ìYÁ�tא ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque l'un 

de vous rejoint une 
assemblée, qu'il salue ses 
membres, et qu'il fasse de 



même lorsqu'il s'apprête à 
partir, car la première 

salutation ne vaut pas mieux 
que la dernière". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
140 - Le devoir de demander 
la permission avant d'entrer 

et ses règles de politesse 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�
t�kô�ì��îgÀ@Á�jíEí��ìYîE¿��Kï�jíEí��אjÀAí�îWì��

�KìDÁAî�¿��k¿Aì�jíB4Aìא�í�ì¹�אjí�Á�ÃGì�î�ì�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:א�ìb¿Aì��אì¤ò�ì¹t�íµK¿>Ã�

�ì·ì¤ÃGì�î	א�KìB¿��אjí�Á¤ÃGì�î�ìEÃA¿��ìgÀAí�Ãא��ígÀ@îCÁ�
Rא�îgòDÁAî�¿��îhÁ��ìh�ÁX  

ALLAH, l'Exalté, dit: "O 
vous qui croyez! N'entrez 

pas dans des maisons autres 
que les vôtres avant de 



demander la permission 
(d'une façon délicate) et de 

saluer leurs habitants" 
(24:27). 

"Et quand les enfants parmi 
vous atteignent la puberté, 

qu'ils demandent permission 
avant d'entrer, comme font 

leurs aînés" (24:59). 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î


�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�א:tì��í·אìXî�Á�î	u�ð�



ò�ì¹�e¿��ì·Á¤À��î·òI¿�t�îaÁ�î¥K¿���.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Demandez à trois reprises 
d'être reçu. Si on vous le 

permet, entrez, sinon 
partez". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�îhìì¹
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì	ìXî�Á�îא·í�KìBô��t��ìfÁ<í�א:�"�
�òYì8ì�Ãא��òfî�¿��îhÁ��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Sahl ibn Sa`d 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "La demande 

de la permission avant 
d'entrer (chez autrui) fut 

imposée en raison des 



intimités des foyers que l'on 
pourrait découvrir (si l'on y 

entrait subitement)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
îhì�ølÁ<î�ò¥��òhî��ìYÁאì¹�ìµK¿��ó̈�:�KìCì�ôWì�

�k¿Aì�ì·ì¤ÃGì�î	א�íiô�¿��óYÁ�Kì�lÁCì��îhÁ��ðfí�ì¥
�lÁ��ìjí�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא�

�ìµK¿?¿��¾NîEì��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��؟�íPÁ�¿�¿�
�ÁiÁ�Á£Kì�Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:



ì<¿��אìXì��k¿���î íYî�Àאא�íiîB4At�ì·אìXî�Á�î	
�íi¿��îfÀ?¿��:�îfÀ��:ô�îgÀ@îE¿Aì��ífí�î£¿�¿�uא��í¶
�íiì<ÁBì�א�ífí�ôY��ìµK¿?¿�"�؟�¿��:ô�¶í�uא�

�õlÁ�ôCא��íi¿��ì·Á¤¿G¿��؟�ífí�î£¿�¿��îgÀ@îE¿Aì
�ìfì�ìW¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�.�í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿� . 

D'après Rib`î ibn Hirâch , 
Un homme des Banû `Amir 

nous a transmis le récit 
suivant: Un jour, voulant 



s'introduire chez le Prophète 
(pbAsl), il demanda: "Puis - 
je entrer?". Il entendit alors 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire à son domestique: "Va 

voir cet homme et apprends - 
lui comment on demande 
d'être reçu. Dis - lui de 

saluer d'abord en disant: 
(Que la paix soit sur vous); 
puis de demander: (Puis - je 

entrer?)". Sur ces 
entrefaites, l'homme suivit 
l'instruction du Prophète et 



dit: "Que la paix soit sur 
vous, puis - je entrer?". Et il 

fut alors reçu sur 
l'autorisation de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl). 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�òfì�îCì�Ãא��òhî��¿�ìWÃAÁ��îhì

�ìµK¿��:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��NîEì�¿�
ì¹�ÁiîE¿Aì�NÃAì�ìW¿��ìgRAì	ì¹�ìµK¿?¿��îg4Aì	À��îg¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��"�:



�îfÀ?¿��îaÁ�î¥א�:ô�îgÀ@îE¿Aì��ífí�î£¿�¿�؟�uא��í¶
�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�¥ì¹ìא

ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après Kilda ibn Al - 

Hanbal (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Un jour, j'ai 

pénétré chez le Prophète 
(pbAsl) sans saluer. Il 
(pbAsl) me dit alors: 

"Retourne et dis: Que la 
paix soit sur vous; puis - je 

entrer?". 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
141 - Expliquer que la 
tradition du Prophète 
[Sounna] veut que, 

lorsqu'on dit à celui qui 
demande la permission 

d'entrer: «Qui es-tu?» qu'il 
dise: «Untel», en disant les 

nom et prénom sous lesquels 
il est connu. Tandis qu'il 

n'est pas bon qu'il se 



contente de dire: «C'est moi» 
ou autre réponse pareille 

 
�ÁiÁ��ÁWì��lÁ��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì

	ìYîא�Á��ìµK¿�ì¥	íµjí�א�ÁiRA�tא�ò¥jíDî7ìBÃ��lÁ�א
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�lÁ��ìWÁ<ìq�ôgí�

�ìUì�Ã>ì�î	K¿��KìEî�õWא��Á�KìBô��íf�òYî�Á���k¿�א�
�ìfEÁ?¿��:�ìµK¿��؟�אìXì��îhì��:�íf�òYî�Á��؛
�ìfEÁ��:ì¹�ìµK¿��؟�eì<ì��îhì��:�ðWôBì�í��.�ôgí�

�ìUì�Ã>ì�î	K¿��ÁMìEÁ�Kôא���Á�KìBô�ìWÁ<ìq���k¿�א�



�ìfEÁ��:�ìµK¿��؟�אìXì��îhì��:�ìfEÁ��íf�òYî�Á��:
�ìµK¿��؟�eì<ì��îhì�ì¹�:�k¿�ò�ì¹�ðWôBì�í�

�lÁ��íµK¿?í�ì¹�ôhÁ�òYÁoKì	ì¹�ÁMì<Áא�ôYא�ì¹�ÁMì�Á�Kôא��
�¾�KìBì	�øfÀ��Á�Kì�:�íµjÀ?ìE¿��؟�אìXì��îhì���:
�íf�òYî�Á��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), - dans 

son récit célèbre sur le 
Voyage Nocturne - l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
...Puis Gabriel m'emmena 



au bas - ciel et demanda 
qu'on nous ouvrît. - "Qui est 

- ce?", demanda - t - on. - 
"Gabriel". - "Et qui 
t'accompagne?". - 

"MUHAMMAD". Nous 
montâmes ensuite au 
deuxième ciel, puis au 

troisième et au quatrième et 
ainsi de suite (jusqu'au 

septième). A chaque ciel, à la 
même question posée, on 
faisait la même réponse. 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹�:
�íµjí	ì¥�אì¤òI¿��lÁ�KìERAא��ìhÁ��¼M¿AîE¿��Nî�ìYì�
�lÁ7îBì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�òYìB¿?Ãא��øfÁ��lÁ��lÁ7î�¿��NÃAì<ì�¿��í̧ ìWî�ì¹

�ìµK¿?¿��lÁ��ìY¿��ìN¿>ì�Ã�K¿��"�:�؟�אìXì��îhì��"
�.�NÃAÀ?¿��:�5¥ì¤�jí�¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), Sortant une nuit, 
j'aperçus l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) marcher seul. Je me 
mettais alors en marche au 
clair de lune. Le Prophète, 
en se tournant de mon côté, 
me vit et demanda: "Qui est 

là?". - "'Abû Dharr", 
répondis - je. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óJÁ�Kì��ø¶À��îhìì¹
�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��NîEì�¿�



�ìµK¿?¿��í̧ íYí�î�ì��ÀMìBÁ�K¿�ì¹�ífÁ�ì�î=ì��ìjí�ì¹�"�:
�îhì��؟�Á̧ ÁXì��"�NÃAÀ?¿��:�óJÁ�Kì��õ¶À��Kì�¿��.

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après 'Umm Hâni' 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle), Je me rendis un jour 
auprès du Prophète (pbAsl) 
qui était en train de se laver 

tandis que sa fille, Fâtima, le 
dérobait aux regards. - "Qui 
est - ce?", demanda - t - il. 



Et moi de répondre "C'est 
moi, 'Umm Hâni'". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��NîEì�¿�

�ìµK¿?¿��ì�Kì�Ãא��NÃ?¿�ìW¿��"�:�؟�אìXì��îhì�"�
�NÃAÀ?¿��:�Kì�¿��.�ìµK¿?¿��"�:�؟�Kì�¿��Kì�¿��"�!

�KìDì�òY¿��íiô�¿G¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Un jour, 



je me rendis chez le Prophète 
(pbAsl). Ayant frappé à la 
porte, l'Envoyé d'ALLAH 

demanda: "Qui est - ce?". - 
"C'est moi", répondis - je. Je 
sentis alors que le Prophète 

(pbAsl) répugnait à ma 
réponse, comme il la répéta 

sarcastiquement: "C'est 
moi! C'est moi!". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 



142 - Où il est bon de dire à 
celui qui éternue: «Que Dieu 

soit miséricordieux avec 
toi!» Cependant il n'est pas 

bon de le lui dire quand il ne 
dit pas après avoir éternue: 

«la louange est à Dieu le 
Très-Haut». Les règles de 

politesse à suivre quand on 
éternue ou quand on bâille 

 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:



�í̧ ìYÃ@ì�ì¹�ì§K¿:í<Ãא��õLÁ�í��ìiRAא��ô·�
�ìWÁBì�ì¹�îgÀ�íWì�¿��ì[¿:ìא��ì�í�Kì�ô��ì¤òI¿א�
�ógÁAî�í��øfÀ��k¿Aì�Kù?ì��ì·K¿��k¿�Kì<ì��ìiRAא�

�íiì<ÁBì	�íi¿��ìµjÀ?ì��î·¿��:�íiRAא��eíBì�îYì��.
�ò·K¿:îEô7א��ìhÁ��ìjí��KìBô�òI¿��í�í�Kì�ôא���Kô�¿�ì¹
�Kì��í̧ ô£íYìEÃA¿��îgÀ�íWì�¿��ì�ì�Kì�ì��אì¤òI¿�
�ì�ì�Kì�ì��אì¤��îgÀ�ìWì�¿��ô·òI¿��ìK¿:ì�î	א



�í·K¿:îEô7א��íiîCÁ��¿eÁ�ìp�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "ALLAH se plaît à 
l'éternuement et répugne au 
bâillement. Si donc l'un de 
vous loue ALLAH, le Très - 
Haut, après avoir éternué, 

tout musulman, l'entendant, 
sera tenu de lui dire: 

(Qu'ALLAH vous fasse 



miséricorde!). Quant au 
bâillement, il provient du 

Diable. Aussi, lorsque l'un 
de vous veut - il bâiller, qu'il 
y résiste autant que possible, 
car Satan se moque de celui 

qui bâille". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ì[¿:ì�¤ìא�

�îfÀ?ìEÃA¿��îgÀ�íWì�¿��:�íi¿��îfÀ?ìEÃ�ì¹�ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא�



�íií�Á�Kìq�î¹¿��í̧ jí�¿��:�íiRAא��eíBì�îYì��.
�íi¿��ìµK¿��אì¤òI¿��:�îfÀ?ìEÃA¿��íiRAא��eíBì�îYì�:�

�îgÀ@¿�Kì��íUÁAî8í�ì¹�íiRAא��ígÀ@�ÁWîDì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Lorsque l'un de vous 

éternue qu'il dise: (Louange 
à ALLAH). Son 

coreligionnaire ou son 



compagnon est tenu alors de 
lui dire: (Qu'ALLAH vous 

fasse miséricorde!), et lui de 
répondre: (Qu'ALLAH vous 

guide et vous réforme)". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
ì��ìgRAì	ì¹�íµjÀ?�"�:�îgÀ�íWì�¿��ì[¿:ì�¤ìא�

�ÁWìBî�ì��îg¿��î·òI¿��í̧ jí�øBì7¿��ìiRAא��ìWÁBì�¿�
¿��ìiRAא�u�í̧ jí�øBì7í���.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Lorsque l'un de vous loue 

ALLAH après avoir éternué, 
dites - lui: (Qu'ALLAH te 

fasse miséricorde!). Mais s'il 
ne Le loue pas, ne lui dites 

rien". 
(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:

í�ì¥�ì[¿:ìu�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ìWîCÁ�ò·



¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�îg¿�ì¹�KìBí�ìWì�¿��îNôBì7
:��ìYì��ìµK¿?¿�א�»ÁXR��îg¿��íiî�øBì7í�îNøBì7í�t�א
À��ì[¿:ìu�îg¿A¿��Nî�¿:ìì¹�íiô�ôBì7¿��ð·

�ìµK¿?¿��؟�lÁCî�øBì7í��"�:�ìiRAא��ìWÁBì��אìXì�
�ìiRAא��ÁWìBî�ì��îg¿��eô�ò�ì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Deux 
hommes éternuèrent en 
présence du Prophète 

(pbAsl) qui dit à l'un d'eux: 
"Qu'ALLAH vous fasse 



miséricorde!". L'autre 
s'étonna alors: "Tu as 

imploré la miséricorde divine 
en faveur de mon 

compagnon quand il a 
éternué et tu ne l'as pas fait 
pour moi?!". - "C'est que tu 

n'as pas loué ALLAH 
comme il l'a fait", répondit 

le Prophète. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

�íiì�îjì��î¹¿��í̧ ìWì��ìaìpì¹�ì[¿:ìì¹	ìgRAì��ì¤א�
�ì̂ ¿>ì�ì¹�ÁiEÁ��k¿Aì−�ô̂ ¿��î¹¿��−�KìDÁ��

�íiì�îjìq�.�»ò¹אôYא��Reì
�.�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ìµK¿�ì¹�õ»�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Lorsque l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) éternuait, 
il mettait sa main ou son 

vêtement devant sa bouche 
pour baisser la voix". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�òµjí	ì¥�ìWîCÁ�ì·jí�¿�Kì<ì�ì��í£jíDìEÃא��ì·K¿�

�î·¿��ì·jí�îYì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�îgíD¿��ìµjÀ?ì��"�:�íiRAא��ígÀ@íBì�îYì��"�íµjÀ?ìE¿�

�"�:�îgÀ@¿�Kì��íUÁAî8í�ì¹�íiRAא��ígÀ@�ÁWîDì��"�.



�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�¥ì¹ìא
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après 'Abû Mûsâ 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Lorsqu'ils se 

trouvaient auprès du 
Prophète (pbAsl), les juifs 

s'efforçaient d'éternuer pour 
qu'il implore en leur faveur 
la miséricorde divine. Mais, 
il se contentait de leur dire: 
(Qu'ALLAH vous guide et 

vous réforme)". 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
RAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�ìg�"�:�îgÀ�íWì�¿��ì�ì�Kì�ì��אì¤�

�ô·òI¿��ÁiEÁ��k¿Aì�Á̧ ÁWìEÁ��ÃeÁ�îBíEÃA¿�
�ÁiEÁ��ífí�îWì��ì·K¿:îEô7א��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 



"Lorsque l'un de vous bâille, 
qu'il mette sa main sur la 

bouche pour obstruer la voie 
à Satan". 

(Transmis par Muslim) 
 

143 - Où il est bon de se 
serrer la main quand on se 

rencontre ainsi que de 
montrer un visage souriant. 

Où il est bon de baiser la 
main d'un saint homme, 
d'embrasser son propre 

enfant et de donner 



l'accolade à celui qui rentre 
d'un voyage. Il est par contre 

mal vu de s'incliner 
 

�ìµK¿��¿�ì£Kì�¿��Á�KR:ì�Ãא��lÁ�¿��îhì�:�NÃAÀ�
t�ó[ì��:�lÁ��ÀMì�¿�Kì8íBÃא��îNì�K¿�¿�

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�Á�Kì�îq¿�
�ìµK¿��؟�ìgRAì	ì¹�:�îgì<ì��.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Qatâda , Je 
demandai à 'Anas: "La 

poignée de main était - elle 



en usage parmi les 
Compagnons de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl)?". - 
"Oui", me répondit - il. 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�KôB¿�

�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��òhìBìEÃא��ífî�¿��ì�Kì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:îW¿��îgÀ�ì�Kì��

�ì�Kì��îhì��íµô¹¿��îgí�ì¹�òhìBìEÃא��ífî�¿�



�ÁMì�¿�Kì8íBÃ�KÁ��.�"�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), A 

l'arrivée des Yéménites, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

dit (à ses Compagnons): 
"Les gens du Yémen qui 

sont les premiers à 
introduire la poignée de 

main, sont arrivés". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ìYì�Ãא��òhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
ì8ì�ìE¿��ò·KìEÁ?ì�ÃAì��òhîEìBÁAî�í��îhÁ��Kì��ò·Kì�¿�K

�t�K¿�òYì�Ã>ì��î·¿��ìfî�¿��KìBíD¿��ìYÁ>À���.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ì£í¹אì£�jí�¿� . 

D'après Al - Barâ' 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque deux 
musulmans se rencontrent et 
se serrent les mains, ALLAH 



les absout avant même qu'ils 
ne se séparent". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ðfí�ì¥�:�KôCÁ��ífí�ôYא��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�lÁCì��íi¿�؟�îCì�¿��íi¿?�ÁWìq�î¹¿��í̧ Kì�¿��k¿?ÃAì�
�ìµK¿��"�:t�.�"��ìµK¿��:�íiÀAø�¿?í�ì¹�íií�òZì�ÃAìE¿�¿�
¿��ìµK�"�:t�.�"��ìµK¿��:�Á̧ ÁWìEÁ��íXí�ÃGìE¿�



�ìµK¿��؟�íií�Á�Kì8í�ì¹�"�:�îgì<ì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Un 

homme demanda au 
Prophète (pbAsl): "O 

Envoyé d'ALLAH! 
Lorsqu'on rencontre son 

coreligionnaire ou son ami, 
doit - on lui faire la 

révérence?". - "Non", lui 
répondit - il. - "Doit - on 

l'étreindre et l'embrasser?". 



- "Non". - "Alors, on lui 
serre la main?". - "Oui". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiRAא��ìlÁpì¥�óµKô�ì�òhî��ì·אìjÃ>ìq�îhìì¹
�:�ÁiÁ�Á�Kì8Á��÷»Á£jíDì��ìµK¿��:�ìµK¿��íiîCì
�KìEì�¿G¿��ølÁ�ôCא��אìXì��k¿���KìCÁ��îLì�î¤א
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�ìY¿�ìX¿��¾�KìCøEì��¾�Kì���òaî�Á��îhì�í̧ t¿Gì�¿�
�í̧ ìWì��uô�¿?¿��:�ÁiÁ�îj¿��k¿���ìO�ÁWì�Ãא�



�í̧ íi¿Aî�ò¥ì¹�tK¿�ì¹�:��íWìDî7ì��eô�¿��÷lÁ�ì�.�ì¹ì¥א
¾Mì�EÁ�ìq�ìWEÁ�Kì	¿GÁ��í̧ íYîE¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא�� . 
D'après Safwân ibn `Assâl 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "Deux juifs allèrent 
trouver l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) et l'interrogèrent au 

sujet de neuf signes 
évidents". Safwân poursuivit 

le récit jusqu'à: "...Ils 
embrassèrent alors ses mains 
et ses pieds en disant: Nous 



témoignons que tu es un 
prophète!". 

(Transmis par At - Tirmidhî 
et autres) 

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 

�½Mô8Á��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹
�kRAìq�ølÁ�ôCא��ìhÁ��Kì�îjì�ìW¿��:�KìDEÁ��ìµK¿�



�jí�¿��í̧ í̧�.�ì¹ì¥א ìWì��KìCÃAô�¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
ì£í¹אì£ . 

D'après un récit de Ibn 
`Umar (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "Nous nous 
rapprochâmes alors du 

Prophète (pbAsl) et 
embrassâmes sa main". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 



Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
�:�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�íµjí	ì¥ì¹�¿MìC�ÁWìBÃא��¿Mì�ò¥Kì��íhî��íWî�ì¦�ì¶ÁW¿�
�lÁ�îEì��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�õlÁ�ôCא��ÁiîE¿���ì¶K¿?¿��.�ì�Kì�Ãא��ììY¿?¿��í̧ Kì�¿G¿�
�íiì�îjì��õYí�ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq



�:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ íi¿?ìCì�î�íi¿Aô�¿�ì¹�.�ì¹ì¥אK¿�
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Zayd 

ibn Hâritha se rendit à 
Médine alors que l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) était chez 

moi. Zayd vint alors chez 
nous et frappa à la porte. Le 
Prophète (pbAsl) se leva et, 
traînant son vêtement, alla 

lui ouvrir. A la vue de Zayd, 
il l'étreignit et l'embrassa". 



(Transmis par At - Tirmidhî)
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:t�Á²¹íYî<ìBÃא��ìhÁ��ô·ìYÁ?î�ì��
�ódEÁA¿��¾iî�ìjÁ��¿́ Kì�¿��k¿?ÃAì��î·¿��îj¿�ì¹�Kï�îEì


�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) m'a dit: "Ne 

dédaigne aucune œuvre pie, 
fût - ce s'il s'agit de recevoir 
ton prochain avec un visage 

radieux". 
(Transmis par Muslim) 
îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íi

�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìfô�¿�
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�ìhî��ìhì�ì�Ãא��؛



�·ô��lÁ�:��íìYÃ��íhî��ó[Á�Kì�ìµK¿?¿�t�א
¼�ìYì7ì��ìhÁ�א�ÁW¿�ìjÃ��Kì��NÃAô�¿��îgíDîCÁ��ïWì�¿א�

�.¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ÁiîE
�ìgRAì	ì¹�"�:�îhì�t�îgì�îYì��t�îgì�îYí���.�"�!

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Le Prophète (pbAsl) 
ayant embrassé son petit - 
fils, Al - Hasan ibn `Alî 

(qu'ALLAH soit satisfait des 



deux), Al - 'Aqra` ibn Hâbis 
lui dit: "J'ai dix enfants et 
n'ai jamais embrassé l'un 

d'eux!". L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) lui répondit: 
"ALLAH ne fait pas 

miséricorde à celui qui se 
montre impitoyable envers 

autrui". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

7-Le livre de la visite des 
malade 



 
144 - Le devoir de rendre 

visite au malade, de suivre le 
cortège funèbre du mort, de 
prier sur lui, d'assister à son 
inhumation et de stationner 
quelques moments devant sa 
tombe après son enterrement

 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�ò¦Kì�òhî��Áא�ìYì�Ãא��òhì

�ìµK¿��KìBíDîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�Kì�ìYì�¿�
�ò̂ �òYìBÃא��Á�ì£KìEÁ<Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�



�ò[Á�Kì<Ãא��ÁNEÁBî7ì�ì¹�Á�ì¦KìCì�Ãא��òKì�øא�ì¹
�ò¶jÀAÃ;ìBÃא��òYî8ì�ì¹�ògÁ�Ã?íBÃא��ò¥אìYî�ò�ì¹

ôWא��ÁMì�Kì�ò�ì¹ô�.�¶ò�uאlÁ�Á�Kì7Ã�ò�ì¹�א�
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après Al - Barâ' ibn `Azib 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), "L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) nous a enjoint de 
visiter le malade, de suivre le 

convoi funèbre, de dire 
(Qu'ALLAH te fasse 



miséricorde!) à celui qui 
loue ALLAH après avoir 

éternué, d'exaucer le vœu de 
celui qui use de serment en 
nous sollicitant, de porter 

secours à l'opprimé, 
d'accepter l'invitation et 

d'énoncer le salut à haute 
voix". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�ìµK¿��"�:�ògÁAî�íBÃא��k¿Aì�ògÁAî�íBÃא��õdì�
�ð[îBì��:ô�ò̂�õ£ì¥u�א� �òYìBÃא��À�ì£KìEÁì¹�ò¶

�Á�ìjîôWא��ÀMì�Kì�ò�ì¹�òZÁoKìCì�Ãא��íKì�øא�ì¹
�ò[Á�Kì<Ãא��íNEÁBî7ì�ì¹�.�"ðd¿>ô�í�ÁiîE¿Aì�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Tout 

musulman a cinq droits sur 
son coreligionnaire: lui 

rendre le salut, le visiter s'il 



tombe malade, suivre son 
convoi funèbre quand il 
meurt, répondre à son 
invitation et lui dire: 
(Qu'ALLAH te fasse 

miséricorde) quand il loue 
ALLAH après avoir 

éternué". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



ôZì�ìiRAא��ô·��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íµjÀ?ì��ôfì�ì¹��:
�lÁ�îWí<ì��îg¿A¿��NîpòYì��ì¶ì£��ìhîא��Kì��!�ìµK¿�

�:�õ�ì¥�ìNî�¿�ì¹�´í£jí¿��ìcîE¿��ø�ì¥�Kì�
�ìµK¿��؟�ì.ÁB¿�Kì<Ãא��:�ô·¿��NîBÁAì�Kì�¿�

À��»ÁWî�ìu�í̧ îWí<ì��îg¿A¿��ìªòYì��Kï��!�Kì�¿�
ì�ìj¿��i�îWí�îj¿��eô�¿��NîBÁAì�lÁCì�îW

�îg¿A¿��eí�îBì<Ã:ì�î	א�ì¶ì£��ìhîא��Kì��؟�í̧ ìWîCÁ
�lÁCîBÁ<Ã:í��!�ìµK¿��:�ìcîE¿��ø�ì¥�Kì�



�ì.ÁB¿�Kì<Ãא��õ�ì¥�ìNî�¿�ì¹�eíBÁ<Ã�À��!�ìµK¿��:
�»ÁWî�ì�eìBì<Ã:ì�î	א�íiô�¿��NîBÁAì�Kì�¿�

À�u�íiîBÁ<Ã:í��îg¿A¿��ð·�!�îj¿��eô�¿��NîBÁAì�Kì�¿�
¿��íiì�îBì<Ã�¿��Kì��؟�»ÁWîCÁ�¿eÁ�ì¤��îWì�ìj

�lÁCÁ?î�ì��îg¿A¿��eí�îE¿?î�ì�î	א�ì¶ì£��ìhîא��!
�ìµK¿��:�õ�ì¥�ìNî�¿�ì¹�eEÁ?î	¿��ìcîE¿��ø�ì¥�Kì�

�ìµK¿��؟�ì.ÁB¿�Kì<Ãא��:�»ÁWî�ì�´K¿?î�ì�î	א
À�u�ÁiÁ?î�í��îg¿A¿��ð·�!�îj¿��eô�¿��NîBÁAì�Kì�¿�



»ÁWîCÁ�¿eÁ�ì¤�ì�îWì�ìj¿��íiì�îE¿?ì	�؟��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: ALLAH - à Lui 

la puissance et la gloire - 
dira au Jour de la 

Résurrection: "O fils 
d'Adam! Je suis tombé 

malade et tu ne M'as pas 
visité!". - "Seigneur, 

répondra l'homme, comment 



Te rendre visite et Tu es le 
Seigneur des mondes?!". - 

"Tu savais que Mon 
serviteur Untel était malade 
et tu ne l'as cependant pas 

visité! Ne savais - tu pas que 
si tu l'avais visité, tu 

M'aurais trouvé chez lui?! O 
fils d'Adam! Je t'ai demandé 

de la nourriture et tu ne 
M'as rien donné à 

manger!". - "Seigneur! 
Comment Te donner à 
manger et Toi, Tu es le 



Seigneur des mondes?!". - 
"Mais tu n'avais pas nourri 

Mon serviteur Untel qui 
t'avait demandé à manger! 
Ne savais - tu pas que si tu 

lui avais donné à manger, tu 
auras trouvé ta nourriture 
chez Moi?! O fils d'Adam! 

Je t'ai demandé à boire et tu 
Me l'as refusé?!". - 

"Seigneur, comment Te 
donner à boire et Toi, Tu es 
le Seigneur des mondes?". - 

"Mon serviteur, Untel t'a 



demandé à boire et tu ne lui 
as pas donné! Ne savais - tu 
pas que si tu lui avais donné 
à boire, tu aurais trouvé ta 

boisson chez Moi?". 
(Transmis par Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�אjíBÁ<Ã�¿�ì¹�ì̂ �òYìBÃא��¹אí£jí
�ìlÁ�Kì<Ãא��אjS@À�ì¹�ìaÁoKì�Ãא��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�õ»ò¥Kì�í�Ãא��"�.�lÁ�Kì<Ãא��:�א"tíÐÁ	  . 



D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Visitez le 

malade, nourrissez l'affamé 
et délivrez le captif". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·Kì�îjì��îhìì¹

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ô·�
Ãא��îµìZì��îg¿��ìgÁAî�íBÃא��í̧ Kì�¿��ì£Kì�ìgÁAî��ì¤א�íB

�ìaÁ�îYì��kô�ì��ÁMôCì�Ãא��ÁM¿�îYí��lÁ��.�"�ìfEÁ�



�Kì�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA�Kì�ì¹��ÀM¿�îYí�א�ÁMôCì�Ã�؟�:�
�ìµK¿��"�:�Kì�KìCì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Thawbân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Lorsque le musulman 
rend visite à son 

coreligionnaire (malade), il 
ne cesse de cueillir des fruits 
du Paradis jusqu'à ce qu'il 

revienne". 
(N.B: Métaphore faisant 
allusion au mérite de la 



visite du malade et à sa 
récompense). 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�í£jí<ì��ógÁAî�í��îhÁ��Kì�
��¼�ì¹îW¿��KïBÁAî�í�t�ì·jí<î�ì	�ÁiîE¿Aì�kRAìq�

�í̧ ì£Kì�î·ò�ì¹�ìlÁ�îBí��kô�ì��¾e¿Aì��ìcÃ�¿�
��¼MôEÁ7ìt�kRAìq��ìcÃ�¿��ì·jí<î�ì	�ÁiîE¿Aì

�ðc�òYì��íi¿��ì·K¿�ì¹�ìUÁ�î8í��kô�ì��¾e¿Aì�



�ÁMôCì�Ãא��lÁ��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
�ðhì�ì��ðO�ÁWì��"�.�íc�òYì�Ãא��:�"�íYìBôא��
�í²¹íYî�ìBÃא��:kìCì�î�íBÃא��õ»¿�  . 

D'après `Alî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

dire: "Lorsqu'un musulman 
rend visite, le matin, à un 
coreligionnaire (malade), 

soixante - dix mille anges ne 
cessent de prier pour lui 

jusqu'au soir. Et quand il le 



visite le soir, soixante - dix 
mille anges ne cessent de 
prier pour lui jusqu'au 

matin. Il se verra attribué, 
comme récompense, un tas 

de fruits recueillis au 
Paradis". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ì·K¿�

À�u�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��í¶íWî�ì��÷»Á£jíDì��ð¶
�kRAìq�õlÁ�ôCא��í̧ Kì�¿G¿��ìªòYìB¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì



�ìWîCÁ�ìWì<¿?¿��í̧ í£jí<ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�íi¿��ìµK¿?¿��ÁiÁ	Ã�ì¥�"�:�îgÁAî	¿��.�"¿;ìC¿��k¿���ìY

�í̧ ìWîCÁ�ìjí�ì¹�ÁiEÁ�¿��.�ìµK¿?¿��:�Kì�¿��îaÁ�¿�
�kRAìq�õlÁ�ôCא��ì ìYì�¿��ìg¿Aî	¿G¿��ògÁ	K¿?Ãא�

�íµjÀ?ì��ìjí�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�íWîBì�Ãא�
�ò¥KôCא��ìhÁ��í̧ ìX¿?î�¿��»ÁXRא��ÁiRAÁ��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Un 

jeune juif qui était en service 



chez le Prophète (pbAsl), 
tomba malade. Comme 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
lui rendit visite, il se mit à 

son chevet et lui dit: 
"Embrasse l'islam". Le 

jeune homme regarda son 
père qui lui dit: "Obéis à 

'Abû Al - Qâsim". Sur ce, le 
jeune homme se convertit. 

De retour, le Prophète 
(pbAsl) dit: "Louange à 

ALLAH qui l'a délivré de 
l'Enfer". 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

145 - Les invocations qu'on 
doit faire en faveur du 

malade 
 

�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì·K¿��ì¤א��íiRAא��kRAìq

�í·Kì�א�ì�îlô7��íiîCÁ�tא
k¿@ì�î�אî�−�î¹¿��
�ð¡îYí��î¹¿��½Mì�îY¿��ÁiÁ��îNì�K¿�−�ìµK¿��

�ÁiÁ<í�îqÀGÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�



ì¹ì¹�אìX¿@ì��¿MìCîEìEí�íhî��í·KìEÃ>í	�ìaìp
KÁ��íiì�ì�Kô�ì	�»ò¹אôYא�t�KìDì<¿�ì¥�ôgí��òªî¥

�ìµK¿�ì¹�"�:�ÁM¿?�òYÁ��KìCÁpî¥¿��ÀMì�îYí��ÁiRAא��ògî�Á�
�KìCø�ì¥�ò·î¤òIÁ��KìCíBEÁ?ì	�ÁiÁ��k¿>î7í��KìCÁ9î<ì��.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), 
Lorsqu'on tombait malade, 
se plaignait d'un ulcère ou 
d'une blessure, le Prophète 

(pbAsl) faisait ceci; - et 



Sufyân ibn `Uyayna, le 
transmetteur, mit son index 
sur terre, le leva et dit: "Au 
nom d'ALLAH... la terre de 

notre pays et la salive de l'un 
de nous, guériront notre 
malade, par la grâce du 

Seigneur". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�

�ÁiÁAî�¿��ì̂ î<ì��í£jí<ì��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì



�íµjÀ?ì�ì¹�kìCîBíEÃא��Á̧ ÁWìEÁ��íUì�îBì��"�:�ôgíDRAא�
�Ácî
¥ô�ì�א�ò§KôC��ìLÁ�îXí�א�ò§ÃGì�Ã�א

�lÁ�Kô7א��ìNî�¿�t��ì�K¿>Á
�t�ï�K¿>Á
�´í�K¿>Á
�
tKì=í���KïB¿?ì	�í¥Á£�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Quand 

l'une des femmes du 
Prophète (pbAsl) tombait 
malade et qu'il lui rendit 
visite, il la caressait de la 
main droite et disait: "O 



ALLAH! Seigneur des 
hommes! Dissipe le mal et 

guéris car Tu es le 
Guérisseur; il n'y a d'autre 
guérison que la Tienne, une 
guérison qui ne fait place à 

aucune maladie". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹

�íiRAא��íiìBÁ�ì¥�¾NÁ�Kì�Á��:¿�t�ÁMìEÃ�íYÁ��¿eEÁ�î¥¿��
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�؟��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥



�ìµK¿��:�k¿Aì��:�ìµK¿��"�:�ò§KôCא��ô�ì¥�ôgíDRAא�
�lÁ�Kô7א��ìNî�¿��Ácî
�ìLÁ�îXí�t�א�ò§ÃGì�Ã�א

��ìlÁ�Kì
t�ï�K¿>Á
�ìNî�¿��t�KïB¿?ì	�í¥Á£Kì=í���"
�.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Il avait 
dit à Thâbit (qu'ALLAH lui 
fait miséricorde): "Ne veux - 

tu pas que je t'exorcise à 
l'aide d'une formule que 

prononçait l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl)?". - 
"Si!", répondit Thâbit. - "O 

ALLAH! Seigneur des 
hommes, dit 'Anas, Toi qui 

dissipes le mal, guéris car Tu 
es le Guérisseur et nul autre 

que Toi ne peut procurer 
une guérison qui ne fait 

place à aucune maladie". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��òhî��ÁWî<ì	�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ�ì£Kì



�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�Ácî
א�ôgíDRA�א
א�ôgíDRA�א
Ácî�	ïWî<ìא�א�ôgíDRA�؛�	ïWî<ìא�

�ðgÁAî"�.�א
Ácî�	ïWî<ìא�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Sa`d ibn 'Abû 

Waqqâs (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), "L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) me rendit 
visite quand j'étais malade 
et, invoqua ALLAH à trois 
reprises en ma faveur par 

ces termes: (Seigneur! 
Guéris Sa`d)". 



(Transmis par Muslim) 
lÁ�¿��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹�ò©Kì<Ãא��

�òµjí	ì¥�k¿���K¿@ì
�íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�Kï<ì�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�íi¿��ìµK¿?¿��ìg¿Aî	¿��íXîCí��Á̧ ÁWì�ì��lÁ��í̧ íWÁ�ì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�îhÁ��íg¿�ÃGì��»ÁXRא��k¿Aì�´ìWì��îaìp

ì�ì��îfÀ�ì¹�´ÁW�:�ÁiRAא��ògî�Á�−ì��u�Kï�−�
í¤jí��ÁiRA�¿KÁ�ÁiÁ�ì¥îWÀ�ì¹�:�îfÀ�ì¹�	ìaî�ì��ôYìא�¾�¿�



�í¥Á¤Kì�À�ì¹�íWÁ�¿��Kì��øYì
�îhÁ��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Abû `Abd - Allâh 
`Uthmân ibn 'Abû Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Il se plaignait au 
Prophète (pbAsl) d'un mal 
qu'il éprouvait. Et l'Envoyé 
d'ALLAH de lui dire: "Mets 
la main là où tu sens le mal 
et dis par trois fois: (Au nom 

d'ALLAH), puis à sept 
reprises: (Je me réfugie en la 



puissance et le pouvoir 
d'ALLAH contre le mal que 
j'éprouve et contre ce que je 

redoute)". 
(Transmis par Muslim) 
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì

�:�íiÀAì�¿��í̧ îYí9î�ì��îg¿��Kï9�òYì��ì£Kì�îhì�
í̧�	ìaî�ì��ôYìא�¾� ìWîCÁ�ìµK¿?¿��"�:�ìiRAא��íµ¿Gî	¿�

�î·¿��ògEÁ;ì<Ãא��ò̈ îYì<Ãא��ô�ì¥�ìgEÁ;ì<Ãא�



eìEÁ>î7ì���t�¿eÁ�ì¤�îhÁ��íiRAא��í̧ K¿�Kì�
�òªìYìBÃא��.�"�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:�ígÁ�Kì�Ãא��ìµK¿�ì¹�ðhì�ì��ðO�ÁWì��:

ø»ò¥Kì�í�Ãא��Á«îYì
�k¿Aì�ðUEÁ�ìq�ðO�ÁWì� 
. 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: Quiconque rend visite à 
un malade non mourant, et 

répète par sept fois auprès de 



lui: "Je demande à ALLAH, 
le Grand, le Seigneur du 

Trône immense, de te 
guérir", ne sera jamais 
atteint par sa maladie. 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

íiîCìì¹�)��ó§Kô�ì�òhîא��(�kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�
�5lÁא�ìYî¿��k¿Aì�ìfì�ì£�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�îhì��k¿Aì�ìfì�ì£�אì¤��ì·K¿�ì¹�í̧ í£jí<ì�



�ìµK¿��í̧ í£jí<ì��"�:t�ì§ÃGì���؛�î·��ð¥jíD¿�
�íiRAא��ì�Kì
�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Le Prophète (pbAsl) alla 
rendre visite à un Bédouin 

malade. Il dit alors comme il 
le faisait dans les cas pareils: 
(Ne trouve pas mauvais que 
tu sois (malade), cela serait 

une purification (des péchés) 
si ALLAH le veut). 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��kì�¿��ìf�òYî�Á��ô·¿��íiîCì

�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�NîE¿@ì�î
�íWôBì�אí��Kì�
�ìµK¿��؟�"�:�îgì<ì��"�ìµK¿��"�:�ÁiRAא��ògî�Á�

�e�Á¤îHí��¾�îlì
�øfÀ��îhÁ��eEÁ�î¥¿��:�îhÁ�
øfÀ��øYì
�¾WÁ	Kì��òhîEì�î¹¿��ó[Ã>ì���!�íiRAא�

�eEÁ�î¥¿��ÁiRAא��ògî�Á��eEÁ>î7ì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 



D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Gabriel alla 
trouver le Prophète (pendant 

sa maladie) et lui dit: "O 
MUHAMMAD! Tu 
souffres?". - "Oui", 

répondit le Prophète (pbAsl). 
- "Au nom d'ALLAH, reprit 
Gabriel, je t'exorcise, de tout 

ce qui te nuit, du mal qui 
provient de tout esprit et de 

tout mauvais œil. 
Qu'ALLAH te guérisse. Au 



nom d'ALLAH je 
t'exorcise!". 

(Transmis par Muslim) 
¿��îhìì¹�lÁ�¿�ì¹�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�


ìWòDìא��KìBíDô�¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿Aì

�ìµK¿��íiô�¿��ìgRAì	ì¹�"�:�ìµK¿��îhì��:t��ìi¿���t�
�ìµK¿?¿��íiõ�ì¥�íi¿�ôWìq�íYì�Ã�¿��íiRA�¿אì¹�íiRAא��:t�

��ìi¿��t�íYì�Ã�¿��Kì�¿�ì¹�Kì�¿���.�ìµK¿��אì¤ò�ì¹�:t�
��ìi¿��t�í̧ ìWî�ì¹�íiRAא��t�ìµK¿��íi¿��¿e�òYì
��:



�íµjÀ?ì��:t��ìi¿���t�»ÁWî�ì¹�Kì�¿��t�¿e�òYì
�
�lÁ��.�ìµK¿��אì¤ò�ì¹�:t��ìi¿���t�íi¿��íiRAא��

�ìµK¿��íWîBì�Ãא��íi¿�ì¹�ÀeÃAíBÃא��:t��ìi¿���t�Kì�¿��
îBì�Ãא��lÁ��ÀeÃAíBÃא��lÁ�ì¹�íW�.�ìµK¿��אì¤ò�ì¹�:

t��ìi¿���tì¹�íiRAא��tì¹�ìµîjì��t��¿�ôjÀ��t�
�ìµK¿��ÁiRA�¿KÁ��:t��ìi¿���tì¹�Kì�¿��tì¹�ìµîjì��t�
��¿�ôjÀ�t�lÁ���.�"�íµjÀ?ì��ì·K¿�ì¹�"�:�îhì�

�íiîBì<Ã:ì��îg¿��ì�Kì��ôgí��ÁiÁpìYì��lÁ��KìD¿�K¿�



�í¥KôCא��.�א"ì¹ì¥�ðO�ÁWì��ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧
ðhì�ì� . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî et 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), Ils ont témoigné que 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

avait dit: Quand un 
Serviteur témoigne: "Il n'y a 
d'autre divinité qu'ALLAH, 

ALLAH est plus Grand", 
ALLAH confirme ses propos 
en disant: "Certes, il n'y a 



d'autre divinité que Moi et 
Je suis le plus Grand". 
Lorsqu'il dit: "Il n'y a 

d'autre divinité qu'ALLAH, 
Il n'a pas d'associé", 

ALLAH reprend: "Certes, il 
n'y a d'autre divinité que 

Moi, seul, Je n'ai pas 
d'associé". Et quand le 

Serviteur témoigne: "Il n'y a 
d'autre divinité qu'ALLAH, 

à Lui la royauté et la 
louange", ALLAH dit: "Il 
n'y a d'autre divinité que 



Moi; à Moi la royauté et la 
louange". Lorsqu'il dit: "Il 

n'y a d'autre divinité 
qu'ALLAH, il n'y a ni 

puissance ni force qu'en 
ALLAH", ALLAH dit: "Il 
n'y a d'autre divinité que 

Moi, et il n'y a ni puissance 
ni force qu'en Moi". Le 
Prophète (pbAsl) disait 

aussi: "Si un malade répète 
ces mots puis meurt, le Feu 

ne le touchera jamais". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



 
146 - Où il est bon de 

s'enquérir des nouvelles du 
malade auprès de sa famille 

 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhì
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾LÁ�K¿��lÁ�¿��ìhî��ôlÁAì
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ÁWîCÁ�îhÁ��ì ìYì�
�ìl4�íjí��»ÁXRא��ÁiÁ<ì�ì¹�lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì

�í§KôCא��ìµK¿?¿��ÁiEÁ��"�:�òhì�ì�Ãא��Kì�¿��Kì�



¿��ìcîE¿��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìUì�îq
�ìµK¿��؟�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�ÁiRAא��ÁWîBì�Á��ìUì�îq¿�
�Kïoò¥Kì��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Comme `Alî ibn 'Abû 

Tâlib (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) sortit de chez 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
lors de sa maladie de mort, 

on lui demanda: "O 'Abû Al 
- Hasan! Comment se porte 



l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl)?". - "Grâce 

àALLAH, il a recouvré ses 
forces", répondit `Alî. 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

147 — Ce que doit dire celui 
qui a désespéré de la vie 

 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì�:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ôl¿���ðWÁCì�î�í��ìjí�ì¹�"�:�îYÁ>Ãא��ôgíDRAא�



�òdEÁ�ôY�KÁ��lÁCÃ?Á�Ã�¿�ì¹�lÁCîBì�î¥אì¹�lÁ�
k¿Aî�tא�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), J'ai 

entendu le Prophète (pbAsl) 
dire, alors qu'il s'appuyait 

sur moi: "Seigneur, 
pardonne - moi, fais - moi 
miséricorde et fais - moi 
rejoindre le Compagnon 

Suprême". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥�:�îN¿�K¿��(�¿Mì7ÁoKì�)�KìDîCìì¹
�ìjí�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�ìjí�ì¹�ð�Kì��ÁiEÁ��ð¡ìW¿��í̧ ìWîCÁì¹�Á�îjìBÃ�KÁ�
�íUì�îBì��ôgí��ò¡ìW¿?Ãא��lÁ��í̧ ìWì��ífÁ�îWí�
�ôgíDRAא��"�:�íµjÀ?ì��ôgí��Á�KìBÃ�KÁ��íiìDî�ì¹
�Áא�ìY¿@ì	ì¹�Á�îjìBÃא��Áא�ìYìB¿��k¿Aì�løCÁ¿�
õ»ÁXÁ�îYøא���í̧  . א�Á�îjìBÃ�"�.�ì¹ì¥א

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), J'ai vu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



moribond, plongeant sa 
main dans un vase d'eau et 

la passant sur le visage, 
disait: "Seigneur, aide - moi 
à supporter les affres et les 

abîmes de la mort". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 

148 - Où il est bon de 
recommander à la famille du 



malade et à ses serviteurs de 
le traiter avec bonté, de le 

bien supporter et d'accepter 
avec patience toutes les 

fatigues qu'il occasionne. 
Où il est bon aussi de 

recommander celui dont la 
mise à mort est proche soit 

en application d'une 
sanction pour avoir 

transgressé une limite de 
Dieu, soit en châtiment d'un 

crime commis par lui ou 
autre chose pareille 



 
�íiRAא��ìlÁpì¥�óhîEì8í��òhî��ì·אìYîBÁ�îhì
�îNì�¿��¿MìCîEìDí��îhÁ��¼�¿�ìYîא��ô·¿��KìBíDîCì
�ìlÁ�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�

�îN¿�K¿?¿��kì�øZא��ìhÁ��k¿Aî�í��:�ìµjí	ì¥�Kì�
�KììW¿��ôl¿Aì�íiîBÁ�¿G¿��אöWì��Nî�ìq¿��ÁiRAא�

ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�
�ìµK¿?¿��KìDôEÁ�ì¹�"�:�אì¤òI¿��KìDîE¿���îhÁ�î�¿�

�KìDÁ��lÁCÁ�ÃG¿��îNì<ìpì¹�.�"�KìDÁ��ìYì�¿G¿��ìfì<¿>¿�



�î�ôWí7¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�
�ôgí��îNìBÁ�íY¿��KìDÁ��ìYì�¿��ôgí��KìDí�KìEÁ��KìDîE¿Aì

�kRAìq�KìDîE¿Aì�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `Imrân ibn Al - 
Husayn (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), Une 

adultère enceinte de la tribu 
de Juhayna, vint trouver le 
Prophète (pbAsl) et lui dit: 
"O Envoyé d'ALLAH! Je 
suis passible d'une peine 

prescrite, applique - la sur 



moi". L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) appela son tuteur et 

lui dit: "Soit bienfaisant 
envers elle, et dès qu'elle met 

son enfant, amène - la - 
moi". Après l'accouchement, 

la femme se présenta, le 
Prophète (pbAsl) ordonna, 

qu'on la serre par ses 
vêtements et qu'on la lapide. 

Puis il pria pour elle. 
(Transmis par Muslim) 

 



149 - Où il est permis au 
malade de dire: «Je souffre», 

ou «Je souffre beaucoup», 
ou de dire: «Je suis 

souffrant», ou: «Oh quel 
mal de tête!» ou autre chose 
pareille. Expliquer que cela 
ne mérite aucun blâme tant 
qu'il n'y a pas là un signe de 

révolte contre Dieu ou un 
signe d'affolement 

 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��hîא��òhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿Aì�NÃAì�ì£
�NÃAÀ?¿��íií�î�Á�ìB¿��Àeìjí��ìjí�ì¹�ìgRAì	ì¹�:

�eô���ìµK¿?¿��אïW�ÁWì
�K¼@îì¹�Àeìjí�¿��"�:
í�ì¥�Àeìjí��KìB¿��Àeì¹À��lø���îfì�¿�u�ò·

�îgÀ@îCÁ��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai pénétré chez le 

Prophète (pbAsl) qui était 



gravement malade. Je l'ai 
palpé et lui dit: "Tu pâtis 
d'un accès de fièvre?". - 

"Oui, répondit le Prophète 
(pbAsl), ma souffrance 
équivaut à celle de deux 

d'entre vous". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��òhî��ÁWî<ì	�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:RAא��íµjí	ì¥�lÁ�ì�Kì��kRAìq�Ái
�óaì�ì¹�îhÁ��lÁ�í£jí<ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�



�NÃAÀ?¿��lÁ��ôWì�î
�ìb¿Aì��lÁ��Kì��ºìYì�:�א
ì¹�óµKì��¹í¤�Kì�¿�ì¹t��lÁCí�òYì��t�lÁ�ìCîא��−�

�ìO�ÁWì�Ãא��ìY¿�ì¤ì¹−ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��  . 
D'après Sa`d ibn 'Abû 

Waqqâs (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) vint me 
visiter, à la suite d'un mal 

terrible qui m'avait atteint. - 
"Tu vois dans quel état je me 
trouve, lui dis - je, et je suis 

un homme aisé et n'ai qu'un 



seul héritier, ma fille.", et il 
a mentionné la suite du 

hadith. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��¾WôBì�í��òhî��ògÁ	K¿?Ãא��òhìì¹�:�îN¿�K¿�
�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ÀMì7ÁoKì�:�í̧ Kì	Ã�ì¥אì¹�!

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��"�:
�í̧ Kì	Ã�ì¥אì¹�Kì�¿��îfì��"�!−�ìO�ÁWì�Ãא��ìY¿�ì¤ì¹�
−õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ �¥ì¹ìא  . 



D'après Al - Qâsim ibn 
MUHAMMAD , `A'icha 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle) s'écria un jour: "Ah 
ma tête!". Le Prophète 

(pbAsl) lui répondit: "C'est 
plutôt moi qui souffre d'un 

mal de tête.", et le 
transmetteur mentionna la 

suite du hadith. 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
150 - Le devoir de faire dire 
au mourant la profession de 



foi: «II n'est de dieu que 
Dieu» 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾¤Kì<í��îhì�:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
¿��ìYÁ���ì·K¿��îhì�u�ÁiÁ�t��ìi¿���t�íiRAא��
�¿MôCì�Ãא��ìfì�ì£�.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�ígÁ�Kì�Ãא�ì¹�:א�íUEÁ�ìqtÁ£KìCî	  . 

D'après Mu`âdh 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Celui dont la 
dernière parole sera: (Il n'y 

a d'autre divinité 
qu'ALLAH), entrera au 

Paradis". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et Al - Hâkim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹

�íiîCì�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�îgÀ�Kì�îjì��אjíC4?¿�t��ìi¿���t�

�íiRAא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Dictez à vos morts: (Il n'y a 
d'autre divinité 
qu'ALLAH)". 

(Transmis par Muslim) 
 

151 - Ce qu'on doit dire 
après avoir fermé les yeux 

du mort 
 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�ø¶À��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìfì�ì£

îW¿�ì¹�¿MìB¿Aì	�lÁ�¿��k¿Aì�ìgRAì	ì¹�í̧ íYì8ì��ôdì
�
�ìµK¿��ôgí��íiì9ìBÃ�¿G¿��"�:�אì¤��ì¡¹õYא��ô·�
�íYì8ì�Ãא��íiì<Á�ì��ì̂ Á�À��.�"�îhÁ��ð§Kì��ôPì9¿�

�ìµK¿?¿��ÁiÁAî�¿��"�:t�îgÀ@Á�À>î�¿��k¿Aìjíא�îWì��
�tìBÃא��ô·òI¿��óYîEì�Á��u�k¿Aì�ì·jíCø�ìHí��¿M¿@Áo

�ì·jÀ�jÀ?ì��Kì��.�"�ìµK¿��ôgí��"�:א��îYÁ>Ãא��ôgíDRA



t�lÁ��íiì�ì�ì¥ì£�îa¿�î¥אì¹�¿MìB¿Aì	�lÁ�
�lÁ��ÁiÁ�Á?ì�lÁ��íiÃ>ÀAîא�ì¹�ì.ø�ÁWîDìBÃא�
�ô�ì¥�Kì��íi¿�ì¹�KìC¿��îYÁ>Ãא�ì¹�ìh�òYÁ�Kì=Ãא�

�íi¿��î¥øjì�ì¹�Á̧ òYî�¿��lÁ��íi¿��îUì�Ãא�ì¹�ì.ÁB¿�Kì<Ãא�
�ÁiEÁ��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Umm Salama 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) entra chez 'Abû 

Salama qui vient de mourir, 
lui ferma les yeux, puis dit: 



"Lorsque l'âme est 
recueillie, la vue la suivra". 

Quelques membres de la 
famille de 'Abû Salama 

furent alors troublés, et le 
Prophète de leur dire: Ne 

demandez pour vous - 
mêmes que le bien car les 

anges disent: (Amen) après 
vos invocations. Seigneur!, 

poursuivit le Prophète, 
pardonne à 'Abû Salama, 
élève son rang parmi les 

biens dirigés, sois son 



successeur dans sa famille, 
pardonne - lui ainsi qu'à 

nous. Seigneur des mondes! 
Elargis et illumine sa tombe.

(Transmis par Muslim) 
 

152 - Ce qu'on doit dire 
auprès du mort et ce que doit 

dire celui qui a perdu 
quelqu'un 

 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�ø¶À��îhì�:

í	ì¥�ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµj



�ìgRAì	ì¹�"�:�ì̂ �òYìBÃא��ígí�îYì9ì��אì¤�−�î¹¿��
�ìNøEìBÃא�−ìBÃא��ô·òI¿��אïYîEì��אjÀ�jÀ?¿��u�¿M¿@Áo

�ì·jÀ�jÀ?ì��Kì��k¿Aì�ì·jíCø�ìHí��.�"�îN¿�K¿��:
�ôlÁ�ôCא��NîEì�¿��¿MìB¿Aì	�jí�¿��ì�Kì��KôB¿A¿�

ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�NÃAÀ?¿��ìgRAì	ì¹��:�Kì�
�ì�Kì��îW¿��¿MìB¿Aì	�Kì�¿��ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�.

�ìµK¿��"�:�lÁ�jÀ��:�íi¿�ì¹�lÁ��îYÁ>Ãא��ôgíDRAא�
�¼MìCì�ì��kï�Ã?í�íiîCÁ��lÁCî�Á?î¿�ì¹�.�"�íNÃAÀ?¿�



�íiîCÁ��lÁ��ðYîEì��ìjí��îhì��íiRAא��lÁCì�¿?î¿G¿��:
¿Aì�íiRAא��kRAìq�אïWôBì�í��ìgRAì	ì¹�ÁiîE�.�í̧ ¥ì¹ìא

�ðgÁAî��ìX¿@ìא�í��"�:�ì̂ �òYìBÃא��ígí�îYì9ì��אì¤�
�ìNøEìBÃא��ò¹¿��"�4eô7א��k¿Aì�.�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�í̧ íYîE¿�ì¹�ì£í¹אì£�"�:�íNøEìBÃא��"Á�u5eì
�  . 
D'après 'Umm Salama 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Lorsque vous 
vous trouvez auprès d'un   

malade ou d'un mort, dites 



du bien car les anges diront 
amen à tout ce que vous 
dites". A la mort de 'Abû 

Salama, poursuivit - elle, je 
me rendis chez le Prophète 

(pbAsl) et lui dis: "O Envoyé 
d'ALLAH! 'Abû Salama est 
mort!". - "Dis, me répondit - 
il: Seigneur! Pardonne - moi 

ainsi qu'à lui, donne - moi 
en échange un meilleur 
mari". J'obéis alors au 

Prophète, et en effet, plus 
tard, ALLAH m'offrit un 



meilleur mari: 
MUHAMMAD (pbAsl). 
(Transmis par Muslim) 

�KìDîCìì¹�)�¿MìB¿Aì	�ø¶À��(�îN¿�K¿��:�Nî<ÁBì	
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�íµjÀ?ì��"�:�½Mì�EÁ8í��íií�EÁ8í��¾Wî�ì�îhÁ��Kì�
�íµjÀ?ìE¿��:�ì·jí<Áא�ì¥�ÁiîE¿���Kô�ò�ì¹�ÁiRAÁ��Kô��

�îcÀAîא�ì¹�lÁ�ì�EÁ8í��lÁ��lÁ�îYí�Ã��ôgíDRAא�
í̧�א�íiRA��k¿�Kì<ì�t��KìDîCÁ���lÁ��ïYîEìא ìYì�¿��

�KìDîCÁ��אïYîEì��íi¿��ìc¿Aî�¿�ì¹�ÁiÁ�ì�EÁ8í��lÁ��"



�îN¿�K¿��:�NÃAÀ��¿MìB¿Aì	�jí�¿��ìl4�íjí��KôB¿A¿�
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ�ìYì�¿��KìB¿�
�íiîCÁ��אïYîEì��lÁ��íiRAא��ìc¿Aî�¿G¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì

�"RAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�Ái�"
�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Umm Salama 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: Lorsqu'un Serviteur 

affligé par quelque malheur 



dit: "(Nous sommes à 
ALLAH et à Lui nous ferons 
retour. Seigneur! Rétribue 
mon malheur et accorde - 

moi à titre de compensation 
quelque chose de meilleur), 

ALLAH le rétribue et le 
compense par quelque chose 

de meilleur". - "Ainsi, 
poursuivit 'Umm Salama, 

quand 'Abû Salama mourut, 
j'ai invoqué ALLAH par la 
formule recommandée par 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 



et le Seigneur m'accorda en 
échange un meilleur mari: 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl)".
(Transmis par Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�íiRAא��ìµK¿��ÁWî�ì<Ãא��íW¿�ì¹�ì�Kì��אì¤�
ìBÁ��k¿�Kì<ì�u�ÁiÁ�¿@Áo�:�؟�»ÁWî�ì�ìW¿�ì¹�îgí�î9ì�¿�
�ì·jÀ�jÀ?ìE¿��:�íµjÀ?ìE¿��îgì<ì��:¿�ìYìBì��îgí�î9ì�¿��

�ì·jÀ�jÀ?ìE¿��؟�Á̧ Á£אìHÀ��:�îgì<ì��.�íµjÀ?ìE¿��:



�¿́ ìWÁBì��ì·jÀ�jÀ?ìE¿��؟�»ÁWî�ì�ìµK¿��אì¤KìB¿�
�ìaì�îYì�î	אì¹�.�k¿�Kì<ì��íiRAא��íµjÀ?ìE¿��:�אjíCîא�

�ìNîEì��í̧ jõBì	ì¹�ÁMôCì�Ãא��lÁ��Kï�îEì��»ÁWî�ì<Á�
�ÁWîBì�Ãא��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

�ðO�ÁWì�ðhì�ì�  . 
D'après 'Abû Mûsâ 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: Lorsque 
l'enfant d'un Serviteur 

meurt, ALLAH dit à Ses 



anges: "Vous avez recueilli 
l'âme de l'enfant de Mon 
Serviteur?". - "Oui". - 

"Vous avez cueilli le fruit de 
son cœur?". - "Oui". - 

"Qu'a dit Mon Serviteur?". - 
"Il T'a loué et dit: (Nous 

sommes à ALLAH et c'est à 
Lui que nous ferons 

retour)". - "Construisez - lui 
donc, dit le Seigneur, une 

maison au Paradis et appelez 
- la: la Maison de la 



Louange", ordonna le 
Seigneur. 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��:�k¿�Kì<ì��íiRAא��íµjÀ?ì��"�:�»ÁWî�ì<Á��Kì�
�Nî9ì�¿��אì¤��ðא�ìZì��»ÁWîCÁ�òhÁ�îHíBÃא�
��íiì�ì�ì�îא��ôgí��KìEî�õWא��òfî�¿��îhÁ��íiôEÁ>ìqt�

ôCì�Ãא��ÀM�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: ALLAH, le 
Très - Haut, dit: "Mon 
Serviteur fidèle qui se 

résigne à la mort d'un être 
cher avec patience et pleine 
conviction d'être rétribué à 
l'au - delà n'aura d'autre 

récompense que le Paradis".
(Transmis par Al - Bukhârî) 



�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî�ì¦�òhî��¿Mì�Kì	À��îhìì¹
�ìµK¿��:�ølÁ�ôCא��Á�KìCì��ºìWî���îN¿Aì	î¥¿�

�í̧ jíîWì��ÁiîE¿���ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
ô·¿��í̧ íYÁ�î�í�ì¹�KìD¿��KöEÁ�ìq�−�KïCîא��î¹¿��−�lÁ��

�òµjí	ôYAÁ��ìµK¿?¿��Á�îjìBÃא��"�:�KìDîE¿���îaÁ�î¥א
�Kì��íi¿�ì¹�ìXì�¿��Kì��k¿�Kì<ì��ÁiRAÁ��ô·¿��Kì�îYÁ�î�¿G¿�
�ófì�¿GÁ��í̧ ìWîCÁ�¾�îlì
�õfÀ�ì¹�k¿:î¿�
�îLÁ�ì�î�ì�Ã�ì¹�îYÁ�î8ì�ÃA¿��Kì�îYíB¿��köBì�í��.�"



−KìBì��ìY¿�ì¤ì¹��ÁO�ÁWì�Ãא��ì¶−ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��  
. 

D'après 'Usâma ibn Zayd 
(qu'ALLAH soit satisfait des 

deux), Une des filles du 
Prophète (pbAsl) envoya le 
chercher et l'informer que 
son enfant agonisait. Le 

Prophète (pbAsl) s'adressa 
au messager en ces termes: 
"Retournes lui dire que tout 

ce qu'ALLAH, le Très - 
Haut, donne ou prend 



appartient à Lui, et toute 
chose chez Lui a un terme 
fixe. Ordonne - lui de se 
résigner avec patience et 
pleine conviction d'être 

rétribuée dans l'au - delà". 
Il mentionna la suite du 

hadith. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

153 - Où il est permis de 
pleurer le mort mais sans se 



griffer le visage et sans se 
lamenter à voix haute 

 
�ð�Kì��KìDEÁ��lÁ�ÃGìEì	ì¹�ð¶אìYì�¿��ÀMì�KìEøCא��Kô�¿�
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ì�Kì
�î·��òlîDôCא��Á�Kì�Á��lÁ��.
�òlîDôC�KÁ��íO�Á£Kì�¿��î�ì�Kì�¿��í�K¿@í�Ãא��Kô�¿�ì¹
�ÁiÁAî�¿��Á�K¿@í�Á��í�ôXì<í��ìNøEìBÃא��ô·¿�ì¹�íiîCì
îhì��k¿Aì�½M¿�jíBî�ì��½M¿�ô¹¿Gì�í��ìlÁ�ì¹�

�Á�K¿@í�Ãא��òhì�ìjí��KìBô���ílîDôCא�ì¹�ÁiÁ��kìqî¹¿�
�½Mì�KìEÁ��î¹¿��ð�îWì��ÁiEÁ��»ÁXRא��.�ífEÁ�ôWא�ì¹



ì¹�¾�îWì��òYîEì=Á��Á�K¿@í�Ãא��ò¦אìjì��k¿Aìt�
KìDîCÁ��½�ìÐÁ�¿��íO�Á£Kì�¿��¾Mì�KìEÁ� : 

Pour ce qui est des 
lamentations à voix haute, 
c'est interdit. Un chapitre 

suivant les concernant 
viendra, si Dieu veut, dans le 

livre des interdits. Pour ce 
qui est de pleurer le mort, il 

y a des Hadiths qui 
l'interdisent pour la raison 
que le mort est tourmenté 

par les pleurs de sa famille. 



Mais en réalité l'interdiction 
ne concerne que les pleurs 

où l'on se griffe le visage ou 
qui sont accompagnés de 

lamentations à voix haute. 
Plusieurs Hâdiths appuient 
ce que nous venons de dire. 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhì
�ì£Kì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�òhìBî�ôYא��íWî�ì�íiì<ì�ì¹�¿�ì£Kì�í�ìhî��ìWî<ì	
�íWî�ìì¹�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��íhî��íWî<ì	ì¹�¾²îjì�íhî�



�îgíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��íhî��ÁiRAא�
ì�¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�k¿@

�òµjí	ì¥�ì�K¿@í��í¶îj¿?Ãא��º¿�ì¥�KôB¿A¿��ìgRAì	ì¹
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��îj¿@ìא��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��.

�ìµK¿?¿��"�:¿�t�ìiRAא��ô·��؟�ì·jí<ìBî�ì��t�
ì¹�òhîEì<Ãא��òaî�ìWÁ��í�øXì<í�t�ÁLÃA¿?Ãא��ò·îZí�Á��

�îhÁ@¿�ì¹�ígì�îYì��î¹¿��אìXìDÁ��í�øXì<í��"�!�ì¥Kì
¿�ì¹
�ÁiÁ�Kì�Á��k¿���.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) accompagné de `Abd 
Ar - Rahmân ibn `Awf, Sa`d 
ibn 'Abû Waqqâs, et `Abd - 

Allâh ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait 
d'eux) visitèrent Sa`d ibn 
`Ubâda alors malade. Le 
Prophète (pbAsl) se mit à 
pleurer. A cette vue, les 

fidèles fondirent en larmes. - 
"N'entendez - vous pas?, 



leur dit le Prophète, ALLAH 
ne châtiera ni pour les 

larmes (qu'on verse sur le 
mort) ni pour la tristesse du 
cœur, mais Il châtiera ou 

fera miséricorde selon 
l'usage de celle - ci", en 

désignant sa langue. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî�ì¦�òhî��¿Mì�Kì	À��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�



�Á�îjìBÃא��lÁ��ìjí�ì¹�ÁiÁ�ìCîא��íhîא��ÁiîE¿���ìaÁ�í¥
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�KìCîEì�îNìpK¿>¿�

�ðWî<ì	�íi¿��ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�Kì��Kì��אìXì�
�ìµK¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�"�:�½MìBî�ì¥�Á̧ ÁXì�

�Á̧ Á£Kì�Á�Á�jÀAÀ��lÁ��k¿�Kì<ì��íiRAא��KìD¿Aì<ì�
�ì�KìBì�õYא��Á̧ Á£Kì�Á�îhÁ��íiRAא��ígì�îYì��KìBô�ò�ì¹

�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Usâma ibn Zayd 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) prit son petit - fils 
mourant et ses yeux 

fondirent en larmes. Sa`d lui 
dit: "Qu'est - ce que c'est ô 

Envoyé d'ALLAH?!". - 
"C'est une miséricorde, lui 

répondit - il, épanchée par la 
grâce d'ALLAH dans les 

cœurs de Ses serviteurs, car 
ALLAH n'est Clément 

qu'envers Ses serviteurs 
cléments". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�ìfì�ì£�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìgEÁא�ìYî���ÁiÁCîא��k¿Aì
�KìCîEì�îN¿Aì<ì�¿��ÁiÁ�Ã>ìCÁ��í£jí�ì��ìjí�ì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥

¿��ò·K¿�ò¥îXì��íhî��òhìBî�ôYא��íWî�ì�íi¿��ìµK¿?
�¾²îjì�:�ìµK¿?¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��ìNî�¿�ì¹�:
�"�½MìBî�ì¥�KìDô���¾²îjì�ìhîא��Kì��"�KìDì<ì�î�¿��ôgí�



�ìµK¿?¿��ºìYî�ÀGÁ��"�:�íaì�îWì��ìhîEì<Ãא��ô·�
ì¹�í·ìZî�ì��ìLÃA¿?Ãא�ì¹t��íµjÀ?ì��t�lÁpîYí��Kì��
Á��Kô�ò�ì¹�KìCô�ì¥�ígEÁא�ìYî���Kì��eÁא�ìYÁ>
�ì·jí�¹íZî�ìB¿��.�"�ºì¹ì¥ì¹�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא
�ðgÁAî�í��íiì9î<ì��.אì¹t�Á�Kì�Ãא��lÁ��íO�Á£Kì�

�íiRA�¿אì¹�½�ì¥jíDî7ì��òUEÁ�ô8א��lÁ��½�ìÐÁ�¿�
íg¿Aî¿� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Lorsque 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



pénétra chez son fils 
'Ibrâhîm alors qu'il rendait 
le dernier soupir, ses yeux 
fondirent en larmes. - "Toi 

aussi, ô Envoyé d'ALLAH!", 
s'étonna `Abd Ar - Rahmân 
ibn `Awf. - "O Ibn `Awf!, 

répondit le Prophète (pbAsl), 
c'est l'effet d'une 

compassion". Il se mit de 
nouveau à pleurer, puis dit: 
"Les yeux se remplissent de 

larmes, le cœur s'attriste, 
mais nous ne disons que ce 



qu'ALLAH agrée, et nous 
sommes certes très affligés 

d'être séparés de toi ô 
'Ibrâhîm". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

154 - Le devoir de ne pas 
parler des défauts physiques 

du mort 
 

�òµjí	ì¥�k¿�îjì��ìg¿Aî	¿��óaÁא�ì¥�lÁ�¿��îhì
�ìµjí	ì¥�ô·¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�



�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:
¿��íiRAא��ìY¿>¿��ÁiîE¿Aì�ìgì�¿@¿��Kï�øEì��ìfô�¿��îhì��íi

�¼�ôYì��ì.Á<ì�î¥¿��.�"�ìµK¿�ì¹�ígÁ�Kì�Ãא��í̧ :�¥ì¹ìא
ógÁAî�í��Á«îYì
�k¿Aì�ðUEÁ�ìq . 

D'après 'Abû Râfi` 'Aslam , 
l'esclave affranchi de 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
le Prophète a dit: 

"Lorsqu'un fidèle lave un 
mort et dissimule ce qu'il 
voit alors de répugnant, 



ALLAH lui pardonne 
quarante fois". 

(Transmis par Al - Hâkim) 
 

155 - Le devoir de prier sur 
le mort, d'accompagner son 
cortège funèbre et d'assister 
à son inhumation. cependant 

qu'il n'est pas bien vu que 
les femmes suivent les 

cortèges funèbres 
 



îhì�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿���:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�kô�ì��¿�ì¦KìCì�Ãא��ìWòDì
�îhì�
�Kì�ìWòDì
�îhì�ì¹�½«אìÐÁ��íi¿A¿��KìDîE¿Aì�kRAì8í�

�ò·K¿�אìÐÁ��íi¿A¿��ìh¿�îWí��kô�ì��.�"�ìfEÁ��:
�ífî�Á�:�"�ò·K�؟��¿ìµK�Kì�ì¹�א�ìÐÁ?Ãא�¿

�òhîEìBEÁ;ì<Ãא��òhîE¿Aì�ì�Ãא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Quiconque 
suit un convoi funèbre et 

participe à la prière 
mortuaire, aura un qîrât (de 
récompense). S'il assiste en 
plus à l'enterrement, il aura 

deux qîrât". Comme on 
demandait au Prophète 

quelle était la valeur de ces 
deux qîrât, il répondit: "Ils 
équivalent à deux énormes 

montagnes". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�íiîCìì¹�)ìYí��lÁ�¿��¿�ìYî��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�òhì�

�Kï�Kì�Á�îא�ì¹�Kï�Kì,��ógÁAî�í��¿�ì¦KìCì��ìaì�ôא�
�ì®ìYÃ>í�ì¹�KìDîE¿Aì�kRAì8í��kô�ì��íiì<ì��ì·K¿�ì¹

�òYî�îhì�t�KìDÁCÃ�ì£��íiô�òI¿��íaÁ�îYì��ìhÁ�א
ìÐÁ��õfÀ��òhîE¿�אìÐÁ?Á��îhì�ì¹�¾Wí�À��ífî�Á��¾«א

�ìh¿�îWí��î·¿��ìfî�¿��ìaì�ì¥�ôgí��KìDîE¿Aì�kRAìq
�"õ»ò¥Kì�.��íiô�òI¿��íaÁ�îYì��ìÐÁ?Áא»¾�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  
. 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 

suit un convoi funèbre, avec 
une foi sincère et en toute 

pureté d'intention (ne visant 
que la récompense divine), et 
reste jusqu'à ce que la prière 

soit faite et l'enterrement 
terminé, aura une 

récompense de deux qîrât 
équivalent chacun au mont 
"'Uhud". Par contre, celui 



qui (suit le convoi), prie pour 
le mort et retourne avant 

l'enterrement, aura un seul 
qîrât". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MôEÁ:ì�ø¶À��îhìì¹�:

�"�î¶ìZî<í��îg¿�ì¹�òZÁoKìCì�Ãא��òKì�øא��òhì�KìCEòDí�
�KìCîE¿Aì�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�í̧ KìCî<ì�ì¹�:�îg¿�ì¹

�lÁ��í£ôWì7í��KìB¿��òlîDôCא��lÁ��î£ôWì7í�
Á�Kì�ôYì�íBÃא� . 



D'après 'Umm `Atiyya 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), "On nous a défendu 
de suivre le convoi funèbre, 

sans toutefois que cette 
interdiction ne soit 

catégorique". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì�:

RAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íi
�ìgRAì	ì¹�"�:�½Mô�À��ÁiîE¿Aì�l4Aì8í��¾NøEì��îhÁ��Kì�



�îgíDSAÀ��¼MìoKÁ��ì·jí=ÀAî�ì��ì.ÁBÁAî�íBÃא��ìhÁ�
��íi¿��ì·jí<¿>î7ì�t�ÁiEÁ��אjí<4>í
��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� 
 

156 - Où il est bon 
d'augmenter le nombre des 
prieurs sur le mort et de les 
aligner en trois rangées ou 

plus 
 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Si 
cent musulmans prient pour 
un mort, intercédant tous en 
sa faveur, ALLAH accepte 

leur intercession". 
(Transmis par Muslim) 

ì�òhîא��òhìì¹�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ófí�ì¥�îhÁ��Kì�
�ÁiÁ�ì¦KìCÁ��k¿Aì�í¶jÀ?ìE¿��í�jíBì��ógÁAî�í�



í�ì¥�ì·jí<ì�î¥¿�u�t�Kï�îEì
�ÁiRA�¿KÁ��ì·jÀ�òYî7í��
�t�ÁiEÁ��íiRAא��ígíDì<R>ì
��"�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Lorsqu'un musulman 
meurt et que quarante 

hommes n'associant rien à 
ALLAH, prient pour lui 

(intercédant en sa faveur), 
ALLAH accepte leur 

intercession". 



(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��ølÁ�ìZìEÃא��ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��ÁWì�îYì��îhìì¹�:
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYîEì�í��íhî��ÀeÁ�Kì��ì·K¿�
�ì§KôCא��ôµK¿?ì�¿��Á�ì¦KìCì�Ãא��k¿Aì�kRAìq�אì¤�

ì��KìDîE¿Aì�îgí�¿�ôZì��KìDîE¿Aìu�ôgí��¾א�ìZî�¿��¿Mì�
ìµK¿���:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:ì��ÁiîE¿Aì�kRAìq�îhì�u�ÀMì�
�ìLì�î¹¿��ìW¿?¿��¾²jÀ>íq�.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא



�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�:�ðO�ÁWì�
ðhì�ì� . 

D'après Marthad ibn `Abd - 
Allâh Al - Yaznî , Quand 

Mâlik ibn Hubayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) voulait faire la prière 
pour un mort, et que les 
fidèles s'apprêtant à y 
participer étaient peu 

nombreux, il les rangeait en 
trois lignes et disait: 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) a 



dit: "Si trois rangées de 
musulmans prient pour un 

mort, il aura droit à la 
récompense divine". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
157 - Ce que l'on récite dans 

la prière des morts 
 

�í¤ôjì<ì�ì��ìWî<ì�:��íYø�¿@í��ìaì�î¥¿��ìÐÁ�Ã@ìא�¾�
�Mì¿�א�Á�Kì�Á@Ã��ôgí�tאÁ�K¿��À�ìYÃ?ì��ôgí��k¿�¹



�ølÁ�ôCא��k¿Aì�l4Aì8í��ôgí��¿MìEÁ�Kôא���íYø�¿@í�
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ì�Kì�א�íiRA��k¿�Kì<ì�tא�î·��ÁO�Á£Kì��.�ôgí�
�ÁiÁCì�î�¿��îhÁ�ì¹�jíîWì�ì¹�¿Mì<Áא�ôYא��íYø�¿@í��:

RAא��ôgíDtì¹�í̧ ìYî�¿��KìCî�òYî�ì��t�í̧ ìWî<ì��KôCÁ�Ã>ì��
�íµøj¿:í��íiô�¿��í¥Kì�î�íBÃא�ì¹�íi¿�ì¹�KìC¿��îYÁ>Ãא�ì¹
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�k¿�î¹¿��lÁ�¿��òhîא��ÁO�ÁWì�Á��ò§KôCא��íYì�Ã�¿�
Kì<ì��íiRAא��ì�Kì
�î·��í̧ íYÀ�îXìCì	�»ÁXRא�k¿�  

ÀMìEÁ�א�À�ì¥jí�ÃGìBÃ��ìWî<ì�א��Á�ìÐÁ�Ã@ô�Kô�¿�ì¹t�אî£
KìDîCÁB¿��ÁMì�Á�Kôא�� 

La prière sur le mort 
consiste à faire quatre 

takbîr; dans le premier on se 
réfugie auprès d'ALLAH 

puis on récite "Al - Fâtiha"; 
après le deuxième takbîr on 

prie pour le Prophète (pbAsl) 



en disant: "Seigneur, prie 
pour MUHAMMAD ainsi 

que pour la famille de 
MUHAMMAD et il vaut 

mieux poursuivre en disant: 
comme Tu as prié pour 

Abraham et pour la famille 
d'Abraham jusqu'à la fin. 
En vérité Tu es digne de 
louange et de gloire". Il 

incombe aux fidèles de ne 
plus réciter ce verset: 

"Certes, ALLAH et Ses 
Anges prient sur le 



Prophète" (33:56), car la 
prière ne comportant que ce 

verset n'est pas valable. 
Après le troisième takbîr, on 

formule les invocations 
citées plus loin. Enfin après 
le quatrième takbîr, on dit: 

"Seigneur, ne nous prive pas 
de sa récompense, ne nous 

tente pas après lui, pardonne 
- nous ainsi qu'à lui". Quant 

aux invocations, en voici 
quelques - unes: 



�:�òhî��Á²îjì�òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhì
íiRAא��ìlÁpì¥�¾eÁ�Kì��ìµK¿��íiîCì��:�kRAìq

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�ìjí�ì¹�ÁiÁoKìí£�îhÁ��NÃ;Á>ì�¿��¾�ì¦KìCì��k¿Aì

�íµjÀ?ì��"�:�íiîBì�î¥אì¹�íi¿��îYÁ>Ãא��ôgíDRAא�
�îaø	ì¹ì¹�íi¿�íZí��î¶òYÃ�¿�ì¹�íiîCì�ícîÁiÁ�Kì�ì¹אì¹

KìBÃ�KÁ��íiÃAÁ�Ãא�ì¹�íi¿Aì�îWí��Á£ìYì�Ãא�ì¹�òPÃAôא��ì¹�Á�
�ì�îjôא���NîER?ì��KìB¿��Kì�K¿:ì�Ãא��ìhÁ��Ái4?ì�ì¹



ì̂��ìhÁ�א�ò[ì�ôW�íiÃ�ÁWî�¿�ì¹�ì£א¥ïא�tא ìEî�
î�¿�ì¹�Á̧ ò¥אì£�îhÁ��אïYîEì�u�ÁiÁAî�¿��îhÁ��אïYîEì��

�íiÃAÁ�î£¿�ì¹�ÁiÁ�î¹ì¦�îhÁ��אïYîEì��Kï�î¹ì¦ì¹
�Áא�ìXì�îhÁ��í̧ îXÁ¿�ì¹�¿MôCì�Ãא��îhÁ�ì¹�òYî�¿?Ãא�

�ò¥KôCא��Áא�ìXì�"�ì·jÀ�¿��î·¿��NîEôCìBì��kô�ì�
�ìNøEìBÃא��¿eÁ�ì¤�Kì�¿��!ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Awf ibn Mâlik 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) fit la prière 



mortuaire, et j'ai pu retenir 
ces quelques invocations: 

"Seigneur! Pardonne - lui; 
fais - lui miséricorde; 

préserve - le, absous - le; 
donne - lui une bonne 

demeure; élargis sa tombe; 
lave - le avec de l'eau, de la 
neige et du grêlon; purifie - 
le de ses péchés comme un 

vêtement blanc des 
souillures; donne - lui une 

meilleure maison, des 
meilleurs parents et une 



meilleure femme; fais - le 
entrer au Paradis; préserve - 
le des supplices de la tombe 
et du châtiment de l'Enfer". 

Aussi, poursuivit `Awf, 
aurais - je aimé être à la 

place de ce mort (pour me 
voir l'objet de ces 

invocations). 
(Transmis par Muslim) 
�lÁ�¿�ì¹�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿�ì¹�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

îhì��ÁiEÁ�¿�ìYî��tא�ìgEÁ�א�ølÁAìDî
−�í̧ jí�¿�ì¹�



�÷lÁ�Kì�ìq−�òhì�îgíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�
�kRAìq�íiô�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא�

ì�ìµK¿?¿��¾�ì¦KìCì��k¿A�"�:�îYÁ>Ãא��ôgíDRAא�
�Kì�òY¿�ì¤ì¹�Kì�òÐÁ�¿�ì¹�Kì�òÐÁ=ìqì¹�KìCÁ�øEì�ì¹�KìCøEì�Á�
�îhì��ôgíDRAא��KìCÁ�ÁoK¿�ì¹�Kì�ÁWÁ�Kì
ì¹�Kì�Kì�î�À�ì¹

k¿Aì�א�ÁiÁEî�¿G¿��KôCÁ��i�îEìEî�¿�tî	u�îhì�ì¹�ò¶
k¿Aì�א�íiR�ìjì�¿��KôCÁ��i�îER�ìjì�tì,�ôgíDRAא��ò·K

tì¹�í̧ ìYî�¿��KìCî�òYî�ì��t�í̧ ìWî<ì��KôCÁ�Ã>ì���.�"



�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ��õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא

ølÁAìDî�ì¹tא�.�îhÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ì¹ì¥ì¹א

�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿�ì¹�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��ÁMìא�ì¹ò¥�.�ìµK¿�
�ígÁ�Kì�Ãא��:î�ìYí��lÁ�¿��íO�ÁWì��ðUEÁ�ìq�¿�ìY

�ógÁAî�í�ì¹�ø»ò¥Kì�í�Ãא��Á«îYì
�k¿Aì�.�ìµK¿�
�õ»ÁXÁ�îYøא���:�õ»ò¥Kì�í�Ãא��ìµK¿��:�õUìq¿�

�ÀMìא�ì¹ò¥�ÁO�ÁWì�Ãא��אìXì��Á�Kìא�ì¹ò¥

ølÁAìDî�tא�.�õ»ò¥Kì�í�Ãא��ìµK¿��:�õUìq¿�ì¹



�òhî��Á²îjì�íO�ÁWì��Á�Kì�Ãא��lÁ��¾�îlì

¾eÁ�Kì� . 

D'après 'Abû Hurayra , 'Abû 
Qatâda et 'Abû Ibrâhîm Al - 
'Achhalî - d'après son père, 

le Compagnon - (qu'ALLAH 
soit satisfait d'eux tous), le 
Prophète (pbAsl), faisant la 

prière mortuaire, dit: 
"Seigneur! Pardonne à nos 
vivants et à nos morts, à nos 
jeunes et à nos âgés, à nos 
hommes et à nos femmes, à 



ceux qui sont présents et à 
ceux qui sont absents. 

Seigneur! Celui que Tu 
laisses vivre, laisse - le vivre 
sur l'islam, et celui que Tu 
fais mourir, fais - le mourir 

sur la foi. Seigneur! Ne nous 
prive pas de la rétribution 

d'être patiemment résignés à 
sa mort et ne nous tente pas 

après lui". 
(Transmis par At - Tirmidhî, 
'Abû Dâwwûd et Al - Hâkim)



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�µjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:ìq�אì¤��k¿Aì�îgí�îERA
�ì�KìõWא��íi¿��אjí8ÁAî�¿G¿��ÁNøEìBÃא��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ì£í¹אì£�jí�¿� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Lorsque vous priez pour un 

mort, invoquez 



ALLAH sincèrement en sa 
faveur". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì
ô8א��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�u�k¿Aì�Á�

�Á�ì¦KìCì�Ãא��"�:�ìNî�¿�ì¹�KìDõ�ì¥�ìNî�¿��ôgíDRAא�
Á��KìD�î�ìWì��ìNî�¿�ì¹�KìD�Ã?¿Aì�uî	u�ìNî�¿�ì¹�ò¶
¿�ì¹�KìDì�¹í¥�Nî9ì�¿��Kì�øYÁ�Á��íg¿Aî¿��ìNî�



ìì¹u�íi¿��îYÁ>Ã�K¿��íi¿��ì�Kì<¿>í
�´KìCî�Á��KìDÁ�ìEÁ��"
ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Lorsque le Prophète 
(pbAsl) faisait la prière 
mortuaire, il disait: "O 

ALLAH! Tu es le Seigneur 
de ce mort, c'est Toi qui l'as 
créé, l'as dirigé vers l'islam 
et l'as rappelé à Toi. Tu sais 

ses secrets et ce qu'il a 
révélé. Nous intercédons en 



sa faveur auprès de Toi, 
pardonne - lui". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

îhì�ì¹א�¿M¿AÁ��òhî�אì¹t�ìlÁpì¥�òa¿?î	�íiîCì�íiRAא�
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCÁ��kRAìq

�ì.ÁBÁAî�íBÃא��ìhÁ��ófí�ì¥�k¿Aì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�íµjÀ?ì��i�î<ÁBì�¿��"�:À��ô·��ôgíDRAא�u�ìhî��ì·

À�u�ÁiÁ?¿��´ò¥אìjÁ��òfî�ì�ì¹�eÁ�ô�Á¤�lÁ��ó·
¿�ì¹�ò¥KôCא��ìא�ìXìì¹�òYî�¿?Ãא��¿MìCî�Á��ífî�¿��ìNî�



�ÁWîBì�Ãא�ì¹�Á�K¿�ìjÃא��؛�íi¿��îYÁ>Ã�K¿��ôgíDRAא�
�ígEÁ�ôYא��í¥jÀ>ì=Ãא��ìNî�¿��eô���íiîBì�î¥אì¹�.�"

ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après Wâthila ibn Al - 
'Asqa` (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire lorsqu'il les dirigeait 

dans la prière pour un mort 
des musulmans: "Seigneur! 
Untel fils d'Untel, décédé, est 
devenu sous Ta protection. 



Préserve - le du tourment et 
de la tentation de la tombe 
ainsi que du châtiment du 

Feu, Tu ne manques jamais 
à Tes promesses et Tu es le 

plus digne de louange. 
Seigneur! Pardonne - lui et 
sois Clément envers lui, car 
c'est Toi qui pardonne et Tu 
es le Très - Miséricordieux".

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 



�ìlÁpì¥�k¿�î¹¿��lÁ�¿��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�KìBíDîCì�íiRAא��:�¾MìCîא��Á�ì¦KìCì��k¿Aì�ìYô�¿��íiô�¿�

�ÁMì<Áא�ôYא��ìWî<ì��ì¶K¿?¿��¾א�ìÐÁ�Ã@ì��ìaì�î¥¿��íi¿�
�KìD¿��íYÁ>î=ì�î�ì��òhîEì�ìÐÁ�Ã@ôא���ìhîEì��Kì��ò¥îW¿?¿�

�ìµK¿��ôgí��jíîWì�ì¹�:jí	ì¥�ì·K¿��ÁiRAא��íµ
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��íaìCî8ì��ìX¿@ìא��íiRAא��kRAìq�.

�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�¼MìKì	�ìO¿@ìB¿��Kï<ì�î¥¿��ìYô�¿�
�ìgRAì	�ôgí��Kï�îBì��íYø�¿@íEì	�íiô�¿��KôCìC¿��kô�ì�



�ÁiÁ�KìBÁ
�îhìì¹�ÁiÁCEÁBì��îhì�.�ì²ìYì8îא��KôB¿A¿�
�íi¿��KìCÃAÀ��:¿��؟�אìXì��Kì��ìµK¿?�:�lø��t�

�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥�Kì��k¿Aì�îgÀ�íW�ò¦¿�
�íaìCî8ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq−�î¹¿��

�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìaìCìq�אìX¿@ì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì−�ìµK¿�ì¹�ígÁ�Kì�Ãא��í̧ :��¥ì¹ìא

ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

'Abû 'Awfâ (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), "Faisant 



la prière mortuaire pour une 
de ses filles, il prononça 

quatre takbîr, puis se mit à 
invoquer ALLAH et à 

implorer Son pardon en 
faveur de la morte, pour une 

durée égale à l'intervalle 
entre les deux takbîr. A la 

fin, il dit que l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) faisait 

ainsi". 
 

Selon une autre version: ... 
Il prononça quatre takbîr 



puis demeura debout pour 
quelques instants au point 
que je pensai qu'il allait 
faire un cinquième. Il fit 

ensuite le taslîm à droite puis 
à gauche. Comme nous 

terminâmes, nous lui dîmes: 
"Qu'as - tu fais?!". - "Je 

n'ai rien ajouté, nous 
répondit - il, à ce que j'ai vu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

faire - ou selon une variante: 
c'est ce qu'a fait l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl)". 



(Transmis par Al - Hâkim) 
 

158 - Le devoir de hâter les 
funérailles 

 
�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

�Á�ì¦KìCì�Ã�KÁ��אjíòYî	¿��:�¼Mì�Á�Kìq�Àeì��î·òI¿�
�ºìjÁ	�Àeì��î·ò�ì¹�ÁiîE¿���KìDì�jí�øW¿?í��ðYîEì�¿�
�îgÀ@Á�K¿�ò¥�îhì�íiì�jí<ì9ì��÷Yì7¿��¿eÁ�ì¤�.�"



í��ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô��.�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:
ÁiîE¿Aì�KìDì�jí�øW¿?í��ðYîEì�¿� " . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Hâtez d'enterrer le 

mort; s'il était bienfaisant, 
vous lui feriez ainsi du bien; 

sinon, vous vous 
déchargeriez vos épaules 

d'un mal". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ì·K¿�

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�À�ì¦KìCì�Ãא��îNì<Ápí¹�אì¤�
KìD¿AìBì�î�K¿��î·òI¿��îgòDÁ�KìCî¿��k¿Aì�íµKì�øYא��

�îN¿�K¿��¼Mì�Á�Kìq�îNì�K¿��:�î·ò�ì¹�lÁ�jí�øW¿�
�îN¿�K¿��¾Mì�Á�Kìq�ìYîE¿��îNì�K¿�t�KìDÁAî��:�Kì�

�KìD¿Aî�ì¹�!�íaìBî�ì��؟�KìDÁ��ì·jí�ì�îXì��ìhî�¿�
��¾�îlì
�õfÀ��KìDì�îjìqtא�t�îj¿�ì¹�í·Kì�î�



�í·Kì��ìdÁ<í8¿�t	ìaÁBì�אî�!�"��í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) disait: "Lorsque le 

mort est placé sur le 
brancard et que les hommes 
le portent sur leurs épaules, 

étant un bon Serviteur, il dit: 
(Faites - moi avancer), 

sinon, il s'écrie: (Oh quel 
malheur! Où m'emmenez - 



vous?). Toutes les créatures 
entendent alors sa voix, sauf 
l'homme, car s'il l'entendait, 

il serait foudroyé". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
159 - Le devoir de hâter le 

paiement des dettes du mort 
et de se presser de l'apprêter 
à l'enterrement sauf s'il est 
mort d'une façon soudaine 
et, dans ce cas, on doit le 

laisser pour bien s'assurer 
de sa mort 



 
�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:
�kô�ì��ÁiÁCî�ìWÁ��½M¿?RAì<í��òhÁ�îHíBÃא��í[Ã>ì�

�íiîCì�kì9Ã?í��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "L'âme du croyant 
n'occupera pas sa place 



éternelle avant que sa dette 
ne soit acquittée". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiRAא��ìlÁpì¥�ó¡ìjî�ì¹�òhî��òhîEì8í��îhìì¹
�¾�ò¦Kì�òhî��Áא�ìYì�Ãא��ìhî��¿Mì�ÃA¿��ô·¿��íiîCì
�õlÁ�ôCא��í̧ Kì�¿G¿��ìªòYì��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�:�ìµK¿?¿��í̧ í£jí<ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�ÁiEÁ��ì�ìWì��îW¿��t��¿Mì�ÃA¿��ºì¥¿��t�lø��
�íiô�òI¿��ÁiÁ��אjÀAø�ìì¹�ÁiÁ��lÁ�jí�Á¤F¿��í�îjìBÃא�



�ìhîEì��ì[ì�î�í��î·¿��ógÁAî�í��ÁM¿>EÁ�Á��lÁ=ì�îCì��t
ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . �¿ìYîDא�îlì��ÁiÁAî�¿�.�ì¹ì¥א

D'après Husayn ibn 
Wahwah (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Comme 

Talha ibn Al - Barâ' tomba 
malade, le Prophète (pbAsl) 
alla le visiter. - "Je crois que 
'Abû Talha est mourant, dit 

le Prophète, faites - moi 
savoir quand il rendra l'âme 

et enterrez - le le plus vite 
possible car il ne convient 



pas au cadavre d'un 
musulman d'être gardé entre 

les siens". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
160 - Le devoir de tirer une 

leçon des funérailles 
 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�îhì�:�KôCÀ�
�Kì�Kì�¿G¿��ÁW¿�îYì=Ãא��òaEÁ?ì��lÁ��¾�ì¦KìCì��lÁ�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�½�ìYì8î�Á��íiì<ì�ì¹�íi¿�îjì��Kì�îWì<¿�ì¹�ìWì<¿?¿�

�íNÀ@îCì��ìfì<ì�ì¹�ì[¿@ìC¿��ÁiÁ�ìYì8î�ÁBÁ��.�ôgí�
�ìµK¿��"�:��¾Wì�¿��îhÁ��îgÀ@îCÁ��Kì�t�îW¿�ì¹�

�ìhÁ��í̧ íWì<Ã?ì�ì¹�ò¥KôCא��ìhÁ��í̧ íWì<Ã?ì��ìLÁ�À�
�ÁMôCì�Ãא��.�"�אjÀ�K¿?¿��:¿�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�u�



�ìµK¿?¿��؟�KìCÁ�Kì�Á��k¿Aì�ífÁ@ô�ì��"�:�אjÀAìBîא
¿��ìdÁAí��KìBÁ��ðYô�ìEí��÷fÀ@¿��íi�.�"�ì¶KìBì��ìY¿�ì¤ì¹
�ÁO�ÁWì�Ãא��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Alî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Pendant que 

nous assistions à un 
enterrement à Baqî` Al - 

Gharqad (cimetière principal 
de Médine), le Prophète 

(pbAsl) vint s'asseoir auprès 
de nous. Nous l'entourâmes 
tandis que, baissant la tête, il 



se mit à remuer la terre avec 
son bâton. - "A chacun 

d'entre vous , dit - il, une 
place fixée d'avance au 
Paradis et une autre en 
Enfer". Un des fidèles 

demanda alors: "Dans ce 
cas, ô Envoyé d'ALLAH, ne 
devons - nous pas nous en 
tenir à ce qui nous a été 
prédestiné et renoncer à 

toute œuvre personnelle?". 
Le Prophète riposta alors: 
"Œuvrez, car chacun est 



prédisposé à la tâche pour 
laquelle il a été créé", et il 

poursuivit le hadith. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

161 - Le devoir de faire des 
invocations pour le mort 

après son inhumation et de 
s'asseoir près de sa tombe 
environ une heure pour 

prier pour lui, pour 
demander à Dieu de 



l'absoudre et pour lire le 
Coran 

 
�¹óYîBì�lÁ�¿��îhìì¹−�ìfEÁ�ì¹��:¿��ÁWî�ì�jí�

�ìfEÁ�ì¹�ÁiRAא��:�k¿AîE¿��jí�¿�−�òhî��ì·KìBî�í�
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KR>ì�:�ì·K¿�

�ì®ìY¿��אì¤��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�
�ìµK¿�ì¹�ÁiîE¿Aì�ìc¿�ì¹�ÁNøEìBÃא��òhÃ�ì£�îhÁ��"�:

�ìNEÁ�î��îgÀ@EÁ�ì¹	jÀAìא��¿íi�א��tôא	¹íYÁ>î=ì�îא�
�íµ¿Gî�íiô�òI¿�t�אí��ì·�.�"ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après `Uthmân ibn `Affân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Quand le Prophète 
(pbAsl) achevait 

l'enterrement du mort, il 
s'asseyait près de la tombe et 
disait: "Implorez en faveur 
de votre frère le pardon du 

(Seigneur) et l'appui dans la 
réponse, car il est 

maintenant en train d'être 
interrogé". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�îhìì¹
�ìµK¿��:�ìµîjì��אjíBEÁ�¿G¿��lÁ�jíBí�îC¿�ì£�אì¤�

�íYì�îCí��Kì��ì¥îW¿��»òYî�¿��ígì�Ã?í�ì¹�ð¥¹íZì�
�ìg¿Aî¿�ì¹�îgÀ@Á��ì[Á�ÃGì�î	¿��kô�ì��KìDíBî�¿�

�lø�ì¥�ìfí	í¥�ÁiÁ��íaÁא�ì¥À��אì¤Kì��.�í̧ ¥ì¹ìא
�ðgÁAî�í��.�ÁiÁ�jÀ:Á��ìdì�ì	�îW¿�ì¹�.�ìµK¿�

�íiRAא��íiìBÁ�ì¥�õlÁ<Á�Kô7א��:�î·¿��õLì�ì�î�í�ì¹



�î·ò�ì¹�ò·�îYÀ?Ãא��ìhÁ��ð�îlì
�í̧ ìWîCÁ�¿�ìYÃ?í�
KïCì�ì��ì·K¿��íiRAÀ��ì·�îYÀ?Ãא��אjíBì�ì� . 

D'après `Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "J'ai demandé (à mes 

parents et à mes 
compagnons) de rester près 
de ma tombe après m'avoir 

enterré pour un temps à peu 
près équivalent à celui que 
l'on passe à égorger une 

chamelle et à distribuer sa 
chair, pour sentir leur 



présence et savoir comment 
répondre aux envoyés de 

mon Seigneur". 
(Transmis par Muslim) 

 
162 - Le devoir de faire des 

aumônes pour le mort et 
d'invoquer Dieu pour lui 

 
ì��íiRAא��ìµK¿��k¿�Kì<�:�îhÁ��¹אí�Kì��ìh�ÁXRא�ì¹

�KìC¿��îYÁ>Ãא��KìCô�ì¥�ì·jÀ�jÀ?ì��îgÁ�ÁWî<ì�
ì¹tKÁ��Kì�jÀ?ì�ì	�ìh�ÁXRא��KìCÁא�ìjî�tò·Kì,  . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "Et (il 
appartient également) à ceux 
qui sont venus après eux en 
disant: Seigneur, pardonne - 
nous, ainsi qu'à nos frères 
qui nous ont précédés dans 

la foi" (59:10). 
í�ì¥�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹u�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCAÁ��ìµK¿��:�ô·�

�îNìBRA¿@ì��îj¿��Kìא�ì¥À�ì¹�KìDí�Ã>ì��îNì�ÁAí�Ãא��lø�À�
ì��KìD¿��îfìD¿��îN¿�ôWì8ì��î·��óYî�¿��îh



�ìµK¿��؟�KìDîCì�NÃ�ôWì8ì��"�:�îgì<ì��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Un 

homme vint demander au 
Prophète (pbAsl): "Ma mère 
est morte soudainement, et je 

pense que si elle avait eu 
l'occasion, elle aurait 

ordonné de faire l'aumône. 
Aura - t - elle la récompense 

si je fais l'aumône en son 



nom?". - "Certes oui", 
répondit le Prophète (pbAsl).
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�ìµK¿��"�:א�ì�Kì��אì¤�t�ìa¿:¿?îא��í·Kì�î�
��íiÀAìBìtì��îhÁ��u�¾��:�î¹¿��¾Mì�ò¥Kì��¾M¿�ìWìq

�íi¿��jíîWì��óUÁ�Kìq�¾W¿�ì¹�î¹¿��ÁiÁ��ía¿>ì�îCí��ógÃAÁ�"
�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque 

l'homme meurt, ses œuvres 
cessent sauf les trois 

suivants: une aumône 
inépuisable, une science 

utile aux hommes, ou un fils 
vertueux qui invoque 

ALLAH en sa faveur". 
(Transmis par Muslim) 

 



163 - Quand les gens disent 
du bien d'un mort 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�¹õYìא�:�

�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��אïYîEì��KìDîE¿Aì�¾�ì¦KìCì�Á��îjìCî�¿G¿א�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îNì�ì�ì¹�"�ôgí�

�ìµK¿?¿��אöYì
�KìDîE¿Aì�¹õYìא��ºìYî�ÀGÁ��îjìCî�¿G¿א�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìgRAì	ì¹�"�:

�îNì�ì�ì¹�.�"�Á�KR:ì�Ãא��íhî��íYìBí�ìµK¿?¿�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ìµK¿?¿��؟�îNì�ì�ì¹�Kì��"�:



�íi¿��îNì�ì�ìj¿��אïYîEì��ÁiîE¿Aì�îgí�îEìCî�¿��אìXì�
�îNì�ì�ìj¿��אöYì
�ÁiîE¿Aì�îgí�îEìCî�¿��אìXì�ì¹�ÀMôCì�Ãא�


ìWìDíא�í�א��îgí�î�¿��í¥KôCא��íi¿א��lÁ��ÁiRAt�òªî¥
�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

Quelques hommes passant 
auprès d'un convoi funèbre, 

firent l'éloge du mort. Le 
Prophète (pbAsl) dit alors: 
"Il lui est assuré". Passant 



par un autre convoi, les 
hommes décrièrent le 
défunt; et le Prophète 

(pbAsl) de commenter: "Il 
lui est assuré". - "Qu'est - ce 

qui est assuré?", demanda 
alors `Umar ibn Al - 

Khattâb. - "A celui que vous 
avez loué, le Paradis est 
assuré et à cet autre que 

vous avez réprouvé, l'Enfer 
est assuré: vous êtes les 
témoins d'ALLAH sur 

terre". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

îhì��lÁ�¿�אì¹t�ìµK¿��Á£ìjî	�:�Nî�ÁW¿�
�òhî��ìYìBí�k¿���Nî�¿Aì�¿��¿MìC�ÁWìBÃא�
�îgòDÁ��î�ôYìB¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא�
k¿Aì�KìDÁ�Á�Kìq��ïYîEìא��ìlÁCî�ÀG¿��½�ì¦KìCì�

�íYìBí�ìµK¿?¿��:�ºìYî�ÀGÁ��ôYí��ôgí��îNì�ì�ì¹
îEì��KìDÁ�Á�Kìq�k¿Aì�ìlÁCî�ÀG¿��íYìBí�ìµK¿?¿��אïY�:

�k¿Aì�ìlÁCî�ÀG¿��ÁMì�Á�Kô��KÁ��ôYí��ôgí��îNì�ì�ì¹



�íYìBí�ìµK¿?¿��אöYì
�KìDÁ�Á�Kìq�:�îNì�ì�ì¹�:
Kì�ì¹�îNì�ì�ì¹�:��NÃAÀ?¿�:�	Á£ìjî�ìµK¿�t��jí�¿�א

�ìµK¿��؟�ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ìÐÁ�¿��Kì��:�KìB¿��íNÃAÀ�
îE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿��ìgRAì	ì¹�Ái�"�:

�íi¿Aì�î£¿��óYîEì�Á��½Mì<ì�î¥¿��íi¿��ìWòDì
�ógÁAî�í��KìBõ�¿�
�¿MôCì�Ãא��íiRAא��.�"�KìCÃAÀ?¿��:ì�ì¹u�ìµK¿��؟�½Mì��"�:

ì�ì¹u�½Mì��.�"�ìµK¿��؟�ò·KìCîא�ì¹�KìCÃAÀ?¿��"�:



�ò·KìCîא�ì¹�"�؛�ÁWÁא�ìjÃא��òhì�íiÃ�¿Gî�ì��îg¿��ôgí��.
Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ì¥õ»òא  . 

D'après 'Abû Al - 'Aswad , Il 
se rendit à Médine et comme 

il était en compagnie de 
`Umar ibn Al - Khattâb 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), un convoi funèbre passa 

près d'eux, les hommes 
firent alors l'éloge du mort. - 

"Il lui est assuré", dit 
`Umar. Puis un autre convoi 
passa et les hommes firent 



aussi l'éloge du défunt. - "Il 
lui est assuré", reprit `Umar. 
Ensuite un troisième convoi 
passa auprès d'eux; là, les 

hommes décrièrent le défunt. 
- "Il lui est assuré", répéta 
quand même `Umar. - "O 

émir des croyants, s'exclama 
'Abû Al - 'Aswad, qu'est - ce 
qui est ainsi assuré?". - J'ai 

dit ce que j'ai entendu le 
Prophète (pbAsl) dire: "Si 
quatre personnes disent du 
bien d'un mort, ALLAH le 



fera entrer au Paradis". - 
"Et pour trois?", 

demandâmes - nous. - "Et 
pour trois", répondit - il. - 

"Et pour deux?". - "Et pour 
deux". Mais nous ne lui 

demandâmes pas quel serait 
le cas s'il s'agissait d'une 
seule personne. (Transmis 

par Al - Bukhârî) 
 

164 - Le mérite de celui qui a 
perdu un enfant en bas âge 

 



ì�¿��îhì�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

ì��íi¿��í�jíBì��ógÁAî�í��îhÁ��Kì�u�אjí=ÀAî�ì��îg¿��½Mì�
��ìOîCÁ�Ãא�t�òfî9¿>Á��¿MôCì�Ãא��íiRAא��íi¿Aì�î£¿��

�îgí�Kô���ÁiÁ�ìBî�ì¥�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Tout musulman auquel la 
mort aura enlevé trois 

enfants impubères, ALLAH 



le fera entrer au Paradis 
grâce à Sa miséricorde 

envers ses enfants". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
ìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îh
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:t�í�jíBì��t�ìhÁ��¾Wì�
ì��ì.ÁBÁAî�íBÃא�u�ÁW¿�ìjÃא��ìhÁ��½Mì�t�íiõ�ìBì��

��í¥KôCא�t�ògì�¿?Ãא��¿MRAÁ�ì���.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.



�"ÀMRAÁ�ì�ì¹�ògì�¿?Ãא���"�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��íµîj¿��:
ò��îgÀ@îCÁ��î·ò�ì¹t�Kì�í£ò¥אì¹��.�í£¹í¥íjÃא�ì¹�:�ìjí�

�ðYî�Á��ìjí�ì¹�Á«אìYø8א��k¿Aì�í¥jí�í<Ãא�
�íiRAא��Kì�K¿�Kì�ìgôCìDì��òYîD¿��k¿Aì�ð�jí8îCì�

KìDîCÁ� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Tout 
musulman à qui la mort 

aura enlevé trois enfants, ne 



sera pas touché par le Feu à 
moins que ce ne soit pour 

l'acquit du serment". c. - à - 
d. pour exaucer ce 

qu'ALLAH a mentionné 
dans Son Livre: "Il n'y a 

personne parmi vous qui ne 
passera pas par (l'Enfer)" 

(19:71). 
 

N.B. : Il s'agit du passage 
sur le pont qui sera dressé 
au - dessus de la Géhenne, 
que le croyant dépassera 



sain et sauf tandis que le 
mécréant y tombera et sera 

précipité dans le Feu. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�òµjí	ì¥�k¿���½�¿�ìYîא��î�ì�Kì�
�îN¿�K¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��:�Kì�

�eÁ��ÁWì�Á��íµKì�øYא��ìLì�ì¤�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
EÁ�ÃGì��Kï�îjì��eÁ�Ã>ì��îhÁ��KìC¿��îfì<î�K¿��ÁiEÁ��¿e



�ìµK¿��íiRAא��¿eìBRAì�KôBÁ��KìCíB4Aì<í��:
�¿ìhî<ìBì�î�K�.�א�ìhî<ÁBì�î��ì¶îjì��ìX¿א�ìX¿�ì¹א�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ôhí�Kì�¿G¿�
�ìµK¿��ôgí��íiRAא��íiìBRAì�KôBÁ��ôhíDìBRAì<¿��"�Kì�

ì��í¶øW¿?í��¾�¿�ìYîא��îhÁ��ôhÀ@îCÁ�u�ìhÁ��¼Mì�
��ÁW¿�ìjÃא�t�ò¥KôCא��ìhÁ��Kï�Kì�Á��KìD¿��אjí�K¿���"
�.�½�¿�ìYîא��îN¿�K¿?¿��:�ìµK¿?¿��؟�òhîEìCîא�ì¹



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�òhîEìCîא�ì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Une femme 
alla trouver le Prophète 

(pbAsl) et lui dit: "O Envoyé 
d'ALLAH! Les hommes 

entendent tes propos tout le 
temps. Consacre - nous donc 

un jour où nous nous 
grouperons chez toi pour 

que tu nous enseignes de ce 



qu'ALLAH t'a enseigné". - 
"Réunissez - vous tel et tel 

jours", lui répondit le 
Prophète. Elles se 

groupèrent en effet, et 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
se rendit auprès d'elles et 

leur enseigna de la science 
dont ALLAH l'avait doté, 

puis il ajouta: "Toute 
musulmane qui endure 

patiemment la mort de trois 
enfants sera protégée contre 

l'Enfer". Une femme 



demanda alors: - "Et 
deux?". - "Et deux", 
consentit le Prophète. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
165 - Le devoir de pleurer et 

d'avoir peur en passant 
devant les tombes des 

Injustes, de méditer enfin 
sur leur fin brutale. Le 
devoir de montrer son 

indigence vis-à-vis de Dieu 
exalté et de prévenir ceux 



qui ne font pas attention à 
ces choses 

 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿�t�ÁiÁ�Kì�îq−�אjÀAìqì¹�KôB¿��lÁCî<ì��
�ì£jíBì��ì¥Kì�Á£�ìYî�Á�Ãא�−�"�t�אjÀAí�îWì��

íHì��k¿Aìt��ì.Á�ôXì<íBÃא��Á�t�אjí�jÀ@ì��î·¿��
îg¿��î·òI¿��ì.Á�Kì�¿��ì.Á�Kì��אjí�jÀ@ì��u�
�îgòDîE¿Aì��îgÀ@í�EÁ8í��Kì��îgíDì�Kìq¿�jÀAí�îWì�tא�



�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ìµK¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�KôB¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ôYì�

�ìµK¿��òYî�Á�Ã�KÁ��:t�ìhÁ�Kì�ì��אjÀAí�îWì��
�îgíDì��î·¿��îgÀ@ì�EÁ8í��Kì�א�ìh�ÁXR��jíB¿A¿א��¿À>î�

��îgíDì�Kìq¿�t�ìaôC¿��ôgí��ì.Á�Kì��אjí�jÀ@ì��î·¿��
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�ì¦Kì�¿��kô�ì��ìYîEô�¥Ã�ì	íiì�¿�ì¹	ììYî�א�

ì»Á£אìjÃא� . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), En passant auprès d'Al 
- Hijr (où vivait "Thamûd" 
la communauté du prophète 
Sâlih), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit à ses 
Compagnons: "N'entrez 

point dans les demeures de 
ces gens qu'ALLAH a 

châtiés, à moins que vous ne 
soyez en pleurs; sinon 

n'entrez pas, de peur qu'il ne 



vous arrive le malheur qui 
leur est arrivé". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Selon une autre version: 

Lorsque le Prophète passa 
auprès d'Al - Hijr, il dit: 
"N'entrez pas dans les 

demeures de ceux qui se sont 
fait du tort à eux - mêmes à 
moins que vous ne soyez en 
pleurs, de peur qu'il ne vous 
arrive le malheur qui leur est 



arrivé", puis il se couvrit le 
visage et hâta le pas jusqu'à 
ce qu'il traversât la vallée. 

 
8-Le livre des preceptes 

suivis en voyage 
 

166 - Où il est bon de sortir 
le jeudi et de sortir en début 

de journée 
 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾eÁ�Kì��òhî��ÁLî<¿��îhì
�ì ìYì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�



�ì·K¿�ì¹�ò[EÁBì�Ãא��ì¶îjì��¿́ jí�ì��Á�ì¹îZ¿��lÁ�
�ò[EÁBì�Ãא��ì¶îjì��ì íYî�ì��î·¿��õLÁ�í��.

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�lÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�òhîEì�EÁ�ô8א��:¿?¿��ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿��KìBRA

��í íYî�ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìqt�lÁ��
ò[EÁBì�Ãא��ò¶îjì� . 

D'après Ka`b ibn Mâlik 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) 

entreprit la bataille de Tabûk 



un jeudi qui était son jour 
préféré pour sortir ou 

entreprendre une 
expédition". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ø»ÁWÁ�Kì=Ãא��¿Mì�òYî��òhî�ì£ì¹אìq�îhìì¹
�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ�Kì�ô8א�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:

�Ã́ ò¥Kì��ôgíDRAא�t�Kì�ò¥jÀ@í��lÁ��lÁ�ô��.�"
ì¹�îgíDì�ì<ì��Kï7îEì��î¹¿��¼Mô�òYì	�ìOì<ì��אì¤��ì·K¿�



�ò¥KìDôCא��òµô¹¿��îhÁ��.�אïYÁ�Kì��ðYî�ìq�ì·K¿�ì¹
�ò¥KìDôCא��ìµô¹¿��íiì�ì¥Kì�Á��íOì<î�ì��ì·K¿�ì¹

�íiÀ�Kì��ìYí�¿�ì¹�ºìYî�¿G¿��.�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après le Compagnon, 
Sakhr ibn Wadâ`a Al - 

Ghâmidî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Seigneur! Bénis aux 

hommes de ma Communauté 



leurs sorties de bonne 
heure". De fait, lorsque le 

Prophète envoyait un 
détachement ou une troupe, 
il prenait toujours garde que 
ce soit de bon matin. Sakhr, 

lui - même, qui était un 
commerçant, envoyait ses 

commis voyageurs conclure 
les achats et les ventes de 
bon matin, si bien qu'il 

devint un homme riche et 
aisé. 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
167 - Où il est bon de se 

chercher des compagnons de 
route qui doivent se désigner 

un chef (Emir) auquel ils 
obéissent 

 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:ì��ì§KôCא��ô·¿��îj¿��ìhÁ��ì·jíB¿Aî<



�ófîE¿AÁ��ðLÁא�ì¥�ì¥Kì	�Kì��íg¿Aî¿��Kì��Á�ìWî�ìjÃא�
�í̧ ìWî�ì¹�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Si les 
hommes savaient les 

inconvénients du voyage en 
solitaire, personne ne 

voyagerait seul de nuit". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



�îhì�ÁiEÁ�¿��îhì�¾LîEì<í
�òhî��¹òYîBì�îhìì¹
�Á̧ øWì��)�¹óYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìlÁpì¥

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:îEì
�íLÁא�ôYא��ð·K¿:

ôא��ì¹�ò·Kì�K¿:îEì
�ò·Kì�Áא�ôYא�ì¹u�ðLÃ�ì¥�ÀMì��"
�.�ñlÁoKì�ôCא�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�õ»ÁXÁ�îYøא���ìµK¿�ì¹�¾Mì�EÁ�ìq�ìWEÁ�Kì	¿GÁ��:
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 



D'après `Amr ibn Chu`ayb , 
d'après son père qui le tenait 

lui - même de son père 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Un voyageur 

sans compagnie est 
(comparable à) un démon; 
deux voyageurs font deux 
démons; trois voyageurs 
forment par contre une 

compagnie". 
 



N.B. Il faut entendre par ce 
hadith que si un homme 

voyage seul, il commet un 
acte inspiré par le démon, 
car s'il lui arrive un mal 

quelconque ou s'il a besoin 
d'un secours; il ne pourra ni 
être soigné ni assisté. Il en 

est de même pour deux 
hommes qui voyagent seuls, 
peut - être l'un d'eux ne sera 
pas capable de secourir ni de 

soigner son compagnon. 
Mais les trois auront 



certainement la possibilité 
d'être utiles, soit pour être 
témoins, ou secourir l'un 

d'eux, soit pour s'occuper du 
mort si l'un d'eux meurt afin 
de le laver, de l'enterrer, et 

de faire les prières 
mortuaires, pour rendre aux 
siens tout ce qui appartenait 

au défunt. 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd, At - Tirmidhî et An 
- Nasâ'î) 



�ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿�ì¹�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
K¿��KìBíDîCì�íiRAא�t�:��ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ì ìYì��אì¤�
ì�u�îgí�ìWì�¿��¹אíYø�ìHíEÃA¿��óY¿>ì	�lÁ��½Mì��.�"

�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
óhì�ì� . 

D'après 'Abû Sa`îd et 'Abû 
Hurayra (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 



"Lorsque trois individus 
partent en voyage qu'ils 

confient le commandement à 
l'un d'eux". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

ì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhìì¹�ô·¿��KìBíDîC
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:
�Kìא�ìYô��ÁMì�Kì��½Mì<ì�î¥¿�íYîEì�ì¹�א�ô8א��íYîEì�
��ÀMì<ì�î¥¿��ò̈ jíEí�Ãא��íYîEì�ì¹�¾MìoKÁ��íaì�î¥¿�t�¾²
�¾MRAÁ��îhÁ��K¼>Ã�¿��ìYì7ì�KìCîא��ìL¿Aî=í��îh¿�ì¹�.�"



í̧��jí�¿�ì£אì£í¹�ì¹א :���õ»ÁXÁ�îYø�ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥א
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Quatre personnes 
forment la meilleure 

compagnie; quatre cents 
hommes le meilleur 

détachement; et quatre mille 
la meilleure armée. Quant à 

une armée de douze mille 
hommes, elle ne sera jamais 



vaincue par manque de 
soldats". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
168 - Les règles de politesse 
de la marche, de la façon de 
camper, de passer la nuit et 
de dormir dans le voyage. 

Où il est bon de voyager de 
bonne heure, de ménager les 
montures et de veiller à leurs 

besoins. Le devoir de 
rappeler à l'ordre celui qui 



ne leur donne pas ce qui leur 
revient de droit. La 

possibilité de prendre 
quelqu'un en croupe tant 

que la monture en est 
capable 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�ÁLî8Á�Ãא��lÁ��îgí�îY¿�Kì	�אì¤�
jÀ:îא�א¿G¿�tא�ìhÁ��KìDR;ì��ìfÁ�t�òªî¥



jíא�òYî	¿G¿��Á�îWì�Ãא��lÁ��îgí�îY¿�Kì	�אì¤ò�ì¹
ì¹�ìYîEô��¹í¥Á£Kìא��KìDÁ��KìDìEÃ?Á�ì¤ò�ì¹א�KìDîE¿Aì�א�

�í³íYÀ��KìDô�òI¿��ìd�òYR:א��אjí�ÁCì�î�K¿��îgí�î	ôYì
�òfîERA�KÁ��ø¶אìjìDÃא��ºì¹ÃGì�ì¹�øא�ì¹ôWא��.�"

�ðgÁAî�í��í̧ jÀ:îא�א"��kìCî<ì�.�ì¹ì¥א¿�t�ìfÁ�
�¿«î�אjÀ?À�î¥Àא��KìDÁ�"�òªî¥�KìDR;ì�t��ìhÁ�א

�kìîYì�Á��òYîEô��lÁ��òµKì�	Kì�òYîEì��lÁ�א�
�íiÀ�îj¿�ì¹�"�KìDìEÃ?Á��"�ò·jõCא��òYî�¿@Á��ìjí�



�îhÁ��Á�KôCì�íBÃא��Á�KìEÃ�KÁ�ì¹�Á²K¿?Ãא��ò·K¿@î	ò�ì¹
�ìjí�ì¹�íNî�ì��:�KìDÁ��אjíòYî	¿��í̧ KìCî<ì��õVíBÃא�

�ìLì�îXì��î·¿��ìfî�¿��ìWÁ8Ã?ìBÃא��אjÀAÁ8ì��kô�ì�
�òYîEô��KìDõ��îhÁ�ÁeîCìp�א�í�"�.�í[�òYî<ôא��ì¹��"

�:òfîERAא��lÁ��íµ¹íZõCא�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "En 
voyageant, lorsque vous 

atteignez une terre fertile, 



allez - y lentement pour que 
les chameaux puissent 

paître. Par contre, lorsque 
vous arrivez à une terre 

stérile, hâtez le pas pour que 
les chameaux ne soient pas 
atteints d'une maladie au 

cerveau. Et si vous décidez 
de passer la nuit quelque 

part, évitez la voie publique 
car, de nuit, elle est le 

chemin emprunté par les 
bêtes et le gîte des êtres 

venimeux". 



(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�ófîE¿AÁ��ì§ôYì<¿��óY¿>ì	�lÁ��ì·K¿��אì¤��ìgRAì	ì¹
�ì§ôYìk¿Aì��ÁiÁCEÁBì�ì¤ò�ì¹א��ìaì�¿:îpא
�ìaìpì¹ì¹�íiì�ìfîEì�À�א�òUî�õ8��ìLì8ì�ì¥Á¤א

4>¿��k¿Aì�íiì	Ã�ì¥�Ái�.�ðgÁAî�í��í̧ �¿ìµK�.�ì¹ì¥א
�í�KìB¿Aí<Ãא��:ì�Á��íiì�KìBô��u��ìLì8ì�ì¥Á¤א



ìq�í�jÀ>ì�¿��ò¶îjôCא��lÁ��ì³òYî=ì�î�ì�u�À�
KìDÁ�Ã�ì¹�òµô¹¿��îhì�î¹¿��KìDÁ�Ã�ì¹�îhì�òUî�õ8א� . 

D'après 'Abû Qatâda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "Lorsque l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) faisait 

halte de nuit et qu'il voulait 
dormir, il se couchait sur le 
côté droit. Mais s'il faisait 

halte avant l'aube, il dressait 
le bras et appuyait la tête 

contre la main (pour ne pas 



dormir et manquer à la 
prière de subh)". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

îgÀ@îE¿Aì��ÁMì�Ã�õW�KÁ��ô·òI¿�אt�ºìjÃ:í��ìªî¥
�òfîERA�KÁ��.�"�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�óhì�ì��"�.�ÀMì�Ã�õWא��:�"òfîERAא��lÁ��íYîEô�א�  

. 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Je 
vous recommande de 

voyager la nuit, c'est plus 
commode pour arriver 

rapidement". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁCì7í�Ãא��¿Mì�¿Aî<ì��lÁ�¿��îhìì¹

ìµK¿��íiîCì�:�òZîCì��אjÀ�ìZì��אì¤��í§KôCא��ì·K¿�t�
�¿?¿ìµK�.�ÁMì�Á£î¹�jÀ�ôY¿>ì�tא��lÁ�א�Á�Kì<ø7�ì¹א

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



�Á�Kì<ø7א��Á̧ ÁXì��lÁ��îgÀ@¿�õY¿>ì��ô·�
!�"�ÁMì�Á£î¹���KìBô�îgÀ@Á�ì¤��ìhÁ�א�ò·K¿:îEô7�ì¹tא

jÀ�òZîCì��îg¿A¿�òZîCì��¿eÁ�ì¤�ìWî<ì��אt��t�ôgì9îא��
�ó̂ î<ì��k¿���îgíDí9î<ì��.�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

óhì�ì��¾£KìCî	òIÁ� . 
D'après 'Abû Tha`laba Al - 
Khuchanî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Quand les 

hommes voulaient faire halte 
(la nuit), ils se dispersaient 

dans les gorges des 



montagnes et dans les 
vallées. Lors de l'un des 

voyages, l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) leur dit: "Votre 

dispersion dans ces cols et 
ces vallées n'est qu'une 

insinuation du Diable". Dès 
lors, lorsqu'ils faisaient 

halte, les hommes se 
gardaient de se disperser. 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 



�¹óYîBì�òhî��òfîDì	�îhìì¹−�ífîDì	�ìfEÁ�ì¹�
�¹óYîBì�òhî��òaEÁ�ôYא��íhî�−א�t�õ»ò¥Kì8î�

�îhÁ��ìjí�ì¹�ÁMôEÁA¿;îCì�Ãא��òhî�KÁ��í²¹íYî<ìBÃא�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ò·אìjîpøYא��ÁMì<îEì��òfî�¿�

�ìµK¿��:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ôYì�
Á��ìgRAì	ì¹�ÁiÁCÃ:ì�Á��í̧ íYîD¿��ìdÁ�¿��îW¿��óÐÁ<ì�
�ìµK¿?¿��"�:�ògÁoKìDì�Ãא��Á̧ ÁXì��lÁ��ìiRAא��אjÀ?ôא�

�Kì�jÀAÀ�ì¹�¼Mì�Á�Kìq�Kì�jí�¿�î¥K¿��ÁMìBì�î<íBÃא�



�¼Mì�Á�Kìq�.�"�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq . 

D'après Sahl ibn `Amr - ou 
Sahl ibn Ar - Rabî` ibn `Amr 

Al - Ansârî - (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), connu 

sous le nom d'Ibn Al - 
Hanzhaliyya et l'un de ceux 
qui ont pris part au serment 
d'allégeance d'Ar - Ridwân, 
Comme l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) passa par un maigre 

chameau affamé, il dit: 



"Craignez ALLAH et ayez 
pitié de ces bêtes destinées 
aux longs voyages. Ne les 

enfourchez ni ne les mangez 
à moins qu'elles ne soient en 

bon état". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�óY¿>î<ì��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�óY¿>î<ì��lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�lÁC¿�ì£î¥¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥



�Kï��ÁWì��ôl¿���ôYì	¿�ì¹�íi¿>ÃAì��ó¶îjì��ìא�ì¤t�
�ì·K¿�ì¹�ò§KôCא��ìhÁ��אïWì�¿��ÁiÁ��í�øWì�À�

î	א�Kì��ôLì�¿��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ÁiÁ��ìYì�ì�
�î¹¿��ð²ìWì��ÁiÁ�ì�Kì�Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�ófî�ì��í\ÁoKì�−�ófî�ì��¿_ÁoKì��lÁCî<ì��−�
�ïYì8ì�îא�í��אìX¿@ì��ðgÁAî�í��í̧ ì¦ì¹א£ì��ÁiEÁ�:�ì¹ì¥א
��ìWî<ì�−א�õlÁ�K¿�îYì�Ã��òIÁ	¾£KìCî��òfî�Á��ìXìא�

�ÁiÁ�îj¿��:ófî�ì��í\ÁoKì��−�K¼:ÁoKì��ìfì�ìW¿��



�ò¥Kì8î��ì¤òI¿א��ÁiEÁ��ðfìBì�ófí�ìYÁ�t��ìhÁ�א
�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ífìBì�Ãא��º¿�ì¥�KôB¿A¿�
�í̧ KìCîEì�îN¿�ì¥ì¤ì¹�ìYì�îYì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��í̧ Kì�¿G¿�

�íiìא�ìYì	�ìUì�ìB¿�−ì�KìCì	�î»¿���íi−�í̧ �ìYÃ�Á¤ì¹א
�ìh¿@ì��îhì�õ�ì¥��ìXìא�א�òfìBì�Ã�"��ìµK¿?¿�؛��¿

�¿�ì�Kì��kï�¿��ìhÁ�"��îhìBÁ��ìXìא�א�ífìBì�Ã�؟�
�ìXìא��lÁ��Kì�ì¥	ìµjí�:��ò¥Kì8î��ìµK¿?¿�tא



�ÁiRAא��.�ìµK¿��"�:¿�¿�u�lÁ��ìiRAא��lÁ?ô�ì��
Kì�Kô���íiRAא��¿e¿@RAì��lÁ�Rא��ÁMìBEòDì�Ãא��Á̧ ÁXì��
�íií�ÁoîWí�ì¹�íií<EÁ�í��eô�¿��ôl¿���jÀ@î7ì��íiô�òI¿��؟

�.�"�ølÁ�K¿�îYì�Ãא��ÁMìא�ì¹òY¿��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ .�¥ì¹ìא
�íiÀ�îj¿��"�í̧ �òYî�א�ôXאòµ�"�ìYÃ�Á¤א¿@Á��ìjí�

�½̀ Ã>¿��ìjí�ì¹�Á�K¿>Ãא��ò·K¿@î	ò�ì¹�ÁMìBì�î<íBÃא�
�ðOô�ìHí��ð£ìYÃ>í��.�ÁMì=SAא��ífî�¿��ìµK¿��:

א�íaÁpîjìBÃ�א�»ÁXR��í³ìYî<ì��ìhÁ�:��ºìYÃ�øX�א



"��íií�ÁoîWí�"�íiÀ�îj¿�ì¹�.�ò·í¤�tא�òÐÁ<ì�Ã��ìcÃAì�א
�:íií�Á<î�í��î»¿�  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Ja`far (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), 
"L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) m'a pris un jour en 
croupe et m'a confié des 

propos que je tenais secrets. 
Or, lorsqu'il voulait 

satisfaire un besoin naturel, 
le Prophète (pbAsl) préférait 

les endroits élevés, ou les 



palmeraies (pour se dérober 
aux regards)". 

(Transmis par Muslim; 
abrégé) 

 
Al - Barqânî ajouta, selon 

une variante de Muslim: .Ce 
jour, l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) entra dans un jardin 
appartenant à un Médinois, 
pour satisfaire son besoin. Il 
y trouva un chameau qui, à 
la vue du Prophète, mugit et 

fondit en larmes. Sur ce, 



l'Envoyé d'ALLAH vint lui 
caresser la bosse et les creux 

derrière les oreilles où la 
sueur paraît en premier lieu, 

puis s'écria: "Qui est le 
propriétaire de ce chameau? 
A qui appartient - il?". Un 
jeune homme des 'Ansâr se 
présenta alors: "Il est à moi, 

ô Envoyé d'ALLAH!". - 
"Crains ALLAH et aies pitié 
de cette bête dont Il t'a fait 
propriétaire!?, répliqua le 
Prophète, ce chameau s'est 



plaint à moi que tu l'affames 
et le fatigues". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�KôCÀ�
òZîCì��KìCÃ�ìZì��אì¤�t�t�ôfí�ì��kô�ì��íUø�ì�í��
�ìµKì�øYא��.�k¿Aì�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�ógÁAî�í��Á«îYì
�.�íiÀ�îj¿�ì¹�"t�íUø�ì�í���:�"�î»¿�
t�Kô�¿��í̧ KìCî<ì�ì¹�¿M¿AÁ�KôCא��l4Aì8í��−ì���ìa



ô8א��k¿Aì�KìCÁqîYÁ�u�Á�−�t�KìDí�øW¿?í��
øא�ì¹ôWא��ÁMìא�ì¥ò�ì¹�òµKì�øYא��4_ì��k¿Aì .
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), 
"Lorsque nous faisions 

halte, nous n'entreprenions 
point de prières 

surérogatoires avant de 
décharger et de faire 

baraquer nos montures". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 



169 - Le devoir d'aider son 
compagnon de voyage 

 
�îNì�ôW¿?ì��½�ìÐÁ�¿��íO�Á£Kì�¿��Á�Kì�Ãא��lÁ�

�ÁO�ÁWì�¿��"�:�Kì��ÁWî�ì<Ãא��ò·îjì�lÁ��íiRA�¿אì¹
�ÁiEÁ�¿��ò·îjì�lÁ��íWî�ì<Ãא��ì·K¿��"2�−�245�

�íO�ÁWì�ì¹:�"��½M¿�ìWìq�¾²¹íYî<ì��õfÀ��"18�
−�134KìBòDÁ�Kì�î
¿�ì¹�  . 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�î¤��óY¿>ì	�lÁ��íhî�ì��KìBìCîEì�



�ìfì<ì�¿��íi¿��¾M¿AÁא�ì¥�k¿Aì�ðfí�ì¥�ì�Kì�
KìBÁ
ì¹�KïCEÁBì��í̧ ìYì8ì��í²òYî8ì�t�ìµK¿?¿��

ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq��"�:
�ÁiÁ��îWí<ìEÃA¿��óYîD¿��ífî9¿��íiì<ì��ì·K¿��îhì�

�îhì��k¿Aìt�íi¿��ì·K¿��îhì�ì¹�íi¿��ìYîD¿��
�îhì��k¿Aì�ÁiÁ��îWí<ìEÃA¿��¾£אì¦�ífî9¿�t�íi¿��ì£אì¦�

í̧�؛�"� ìY¿�ì¤�Kì��òµKìBÃא��Á²KìCîq¿��îhÁ��ìY¿�ìX¿�



ô�¿��KìCî�¿�ì¥�kô�ì��íit�ôdì��t�lÁ��KôCÁ��¾Wì�
�ófî9¿��!ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Nous étions 
en voyage en compagnie du 
Prophète (pbAsl), lorsque 

vint un homme sur sa 
monture, et se mit à regarder 

à droite et à gauche. 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dit alors à ses Compagnons: 

"Que celui qui dispose de 



montures en plus, en donne 
à celui qui n'en a pas. Que 

celui qui a de vivres 
excédentaires, en fasse don à 
celui qui en manque". Puis 
il évoqua encore d'autres 

biens, qu'à la fin on crût que 
nul n'a droit à aucun 

superflu. 
(Transmis par Muslim) 

�òµjí	ì¥�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
�ì£אì¥¿��íiô�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�



�ìµK¿?¿��ì¹íZî=ì��î·¿��"�:�ìh�òYÁ�KìDíBÃא��ìYì7î<ì��Kì�
�·ô��îhÁ���ìjîא�îgÀ@Á��Kï�îj¿�:��ò¥Kì8î�ì¹tא

ì¹�ðµKì��îgíD¿��ì[îE¿�t�ôgí9ìEÃA¿��½�ìÐÁ7ì�
ôא���î¹¿��òhîE¿Aí�ôYא��ÁiîE¿���îgÀ�íWì�¿�u�KìB¿��¿Mì�

t��íiÀAÁBî�ì��óYîD¿��îhÁ��Kì�ÁWì�t�½Mì�Ã?í�
�îgí�ìWì�¿��lÁCî<ì��¾Mì�Ã?í<¿�−�ìµK¿���:
ì��î¹¿��òhîEìCîא��ôl¿���NîBìBì9¿�u�lÁ��Kì��¼Mì�



�t�lÁAìBì��îhÁ��îgÁ�ÁWì�¿��ÁMì�Ã?í<¿��½Mì�Ã?í��"
�.jí�¿��í̧ �£ìאì¹ì¥ì£í¹א  . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), voulant 

entreprendre une expédition, 
dit aux fidèles: "O 

Muhâjirûn! O 'Ansâr! Il y a 
parmi vous des hommes qui 

n'ont ni biens ni parents. 
Que chacun d'entre vous 
invite deux ou trois à se 

joindre à lui, car aucun de 



nous ne possède de montures 
en plus, et il n'y a d'autre 
solution que de monter les 
chameaux disponibles, à 

tour de rôle". Jâbir 
poursuivit: "J'ai invité alors 
deux ou trois hommes à se 

joindre à moi et nous 
montâmes mon chameau à 
tour de rôle, mon tour ne 
dépassait jamais celui de 

l'un d'eux". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 



�íiîCìì¹�)�óYÁ�Kì��(�ìµK¿��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�lÁ��ícRAì�ì�ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�í²Á£îYí�ì¹�ìcEÁ<ô9א��lÁ�îZíE¿��òÐÁ�ìBÃא�

�íi¿��jíîWì�ì¹�.�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óhì�ì� . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) avait l'habitude de 

suivre ses troupes pour 
exciter celui qui restait en 



arrière à hâter le pas ou 
prendre le faible en croupe 
et invoquer ALLAH en sa 

faveur". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

170 - Ce que l'on doit dire en 
montant sur sa bête pour 

aller en voyage 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ìhÁ��îgÀ@¿��ìfì<ì�ì¹

�¹íjì�îא�tא�ÁeÃAÀ>Ã�ì¹אì�Á��ì·jí�¿�îYì��Kì��ò¶Kì<î�



�îgÀ@ø�ì¥�¿MìBî<Á��¹אíYÀ�îXì��ôgí��Á̧ ò¥jíDÀ��k¿Aì
�ì·Kì�î�í	�אjÀ�jÀ?ì�ì¹�ÁiîE¿Aì�îgí�î�ìjì�î	א�אì¤ò�
�íi¿��KôCÀ��Kì�ì¹�אìXì��KìC¿��ìYô�ì	�»ÁXRא�

ì.Á�òYÃ?í�ì·jí�ÁA¿?îCíB¿��KìCø�ì¥�k¿�ò��Kô�ò�ì¹�  . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "...Et 

a fait pour vous, des 
vaisseaux et des bestiaux, 

des montures, afin que vous 
vous installiez sur leurs dos, 
et qu'ensuite, après vous y 

être installés, vous vous 



rappeliez le bienfait de votre 
Seigneur et que vous disiez: 
(Gloire à Celui qui nous a 
soumis tout cela alors que 
nous n'étions pas capables 
de les dominer. C'est vers 
notre Seigneur que nous 

retournerons)" (43:12 - 14). 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹

í	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµj
�Kï�ò¥Kì��Á̧ òÐÁ<ì��k¿Aì�ºìjì�î	א�אì¤��ì·K¿�



ì��ìYô�¿��óY¿>ì	�k¿��u�ìµK¿��ôgí��Kï��"�:�ì·Kì�î�í	
�íi¿��KôCÀ��Kì�ì¹�אìXì��KìC¿��ìYô�ì	�»ÁXRא�
�ì·jí�ÁA¿?îCíB¿��KìCø�ì¥�k¿���Kô�ò�ì¹�ì.Á�òYÃ?í��.

��ôgíDRAא��ôYÁ�Ãא��אìXì��Kì�òY¿>ì	�lÁ��eÀ�¿Gî�ì��Kô�
�kìpîYì��Kì��òfìBì<Ãא��ìhÁ�ì¹�ºìjÃ?ôא��ì¹�.
�òjÃ�אì¹�אìXì��Kì�ìY¿>ì	�KìCîE¿Aì�î·øjì��ôgíDRAא�

�í̧ ìWî<í��KôCì�.�lÁ��íLÁ�Kô8א��ìNî�¿��ôgíDRAא�
�ÀM¿>EÁAì��lÁ�אÃא�ì¹�òY¿>ô�א�ôgíDRA�.��òfî�tא�



�í¤jí¿��lø���ÁMì�F¿�ì¹�òY¿>ô�Á�Kì�î�א�ì¹�îhÁ��eÁ�
�òµKìBÃא��lÁ��ÁL¿A¿?îCíBÃא��Á�jí	ì¹�òY¿;îCìBÃא�

ì¤ò�ì¹א�¥ìaì�ì��ôhíD¿�K¿�"�.��òfî�ì¹א�ÁW¿�ìjÃ�ì¹tא
�ôhòDEÁ��ì£אì¦ì¹�"�:�ì·¹íWÁ�Kì�ì·jí�ÁoKì��ì·jí�Á��

�ì·¹íWÁ�Kì��KìCø�ìYÁ��.�"�ðgÁAî�í��í̧ �kìCî<ì�.�ì¹ì¥א
�"ì.Á�òYÃ?í��:�"��ì.Á?EÁ:í��"�.�í�Kì�îìjÃא�ì¹�"
−�ÁM¿AìBîDíBÃא��òhîEì<Ãא��ò·K¿@î	ò�ì¹�ò¹אìjÃא��òUî�¿>Á��

�øWìBÃ�KÁ�ì¹�ÁMì�RAì�íBÃא��Á�Kô��KÁ�ì¹−�À�ôWø7א��ìlÁ�ì¹�



�.�ì¹�"�ÀMì�F¿@Ãא��"�ìlÁ�ì¹�øWìBÃ�KÁ��:�íYõEì=ì�
�Á̧ òjî�ì�ì¹�ó·îZí��îhÁ��ò[Ã>ôCא��"�.

íL¿A¿?îCíBÃא�ì¹�:�"�íaÁ�îYìBÃא�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Quand l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) 
enfourchait sa monture pour 

partir en voyage, il faisait 
trois takbîr puis disait: 

"Gloire à Celui qui nous a 
soumis tout cela alors que 



nous n'étions pas capables 
de les dominer. C'est vers 
notre Seigneur que nous 
retournerons. Seigneur! 

Nous Te demandons de nous 
accorder dans notre voyage 
le bien, la piété et les œuvres 
qui te satisferont. Seigneur! 
Facilite - nous notre voyage 
que voici et raccourcis notre 

chemin. Seigneur! Tu es 
notre Compagnon du voyage 
et notre Successeur dans nos 

familles. Seigneur! Nous 



nous réfugions auprès de 
Toi contre la pénibilité du 

voyage, les revers du retour 
et les revirements de fortune 

quant à nos biens, nos 
parents ou nos enfants". De 
retour, il répétait les mêmes 
invocations en y ajoutant: 
"Nous revenons repentant, 

adorant et louant notre 
Seigneur". 

(Transmis par Muslim) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ì[Á�îYì	�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿��

�Á�Kì�îì¹�îhÁ��í¤ôjì<ì�ì��ìY¿�Kì	�אì¤��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�ìWî<ì��ò¥îjì�Ãא�ì¹�ÁL¿A¿?îCíBÃא��ÁMì�F¿�ì¹�òY¿>ô�א�
�í�jí	ì¹�ò¶jÀAÃ;ìBÃא��Á�ìjîì£ì¹�ò·îj¿@Ãא�

í̧�.��òfî�ì¹א�òµKìBÃ�tא�òY¿;îCìBÃ��lÁ�א ¥ì¹ìא
�ðgÁAî�í��.�ógÁAî�í��òUEÁ�ìq�lÁ��ìjí��אìX¿@ì��:
�"îjì�Ãא��ò·îj¿@Ãא��ìWî<ì��í¥�"�אìX¿�ì¹�ò·jõC�KÁ�



�õlÁoKì�ôCא�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �¿ìµK�.�ì¹ì¥א
�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ºì¹îYí�ì¹�"�í¥îj¿@Ãא��"�Áא�ôY�KÁ�

Á�ì¹u�ðiî�ì¹�íi¿��KìBí��.�í�KìB¿Aí<Ãא��ìµK¿��:
�Kï<EÁBì��Áא�ôYא�ì¹�ò·jõC�KÁ��í̧ KìCî<ì�ì¹�:

ÁMì�K��î¹¿�א�Á�ì£Kì�øZ�	t¿?Á�îא�íjí�õY��ìhÁ�א
�ò]Ã?ôCא��k¿���.�אjÀ�K¿��:�Áא�ôYא��ÀMìא�ì¹ò¥ì¹

�KìDS>¿��ìjí�ì¹�ÁMì�KìBÁ<Ãא��òY�òjÃ@ì��îhÁ��½�ì¤jí�ÃGì�
�ò·îj¿@Ãא��ìhÁ��ò·jõCא��ÀMìא�ì¹ò¥ì¹�KìDí<îBì�ì¹



�Kï�îj¿��í·jÀ@ì��ì·K¿��í¥ìWî8ì��:�ìWÁ�í¹�אì¤�
ôY¿?ì�î	אì¹ . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Sarjis (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "Quand 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

voyageait, il se réfugiait 
contre les fatigues du 

voyage, le mauvais retour, 
l'abaissement après la 

grandeur, l'invocation de 
l'opprimé, et la mauvaise 



fortune quant à sa famille et 
ses biens". 

(Transmis par Muslim, At - 
Tirmidhî et An - Nasâ'î) 

�ìµK¿��¿Mì<EÁ�ì¥�òhî��ølÁAì�îhìì¹�:��îWòDì

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾LÁ�K¿��lÁ�¿��ìhî��ôlÁAì
�íi¿Aî�ò¥�ìaìpì¹�KôB¿A¿��KìDì�¿�îYìEÁ��¾Môא�ìWÁ��ìlÁ�À�

�ìµK¿��Á�K¿�øYא��lÁ��"�:�KôB¿A¿��ÁiRAא��ògî�Á�
�ìµK¿��Kì�òYîD¿��k¿Aì�ºìjì�î	א�:�íWîBì�Ãא�

Rא��ÁiRAÁ��íi¿��KôCÀ��Kì�ì¹�אìXì��KìC¿��ìYô�ì	�»ÁX



�ôgí��ì·jí�ÁA¿?îCíB¿��KìCø�ì¥�k¿���Kô�ò�ì¹�ì.Á�òYÃ?í�
�ìµK¿��:ì��ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא�u�ìµK¿��ôgí��¾א�ôYì��ì�
�:ì��íYì�Ã�¿��íiRAא�u�ìµK¿��ôgí��¾א�ôYì��ì��:

�îYÁ>Ã�K¿��lÁ�Ã>ì��NîB¿A¿��lø���eì�Kì�î�í	
�íiô���lÁ�t��ì�jí�õXא��íYÁ>î=ì��t�ìNî�¿���.�"

�ìfEÁ?¿��¿eÁ�ìp�ôgí��:�ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ìÐÁ�¿��Kì�
�ìµK¿��؟�NÃ@Á�ìp�¾�îlì
�ø»¿��îhÁ��:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��Nî�¿�ì¥



�NÃAÀ?¿��¿eÁ�ìp�ôgí��NÃAì<¿��KìB¿��ìfì<¿��:�Kì�
îlì
�ø»¿��îhÁ��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�؟�NÃ@Á�ìp�¾�

�ìµK¿��"�:�îhÁ��íLì�î<ì��íiì�Kì�î�í	�eô�ì¥�ô·�
�ìµK¿��אì¤��Á̧ ÁWî�ì�:�íg¿Aî<ì��lÁ�jí�í¤�lÁ��îYÁ>Ãא�

�íiô�¿�t�»òYîE¿��ì�jí�õXא��íYÁ>î=ì���.�"�!�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��:�ðO�ÁWì�
�òVì�õCא��ò̂ î<ì��lÁ�ì¹�ðhì�ì��:�ðhì�ì�

ìq�ðUEÁ��.ì£í¹אì£�lÁ�¿��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹  . 



D'après `Alî ibn Rabî`a , J'ai 
vu `Alî ibn 'Abû Tâlib 

enfourcher une monture 
qu'on lui avait apportée. Dès 
que `Alî mit le pied à l'étrier, 
il dit: "Au nom d'ALLAH". 
Quand il s'installa sur le dos 

de sa monture, il dit: 
"Louange à ALLAH" et 

récita ces versets: "Gloire à 
Celui qui nous a soumis tout 
cela alors que nous n'étions 
pas capables de les dominer. 

C'est vers notre Seigneur 



que nous retournerons". 
(43:13 - 14) Ensuite, il 
répéta par trois fois: 

"Louange à ALLAH" avant 
d'ajouter par trois fois 

également: "ALLAH est plus 
Grand", puis dit: "Gloire à 

Toi, j'ai fait tort à moi - 
même, pardonne - moi car il 
n'y a que Toi qui pardonne 
les péchés". Comme il rit à 

la fin, on lui demanda: 
"Qu'est - ce qui te fait rire, ô 
émir des croyants?". - "J'ai 



vu, répliqua - t - il, le 
Prophète (pbAsl) faire ce 
que je viens de faire puis 

rire, je lui ai demandé alors 
ce qui le faisait rire". - "Ton 

Seigneur, me répondit - il, 
admire bien les propos de 
Son serviteur lorsqu'il dit: 

Pardonne - moi mes péchés; 
il reconnaît que personne 

autre que Moi ne pardonne 
les péchés (dit le Seigneur)".
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 



 
171 - Le devoir pour le 

voyageur de dire "Dieu est 
plus grand" [Allâhou akbar] 
quand il monte une colline 

ou autre chose pareille et de 
dire "Gloire et pureté à 
Dieu" [Soubhànallàh] 

quand il descend les vallées 
et autres choses pareilles. Il 

est cependant interdit de trop 
élever la voix en disant ces 

paroles 
 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì�:KôCÀ��
�KìCî�ô�ì	�KìCÃ�ìZì��אì¤ò�ì¹�Kì�îYô�¿��Kì�îWÁ<ìq�אì¤��.

õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), "Quand 
nous montions une côte, 
nous faisions le takbîr; et 
glorifions ALLAH quand 

nous descendions". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹
�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ì·K¿�


íií��ì¤א�îj¿Aìא�א��Kì�KìCô��¹íYô�¿א�ì¤ò�ì¹א�jíEí�ì¹
�jíא�ô�ì	�אjÀ:ì�ì��.�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ� . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Quand le Prophète et 

son armée montaient un 
défilé, ils faisaient le takbîr, 



et quand ils descendaient, ils 
glorifiaient (ALLAH)". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�íiîCìì¹�)�ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìµK¿��:�ì·K¿�
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì¤א��¿<¿ìf�א�õlÁ�ôC�kRAìq�א��íiRA

�k¿Aì�k¿�î¹¿��KìBRAÀ��Á�ìYîBí<Ãא��î¹¿��øPì�Ãא��ìhÁ�
ì��ìYô�¿��¾W¿�îW¿��î¹¿��¾MôEÁCì�u�ìµK¿��ôgí��Kï��"�:t�

��ìi¿��t�í̧ ìWî�ì¹�íiRAא��t�íi¿��íi¿��¿e�òYì
�
�øfÀ��k¿Aì�ìjí�ì¹�íWîBì�Ãא��íi¿�ì¹�ÀeÃAíBÃא�



�ÁW¿��¾�îlì
�ðY�.�ì·¹íWÁ�Kì�ì·jí�ÁoKì��ì·jí�Á��
�ì·¹íWÁ�Kì��KìCø�ìYÁ��ì·¹íWÁ�Kì	�.�íiRAא��ì³ìWìq
í̧�ì¶ìZì�ì¹�א ìWî�ì�ìYì8ì�ì¹�í̧ ìWîì¹t�ìא�ìZî�

�í̧ ìWî�ì¹�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�ógÁAî�íBÁ��:�î¹¿��ò̈ jíEí�Ãא��ìhÁ��ìf¿>¿��אì¤�

¿��øPì�Ãא��î¹¿��Kìא�ìYô�:�"��¿íiÀ�îj�.�î¹�א�Á�ìYîBí<Ã�א�
�k¿�î¹¿��:�"�ìa¿>ì�î¥א�î»¿��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�¾W¿�îW¿��"

�½M¿AìBîDí��ðµאì£�KìBíDìCîEì��òhî�ì�K¿>Ãא��òUî�¿>Á��ìjí�



�ìjí�ì¹�ºìYî�À��ðµאì£�í̧ íYÁ��ì¹�½MìCÁ�Kì	
À̀�א�íaÁ>ì�îYíBÃ��ìhÁ�א EÁAì=Ãא�tòªî¥  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Comme le Prophète 
(pbAsl) revenait du hajj ou 
d'une `umra, et à chaque 

fois qu'il montait un défilé 
ou franchissait une 

ondulation du terrain, il 
prononçait le takbîr et disait: 

"Il n'y a d'autre divinité 
qu'ALLAH, Il n'a pas 



d'associé; à Lui la Royauté 
et la Louange, Il est 
Omnipotent. Nous 

reviendrons, nous nous 
repentirons, nous adorerons, 

nous nous prosternerons, 
louant notre Seigneur. 

ALLAH a tenu Sa promesse, 
accordé la victoire à Son 

serviteur et vaincu, Seul, les 
coalisés". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
í�ì¥u�ìµK¿���:�íW�ò¥À��lø���ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ìµK¿��lÁCÁqî¹¿G¿��ìYÁ�Kì	À��î·¿��"�:�eîE¿Aì
�¾²ìYì
�øfÀ��k¿Aì�òÐÁ�Ã@ôא��ì¹�ÁiRAא��ºìjÃ?ì�Á�

�.�"ífí�ôYא��kR�ì¹�KôB¿A¿��ìµK¿���"�:�ôgíDRAא�
�ìY¿>ô�ÁiîE¿Aì�א��î·øjì�ì¹�ìWî<í�Ãא��íi¿��òjÃ�א�.�"

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �:ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme vint trouver 



le Prophète (pbAsl) et lui dit: 
"O Envoyé d'ALLAH! Je 
veux voyager, donne - moi 

conseil". - "Tiens à craindre 
ALLAH, lui répondit - il, et à 

faire le takbîr chaque fois 
que tu te trouves sur une 

élévation". Lorsque l'homme 
partit, l'Envoyé d'ALLAH, 

ajouta: "Seigneur! Fais que 
son trajet soit court et facilite 

- lui son voyage!". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�kRAìq�ølÁ�ôCא��ìaì��KôCÀ�

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��lÁ�	óY¿>ì��KôCÀ@¿��ì¤א��íiRAא�
�Kì�îYô�¿�ì¹�KìCÃARAì��¾£אì¹�k¿Aì�KìCÃ�ìYî
¿�

�kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��KìCíא�ìjîq¿��îNì<¿>ì�î¥אì¹
ì�íiRAא��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A�"�:�í§KôCא��KìDõ�¿��Kì�

�îgÀ@ô�òI¿��îgÀ@Á�À>î�¿��k¿Aìì·jí�tא¥jí<ì�îא�îWì��
ì¹�ôgìq¿�t�Kï�ÁoK¿���.�ðaEÁBì	�íiô���îgÀ@ì<ì��íiô��



�ðL�òY¿��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�אjí<ì�î¥א�"�òUî�¿>Á�
�Á�ìWô�ìjíBÃא��Á�Kì�Ãא��:À>î�¿GÁ��אjÀ?À�î¥Àא�î»¿�îgÀ@Á�  

. 
D'après 'Abû Mûsâ Al - 

'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Nous 

accompagnions le Prophète 
(pbAsl) dans un de ses 

voyages; à chaque fois que 
nous dominions une vallée, 

nous disions à haute voix: (Il 
n'y a d'autre divinité 

qu'ALLAH, ALLAH est le 



plus Grand). Le Prophète 
(pbAsl) nous dit alors: "O 
gens! Ayez pitié de vous - 

mêmes car vous n'invoquez 
ni un sourd ni un absent 
(mais vous invoquez le 
Meilleur - Auditeur); Il 

(ALLAH) est avec vous, Il 
est proche de vous". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 



172 - Où il est bon 
d'invoquer Dieu dans le 

voyage 
 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:ì�u�ð�Kì�Kì�ì�î�í��¾א�ìjìì£�í�t�
�ôhòDEÁ��Reì
�:�À�ìjîì£ì¹�ò¶jÀAÃ;ìBÃא��À�ìjîì£

�Á̧ ÁW¿�ì¹�k¿Aì�ÁWÁא�ìjÃא��À�ìjîì£ì¹�òYÁ�Kì�íBÃא��.�"
:�í̧��jí�¿�ì£אì£í¹�ì¹א¿��õ»ÁXÁ�îYø�ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥א



�ðhì�ì��ðO�ÁWì��.�lÁ�¿��ÁMìא�ì¹ò¥�lÁ��ì[îE¿�ì¹
�ì£í¹אì£�"�:Á̧ ÁW¿�ì¹�k¿Aì  " . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Trois 

invocations seront sans 
aucun doute exaucées: 

l'invocation de l'opprimé, 
celle du voyageur et celle du 

père contre son fils". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 



 
173 - Quelle invocation doit 
faire le voyageur quand il 
craint des gens ou autre 

chose 
 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אtìlÁpì¥�ø»òYì<î
�íiRAא��

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì
�ìµK¿��Kï�îj¿��ì²Kì��אì¤��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�"�:
�îgÁ�ò¥jí�í��lÁ��eÀAì<î�ì��Kô���ôgíDRAא�



�îgÁ�ò¥¹íYí
�îhÁ��eÁ��í¤jí<ì�ì¹�.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��õlÁoKì�ôCא�ì¹�ì£í¹אì£ . 
D'après 'Abû Mûsâ Al - 

'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Lorsque 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
craignait des gens, il disait: 
"Seigneur! Nous appelons 

Ton aide contre eux, et nous 
nous réfugions auprès de 

Toi contre leur mal". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et An - Nasâ'î) 



 
174 - Ce que dit le voyageur 
quand il bivouaque quelque 

part 
 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ógEÁ@ì��ÁNîCÁ��¿M¿�îjì��îhì
�îN¿�K¿��KìDîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ìµìZì��îhì�
òZîCì�t�ìµK¿��ôgí���:�ÁiRAא��Á�KìBÁA¿@Á��í¤jí¿�

�í̧ ôYí9ì��îg¿��ìd¿Aì��Kì��øYì
�îhÁ��Á�Kô�Kôא��



ô�ì��ð�îlì
�¿eÁ�ì¤�ÁiÁ�òZîCì��îhÁ��ìfÁ�ì�îYì��k�"
�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Khawla bint Hakîm 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Celui qui fait halte à 
un lieu quelconque et dit: 

(Je demande protection par 
les mots parfaits d'ALLAH 
contre le mal de ce qu'Il a 

crée), ne sera atteint d'aucun 



mal jusqu'à ce qu'il quitte ce 
lieu". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
¿G¿��ìY¿�Kì	�אì¤��ìgRAì	ì¹�ìµK¿��ífîERAא��ìfì�Ã��"�:

�ÁiRA�¿KÁ��í¤jí¿��íiRAא��Áeõ�ì¥ì¹�lø�ì¥�íªî¥¿��Kì�
�ìdÁAí��Kì��øYì
ì¹�ÁeEÁ��Kì��øYì
ì¹�´øYì
�îhÁ�
�ÁiRA�¿KÁ��í¤jí¿��ÁeîE¿Aì�õ�ÁWì��Kì��øYì
ì¹�ÁeEÁ�
�ÁMôEì�Ãא��ìhÁ�ì¹�ì£ìjî	¿�ì¹�¾Wì	¿��øYì
�îhÁ�



ì	�îhÁ�ì¹�Á�ìYÃ?ì<Ãא�ì¹�¾WÁא�ì¹�îhÁ�ì¹�ÁW¿Aì�Ãא��òhÁ�K
�ìW¿�ì¹�Kì�ì¹�.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ .�"�¥ì¹ìא
�í]î�"�:�	í£ìjî�ì¹tאô7א��.�ìµK¿�

�õlÁ�KR:ì�Ãא��"�:�ÁW¿Aì�Ãא��íhÁ�Kì	ì¹�:�"�ígí�
.�¥òªî�tא�õhÁ�Ã�א�ìh�ÁXR��îgí�	í·KR@í�א

�ìµK¿��:א�ìhÁ��íW¿Aì�Ãא�ì¹t�ì·K¿��Kì��òªî¥
ìEì�Ãא��ºì¹ÃGì��ð�KìCÁ��ÁiEÁ��îhÀ@ì��îg¿��î·ò�ì¹�ò·אìj
�íµò¦KìCì�ì¹�.�ìµK¿��:�ì£אìYíBÃא��ô·¿��ífÁBì�î�ì�ì¹



�"�ÁWÁא�ìjÃ�KÁ��:�"�í[EÁAî���"�ìW¿�ì¹�Kì�ì¹�:�"
í.Á�KìEô7א� . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Pendant ses voyages, 

lorsqu'il se laissait 
surprendre par la nuit, le 

Prophète (pbAsl) disait: "O 
terre! Ton Seigneur et le 
mien est ALLAH! Je me 

réfugie auprès de Lui contre 
ton mal et contre tout mal 

existant en toi, le mal de tout 



ce que tu renfermes, et de 
tout ce qui marche sur toi. Je 
me réfugie auprès d'ALLAH 
contre le mal du lion (toute 

bête fauve) et contre les 
grands serpents, contre le 
scorpion et contre toutes 
sortes de serpents; je me 
réfugie auprès d'ALLAH 

contre chaque habitant de ce 
pays (les hommes ou les 
djinns) et contre ce qui 
engendre et ce qu'il a 
engendré (Satan et les 



démons ou bien tout animal 
et sa progéniture)". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

175 - Où il est bon de hâter 
le voyage et de rentrer parmi 
les siens une fois réalisé le 

but de son voyage 
 

RAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�ô·¿��íiîCì�íi
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�ìµK¿��"�:�Áא�ìXì<Ãא��ìhÁ��½Mì<Ã:Á��íY¿>ô�:�א�
�íiì�îjì�ì¹�íiìא�ìYì
ì¹�íiì�Kì<¿��îgÀ�ìWì�¿��íaìCîBì�
�Á̧ òY¿>ì	�îhÁ��íiì�ìBîDì��îgÀ�íWì�¿��kì9¿��אì¤òI¿�

�ÁiÁAî�¿��k¿���îfø�ì<íEÃA¿��.�"ðd¿>ô�í��ÁiîE¿Aì��"�.
�íií�ìBîDì��:�"í̧ í£jí8Ã?ì�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le voyage est 
une sorte de torture: il prive 

l'homme (des délices) du 



boire, du manger et du 
sommeil. Une fois le but 
atteint, qu'il se hâte de 
regagner sa famille". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
176 - Où il est bon de se 

présenter de jour à sa famille 
et non de nuit, sauf en cas de 

nécessité 
 



�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì
¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE�"�:

¿��¿Mì�îEì=Ãא��ígÀ�íWì�¿��ìµK¿�¿��אì¤�u�ôh¿�íYÃ:ì��
îE¿��íi¿Aî�¿�u�.�"��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ìµjí	ì¥�ô·¿�

�î·¿��kìDì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
îE¿��íi¿Aî�¿��ífí�ôYא��ì³íYÃ:ì�u�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  

. 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 



"Lorsque l'un de vous 
s'absente pour longtemps de 

sa maison, il ne doit pas 
rejoindre sa famille de nuit". 
(à moins qu'il ne la mette au 

courant de son retour). 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

Selon une variante, "Le 
Prophète (pbAsl) a défendu 

que l'homme rejoigne sa 
famille de nuit". 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ì·K¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥t�

îE¿��íi¿Aî�¿��í³íYÃ:ì�u�¼�ì¹îW¿��îgòDEÁ�ÃGì��ì·K¿�ì¹�
�¼MôEÁ7ì�î¹¿��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�í³¹íYS:א��:�"

òfîERAא��lÁ��í�lÁ�ìBÃא� . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), 
"L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) ne rejoignait jamais 
sa famille brusquement de 

nuit, il rentrait plutôt le 



matin ou à la nuit 
tombante". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
177 - Ce que dit le voyageur 
à son retour et à la vue de sa 

cité 
 

�lÁ��ídÁ�Kô�ìYìBí�א��òhîא��íO�ÁWì��ÁiEÁ�
�Kì�KìCôא���ìWÁ<ìq�אì¤��òYÁ�Kì�íBÃא��òÐÁ�Ã@ì��Á�Kì�2�

−�976.�  



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ìaì��KìCÃAì�Ã�¿�
ìµK¿��ÁMìC�ÁWìBÃא��òYîD¿;Á��KôCÀ��אì¤��kô�ì���"�:

�ì·jí�ÁoKì��ì·jí�Á���:�KìCø�ìYÁ��ì·¹íWÁ�Kì
�ì·¹íWÁ�Kì��.�"�¿eÁ�ì¤�íµjÀ?ì��îµìZì��îg¿A¿�

�¿MìC�ÁWìBÃא��KìCî�ÁW¿��kô�ì��.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Nous 
étions de retour à Médine 
avec le Prophète (pbAsl). 



Comme nous dominions la 
ville, l'Envoyé d'ALLAH dit: 

"Nous sommes de retour, 
repentant, adorant et louant 

ALLAH". Il ne cessa de 
répéter ces mots jusqu'à ce 

que nous regagnâmes 
Médine. 

(Transmis par Muslim) 
 

178 - Où il est bon pour celui 
qui rentre de voyage de 

commencer par visiter la 
mosquée proche de sa 



maison et d'y faire deux 
unités de prière 

 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾eÁ�Kì��òhî��ÁLî<¿��îhì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ÁWÁ�î�ìBÃ�KÁ��¿�ìWì��óY¿>ì	�îhÁ��ì¶ÁW¿��אì¤��ì·K¿�

�òhîEì�ì<Ã�ì¥�ÁiEÁ��ìa¿�ìY¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ka`b ibn Mâlik 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "A peine rentré du 

voyage, l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) avait l'habitude de se 
rendre à la mosquée où il 

faisait deux rak`a". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

179 - L'interdiction pour la 
femme de voyager toute 

seule 
 

îhì��lÁ�¿��¿�ìYî�ìYí�kRAìq�א�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRA�
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:t�õfÁ�ì��t�íhÁ�îHí��¾�¿�ìYî�
�¿�ìÐÁ��ó¶îjì�ÁiRA�¿KÁ�t�ì¹א�ò¶îjìEÃ�אì��íYÁ�Kì�í��òYÁ�
��¾M¿AîE¿�ì¹t�KìDîE¿Aì�ó¶ìYî�ì��»Á¤�ìaì���.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Il n'est pas 
licite pour une femme 

croyant en ALLAH et au 
Jour Dernier d'entreprendre 



un voyage d'un jour et d'une 
nuit sans qu'elle ne soit 

accompagnée d'un parent lui 
étant interdit en mariage". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiô�¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ìaÁBì	

�íµjÀ?ì��"�:t��¾�¿�ìYî�ÁKÁ��ðfí�ì¥�ô·ìjÀAî�ì��t�
ì¹�ó¶ìYî�ì��¹í¤�KìDì<ì�ì¹t��À�¿�îYìBÃא��íYÁ�Kì�í��t�
�ó¶ìYî�ì��»Á¤�ìaì��.�"�ðfí�ì¥�íi¿��ìµK¿?¿��:�Kì�



�îNì�ìYì��lÁ�¿�ìYîא��ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�¼Mô�Kì���lø�א�íNî�Á�í�Ã��lÁ��Á�ì¹îZ¿��ìX¿א�

�ìµK¿��؟�אìX¿�ì¹�"�:�ìaì��ôPí�¿��îdÁA¿:îא�
�eÁ�¿�ìYîא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Il a entendu le Prophète 
(pbAsl) dire: "Un homme ne 
doit jamais être seul à seul 

avec une femme sans qu'elle 
ne soit accompagnée d'un 



mahram (personne interdite 
en mariage). De même, une 

femme ne doit jamais 
voyager seule sans être 

accompagnée d'un 
mahram". - "O Envoyé 

d'ALLAH!, s'exclama alors 
un homme, ma femme va 
faire le hajj, et moi, je suis 

inscrit pour participer à telle 
et telle expédition!". - "Va 

faire le hajj avec ta femme", 
lui répondit le Prophète 

(pbAsl). 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
9-Le livre des mérites (des 

pratiques religieuses) 
 

180 - Le mérite de la lecture 
du Coran 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhì�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�"�:�íiô�òI¿��ì·�îYÀ?Ãא��¹אí�ìYÃא�



�Kï<EÁ>ì
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��lÁ�ÃGì�t�ÁiÁ�Kì�îq�.�"
í̧ �ì¹ì¥ðgÁAîאí��  . 

D'après 'Abû 'Umâma 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Récitez le Coran! Car au 
Jour de la Résurrection, il 
intercédera en faveur de 
ceux qui le récitaient (et 

appliquaient ses 
prescriptions)". 

(Transmis par Muslim) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·Kì<îBì	�òhî��ò§אôjôCא��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�Äא�"�:�ì¶îjì��kì�îHí�
א�ÁMì�KìEÁ?Ã��ò·�îYÀ?Ã�KÁ�ÁiÁAî�¿�ì¹�א�ìh�ÁXR��jí�K¿א�
À�ì¥jí	�íií�íWÃ?ì��KìEî�õWא��lÁ��ÁiÁ��ì·jÀAìBî<ì��
�îhì�ò·Kô�Kì�í��ì·אìYîBÁ�òµ�ì¹�Á�ìY¿?ì�Ãא�

�KìBòDÁ�Á�Kìq�"�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après An - Nawwâs ibn 
Sam`ân (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai entendu 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Au Jour de la 

Résurrection, on présentera 
le Coran et on fera venir 

ceux qui ont mis en 
exécution ses prescriptions 

dans le bas monde. Les deux 
sourates "Al - Baqara" et 

"'Al `Imrân", fourniront des 
arguments en faveur de ceux 

qui les récitaient (et 
appliquaient leurs 

prescriptions)". 
(Transmis par Muslim) 



KìBî�í�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KR>ì�òhî��ì·
�ìµK¿��:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:�ì·�îYÀ?Ãא��ìgRAì<ì��îhì��îgÀ�íYîEì�
�íiìBRAìì¹�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Uthmân ibn `Affân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Les meilleurs 
d'entre vous sont ceux qui 
apprennent le Coran, puis 

l'enseignent". 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�"�:Á��ðYÁ�Kì��ìjí�ì¹�ì·�îYÀ?Ãא��À�ìYÃ?ì��»ÁXRא��Ái
�À�ìYÃ?ì��»ÁXR�¿אì¹�Á�ì¥ìYì�Ãא��ò¶אìYÁ@Ãא��Á�ìY¿>ô��ìaì�א�
�íi¿��÷³Kì
�ÁiîE¿Aì�ìjí�ì¹�ÁiEÁ��íaì�î<ì�ì�ì�ì¹�ì·�îYÀ?Ãא�

�ò·אìYî�¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 



"Celui qui récite le Coran 
habilement sera avec les 
(anges) scribes, nobles et 

pieux. Et celui qui récite le 
Coran avec difficulté, et qui 

trouve pénible sa lecture, 
aura double récompense". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î


íiîCì��ìµK¿�א��íiRA�:�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�"�:�òhÁ�îHíBÃא��ífì�ì�



:��ÁMô�íYî�tא�»ÁXR��À�ìYÃ?ì�א�ì·�îYÀ?Ã��ífì�ì�א
�ðLøE¿��KìDíBî<¿�ì¹�ðLøE¿��KìDÀåò¥�,�ífì�ì�ì¹

�»ÁXRא��òhÁ�îHíBÃא�t�òfì�ìB¿��ì·�îYÀ?Ãא��À�ìYÃ?ì��
�Á�ìYîBôא���:tìU�ò¥��ðjÃAí��KìDíBî<¿�ì¹�KìD¿���,

�ì·�îYÀ?Ãא��À�ìYÃ?ì��»ÁXRא��òdÁ�KìCíBÃא��ífì�ì�ì¹
�ÁMì�Kì�î�ôYא��òfì�ìB¿��:�ðLøE¿��KìDÀåò¥

�÷Yí��KìDíBî<¿�ì¹�,�»ÁXRא��òdÁ�KìCíBÃא��ífì�ì�ì¹t�



�ÁM¿A¿;îCì�Ãא��òfì�ìB¿��ì·�îYÀ?Ãא��À�ìYÃ?ì��:�ì[îE¿�
÷Yí��KìDíBî<¿�ì¹�ðU�ò¥�KìD¿��"�!�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Le 
fidèle récitant le Coran 

ressemble au cédrat: il est 
d'un parfum et d'une saveur 
agréables; quant au fidèle 

qui ne récite pas le Coran, il 
est pareil à la datte 

savoureuse, mais sans 



parfum. Par contre, 
l'hypocrite récitant le Coran, 
est comme le myrte dont le 
parfum est agréable mais le 
goût amer; et l'hypocrite qui 

ne récite pas le Coran est 
telle la coloquinte dépourvue 
de parfum, et dont la saveur 

est amère". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì



�ìµK¿��"�:�Á�Kì�Á@Ãא��אìXìDÁ��ía¿�îYì��ìiRAא��ô·�
�ìh�òYì���ÁiÁ��íaì9ì�ì¹�Kïא�ìjÃ�¿��.�"í̧ �¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après `Umar ibn Al - 
Khattâb (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Grâce à ce 
Livre, ALLAH élèvera des 

gens et abaissera d'autres". 
(Transmis par Muslim) 



�òhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹
kAq�ølÁ�ôCא��ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא��"�:

t��ìWì�ì��t�òhîEì�ìCîא��lÁ���:�í̧ Kì���ðfí�ì¥
�òfîERAא��ì�Kì���ÁiÁ��í¶jÀ?ì��ìjíD¿��ì·�îYÀ?Ãא��íiRAא�
Kì��íiRAא��í̧ Kì���ðfí�ì¥ì¹�ò¥KìDôCא��ì�Kì��ì¹t�ìjíD¿��
�ò¥KìDôCא��ì�Kì��ì¹�òfîERAא��ì�Kì���íiÀ?Á>îCí��.�"�ðd¿>ô�í�

�ÁiîE¿Aì"í�Kì�:��í�Kì�ì¹tא.�"�Kô�א�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "Il est interdit d'envier, 
à l'exception de ces deux 

types: un homme qui a bien 
reçu le Coran et qui le récite 
à tout moment, jour et nuit; 

et un autre qu'ALLAH a 
favorisé par la fortune et qui 

la dépense (en aumônes) 
jour et nuit". 

(N.B. : On entend par l'envie 
ici l'émulation, le désir 

d'avoir ce qu'un autre a sans 
toutefois souhaiter qu'il en 

soit privé). 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

ì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�ò¦Kì�òhî��Áא�ìYì�Ãא��òhì
�ìµK¿��KìBíDîCì�:�¿�ì¥jí	�À�ìYÃ?ì��ðfí�ì¥�ì·K¿�

�òhîEìC¿:ì7Á��½«jí�îYì��ð§ìY¿��í̧ ìWîCÁì¹�ÁcîD¿@Ãא�
�ìfì<ì�ì¹�jí�îWì��îN¿Aì<ì�¿��½Mì�Kì�ì	�íiî�ô7ì=ì�¿�

�KìDîCÁ��íYÁ>îCì��íií	ìY¿��,�kì�¿��ìUì�îq¿��KôB¿A¿�
ôlÁ�ôCא��íi¿��ìY¿�ìX¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�

�ìµK¿?¿��¿eÁ�ì¤�"�:�îN¿�ôZìCì��ÀMìCEÁ@ô��eÃAÁ¿�א�



�ò·�îYÀ?ÃAÁ��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�íh¿:ô7א��"
�Á�KR:א�ì¹�ÁMìBì�î<íBÃא��ò.ø7א��òUî�¿>Á�

�ÁM¿AìBîDíBÃא��:ífî�ì�Ãא�  . 
D'après Al - Barâ' ibn `Azib 
(qu'ALLAH soit satisfait des 

deux), Un homme était en 
train de réciter la sourate 

"Al - Kahf", et avait à côté 
de lui son cheval attaché par 

deux cordes. Un nuage le 
couvrit alors, s'approchant 

de lui petit à petit; son 



cheval, effarouché, 
commença à s'agiter. Le 

lendemain matin, l'homme 
vint trouver le Prophète 
(pbAsl) et lui raconta la 

chose. - "C'était la sérénité 
divine descendue grâce à la 
récitation du Coran", dit le 

Prophète. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��òhìì¹

�:¿��iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK



�gA	¹�"�:�ÁiRAא��Á�Kì�Á��îhÁ��K¼�îYì��¿�ìY¿��îhì�
�KìDÁ�Kì�î�¿��òYî7ì<Á��ÀMìCì�ì�Ãא�ì¹�½MìCì�ì��íi¿A¿��.t�

�îhÁ@¿�ì¹�ð²îYì��Æ��íµjÀ�¿��:�ð²îYì��ðcÁ�¿�
ì¹t�ð²îYì��ðgEÁ�ì¹�ð²îYì��ð¶�.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ÁWì��ðhì�ì��ðO
ðUEÁ�ìq . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui qui 



récite une lettre du Livre 
d'ALLAH aura la 

récompense d'une bonne 
action qui sera encore 

décuplée. Je ne dis pas que 
"'Alif lâm mîm", est une 

lettre, mais "'Alif" (A), est 
une lettre, "Lâm" (L), une 
lettre, et "Mîm" (M), une 

lettre". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhìì¹
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��:�ìµK¿�



�ÁiÁ�îjì��lÁ��ì[îE¿��»ÁXRא��ô·��"�:�gA	¹
�"�!�Á�òYì�Ãא��ÁNîEì�Ã�K¿��ò·�îYÀ?Ãא��ìhÁ��ð�îlì

�ðhì�ì��ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא

ðUEÁ�ìq . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Celui qui ne 
retient dans le cœur rien du 

Coran ressemble à une 
maison démeublée". 



(Transmis par At - Tirmidhî)
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�kAq�ølÁ�ôCא��òhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�"�:�íµK¿?í�
�ò·�îYÀ?Ãא��ÁLÁ�Kì8Á��:�Ã�ìYÃא��îfø�ì¥ì¹�òdì�î¥אì¹

�ô·òI¿��KìEî�õWא��lÁ��ífø�ìYí��NîCÀ��KìB¿�



�Kì�í�ìYÃ?ì��¾Mì���òYÁ���ìWîCÁ�eì�¿�òZîCì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��:�ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì� . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), le Prophète (pbAsl) a 

dit: (Au Jour de la 
Résurrection) On dira à 

celui qui récitait et déclamait 
le Coran: "Récite et monte 
(vers les hauts degrés du 



Paradis), psalmodie comme 
tu psalmodiais dans l'ici - 

bas, car ta place (au 
Paradis) sera là où tu 

réciteras le dernier verset". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
 

181 - Le devoir d'ordonner 
aux gens de réviser 

constamment le Coran et de 
les prévenir du danger de 

laisser le Coran tomber dans 
l'oubli 



 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhì�òhì
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��"�.
�í[Ã>ì��»ÁXRא�ìj¿��ì·�îYÀ?Ãא��אìXì��¹אíWì�Kì<ì�

õWì��Kï�SA¿>ì��ìhÁ�א¿��ìjíD¿��Á̧ ÁWìEÁ��¾WôBì�í�t�òfÁ�

�KìDÁAÀ?í�lÁ��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Mûsâ 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Lisez et relisez le 
Coran, par Celui qui tient 



l'âme de MUHAMMAD 
entre les Mains, il échappe 
(des cœurs) plus facilement 

que le chameau de ses 
entraves". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
ì¥�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	

�"�:�òfì�ìB¿��ò·�îYÀ?Ãא��ÁLÁ�Kìq�ífì�ì��KìBô��



�KìD¿@ì�tאî�¿��KìDîE¿Aì�ìWì�Kì�î·��ÁM¿AR?ì<íBÃא��fÁ�
�îNì�ì�ì¤�KìD¿?¿AÃ�¿��î·ò�ì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui qui 

connaît le Coran par cœur 
est comparable à celui 
possède des chameaux 

entravés. Tant qu'il y veille, 
il les conserve; sinon, les 
chameaux s'enfuient". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
182 - Où il est bon d'embellir 
sa voix en lisant le Coran, de 
demander à celui qui a une 
belle voix de lire le Coran et 

de l'écouter 
 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�"�:�Kì��¾�îlì7Á��íiRAא��ì·Á¤¿��Kì�



Á�ìCÁ��ì·Á¤¿��kôCì=ì�ì��Á�îjô8א��òhì�ì��5l
�ÁiÁ��íYìDî�ì��ò·�îYÀ?Ã�KÁ��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.

�kìCî<ì��"�íiRAא��ì·Á¤¿��:�"�ìjí�ì¹�ìaìBì�î	א�î»¿�
òµjí�¿?Ãא�ì¹�kìpøYא��k¿���½�ì¥Kì
� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"ALLAH ne prête l'oreille 

avec autant d'attention qu'Il 
le fait avec un prophète 



psalmodiant le Coran à 
haute et belle voix (allusion 

à la satisfaction du 
Seigneur)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹tì¥�ø»òYì<î
�ìlÁp

�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא�
�íi¿��ìµK¿��gA	¹�iEA�"�:�ìNEÁ�¹À��îW¿?¿�

�ì£í¹אì£�òµ��òÐÁא�ìZì��îhÁ��אï¥Kì�îZÁ��.�"�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�.�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ìµjí	ì¥�ô·¿�



�íi¿��ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:
ÁCì�î�¿�ì¥�îj¿��¿eÁ�ìא�ìYÁ?Á��íaÁBì�î	¿��Kì�¿�ì¹�l

¿Mì�ò¥Kì�Ãא� " . 
D'après 'Abû Mûsâ Al - 

'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) lui a dit: 
"O 'Abû Mûsâ! Tu es doué 

d'une voix harmonieuse 
pareille à celle de la famille 

de David". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une variante de 

Muslim: "Si tu m'avais vu 
écouter ta récitation hier! O 

'Abû Mûsâ. (tu aurais été 
réjoui)" 

�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�ò¦Kì�òhî��Áא�ìYì�Ãא��îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�:�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��Nî<ÁBì	

�lÁ��¿�ìY¿��gA	¹�iEA�Á�Kì7Á<Ãא��"�ò.ø��KÁ�



�ò·jí�î�ôZא�ì¹�"�ìhì�î�¿��אïWì�¿��Nî<ÁBì	�KìB¿�
�íiîCÁ��Kï�îjìq�!ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Al - Barâ' ibn `Azib 
(qu'ALLAH soit satisfait des 

deux), "J'ai entendu le 
Prophète (pbAsl) réciter 

pendant la prière de `ichâ': 
Par le figuier et l'olivier. 
(95:1). Or, je n'ai jamais 

entendu une voix aussi belle 
que la sienne". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ò¥ÁXîCíBÃא��ÁWî�ì�òhî��òÐÁ7ì��¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹
�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��gA	¹�iEA�"�:îhì��ôhì=ì�ì��îg¿��
�KôCÁ��ì[îE¿A¿��ò·�îYÀ?Ã�KÁ��.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�¾WøEì��¾£KìCî	òIÁ��.�kìCî<ì��"�kôCì=ì�ì��:�"

ò·�îYÀ?Ã�KÁ��íiì�îjìq�íhø�ì�í� . 
D'après Bachîr ibn `Abd Al - 

Mundhir (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "N'est pas de 



nous celui qui récite le 
Coran sans le psalmodier". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�:�gA	¹�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��ìµK¿��"�:

�ì·�îYÀ?Ãא��ôl¿Aì�Ã�ìYÃא��.�"�NÃAÀ?¿��:�Kì�
îE¿Aì�À�ìYÃ�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìµòZî�À��eîE¿Aìì¹�e

�ìµK¿��؟�"�:�îhÁ��íiì<ìBî	¿��î·¿��õLÁ�À��lø��
�»òYîE¿��.�"�Á�Kì�øCא��¿�ì¥jí	�ÁiîE¿Aì��Ã�ìY¿?¿�



Á̧�א ÁXì��k¿���íNî�Á��kô�ì�t�ÁMì��:�ìcîE¿@¿�
�KìCî�Á�ì¹�¾WEòDì7Á��¾Mô�À��øfÀ��îhÁ��KìCî�Á��אì¤ò�

íHì��k¿Aì�¿eÁ�t�אïWEòDì
�Á��.�ìµK¿�"�:�
�eí�î�אì�t�ì·�.�"�אì¤òI¿��ÁiîE¿���õN¿>ì�Ã�K¿�

�ò·K¿�ò¥îXì��í̧ KìCîEì�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un jour, le Prophète 

(pbAsl) me demanda: 
"Récite - moi quelques 

versets du Coran". - "Te 



réciter, lui répondis - je, 
alors que c'est à toi qu'il a 
été révélé?". - "J'aimerai 
bien l'entendre par la voix 

d'autrui", reprit le Prophète. 
Je lui récitai alors la sourate 

(An - Nasâ'), et comme 
J'atteignis ce verset: 

"Comment seront - ils quand 
Nous ferons venir de chaque 
communauté un témoin, et 

que Nous te (MUHAMMAD) 
ferons venir comme témoin 

contre ces gens - ci?". 



(4:41), l'Envoyé d'ALLAH 
me dit: "Cela suffit"; et 

comme je regardai de son 
côté, je le trouvai tout en 

larmes. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

183 - Le devoir de 
recommander la lecture de 
certains chapitres et versets 

particuliers 
 



�kRAì<íBÃא��òhî��òaÁא�ì¥�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�íµjí	ì¥�lÁ��ìµK¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:¿�t�
¿��ò·�îYÀ?Ãא��lÁ��¾�ì¥jí	�ìg¿;î¿��eíB4AìÀ��ìfî�

�ÁWÁ�î�؟�ìBÃא��ìhÁ��ì íYî�ì��î·¿��"�ìXì�¿G¿�
�Kì��NÃAÀ��ì íYî�ì��î·¿��Kì�î£ì¥¿��KôB¿A¿��ô»ìWìEÁ�

�NÃAÀ��eô���ÁiRAא��ìµjí	ì¥t�¿eôCìB4Aì
�ò·�îYÀ?Ãא��lÁ��¾�ì¥jí	�ìg¿;î¿��.�ìµK¿��"�:



�íaî�ô��íWîBì��ÁiRAÁ�ø�ì¥�א�ì.ÁB¿�Kì<Ã��ìlÁ�א�Ãא�
ì¹�lÁ�Kì�ìBÃא��»ÁXRא��ígEÁ;ì<Ãא��í·�îYÀ?Ãא�
�íií�EÁ�¹À��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Râfi` ibn Al - 
Mu`allâ (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) me dit: 
"Ne veux - tu pas que je te 
dise avant que tu ne quittes 

la mosquée, laquelle des 
sourates a le plus grand 

mérite?". Il me prit par la 



main, et comme nous nous 
apprêtâmes à sortir, je lui 

rappelai: "O Envoyé 
d'ALLAH! Tu m'as dit que 

tu allais m'apprendre la 
sourate la plus méritoire!". - 
"C'est: (Louange à ALLAH 
Seigneur de l'univers), me 
répondit - il, c'est celle qui 

contient les sept versets 
répétés (pendant les prières), 
et elle est également, le très 

grand Coran qui me fut 
révélé". 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹

kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�iEA�Äא�
�ðWì�¿��íiRAא��ìjí��îfÀ��lÁ��ìµK¿��gA	¹�"�:

�ìOÀAí��íµÁWî<ì�¿��KìDô���Á̧ ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì��»ÁXRא�ì¹
�ò·�îYÀ?Ãא��.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא�
t�ÁiÁ�Kì�îq�"�:�¿�ìYÃ?ì��î·¿��îgÀ�íWì�¿��íZÁ�î<ì�¿�

îYÀ?Ãא��ÁOÀAí�Á��؟�¾M¿AîE¿��lÁ��ò·��"�¿eÁ�ì¤�ôdì7¿�



îgòDîE¿Aì�jÀ�K¿�ì¹א��:�Kì��¿eÁ�ì¤�ídEÁ:í��KìCõ�¿�
�ìµK¿?¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�"�:�íiRAא��ìjí��îfÀ�

�ðWì�¿��.�ò·�îYÀ?Ãא��íOÀAí��íWìBô8א��íiRAא��.�"
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit à 

propos de cette sourate Dis: 
Il est ALLAH, Unique. 

(112:1) : "Par Celui qui tient 



mon âme entre les Mains, 
elle équivaut au tiers du 

Coran". 
 

Suivant une variante d'Al - 
Bukhârî: L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) demanda 
à ses Compagnons: "L'un de 
vous serait - il incapable de 
réciter chaque nuit le tiers 
du Coran?". Embarrassés, 

les Compagnons 
répondirent: "Qui donc 

parmi nous en sera 



capable?". - "(Dis: Il est 
ALLAH, Unique. ALLAH, le 
Seul à être imploré pour ce 

que nous désirons..)., 
répondit - il, équivaut au 

tiers du Coran". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

�íiîCìì¹�)�õ»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�jí�¿��(í�ì¥�ô·¿�u�
í�ì¥�ìaÁBì	u�À�ìYÃ?ì���:�ðWì�¿��íiRAא��ìjí��îfÀ�

�òµjí	ì¥�k¿���ì�Kì��ìUì�îq¿��KôB¿A¿��Kì�í£ø£ìYí�
Aq�ÁiRAא��¿eÁ�ì¤�ìY¿�ìX¿��gA	¹�iEA�Äא�k



�íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��KìDS�K¿?ì�ì��ífí�ôYא��ì·K¿�ì¹�íi¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:�»ÁXRא�ì¹

�ò·�îYÀ?Ãא��ìOÀAí��íµÁWî<ì�¿��KìDô���Á̧ ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì�
�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Saîd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), un homme a entendu 

un autre réciter: (Dis: Il est 
ALLAH, Unique) (112:1), en 

la répétant. Le lendemain 
matin, il vint trouver 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
et l'informa de ce qu'il a 

entendu, en lui disant qu'il 
trouve cette récitation 
insuffisante. L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) lui 

répondit: "Par Celui dont 
mon âme est entre Ses 

mains, son mérite équivaut 
au tiers du Coran". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



RAא��ìjí��îfÀ��lÁ��ðWì�¿��íi�"�:�íµÁWî<ì��KìDô��
�ò·�îYÀ?Ãא��ìOÀAí��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), il a entendu le Prophète 

(pbAsl) dire à propos du 
verset (Dis: Il est ALLAH, 

Unique) (112:1): "Ce verset 
équivaut au tiers du Coran".

(Transmis par Muslim) 



í�ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹u�
�ìµK¿��:�Á̧ ÁXì��õLÁ�À��lø���ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�¿�ì¥jõ�:�"��îfÀ��ìjí�א�íiRA��ðWì�¿��ìµK¿�:�א�
�¿MôCì�Ãא��e¿Aì�î£¿��KìDô�í��ô·��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ì��ðO�ÁWì��ðhì��.
�lÁ��õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ �ÁiÁ�"�ì¹ì¥ì¹אEÁ�ìq�"
K¼?EÁAî<ì� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Un 
homme dit un jour au 



Prophète (pbAsl): O Envoyé 
d'ALLAH! J'aime bien cette 
sourate: Dis: Il est ALLAH, 

Unique. (112:1) - "Ton 
amour pour cette sourate t'a 
rangé au nombre des élus du 
Paradis", répondit l'Envoyé 

d'ALLAH. 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì�òhî��¿Mì�Ã?í�îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��"�:�Á̧ ÁXì��îN¿�òZî�À��¾�Kì���ìYì��îg¿�¿�



¿M¿AîERAא��í¤jí¿��îfÀ��؟�S_¿��ôhíDÀAî�Á��ìYí��îg¿��
�ò§KôCא��ø�ìYÁ��í¤jí¿��îfÀ�ì¹�òd¿A¿>Ãא��ø�ìYÁ��"

�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `Uqba ibn `Amir 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: Cette nuit, des 
versets uniques m'ont été 
révélés: Dis: "Je cherche 

protection auprès du 
Seigneur de l'aube 

naissante". (113:1) et Dis: 



"Je cherche protection 
auprès du Seigneur des 

hommes". (114:1) 
(Transmis par Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:RAא��íµjí	ì¥�ì·K¿��ìhÁ��í¤ôjì<ì�ì��Ái

òhîEì�אì¹�ø·Kì�Ãא�t�îN¿�ìZì��kô�ì��ò·Kì�î�
�¿́ ìYì�ì¹�KìBòDÁ��ìXì�¿��Kì�¿�ìZì��KôB¿A¿��ò·Kì�ì¤øjì<íBÃא�

�KìBíא�ìjÁ	�Kì��.�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 



D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "Lorsque le 
Prophète (pbAsl) voulait se 
protéger contre les djinns et 
le mauvais œil; il recourait 

aux invocations; mais dès la 
révélation des deux sourates 

de l'exorcisme, il se 
contentait de les réciter". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�"�:ì��½�ì¥jí	�ò·�îYÀ?Ãא��ìhÁ�u�¼Mì���ì·jí�
�ìlÁ�ì¹�íi¿��ìYÁ>À��kô�ì��ófí�ìYÁ��îNì<¿>ì
�:

�ÀeÃAíBÃא��Á̧ ÁWìEÁ��»ÁXRא��¿́ ì¥Kì�ì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��:�ðO�ÁWì�

�ðhì�ì��.�ì£í¹אì£�lÁ�¿��ÁMìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:
ía¿>î7ì� " . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: Une sourate de 



trente versets a intercédé en 
faveur d'un homme si bien 

qu'il fut absout. C'est la 
sourate "Al - Mulk": "Béni 
soit Celui dans la main de 
Qui est la royauté" (67:1). 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWì�Ãא��¾£jí<î�ì��lÁ�¿��îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì

�ìµK¿��"�:KÁ��¿�ìY¿��îhì�tÁ���îhÁ��òhîEì�ì��òY



�í̧ Kì�¿>¿��¾M¿AîE¿��lÁ��Á�ìY¿?ì�Ãא��Á�ì¥jí	�.�"�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�.�ìfEÁ��:�¿eÃAÁ��ì̧ ¹íYÃ@ìBÃא��í̧ Kì�¿>¿�

�ìfEÁ�ì¹�¿M¿AîERAא��:òfîERAא��ò¶KìEÁ��îhì�í̧ Kì�¿>¿�  . 
D'après 'Abû Mas`ûd Al - 

Badrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), le Prophète 

(pbAsl) a dit: "Les deux 
derniers versets de la sourate 

(Al - Baqara) suffisent à 
quiconque les lit de nuit 

(comme protection contre le 
mal de cette nuit ou, dit - on, 



comme culte au lieu de la 
prière nocturne)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

î�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìY
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:t�ìYÁ�K¿?ì��îgÀ@ì�jíEí��אjÀAì<î�ì���.�ô·�
�À�ìYÃ?í��»ÁXRא��ÁNîEì�Ãא��ìhÁ��íYÁ>îCì��ì·K¿:îEô7א�

�Á�ìY¿?ì�Ãא��À�ì¥jí	�ÁiEÁ��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne réduisez 

pas vos maisons à des 
cimetières (en s'abstenant 

d'y réciter le Coran). Sachez 
que le Diable s'écarte de la 

maison où l'on récite la 
sourate (Al - Baqara)". 
(Transmis par Muslim) 

À��îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Lî<¿��òhî��ølì�
�ìµK¿��:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:�õ»¿��»ò¥îWì�¿��ò¥ÁXîCíBÃא��Kì�¿��Kì�



íg¿;î�؟�¿��eì<ì��ÁiRAא��Á�Kì�Á��îhÁ��¾Mì���"
�NÃAÀ��:�íiRAא�t��ìi¿���t�õlì�Ãא��ìjí��

ì¹�»ò¥îWìq�lÁ��ì�ìYì9¿��í¶jõE¿?Ãא��ìµK¿��"�:
�ò¥ÁXîCíBÃא��Kì�¿��ígÃAÁ<Ãא��¿eÁCîDìEÁ��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Ubayy ibn Ka`b 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Un jour, l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) lui 

demanda: "O 'Abû Al - 
Mundhir! Sais - tu lequel 



des versets a le plus grand 
mérite?". - "Celui - ci, 
répondit le vénérable 

Compagnon, ALLAH! Point 
de divinité à part Lui. 

(2:255)". Le Prophète lui 
tapota alors la poitrine et lui 

dit: "'Abû Al - Mundhir! 
Que la science te soit 

toujours (ainsi) facile". 
(Transmis par Muslim) 

î�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìY
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁC¿AR�ì¹



�lÁ�Kì�¿G¿��ì·Kì9ì�ì¥�Á�K¿�ì¦�Á̀ Ã>Á�Á��gA	¹
�íií�îXì�¿G¿��ò¶Kì<R:א��îhÁ��jí�î�ì��ìfì<ì�¿��¾��

�íNÃAÀ?¿��:t�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���¿eôCì<¿�î¥
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�:�lø��

ð Kì�î�í��½Mì�Kì��lÁ�ì¹�ðµKìEÁ�ôl¿Aìì¹�
�½�ìW�ÁWì
�.�íNî�ì�îq¿G¿��íiîCì�íNîERAì�¿�

�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
�gA	¹�"�:�¿́ íÐÁ	¿��ìfì<¿��Kì��¿�ìYî�ìYí��Kì�¿��Kì�



�Kì�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA�:��íNÃAÀ?¿�"�א�Mì�ò¥Kì�Ã¿�؟�
KìEÁì¹�¼Mì�Kì��K¿@ì
tì�¿��íií�îBÁ�ìY¿���NîERA

�íi¿AEÁ�ì	�.�ìµK¿?¿��"�:�eì�ìX¿��îW¿��íiô���Kì�¿�
�í£jí<ìEì	ì¹�.�"�òµîj¿?Á��í£jí<ìEì	�íiô�¿��NÃ�ìYì<¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�.
�ò¶Kì<R:א��îhÁ��jí�î�ì��ì�Kì�¿��i�îWìqìY¿�

�NÃAÀ?¿��:t�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���eCì<¿�î¥
ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�:��lÁCîì£



�ðµKìEÁ�ôl¿Aìì¹�ð Kì�î�í��lø�òI¿�t�í£jí¿��
�Nî�ì�îq¿G¿��íi¿AEÁ�ì	�NîERAì�ì¹�íií�îBÁ�ìY¿�
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��ìµK¿?¿�

�gA	¹�"�:�́ íÐÁ	¿��ìfì<¿��Kì��¿�ìYî�ìYí��Kì�¿��Kì�

K¿@ì�:��NÃAÀ�"�א�Mì�ò¥Kì�Ã¿�؟��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�¼Mì�Kì�KìEÁì¹t�íi¿AEÁ�ì	�íNîERAì�ì¹�íií�îBÁ�ìY¿��
�.�ìµK¿?¿��"�:�í£jí<ìEì	ì¹�eì�ìX¿��îW¿��íiô���.�"

�¿Mì�Á�Kôא���i�îWìqìY¿��.�îhÁ��jí�î�ì��ì�Kì�¿�



�NÃAÀ?¿��i�îXì�¿G¿��ò¶Kì<R:א��:t�eCì<¿�î¥
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿��

ì��íYÁ���אìXì�ì¹u�¾א�ôYì��Á�.�ígíîZì��eô���
�eô�¿�t�í£jí<ì��ôgí��í£jí<ì���!�ìµK¿?¿��:�lÁCîì£

�KìDÁ��íiRAא��eí<¿>îCì��¾�KìBÁA¿��eíB4AìÀ��lø�òI¿�
�NÃAÀ��:�ìµK¿��؟�ôhí��Kì��:�k¿���ìNî�ì¹¿��אì¤�

�îh¿��íiô�òI¿��ølÁ	îYÀ@Ãא��¿Mì���Ã�ìYÃ�K¿��eÁ
�ìYÁא
Á�Kì��ÁiRAא��îhÁ��eîE¿Aì�ìµאìZì�ì¹�½̀t�



�NîERAì�¿��ìUÁ�î8í��kô�ì��ð·K¿:îEì
�eí�ìYÃ?ì�
�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��ìµK¿?¿��Nî�ì�îq¿G¿��íi¿AEÁ�ì	

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�ìfì<¿��Kì�
�Kì�ì¥	ìµjí�:��NÃAÀ?¿�"��¿	íÐÁ´�א�Mì�ò¥Kì�Ã¿�؟�

�lÁCí<¿>îCì��¾�KìBÁA¿��lÁCíB4Aì<í��íiô�¿��ìgìì¦�ÁiRAא�
ìDÁ��íiRAא��íi¿AEÁ�ì	�NîERAì�¿��K�.�ìµK¿?¿��"�:�Kì�
�¤ìא��¿ìNî�ì¹�:��ìµK¿��lÁ�:��NÃAÀ?¿�"��ìlÁ�؟�

�îhÁ��ølÁ	îYÀ@Ãא��¿Mì���Ã�ìYÃ�K¿��eÁ
��¿k��ìYÁא



�ìgÁ�î�אì��kô�ì��KìDÁ�ô¹¿�t�¿Mì��:�íiRAא�t�ìi¿�ò��
ò�t�lÁ��ìµK¿�ì¹�í¶jõE¿?Ãא��õlì�Ãא��ìjí���:t�

Á��eîE¿Aì�íµאìZì��îh¿�ì¹�½̀ Á�Kì��ÁiRAא��îh
�ìUÁ�î8í��kô�ì��ð·K¿:îEì
�eì�ìYÃ?ì��.�ìµK¿?¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��"�:�Kì�¿�
�ð�¹íX¿��ìjí�ì¹�e¿�ìWìq�îW¿��íiô���!�íg¿Aî<ì�

ì��íXîCí��íLÁ�Kì�í��îhì�u�؟�¿�ìYî�ìYí��Kì�¿��Kì��¾�



�"�NÃAÀ��:t�.��ìµK¿��"�:�ð·K¿:îEì
�¿eÁ�ì¤�!
�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) m'avait confié la 

garde des biens provenant de 
la Zakâ de Ramadân. Un 
jour, un homme vint me 
trouver et se mit à puiser 

dans la nourriture (faisant 
partie de la Zakâ). Je le 

saisis alors et lui dit: "Je 



vais te traduire devant 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl)". 

- "Je suis très nécessiteux, 
répondit - il, j'ai des enfants 
et je suis dans la gêne". Je le 
laissai partir et le lendemain 
matin, l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) me demanda: "O 

'Abû Hurayra! Qu'a fait ton 
prisonnier hier?". - "O 

Envoyé d'ALLAH, répondis 
- je, il s'est plaint d'une 

extrême pauvreté et s'est dit 
père de famille, j'ai été 



clément envers lui et l'ai 
laissé partir". - "Il a 

sûrement menti, reprit - il, et 
il reviendra". Je fus donc 

certain qu'il reviendrait et je 
le guettai. En effet, il revint 

et se mit à puiser dans la 
nourriture à pleines mains. - 
"Je vais te traduire devant 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl)", 
menaçai - je. - "Je suis père 
de famille et j'en ai tellement 
besoin, implora - t - il, laisse 

- moi et je ne reviendrai 



plus". Je me comportai avec 
clémence, cette fois - ci 

encore, et le laissai partir. 
Or, le lendemain matin, 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
me demanda: "O 'Abû 

Hurayra! Qu'a fait hier ton 
prisonnier?". - "O Envoyé 
d'ALLAH! Il a argué de sa 

pauvreté et de la famille qu'il 
avait à sa charge, j'ai eu 

pitié de lui et l'ai laissé s'en 
aller". - "Il a menti, répliqua 
le Prophète, et il reviendra". 



Je le guettai de nouveau, et 
comme il vint puiser dans la 

nourriture, je le saisis et 
s'écriai: "Je vais te traduire 
devant l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) et c'est la troisième 

et la dernière fois à me faire 
la fausse promesse de ne 

plus revenir!". - "Laisse - 
moi, me répondit - il, et je 
vais t'apprendre des mots 

qu'ALLAH te rendra utiles". 
- "Lesquels?". - "Lorsque tu 

vas te coucher, récite le 



verset du Trône: (ALLAH! 
Point de divinité à part Lui, 
le Vivant, Celui qui subsiste 

par Lui - même "Al - 
Qayyûm"), un gardien de 
chez ALLAH te veillera, et 

aucun démon ne 
t'approchera jusqu'au 

matin". Sur ce, je le laissai 
partir et le lendemain matin, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
me posa la même question: 
"Qu'a fait ton prisonnier 

hier?". - "O Envoyé 



d'ALLAH, répondis - je, il a 
prétendu qu'il allait 

m'enseigner quelques mots 
qu'ALLAH me rendrait 
utiles, et je dus le laisser 

partir". - "Quels mots?". - 
"Il m'a dit: Lorsque tu vas te 
coucher, récite le verset du 
Trône en entier, ajoutant 

qu'ALLAH m'enverrait un 
gardien me veiller, et 

qu'aucun démon ne pourrait 
alors m'approcher jusqu'au 

matin". - "Eh bien, 'Abû 



Hurayra, il t'a dit la vérité 
alors qu'il est le menteur. 

Sais - tu à qui tu t'es adressé 
trois nuits de suite?". - 

"Non", répondit - il. - "Eh 
bien, reprit le Prophète 

(pbAsl), c'était au démon". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:�òµô¹¿��îhÁ��¾�Kì���ìYî7ì�¿̀ Á>ì��îhì�



�òµKô�ôWא��îhÁ��ìgÁ8í�ÁcîD¿@Ãא��Á�ì¥jí	�.�"
�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ÁcîD¿@Ãא��Á�ì¥jí	�òYÁ���îhÁ�

�.�"ÁAî�í��í̧ ì¹ì¥ðgא  . 
D'après 'Abû Ad - Dardâ' 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui qui 
retient par cœur les dix 
premiers versets de la 

sourate (Al - Kahf), sera 
préservé (de la tentation) de 

l'Antéchrist". 



Suivant une variante: "Les 
dix derniers versets de la 

sourate". 
(Transmis par Muslim) 
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹�:

ô�ÁiîE¿Aì�א��íf�òYî�Á��KìBìCîEì�u�ìWîCÁ�ðWÁK¿��í¶
�ìaÁBì	�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא�
�ìµK¿?¿��íiì	Ã�ì¥�ìa¿�ìY¿��ÁiÁ�îj¿��îhÁ��Kï9EÁ?ì��:

Kì��אìXì��îg¿�ì¹�ì¶îjìEÃא��ìUÁ�À��Á�KìBô��ð��îhÁ�א�
��S_¿��îUì�Ã>í�t�½e¿Aì��íiîCÁ��ìµìZìC¿��ì¶îjìEÃא��



�ìµK¿?¿��:א�k¿���ìµìZì��½e¿Aì��אìXì�t�òªî¥
��S_¿��îµòZîCì��îg¿�t�ìµK¿�ì¹�ìgRAì�¿��ì¶îjìEÃא���:

�÷lÁ�ì��KìBíDì�îHí��îg¿��KìBíDì�EÁ�¹À��òhî�ì¥jíCÁ��îYÁ7î�¿�
î�¿��e¿A�:�ígEÁא�ìjì�ì¹�Á�Kì�Á@Ãא��ÀMì�Á�K¿�

��KìDîCÁ��¾²îYì�Á��¿�ìYÃ?ì��îh¿��Á�ìY¿?ì�Ãא��Á�ì¥jí	t�
�íiì�EÁ:îÀ��.�ðgÁAî�í��í̧ í̂�.�"�ì¹ì¥א EÁ?ôCא��:�"

í�îjô8א� . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Tandis que Gabriel était 



assis auprès de lui, le 
Prophète (pbAsl) entendit un 
bruit d'en haut, ressemblant 

à celui d'une porte qui 
s'ouvre. Il leva alors la tête 

et dit: "C'est une porte 
céleste qui vient d'être 

ouverte pour la première 
fois". Un ange en descendit 
sur terre pour la première 
fois et salua. Gabriel dit 

alors: "Reçois 
(MUHAMMAD) cette bonne 

nouvelle: voici deux 



lumières qu'On t'accorde et 
qu'On n'a accordé à nul 

autre prophète: (Al - Fâtiha) 
et les derniers versets de la 
sourate (Al - Baqara), tu 

(plutôt ta Communauté) n'en 
réciteras une lettre, en 

implorant la Providence, 
sans être exaucé". 

(Transmis par Muslim) 
 

184 - Où il est bon de se 
mettre en groupe pour lire le 

Coran 



 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�"�:�ìaìBì�îא��Kì�ì¹�¾NîEì��lÁ��ð¶îj¿�

�ÁiRAא��ì�Kì�Á��ì·jÀAî�ì��ÁiRAא��Á�jíEí��îhÁ�
��îgíDìCîEì��íiì�jí	ì¥אìWì�ì�ì¹t�îgòDîE¿Aì�îN¿�ìZì��

�îgíDî�R>ì�ì¹�ÀMìBî�ôYא��îgíDî�ìEÁ7¿�ì¹�ÀMìCEÁ@ô�א�
ìBÃא�u�í̧ ìWîCÁ�îhìBEÁ��íiRAא��îgí�ìY¿�ì¤ì¹�ÀM¿@Áo�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque des 
gens se réunissent dans une 
des maisons d'ALLAH (les 
mosquées) pour réciter le 

Coran et le retenir par cœur, 
la sérénité divine règne sur 

eux, la miséricorde les 
couvre, les anges les abritent 
sous leurs ailes, et ALLAH 
les mentionne devant ceux 



qui se trouvent auprès de 
Lui". 

(Transmis par Muslim) 
 

185 - Le mérite des ablutions
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�

ô8א��k¿�ò��îgí�îBÀ��אì¤ò�uK¿��Á��אjÀAÁ�Ã�
�k¿�Kì<ì��ÁiÁ�îj¿��k¿���îgÀ@ì�jí�í¹�:�íW�òYí��Kì�

�îhÁ@¿�ì¹�ó ìYì��îhÁ��îgÀ@îE¿Aì�ìfì<î�ìEÁ��íiRAא�



�îgÀ@îE¿Aì�íiì�ìBî<Á��ôgÁ�íEÁ�ì¹�îgÀ�ìYøD¿:íEÁ��íW�òYí�
ì·¹íYÀ@î7ì��îgÀ@RAì<¿� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "O les 
croyants! Lorsque vous vous 
levez pour la Salâ, lavez vos 
visages. ALLAH ne veut pas 
vous imposer quelque gêne, 
mais Il veut vous purifier et 

parfaire sur vous Son 
bienfait. Peut - être serez - 

vous reconnaissants" (5:6). 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��

�íµjÀ?ì��gA	¹�"�:�ì¶îjì��ì·îjìîWí��lÁ�ô�À��ô·�
�ò¥Kì���îhÁ��ì.ÁAô�ì�í��אöYÀ��ÁMì�KìEÁ?Ãא�
�î·¿��îgÀ@îCÁ��ìK¿:ì�î	א�îhìB¿��Á�jípíjÃא�

�îfì<Ã>ìEÃA¿��íiì�ôYÀ��ìfEÁ:í��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: "Au 



Jour de la Résurrection, les 
hommes de ma Communauté 
auront les visages, les pieds 

et les mains rayonnants 
grâce aux ablutions. Que 

celui qui peut donc 
augmenter ce rayonnement, 
le fasse (en parachevant les 

ablutions)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�ìµK¿��:�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�Äא�kAq�lÁAEÁAì��:



�"�íOîEì��òhÁ�îHíBÃא��ìhÁ��ÀMìEÃAÁ�Ãא��íbÀAî�ì�
�í�jípíjÃא��íbÀAî�ì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu mon ami 
intime (pbAsl) dire: "Au 

Jour de la Résurrection, le 
rayonnement (qui couvrira 

quelques parties du corps du 
fidèle) s'arrêtera là où se 
serait arrêtée l'eau des 

ablutions". 
(Transmis par Muslim) 



ì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KR>ì�òhî��ì·KìBî�í�îhì
�ìµK¿��:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�"�:�ì�jípíjÃא��ìhì�î�¿G¿��¿Gôpìjì��îhì�

�kô�ì��Á̧ ÁWì�ì��îhÁ��í̧ Kì�K¿:ì��îNì�ìYì�
�Á̧ ò¥K¿>Ã�¿��ÁNî�ì��îhÁ��ì íYî�ì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après `Uthmân ibn `Affân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Les péchés de 



celui qui parachève ses 
ablutions, s'échappent de 
son corps (avec l'eau des 
ablutions) si bien qu'ils 
sortent de dessous ses 

ongles". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ì·KR>ì�òhî��ì·KìBî�í�(�ìµK¿��:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥
�ôgí��אìXì��lÁojípí¹�ìfî�Á��¿Gôpìjì��gA	¹

�ìµK¿��"�:�Kì��íi¿��ìYÁ>À��אìX¿@ì��¿Gôpìjì��îhì�



ìq�îNì�K¿�ì¹�ÁiÁ�î�ì¤�îhÁ��ì¶ôW¿?ì�u�íiíEî7ì�ì¹�íií�
�¼M¿AÁ�Kì��ÁWÁ�î�ìBÃא��k¿���.�"אì¹ì¥ðgÁAî�í��í̧  . 

D'après `Uthmân ibn `Affân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), J'ai vu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) faire les 
ablutions comme je le fais 
moi - même maintenant, et 

dis: "Celui qui fait ses 
ablutions de la sorte, obtient 

le pardon de ses fautes 
antérieures; sa prière et ses 
pas vers la mosquée seront 



rétribués comme étant des 
œuvres surérogatoires". 
(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:ígÁAî�íBÃא��íWî�ì<Ãא��¿Gôpìjì��אì¤��−�î¹¿��
�íhÁ�îHíBÃא�−�îhÁ��ì ìYì��íiìDî�ì¹�ìfì�ì=¿��

�ÁiîEìCîEì<Á��KìDîE¿���ìY¿;ì��¾Mì�EÁ:ì��õfÀ��ÁiòDî�ì¹
�Á�KìBÃא��ìaì�−�Á�KìBÃא��òYÃ:¿��òYÁ���ìaì��î¹¿��−�

�õfÀ��Áiî�ìWì��îhÁ��ì ìYì��Áiî�ìWì��ìfì��¿ì¤òIא��¿



Á�KìBÃא��ìaì��í̧ ��¾Mì�EÁ:ì��ì·K¿��KìDî�ì7¿:ì��ìWìא
−�Á�KìBÃא��òYÃ:¿��òYÁ���ìaì��î¹¿��−�ìfì���¿ì¤òIא��¿

�KìDî�ì7ì��¾Mì�EÁ:ì��õfÀ��îNì�ìYì��ÁiîE¿Aî�ò¥
î�ò¥u�Á�KìBÃא��ìaì��í̧−�òYÃ:¿��òYÁ���ìaì��î¹¿��

�Á�KìBÃא�−�îhÁ��KöEÁ?ì��ì íYî�ì��kô�ì��
�Á�jí�õXא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Au cours des 



ablutions, lorsque le fidèle 
lave le visage, tout péché 

commis par ses yeux 
disparaîtra avec l'eau ou 
avec la dernière goutte 
d'eau. Lorsqu'il lave les 

mains, tout péché commis 
par ses mains disparaîtra 

avec l'eau ou avec la 
dernière goutte d'eau. Et, 

quand il lave les pieds, tout 
péché commis par ses pieds 

disparaîtra avec l'eau ou 
avec la dernière goutte 



d'eau; si bien qu'à la fin des 
ablutions, il sera purifié de 
tous les péchés (mineurs)". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�¿�ìYì�Ã?ìBÃא��kì�¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq
�ìµK¿?¿��"�:ô�îgÀ@îE¿Aì�ì£א¥ì��ó¶îj¿�uא��í¶

�îgÀ@Á��íiRAא��ì�Kì
�î·��Kô�ò�ì¹�ì.ÁCÁ�îHí�
tìא�ìjî���KìCî�¿�ì¥�îW¿��Kô�¿���î£Á£ì¹�ì·jÀ?Á��KìC
�KìCî���ìjîא�eì��Kì�ì¥	ìµjí�.��jÀ�K¿א�"�.�¿��ì¹¿�



�ìµK¿��؟�ÁiRAא��"�:�lÁ�Kì�îq¿��îgí�î�¿�
�íWî<ì��אjí�ÃGì��îg¿��ìh�ÁXRא��KìCíא�ìjî�ò�ì¹�"�אjÀ�K¿�

�:�îhÁ��íWî<ì��Á�ÃGì��îg¿��îhì��í²òYî<ì��ìcîE¿�
�ìµK¿?¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��eÁ�ô�À��"�:

¿��îj¿��ìNî�¿�ì¥¿�í�ì¥�ô·u�÷YÀ��ðfîEì��íi¿��
�ógîDí��ógî�í£�ófîEì��î»ìYîD¿��ìhîEì��½M¿Aô�ì�í�

¿�t�؟�íi¿AîEì��í²òYî<ì���"�אjÀ�K¿��:�Kì��k¿Aì�
�ìµK¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�"�:�אöYÀ��ì·jí�ÃGì��îgíDô�òI¿�



�îgíDÀ�ìY¿��Kì�¿�ì¹�Á�jípíjÃא��ìhÁ��ì.ÁAô�ì�í�
�òªîjì�Ãא��k¿Aì�.�"í̧ �ì¹ì¥ðgÁAîאí��  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) se rendit un jour au 

cimetière et dit: "Que la paix 
soit sur vous, ô croyants 

gisant dans cette demeure. 
Nous autres, si ALLAH le 

veut, nous vous 
rejoindrons... Comme 
j'aurais aimé voir nos 



frères!". - "Ne sommes - 
nous pas tes frères, ô Envoyé 

d'ALLAH?", s'étonnèrent 
les fidèles. - "Vous êtes 

plutôt mes Compagnons, 
répliqua le Prophète. Mes 

frères, eux, sont ceux de ma 
Communauté qui ne sont 

pas encore venus au 
monde". - "Comment, ô 

Envoyé d'ALLAH, 
reconnaîtras - tu (au Jour de 
la Résurrection) ceux de ta 
Communauté qui ne sont 



pas encore venus au 
monde?". - "Que pensez - 

vous d'un homme qui 
possède des chevaux ayant 

des taches blanches aux 
pieds, pourra - t - il les 

reconnaître s'ils sont parmi 
des chevaux noirs?". - 
"Certes oui, ô Envoyé 

d'ALLAH!". - "Ainsi, mes 
frères viendront (le Jour de 
la Résurrection) avec des 
marques rayonnantes aux 

fronts et aux pieds grâce aux 



ablutions et je les devancerai 
au Bassin". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:¿�t�
�Kì�K¿:ì�Ãא��ÁiÁ��íiRAא��jí�îBì��Kì��k¿Aì�îgÀ@S�í£¿�

�k¿Aì�:��jÀ�K¿א�"�.�ía¿�îYì�ì¹��ÁiÁ�א�Á�Kì�ì¥ôW�؟�
�ìµK¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��"�:ípíjÃא��í®Kì�î	��Á�j

�k¿���k¿:í�Ãא��À�ìYî�¿�ì¹�Á̧ ò¥K¿@ìBÃא��k¿Aì
ô8א��í¥K¿;Á�îא�ì¹�ÁWÁ�Kì�ìBÃא�uô8א��ìWî<ì��Á�u�Á�



�:�À«Kì�øYא��îgÀ@Á�ìX¿��.�À«Kì�øYא��îgÀ@Á�ìX¿��.�"�!
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne voulez - 

vous pas que je vous 
informe, comment ALLAH 

remet - Il les fautes et élève - 
t - Il les degrés (au 

Paradis)?". - "Si! O Envoyé 
d'ALLAH!", répondirent les 

Compagnons. - "Eh bien, 



reprit - il, l'accomplissement 
parfait des ablutions malgré 
les circonstances difficiles, 

la multiplication des pas vers 
les mosquées, et l'attente de 

la prière après la prière, 
voilà le meilleur 

attachement, voilà le 
meilleur attachement (aux 

actes d'obéissance)". 
(Transmis par Muslim) 

îhì��lÁ�¿��eÁ�Kì¾�אì¹tì<î
�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»òY
�ìµK¿��íiîCì�:�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�gA	¹�iEA
íYÃ:ì�א:�"��í¥jíDS:א�t�ò·Kì,
�.�"�ðgÁAî�í��í̧ îW¿�ì¹�	ìdì�ì��ÁiÁ�jÀ:Á��lÁ�.�ì¹ì¥א

�ògÃ�ì¥�òYî�ô8א��Á�Kì��:1�−�25�.��lÁ�ì¹
�ìlÁpì¥�¿Mì�ì�ì�òhî��¹òYîBì�íO�ÁWì��Á�Kì�Ãא�

ì�íiRAא��Á�Kì�ôYא��Á�Kì��òYÁ���lÁ��ídÁ�Kô�íiîC�א�
�k¿Aì�ðfÁBì�î7í��ðgEÁ;ì�ðO�ÁWì��ìjí�ì¹

�ígÃ�ì¥�Áא�ìYîEì�Ãא��ìhÁ��ófìBí��:27�−�438  
. 

D'après 'Abû Mâlik Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "La 

purification constitue la 
moitié de la foi". 

(Transmis par Muslim) 
 

(Voir aussi le hadith N° 25) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì

�ìµK¿��"�:�ÀGôpìjì�ì��¾Wì�¿��îhÁ��îgÀ@îCÁ��Kì�
�íbÀAî�ìE¿�−�ì�jípíjÃא��íbÁ�î�íE¿��î¹¿��−�ôgí��



ì��íµjÀ?�:�î·¿��íWìDî
¿�t��ìi¿���t�íiRAא��
�í̧ ìWî�ì¹t�ô·¿��íWìDî
¿�ì¹�íi¿��¿e�òYì
�

�íiÀ�jí	ì¥ì¹�í̧ íWî�ì�ïWôBìא�í��؛�t�íi¿��îNì�Á�À��
�îhÁ��ífí�îWì��ÀMìEÁ�KìBôא���ÁMôCì�Ãא��íא�ìjî�¿�

�ì�Kì
�KìDø�¿��.�"�ì£אì¦ì¹�ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא
�õ»ÁXÁ�îYøא���"�:RAא��îhÁ��lÁCÃAì<îא��ôgíD

ìh�òYøD¿:ì�íBÃא��îhÁ��lÁCÃAì<îא�ì¹�ì.Áא�ôjôא�� " 
. 

D'après `Umar ibn Al - 
Khattâb (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "A celui qui dit 

après avoir parachevé les 
ablutions: (Je témoigne qu'il 

n'y a d'autre divinité 
qu'ALLAH, Il n'a pas 

d'associé, et que 
MUHAMMAD est Son 

serviteur et Son envoyé), les 
huit portes du Paradis seront 

ouvertes et il entrera par 
celle qu'il voudrait". 

(Transmis par Muslim) 



At - Tirmidhî a ajouté: 
"Seigneur! Fais que je sois 

des repentants et de ceux qui 
se purifient (des péchés)". 

 
186 - Le mérite de l'appel à 
la prière, (adhàn ou azàn) 

 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:�Áא�ìWøCא��lÁ��Kì��í§KôCא��íg¿Aî<ì��îj¿�



øcô8א�ì¹א�t��¹אíWÁ�ì��îg¿��ôgí��òµô¹t�î·¿��
�ÁiîE¿Aì�jíBòDì�îא�ì�t�ÁiîE¿Aìîj¿�ì¹�؛�	jíBìDì�îא�

�òÐÁ�îDôא���lÁ��Kì��ì·jíB¿Aî<ì�t�ÁiîE¿���אjÀ?ì�ì�î	
îj¿�ì¹��ì·jíB¿Aî<ì��Kì��lÁ�א�ÁMìBì�ì<Ã�ì¹א�òUî�õ8�؛�
t�אïjî�ì��îj¿�ì¹�KìBí�îjì��.�"�!�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.
"�ì¹א��íÐÁ�îDô�.�"��ìYÁ�Ãאí�tא"�.�	í¶KìDÁ�î�tא

�:ô8א��k¿���íÐÁ@î�ôא��uÁ�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Si les 
hommes savaient les mérites 
d'al - 'adhân et du premier 

rang (à la prière 
communautaire) et qu'ils ne 
trouvaient d'autres moyens 
pour y accéder que le tirage 

au sort, certes ils y 
procéderaient. S'ils savaient 

le mérite de se rendre tôt 
pour accomplir la prière, ils 
rivaliseraient pour le faire. 
Et enfin, s'ils savaient les 

mérites des prières en 



commun de `ichâ' - et de 
fajr, ils se rendraient (à la 

mosquée) pour y participer, 
même s'ils devaient marcher 

à quatre pattes". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�ò¹Kì<í��îhìì¹�:

Aq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�iEA�Äא�k
�íµjÀ?ì��gA	¹�"�:�íµìjÃ�¿��ì·jí�ø¤ìHíBÃא�



�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��K¼�KìCî¿��ò§KôCא��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après Mu`âwiya 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: "Au 
Jour de la Résurrection, les 

muezzins seront les plus 
méritants de tout honneur 

(allusion à la tradition arabe 
qui considère la longueur de 

cou comme un signe de 
noblesse)". 



(Transmis par Muslim) 
�òhî��òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
ô»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�Kì�¿��ô·¿��¿Mì<ì8î<ìq�lÁ�¿��

�íi¿��ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�"�:�́ ��lø��ì¥¿א
�lÁ��NîCÀ��אì¤òI¿��¿Mì�Á£Kì�Ãא�ì¹�ìgìCì=Ãא��õLÁ�í�

�eÁBìC¿�−�eÁ�ì�Á£Kì��î¹¿��−�Nî�ô¤¿G¿��
ô8AÁ�u�íiô�òI¿��Áא�ìWøC�KÁ��eì�îjìq�îa¿�î¥K¿��Á�t�

ì¹�÷hÁ��ò·ø¤ìHíBÃא��Á�îjìq�ºìWì��íaìBî�ì�t�
ì¹�ð[î��tîlì
���ð�t�ì¶îjì��íi¿��ìWòDì
�



�ÁMì�KìEÁ?Ãא��.�"�îhÁ��i�î<ÁBì	�¾WEÁ<ì	�jí�¿��ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�.

õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Abd Ar - Rahmân ibn 'Abû 
Sa`sa`a , 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî lui a dit: "Je vois 

que tu aimes les moutons et 
le désert. Lorsque tu te 

trouves avec ton troupeau - 
ou dans le désert - et que tu 

veux faire l'appel à la prière, 



fais - le de haute voix, car à 
la portée de la voix du 

muezzin, tout génie, tout être 
humain, voire tout être 
vivant ou objet inerte 

témoigneront en sa faveur le 
Jour de la Résurrection". 
Puis 'Abû Sa`îd ajouta: 
"J'ai entendu cela de 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl)".
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



A	¹�g�"�:ô8�KÁ��ì»Á£jí��אì¤�u�ìYì�î£¿��Á�
�kô�ì��½«אìYíp�íi¿�ì¹�í·K¿:îEô7א�t�ìaìBî�ì��

�ìfì�Ã�¿��íא�ìWøCא��ìlÁ9À��אì¤òI¿��ìh�Á¤ÃGôא��
ô8�KÁ��ì�øjí��אì¤��kô�ì�u�kô�ì��ìYì�î£¿��Á�

�ìYÁ:î�ì��kô�ì��ìfì�Ã�¿��íL�òjî�ôא���ìlÁ9À��אì¤�
Ã>ì�ì¹�Á�îYìBÃא��ìhîEì��íµjÀ?ì��ÁiÁ�א¤îYÀ�î��ìX¿א�:�
�−��KìBÁ��îg¿��îYÀ�îXì��îhÁ��ífî�¿�ì¹−א¤îYÀ�î��ìX¿א�

�îg¿��»ò¥îWì��Kì��ífí�ôYא��ôf¿;ì��kô�ì�



�kRAìq�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�íL�òjî�ôא���:�"
�¿tÀMì�Kא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quand on 

appelle à la prière, le démon 
s'en va en faisant des pets 

pour ne pas l'entendre. Une 
fois l'adhân terminé, il 
revient. Mais comme il 

entend l'iqâma, il s'en va de 
nouveau et ne revient que 



vers le commencement de la 
prière, pour tenter le fidèle. 

Il lui insinue alors de se 
souvenir de tel et tel, si bien 
qu'il lui rappelle des choses 

dont il ne s'est jamais 
souvenu. Ainsi troublé, 

l'homme ne parvient même 
pas à préciser combien de 
rak`a a - t - il accompli". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìµjí	ì¥�ìaÁBì	�íiô�¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:
�Kì��ìfî�Á��אjÀ�jÀ?¿��ìא�ìWøCא��îgí�î<ÁBì	�אì¤�
�kRAìq�îhì��íiô�òI¿��ôl¿Aì�íµjÀ?ì��ôgí�jSAìqא�

¿Aììq�ôlu�אïYî7ì�KìDÁ��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�¼�
�½M¿�òZîCì��KìDô�òI¿��¿M¿AEÁ	ìjÃא��ìlÁ��ìiRAא��אjÀAì	�ôgí�

�ÁMôCì�Ãא��lÁ�t��lÁ=ì�îCì��t�Á£Kì�Á�îhÁ��¾Wî�ì<Á��



�îhìB¿��ìjí��Kì�¿��ì·jÀ�¿��î·¿��jí�î¥¿�ì¹�ÁiRAא�
ô7א��íi¿��îNRAì��¿M¿AEÁ	ìjÃא��ìlÁ��ìµ¿Gì	�ÀMìK¿>�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), Il a entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Lorsque vous entendez le 

muezzin (appeler à la 
prière), répétez ce qu'il dit, 

puis priez pour moi car 



ALLAH prie dix fois pour 
quiconque prie pour moi une 

seule. Puis, implorez 
ALLAH de me procurer la 
place. C'est un haut degré 

au Paradis qui sera accordé 
à un seul des Serviteurs 

d'ALLAH, et j'espère que ce 
sera moi. A celui qui implore 

en ma faveur ce degré, est 
due mon intercession". 
(Transmis par Muslim) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì

�ìµK¿��gA	¹�"�:�ìא�ìWøCא��îgí�î<ÁBì	�אì¤�
�í·ø¤ìHíBÃא��íµjÀ?ì��KìB¿��אjÀ�jÀ?¿��.�"�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Lorsque vous entendez 



l'appel à la prière, répétez ce 
que dit le muezzin". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
iEA�¹	gA��ìµK¿�א��Äא�kAq�ÁiRA�"�:

�ìא�ìWøCא��íaìBî�ì��ì.Á��ìµK¿��îhì��:�ôgíDRAא�
ô8א�ì¹�ÁMô�Kôא���Á�ìjîôWא��Á̧ ÁXì��ô�ì¥u�Á�
�¿M¿AEÁ	ìjÃא��אïWôBì�í��Á���ÁMìBÁoK¿?Ãא�

�»ÁXRא��אï£jíBî�ì��Kï�K¿?ì��íiî�ì<îא�ì¹�¿M¿AEÁ9¿>Ãא�ì¹



ì
�íi¿��îNRAì��íiì�îWìì¹�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��lÁ�ìK¿>
�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "A 

celui qui, en entendant 
l'adhân, dit: (O ALLAH! 

Seigneur de cet appel parfait 
et de la prière accomplie! 

Accorde à MUHAMMAD la 
place éminente et la 

supériorité (sur les hommes), 
et ressuscite - le en un lieu 



où il sera loué, comme Tu le 
lui as promis), sera due mon 

intercession au Jour de la 
Résurrection". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
ì¥�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��òhî��ÁWî<ì	�îhìì¹�íiRAא��ìlÁp

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì
�ìµK¿��íiô�¿��"�:�íaìBî�ì��ì.Á��ìµK¿��îhì�
�ì·ø¤ìHíBÃא��:�î·¿��íWìDî
¿�t��ìi¿���t�íiRAא��
�í̧ ìWî�ì¹t�אïWôBì�í��ô·¿�ì¹�íi¿��¿e�òYì
�



�Kö�ì¥�ÁiRA�KÁ��NEÁpì¥�íiÀ�jí	ì¥ì¹�í̧ íWî�ì
í	ì¥�¾WôBì�íBÁ�ì¹jtKÁ�ì¹�tî	u�ìYÁ>À��KïC�Á£�ò¶
�íií�î�ì¤�íi¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Sa`d ibn 'Abû 
Waqqâs (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Celui qui, en 
entendant l'adhân, dit: (Je 
témoigne qu'il n'y a d'autre 

divinité qu'ALLAH, Lui 
seul, Il n'a pas d'associé. Je 

témoigne que MUHAMMAD 



est Son serviteur et Son 
envoyé. Je me contente 
d'avoir ALLAH comme 

Seigneur, MUHAMMAD 
comme Envoyé et l'islam 

comme religion) sera 
absous". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

�í�KìõWא�tא�ìhîEì��õ£ìYí��tאì¹�ò·אì¤t�ÁMì�K¿��"



�.�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�¥ì¹ìא
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"L'invocation faite entre 

l'adhân et l'iqâma est 
toujours exaucée". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
187 - Le mérite des prières 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ô8א��ô·ò�u�kìDîCì��¿�
�òY¿@îCíBÃא�ì¹�Á�Kì7î�¿>Ãא��òhì. 

ALLAH, l'Exalté, dit: "la 
Salâ préserve de la turpitude 
et du blâmable... " (29:45). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��gA	¹�"�:�אïYîDì��ô·¿��îj¿��îgí�î�¿�ì¥¿�

�ó¶îjì��ôfÀ��íiîCÁ��ífÁ�ì�î=ì��îgÀ�ÁWì�¿��Á�Kì�Á�
îfì��¾א�ôYì��ì[îBì��ÁiÁ�ì¥ì£�îhÁ��k¿?î�ì��



��k¿?î�ì��îhÁ�ÁiÁ�ì¥ì£�:t��jÀ�K¿א�"�
ð�îlì�؟�
�ìµK¿��ð�îlì
�"�:�Áא�ìj¿Aô8א��ífî�Á��¿eÁ�ìX¿�

�Kì�K¿:ì�Ãא��ôhòDÁ��íiRAא��jí�îBì��ò[îBì�Ãא��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), j'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Supposez qu'une rivière 

passe devant la porte de l'un 
de vous et que vous vous y 



lavez cinq fois par jour. 
Pensez - vous qu'il vous 

resterait la moindre 
crasse?". - "Non 

assurément", affirmèrent les 
fidèles. - "De même, reprit le 

Prophète, grâce aux cinq 
prières, ALLAH efface les 

péchés". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



�óYîDì��òfì�ìB¿��ò[îBì�Ãא��Áא�ìj¿Aô8א��ífì�ì�
¿Aì�óYîB¿��ó¥Kì��ífÁ�ì�î=ì��îgÀ�ÁWì�¿��Á�Kì��k

í̧�"�.��íiîCÁ��ôfÀ��ó¶îjì��ì[îBì��ôYìא�¾� ¥ì¹ìא
�ðgÁAî�í��"�.�íYîBì=Ãא��"�òhîEì=Ãא��òUî�¿>Á�

�ÁMìBì�î<íBÃא��:íÐÁ�¿@Ãא�  . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Les 
cinq prières (quotidiennes) 

sont comparables à une 
rivière courante et 



abondante qui passe par 
votre porte et où vous vous 
lavez cinq fois par jour". 
(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

í�ì¥u�kì�¿G¿��¼M¿Aî�À��¾�¿�ìYîא��îhÁ��ì�Kìq¿��
Á�ôCא��í̧ ìYì�î�¿G¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôl�.

�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµìZî�¿G¿��:ô8א��îgÁ�¿�ì¹u�¿�
�ô·��òfîERAא��îhÁ��K¼>¿�í¦ì¹�ò¥KìDôCא��îl¿�ìY¿�
�Äא�kAq�Á�Kì�øEô��Á�KìCì��ìhî�Á�îXí�א�ì�Ãא�



gA	¹�iEA0�ífí�ôYא��ìµK¿?¿���:�אìXì��lÁ�¿�
�ìµK¿��؟�"�:Á�ô�À��òaEÁBì�Á��îgòD4AÀ��l�.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme, ayant 

embrassé une femme, vint 
trouver le Prophète (pbAsl) 
et lui fit part de son péché. 
C'est alors que fut révélé ce 
verset: Et accomplis la Salâ 
aux deux extrémités du jour 



et à certaines heures de la 
nuit. Les bonnes œuvres 
dissipent les mauvaises. 

(11:114). L'homme demanda 
alors au Prophète: "O 

Envoyé d'ALLAH! Est - ce à 
mon sujet que ce verset fut 

révélé?". - "Il est à 
l'intention de tous les 

hommes de ma 
Communauté", répondit 

l'Envoyé d'ALLAH. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:�k¿���ÀMì<íBí�Ãא�ì¹�í[îBì�Ãא��íא�ìj¿Aô8א�
ìCîEì��KìBÁ��½�ì¥KR>¿��ÁMì<íBí�Ãא��ì\î=í��îg¿��Kì��ôhíD

0�íYÁoKì�¿@Ãא���.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Les cinq 

prières quotidiennes, tout 
comme celles des vendredis, 



expient les péchés commis 
dans l'intervalle qui les 
sépare, à moins qu'il ne 

s'agisse de péchés capitaux".
(Transmis par Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KR>ì�òhî��ì·KìBî�í�îhìì¹
�ìµK¿��:�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�"�:�ó�òYîא��îhÁ��Kì�
ìq�í̧ íYí9î�ì��ógÁAî�í�u½Mì�jí�Ã@ì��½��íhÁ�î�íE¿��

��KìDìjÀ�í¥ì¹�KìDìjí7í�ì¹�Kì�ì�jípí¹t�



�Kì��Á�jí�õXא��îhÁ��KìD¿Aî�¿��KìBÁ��¼�ì¥KR>¿��îNì�K¿�
�íiRAÀ��ìYî�ôWא��¿eÁ�ì¤ì¹�½�ìÐÁ�¿��ì�îHí��îg¿��.�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après `Uthmân ibn `Affân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Quand il est temps de faire 

la prière, et que le 
musulman parachève ses 
ablutions, s'applique à la 

prière avec recueillement et 



pleines inclinations, il 
obtient l'absolution des 

péchés précédant cette prière 
à moins qu'ils ne soient des 

péchés capitaux. Et il en 
serait ainsi jusqu'à la fin du 

temps". 
(Transmis par Muslim) 

 
188 - Le mérite de la prière 

de l'aube et de celle de 
l'après-midi (Al 'Asr) 

 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhì
A	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìµK¿��g

�"�:�¿MôCì�Ãא��ìfì�ì£�òhî�ì£îYì�Ãא��kRAìq�îhì��"
�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�ò·אì£îYì�Ãא��:�"�íUî�õ8א�

íYî8ì<Ãא�ì¹ . 
D'après 'Abû Mûsâ 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui qui 

accomplit les deux prières du 
temps de la fraîcheur (c. - à - 



d. de subh et de `asr) entrera 
au Paradis". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�¿Mì�î�ì¹í¥�òhî��¿�ì¥KìBí�óYîEì�í¦�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ìµjí	ì¥�íNî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:
ôCא��ìPÁAì��îh¿��òjÀAÀ��ìfî�¿��kRAìq�ðWì�¿��ì¥K

�KìDÁ�¹íYÀ��ìfî�¿�ì¹�ò[îBô7א��.�"�ìYî�¿>Ãא��lÁCî<ì�
�ìYî8ì<Ãא�ì¹�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Zuhayr 
`Umâra ibn Ruwayba 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Celui qui s'acquitte de la 

prière de subh avant le lever 
du soleil, et de celle de `asr 

avant le couchant, n'entrera 
pas en Enfer". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KìEÃ>í	�òhî��Á�íWîCí��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�gA	¹�iEAìUî�õ8��ìjíD¿��îhì�kRAìq�א�:�"�
�ì¶ì£��ìhîא��Kì��îYÀ;î�K¿��ÁiRAא��ÁMô�Á¤�lÁ�t�
�¾�îlì7Á��ÁiÁ�ô�Á¤�îhÁ��íiRAא��¿eôCì�ÀAÃ:ì��.�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après Jundub ibn Sufyân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui qui 

accomplit la prière de subh, 
se placera sous la protection 

divine. O fils d'Adam! 



Décide - toi car ALLAH ne 
te demandera rien tant que 
tu es sous Sa protection". 
(Transmis par Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
	¹�gA�"�:ì��îgÀ@EÁ��ì·jí�¿�Kì<ì�ì�u�½M¿@Áo

ì�ì¹�òfîERA�KÁ�u�ì·jí<ÁBì�î�ì�ì¹�ò¥KìDôC�KÁ��½M¿@Áo
ìq�lÁ�uìqì¹�òUî�õ8א��Á�u�ôgí��òYî8ì<Ãא��Á�

�íiRAא��îgíDÀ�¿Gî�ìE¿��îgÀ@EÁ��אjí�Kì��ìh�ÁXRא��í íYî<ì�



−�îgòDÁ��íg¿Aî¿��ìjí�ì¹�−�îgí�Ã�ìYì��ìcîE¿��
Á£Kì�Á«�؟��¿�ì·jÀ�jÀ?ìE�:�îgí�ì¹�îgí�KìCÃ�ìYì�

�ì·jSAì8í��îgí�ì¹�îgí�KìCîEì�¿�ì¹�ì·jSAì8í��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: Tour à tour, les 
anges nocturnes et diurnes 

se succèdent auprès de vous. 
Ils se rencontrent à la prière 



de subh et à celle de `asr. 
Les premiers remontent vers 
le ciel. ALLAH, bien qu'Il 

sache mieux que quiconque 
à quoi s'en tenir, leur 

demande alors: "Comment 
avez - vous laissé Mes 

adorateurs?". - "Nous les 
avons laissés en train de 

prier, répondent - ils, et nous 
les avions retrouvés 

également en train de prier".
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ølÁAì�ì�Ãא��ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��òY�òYì��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ølÁ�ôCא��ìWîCÁ�KôCÀ�
	¹�iEA�Äא�kAq�òYìB¿?Ãא��k¿���ìY¿;ìC¿��gA
�ìµK¿?¿��ò¥îWì�Ãא��¿M¿AîE¿��"�:�ì·î¹ìYì�ì	�îgÀ@ô��

�ìYìB¿?Ãא��אìXì��ì·î¹ìYì��KìB¿��îgÀ@ô�ì¥t�
¿��îgí�î<¿:ì�î	א�î·òI¿��ÁiÁ�ì�î�í¥�lÁ��ì·jí�Kì9í�t�

ìq�k¿Aì�¾��¿�ìfî��òjÀAÀ�jí�¿Aî=í�uא�
�.�"א�ò[îBô7�ìfî�¿�ì¹��KìDÁ�¹íYÀ��jÀAì<Ã�K¿א�



�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�k¿���ìY¿;ìC¿�
¿�ìYî7ì�ìaì�î¥¿��¿M¿AîE¿��òYìB¿?Ãא� " . 

D'après Jarîr ibn `Abd - 
Allâh Al - Bajalî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Nous étions assis auprès 
du Prophète (pbAsl) lorsqu'il 
regarda la pleine lune - ou 
selon une variante la lune à 
la veille du quatorzième nuit 

- et dit: "Vous verrez le 
Seigneur comme vous voyez 

cette lune; et vous ne 



trouverez aucune peine à Le 
voir. Si vous pouvez observer 

la prière avant le lever du 
soleil et avant son coucher, 

faites - le". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìWî�ìYí��îhìì¹�:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

ìq�¿́ ìYì��îhì�u�íiÀAìBì�¿_Á�ì��ìW¿?¿��òYî8ì<Ãא��¿�
�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  



D'après Burayda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Vaine sera 

l'œuvre de celui qui renonce 
à la prière de `asr". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

189 - Le mérite de la marche 
vers les mosquées 

 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì

�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ìµK¿��gA	¹�iEA�"�:



�ôWì¿��ì¡אì¥�î¹¿��ÁWÁ�î�ìBÃא��k¿���אìW¿��îhì�
íZí��ÁMôCì�Ãא��lÁ��íi¿��íiRAא�t�î¹¿��אìW¿��KìBRAÀ��

�ì¡אì¥�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "A quiconque fréquente 
la mosquée matin et soir, 

ALLAH réserve une 
demeure au Paradis chaque 
fois qu'il s'y rend matin et 

soir". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�"�:�lÁ��ìYôD¿:ì��îhì�

ì��ôgí��ÁiÁ�îEì��Á�jíEí��îhÁ��¾NîEì��k¿���kì9
�ÁiRAא��ò̂ ÁoאìY¿��îhÁ��¼Mì9�òY¿��ìlÁ9Ã?ìEÁ��ÁiRAא�
�S_í�ì��Kìא�ìWî���íiíא�ìjÀ:í��îNì�K¿�

"�.��ºìYî��ía¿�îYì�¼Mì�ì¥ì£�¼Mì�EÁ:ì�t�ì¹א
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Quand l'homme fait les 
ablutions chez lui, puis se 
rend à une des maisons 

d'ALLAH pour accomplir 
une prière prescrite, chacun 
de ses pas alternativement le 

déchargera d'un péché et 
l'élèvera d'un degré". 

(Transmis par Muslim) 



¿��òhî��ølì�À��îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Lî<
�ìµK¿��:א�ìhÁ��ðfí�ì¥�ì·K¿�t�ò¥Kì8î�t�íg¿Aî¿��

�îNì�K¿�ì¹�íiîCÁ��ÁWÁ�î�ìBÃא��ìhÁ��ìWì<î�¿��אïWì�¿�
tìq�íií�Á:î�í��u�½��!�íi¿��ìfEÁ?¿��:�îj¿�

�Á�KìBÃAR;א��lÁ��íiì�¿�îYì�Á��אï¥KìBÁ��ìNî�ìYì�î
א
�Á�Kì9î�ôYא��lÁ�ì¹�.�ìµK¿��:ì��Kì��ô·¿��lÁ�õYí�

�íW�ò¥À��lø���ÁWÁ�î�ìBÃא��ÁLîCì��k¿���lÁ�òZîCì�
�ÁWÁ�î�ìBÃא��k¿���ì»Kì7îBì��lÁ��ìLì�Ã@í��î·¿�



�lÁAî�¿��k¿���Nî<ì�ì¥�אì¤��lÁjí�í¥ì¹�.
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�

�gA	¹�"�íiRAÀ��¿eÁ�ì¤�e¿��íiRAא��ìaìBì��îW¿�
�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Ubayy ibn Ka`b 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme des 'Ansâr 

dont la demeure était la plus 
éloignée de la mosquée, ne 
manquait jamais à la prière 
en commun! Quand on lui 



demanda pourquoi ne pas 
acheter un âne pour se 

rendre à la mosquée dans les 
nuits ténébreuses ou dans les 

journées torrides, il 
répondit: "Je n'ai jamais 

souhaité que ma maison soit 
près de la mosquée. Je 

préfère plutôt être rétribué 
pour chacun de mes pas de 

l'aller vers la mosquée ou du 
retour vers ma maison après 

avoir accompli la prière". 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



lui dit alors: "ALLAH t'a 
réuni tout ce à quoi tu 

aspirais". 
(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:
�ì£אì¥¿G¿��ÁWÁ�î�ìBÃא��ìµîjì��íK¿?Á�Ãא��îN¿Aì�

îYÀ��אjÀAÁ?ì�îCì��î·¿��¿MìB¿Aì	�jíCì��ÁWÁ�î�ìBÃא��ì�
�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��¿eÁ�ì¤�ìb¿Aì�¿�

�îgíD¿��ìµK¿?¿��gA	¹�"�:�îgÀ@ô�¿��lÁCì=¿Aì�
�ÁWÁ�î�؟�ìBÃא��ì�îYÀ��אjÀAÁ?ì�îCì��î·¿��ì·¹íW�òYí��"



�îgì<ì��Kì�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA��îW¿��Kì�î£ì¥¿�:��jÀ�K¿א�
�¿eÁ�ì¤�.�ìµK¿?¿��"�:�îgÀ�ì¥Kì�Á£�¿MìB¿Aì	�lÁCì�
Ã@í��îgÀ�í¥Kì���îLì�Ã@í��îgÀ�ì¥Kì�Á£�îgÀ�í¥Kì���îLì�
�KìCÃ�ôjì�:��jÀ�K¿?¿א�"�.�ì��KôCÀ��Kô�¿��Kì�õYí�ì��Kì��.

�îhÁ��í̧ KìCî<ì��õ»ò¥Kì�í�Ãא��ºì¹ì¥ì¹�ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא
ó[ì�¿��ÁMìא�ì¹ò¥ . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Comme 
les alentours de la mosquée 
devinrent vacants, les Banû 



Salima exprimèrent leur 
volonté de s'y installer. Le 
Prophète (pbAsl) leur dit 

alors: "J'ai appris que vous 
vouliez vous installer auprès 
de la mosquée?!". - "Oui, ô 
Envoyé d'ALLAH, telle est 
notre intention". - "O les 

Banû Salima! Restez là où 
vous êtes, ce sont vos pas 

(vers la mosquée) qui 
augmenteront votre 

récompense! Restez là où 
vous êtes, ce sont vos pas qui 



augmenteront votre 
récompense!". - 

"Heureusement, nous n'y 
avions pas installé!". 

(Transmis par Muslim) 
ìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îh
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:�lÁ��אïYî�¿��ò§KôCא��ìg¿;î¿��ô·�
ô8א�u�kï7îBì��KìDîE¿���îgí�íWì<î�¿��Á�

�îgí�íWì<î�¿G¿��.ô8א��íYÁ;ì�îCì��»ÁXRא�ì¹u�¿�



íg¿;î��kô�ì�tïYî�¿��KìDìE4Aì8í�א¿��¶Kì��îhÁ��א
�í¶KìCì��ôgí��KìDE4Aì8í��»ÁXRא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  .

D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Ceux des fidèles qui, 
pour la prière, recevront la 
plus grande récompense, 

sont ceux qui auraient eu la 
marche la plus longue (pour 

se rendre à la mosquée). 
Celui qui attend, pour 
accomplir sa prière, le 



moment de la faire en 
commun derrière l'imam, 

l'emportera en récompense 
sur celui qui se couche après 

avoir prié seul". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
ìì¹�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìWî�ìYí��îh

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�¹אíYø7ì�
�ÁWÁ�Kì�ìBÃא��k¿���òg¿AS;א��lÁ��ì.ÁoKô7ìBÃא�



�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ø¶Kôא���ò¥jõC�KÁ��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�ì£í¹אì£ . 

D'après Burayda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Annoncez la bonne 

nouvelle à ceux qui se 
rendent aux mosquées dans 
les nuits ténébreuses, qu'ils 

emporteront la lumière 
parfaite au Jour de la 

Résurrection". 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿�
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:¿�t�ÁiÁ��íiRAא��jí�îBì��Kì��k¿Aì�îgÀ@S�í£¿��
�Kì�K¿:ì�ía¿�îYì�ì¹��ÁiÁ�א�Á�Kì�ì¥ôW�؟�Ãא��"�אjÀ�K¿�

�:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��k¿Aì��.�ìµK¿��"�:�í®Kì�î	�
k¿Aì�Á�jípíjÃא��k¿:í�Ãא��À�ìYî�¿�ì¹�Á̧ ò¥K¿@ìBÃא��

ô8א��í¥K¿;Á�îא�ì¹�ÁWÁ�Kì�ìBÃא��k¿��u�ìWî<ì��Á�



ô8א�u�À«Kì�øYא��îgÀ@Á�ìX¿��À«Kì�øYא��îgÀ@Á�ìX¿��Á�
�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne voulez - 

vous pas que je vous 
informe, comment ALLAH 

remet - Il les fautes et élève - 
t - Il les degrés (au 

Paradis)?". - "Si! O Envoyé 
d'ALLAH!", répondirent les 

Compagnons. - "Eh bien, 



reprit - il, l'accomplissement 
parfait des ablutions malgré 
les circonstances difficiles, 

la multiplication des pas vers 
les mosquées, et l'attente de 

la prière après la prière, 
voilà le meilleur 

attachement, voilà le 
meilleur attachement (aux 

actes d'obéissance)". 
(Transmis par Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì



�í£Kì�î<ì��ìfí�ôYא��îgí�î�¿�ì¥�אì¤��"�:�ìµK¿�
�.�"�ò·Kì,tKÁ��íi¿��¹אíWìDî
K¿��ìWÁ�Kì�ìBÃא�
�ìWÁ�Kì�ì��íYíBî<ì��KìBô�ò��:�ôfì�ì¹�ôZì�íiRAא��ìµK¿�
�.�òYÁ�tא�ò¶îjìEÃא�ì¹�ÁiRA�KÁ��ìhì���îhì��ÁiRAא�
�ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ א¿Mì�t�.�ì¹ì¥א

ðhì�ì� . 
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Lorsque vous 



voyez un homme fréquenter 
les mosquées, soyez témoins 
de sa foi. ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - dit: 

Ne peupleront les mosquées 
d'ALLAH que ceux qui 
croient en ALLAH et au 

Jour dernier. (9:18)". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 



 
190 - Le mérite d'attendre à 

la mosquée la prière 
suivante 

 
¿��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�"�:tìq�lÁ��îgÀ�íWì�¿��íµאìZì��u�Kì��¾�

ô8א��îNìא�ì£u�íií�Á�î�ì��À�t�î·¿��íií<ìCîBì��



��ÁiÁAî�¿��k¿���ìLÁA¿?îCì�tô8א��u�À��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Aussi 

longtemps que la prière vous 
retient (dans les mosquées) 

et vous empêche de 
retourner chez vous, vous 
êtes considérés comme en 

train de prier". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:

ìBÃא�u�ì¶אì£�Kì��îgÀ�ÁWì�¿��k¿Aì�l4Aì8í��ÀM¿@Áo
ì8í��lÁ�u�îg¿��Kì��ÁiEÁ��kRAìq�»ÁXRא��í̧

�íµjÀ?ì��î�ÁWî�í��:�ôgíDRAא��íi¿��îYÁ>Ãא��ôgíDRAא�
�íiîBì�î¥א�.�"í�Ãא��í̧ �ì¹ì¥õ»ò¥Kìא  

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Tant que 

l'homme se tient là où il a 
accompli sa prière (dans 
l'attente de la prochaine 

prière), les anges ne cessent 
d'implorer ALLAH en sa 

faveur: (Seigneur! Pardonne 
- lui! Seigneur! Accorde - lui 

Ta miséricorde), à moins 
qu'il ne gâte ses ablutions, 
fût - ce accidentellement". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�¼M¿AîE¿��ìYô�¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא�

ìquÃא��¿��ôgí��òfîERAא��òYÃ:ì
�k¿���Á�Kì7Á<
�ìµK¿?¿��kRAìq�Kì�ìWî<ì��ÁiòDî�ìjÁ��KìCîE¿Aì�ìfì�Ã�¿�

kRAìq�א�í§KôC�¹íW¿�ì¥ì¹א�îg¿�ì¹��ìZìא�jÀא�:�"�
ìq�lÁ�u�Kì�jíBí�îY¿;ì�îא��íXîCí��¾��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Un jour, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) a 



retardé l'accomplissement de 
la prière de `ichâ' jusqu'à 
minuit. Ayant terminé la 
prière, il s'est dirigé vers 

nous et dit: "Quelques - uns 
avaient déjà fait leur prière 

et s'en allaient coucher 
tandis que vous, qui 

attendaient la prière (en 
commun), vous avez été 

considérés en train de prier 
aussi longtemps qu'a duré 

votre attente". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



 
191 - Le mérite de la prière 

en commun 
 

�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhì
A�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìµK¿��gA	¹�iE

�"�:ìquìq�îhÁ��ífì9Ã�¿��ÁMìKìBì�Ãא��À�u�Á�
�¼Mì�ì¥ì£�ìh�òYî7Áì¹�óaî�ì�Á��øX¿>Ãא��.�"�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "La prière en 
commun l'emporte sur la 

prière individuelle par vingt 
- sept degrés". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:ìqu�¾MìKìBì��lÁ��òfí�ôYא��À�
ìq�k¿Aì�ící<î9ì�u�lÁ�ì¹�ÁiÁ�îEì��lÁ��ÁiÁ�



ì��ÁiÁ�jí	�¿eÁ�ì¤ì¹�K¼>î<Áp�ìh�òYî7Áì¹�Kï�îB
�ôgí��ì�jípíjÃא��ìhì�î�¿G¿��¿Gôpìjì��אì¤��íiô�¿�

�ÁWÁ�î�ìBÃא��k¿���ì ìYì�t��íií�òYî�í��t�
ô8א�u��¼�ìjÃ:í��À_î�ì��îg¿��À�t�íi¿��îNì<Á�í¥�

�½Mì�EÁ:ì��KìDÁ��íiîCì�îNR:í�ì¹�½Mì�ì¥ì£�KìDÁ��.
Ãא��îµìZì��îg¿��kRAìq�אì¤òI¿�ìBu�l4Aì8í��ÀM¿@Áo
ì8í��lÁ��ì¶אì£�Kì��ÁiîE¿Aìu�î�ÁWî�í��îg¿��Kì��í̧

�íµjÀ?ì��:�íiîBì�î¥א�ôgíDRAא��ÁiîE¿Aì�øfìq�ôgíDRAא�



�.ì¹tìq�lÁ��íµאìZì��uô8א��ìY¿;ì�îא��Kì��¾�u�¿�
�"�!�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.ø»ò¥Kì�í�Ãא��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹  

. 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: La prière en 
commun à la mosquée 
dépasse de vingt - cinq 

degrés celle faite à domicile 
ou dans le marché. Car 

lorsque le fidèle parachève 
ses ablutions et quitte sa 



maison, se dirigeant vers la 
mosquée dans le seul but de 
faire la prière, chacun de ses 

pas alternativement le 
décharge d'un de ses péchés 

et l'élève d'un degré. 
Lorsqu'après avoir terminé 

sa prière, il attend la 
prochaine, les anges ne 

cessent d'invoquer ALLAH 
en sa faveur - à moins qu'il 

ne gâte ses ablutions (fût - ce 
accidentellement). Ils disent: 

"Seigneur! Prie pour lui. 



Seigneur! Accorde - lui Ta 
miséricorde". Il sera 

considéré comme en train de 
prier tant qu'il attend la 

prière suivante. 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�ìµK¿��:�ôlÁ�ôCא��kì�¿�
�kìBî¿��ðfí�ì¥�gA	¹�iEA�Äא�kAq

�ìµK¿?¿��:�ðWÁoK¿��lÁ��ì[îE¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�ìµjí	ì¥�ìµ¿Gì�¿��ÁWÁ�î�ìBÃא��k¿���lÁ�í£jÀ?ì�
�ì]ø�ìYí��î·¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא�



�ì]ô�ìY¿��ÁiÁ�îEì��lÁ��ìl4Aì8íE¿��íi¿��KôB¿A¿��íi¿�
�íi¿��ìµK¿?¿��í̧ Kìì£�kR�ì¹�"�:�íaìBî�ì��îfì�

ô8�KÁ��ìא�ìWøCא�u�؟�Á��"�ìµK¿��:�îgì<ì��.�ìµK¿��:
�"�îLÁ�¿G¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un aveugle vint trouver 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

et lui dit: "O Envoyé 
d'ALLAH! Je n'ai personne 

pour me guider à la 



mosquée. Autorise - moi à 
faire la prière à domicile". 

Le Prophète (pbAsl) 
consentit, mais lorsque 

l'homme fut sur le point de 
partir, il l'appela et lui 

demanda: "Entends - tu 
l'appel à la prière?". - 

"Oui", répondit l'homme. - 
"Réponds - y donc". 

(Transmis par Muslim) 
�ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹−�ìfEÁ�ì¹��:�íhî��¹íYîBì

�ó¶jí�Ã@ì��5¶À��òhî�KÁ��í²¹íYî<ìBÃא��ó[îE¿�



�í·ø¤ìHíBÃא�−�ìµK¿��íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥��:
ìC�ÁWìBÃא��ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��À�ìÐÁ�¿��¿M

�òKì�ø��¿?¿ìµK�ì¥	íµjí�א�ÁiRA�.�א�ìjìDÃא¶ø�ì¹א�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�ôlì��íaìBî�ì�

ô8א��k¿Aìu¿>Ãא��k¿Aì�ôlì��Á�u�ò¡
ìDôEì�¿�u�.�"��¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�óhì�ì��.�kìCî<ì�ì¹�"ìDôEì�u�:�"�ìµKì<ì�  . 

D'après `Abd - Allâh - ou 
suivant une variante `Amr 
ibn Qays, connu par Ibn 



'Umm Maktûm - le muezzin, 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Il s'indigna un jour 
devant l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl): "O Envoyé 
d'ALLAH! Médine est pleine 

d'animaux nuisibles et de 
bêtes fauves. Dispense - moi 
donc de faire la prière à la 

mosquée (car il était 
aveugle)". - "Tu entends 

l'appel du muezzin: (Venez à 
la prière! Venez à la 

réussite!), lui répondit le 



Prophète, réponds - y donc et 
va (faire la prière)". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�"�:�íNîBìBì��îW¿?¿��Á̧ ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì��»ÁXRא�ì¹

�ìYí���ôgí��ìL¿:ì�î�íE¿��¾L¿:ì�Á��ìYí���î·¿�
ô8�KÁ�uí�ì¥�ìYí���ôgí��KìD¿��ì·ô¤ìHíE¿��Á�u�ô¶íHìE¿��



¿���ìcÁ�Kì�À��ôgí��ì§KôCא��ì³øYì�ÀG¿��óµKì�ò¥�k
�îgíDì�jíEí��îgòDîE¿Aì�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Par Celui qui 

tient mon âme entre les 
Mains, j'ai pensé donner 

l'ordre pour qu'on apporte 
du bois, puis qu'on fasse 

l'appel à la prière, ensuite 
que l'un d'entre vous préside 
la prière, et me rendre enfin 



auprès de certains hommes 
(qui manquent à la prière en 

commun) pour les brûler 
dans leurs maisons". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

òhîא��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��
í̧��î·¿��k¿?ÃAì�א�ìiRA��k¿�Kì<ì��ïW¿א�:�:� ôYì	�îhì�

íHì��k¿Aì�Ã̀ Á�Kì�íEÃA¿��KïBÁAî�í�t�Á�
�ìiRAא��ô·òI¿��ôhòDÁ��ºì£KìCí��íOîEì��Áא�ìj¿Aô8א�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�îgÀ@øEÁ�ìCÁ��ììYì




Á��ôhíDô�ò�ì¹�ºìWíDÃא��ìhìCí	�ºìWíDÃא��òhìCí	�îh
�KìB¿��îgÀ@Á�jíEí��lÁ��îgí�îERAìq�îgÀ@ô�¿��îj¿�ì¹
�ÁiÁ�îEì��lÁ��íc4Aì�ì�íBÃא��אìXì��l4Aì8í�
�¿MôCí	�îgí�Ã�ìYì��îj¿�ì¹�îgÀ@øEÁ�ì��¿MôCí	�îgí�Ã�ìYì�¿�

�îgí�ÃA¿Aì9¿��îgÀ@øEÁ�ì��.�Kì�ì¹�KìCí�î�¿�ì¥�îW¿?¿�ì¹
��KìDîCì�ícRAì�ì�ì�tÁ�KìCí���ò³K¿>øCא��í¶jÀAî<ì��ðd

�ºì£KìDí��ÁiÁ��kì�îHí��ífí�ôYא��ì·K¿��îW¿?¿�ì¹
�øcô8א��lÁ��ì¶K¿?í��kô�ì��òhîE¿Aí�ôYא��ìhîEì��.



�ðgÁAî�í��í̧ �·ô�:�lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì��íi¿��ìµK¿�.�ì¹ì¥א
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ºìWíDÃא��ìhìCí	�KìCìBRAìòh�ô·ò�ì¹��îhÁ�	ìCí؛�
ô8א��ºìWíDÃא�u�»ÁXRא��ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��¿�

ÁiEÁ��í·ô¤ìHí� . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Celui qui veut 

comparaître devant ALLAH, 
le Très - Haut, en tant que 
musulman, au Jour de la 



Résurrection, qu'il observe 
fidèlement ces prières en 
commun car ALLAH a 

établi pour votre Prophète 
(pbAsl) les chemins de la 

bonne direction, et ces 
prières en font partie. Si 

vous faites les prières chez 
vous comme le fait celui qui 

ne prie pas avec la 
communauté, vous 

manquerez à la tradition de 
votre Prophète, et vous serez 
par la suite égarés. Je vois 



bien que personne ne 
manque à la prière 

communautaire sauf les 
hypocrites déclarés. Or, on 
emmenait l'homme appuyé 
sur deux autres, afin de le 
mettre en rang (pour qu'il 

participe à la prière en 
commun)". 

(Transmis par Muslim) 
 

Suivant une variante: 
"L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) nous a appris les 



voies de la bonne direction, 
dont la prière dans la 

mosquée où l'on appelle à la 
prière." 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��:jí	ì¥�Nî<ÁBì	�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµ

�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�"�:ì��îhÁ��Kì�u�lÁ��¾Mì�
ì¹�¾Mì�îY¿�t�ó¹îWì��tô8א��îgòDEÁ��í¶K¿?í��u��À�t�

�í·K¿:îEô7א��îgòDîE¿Aì�ì¤ìjî�ì�î	א�îW¿��!
�ÁMìKìBì�Ã�KÁ��îgÀ@îE¿Aì<¿��,�ífÀ�ÃGì��KìBô�òI¿�



�¿MìEÁqK¿?Ãא��ògìCì=Ãא��ìhÁ��íLîoøXא��.�"�!ì¥�í̧ ì¹א
ì£í¹אì£�jí�¿� . 

D'après 'Abû Ad - Dardâ' 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Sont une proie à Satan, 

trois hommes dans un 
village, ou même dans un 

désert, n'accomplissant pas 
la prière en commun. Faites 
donc la prière en commun 

car le loup ne mange que la 



brebis éloignée du 
troupeau". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 
192 - L'exhortation à faire 
en commun les prières de 

l'aube et du soir 
 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KR>ì�òhî��ì·KìBî�í�îhì
�ìµK¿��:א�ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�Äא�kAq�ÁiRA�

�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�"�:�ì�Kì7Á<Ãא��kRAìq�îhì�



�òfîERAא��ìcî8Á��ì¶K¿��KìBô�¿G¿@¿��¾MìKìBì��lÁ�
�KìBô�¿G¿@¿��¾MìKìBì��lÁ��ìUî�õ8א��kRAìq�îhì�ì¹

�íiRAÀ��ìfîERAא��kRAìq�.�"�ðgÁAî�í��í̧ lÁ�ì¹�.�ì¹ì¥א
�ì·KìBî�í�îhì�ø»ÁXÁ�îYøא���ÁMìא�ì¹ò¥�ì·KR>ì�òhî�

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�ìWòDì
�îhì�

�Ácî8Á��í¶KìEÁ��íi¿��ì·K¿��¾MìKìBì��lÁ��ì�Kì7Á<Ãא�
�¾M¿AîE¿��؛�lÁ��ìYî�¿>Ãא�ì¹�ì�Kì7Á<Ãא��ìWòDì
�îhì�ì¹



�¾M¿AîE¿��ò¶KìEÁ?¿��íi¿��ì·K¿��¾MìKìBì��.�"�ìµK¿�
�:ðUEÁ��õ»ÁXÁ�îYø�א�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après `Uthmân ibn `Affân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Quiconque accomplit la 

prière de `ichâ' en commun 
passe pour un fidèle qui 

s'adonne aux prières 
(surérogatoires) pendant la 

moitié de la nuit. Quiconque 
accomplit la prière de subh, 



c'est comme il a passé toute 
la nuit (à prier)". 

(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:jíB¿Aî<ì��îj¿�ì¹�ÁMìBì�ì<Ãא��lÁ��Kì��ì·
�òUî�õ8א�ì¹t�אïjî�ì��îj¿�ì¹�KìBí�îjì��"�!�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�.�ÁiÁ�jÀ:Á��ìdì�ì	�îW¿�ì¹1�−�1033  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "S'ils savaient 
ce qu'il y a (comme 

récompense) dans les deux 
prières de `ichâ' et de subh, 
ils s'y seraient rendus même 
marchant à quatre pattes". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�ìµK¿��:�íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:�ì[îE¿�
ìquíBÃא��k¿Aì�ìf¿?î�¿��½�ìq�îhÁ��ì.Á?Á�KìCu�Á�



�KìBòDEÁ��Kì��ì·jíB¿Aî<ì��îj¿�ì¹�Á�Kì7Á<Ãא�ì¹�òYî�¿>Ãא�
t�אïjî�ì��îj¿�ì¹�KìBí�îjì��.�"�!ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Nulle prière 
n'est plus pénible pour les 
hypocrites, que la prière de 
subh et celle de `ichâ'. Or, 
s'ils savaient ce qu'il y a 

(comme récompense) dans 
ces deux prières, ils se 
seraient rendus (à la 



mosquée pour les faire en 
commun) même traînant à 

quatre pattes". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

193 - L'obligation de faire 
assidûment les prières 

prescrites et l'interdiction 
formelle de cesser de les 

faire au risque de s'exposer 
aux pires châtiments 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�k¿Aì�jÀ;Á�Kìא�
ô8א�ì¹�Áא�ìj¿Aô8א�u�k¿:î	íjÃא��Á�. �

ì��ìµK¿�ì¹�k¿�Kì<�:�אjí�K¿�¿�ì¹�אjí�Kì��î·òI¿�
ô8א�uîgíD¿AEÁ�ì	�אjSAì�¿��¿�K¿�ôZא��אíjì��ì¹�¿�  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Soyez assidus aux Salâ et 
surtout la Salâ médiane" 

(2:238). 
"Si ensuite ils se repentent, 

accomplissent la Salâ et 
acquittent la Zakâ, alors 



laissez - leur la voie libre" 
(9:5). 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�NÃ�¿Gì	

�gA	¹�:א�õ»¿�t�ìµK¿��؟�ífì9Ã�¿��òµKìBî�"�:
ô8א�u�KìDÁ�Ã�ì¹�k¿Aì�À��.�"�NÃAÀ��:�õ»¿��ôgí�

�ìµK¿��؟�"�:�òhî�ìWÁא�ìjÃא��õYÁ�"�.��NÃAÀ��:�ôgí�
�ìµK¿��؟�õ»¿��"�:�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��í£KìDÁ�Ãא�

�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), J'ai demandé à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 

"Quelle est la meilleure 
œuvre?". - "La prière à son 
heure fixe". - "Ensuite?". - 
"La piété filiale". - "Et quoi 

encore?". - "Le jihad". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�gA	¹�"�:א�ìlÁCí�tî	u�ó[îBì��k¿Aì�í¶�:
�î·¿��Á�ì£KìDì
tìi¿�����t�אïWôBì�í��ô·¿�ì¹�íiRAא��

ô8א��ò¶K¿�ò�ì¹�ÁiRAא��íµjí	ì¥u�Á�Kì��ò�ì¹�Á�
�ì·Kì9ì�ì¥�ò¶îjìqì¹�ÁNîEì�Ãא��øPì�ì¹�Á�K¿�ôZא��"

�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "L'islam est 
bâti sur cinq (piliers): 

l'attestation de foi 



(Témoigner qu'il n'y a 
d'autre divinité à part 

ALLAH et que 
MUHAMMAD est Son 

envoyé), l'acquittement de la 
prière, le versement de la 

Zakâ, l'accomplissement du 
hajj et le jeûne de 

Ramadân". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìµK¿��:�ìµK¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



��îYÁ�À��î·¿��ìfÁ�K¿�À�א�ì§KôC��kô�ì��¹íWìDî7ìא�
�î·¿�t��ìi¿���t�íµjí	ì¥�אïWôBì�í��ô·¿�ì¹�íiRAא��

ô8א��אjíBEÁ?í�ì¹�ÁiRAא�u¿�ôZא��אjí�îHí�ì¹�¿��¿�K�.
�løCÁ��אjíBì8ì�¿eÁ�ì¤�אjÀAì<¿��אì¤òI¿�

��îgíD¿א�ìjî�¿�ì¹�îgí�ì�Kì�Á£tא�ødì�Á��tî	u�ò¶
�ÁiRAא��k¿Aì�îgíDí�Kì�Á�ì¹�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.

�lÁ��íi¿äòYî�ì�ì¹�ÁO�ÁWì�Ãא��ì¡îYì
�îYÀ;îא�



k¿Aì�א�;òYÁ�KR�Á�Kì�t���ìYîא�Á�א�ò¶K¿@î�
�ògÃ�ì¥�:1�−�390  

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "J'ai été 

ordonné de combattre les 
gens jusqu'à ce qu'ils 
témoignent qu'il n'y a 

d'autre divinité qu'ALLAH 
et que MUHAMMAD est 

Son envoyé, qu'ils 
accomplissent la prière et 



qu'ils versent la Zakâ. S'ils 
le font, ils seront corps et 
biens préservés à moins 

d'enfreindre les obligations 
de l'islam et leur jugement 
final incombe à ALLAH 

Seul". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾¤Kì<í��îhìì¹�:

ì�ì<ì��iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁC
�ìµK¿?¿��òhìBìEÃא��k¿���gA	¹�"�:�lÁ�ÃGì��eô��



�k¿���îgíDíî£K¿��Á�Kì�Á@Ãא��òfî�¿��îhÁ��Kï�îj¿�
�î·¿��Á�ì£KìDì
t��ìi¿���t�íµjí	ì¥�lø�¿�ì¹�íiRAא��

�îgíDîBÁAî¿G¿��¿eÁ�ìXÁ��אjíK¿�¿��îgí��î·òI¿��ÁiRAא�
¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·¿��ì[îBì��îgòDîE¿Aì�ìªìYì�Ãא��k

�îgí��î·òI¿��¾M¿AîE¿�ì¹�ó¶îjì��øfÀ��lÁ��¾א�ìj¿Aìq
�ìiRAא��ô·¿��îgíDîBÁAî¿G¿��¿eÁ�ìXÁ��אjíK¿�¿�
�íXì�îHí��¼M¿�ìWìq�îgòDîE¿Aì�ìªìYì�Ãא��k¿�Kì<ì�
�î·òI¿��îgòDÁoאìY¿?À��k¿Aì�õ£ìYí�¿��îgòDÁoKìEÁCÃ�¿��îhÁ�



Á�ìXÁ��אjíK¿�¿��îgí��ìgÁoאìY¿�ì¹�¿́ Kô�òI¿��¿e
�îgòDÁא�ìjî�¿��.�íiô�òI¿��ò¶jÀAÃ;ìBÃא��¿�ìjîì£�òdôא�ì¹

�ð�Kì�Á��ÁiRAא��ìhîEì�ì¹�KìDìCîEì��ì[îE¿��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après Mu`âdh 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Le Prophète (pbAsl) 
m'envoya au Yémen prêcher 

à l'islam et me dit: "Tu te 
rendras chez des gens du 

Livre. Invite - les à 



témoigner qu'il n'y a d'autre 
divinité à part ALLAH et que 
je suis Son envoyé. S'ils s'y 

plient, communique - leur la 
prescription divine des cinq 
prières quotidiennes. S'ils y 
consentent, informe - les au 

sujet de la Zakâ, aumône 
prélevée sur les biens des 

riches en faveur des pauvres. 
S'ils se soumettent, défie - toi 

de toucher à leurs biens 
précieux. Redoute 

l'invocation de l'opprimé. 



Entre elle et ALLAH aucun 
voile ne s'interpose". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�"�:�ìhîEì�ì¹�òfí�ôYא��ìhîEì��ô·�
ô8א��¿́ îYì��òYÃ>À@Ãא�ì¹�Á́ îYø7א�u�Á��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), J'ai 



entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "L'abandon de 
la prière verse l'homme dans 

le polythéisme et 
l'incroyance". 

(Transmis par Muslim) 
�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìWî�ìYí��îhìì¹

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�íWîDì<Ãא�
Rא�ô8א��îgíDìCîEì�ì¹�KìCìCîEì��»ÁXu�îhìB¿��À�

�ìY¿>¿��îW¿?¿��KìD¿�ìYì��.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 



D'après Burayda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Ils (les hypocrites) se 
sont engagés envers nous à 
accomplir la prière. Celui 
qui y manque commet un 

acte d'incroyance". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�ølÁ<Á�Kôא���ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��òdEÁ?ì
�îhìì¹

ì��k¿Aì�òd¿>ô�íBÃא�u�íiRAא��íiìBÁ�ì¥�ÁiÁ�¿�
�ìµK¿��k¿�Kì<ì��:�¾WôBì�í��í�Kì�îq¿��ì·K¿�



¹�iEA�Äא�kAq�gA	t�Kï�îEì
�ì·î¹ìYì��
òµKìBî��íiÀ�îYì��ðYÃ>À��ìYîE¿�א�ìhÁ�tô8�אu�Á��!

í̧�א��õ»ÁXÁ�îYø��lÁ��Á�Kì�Á�א ,ò·Kì�ì¹ì¥tא
óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ� . 

D'après Chaqîq ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), "Les 

Compagnons de 
MUHAMMAD (pbAsl) 

prenaient seul l'abandon de 



la prière pour un acte 
d'incroyance". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�"�:�ÁiÁ��íLì	Kì�í��Kì��ìµô¹¿��ô·�

ÁiÁAìBì�îhÁ��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íWî�ì<Ãא�ìq�u�íií�
�î·ò�ì¹�ìUì�î�¿�ì¹�ìU¿AÃ�¿��WÃ?¿��îNì�¿Aìq�î·òI¿�
�ì]¿?ì�îא��î·òI¿��ìYÁ�ì�ì¹�ì�Kì��WÃ?¿��î�ìWì�¿�
�ôfì�ì¹�ôZì�õ�ôYא��ìµK¿��Kï�îEì
�ÁiÁ�ì9�òY¿��îhÁ�



�:�óõj¿:ì��îhì��»ÁWî�ì<Á��îfì��¹אíYÀ;îא�
�¿ífÁBÃ@íE��KìDÁ��Kì�א�ì]¿?ì�î��ìhÁ�א�ÁMì9�òY¿>Ã�؟�

í��אìXì��k¿Aì�ÁiÁ�KìBî¿��íYÁoKì	�í·jÀ@ì��ôg�.�"
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �:ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�  

. 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Au Jour de la 
Résurrection, le Serviteur 

devra en premier lieu rendre 



compte de sa prière. Si elle 
avait été bien accomplie, il 

serait gagnant, sinon, il 
serait perdu. Quand les 
prières obligatoires sont 

déficitaires, ALLAH - à Lui 
la puissance et la gloire - 
dira (aux anges): Voyez si 

Mon serviteur avait fait des 
prières surérogatoires. Si 
oui, on en prendrait pour 

pallier le manque des prières 
prescrites. Puis toutes ses 



autres œuvres seront jugées 
de la même manière". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

194 - Le mérite du premier 
rang (à la prière). L'ordre de 
compléter au fur et à mesure 

les rangs en commençant 
par le premier ainsi que de 

veiller à avoir des rangs bien 
droits et bien serrés 

 



�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYíBì	�òhî��òYÁ�Kì��îhì
�ìµK¿��:�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCîE¿Aì�ì ìYì�

�ìµK¿?¿��gA	¹�iEA�Äא�"�:¿�tì·jS>í8ì���
ìBÃא��õcí8ì��KìB¿�u�؟�KìDø�ì¥�ìWîCÁ�ÀM¿@Áo�"

�KìCÃAÀ?¿��:�õcí8ì��ìcîE¿�ì¹�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
ìBÃא�u�ìµK¿��؟�KìDø�ì¥�ìWîCÁ�ÀM¿@Áo�"�:�ì·jõBÁ�í�

ìµì¹�ìYì�ì�ì¹אì·jõq��lÁ�tא�ì²jÀ>õ8�א
�øcô8א��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  



D'après Jâbir ibn Samura 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) vint nous présider la 
prière communautaire et 

nous dit: "Ne voulez - vous 
pas être en rang comme les 

anges auprès de leur 
Seigneur?". - "Et comment 
les anges se mettent - ils en 

rang devant leur Seigneur, ô 
Envoyé d'ALLAH?", dîmes - 

nous. - "Ils complètent le 



premier rang, reprit - il, et 
s'y serrent". 

(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�Á��îj¿��íg¿Aî<ì�א�í§KôC��Kì��lÁ�א�ìWøCא:�"�
��¿·î�òµô¹t��ôgí��îg¿��¹íWÁ�ìא��ì¹tא�øcô8�א

�ÁiîE¿Aì�jíBòDì�îא�ì�t�אjíBìDì�î	�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  
. 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Si les 

hommes savaient les mérites 
d'al - 'adhân et du premier 

rang (à la prière 
communautaire) et qu'ils ne 
trouvaient d'autres moyens 
pour y accéder que le tirage 

au sort, certes ils y 
procéderaient". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�ìµK¿��:�íµjí	ì¥�ìµK¿�
iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��gA	¹��"�:�íYîEì�

�Kì�íYÁ���Kì�õYì
ì¹�KìDÀ�ô¹¿��òµKì�øYא��Á²jÀ>íq
�Kì�õYì
ì¹�Kì�íYÁ���Á�Kì�øCא��Á²jÀ>íq�íYîEì�ì¹

�KìDÀ�ô¹¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Les meilleurs 
rangs pour les hommes sont 
les premiers, et les pires sont 



les derniers. Quant aux 
femmes, les meilleurs rangs 
sont les derniers, et les pires 

sont les premiers". 
(Transmis par Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�iEA�Äא�kAq�

�ìµK¿?¿��אïYõ�¿Gì��ÁiÁ�Kì�îq¿��lÁ��º¿�ì¥�gA	¹
�îgíD¿��"�:�ôgì�ÃGìEÃ�ì¹�lÁ��אjõBì�îoK¿��אjí�ôW¿?ì�

�îgÀ�ìWî<ì��îhì��îgÀ@Á�t�ð¶îj¿��íµאìZì��



�íiRAא��îgí�ìYø�ìHí��kô�ì��ì·¹íYô�¿Gì�ì��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) s'est 

aperçu que quelques - uns de 
ses Compagnons arrivent en 
retard (pour faire la prière 

communautaire), il leur dit: 
"Avancez et faites comme 
vous me voyez faire. Que 
ceux qui arrivent après 



fassent autant. Ces hommes 
qui ne cessent de s'attarder, 

verront à la fin ALLAH 
tarder à les récompenser". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��lÁ�¿��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
ô8א��lÁ��KìCì�Á�KìCì��íUì�îBì��gA	¹u�Á�

ì¹�íµjÀ?ì��"�:ì¹�¹אíjì�î	אt�אjÀ>ÁAì�î�ì��
�jÀ�¹À��îgÀ@îCÁ��lÁCÁAìEÁ��îgÀ@í�jÀAÀ��ìcÁAì�î�ì�¿�



¶ò�ì¹א�kìDõC��ôgí�א�ìh�ÁXR��îgíDì�jÀAì��ôgí�tî�uא
�îgíDì�jÀAì��ìh�ÁXRא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Anas (qu'Allah soit 
satisfait de lui), L'Envoyé 

d'Allah (pbAsl), au moment 
de la prière, passait sa main 

sur nos épaules (pour 
s'assurer de l'égalisation des 
rangs) en disant: "Egalisez 
vos rangs et ne sortez - en 
pas pour que vos cœurs ne 
soient pas divisés. Que les 

adultes parmi vous se 



placent derrière moi suivis 
des autres (les plus jeunes et 

enfin les femmes)". 
(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�Á²jÀ>õ8א��¿Mì�òjî�ì��ô·òI¿��îgÀ@¿�jÀ>íq�¹אõjì	

ô8א��ò¶KìBì��îhÁ�u�Á��.�"�ðd¿>ô�í��ÁiîE¿Aì؛�
�ø»ò¥Kì�í�ÃAÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�¿Mì�òjî�ì��ô·òI¿�

ô8א��ÁMì�K¿���îhÁ��Á²jÀ>õ8א�uÁ�  " . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
au moment de la prière, 
passait sa main sur nos 

épaules (pour s'assurer de 
l'égalisation des rangs) en 
disant: "Egalisez vos rangs 

et ne sortez - en pas pour que 
vos cœurs ne soient pas 
divisés. Que les adultes 
parmi vous se placent 
derrière moi suivis des 



autres (les plus jeunes et 
enfin les femmes)". 

(Transmis par Muslim) 
¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì��:�ìµK¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�Á²jÀ>õ8א��¿Mì�òjî�ì��ô·òI¿��îgÀ@¿�jÀ>íq�¹אõjì	

ô8א��ò¶KìBì��îhÁ�u�Á��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��؛
�ø»ò¥Kì�í�ÃAÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�¿Mì�òjî�ì��ô·òI¿�

ÁMì�K¿���îhÁ��Á²jÀ>õ8א�ô8א��uÁ�  " . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Egalisez vos rangs, car 

l'égalisation des rangs est 
une partie intégrante de la 

prière". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�ó[ì�¿��(�ìµK¿��:Á�À�ô8א��îNìBEu�À�

�ìµK¿?¿��ÁiòDî�ìjÁ��ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCîE¿Aì�ìfì�Ã�¿G¿�
�"�:�lø�òI¿��אjõqאìYì�ì¹�îgÀ@¿�jÀ>íq�אjíBEÁ�¿�



�»òYîD¿��Áא�ì¥ì¹�îhÁ��îgÀא�ì¥¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�í̧ KìCî<ìBÁ��ðgÁAî�í�ì¹�ÁiÁ;Ã>¿AÁ��õ»ò¥Kì�í�Ãא��.�lÁ�ì¹

�ø»ò¥Kì�í�ÃAÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�"�:�ì·K¿�ì¹�Kì�íWì�¿�
�íiì�ìW¿�ì¹�ÁiÁ�Á�Kìq�ÁLÁ@îCìBÁ��íiì�Á@îCì��í³òZÃAí�

ÁiÁ�ìW¿?Á� " 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Après 
qu'on a fait le deuxième 

appel à la prière (l'iqâma), 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
se tourna vers nous et dit: 



"Egalisez vos rangs et 
complétez - les et serrez - 

vous les uns contre les 
autres. Le dos tourné, je 
vous vois quand même". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�óÐÁ7ì��òhî��ò·KìBî<õCא��îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

jÀ?ì��gA	¹�iEA�Äא�kAq�íµ�"�:
�ìhîEì��íiRAא��ôh¿>Á�Kì�íE¿��î¹¿��îgÀ@¿�jÀ>íq�ô·õjì�í�¿�



�îgÀ@Á�jí�í¹�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�ógÁAî�íBÁ��:�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�kô�ì��KìC¿�jÀ>íq�»øjì�í��ì·K¿��gA	¹�iEA
º¿�ì¥�kô�ì��ì¡אìWÁ?Ãא��KìDÁ��»øjì�í��KìBô�¿G¿��

�íiîCì�KìCÃA¿?ì�îW¿��Kô�¿��.�ì¶K¿?¿��Kï�îjì��ì ìYì��ôgí�
í�ì¥�º¿�ìY¿��íYø�¿@í��ì£K¿��kô�ì�u�Kï�Á£Kì��
�ìµK¿?¿��øcô8א��îhÁ��í̧ í¥îWìq�"�:�ÁiRAא��ì£Kì�Á



�ìhîEì��íiRAא��ôh¿>Á�Kì�íE¿��î¹¿��îgÀ@¿�jÀ>íq�ô·õjì�í�¿�
îgÀ@Á�jí�í¹ " . 

D'après An - Nu`mân ibn 
Bachîr (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "Egalisez vos 

rangs, sinon ALLAH 
transformera vos visages en 

d'autres figures. (Ou 
ALLAH fera détourner vos 
cœurs les uns des autres)". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant la version de 
Muslim: L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) égalisait 
nos rangs (avant la prière en 

commun) pour les rendre 
rectilignes tout comme des 

flèches, jusqu'à ce qu'il 
s'aperçoive que nous avions 
compris ce qu'il voulut. Un 

jour, au moment où il voulut 
commencer la prière et 



annoncer le takbîr, il vit un 
homme dont la poitrine 
dépassait le rang. Il dit: 
"Serviteurs d'ALLAH! 

Egalisez vos rangs, sinon 
ALLAH fera détourner vos 
visages les uns des autres". 
RAא��ìlÁpì¥�¾�ò¦Kì�òhî��Áא�ìYì�Ãא��îhìì¹�íi

�ìµK¿��KìBíDîCì�:�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�îhÁ��ôcô8א��ífRAì�ì�ì��gA	¹�iEA�Äא
�Kì�ì¥¹íWíq�íUì�îBì��¾MìEÁ�Kì��k¿���¾MìEÁ�Kì�



�íµjÀ?ì�ì¹�KìCì�Á�KìCì�ì¹�"�:t�אjÀ>ÁAì�î�ì��
�îgÀ@í�jÀAÀ��ìcÁAì�î�ì�¿��.�"�íµjÀ?ì��ì·K¿�ì¹�"�:
ì�ì¹�ìiRAא��ô·�u�íiì�¿@Áo�k¿Aì�ì·jSAì8í�
í̧��jí�¿�ì£אì£í¹�"�.�òµì¹�tא�Á²jÀ>õ8�א ¥ì¹ìא

óhì�ì��¾£KìCî	òIÁ� . 
D'après Al - Barâ' ibn `Azib 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) passait à travers nos 
rangs, caressait nos poitrines 

et nos épaules (pour 



constater qu'elles sont 
rectilignes) et disait: "Que 
nul ne dépasse l'autre afin 

que vos cœurs ne se 
détournent pas", et il 

ajoutait: "ALLAH et Ses 
anges prient pour ceux qui 

occupent les premiers 
rangs". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 
íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹�ô·¿��KìBíDîCì�

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�"�:�ìhîEì��¹אí¤Kì�ì¹�ì²jÀ>õ8א��אjíBEÁ�¿�
�ìf¿Aì�jíCEÁ�ì¹א�Ãא��¹אõWí	ì¹�ÁLÁ�KìCìBÃא�

ì¹�îgÀ@Áא�ìjî���»ÁWî�¿GÁ�t�¾�Kì�íYÀ��¹אí¥ìXì��
�ò·K¿:îEô7AÁ��؛�íiRAא��íi¿Aìqì¹�Kù>ìq�ìfìqì¹�îhì�ì¹
¿:¿��îhì�ì¹�íiRAא��íiì<¿:¿��Kù>ìq�ìa�.�"�í̧ ¥ì¹ìא

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿� . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Mettez - vous 



en rang, que les épaules 
soient les unes contre les 

autres sans aucun intervalle. 
Soyez souples dans les mains 

de vos compagnons 
(lorsqu'ils vous mènent pour 

égaliser les rangs) et 
bouchez les interstices contre 

les assauts de Satan. 
Quiconque complète un 

rang, ALLAH l'approchera 
de Lui, et quiconque rompt 

un rang, ALLAH l'éloignera 
de Lui". 



(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:

¥jõqíא�îgÀ@¿�jÀ>íq�jí�ò¥K¿�ì¹א��KìDìCîEì�¹í¤Kì�ì¹א�
KÁ�t�ò³KìCîÁ̧���lø�؛� ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì��»ÁXRא�ìj¿�
tì��îhÁ��ífí�îWì��ì·K¿:îEô7א��ºì¥�òf¿A

�í²ìXì�Ãא��KìDô�¿G¿��øcô8א��.�"�ðO�ÁWì�
�k¿Aì�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq



�ógÁAî�í��Á«îYì
�"�.�í²ìXì�Ãא��:�"�¾�Kì�Á�
�ôgí��òhîEì�ì�jí�Ã>ì��¾MìBì�î<í��óµאì¤ì¹�¾M¿AìBîDí�
�í·jÀ@ì��ð¥Kì=Áq�ð£jí	�ðgìC¿��ìlÁ�ì¹�¾�K¿�

òhìBìEÃ�KÁ� . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Serrez vos rangs, que les 
uns soient proches des 

autres, que les cous soient 
rectilignes. (Je jure) par 



Celui qui tient mon âme 
entre les Mains, je vois le 
Diable s'infiltrer à travers 

vos rangs comme s'il était un 
petit mouton à poils noirs". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�íiîCìì¹�)�ó[ì�¿��(�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�"�:�ôcô8א��אjõBÁ�¿�
�ÁiEÁAì��»ÁXRא��ôgí��ì¶ôW¿?íBÃא��؛�îhÁ��ì·K¿��KìB¿�



ô8א��lÁ��îhÀ@ìEÃA¿��ó]Ã?ì��òYô�ìHíBÃא��øc�.�"
óhì�ì��¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Complétez le premier rang, 

puis le suivant. S'il doit y 
avoir un rang incomplet, que 

ce soit le dernier". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�"�:ì�ì¹�ìiRAא��ô·�u�k¿Aì�ì·jSAì8í��íiì�¿@Áo
�Á²jÀ>õ8א��òhÁ�KìEì��.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

í�ì¥�ÁiEÁ�ì¹�ógÁAî�í��Á«îYì
�k¿Aì�¾£KìCî	òIÁ��ðf
ÁiÁ?EÁ�îjì��lÁ��ðc¿Aì�î�í� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"ALLAH et Ses anges prient 



sur ceux qui se mettent dans 
la partie droite des rangs". 

(N.B. Il faut donc compléter 
les rangs en commençant 

par la droite). 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ìYì�Ãא��îhìì¹�:�KôCÀ�

�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìcÃAì��KìCîERAìq�אì¤�
�îhì�ì·jÀ@ì��î·¿��KìCî�ì�î�¿��gA	¹�iEA�Äא
�i�î<ÁBì�¿��ÁiòDî�ìjÁ��KìCîE¿Aì�ífÁ�Ã?í��ÁiÁCEÁBì�



�íµjÀ?ì��"�:lÁCÁ��ø�ì¥�ì¶îjì��eìא�ìXì�
�íOì<î�ì�−�íaìBî�ì��î¹¿��−�´ì£Kì�Á��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après Al - Barâ' 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Lorsque nous faisions 
la prière en commun avec 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
nous aimions être toujours à 
sa droite. Il nous accueillait 

par son visage et je l'ai 
entendu dire: "Seigneur, 



préserve - moi de Ton 
châtiment le Jour où Tu 

ressusciteras - ou 
rassembleras - Tes 

serviteurs". 
(Transmis par Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��iEA�Äא

�gA	¹�"�:א�אjÀ:ø	ì¹t�¹אõWí	ì¹�¶Kì�
�ìf¿Aì�Ãא��.�"ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Que l'imam 
se tienne devant vous, juste 
au milieu, et que vos rangs 

soient sans intervalles". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

195 - La valeur 
exceptionnelle des prières 

surérogatoires attachées aux 
prières obligatoires. Quel est 



leur nombre maximum, leur 
nombre idéal et leur nombre 

intermédiaire 
 

î�ì¥�¿Mì�EÁ�ì��ø¶À��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ø¶À��îhì�ÁNîCÁ��¿M¿A
�îN¿�K¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KìEÃ>í	�lÁ�¿��:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�"�:�ógÁAî�í��¾Wî�ì�îhÁ��Kì�
�îlì�îCÁ��ó¶îjì��øfÀ��lÁ��k¿�Kì<ì��ÁiRAÁ��l4Aì8í�
��ÁMì9�òY¿>Ãא��ìYîE¿��Kïõj¿:ì��¼Mì<Ã�ì¥�¿�ìYî7ìt�



�t��î¹¿��!−��íiRA��íi¿��Kï�îEì��lÁ�א�ÁMôCì�Ã��kìCì�א
�ÁMôCì�Ãא��lÁ��ðNîEì��íi¿��ìlÁCí��"�!−�í̧ �¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après la mère des 
croyants, 'Umm Habîba , 
Ramla bint 'Abû Sufyân 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Tout musulman qui 

accomplit douze rak`a par 
jour, en dehors des prières 



prescrites, ALLAH lui bâtira 
une demeure au Paradis - ou 
se verra bâtir une demeure 

au Paradis". 
(Transmis par Muslim) 

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�:ìaì��NîERAìq�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�

�òYîDS;א��ìfî�¿��òhîEì�ì<Ã�ì¥�gA	¹�iEA
�ìWî<ì��òhîEì�ì<Ã�ì¥ì¹�Kì�ìWî<ì��òhîEì�ì<Ã�ì¥ì¹



�Á�òYî=ìBÃא��ìWî<ì��òhîEì�ì<Ã�ì¥ì¹�ÁMì<íBí�Ãא�
�Á�Kì7Á<Ãא��ìWî<ì��òhîEì�ì<Ã�ì¥ì¹�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "J'ai accompli, en 
compagnie de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), deux 

rak`a (surérogatoires) avant 
la prière de zhuhr, et deux 
autres après, deux rak`a à 

l'issue de la prière de 
vendredi, deux après celle de 



maghrib, et deux après la 
prière de `ichâ'". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ófR>ì=í��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�"�:ìq�òhîEìא�ì¤¿��øfÀ��ìhîEì�u�½�

�,ìq�òhîEìא�ì¤¿��øfÀ��ìhîEì�u�½��,�øfÀ��ìhîEì�
ìq�òhîEìא�ì¤¿�u�½��,K¿��ÁMì�Á�Kôא���lÁ��ìµ�:�îhìBÁ�



�ì�Kì
�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�í£אìYíBÃא�
KÁ�t�òhîEìא�ì¤�:אtאì¹�í·אì¤tÀMì�K¿�  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Mughaffal (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a répété 

cette recommandation à trois 
reprises: "Entre le premier 

appel à la prière (l'adhân) et 
le second appel à la prière 
(l'iqâma), (accomplissez) 

deux rak`a!". A la troisième 



fois, il ajouta: "Pour qui le 
veut". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
196 - L'insistance sur 

l'obligation des deux unités 
de prière avant la prière de 

l'aube 
 

�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì
�ì·K¿��gA	¹�iEA�Äא�kAqt�íìWì��



�ìfî�¿��òhîEì�ì<Ã�ì¥ì¹�òYîDS;א��ìfî�¿��Kï<ì�î¥¿�
�Áא�ìWì=Ãא��.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Le 

Prophète (pbAsl) ne 
manquait jamais de faire 

quatre rak`a avant la prière 
de zhuhr, et deux avant celle 

de subh". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��:�îhÀ@ì��îg¿�
�k¿Aì�gA	¹�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא�

ìjôCא��îhÁ��¾�îlì
�íiîCÁ��אïWí�Kì<ì��ôWì
¿��òfÁא�
�òYî�¿>Ãא��îlì�ì<Ã�ì¥�k¿Aì�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Parmi 
les prières surérogatoires, le 

Prophète (pbAsl) tenait 
surtout aux deux rak`a 

accomplies avant la prière de 
fajr". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��òhì
�ìµK¿��gA	¹�iEA�"�:�ðYîEì��òYî�¿>Ãא��Kì�ì<Ã�ì¥

�KìDEÁ��Kì�ì¹�KìEî�õWא��îhÁ��.�"�ðgÁAî�í��í̧ .�¥ì¹ìא
�KìBíD¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�îhÁ��ôl¿���õLì�¿�

Kï<EÁBì��KìEî�õWא� ! " 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), le 
Prophète (pbAsl) a dit: "Les 
deux rak`a accomplies avant 



la prière de fajr valent mieux 
que le monde et ce qu'il 

contient". 
(Transmis par Muslim) 
Suivant une variante : 

"Elles me sont plus aimées 
que tout le bas monde". 

Á��ÁiRAא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹u�ó¡Kì�ì¥�òhî��òµ
�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ò·ø¤ìHí��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìµjí	ì¥�kì�¿��íiô�¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq
�íiì�Á¤îHíEÁ��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא�



ì8Á�uÁ��ÀMì7ÁoKì�îN¿Aì=ì7¿��Áא�ìWì=Ãא��Á�tu�
¿�¿Gì	�óYî�¿GÁ��אöWÁ��ìUì�îq¿��kô�ì��íiîCì�íiî��.
Á��ì¶K¿?¿�uô8�KÁ��íiì�ì¤F¿��ðµu�íiìא�ì¤¿��ìaì�Kì�ì¹�Á�

�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�î íYî�ì��îg¿A¿�
�ò§KôC�KÁ��kRAìq�ì ìYì��KôB¿A¿��gA	¹�iEA
�íiî�¿�¿Gì	�óYî�¿GÁ��íiî�¿Aì=ì
�¿Mì7ÁoKì�ô·¿��í̧ ìYì�î�¿G¿�

¿��kô�ì��íiîCì�ÁiîE¿Aì�¿G¿:î�¿��íiô�¿�ì¹�אöWÁ��ìUì�îq
�ìµK¿?¿��ò ¹íYí�Ã�KÁ�−�kAq�ôlÁ�ôCא��lÁCî<ì��



�gA	¹�iEA�Äא�"�:�Nî<¿�ì¥�NîCÀ��lø��
�òYî�¿>Ãא��îlì�ì<Ã�ì¥�.�"�ìµK¿?¿��:�ìµjí	ì¥�Kì�

�Nî��öWÁא�ì�îq¿��eô���ÁiRAא��.�ìµK¿?¿��"�:�îj¿�
ì�îq¿��KôBÁ��ìYì�Ã�¿��Nî�ì�îq¿��KìBíDí�î<¿�ìY¿��Nî�
�KìBíDí�ÃAìBî�¿�ì¹�KìBíDí�îCì�î�¿�ì¹�.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

óhì�ì��¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£ . 
D'après Bilâl ibn Rabâh 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le muezzin de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), Il s'était 



rendu chez l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) pour 

l'informer qu'il était déjà 
temps d'accomplir la prière 
de subh. Mais `A'icha lui 
posa une question qui le 

préoccupa jusqu'à ce qu'il fit 
jour. Alors Bilâl informa le 
Prophète et fit l'appel à la 

prière. L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) sortit quelque temps 

après et dirigea la prière. 
Bilâl le mit au courant de ce 
qui s'était passé et l'informa 



qu'il faisait plein jour. Le 
Prophète   (pbAsl) répliqua 

alors: "J'ai accompli les 
deux rak`a (surérogatoires) 
de fajr". - "Mais, Envoyé 

d'ALLAH, rétorqua Bilâl, il 
fait jour maintenant!". - 

"Même s'il faisait plein jour, 
reprit le Prophète, je les 

aurais parachevées". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 



197 - La recommandation de 
ne pas trop prolonger les 

deux unités de prière 
surérogatoires de l'aube. 

L'indication de ce qu'on doit 
y réciter et de leur temps 

 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�ìhîEì��òhîEì�¿>EÁ>ì��òhîEì�ì<Ã�ì¥�l4Aì8í��ì·K¿�

.��Á�א�òUî�õ8�ÁMì�K¿�u��îhÁ�tìqא�ìWøCא�Á�ì¹א



�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�KìD¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:l4Aì8í��
�ìµjÀ�¿��kô�ì��KìBíDÀ>4>ì�íE¿��òYî�¿>Ãא��îlì�ì<Ã�ì¥�:

lÁ�ì¹�!��îfì��¿�ìY¿��KìBòDEÁ��ø¶ÀGÁ�א�ò·�îYÀ?Ã�؟�
�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�:�îlì�ì<Ã�ì¥�l4Aì8í��ì·K¿�

�KìBíDÀ>4>ì�tא�òYî�¿>Ã��ì¤א�	ìaÁBì�אí�ì¹�ì·אì¤�.
�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:íYî�¿>Ãא��ìa¿A¿��אì¤�  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Le 

Prophète (pbAsl) faisait deux 
rak`a légères entre le 



premier et le second appels à 
la prière de subh". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une variante: Quand 
il entendait le premier appel 
à la prière (al - 'adhân), il 

effectuait deux rak`a légères 
au point que je disais en moi 

- même : 
"A - t - il (eu même le temps 

de) réciter la fâtiha dans 
chacune d'elles?". 



�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì8Ã>ì��îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

¤ì·ô�א�í·ø¤ìHíBÃ��òUî�õ8AÁ�ìWì�ì¹א��¿ì·K��ì¤א��¿
�òhîEì�¿>EÁ>ì��òhîEì�ì<Ã�ì¥�kRAìq�íUî�õ8א��.

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ì·K¿�
iEA�¹	gA��ì¤א��Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

�íYî�¿>Ãא��ìa¿A¿�t��l4Aì8í��t�òhîEì�ì<Ã�ì¥�
òhîEì�¿>EÁ>ì� . 



D'après Hafsa (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Quand 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
entendait le premier appel à 

la prière de subh, et qu'il 
faisait jour, il effectuait deux 

rak`a légères". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹�ìµK¿�

�:�gA	¹�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��ì·K¿�
�íYÁ�jí�ì¹�kìCî�ì��kìCî�ì��òfîERAא��îhÁ��l4Aì8í�



�l4Aì8í�ì¹�òfîERAא��òYÁ���îhÁ��¾Mì<Ã�ìYÁ�
ìq�ìfî�¿��òhîEì�ì<Ã�ôYא�u�ô·¿G¿�ì¹�Áא�ìWì=Ãא��Á�

!ÁiîE¿Aì�ì¤א·ì��ÁiîEì�í¤ÀGÁ�tא�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) faisait ses rak`a 
surérogatoires nocturnes 

deux par deux et les 
terminait par une rak`a 

impaire vers la fin de la nuit. 
Il faisait aussi deux rak`a 



rapides avant la prière de 
subh comme s'il avait 

entendu l'appel à la prière". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�lÁ��òYî�¿>Ãא��îlì�ì<Ã�ì¥�lÁ��À�ìYÃ?ì��ì·K¿�

�jÀ�jÀא���KôCì��ÁiRA�KÁ�Kì�ì¹�:�k¿�¹��KìBíDîCÁ�tא
ìµòZî�Àא��KìCîE¿�ò��t�lÁ�ì¹�Á�ìY¿?ì�Ãא��lÁ��lÁ�Rא��¿Mì�



��KôCì��ÁiRA�KÁ�ì¹א
îWìDî��Kô�¿GÁ�:��Á�ìYÁ��KìBíDîCÁ�tא
�ì·jíBÁAî�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:א�lÁ�ì¹t�Á�ìYÁ�

�ì·אìYîBÁ�òµ��lÁ��lÁ�Rא��:�k¿�ò��אîj¿�Kì<ì�
�KìBíא�ì¹ì¥�îgÀ@ìCîEì�ì¹�KìCìCîEì��¾א�ìjì	�¾MìBÁA¿�

î�í�ðgÁA  . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) récitait, après la 
fâtiha, dans la première 

rak`a de la prière de fajr ce 



verset: Dites: "Nous croyons 
en ALLAH et en ce qu'on 
nous a révélé" (2:136), et 

dans la deuxième ce verset: 
"Nous croyons en ALLAH. 
Et sois témoin que nous Lui 

sommes soumis" (3:52). 
 

Suivant une variante 
transmise par Muslim: "Il 
récitait dans la deuxième 

rak`a ce verset: Venez à une 
parole commune entre nous 

et vous.. (3:64)". 



¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�
�¿�ìY¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�òYî�¿>Ãא��îlì�ì<Ã�ì¥�lÁ��:�KìDõ�¿��Kì��îfÀ�
�ðWì�¿��íiRAא��ìjí��îfÀ��¹�ì·¹íYÁ�K¿@Ãא��.�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) récitait dans les deux 
rak`a de fajr, les deux 

sourates: Dis: O vous les 



infidèles! (109:1) et: Dis: Il 
est ALLAH, Unique 

(112:1)". 
(Transmis par Muslim) 

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�:�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��NÃ?ì�ì¥


ïYîDìא�òYî�¿>Ãא��ìfî�¿��òhîEì�ì<Ã�ôYא��lÁ��À�ìYÃ?ì���:
�íiRAא��ìjí��îfÀ��¹�ì·¹íYÁ�K¿@Ãא��KìDõ�¿��Kì��îfÀ�

�ðWì�¿��.�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:�ì¹ì¥א
ðhì�ì� . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "J'ai épié le Prophète 
(pbAsl) pendant un mois, et 
je l'ai entendu réciter dans 

les deux rak`a, avant la 
prière de fajr, les deux 

sourates: Dis: "O vous les 
infidèles!" (109:1) et (Dis: Il 

est ALLAH, Unique) 
(112:1)". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 



198 - La recommandation de 
s'étendre sur le côté droit 
après les deux unités de 
prière surérogatoires de 

l'aube. Cela est fortement 
conseillé à celui qui a veillé 
la nuit en prière comme à 

celui qui n'a pas veillé 
 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì�:
iEA�¹	gA��ì¤א��Äא�kAq�õlÁ�ôCא��ì·K¿�



RAìq�k¿Aì�ìaì�¿:îpא�òYî�¿>Ãא��îlì�ì<Ã�ì¥�k

Ái4?Á�אt�òhìBî��.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Le 
Prophète (pbAsl) avait 

l'habitude de se coucher sur 
le côté droit après avoir 

accompli la prière de fajr". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��:�õlÁ�ôCא��ì·K¿�
�ìhîEì��KìBEÁ��l4Aì8í��gA	¹�iEA�Äא�kAq



ìq�îhÁ��ì®ìYÃ>ì��î·¿�u�òYî�¿>Ãא��k¿���Á�Kì7Á<Ãא��Á�
�øfÀ��ìhîEì��íg4Aì�í��¼Mì<Ã�ì¥�¿�ìYî7ì�ºìWî��

�¾�ìWÁא�ìjÁ��íYÁ�jí�ì¹�òhîEì�ì<Ã�ì¥�.ì	�אì¤òI¿��ìN¿@
ìq�îhÁ��í·ø¤ìHíBÃא�u�íi¿��ìhôEì�ì�ì¹�òYî�¿>Ãא��Á�

�ìa¿�ìY¿��ì¶K¿��í·ø¤ìHíBÃא��í̧ ì�Kì�ì¹�íYî�¿>Ãא�
�k¿Aì�ìaì�¿:îpא�ôgí��òhîEì�¿>EÁ>ì��òhîEì�ì<Ã�ì¥


Ái4?Á�אt�íiìEÁ�ÃGì��kô�ì��אìX¿@ì��òhìBî�
Á��í·ø¤ìHíBÃא�u�ÁMì�K¿��.�ðgÁAî�í��í̧ �:�¿KìDÀ�îj�.�ì¹ì¥א



�"�òhîEì�ì<Ã�ì¥�øfÀ��ìhîEì��íg4Aì�í��"�ìjí��אìX¿@ì�
�í̧ KìCî<ì�ì¹�ógÁAî�í��lÁ��:òhîEì�ì<Ã�ì¥�øfÀ��ìWî<ì�  .

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Le 

Prophète (pbAsl) 
accomplissait onze rak`a 

dans le laps de temps 
compris entre la prière de 
`ichâ' et celle de fajr. Il 

faisait la salutation à l'issue 
de chaque paire de rak`a, la 

onzième se faisant seule 
(d'où son nom, witr ou 



impaire). Lorsque le muezzin 
eut terminé le premier appel 
à la prière de fajr, que l'aube 

parut, et le muezzin vint le 
trouver, il se leva pour 
accomplir deux rak`a 

légères, puis s'étendit sur le 
côté droit jusqu'à ce que 

celui - là procéda au second 
appel à la prière". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��iEA�



�gA	¹�"�:�îlì�ì<Ã�ì¥�îgÀ�íWì�¿��kRAìq�אì¤�
�ÁiÁCEÁBì��k¿Aì�îaÁ�¿:î9ìEÃA¿��òYî�¿>Ãא��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�¾Mì�EÁ�ìq�ìWEÁ�Kì	¿GÁ��õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿�
�.�õ»ÁXÁ�îYøא���ìµK¿��؛�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Lorsque l'un 
de vous fait les deux rak`a de 



fajr, qu'il s'étende sur le côté 
droit". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
199 - Prière surérogatoire 

liée à la prière de Midi 
(Dhohr) 

 
ìYìBí�ìlÁpì¥�א��òhîא��îhì�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRA�:

�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��NîERAìq



�òYîDS;א��ìfî�¿��òhîEì�ì<Ã�ì¥�gA	¹�iEA
òhîEì�ì<Ã�ì¥ì¹ 

�Kì�ìWî<ì��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "J'ai fait en compagnie 

de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) deux rak`a 

(surérogatoires) avant la 
prière de zhuhr, et deux 

autres après". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�ì·K¿��gA	¹�iEA�Äא�kAqt�íìWì��

�òYîDS;א��ìfî�¿��Kï<ì�î¥¿��.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), "Le 
Prophète (pbAsl) ne 

négligeait jamais les quatre 
rak`a (surérogatoires) 

accomplies avant la prière de 
zhuhr". 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��:�õlÁ�ôCא��ì·K¿�

�Äא�kAq�lÁ��l4Aì8í��gA	¹�iEA
�í íYî�ì��ôgí��Kï<ì�î¥¿��òYîDS;א��ìfî�¿��lÁ�îEì�
�l4Aì8íE¿��ífí�îWì��ôgí��ò§KôC�KÁ��l4Aì8íE¿�

�òhîEì�ì<Ã�ì¥�؛�ò§KôC�KÁ��l4Aì8í��ì·K¿�ì¹
�l4Aì8íE¿��lÁ�îEì��ífí�îWì��ôgí��ì�òYî=ìBÃא�

�òhîEì�ì<Ã�ì¥�؛ì�Kì7Á<Ãא��ò§KôC�KÁ��l4Aì8í�ì¹�



�òhîEì�ì<Ã�ì¥�l4Aì8íE¿��lÁ�îEì��ífí�îWì�ì¹�.�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Quand 

le Prophète (pbAsl) se 
trouvait chez moi, il faisait 

quatre rak`a (surérogatoires) 
avant la prière de zhuhr, 

puis sortait pour diriger la 
prière communautaire, 

ensuite il rentrait pour faire 
deux autres rak`a. Il faisait 

en commun la prière de 



maghrib, et rentrait pour 
faire deux rak`a. Il présidait 
la prière communautaire de 

`ichâ', puis regagnait ma 
maison pour faire deux 

autres rak`a". 
(Transmis par Muslim) 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�EÁ�ì��ø¶À��îhìì¹
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:�òaì�î¥¿��k¿Aì�¿̀ ¿�Kì��îhì�
�Kì�ìWî<ì��óaì�î¥¿�ì¹�òYîDS;א��ìfî�¿��¾�Kì<¿�ì¥



�ò¥KôCא��k¿Aì�íiRAא��íiì�ôYì��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
í¹אì£�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�ì£�:�ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq�ðhì�ì� . 
D'après 'Umm Habîba 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 

accomplit assidûment quatre 
rak`a avant la prière de 
zhuhr, et quatre autres 

après, ALLAH le préservera 
de l'Enfer". 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁLÁoKô�ÁWî�ì�א�ÁiRA��òhî�א��îhìì¹
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì
�ìµ¹íZì��î·¿��ìWî<ì��Kï<ì�î¥¿��l4Aì8í��ì·K¿��gA	¹

�ìµK¿�ì¹�òYîDS;א��ìfî�¿��í[îBô7א��"�:�KìDô��
ìKì	�Á�KìBô�½M��íUì�Ã>í��KìDEÁ��ìjî�¿א�í�א�

�ðUÁ�Kìq�ðfìBì�KìDEÁ��lÁ��ìWì<î8ì��î·¿��õLÁ�ÀG¿�



�"�!�ìµK¿��õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:�ì¹ì¥א
ðhì�ì� . 

D'après `Abd - Allâh ibn As 
- Sâ'ib (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) faisait 

quatre rak`a après le déclin 
du soleil vers l'ouest avant 
midi, et disait: "C'est une 
heure où les portes du ciel 

sont ouvertes, pourvu que j'y 
accomplisse une bonne 

œuvre". 



(Transmis par At - Tirmidhî)
�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹

Äא�kAq�îg¿��אì¤��ì·K¿��gA	¹�iEA�
ìq�òYîDS;א��ìfî�¿��Kï<ì�î¥¿��øfì8í�uKì�ìWî<ì��ôhí�  

. 
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �:ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�  

. 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Quand 

le Prophète (pbAsl) ne 
parvenait pas à accomplir 



quatre rak`a avant la prière 
de zhuhr, il les faisait 

après". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
200 - Prière surérogatoire du 

‘Asr 
 

�íiRAא��ìlÁpì¥�¾LÁ�K¿��lÁ�¿��òhî��ølÁAì�îhì
�ìµK¿��íiîCì�:�ìfî�¿��l4Aì8í��õlÁ�ôCא��ì·K¿�

ôhíDìCîEì��ífÁ8Ã>ì��¾�Kì<¿�ì¥�ìaì�î¥¿��òYî8ì<Ãא��



ìBÃא��k¿Aì�ògEÁAî�ô��KÁ�u�ì.Á�ôY¿?íBÃא��ÁM¿@Áo
�ì.ÁBÁAî�íBÃא��ìhÁ��îgíDì<Á�ì��îhì�ì¹

�ì.ÁCÁ�îHíBÃא�ì¹�.�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après 'Alî ibn 'Abû Tâlib 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) 
faisait deux paires de rak`a 
avant la prière de `asr. A 
l'issue de chaque paire, il 

faisait des salutations sur les 



anges rapprochés 
(d'ALLAH) et ceux qui les 

suivront parmi les 
musulmans et les croyants". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹�òhì�KìBíDîCì�
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��"�:

�Kï<ì�î¥¿��òYî8ì<Ãא��ìfî�¿��kRAìq�¼�ìYîא��íiRAא��ìgÁ�ì¥
�.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�¥ì¹ìא

ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Qu'ALLAH fasse 
miséricorde à quiconque 

accomplit quatre rak`a avant 
la prière de `asr". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�¾LÁ�K¿��lÁ�¿��òhî��ølÁAì�îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì



Ãא��ìfî�¿��l4Aì8í��ì·K¿��òhîEì�ì<Ã�ì¥�òYî8ì<�.
óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après `Alî ibn 'Abû Tâlib 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) 
faisait deux rak`a avant la 

prière de `asr". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

201 - Les prières 
surérogatoires avant et après 

le Maghreb 



 
Á̧�א ÁXì��lÁ��ì¶ôW¿?ì�t�òhîא��íO�ÁWì��Áא�ìjî�

�ò·Kì�EÁ�ìq�KìBí�ì¹�¿Mì7ÁoKì�íO�ÁWì�ì¹�ìYìBí
�:�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�

òhîEì�ì<Ã�ì¥�Á�òYî=ìBÃא��ìWî<ì��l4Aì8í��ì·K¿� . 
Nous avons déjà cité dans les 

chapitres précédents les 
Hadiths d'Ibn 'Omar et de 

'Aisha qui sont bien 
authentifiés et d'après 

lesquels le Prophète faisait 



deux unités de prière après 
le Maghreb. 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ófR>ì=í��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì

�ìµK¿��"�:�אjSAìq�Á�òYî=ìBÃא��ìfî�¿��.�"�ôgí�
�ÁMì�Á�Kôא���lÁ��ìµK¿��"�:�ì�Kì
�îhìBÁ��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

Mughaffal (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), le Prophète 

(pbAsl) a répété à trois 



reprises: "Faites deux rak`a 
avant la prière de maghrib", 
et à la fin de la troisième, il 
ajouta: "Pour qui le veut". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�îW¿?¿�

�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�Á�Kì�îq¿��ì¥Kì�Á��Nî�¿�ì¥
�ì»ò¥אìjô�iEA�¹	gA��ì·¹í¥ÁWì�î�ì�א��Äא

�Á�òYî=ìBÃא��ìWîCÁ�.ì¹ì¥õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ א  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), "J'ai vu 



les Compagnons de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) se 

précipiter vers les colonnes 
de la mosquée après l'appel 
à la prière de maghrib, pour 

faire des rak`a 
surérogatoires". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCìì¹�)�ó[ì�¿��(�ìµK¿��:�k¿Aì�l4Aì8í��KôCÀ�

�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ÁWîDì
�ò[îBô7א��Á�¹íYÀ��ìWî<ì��òhîEì�ì<Ã�ì¥�gA	¹



�ìfEÁ?¿��Á�òYî=ìBÃא��ìfî�¿��:�íµjí	ì¥�ì·K¿�¿�
ìq�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא�u�؟�Kì�

�ìµK¿��:4Aì8í��Kìא�ìYì��ì·K¿��Kì�îYí�ÃGì��îg¿A¿��KìBòDE
�KìCìDîCì��îg¿�ì¹�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Du 

temps de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl), nous prions deux 
rak`a après le coucher du 

soleil avant la prière 
prescrite. - "L'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) les faisait 
- il?", demandèrent les 

fidèles. - "Il nous les voyait 
faire, répondit 'Anas, sans 
nous les ordonner ni nous 

les interdire". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ó[ì�¿��(�ìµK¿��:�ÁMìC�ÁWìBÃ�KÁ��KôCÀ�
ì8Á��í·ø¤ìHíBÃא��ì·ô¤¿��אì¤òI¿�uòYî=ìBÃא��Á��Á�

�òhîEì�ì<Ã�ì¥�אjí<¿�ìY¿��ì»ò¥אìjô�א�¹í¥ìWì�îא�א�
�ífí�îWìE¿��ìL�òYì=Ãא��ìfí�ôYא��ô·��kô�ì�



ô8א��ô·¿��íLÁ�î�ìE¿��ìWÁ�î�ìBÃא�u�îW¿��¿�
�KìBòDE4Aì8í��îhì��Á�ìYî�¿��îhÁ��îNìE4Aíq�.�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), "Quand 
nous étions à Médine et que 

le muezzin appelait à la 
prière de maghrib, les fidèles 

se hâtaient à faire deux 
rak`a contre les colonnes (de 
la mosquée), au point qu'un 

étranger entrant dans la 



mosquée, penserait que la 
prière obligatoire avait été 

déjà accomplie, vu le grand 
nombre de fidèles priant". 

(Transmis par Muslim) 
 

202 - Les prières 
surérogatoires avant et après 

le 'Ishà 
 

II y a à ce sujet le Hadith 
déjà cité d'Ibn 'Omar: «J'ai 
fait avec le Prophète deux 
unités de prière après le 



'Ishà». Et dans le Hadith de 
'Abdullàh Ibn Moughaffai: 
«Entre les deux appels à la 

prière il y a une prière 
(surérogatoire)». (ura) 

 
203 - La prière surérogatoire 
attachée à celle du Vendredi 

 
�íiô�¿��ídÁ�Kô�ìYìBí�א��òhîא��íO�ÁWì��ÁiEÁ�

�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��ìaì��kRAìq�gA	¹�iEA
�ÁMì<íBí�Ãא��ìWî<ì��òhîEì�ì<Ã�ì¥�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�.  



II y a à ce sujet le Hadith 
déjà cité de Ibn 'Omar selon 

lequel il avait fait avec le 
Prophète deux unités de 

prière après celle du 
Vendredi. 

ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:�¿Mì<íBí�Ãא��îgÀ�íWì�¿��kRAìq�אì¤�
�Kï<ì�î¥¿��Kì�ìWî<ì��øfì8íEÃA¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque l'un 
de vous achève la prière de 
vendredi, qu'il fasse après 

quatre rak`a". 
(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ì·K¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא�t�
�ì²òYì8îCì��kô�ì��ÁMì<íBí�Ãא��ìWî<ì��l4Aì8í�



�ÁiÁ�îEì��lÁ��òhîEì�ì<Ã�ì¥�ìl4Aì8íE¿��.אì¹ì¥ðgÁAî�í��í̧  
. 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "Le Prophète (pbAsl) ne 
faisait aucune rak`a après la 
prière de vendredi jusqu'à ce 
qu'il soit rentré chez lui où il 

faisait deux rak`a". 
(Transmis par Muslim) 

 
204 - Où il est recommandé 
de faire chez soi les prières 



surérogatoires aussi bien 
celles liées aux prières 

obligatoires que les autres 
(pour éviter toute 

ostentation). Une fois la 
prière obligatoire achevée, 
on doit changer de place 

pour faire la prière 
surérogatoire ou, au moins, 
dire quelques paroles entre 
les deux. (Pour éviter toute 
confusion entre ce qui est 

obligatoire et ce qui est 
volontaire) 



 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾NÁ�Kì��òhî��ÁWî�ì¦�îhì
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��"�:
�îgÀ@Á�jíEí��lÁ��í§KôCא��KìDõ�¿��אjSAìq�ô·òI¿�

ô8א��ìfì9Ã�¿�uìq�Á�u�ÁiÁ�îEì��lÁ��Á�îYìBÃא��À�
�t�¿Mì�jí�Ã@ìBÃא���.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Zayd ibn Thâbit 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Pratiquez la prière 
dans vos demeures. La 



meilleure prière de l'homme 
est celle faite chez lui à 
l'exception des prières 

prescrites". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�îhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��"�:

ìq�îhÁ��אjÀAì<îא�uì¹�îgÀ@Á�jíEí��lÁ��îgÀ@Á�t�
À��Kì�¹íXÁ�ô�ì��אï¥jí��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Faites souvent des 

prières dans vos demeures 
par peur qu'elles se rendent 
pareilles à des tombeaux". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì���.�ìµK¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
ìq�îgÀ�íWì�¿��kì9¿��אì¤�u�lÁ��íiì�



�îhÁ��Kï�EÁ8ì��ÁiÁ�îEì�Á��îfì<î�ìEÃA¿��ÁWÁ�î�ìBÃא�
ìqu�ÁiÁ��؛�îhÁ��ÁiÁ�îEì��lÁ��ðfÁKì��ìiRAא��ô·òI¿�

ìqu�אïYîEì��ÁiÁ��.�"î�í��í̧ ì¹ì¥ðgÁAא  . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Lorsque l'un de vous 

accomplit la prière prescrite 
à la mosquée, qu'il laisse 

quelques rak`a 
surérogatoires à accomplir à 

domicile. ALLAH certes 



bénit sa demeure grâce à la 
prière qui y est faite". 

(Transmis par Muslim) 
�ìhî��ìaÁ�Kì��ô·¿��¾�K¿:ì�òhî��¹òYîBì�îhìì¹
�ÁNî�À��òhî��ÁLÁoKô��óYîEì�í��î¥¿	íi¿Aì���k¿�א�
�ÀMì�ò¹Kì<í��íiîCÁ��í̧ �ì¥�¾�îlì
�îhì�íiÀ�¿Gî�ì��óYÁBì�

ô8א��lÁ�u�ìµK¿?¿��Á��:�íiì<ì��NîERAìq�îgì<ì�
íBí�Ãא��Á�ì¥jí8Ã?ìBÃא��lÁ��¿Mì<�؛�ìgRAì	�KôB¿A¿�

�¶Kì��NîBÀ��lÁ��lÁ�K¿?ì��NîERAì8¿��KôB¿A¿�tא
�ìµK¿?¿��ôl¿���ìfì	î¥¿��ìfì�ì£�"�:t�KìBÁ��îWí<ì��



�NÃAì<¿��؛¿��¿Mì<íBí�Ãא��NîERAìq�אì¤�u�KìDÃAÁ8ì��
ì8Á�u�ì íYî�ì��î¹¿��ìgRA¿@ì�ì��kô�ì��¾��؛�ô·òI¿�

RAא��ìµjí	ì¥�gA	¹�iEA�Äא�kAq�Ái
¿��¿eÁ�ìXÁ��Kì�ìYì�¿�tìq�ìfÁqjí��uì8Á��¼�u�¾�

�ì íYî�ì��î¹¿��ìgRA¿@ì�ì��kô�ì��"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `Amr ibn `Atâ' 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Nâfi` ibn Jubayr l'a 
envoyé chez As - Sâ'ib, le 

neveu de Namir, pour 
s'informer au sujet d'une 



remarque faite par 
Mu`âwiya pendant la prière. 
Il lui répondit: "Certes oui, 
j'ai fait la prière de vendredi 

avec lui à la mosquée. 
Lorsque l'imam fit la 

salutation finale, je changeai 
ma place et fit la prière 
surérogatoire. Quand il 

rentra, il m'envoya chercher 
et me dit: Ne répète pas ce 
que tu as fait. Lorsque tu 

termines la prière de 
vendredi, ne fais pas une 



autre à la suite avant 
d'échanger quelques propos 
avec quelqu'un ou de sortir 

(de la mosquée). C'est 
l'Envoyé d'ALLAH qui nous 

l'a ordonné". 
(Transmis par Muslim) 

 
205 - L'exhortation à faire 
l'unité de prière complétant 
le 'Ishà. La démonstration 

que c'est là une sounna 
obligatoire (imitation des 



actes du Prophète) et 
l'indication de son heure 

 
îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�îhì�ìµK¿��íi�:�íYî�òjÃא�

ì8¿��ógî�ì�Á��ì[îE¿�u�îhÁ@¿�ì¹�ÁMì�jí�Ã@ìBÃא��Á�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ôhì	

�ìµK¿��"�:�ìYî�òjÃא��õLÁ�í��ðYî�ò¹�ìiRAא��ô·�
�ò·�îYÀ?Ãא��ìfî�¿��Kì��¹אíYÁ�î¹¿G¿��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�:�ðO�ÁWì�
ðhì�ì� . 



D'après `Alî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Le witr n'a 
pas la même valeur que la 
prière prescrite, mais c'est 
une tradition du Prophète 
(pbAsl) qui a dit: "ALLAH 

est Unique et Il aime 
l'impair. Faites donc une 
rak`a impaire, ô gens du 

Coran". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìYì�î¹¿��îW¿��òfîERAא��øfÀ��îhÁ�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�:�òµô¹¿��îhÁ�
�Á̧ òYÁ���îhÁ�ì¹�ÁiÁ:ì	î¹¿��îhÁ�ì¹�òfîERAא��.

ì�ô�í̧���k¿�א� íYî�ò¹�kìDì�îא�ì¹�òY�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  
. 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) faisait la rak`a 

impaire au début de la nuit, 



en pleine nuit ou juste avant 
l'aube". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
RAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹�îhì�KìBíDîCì�íi

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��"�:
ìq�ìYÁ���אjÀAì<îא�u�אïYî�ò¹�òfîERA�KÁ��îgÀ@Á��.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "Faites que votre 
dernière prière nocturne, 

soit impaire". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ñ»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì

�ìµK¿��"�:�אjí�Á�î8í��î·¿��ìfî�¿��¹אíYÁ�î¹¿��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Faites une 

prière impaire avant le 
matin". 

(Transmis par Muslim) 
�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�l4Aì8í��ì·K¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq

ìqu�ìhîEì��½MìpòYì�î<í��ìlÁ�ì¹�òfîERA�KÁ��íiì�
î�ìWì��î�ìYì�î¹¿G¿��KìD¿;¿?î�¿��íYî�òjÃא��ìlÁ?ì��אì¤òI¿��Ái�.

�ðgÁAî�í��í̧ �¿ì¤òIא�:�lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì��íi¿�.�ì¹ì¥א



�ìµK¿��íYî�òjÃא��ìlÁ?ì��"�:�Kì��»òYÁ�î¹¿G¿��lÁ�jÀ�
ÀMì7ÁoKì " . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Le 

Prophète (pbAsl) faisait la 
prière nocturne alors qu'elle 
s'étendait entre la Qibla et 
lui. Quand il ne lui restait 
que la rak`a impaire, il la 

réveillait pour prier". 
(Transmis par Muslim) 

Suivant une variante: Quand 
il ne lui restait que la rak`a 



impaire, il disait : "O 
`A'icha! Lève - toi et prie le 

witr". 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��"�:

�òYî�òjÃ�KÁ��ìUî�õ8א��¹אí¥Á£Kì��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�:�ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì� . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "Faites la rak`a impaire 
avant qu'il ne fasse jour". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

¿��ì²Kì��îhì�tì¶jÀ?ì���òfîERAא��òYÁ���îhÁ��
�ì¶jÀ?ì��î·¿��ìaÁB¿��îhì�ì¹�íi¿�ô¹¿��îYÁ�jíEÃA¿�
ìq�ô·òI¿��òfîERAא��ìYÁ���îYÁ�jíEÃA¿��í̧ ìYÁ��u�¿�



�ífì9Ã�¿��¿eÁ�ì¤ì¹�½�ì£jíDî7ì��òfîERAא��òYÁ���.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Que celui qui craint de ne 

pas pouvoir se réveiller 
avant l'aube fasse la rak`a 

impaire au début de la nuit. 
Et que celui qui tient à se 

réveiller, la fasse à la fin de 
la nuit. Certes, la prière faite 

à la fin de la nuit a des 



témoins (parmi les anges), et 
ce sera mieux". 

(Transmis par Muslim) 
 

206 - Le grand mérite de la 
prière du Doha (depuis que 

le soleil levant dépasse 
l'horizon de la longueur 

d'une lance jusqu'à un peu 
avant midi). L'indication du 

nombre minimum de ses 
unités de prière et de leur 

nombre idéal. L'exhortation 
à l'assiduité à cette prière 



 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�iEA�Äא�kAq�lÁAEÁAì��lÁ�Kìqî¹¿�

ì��ò¶KìEÁ8Á��gA	¹u�óYîDì
�øfÀ��îhÁ��ó¶Kô�¿��ÁMì�
î·¿��ìfî�¿��ìYÁ�¹À��î·¿�ì¹�kì�õ9א��îlì�ì<Ã�ì¥ì¹�

�ìWÀ�î¥¿��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.אì¹t�ìfî�¿��í¥Kì��
�îhìBÁ��õLì�ì�î�í��KìBô���ò¶îjôCא�t�ídÁ�ì��

KÁ�t�íYÁ�F¿��ìdÁ�ì¹�î·òI¿��òfîERAא��ìYÁ���Á�K¿?EÁ�î	
ífì9Ã�¿��òfîERAא� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Mon ami confidentiel 
(le Prophète) (pbAsl) m'a 

recommandé de jeûner trois 
jours par mois, d'accomplir 

les deux rak`a de la prière de 
duhâ et de faire une rak`a 

avant de dormir". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹

�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��ìµK¿��gA	¹�iEA�"�:



í	�øfÀ��k¿Aì�íUÁ�î8í�u�îgÀ�ÁWì�¿��îhÁ��kì�
�½M¿�ìWìq�:�õfÀ�ì¹�½M¿�ìWìq�¾Mì�EÁ�î�ì��õfÀ@¿�

�½M¿�ìWìq�¾M¿AEÁAîDì��õfÀ�ì¹�½M¿�ìWìq�¾�ìWEÁBî�ì�
�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ��ðYî�¿�ì¹�½M¿�ìWìq�¾�ìÐÁ�Ã@ì��õfÀ�ì¹
¿�ìWìq�òY¿@îCíBÃא��îhì�ðlîDì�ì¹�½M¿�ìWìq�½M

�KìBíDí<¿�îYì��ò·Kì�ì<Ã�ì¥�¿eÁ�ì¤�îhÁ��í�òZî�í�ì¹
�kì�õ9א��îhÁ��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "Chaque matin, chacun 
de vous doit une aumône sur 
chaque articulation: chaque 

glorification est une 
aumône, chaque louange est 

une aumône, chaque 
témoignage de l'unicité 

d'ALLAH est une aumône, 
chaque takbîr est une 
aumône, ordonner le 

convenable est une aumône, 
interdire le blâmable est une 
aumône, il suffit cependant 
de faire deux rak`a chaque 



matinée pour valoir autant 
toutes ses œuvres pies". 
(Transmis par Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�Kì��íW�òZì�ì¹�Kï<ì�î¥¿��kì�õ9א��l4Aì8í��gA	¹

�íiRAא��ì�Kì
�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), 
"L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) accomplissait la 



prière de duhâ 
essentiellement en quatre 
rak`a et il les augmentait 
autant qu'ALLAH le lui 

permit". 
(Transmis par Muslim) 
�lÁ�¿��ÁNîCÁ��¿Mì�Á�K¿��óJÁ�Kì��ø¶À��îhìì¹

Á�K¿��îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾L�:�Nî�ì�ì¤
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿��
�ì®ìY¿��KôB¿A¿��ífÁ�ì�î=ì��i�îWì�ìj¿��òUî�¿>Ãא��ì¶Kì
�¿eÁ�ì¤ì¹�¾�Kì<¿�ì¥�ìlÁ�KìBì��kRAìq�ÁiÁAî�À��îhÁ�



�kï�íp�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�íYì8ì�î�í��אìXì�ì¹
ìא�ì¹ò¥�ºìWî���Á̀ Ã>¿�ógÁAî�í��Á�K  . 

D'après 'Umm Hâni' , 
Fâkhita bint 'Abû Tâlib 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), "Je me rendis chez 
l'Envoyé d'ALLAH après la 

conquête de La Mecque, et le 
trouvai en train de faire ses 

ablutions majeures. Quand il 
eut fini, il accomplit la prière 

de duhâ en huit rak`a". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
207 - La possibilité de faire 
la prière du Doha depuis 
l'élévation du soleil au-

dessus de l'horizon (de la 
longueur d'une lance) 

jusqu'à son passage par le 
Zénith (midi). Mais sa 

meilleure heure est lorsque 
la chaleur du matin est à son 
plus fort et lorsque le soleil 
est bien haut dans le ciel 



 
�íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìg¿�î¥¿��òhî��ÁWî�ì¦�îhì
�ìµK¿?¿��kì�õ9א��îhÁ��ì·jSAì8í��Kï�îj¿��º¿�ì¥

�:ô8א��ô·¿��אjíBÁAì�îW¿?¿��Kì�¿�u¿��lÁ��¿��òYîE
�ífì9Ã�¿��ÁMìKô�Á̧�א� ÁXì��.�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·�

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:ìqu�À�
í̂�א�íµKì8Á>Ã�tא ì�îYì��ì.Á��ì.Áא�ô¹�.�"

�ðgÁAî�í��í̧ í̂�.�"�ì¹ì¥א ì�îYì��"�Á�Kôא���òUî�¿>Á�
�¿�ôWÁ
�lÁCî<ì��ÁMìBì�î<íBÃא��Á£Kô9�KÁ�ì¹�ògEÁBÃא�ì¹



�øYì�Ãא��"�.Ãא�ì¹�íµKì8Á>�"�ófEÁ8¿��íaîBì�
�ìjí�ì¹tòfÁ�א�íÐÁ=ô8��îhÁ�א  . 

D'après Zayd ibn 'Arqam 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Ayant vu des hommes 

faire la prière de duhâ, il dit: 
"Ne savaient - ils pas que 

cette prière aurait été 
préférable au - delà de cette 

heure?". L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) ayant dit: 
"La prière des repentants se 
fait lorsque les chamelons 



souffrent de la chaleur 
torride". 

(Transmis par Muslim) 
 

208 - L'exhortation à faire 
deux unités de prière en 
entrant à la mosquée en 
guise de salut. De même 

qu'il est mal vu de s'asseoir 
avant d'avoir fait deux 

unités de prière quel que soit 
le temps où l'on entre: soit 
qu'on fasse ces deux unités 
de prière avec l'intention de 



saluer la mosquée, soit 
qu'elles fassent partie d'une 
prière obligatoire ou d'une 
prière volontaire attachée à 

une prière obligatoire ou 
autre 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îhìì¹�:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�"�:¿��ìWÁ�î�ìBÃא��îgÀ�íWì�¿��ìfì�ì£�אì¤�u�



�òhîEì�ì<Ã�ì¥�ìl4Aì8í��kô�ì��î[ÁAî�ì��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après 'Abû Qatâda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque l'un 

de vous pénètre dans la 
mosquée, qu'il fasse deux 
rak`a avant de s'asseoir". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�ìµK¿��:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��NîEì�¿�

�ìµK¿?¿��ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��ìjí�ì¹�"�:�øfìq
�òhîEì�ì<Ã�ì¥�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Il alla à 

la mosquée trouver le 
Prophète (pbAsl) qui lui dit: 

"Fais deux rak`a". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



 
209 - Où il est bon de faire 
deux unités de prière après 

les ablutions 
 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

Á�Á�u�óµ�"�:Á��Kì�u�kì�î¥¿GÁ��lÁCî�øWì��íµ
ì�ófìBì¶ò��lø�òI¿�u	i�ÃAÁBtî��lÁ�א

�lÁ��ô»ìWì��ìhîEì��eîE¿Aî<ì��ô²í£�Nî<ÁBì	



�ÁMôCì�Ãא��.�"�ìµK¿?¿��:ìBì�NÃAÁBì�Kì�u�
�îYôD¿:ì�¿��îg¿��lø�¿��îhÁ��»ÁWîCÁ�kì�î¥¿�
��ó¥KìDì��î¹¿��ófîE¿��îhÁ��¾MìKì	�lÁ��אï¥jíD¿�t�
�lÁ��ìLÁ�À��Kì��ò¥jíDR:א��¿eÁ�ìXÁ��NîERAìq

�ìl4AìqÀ��î·¿��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹
ø»ò¥Kì�í�Ãא� 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit : "O Bilâl! 



Quelle est, selon toi, ton 
œuvre la plus méritoire en 

islam? J'ai entendu le bruit 
de tes babouches devant moi 

au Paradis". Et Bilâl de 
répondre: "Rien que ceci: je 

n'ai jamais fait mes 
ablutions de nuit ou de jour 
sans les suivre de quelques 

rak`a surérogatoires". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 



210 - La grande valeur de la 
prière du vendredi et 

l'obligation de la faire. 
L'obligation de s'y apprêter 
en prenant un bain rituel et 

en se parfumant. 
L'obligation d'y aller tôt, d'y 
invoquer Dieu et de Le prier 

de bénir le Prophète. 
L'indication de l'heure du 

vendredi où les prières sont 
le plus exaucée. La 

recommandation d'évoquer 



beaucoup Dieu après la 
prière du vendredi 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ô8א��ÁNìEÁ9À��אì¤òI¿�u�À�
¥òªî�ì¹א�jí=ì�îא��îhÁ�¹íYÁ7ì�î�K¿�tא��lÁ�א

�îgÀ@RAì<¿��אïÐÁ�¿��ìiRAא��¹אíYÀ�î¤אì¹�ÁiRAא��òfî9¿�
ì·jí�ÁAÃ>í� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Puis 
quand la Salâ est achevée, 
dispersez - vous sur terre et 

recherchez (quelque effet) de 



la grâce d'ALLAH, et 
invoquez beaucoup ALLAH 
afin que vous réussissiez". 

(62:10). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

iEA��ìµK¿�ì¥	íµjí�א:��Äא�kAq�ÁiRA�
�gA	¹�"�:�ÁiîE¿Aì�îNì<¿A¿��ó¶îjì��íYîEì�

�ÁMì<íBí�Ãא��í¶îjì��í[îBô7א��:�í¶ì£��ìdÁAí��ÁiEÁ�
�KìDîCÁ��ì òYî�À��ÁiEÁ�ì¹�¿MôCì�Ãא��ìfÁ�î£À��ÁiEÁ�ì¹�"

�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le meilleur 
des jours est sans aucun 

doute le vendredi. C'était un 
vendredi quand Adam a été 
crée, quand il fut entré au 
Paradis et quand il en fut 

sorti". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�ìµK¿��:�íµjí	ì¥�ìµK¿�
ÁiRAא��gA	¹�iEA�Äא�kAq��"�:�îhì�



�kì�¿��ôgí��ì�jípíjÃא��ìhì�î�¿G¿��¿Gôpìjì�
�Kì��íi¿��ìYÁ>À��ìNì8î�¿�ì¹�ìaìBì�î	K¿��¿Mì<íBí�Ãא�

ì��À�ì£Kì�ò¦ì¹�ÁMì<íBí�Ãא��ìhîEì�ì¹�íiìCîEì�u�ó¶Kô�¿��ÁMì�
�Kì=¿��WÃ?¿��kì8ì�Ãא��ô[ì��îhì�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Quiconque, le 
jour de vendredi, parachève 
ses ablutions, se rend à la 



mosquée, écoute 
attentivement (le prône de 

l'imam), ALLAH lui 
pardonnera les péchés 

commis dans l'entre - temps 
des deux vendredis et trois 

jours en plus. Celui qui joue 
aux galets (pendant le 

prône), commet un acte 
futile". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�kAq�ølÁ�ôCא��îhì

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�"�:�íא�ìj¿Aô8א�



í�Ãא��k¿���ÀMì<íBí�Ãא�ì¹�í[îBì�Ãא��ÁMì<íB
�Kì��ðא�ìY4>¿@í��ì·Kì9ì�ì¥�k¿���í·Kì9ì�ì¥ì¹

�íYÁoKì�¿@Ãא��îNì�ÁCí�î�Àא�אì¤��ôhíDìCîEì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Les cinq prières 
(quotidiennes), la prière 

d'un vendredi à l'autre, le 
jeûne du mois de Ramadân à 



un autre, celui qui les 
accomplit, ALLAH lui 
pardonnera les péchés 

perpétrés dans leur entre - 
temps à moins qu'il n'ait 

commis un péché capital". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(í�òhîא��îhìì¹�ìYìB
�ìµjí	ì¥�Kì<ÁBì	�KìBíDô�¿��îgíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�k¿Aì�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא�

�Á̧ òYì�îCÁ��Á£אìjî¿��"�:�îhì�ð¶אìjÃ�¿��ôhìEòDì�îCìE¿�



�íiRAא��ôhìBÁ�î�ìE¿��î¹¿��Á�Kì<íBí�Ãא��îgòDÁì£ì¹
ÁAÁ�Kì=Ãא��îhÁ��ôhí�jÀ@ìE¿��ôgí��îgòDÁ�jÀAÀ��k¿Aì�ì.

�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra et Ibn 

`Umar (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), Ils ont 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire sur chaire: 

"Que les gens ne manquent 
plus aux prières de vendredi, 
autrement ALLAH scellera 

leurs cœurs, ensuite ils 



seront inscrits au nombre 
des indifférents". 

(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:�¿Mì<íBí�Ãא��îgÀ�íWì�¿��ì�Kì��אì¤�
�îfÁ�ì�î=ìEÃA¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque l'un 



de vous veut se rendre à la 
prière de vendredi, qu'il 

fasse ses ablutions 
majeures". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹�
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì

�ìµK¿��gA	¹�"�:�ðLÁא�ì¹�ÁMì<íBí�Ãא��ífî�À�
�ógÁAì�î�í��øfÀ��k¿Aì�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
�ògÁAì�î�íBÃ�KÁ��í£אìYíBÃא��:�íbÁ�Kì�Ãא��.�í£אìYíBÃא�ì¹



�ÁLÁא�ìjÃ�KÁ��:�òµîj¿?¿��ó¥KìEÁ�îא��í�jí�í¹
�ÁiÁ�Á�Kì8Á��òfí�ôYא��:�ôl¿Aì�ðLÁא�ì¹�eS?ì�

íg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹ . 
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Tout pubère est tenu 

obligatoirement de 
parachever ses ablutions 

majeures au jour de 
vendredi". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYíBì	�îhìì¹�:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�îNìBî<Á�ì¹�KìDÁ�¿��ÁMì<íBí�Ãא��ì¶îjì��¿Gôpìjì��îhì��.

�ífì9Ã�¿��ífî�í=Ã�K¿��ìfì�ì�Ãא��îhì�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��:��ðO�ÁWì�
ðhì�ì� . 

D'après Samura (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Se 
contenter de faire les 

ablutions mineures le jour 
de vendredi est valable, 
cependant les ablutions 
majeures étant toujours 

préférables". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KìBÃAì	�îhìì¹�:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�"�:t�ÁMì<íBí�Ãא��ì¶îjì��ðfí�ì¥�ífÁ�ì�î=ì��



�íhÁ�ôWì�ì¹�óYîDÀ��îhÁ��ìK¿:ì�î	א�Kì��íYôD¿:ì�ì�ì¹
îEì��ÁLEÁ��îhÁ��õ[ìBì��î¹¿��ÁiÁCî�í£�îhÁ��ôgí��ÁiÁ�

¿��í íYî�ì�u�l4Aì8í��ôgí��òhîEìCîא��ìhîEì��í³øY¿>í��
�ìgRA¿@ì��אì¤��íNÁ8îCí��ôgí��íi¿��ìLÁ�À��Kì�

��ìYÁ>À��íi¿��Kì��íiìCîEì�ìhîEì�ì¹�¶Kì�t��tא
�"õ»ò¥Kì�.��ºìYî�tא�ÁMì<íBí�Ã�אí�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  .

D'après Salmân (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Quiconque fait ses 



ablutions majeures le jour de 
vendredi, se purifie autant 

qu'il peut, s'oigne de sa 
pommade ou se parfume, se 
rend tôt à la mosquée sans 
séparer entre deux fidèles 
(en cherchant une place), 

parachève sa prière prescrite 
et écoute attentivement 

l'imam faisant son prône, 
verra pardonnés les péchés 

qu'il a commis d'un vendredi 
à un autre". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�

�"�:�ìfî�À��ÁMì<íBí�Ãא��ì¶îjì��ìfì�ì�Ãא��îhì�
�¼Mì�ìWì��ì�ôY¿��KìBô�¿G¿@¿��ì¡אì¥�ôgí��ÁMì�KìCì�Ãא�
�KìBô�¿G¿@¿��ÁMìEÁ�Kôא���ÁMìKô�îhì�ì¹�ì¥א¡ì��lÁ�א�
�ÁMìKô��¿ì�ôY��¼�ìY¿?ì�îhì�ì¹�ì¥א¡ì��lÁ�א�
ì�ì¹�ì·ìYÃ�¿��Kï7î�¿��ì�ôY¿��KìBô�¿G¿@¿��ÁMì�Á�Kôא���îh
�ì�ôY¿��KìBô�¿G¿@¿��ÁMì<Áא�ôYא��ÁMìKô�¥ìא¡ì��lÁ�א�



�ÁMìKô�£¼Mì�Kì�ì�îhì�ì¹�ì¥א¡ì��lÁ�א�
�ÁMì��KìBô�¿G¿@¿��ì�ôY¿��¼Mì9îEì��ì¤òI¿א�Á�Kì�Ãא�

ÀM¿@Áo�¶Kì�u��î�ìYì9ì�א�ì ìYì�tìBÃ�א
�ìYÃ�øXא��ì·jí<ÁBì�î�ì��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�íiÀ�îj¿�

�"ì�Ãא��ìfî�À��ÁMì�KìC�:�"î�À��î»¿�u�òfî�í=¿��
ÁM¿>ø8א��lÁ��ÁMì�KìCì�Ãא� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque, le 



jour de vendredi, fait ses 
ablutions majeures comme à 

la suite d'un rapport 
charnel, puis se rend à la 
mosquée dès la première 

heure (c. - à - d. très tôt) est 
comparable à celui qui 
sacrifie une chamelle. 
Quiconque se rend à la 

deuxième heure est 
comparable à celui qui 

sacrifie une vache. 
Quiconque se rend à la 

troisième heure est 



comparable à celui qui 
sacrifie un bélier cornu. 
Quiconque se rend à la 

quatrième heure est 
comparable à celui qui 

sacrifie une poule. Enfin 
quiconque se rend à la 

cinquième heure est 
comparable à celui qui offre 

un œuf. Lorsque l'imam 
monte en chaire, les anges 
viennent pour écouter le 

prône". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ì¶îjì��ìY¿�ì¤�gA	¹�iEA�Äא�kAq

�ìµK¿?¿��ÁMì<íBí�Ãא��"�:�½MìKì	�KìDEÁ�t�KìDÀ?Áא�ìjí��
�íµ¿Gî�ì��l4Aì8í��ðgÁoK¿��ìjí�ì¹�ðgÁAî�í��ðWî�ì


Kï�îEì��א��ìiRAt�í̧ Kô���í̧ K¿:î¿���.�"�ì¥Kì
¿�ì¹
�KìDÀA4A¿?í��Á̧ ÁWìEÁ��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dit à propos de 

vendredi: "En ce jour, il y a 
une heure (un moment) où 
tout Serviteur musulman 

faisant la prière, et 
demandant une faveur à 

ALLAH se verra exaucé". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�kì	jí��lÁ�¿��òhî��¿�ì£îYí��lÁ�¿��îhìì¹

íiîCì��ìµK¿�tא�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»òYì<î
�:�ìµK¿�



îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�íhî��ÁiRAא��íWî�ì�KìBíD�:
�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhì�í�øWì�í��¿́ Kì�¿��Nî<ÁBì	¿�
�ÁMìKì	�ò·ÃGì
�lÁ��gA	¹�iEA�Äא�kAq

�ìµK¿��؟�ÁMì<íBí�Ãא��:�NÃAÀ��:�i�î<ÁBì	�îgì<ì�
�íµjÀ?ì��:�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�"�:�î·¿��ìhîEì��Kì��ìlÁ�
�À�kì9Ã?u�א�¶Kì�ô8���k¿��î·¿��ì[ÁAî�ì�tí�א

�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Burda ibn 
'Abû Mûsâ Al - 'Ach`arî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), `Abd - Allâh ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) lui a demandé: "As - tu 

entendu ton père mentionner 
des propos de l'Envoyé 

d'ALLAH   (pbAsl) au sujet 
de l'heure de vendredi?". - 

"Je l'ai entendu dire, 
répondis - je, que l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
Cette heure se situe entre le 



moment où l'imam monte 
sur chaire et la fin de la 

prière ". 
(Transmis par Muslim) 

î¹¿��òhî��ò§î¹¿��îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§
�ìµK¿��:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�"�:�ì¶îjì��îgÀ@Á�Kô�¿��òfì9Ã�¿��îhÁ��ô·�

ô8א��îhÁ��ôl¿Aì�Á��ÁiEÁ�uא�ÁMì<íBí�Ã��¹íYÁ�Ã�¿G¿א�
ìq�ô·òI¿�u�ôl¿Aì�½Mìp¹íYî<ì��îgÀ@ì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿� . 



D'après 'Aws ibn 'Aws 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le vendredi 
est le meilleur de vos jours, 
multipliez - y la prière sur 

moi, car je m'en serai 
informé". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 
211 - Où il est bon de se 

prosterner à Dieu, en guise 
de remerciement, quand 



nous arrive un bienfait 
apparent ou quand une 
épreuve apparente est 
repoussée loin de nous 

 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��òhî��ÁWî<ì	�îhì

�ìµK¿��íiîCì�:�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��KìCî�ìYì�
ì��îhÁ��gA	¹�iEA�Äא�kAq�íW�òYí��¿MR@

�¿MìC�ÁWìBÃא��.�ìא�ì¥¹íZì�îhÁ��Kï��òY¿��KôCÀ��KôB¿A¿�
�ôgí��¼MìKì	�ìiRAא��KììW¿��Áiî�ìWì��ìa¿�ì¥�ôgí��ìµìZì�



�òj¿��ìO¿@ìB¿��אïWÁ�Kì	�ôYì�u�ì¶K¿��ôgí��
¼Mì��ôgí��ôYì�	ïWÁ�Kìא�Kì	�Áiî�ìWì��ìa¿�ìY¿�−�

ì��íi¿Aì<¿�u�Kï�−�ìµK¿�ì¹��"�:ø���NÃ�¿Gì	�l
�Nî<¿>ì
ì¹�lø�ì¥t�ìOÀAí��lÁ�K¿:î¿G¿��lÁ�ô�

�ôgí��אïYÃ@í
�lø�ìYÁ��אïWÁ�Kì	��î¥ìYì�¿��lÁ�ô�À�
�lø�ì¥�NÃ�¿Gì�¿��lÁ	Ã�ì¥�Nî<¿�ì¥t�lÁ�ô�

��î¥ìYì�	ïWÁ�Kìא�¿��lÁ�ô�À��ìOÀAí��lÁ�K¿:î¿G¿�
�NÃ�¿Gì�¿��lÁ	Ã�ì¥�Nî<¿�ì¥�ôgí��אïYÃ@í
�lø�ìYÁ�



�lø�ì¥tא�ìOÀAõא���lÁ�K¿:î¿G¿��lÁ�ô�t�ìYì�
�lø�ìYÁ��אïWÁ�Kì	��î¥ìYì�¿��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
ì£í¹אì£ . 

D'après Sa`d ibn 'Abû 
Waqqâs (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Nous 
quittâmes La Mecque en 
compagnie de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) pour se 
rendre à Médine. Arrivés à 

une place nommée 
"`Azwarâ'", il descendit (de 



sa monture), leva les mains, 
invoqua ALLAH pour une 

heure, se prosterna 
longuement puis se leva, 

releva les mains pour une 
heure avant de se prosterner 

de nouveau. Il réitéra cet 
acte à trois reprises et dit: 
"J'ai imploré ALLAH en 

faveur de ma Communauté, 
Il m'a exaucé en en faisant 

sortir le tiers de l'Enfer. 
Puis, je me suis prosterné en 
signe de reconnaissance, j'ai 



levé la tête et je L'ai invoqué 
en faveur du reste, Il m'a 

accordé le pardon du 
deuxième tiers. Enfin, je me 
suis prosterné en signe de 

reconnaissance, j'ai relevé la 
tête et j'ai invoqué ALLAH 
en faveur du tiers restant, et 

Il m'a exaucé. Je me suis 
alors prosterné en signe de 

reconnaissance". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 



212 - Le grand mérite de 
veiller la nuit en prière 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�îWô�ìDì�¿��òfîERAא��ìhÁ�ì¹

�¿eõ�ì¥�¿eì�ì<î�ì��î·¿��kì�ì�¿e¿��¼M¿AÁ�Kì��ÁiÁ�
�ï£jíBîא�ì��Kï�K¿?ì��.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:

òhì�א�òaÁ�Kì9ìBÃ�א�îgíDí�jíCí��k¿�Kì�ì�ì�t�¿Mì�
�.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ÁA¿��אjí�K¿�Eu�òfîERAא��ìhÁ��

ì·jí<ì�îDì��Kì� . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "Et de 
la nuit consacre une partie 

(avant l'aube) pour des Salâ 
surérogatoires: afin que ton 
Seigneur te ressuscite en une 
position de gloire". (17:79). 

"Ils s'arrachent de leurs 
lits.. " (32:16). 

"Ils dormaient peu la nuit" 
(51:17). 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��ì·K¿�



�í̧ Kì�ìW¿��ìYR:¿>ì�ì��kô�ì��òfîERAא��îhÁ��í¶jÀ?ì�
�íi¿��NÃAÀ?¿��:�ìµjí	ì¥�Kì��אìXì��íaìCî8ì��ìgÁ�

¿?ì��Kì��e¿��ìYÁ>À��îW¿�ì¹�ÁiRAא��eÁ�î�ì¤�îhÁ��ì¶ôW
�ìµK¿��؟�ìYô�¿Gì��Kì�ì¹�"�:¿�¿�u�אïWî�ì�í·jÀ�¿��

ï¥jÀ@ìא�؟��"�!�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�îhìì¹

�í̧ íjî�ì��Á�ìÐÁ=íBÃא��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
se tenait debout la nuit en 



priant si longtemps que ses 
pieds s'étaient égratignés. 

Elle lui dit alors: "Pourquoi 
agis - tu ainsi, ô Envoyé 
d'ALLAH, alors que tes 

fautes antérieures et 
postérieures sont 

pardonnées?". - "Ne devrais 
- je donc pas, répondit - il, 

être un Serviteur 
reconnaissant?". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�îhìì¹
�¿MìBÁ�K¿�ì¹�íi¿�ìY¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq

îE¿�u�ìµK¿?¿���"�:¿�t�؟�ò·KìE4Aì8í���"�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�"�.�íi¿�ìY¿��:�"îE¿��í̧ Kì�¿�u  . 

D'après `Alî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Le Prophète 
(pbAsl) vint de nuit trouver 

Fâtima et lui dit: "Ne faites - 
vous pas de prière 

nocturne?". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�òhî��ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��ògÁ�Kì	�îhìì¹
ì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��ÁiEÁ�¿��îhì�îgíDîC�)
�ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�ìgî<Á�
�îhÁ��l4Aì8í��ì·K¿��îj¿��ÁiRAא��íWî�ì�ífí�ôYא�

�òfîERAא��.�"�ðgÁ�Kì	�ìµK¿��:�ÁiRAא��íWî�ì�ì·K¿@¿�



�¿eÁ�ì¤�ìWî<ì�t��òfîERAא��îhÁ��í¶KìCì��tEÁA¿��u�.�
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après Sâlim ibn `Abd - 
Allâh ibn `Umar ibn Al - 
Khattâb (qu'ALLAH soit 

satisfait d'eux) et son père, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) a 

dit: "`Abd - Allâh pourrait 
être le meilleur des hommes 

s'il priait la nuit!". Sâlim 
ajouta: "Dès lors, `Abd - 
Allâh ne dormait que très 

peu pendant la nuit". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:�ìWî�ì�Kì�
�ÁiRAא�tÀ@ì��À��ìfî�Á��îhu�ó·�:�í¶jÀ?ì��ì·K¿�

�òfîERAא��ì¶KìEÁ��¿́ ìYì�¿��ìfîERAא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  
. 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 



deux), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "`Abd - Allâh! 
Ne sois pas comme Untel qui 
a cessé l'habitude de veiller 

la nuit pour prier". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��ìWîCÁ�ìYÁ�í¤
�ìUì�îq¿��kô�ì��¼M¿AîE¿��ì¶Kì��ðfí�ì¥�gA	¹�!

�ìµK¿��"�:¿:îEô7א��ìµKì��ðfí�ì¥�¿́ í·K��lÁ�ì¤א



�ÁiîEì�í¤À��"�ìµK¿��î¹¿��"�ÁiÁ�í¤À��lÁ��"−�ðd¿>ô�í��
ÁiîE¿Aì . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), On a mentionné auprès 

du Prophète (pbAsl) un 
homme qui avait dormi toute 
la nuit jusqu'au matin! - "Le 

Diable, répondit - il, lui a 
uriné dans les oreilles". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:�ò§Ã�ì¥�ÁMìEÁ�K¿��k¿Aì�í·K¿:îEô7א��íWÁ?î<ì�
ì��ì¶Kì��ìjí��אì¤��îgÀ�ÁWì�¿�u�¾W¿?í�ì�

í�òYî9ì��¾�ìWÃ?í�øfÀ��k¿Aì��:�ðfîE¿��eîE¿Aì
�îWÀ�î¥K¿��ðf�òj¿��؛�ìY¿�ìX¿��¿̀ ¿?îEì�î	א�î·òI¿�

�½�ìWÃ?í�îNRAì�îא��k¿�Kì<ì��ìiRAא��؛�¿Gôpìjì��î·òI¿�
�îNRAì�îא��kRAìq�î·òI¿��½�ìWÃ?í�îNRAì�îא�



�ìLøE¿��K¼:EÁ7ì��ìUì�îq¿G¿��KìDSAÀ��í̧ íW¿?í
ò�ì¹�ò[Ã>ôCא�tîq¿���ò[Ã>ôCא��ìOEÁ�ì��ìUì�

î�¿�u�ì·�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ò§Ã�ôYא��ÀMìEÁ�K¿�
�:í̧ íYÁ��  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le Diable fait 
trois nœuds sur la nuque de 

chacun de vous quand il 
dort. A chaque nœud, il dit: 



(Une longue nuit t'est 
consacrée, allons dors!). 

Celui qui se réveille la nuit 
pour évoquer ALLAH, se 

réveillera au matin 
énergique et tranquille, 

sinon, il sera paresseux et 
méchant". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

ÁWî�ì�א��îhìì¹ì	�òhî��ÁiRAu�íiRAא��ìlÁpì¥�ó¶
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì



�ìµK¿��"�:ô�¶ì�KìDõ�¿�u�א�í§KôC��jí7Ã�¿א�א�
�òfîERA�KÁ��אjSAìqì¹�ì¶Kì<R:א��אjíBÁ<Ã�¿�ì¹
ì�Á��¿MôCì�Ãא��אjÀAí�îWì��ð¶KìEÁ��í§KôCא�ì¹u�ó¶�.�"

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðhì�:�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Salâm (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Enoncez le 

salut à haute voix, donnez à 
manger (aux pauvres), faites 



la prière nocturne alors que 
les gens s'endorment, vous 
entrerez paisiblement au 

Paradis". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�"�:�ì·Kì9ì�ì¥�ìWî<ì��ò¶KìEø8א��ífì9Ã�¿�

ô8א��ífì9Ã�¿�ì¹�í¶ôYì�íBÃא��ÁiRAא��íYîDì
u�ìWî<ì��Á�
�ÁMì9�òY¿>Ãא�ìqu�òfîERAא��À��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  .



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le meilleur 

jeûne, après le Ramadân, est 
celui de Muharram, et la 
meilleure prière après la 

prière prescrite est la prière 
nocturne". 

(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��"�:



ìqu�NÃ>Á��אì¤òI¿��kìCî�ì��kìCî�ì��òfîERAא��À�
�¾�ìWÁא�ìjÁ��îYÁ�î¹¿G¿��ìUî�õ8א��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  

. 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Les rak`a de la prière 
nocturne se font deux par 
deux. Si tu crains d'être 

surpris par la prière de subh, 
fais une rak`a impaire 

(witr)". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)í�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�ìYìB�(�ìµK¿��:�ì·K¿�
�l4Aì8í��gA	¹�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא�
�¾Mì<Ã�ìYÁ��íYÁ�jí�ì¹�kìCî�ì��kìCî�ì��òfîERAא��îhÁ��.

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) 

faisait la nuit les rak`a deux 
par deux et terminait sa 



prière par une rak`a 
impaire". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ì·K¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�î·¿��ôhÀ;ì��kô�ì��òYîDô7א��îhÁ��íYÁ:Ã>í�t�
�î·¿��ôhÀ;ì��kô�ì��í¶jí8ì�ì¹�íiîCÁ��ì¶jí8ì�t�

�ì·K¿�ì¹�Kï�îEì
�íiîCÁ��ìYÁ:Ã>í�t�í̧ ��í�Kì7ì��î·¿��ìYìא



��KïE4Aì8í��òfîERAא��îhÁ�tì¹�íiì�î�¿�ì¥�t�KïBÁoKì��
�t�íiì�î�¿�ì¥��.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) rompait si souvent le 

jeûne durant le mois au 
point que nous croyions qu'il 
ne jeûnait jamais, et jeûnait 

si fréquemment que nous 
croyions qu'il ne rompait pas 

le jeûne. La nuit, si tu 
voulais le voir prier, tu le 



trouverais toujours en 
prière, et si tu voulais le voir 

dormir, tu le trouverais 
endormi". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�¼Mì<Ã�ì¥�¿�ìYî7ì�ºìWî���l4Aì8í��ì·K¿�−�

�òfîERAא��lÁ��lÁCî<ì�−�¿�ìWî�ô��íWí�î�א�ì��
À�íWì�¿��À�ìYÃ?ì��Kì��ì¥îW¿��¿eÁ�ì¤�îhÁ��îg



�íiì	Ã�ì¥�ìa¿�îYì��î·¿��ìfî�¿��¼Mì���ì.Á�îBì�
ìq�ìfî�¿��òhîEì�ì<Ã�ì¥�ìa¿�îYì�ì¹u�ôgí��òYî�¿>Ãא��Á�

Ái4?Á�א�k¿Aì�íaÁ�¿:î9ì�t�kô�ì��òhìBî�
ô8AÁ��»Á£KìCíBÃא��íiìEÁ�ÃGì�u�Á��.�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) faisait onze rak`a 

nocturnes, ses prosternations 
duraient un temps équivalent 



à celui où l'un de vous 
réciterait cinquante versets 
avant de lever la tête, puis 
faisait deux rak`a avant la 

prière de fajr. Il se couchait 
ensuite sur le côté droit 

jusqu'à ce que le muezzin 
vienne lui annoncer la 

prière!". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��:�íµjí	ì¥�ì·K¿��Kì�
�íW�òZì��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא�−�lÁ��



ì¹�ì·Kì9ì�ì¥t�Á̧ òYîE¿��lÁ��−�ºìWî���k¿Aì�
�¼Mì<Ã�ì¥�¿�ìYî7ì�:¿��Kï<ì�î¥¿��l4Aì8í�u�îµ¿Gî�ì��

�ôhòDÁ�jÀ�ì¹�ôhòDÁCî�í��îhì�ôgí��l4Aì8í�؛�
¿��Kï<ì�î¥¿�u�ôhòDÁ�jÀ�ì¹�ôhòDÁCî�í��îhì�îµ¿Gî�ì��
�.ì��l4Aì8í��ôgí�u�Kï��.�NÃAÀ?¿��:�ìµjí	ì¥�Kì�

�ìµK¿?¿��؟�ìYÁ�jí��î·¿��ìfî�¿��í¶KìCì�¿��ÁiRAא��"�:�Kì�
�ô·��ÀMì7ÁoKìì¹�ò·Kì�KìCì��lÁCîEìt�lÁ�ÃA¿��í¶KìCì��

�!�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
ne faisait jamais plus de 
onze rak`a (nocturnes) 

même en Ramadân. Il en 
faisait quatre, aussi longues 
et aussi parfaites que l'on 

puisse imaginer, les suivait 
par quatre autres pareilles, 
et enfin faisait trois rak`a. - 

"O Envoyé d'ALLAH!, 
s'étonna - t - elle, tu dors 

avant d'accomplir la rak`a 



impaire?". - "O` A'icha, me 
répondit - il, mes yeux 

dorment mais mon cœur ne 
dort jamais". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�
�òfîERAא��ìµô¹¿��í¶KìCì��ì·K¿��gA	¹�iEA

�l4Aì8íE¿��í̧ ìYÁ���í¶jÀ?ì�ì¹�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), "Le 
Prophète (pbAsl) dormait 



pendant la première partie 
de la nuit et s'éveillait vers 
sa fin pour faire des prières 

(surérogatoires)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

�:iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��ìaì��NîERAìq�
�kô�ì��KïBÁoK¿��îµìZì��îg¿A¿��¼M¿AîE¿��gA	¹

�¾�jí	�òYî�¿GÁ��íNîBìBì��.�ìfEÁ��:�Kì�ì¹



�ìµK¿��؟�ìNîBìBì��:�ì[ÁAî�¿��î·¿��íNîBìBì�
�íiìì£¿�ì¹�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "J'ai fait une prière 
nocturne en commun avec le 
Prophète (pbAsl). Il (pbAsl) 
resta si longtemps debout 
que j'eus une mauvaise 

idée". - "Quoi donc?", lui 
demanda - t - on. - "J'ai 
songé à m'asseoir et le 

laisser debout". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí��îhìì¹�ìµK¿���:
�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��ìaì��NîERAìq
�NÃAÀ?¿��¿�ìY¿?ì�Ãא��ìUì�ì�Ã�K¿��¾M¿AîE¿��ìא�ì¤�gA	¹

�:�NÃAÀ?¿��kì9ì��ôgí��ÁMìoKÁBÃא��ìWîCÁ�ía¿�îYì��:
�NÃAÀ?¿��kì9ìB¿��¾Mì<Ã�ì¥�lÁ��KìDÁ��l4Aì8í��:
ôgí��Kì�¿�ìY¿?¿��ì�Kì�øCא��ìUì�ì�Ãא��ôgí��KìDÁ��ía¿�îYì��
ø	ìYì�í��À�ìYÃ?ì��Kì�¿�ìY¿?¿��ì·אìYîBÁ�ìµ��ìUì�ì�Ãא�u�



�ðUEÁ�î�	ìUô�ì�ì¤ò�ì¹א�:�ì��KìDEÁ��¾Mì�FÁ��ôYì��אì¤�
�ì¤ôjì<ì��¾¤õjì<ì�Á��ôYì��אì¤ò�ì¹�ìµ¿Gì	�óµאìHí�Á��ôYì��.

�íµjÀ?ì��ìfì<ì�¿��ìa¿�ì¥�ôgí��:�ìlø�ì¥�ì·Kì�î�í	
î�ì��íiíjÀ�í¥�ì·K¿@¿��ìgEÁ;ì<Ãא��ÁiÁ�KìEÁ��îhÁ��אïj

�ìµK¿��ôgí��:�KìCô�ì¥�í̧ ìWÁBì��îhìBÁ��íiRAא��ìaÁBì	
�íWîBì�Ãא��e¿��.�òj¿��ì¶K¿��ôgí�u�KôBÁ��Kï��òY¿��

�ìa¿�ì¥�.�ìµK¿?¿��ìWì�ì	�ôgí��:�ìlø�ì¥�ì·Kì�î�í	



í̧��Kï��òY¿��îhÁ�tא í£jí�í	�ì·K¿@¿��k¿Aî
�ÁiÁ�KìEÁ��.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Hudhayfa 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Une nuit, je fis la prière 
en compagnie du Prophète 

(pbAsl) qui commença par la 
sourate "La vache", "Il va 

s'incliner après les cent 
premiers versets", me dis - 
je, mais il poursuivit. Je me 
dis alors: "Il va s'incliner 

après avoir terminé la 



sourate entière", mais contre 
toute attente de ma part, le 

Prophète commença à 
réciter la sourate "Les 

femmes", ensuite la sourate 
"Al - `Imrân" en bien 

articulant. Au cours de la 
récitation, toutes les fois 
qu'il arrivait à un verset 

suscitant une glorification 
ou une invocation ou une 

demande de refuge, il 
glorifia (ALLAH) ou 

L'invoqua ou se réfugia 



auprès de Lui 
respectivement. Il s'inclina 
enfin et dit: "Gloire à mon 
Seigneur le Magnifique. 

Seigneur! A Toi la 
louange". Il se tint debout 
aussi longtemps qu'il resta 

incliné et se prosterna enfin 
et dit: "Gloire à mon 

Seigneur, le Très - Haut". 
Sa prosternation fut aussi 

longue que son inclination. 
(Transmis par Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�ìfÁ�í	
íµjí	ì¥�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא���:
ô8א��õ»¿�u�ìµK¿��؟�ífì9Ã�¿��Á��"�:�íµjÀ�
�Á�jíCÀ?Ãא��.�"�ðgÁAî�í��í̧ א�ìYíBÃא£í�.�ì¹ì¥א

�Á�jíCÀ?Ã�KÁ��:í¶KìEÁ?Ãא�  . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), On a 

demandé à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl): "Quelle 

est la meilleure des 
prières?". - "La prière 



nocturne la plus longue", 
répondit - il. 

(Transmis par Muslim) 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�õLì�¿�
ô8א�uìq�ÁiRAא��k¿���Á�uÀ��õLì�¿�ì¹�ì£í¹אì£�

�í¶KìCì��ì·K¿��ì£í¹אì£�í¶KìEÁq�ÁiRAא��k¿���ò¶KìEø8א�
�íiì	íWí	�í¶KìCì�ì¹�íiì�ÀAí��í¶jÀ?ì�ì¹�òfîERAא��ìcî8Á�



�Kï�îjì��íYÁ:Ã>í�ì¹�Kï�îjì��í¶jí8ì�ì¹�.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "La prière et le 
jeûne préférés à ALLAH 

sont ceux de David: il 
dormait la première moitié 
de la nuit, se levait pour un 

tiers (pour prier) et se 
rendormait le dernier 



sixième, et il jeûnait un jour 
sur deux". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�"�:�¼MìKì�¿��òfîERAא��lÁ��ô·�
t�ìiRAא��íµ¿Gî�ì��ðgÁAî�í��ðfí�ì¥�KìDÀ?Áא�ìjí��

ì¹�KìEî�õWא��òYî�¿��îhÁ��אïYîEì��k¿�Kì<ìא�t�Á�ìYÁ�



�t�¾M¿AîE¿��ôfÀ��¿eÁ�ì¤ì¹�í̧ Kô���í̧ K¿:î¿���.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), j'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "Il est une 
heure nocturne où toute 

invocation d'un musulman 
est exaucée; portant sur l'ici 
- bas soit - elle ou sur l'au - 

delà". 
(Transmis par Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��"�:
�îUÁ�ì�Ã>ìEÃA¿��òfîERAא��îhÁ��îgÀ�íWì�¿��ì¶K¿��אì¤�

ô8א�u�òhîEì�¿>EÁ>ì��òhîEì�ì<Ã�ìYÁ��¿��"ì¥�í̧ ì¹א
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Quand l'un de vous se 
lève la nuit pour faire des 

prières surérogatoires, qu'il 



les commence par deux 
rak`a légères (c. - à - d. 

courtes)". 
(Transmis par Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
ìq�ìUì�ì�Ãא��òfîERAא��îhÁ��ì¶K¿��אì¤��gA	¹u�íiì�

�òhîEì�¿>EÁ>ì��òhîEì�ì<Ã�ìYÁ��.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Quand 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



s'éveillait la nuit pour prier, 
il commençait par deux 
rak`a légères (c. - à - d. 

courtes)". 
(Transmis par Muslim) 

�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

ô8א��íiî�ì�K¿��אì¤��gA	¹u�À��îhÁ��òfîERAא��îhÁ�
�îlì�îCÁ��ò¥KìDôCא��îhÁ��kRAìq�Á̧ òYîE¿��î¹¿��óaì�ì¹

�¼Mì<Ã�ì¥�¿�ìYî7ì�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Quand 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

manquait d'accomplir la 
prière nocturne à cause 
d'une maladie ou d'une 

autre raison, il faisait douze 
rak`a dans la journée 

suivante". 
(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�gA	¹�iEA�"�:�î¹¿��ÁiÁ�îZÁ��îhì�ì¶Kì��îhì�
ìY¿?¿��íiîCÁ��¾�îlì
�îhììq�ìhîEì��KìBEÁ��í̧ ¿�u�Á�

ìqì¹�òYî�¿>Ãא�u�KìBô�¿G¿��íi¿��ìLÁ�À��òYîDS;א��Á�
�òfîERAא��îhÁ��í̧ ¿�ìY¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Umar ibn Al - 
Khattâb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Quiconque s'endort sans 
avoir complètement ou 
partiellement récité son 



"hizb" du Coran (Le hizb est 
une portion coranique ou un 

certain nombre de versets 
que le fidèle se donne 

l'habitude de réciter), et le 
récite entre la prière de subh 

et celle de zhuhr, ce serait 
compté pour lui comme s'il 

l'avait récité la nuit". 
(Transmis par Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�gA	¹�"�:í�ì¥�íiRAא��ìgÁ�ì¥u�îhÁ��ì¶K¿��
�îNì�¿��î·òI¿��íiì�¿�ìYîא��¿̀ ¿?î�¿�ì¹�kRAì8¿��òfîERAא�

òDî�ì¹�lÁ��ìUì9ì��íiRAא��ìgÁ�ì¥�ì�KìBÃא��KìD
�îNRAì8¿��òfîERAא��îhÁ��îNì�K¿��¼�¿�ìYîא�
�îNì�ì9ì��kì�¿��î·òI¿��KìDì�î¹ì¦�îN¿;¿?î�¿�ì¹

�ì�KìBÃא��ÁiòDî�ì¹�lÁ��.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Qu'ALLAH 
fasse miséricorde à un 

homme qui s'éveille la nuit 
pour prier, réveille sa 

femme; et - si elle refuse - 
asperge l'eau sur son visage. 

Qu'ALLAH fasse 
miséricorde à une femme qui 

s'éveille la nuit pour prier, 
réveille son mari et - s'il 

refuse - asperge l'eau sur 
son visage". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
K¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥t�:��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:�אì¤�
RAì8¿��òfîERAא��îhÁ��íi¿Aî�¿��ífí�ôYא��¿̀ ¿?î�¿��KìE−�

�kRAìq�î¹¿�−�lÁ��Kì�Á�À��Kï<EÁBì��òhîEì�ì<Ã�ì¥�
�Áא�ìYÁא�ôXא�ì¹�ìh�òYÁא�ôXא��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£ . 
D'après 'Abû Hurayra et 

'Abû Sa`îd (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Lorsque l'homme réveille 
sa femme la nuit pour prier 

ensemble deux rak`a, ils sont 
considérés comme ceux qui 

évoquent souvent le nom 
d'ALLAH". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�אì¤�

À�íWì�¿��ì[ì<ì�ô8א��lÁ��îgu�îWÀ�îYìEÃA¿��Á�



�îgÀ�ìWì�¿��ô·òI¿��í¶îjôCא��íiîCì�ìLì�îXì��kô�ì�
�íLì�îXì��íiRAì<¿��ð[ÁKì��ìjí�ì¹�kRAìq�אì¤�

�íiì�Ã>ì��õLí�ìE¿��íYÁ>î=ì�î�ì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 
"Quand l'un de vous 

somnole en faisant la prière 
nocturne, qu'il aille dormir 
jusqu'à ce qu'il n'ait plus 

sommeil. Car il peut, au lieu 
de demander le pardon 



d'ALLAH, s'injurier soi - 
même". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�.�òfîERAא��îhÁ��îgÀ�íWì�¿��ì¶K¿��אì¤�
�ò¥îWì��îg¿A¿��ÁiÁ�Kì�Á��k¿Aì�í·�îYÀ?Ãא��ìgì�î<ì�î	K¿�

�îaÁ�¿:î9ìEÃA¿��íµjÀ?ì��Kì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quand l'un 

de vous se lève la nuit - pour 
prier et commet des fautes en 

récitant le Coran (litt. sa 
langue ne peut rien réciter 
du Coran), et ne sait quoi 

réciter, qu'il aille se 
coucher". 

(Transmis par Muslim) 
 

213 - Où il est bon de veiller 
à prier au mois de Ramadan: 



c'est ce qu'on appelle «les 
Taràwih» 

 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:�Kï�Kì�Á�îא�ì¹�Kï�Kì,��ì·Kì9ì�ì¥�ì¶K¿��îhì�
íi¿��ìYÁ>À��ÁiÁ�î�ì¤�îhÁ��ì¶ôW¿?ì��Kì���.�"�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Quiconque 
fait les prières nocturnes au 

Ramadân (At - Tarâwîh), 
avec foi et conviction d'être 
récompensé, verra absous 

ses péchés antérieurs". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìµK¿��:�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

�gA	¹�iEA�:�ì·Kì9ì�ì¥�ò¶KìEÁ��lÁ��íL4�ìYí�



�¾Mì,òZì<Á��ÁiEÁ��îgí�ìYí�ÃGì��î·¿��òYîE¿��îhÁ�
À?ìE¿��íµj�"�:�Kï�Kì,��ì·Kì9ì�ì¥�ì¶K¿��îhì�

�ÁiÁ�î�ì¤�îhÁ��ì¶ôW¿?ì��Kì��íi¿��ìYÁ>À��Kï�Kì�Á�îא�ì¹�.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) incita (ses 

Compagnons) à prier en 
Ramadân sans l'ordonner 
explicitement, et il leur dit: 



"Quiconque accomplit des 
prières nocturnes en 

Ramadân avec foi et pleine 
conviction d'être 

récompensé, verra absous 
ses péchés antérieurs". 
(Transmis par Muslim) 

 
214 - Le grand mérite de 

celui qui veille à prier toute 
la nuit du «qadr» (la valeur) 
et l'indication de sa date la 

plus probable 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ÁM¿AîE¿��lÁ��í̧ KìCÃ�ìZî�¿��Kô�ò�
�Á�ì¥jõ�.א�ò¥îW¿?Ã���k¿���òYÁ�א� �

�¾M¿AîE¿��lÁ��í̧ KìCÃ�ìZî�¿��Kô�ò��k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹
�M¿�ì¥Kì�í�tÁ�Kì¾�א  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Nous 
l'avons certes, fait descendre 

(le Coran) pendant la nuit 
d'Al - Qadr". (97:1). 

"Nous l'avons fait descendre 
en une nuit bénie,. " (44:3). 



�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��"�:

�¿M¿AîE¿��ì¶K¿��îhì��Kï�Kì�Á�îא�ì¹�Kï�Kì,��ò¥îW¿?Ãא�
�ÁiÁ�î�ì¤�îhÁ��ì¶ôW¿?ì��Kì��íi¿��ìYÁ>À��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Quiconque veille la 

nuit d'(Al - Qadr) (à prier) 
avec foi et pleine conviction 



d'être rétribué, verra absous 
ses péchés antérieurs". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
Kì�ò¥t�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��Á�Kì�îq¿��îhÁ��

�ò¶KìCìBÃא��lÁ��ò¥îW¿?Ãא��¿M¿AîE¿��¹אí¥À��gA	¹�iEA
�¿?¿ìµK�ì¥	íµjí�.�ì¹א�òYÁ�lÁ�t�א��òaî�ô�א

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:�ºì¥¿�
�òaî�ô�¥îgÀ�Kì�î�í��îW¿��ìjìא�¿î�¿G��lÁ�א�



�Kì�ôYì�tאì�ìEÃA¿��KìD�øYì�ì�í��ì·K¿��îhìB¿��òYÁא�ì¹
"ÁiîE¿Aì�.�ì¹א�òYÁ�lÁ�t�א��òaî�ô�א�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Certains des 
Compagnons du Prophète 
(pbAsl) virent en songe la 
nuit d'Al - Qadr dans la 

dernière semaine (de 
Ramadân). L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) leur dit: 
"Je vois que vos songes 
concordent pour les sept 



dernières nuits. Que celui 
qui guette la nuit d'Al - 

Qadr, l'attende dans les sept 
dernières nuits (du mois de 

Ramadân)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

ì¹א�òYÁ��îhÁ�¹t	gA��í¥ò¹Kì�í��lÁ�א�òYî7ì<Ã�א
ì·Kì9ì�ì¥�íµjÀ?ì�ì¹��"�:�ò¥îW¿?Ãא��¿M¿AîE¿��אî¹ôYì�ì�



"�.�ì¹א�òYÁ��îhÁ�ì·Kì9ì�ì¥�lÁ�t�א�òYî7ì<Ã�א
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Le 

Prophète (pbAsl) faisait sa 
retraite spirituelle durant les 

dix derniers jours de 
Ramadân et disait: "Guettez 
la nuit d'Al - Qadr dans les 

nuits impaires de la dernière 
décade de Ramadân". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:¿?Ãא��¿M¿AîE¿��אî¹ôYì�ì��îhÁ��òYî�òjÃא��lÁ��ò¥îW
í̧�"�.�ì¹א�òYÁ��îhÁ�ì·Kì9ì�ì¥�tא�òYî7ì<Ã�א ¥ì¹ìא

õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Attendez la nuit d'Al - Qadr 
pendant les nuits impaires de 

la dernière décade de 



Ramadân". (Transmis par 
Al - Bukhârî et Muslim) 

�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�"�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

ì¹א�íYÁ��îhÁ�¹t	gA��ì¤א�£ìfì�ì�א�íYî7ì<Ã�א
�ôWì�ì¹�íi¿Aî�¿��¿̀ ¿?î�¿�ì¹�ìfîERAא��KìEî�¿��ì·Kì9ì�ì¥

ìZî�ÁBÃא��ôWì
ì¹�ì¥�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), 
"Pendant la dernière décade 

de Ramadân, l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) veillait la 
nuit, réveillait sa femme et 
s'abstenait de tout rapport 

charnel". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��:�íµjí	ì¥�ì·K¿�

�lÁ��íWòDì�î�ì��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא�
�Kì��ì·Kì9ì�ì¥t�lÁ�ì¹�Á̧ òYîE¿��lÁ��íWòDì�î�ì��
��íWòDì�î�ì��lÁ�ì¹tא�òYÁ��íiîCÁ��Kì�tא�òYî7ì<Ã�א

�Á̧ òYîE¿��.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) s'appliquait aux 

pratiques religieuses durant 
le Ramadân plus qu'il ne le 
faisait en aucun autre mois 
et surtout dans la dernière 

décade". 
(Transmis par Muslim) 

�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��:�NÃAÀ��:�Kì�
�ìµjí	ì¥�ô»¿��NîBÁAì�î·��Nî�¿�ì¥¿��ÁiRAא�



�ìµK¿��؟�KìDEÁ��íµjÀ�¿��Kì��ò¥îW¿?Ãא��ÀM¿AîE¿��¾M¿AîE¿��:
�"�lÁ�jÀ��:�ìjÃ>ì<Ãא��õLÁ�í��÷jÀ>ì�eô���ôgíDRAא�

�løCì�ícîK¿��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), J'ai 

demandé à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) ce que je 
devais dire pendant la nuit 
d'Al - Qadr. - Dis, répondit 
le Prophète: "Seigneur! Tu 



es Celui qui pardonne et Tu 
aimes le pardon! Pardonne - 

moi donc". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
215 - Où il est bon de se 
frotter les dents (avants 

chaque prière) et l'indication 
des cinq actions méritoires 

inspirées par la saine nature 
de l'homme (fîtra) 

 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:îj¿�t�lÁ�ô�À��k¿Aì�ôdí
¿��î·¿��−�î¹¿��
�ò§KôCא��k¿Aì−�t�ìaì��Á́ �ìjøא�KÁ��îgíDí�îYì�
ìq�øfÀ�u�¾��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "A moins 

d'imposer à ma 
Communauté - ou aux gens - 



une lourde surérogation, je 
les aurais ordonnés de se 

frotter les dents avec le siwâk 
avant toute prière". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí��îhìì¹�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

í̧�¹	gA��ì¤א��¿ì¶K��îhÁ�א K¿��í©jí7ì��ò¶îjôC�
�Á́ �ìjøא�KÁ��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�í©îjô7א��:�"

ÀeÃ�ôWא� . 



D'après Hudhayfa 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) se frottait les dents 

avec le siwâk quand il 
procédait à la prière 

nocturne". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�"�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��õWÁ<í��KôCÀ�
�Kì��íiRAא��íií�ì<î�ìE¿��í̧ ì¥jíD¿�ì¹�íi¿א�ìjÁ	�gA	¹



�À́ ôjì�ì�ìE¿��òfîERAא��îhÁ��íiì�ì<î�ì��î·¿��ì�Kì

�l4Aì8í�ì¹�ÀGôpìjì�ì�ì¹�.�"ì¥ðgÁAî�í��í̧ ì¹א  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Nous 
préparions pour l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) son 
frottoir à dents et de l'eau 

pour ses ablutions. ALLAH 
arrangeait son réveil 

nocturne au moment désiré. 
Il se frottait les dents, faisait 

ses ablutions et priait". 
(Transmis par Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

�Á́ îgÀ@îE¿Aì��lÁ�א��ìjøא��îYì�Ã�¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Je 

vous recommande 
intensément de vous servir 

du siwâk". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��óJÁ�Kì��òhî��òUî�ìYí
�îhìì¹�:�NÃAÀ�
�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì<Á��:�¾�îlì
�ø»¿GÁ�

iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��À�ìWî�ì��ì·K¿��gA	¹�
Á́�:��îN¿�K¿�.��ì¤א�£ìfì�ì��íiì�îEì�؟� �ìjøא�KÁ��.

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après Churayh ibn Hâni' , 

J'ai demandé à `A'icha 
(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle): "Que faisait le 



Prophète (pbAsl) aussitôt 
que rentré chez lui?". - "Il 
se frottait les dents avec le 
siwâk", me répondit - elle. 

(Transmis par Muslim) 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î


�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�ølÁ�ôCא��k¿Aì�NÃAì�ì£
�Á́ iEA�¹	gA�ì¹�í²îY¿�א��ìjøא�Äא�kAq

�ÁiÁ�Kì�Á��k¿Aì�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹
ógÁAî�í� . 



D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "J'ai entré 
chez le Prophète (pbAsl) et 

trouvé le siwâk au bout de sa 
langue". 

(Transmis par Muslim) 
�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�À́ א��ìjøא
ì��ø�ôYAÁ��½�KìpîYì��òg¿>ÃAÁ��½�ìYìDÃ:�.�"�í̧ ¥ì¹ìא



�ÁiÁ�EÁ�ìq�lÁ��¿MìBî�ìZí��íhîא�ì¹�õlÁoKì�ôCא��,
¾Mì�EÁ�ìq�ìWEÁ�Kì	¿GÁ� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), le 

Prophète (pbAsl) a dit: "Le 
siwâk purifie la bouche et 
appelle la grâce divine". 

(Transmis par An - Nasâ'î et 
Ibn Khuzayma) 

�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��"�:



�ð[îBì��À�ìYÃ:Á>Ãא�−�îhÁ��ð[îBì��î¹¿��
�Á�ìYÃ:Á>Ãא��א:ì¹�í·Kì�Á�Ãא�t�ígEÁAÃ?ì�ì¹�í£אìWî�Á�î	

"��õ]¿�ì¹�א�Á�ò¥Kô7��ò¥K¿>Ã�tÁ_Á�ícî�ì�ì¹�אtא
�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.אt�í£אìWî�Á�î	�:�ídÃAì�

�ìµîjì��»ÁXRא��òYî<ô7א��ídÃAì��ìjí�ì¹�ÁMì�Kì<Ãא�
ò îY¿>Ãא� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "La nature innée 



comporte ces cinq traits - ou 
suivant une variante, les 

cinq traits de la nature innée 
sont - : la circoncision, le 

rasage du pubis, la taille des 
ongles, l'épilation des 

aisselles et le rasage des 
moustaches". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
ì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�îN¿�K¿��KìDîC�:

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�"�:�Á�ìYÃ:Á>Ãא��îhÁ��ðYî7ì�:�Á�ò¥Kô7א��õ]¿�
�í³Kì7îCÁ�î	אì¹�À́ 4�ÁMìEî�ì¹א��ìjøאAא��í�K¿>îò�ì¹

�ífî�א�ìYì�Ãא�ògÁ�tא�Á�KìBÃ�õ]¿�ì¹�א¿�ì¹�ò¥K¿>Ã�
��Á_Á�ídÃAì�ì¹�א�ÁMì�Kì<Ã�ì¹א�ícî�ì�ì¹tí©K¿?Á�î�א
�Á�KìBÃא��.�"�»ò¹אôYא��ìµK¿��:�NEÁ�ì�ì¹
��¿�ìYÁ
Kì<Ãא�t�¿Mì9ìBî9ìBÃא��ì·jÀ@ì��î·¿���.
�ðaEÁ�ì¹�ìµK¿�−�ÁiÁא�ì¹í¥�íWì�¿��ìjí�ì¹�−�
�Á�KìBÃא��í©K¿?Á�îא��א:�lÁCî<ì�t�ì�Kì�îCÁ�î	�.



�ðgÁAî�í��í̧ �Á�Kì�Ã�KÁ�"�א�ìYì�Ãא�ígÁ�.�"�ì¹ì¥א
�ìlÁ�ì¹�ògEÁ�Ãא�ì¹�Á�ìWô�ìjíBÃא��íW¿?í

4�ÁMìEî�.�"�òaÁ�Kìq�tאAא��í�K¿>îò�ì¹�:�"�í̧ KìCî<ì�
tKï�îEì
�KìDîCÁ��õ]À?ì��  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Dix traits relèvent de la 

nature innée: se couper les 
moustaches, laisser pousser 
la barbe, se servir du siwâk, 



rejeter l'eau par le nez, se 
tailler les ongles, laver les 

phalanges, épiler les 
aisselles, se raser le pubis, et 

essuyer le pubis et l'anus 
avec de l'eau". Quant à la 

dixième, ajouta le 
transmetteur (Wakî`), je l'ai 
oublié à moins qu'il ne soit 
celui de se rincer la bouche. 

(Transmis par Muslim) 
�îhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��"�:



�kì�4Aא��אjÀ>î¿�ì¹�ì�ò¥אìjô7א��אjÀ>î�¿��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Coupez court les 
moustaches et laissez 
pousser les barbes". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
N.B. Se couper les 

moustaches consiste à se 



débarrasser des poils qui 
garnissent la lèvre 

supérieure de l'homme. 
 

216 - L'insistance sur 
l'obligation de la zakât. 

L'indication de son mérite et 
de tout ce qui s'y rapporte 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ô8א��אjíBEÁ�¿�ì¹u�¿�

�¿�K¿�ôZא��אjí��ì¹. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ò��¹אíYÁ�À��Kì�ì¹t�¹אíWí�î<ìEÁ��
�ì.Á8ÁAî�í��ìiRAא��ì�K¿>ìCí��ìh�øWא��íi¿�
ô8א��אjíBEÁ?í�ì¹u�¿eÁ�ì¤ì¹�¿�K¿�ôZא��אjí�îHí�ì¹�¿�

�ÁMìBøE¿?Ãא��íh�Á£. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�¼M¿�ìWìq�îgòDÁא�ìjî�¿��îhÁ��îXí�

KìDÁ��îgòDE4�ìZí�ì¹�îgí�íYøD¿:í� 
. 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
accomplissez la Salâ, et 

acquittez la Zakâ,... " (2:43).



"Il ne leur a été commandé, 
cependant, que d'adorer 

ALLAH, Lui vouant un culte 
exclusif, d'accomplir la Salâ 

et d'acquitter la Zakâ. Et 
voilà la religion de 
droiture". (98:5). 

"Prélève de leurs biens une 
Sadaqa par laquelle tu les 

purifies et les bénis". 
(9:103). 

�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



k¿Aì��ó[îBì�u	ìlÁCí�tî�א:�"��í¶�:
�î·¿��Á�ì£KìDì
t��ìi¿���t�אïWôBì�í��ô·¿�ì¹�íiRAא��

ô8א��ò¶K¿�ò�ì¹�íiÀ�jí	ì¥ì¹�í̧ íWî�ìuÁ�Kì��ò�ì¹�Á��
�ì·Kì9ì�ì¥�ò¶îjìqì¹�ÁNîEì�Ãא��øPì�ì¹�Á�K¿�ôZא��"

�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "L'islam est 
bâti sur cinq (piliers): le 
témoignage qu'il n'y a 



d'autre divinité à part 
ALLAH et que 

MUHAMMAD est Son 
serviteur et Son envoyé, 

l'acquittement de la prière, le 
versement de la Zakâ, 

l'accomplissement du hajj et 
le jeûne de Ramadân". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWîEì�í�òhî��¿Mì�ÃA¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:ì��ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���ðfí�ì¥�ì�K



�¾Wî�ì��òfî�¿��îhÁ��gA	¹�iEA�Äא�kAq
ì¹�ÁiÁ�îjìq�ô»ò¹ì£�íaìBî�ì��ò§Ã�ôYא��ìYÁoKì�t�
�òµjí	ì¥�îhÁ��Kì�ì£�kô�ì��íµjÀ?ì��Kì��íiÀ?¿>ì�
�ìjí��אì¤òI¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא�

îhì�א�íµ¿Gî�ì�tî	u�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ò¶
Aq�gA	¹�iEA�Äא�k�"�:�í[îBì�

�ÁM¿AîERAא�ì¹�ò¶îjìEÃא��lÁ��¾א�ìj¿Aìq�.�"�ìµK¿��:
�ìµK¿��؟�ôhí�íYîE¿��ôl¿Aì�îfì��"�:t��t�î·¿��



�ìôjR:ì��"�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
�gA	¹�iEA�"�:�ì·Kì9ì�ì¥�òYîDì
�í¶KìEÁqì¹�.�"

�ìµK¿��:�ìµK¿��؟�í̧ íYîE¿��ôl¿Aì�îfì��"�:t��t�
�ìôjR:ì��î·¿��.�"�íµjí	ì¥�íi¿��ìY¿�ì¤ì¹�ìµK¿�

�¿�K¿�ôZא��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא�
�ìµK¿?¿��:�ìµK¿��؟�Kì�íYîE¿��ôl¿Aì�îfì��"�:t�
�t�ìôjR:ì��î·¿���.�"�ìjí�ì¹�ífí�ôYא��ìYì�î£¿G¿�

�íµjÀ?ì��:�ÁiRA�¿אì¹tì¹�אìXì��k¿Aì�íW�ò¦¿��t�



Á��í]Á?î�À��íiîC�.�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
�gA	¹�iEA�Äא�"�:�ì³ìWìq�î·��ìU¿AÃ�¿��"
�!ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Talha ibn `Ubayd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Un homme 
de Nedjd aux cheveux 

hirsutes, dont nous 
entendîmes le retentissement 

de sa voix confuse, vint 
trouver l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl),s'approcha de lui et 



s'enquit au sujet de l'islam. 
L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl)lui répondit: "Cinq 
prières pendant le jour et la 
nuit". - "En dois - je faire 

encore d'autres?", demanda 
l'homme. - " Non, reprit 

l'Envoyé d'ALLAH, à moins 
que tu veuilles faire une 

surérogation; et le jeûne de 
Ramadân", poursuivit - il. - 

"En dois - je jeûner 
d'autres?". - "Non, à moins 

que tu veuilles faire une 



œuvre subrogatoire". 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

lui mentionna ensuite la 
Zakâ. - "En dois - je payer 

d'autres?". - " Non, à moins 
que tu veuilles faire une 
surérogation". Sur ce, 

l'homme partit en disant: 
"ParALLAH! Je ne ferai 
rien de plus ni de moins". 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dit alors: "S'il est sincère, il 

sera un bienheureux". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�ìOì<ì��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא�
�òhìBìEÃא��k¿���íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�אï¤Kì<í�

�ìµK¿?¿��"�:�î·¿��Á�ì£KìDì
�k¿���îgíDíî£Àאt�ìi¿���
�t�íµjí	ì¥�lø�¿�ì¹�íiRAא���îgí��î·òI¿��ÁiRAא�

�ìiRAא��ô·¿��îgíDîBÁAî¿G¿��¿eÁ�ìXÁ��אjíK¿�¿�
îgòDîE¿Aì��ì[îBì�ìj¿Aìqא�¾��ìªìYì�Ãא��k¿�Kì<ì�



jíא�K¿�¿��îgí��î·òI¿��¾M¿AîE¿�ì¹�ó¶îjì��øfÀ��lÁ�
�ìªìYì�Ãא��ìiRAא��ô·¿��îgíDîBÁAî¿G¿��¿eÁ�ìXÁ�
KìEÁCÃ�¿��îhÁ��íXì�îHí��¼M¿�ìWìq�îgòDîE¿Aì�îgòDÁo

�îgòDÁoאìY¿?À��k¿Aì�õ£ìYí�ì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Le Prophète (pbAsl) 

envoya Mu`âdh (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui) aux 

habitants du Yémen, et lui 
dit: "Invite - les à témoigner 



qu'il n'y a d'autre divinité à 
part ALLAH et que je suis 

Son envoyé. S'ils consentent, 
communique - leur la 

prescription divine des cinq 
prières quotidiennes. S'ils 

consentent, informe - les au 
sujet de la Zakâ, aumône 
prélevée sur les biens des 

riches en faveur des 
pauvres". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 



�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�gA	¹�"�kô�ì��ì§KôCא��ìfÁ�K¿�À��î·¿���îYÁ�À�

�î·¿��¹אíWìDî7ì�t��ìi¿���t�ô·¿�ì¹�íiRAא��
ì¹�ÁiRAא��íµjí	ì¥�אïWôBì�í�ô8א��אjíBEÁ?í�u�¿�

�¿eÁ�ì¤�אjÀAì<¿��אì¤òI¿��¿�K¿�ôZא��אjí�îHí�ì¹
��îgíD¿א�ìjî�¿�ì¹�îgí�ì�Kì�Á£�løCÁ��אjíBì8ìt�



�ødì�אÁ�tî	u�ÁiRAא��k¿Aì�îgíDí�Kì�Á�ì¹�ò¶�.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Je suis 

ordonné de combattre les 
gens jusqu'à ce qu'ils 
témoignent qu'il n'y a 
d'autre divinité à part 

ALLAH, et que je suis Son 
envoyé, qu'ils observent la 
prière, et qu'ils versent la 



Zakâ. S'ils le font, ils seront 
- corps et biens - préservés à 
moins qu'ils n'enfreignent 
un des ordres de l'islam, et 

ALLAH réglera leur 
compte". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìl4�íjí��KôB¿�

�óYÃ@ì��jí�¿��ì·K¿�ì¹�gA	¹�iEA�íiRAא��ìlÁpì¥



�ìµK¿?¿��Á�ìYì<Ãא��îhÁ��ìY¿>¿��îhì��ìY¿>¿�ì¹�íiîCì
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�íYìBí�:�ífÁ�K¿?í��ìcîE¿�

�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��îW¿�ì¹�ì§KôCא�
�gA	¹�iEA�Äא�"�:�ìfÁ�K¿�À��î·¿���îYÁ�À�

�א�íiRA�t���ìi¿��t:�א�ì§KôC��kô�ì��jÀ�jÀ?ìא�
¿��îhìB¿��íiì�Ã>ì�ì¹�íi¿�Kì��løCÁ��ìgì8ì�îW¿?¿��KìD¿�K
�t�؟�ÁiRAא��k¿Aì�íií�Kì�Á�ì¹�Ái4?ì�Á���"�ìµK¿?¿�

�óYÃ@ì��jí�¿��:�ÁiRA�¿אì¹t�ìhîEì��ì³ôY¿��îhì��ôh¿AÁ�K¿�



ô8א�u�õdì��¿�K¿�ôZא��ô·òI¿��Á�K¿�ôZא�ì¹�Á�
�òµKìBÃא��!K¿?Á�lÁ�jí<ìCì��îj¿��ÁiRA�¿אì¹tí�K¿���אj

�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���íiì�¹õ£ìHí�
�ÁiÁ<îCì��k¿Aì�îgíDí�ÃAì�K¿?¿��gA	¹�iEA�!�ìµK¿�

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�íYìBí�:��ìjí��Kì��ÁiRA�¿אìj¿�t�
�lÁ�¿��ì¥îWìq�ì¡ìYì
�îW¿��ìiRAא��Nî�¿�ì¥�î·¿�
�õdì�Ãא��íiô�¿��NÃ�ìYì<¿��òµKì�Á?ÃAÁ��óYÃ@ì��.ðd¿>ô�í��

ÁiîE¿Aì . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Quand l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) mourut et 
que 'Abû Bakr (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui) lui 
succéda au pouvoir, un 

certain nombre d'Arabes 
s'apostasièrent, `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) lui dit: "Comment vas - 
tu combattre les gens, alors 

que l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: Je suis 



ordonné de combattre   les 
gens jusqu'à ce qu'ils 
témoignent qu'il n'y a 

d'autre divinité qu'ALLAH. 
Celui qui prononce cette 

attestation de foi verra ses 
biens et son sang préservés à 

moins d'enfreindre la loi 
islamique, et ALLAH réglera 
son compte?! ". - "(Je jure) 
parALLAH, répondit 'Abû 

Bakr, de combattre 
quiconque disjoindra la 
prière de la Zakâ, cette 



dernière étant obligatoire 
pour les biens. ParALLAH! 

S'ils me refusent un licol 
qu'ils payaient à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), je les 

combattrai (pour me l'avoir 
refusé)". `Umar (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui) ajouta: 
"Par ALLAH! ALLAH a 

inspiré (litt. dilaté le cœur d') 
à 'Abû Bakr le combat, car 
je reconnais que c'était la 

vérité". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì�jõ�¿��lÁ�¿��îhìì¹
í�ì¥u�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCAÁ��ìµK¿��

�gA	¹�:�lÁCÀAÁ�îWí��ófìBì<Á��lÁ�îYÁ�î�¿�
�¿MôCì�Ãא��.�ìµK¿��"�:�ìiRAא��íWí�î<ì�t�ÁiÁ��Ã́ òYî7í��
îEì
ô8א��ígEÁ?í�ì¹�Kï�u�¿�K¿�ôZא��lÁ�îHí�ì¹�¿�

�ìgÁ�ôYא��ífÁ8ì�ì¹�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû 'Ayyûb 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), Un homme demanda au 
Prophète (pbAsl): 

"Apprends - moi une œuvre 
susceptible de me faire 
entrer au Paradis". - 

"Adores ALLAH sans rien 
Lui associer, lui répondit - il, 
accomplis la prière, verse la 
Zakâ et maintiens les liens 
de parenté". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
EA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��kì�¿��KöEÁא�ìYî¿��i



�ìµK¿?¿��gA	¹�:�lÁCR�í£�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�¿MôCì�Ãא��NÃAì�ì£�i�ÃAÁBìófìBì��ì¤א��k¿Aì�.

�ìµK¿��"�:�ìiRAא��íWí�î<ì�t�Kï�îEì
�ÁiÁ��Ã́ òYî7í��
ô8א��ígEÁ?í�ì¹u�¿�K¿�ôZא��lÁ�îHí�ì¹�¿�

�ì·Kì9ì�ì¥�í¶jí8ì�ì¹�¿Mìp¹íYÃ>ìBÃא��.�"�ìµK¿��:
ìEÁ��lÁ�Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹�Á̧ ÁWt�אìXì��k¿Aì�íW�ò¦¿��

�.�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��ìµK¿��kR�ì¹�KôB¿A¿�
�gA	¹�"�:�k¿���ìYÀ;îCì��î·¿��í̧ ôYì	�îhì�



�k¿���îYÀ;îCìEÃA¿��ÁMôCì�Ãא��òfî�¿��îhÁ��ófí�ì¥
"ÁiîE¿Aì�.��ìXìא��ðd¿>ô�í�  

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Un Bédouin vint trouver 
le Prophète (pbAsl) et lui dit: 

"O Envoyé d'ALLAH! 
Indique - moi une œuvre qui 
me fera entrer au Paradis" - 

"Adores ALLAH, lui 
répondit - il, sans rien Lui 

associer, accomplis la prière, 
verses la Zakâ et jeûnes le 



Ramadân". - "Par Celui qui 
tient mon âme entre les 

Mains, répliqua le Bédouin, 
je n'y ajouterai rien". Quand 
il partit, le Prophète (pbAsl) 
dit: "Que celui qui se réjouit 

de voir un des élus du 
Paradis, regarde cet homme 

- là". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�òYì��îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��òY
�ìµK¿��íiîCì�:�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��Nî<ì�Kì�



ô8א��ò¶K¿���k¿Aì�gA	¹�iEAu�Á�Kì��ò�ì¹�Á�
�ógÁAî�í��øfÀ@Á��òUî8õCא�ì¹�Á�K¿�ôZא��.�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 
D'après Jarîr ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "J'ai prêté 
un serment d'allégeance au 

Prophète (pbAsl) 
d'accomplir la prière, de 

verser la Zakâ et de donner 
un bon conseil à tout 

musulman". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:q�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��iEA�Äא�kA

�gA	¹�"�:ì¹�¾Lì�ì¤�ÁLÁ�Kìq�îhÁ��Kì�t�
�¾Mô9Á�t��KìDR?ì��KìDîCÁ��»ø£ìHí��t�ì·K¿��אì¤��

�îhÁ��íUÁoK¿>ìq�íi¿��îNì�4>íq�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì�
�ìgôCìDì��ò¥Kì��lÁ��KìDîE¿Aì�ìlÁBî�ÀG¿��ó¥Kì�
�í̧ íYîD¿�ì¹�íiíCEÁ�ì�ì¹�íií�îCì��KìDÁ��ºìjÃ@íE¿�



KìBRAÀ��ì·K¿��ó¶îjì��lÁ��íi¿��î�ìWEÁÀ��î�ì£íYì��
�kô�ì��¾MìCì	�ìcÃ�¿��ì.Á�îBì��í̧ í¥אìWÃ?Á�
�íi¿AEÁ�ì	�ºìYìE¿��Á£Kì�Á<Ãא��ìhîEì��kì9Ã?í��:�Kô��

�ò¥KôCא��k¿���Kô�ò�ì¹�ÁMôCì�Ãא��k¿���.�"�ìfEÁ��:�Kì�
K¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥t�ìµK¿��؟�ífÁ��"�:ì¹t�
�ófÁ���ìLÁ�KìqtìHí���KìDR?ì��KìDîCÁ��»ø£�.

��Kì�Á£î¥ò¹�ì¶îjì��KìDí�ÃAì��KìD4?ì��îhÁ�ì¹t�אì¤��
�óY¿�îY¿��óK¿?Á��KìD¿��ìUÁ:í��ÁMì�KìEÁ?Ãא��í¶îjì��ì·K¿�



�îNì�K¿��Kì��ìY¿�î¹¿�tEÁ8¿��KìDîCÁ��íWÁ?Ã>ì��u�
�íiõ9ì<ì�ì¹�KìDÁ�K¿>î�¿GÁ��í̧ íH¿:ì��אïWÁא�ì¹

�ôYì��KìBRAÀ��KìDÁא�ìjÃ�¿GÁ�¹À��ÁiîE¿Aìt�ô£í¥�Kì�
�í̧ í¥אìWÃ?Á��ì·K¿��ó¶îjì��lÁ��Kìא�ìYî�À��ÁiîE¿Aì
�ìhîEì��kì9Ã?í��kô�ì��¾MìCì	�ìcÃ�¿��ì.Á�îBì�

�íi¿AEÁ�ì	�ºìYìE¿��Á£Kì�Á<Ãא��:�ÁMôCì�Ãא��k¿���Kô��
�ò¥KôCא��k¿���Kô�ò�ì¹�.�"�ìfEÁ��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

K¿��؟�ígìCì=Ãא�ì¹�íY¿?ì�Ã�K¿��ìµ�"�:ì¹t�ìLÁ�Kìq�



ì¹�óY¿?ì�t�ógìC¿��t��KìDR?ì��KìDîCÁ��»ø£ìHí��t�
�óK¿?Á��KìD¿��ìUÁ:í��ÁMì�KìEÁ?Ãא��í¶îjì��ì·K¿��אì¤�

�óY¿�îY¿�t�KìDEÁ��ì[îE¿��Kï�îEì
�KìDîCÁ��íWÁ?Ã>ì��
ì¹�í�Kì8Ã?ìtì¹�í�Kì�ÃAì��t�íií�¿:îCì��í�Kì�î9ì�

Ã�¿GÁ��í̧ íH¿:ì�ì¹�KìDÁ�¹íYÀ?Á�u�ÁiîE¿Aì�ôYì��KìBRAÀ��KìDÁ�
¹À�t�ì·K¿��ó¶îjì��lÁ��Kìא�ìYî�À��ÁiîE¿Aì�ô£í¥�Kì�

�kô�ì��¾MìCì	�ìcÃ�¿��ì.Á�îBì��í̧ í¥אìWÃ?Á�
�íi¿AEÁ�ì	�ºìYìE¿��Á£Kì�Á<Ãא��ìhîEì��kì9Ã?í��:�Kô��



�ò¥KôCא��k¿���Kô�ò�ì¹�ÁMôCì�Ãא��k¿���.�"�ìfEÁ��:�Kì�
ì�Ã�K¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìµK¿��؟�ífîE�"�:�ífîEì�Ãא�

ì�u�½Mì��:�ófí�ìYÁ��ìlÁ�ì¹�ð¥î¦ò¹�ófí�ìYÁ��ìlÁ�
�ðYî�¿��ófí�ìYÁ��ìlÁ�ì¹�ðYî�Á	�.�lÁ�Rא��Kô�¿G¿�

�ïYîא�¿�ì¹�ï�Kì�ò¥�KìD¿:ì�ì¥�ðfí�ìY¿��ð¥î¦ò¹�íi¿��ìlÁ�
k¿Aì��òfî�¿�א�ïא�ìjÁ�ì¹tî	u�ð¥î¦ò¹�íi¿��ìlòD¿��ò¶
íi¿��ìlÁ��lÁ�Rא��Kô�¿�ì¹�KìD¿:ì�ì¥�ðfí�ìY¿��ðYî�Á	�

�ÁiRAא��ôdì��ì[îCì��îg¿��ôgí��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ�



ì¹�Kì�ò¥jíDÀ��lÁ�t�ðYî�Á	�íi¿��ìlòD¿��KìDÁ�K¿�ò¥��؛
�KìD¿:ì�ì¥�ðfí�ìY¿��ðYî�¿��íi¿��ìlÁ��lÁ�Rא��Kô�¿�ì¹

�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ�tא�òfî�tî	u�lÁ��ò¶
�ó îYì�−�¾Mìpî¹ì¥�î¹¿��−KìB¿���îhÁ��îN¿A¿�¿��

�ò îYìBÃא��¿eÁ�ì¤−�ÁMìpî¹ôYא��î¹¿��−�îhÁ��
��¾�îlì
t�îN¿A¿�¿��Kì��ì£ìWì�íi¿��ìLÁ�À��

�KìDÁא�ì¹î¥¿��ì£ìWì�íi¿��ìLÁ�À�ì¹�ð�KìCì�ì�
ì¹�ð�KìCì�ì��KìDÁא�ìjî�¿�ì¹t�KìD¿�ìjÁ��ía¿:Ã?ì��



��òhîE¿�ìYì
�î¹¿��K¼�ìYì
�îNôCì�î	K¿�t�ìLì�¿��
ì�íi¿��íiRAא��¾�KìCì�ì��KìDÁא�ì¹î¥¿�ì¹�Kì�ò¥Kì���ì£ìW

ì¹t�îNì�òYì7¿��óYîDì��k¿Aì�KìDí�Á�Kìq�KìDÁ��ôYì��
�íiîCÁ�−ì¹�t�KìDìEÁ?î�ì��î·¿��íW�òYí��−��t�ìLì�¿��

�¾�KìCì�ì��îNì�òYì
�Kì��ì£ìWì�íi¿��íiRAא��.�ìfEÁ�
�:�ìµK¿��؟�íYíBí�Ã�K¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��"�:�Kì�

ì�ìµòZî�À���ð�îlì
�òYíBí�Ãא��lÁ��ôl¿At�Á̧ ÁXì��
�ÀMì�א�À�ô¤K¿>Ã�א�tÀMì<Á�Kì�Ãא  



�í̧ ìYì��אïYîEì��¾�ô¥ì¤�ìµK¿?î�Á��îfìBî<ì��îhìB¿�
�í̧ ìYì��אöYì
�¾�ô¥ì¤�ìµK¿?î�Á��îfìBî<ì��îhì�ì¹�]

�ÁM¿�ìZÃ�ôZא��À�ì¥jí	�:אt�ÀMì�7�8�[��ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
�.ógÁAî�í��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Nul ne 

thésaurise l'or et l'argent et 
s'abstient de payer leur 

Zakâ, sans que ces métaux, 



au Jour de la Résurrection, 
ne soient transformés en 

plaquettes de feu chauffées 
jusqu'à l'incandescence 

dans la Géhenne pour lui 
marquer le flanc, le front et 
le dos, et chaque fois que ces 
plaquettes seront refroidies, 

elles seront de nouveau 
chauffées et le marqueront 

en un Jour équivalent à 
cinquante mille ans, jusqu'à 

ce que les comptes des 
hommes soient réglés. On lui 



montrera ensuite son 
chemin: vers le Paradis ou 
vers l'Enfer". - "O Envoyé 

d'ALLAH!, demanda - t - on, 
et celui qui possède des 

chameaux?". - "Quiconque 
possède des chameaux sans 

verser leur Zakâ qui consiste 
à faire part aux autres de 
leur lait le jour où il les 

amène pour s'abreuver, les 
verra (ses chamelles) au 

Jour de la Résurrection sur 
un terrain plat verdoyant 



mieux que celui où elles 
avaient brouté les herbes, 
sans manquer un de leurs 
chamelons sevrés. Elles 

fouleront leur ex - 
propriétaire et le mordront. 
Chaque fois que la première 
passe, la dernière reviendra, 

et ainsi de suite en une 
journée de cinquante mille 

ans, jusqu'à ce que les 
comptes soient réglés, puis 

on lui montrera son chemin: 
soit vers le Paradis, soit vers 



l'Enfer". On demanda 
ensuite: "Et celui qui 

possède des vaches et des 
moutons?". - "Quiconque 
possède des vaches et des 

moutons, et ne paye pas leur 
Zakâ verra au Jour de la 

Résurrection ses bêtes dans 
un terrain plat fertile et 

verdoyant avec leurs petits 
mêmes. Ces animaux, 
écornés ou à cornes 

courbées ou même brisées, 
lui donneront des coups de 



cornes et le fouleront aux 
pieds. Chaque fois que le 
premier passe, le dernier 
reviendra en un jour de 

cinquante mille ans, jusqu'à 
ce que les comptes des 

hommes soient réglés. On 
montrera à l'homme ensuite 
son chemin: ou bien vers le 

Paradis ou bien vers 
l'Enfer". De nouveau, la 

question se pose: "Et celui 
qui possède des chevaux, ô 

Envoyé d'ALLAH?". - "Les 



chevaux sont de trois 
catégories, répondit - il: la 
première est un fardeau; la 

seconde, un abri et la 
troisième, une récompense. 
Pour ce qui est du fardeau, 
c'est le cheval attaché par 

vanité et ostentation ou 
dirigé contre les musulmans. 

Quant à l'abri, c'est tout 
cheval consacré au jihad. Il 

servira d'abri à son 
propriétaire (contre le Feu). 
Quant à la récompense, c'est 



tout cheval consacré au 
jihad et attaché dans un 

verger ou dans un jardin. 
Toutes les fois qu'il broute 
des herbes, celles - ciseront 
ajoutées aux bonnes œuvres 
(pour ce propriétaire), et on 

lui inscrirades bonnes 
œuvres équivalentes au 

nombre de leurs crottins et 
de leurs urines. Ces chevaux 
ne détachent pas leur licol (à 
cause de leur longueur), et 
ne parcourent des montées 



ou plus, sans que leurs 
traces et leurs crottins ne 

soient inscrits comme 
bonnes œuvres en faveur du 
propriétaire. S'il passe par 

un fleuve, et que ces 
chevaux s'y abreuvent même 
s'il ne le voulait pas, on lui 

passera à son actif de bonnes 
œuvres autant que l'eau 

qu'ils ont bue". - "O Envoyé 
d'ALLAH!, demanda - t - on 

enfin, et celui qui possède 
des ânes?". - "(ALLAH) ne 



m'a rien révélé à ce sujet, 
sauf ce verset original 

exhaustif: Quiconque fait un 
bien fût - ce du poids d'un 

atome, le verra, et quiconque 
fait un mal fût - ce du poids 
d'un atome, le verra. (99:7 - 

8)". 
(Transmis par Muslim) 

 
217 - Le devoir de jeûner le 

mois de Ramadan. Le mérite 
du jeûne et l'exposé de tout 

ce qui s'y rapporte 



 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�

�k¿Aì�ìLÁ�À��KìB¿��í¶KìEø8א��ígÀ@îE¿Aì�ìLÁ�À�
�ìh�ÁXRא��k¿�Kì<ì��ÁiÁ�îj¿��k¿���îgÀ@ÁAî�¿��îhÁ��:

�í·�îYÀ?Ãא��ÁiEÁ��ìµòZî�À��»ÁXRא��ì·Kì9ì�ì¥�íYîDì

�ºìWíDÃא��îhÁ��¾�KìCøEì�ì¹�ò§KôCAÁ��ºïWí�
�ìYîDô7א��îgÀ@îCÁ��ìWòDì
�îhìB¿��ò·K¿�îYÀ>Ãא�ì¹
�óY¿>ì	�k¿Aì�î¹¿��Kï9�òYì��ì·K¿��îhì�ì¹�íiîBí8ìEÃA¿�

ô�¿��îhÁ��½�ôWÁ<¿א��ìYì�À��ó¶Kt¿Mì�  . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "O les 
croyants! On vous a prescrit 

as - Siyâm comme on l'a 
prescrit à ceux d'avant vous, 

..." Jusqu'au "(Ces jours 
sont) le mois de Ramadân au 
cours duquel le Coran a été 
descendu comme guide pour 
les gens, et preuves claires 
de la bonne direction et du 

discernement. Donc, 
quiconque d'entre vous est 

présent en ce mois, qu'il 
jeûne! Et quiconque est 



malade ou en voyage, alors 
qu'il jeûne un nombre égal 

d'autres jours". (2:183 - 
185). 

�ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�íiîCì�íiRAא��:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�"�:�ôfì�ì¹�ôZì�íiRAא��ìµK¿��:�òfìBì�õfÀ�
��íi¿��ì¶ì£��òhîא�t�Kì�¿�ì¹�lÁ��íiô�òI¿��ì¶KìEø8א��
�ÁiÁ��»òZî�¿��.�ì·K¿��אì¤òI¿��½MôCí��í¶KìEø8א�ì¹

¿��îgÀ�ÁWì�¿��ò¶îjìq�í¶îjì�uì¹�îOÀ�îYì��t�



î8ì��íi¿Aì�K¿��î¹¿��ðWì�¿��íiô�Kì	�î·òI¿��îLì�
�îfÀ?ìEÃA¿��:�ðgÁoKìq�lø���.�í[Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹

�ògÁoKô8א��òg¿��í²jÀAí�¿��Á̧ ÁWìEÁ��¾WôBì�í�
�Áeî�ÁBÃא��òU�ò¥�îhÁ��ÁiRAא��ìWîCÁ�íLìEÃ�¿��.

�KìBíDí�ìYÃ>ì��ò·Kì�ì�îY¿��ògÁoKô8AÁ��:�ìY¿:Ã�¿��אì¤�
ì¹�Á̧ òYÃ:Á>Á��ì¡òY¿��ì¡òY¿��íiô�ì¥�ìlÁ?¿��אì¤ò�

�ÁiÁ�îjì8Á��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹
�ø»ò¥Kì�í�Ãא��ÁMìא�ì¹ò¥�.�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:



�îhÁ��íiì�ìjîDì
ì¹�íiìא�ìYì
ì¹�íiì�Kì<¿��À́ íYî�ì�
�lÁAî�¿��.�ÁiÁ��»òZî�¿��Kì�¿�ì¹�lÁ��í¶KìEø8א�

Kì�î�¿��òYî7ì<Á��ÀMìCì�ì�Ãא�ì¹�KìDÁ��.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�ógÁAî�íBÁ��"�:�ì¶ì£��òhîא��òfìBì�õfÀ�

�k¿���KìDÁ�Kì�î�¿��òYî7ì<Á��ÀMìCì�ì�Ãא��ícìKì9í�
�¾cî<Áp�ÁMìoKÁBÁ<î�ì	�.�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�t�

�ÁiÁ��»òZî�¿��Kì�¿�ì¹�lÁ��íiô�òI¿��ì¶îjô8א��:�íìWì�
lÁAî�¿��îhÁ��íiì�Kì<¿�ì¹�íiì�ìjîDì
�.��ògÁoKô8AÁ�



�ò·Kì�ì�îY¿��:�½Mì�îY¿�ì¹�Á̧ òYÃ:Á��ìWîCÁ�½Mì�îY¿�
�Áiø�ì¥�Á�K¿?Á��ìWîCÁ�.�íLìEÃ�¿��ÁiEÁ��í²jÀAí�¿�ì¹

Áeî�ÁBÃא��òU�ò¥�îhÁ��ÁiRAא��ìWîCÁ " 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "ALLAH - à 
Lui la puissance et la gloire - 

dit: "Toute l'œuvre du fils 
d'Adam lui appartient sauf 

le jeûne. Il est à Moi, et c'est 
Moi qui en fixerai la 



récompense". Le jeûneur 
doit s'abstenir des propos 

indécents et des 
vociférations. Injurié ou 

combattu, il n'a qu'à dire: 
(Je jeûne). Par Celui dont 

l'âme de MUHAMMAD est 
entre les Mains, le relent de 

la bouche du jeûneur est 
plus agréable à ALLAH que 
l'odeur du musc. Le jeûneur 
se réjouira à deux reprises: à 

la rupture du jeûne et à la 
rencontre de son Seigneur". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une variante d'Al - 
Bukhârî: "Il renonce à la 

nourriture, à la boisson et au 
désir charnel pour ma Face. 

Le jeûne M'appartient et 
c'est Moi qui en fixe la 
récompense. La bonne 
action est décuplée". 

 
Suivant la version de 

Muslim: Toute œuvre du fils 



d'Adam est multipliée; la 
bonne action est décuplée et 
peut aller jusqu'à sept cents 
multiples. ALLAH, le Très - 
Haut, dit: "Sauf le jeûne qui 
M'appartient et c'est Moi qui 

en fixe la récompense: il 
laisse son désir charnel et sa 
nourriture pour ma Face". 
Le jeûneur éprouvera deux 

joies: la première à la 
rupture du jeûne, et la 

seconde à la rencontre de 
Son Seigneur. Le relent de 



sa bouche est plus parfumé 
auprès d'ALLAH que le 

musc. 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(í	ì¥�ô·¿��ÁiRAא��ìµj

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�îhì�
�ì»Á£jí��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��òhîEì�î¹ì¦�ìd¿>î�¿�

�ÁMôCì�Ãא��Áא�ìjî�¿��îhÁ��:�אìXì��ÁiRAא��ìWî�ì�Kì�
ô8א��òfî�¿��îhÁ��ì·K¿��îhìB¿��ðYîEì�u�Á�

ô8א��Á�Kì��îhÁ��ìlÁí£u�îhÁ��ì·K¿��îhì�ì¹�Á�
Áí£�Á£KìDÁ�Ãא��òfî�¿��Á£KìDÁ�Ãא��Á�Kì��îhÁ��ìl



�îhÁ��ìlÁí£�ò¶KìEø8א��òfî�¿��îhÁ��ì·K¿��îhì�ì¹
�òfî�¿��îhÁ��ì·K¿��îhì�ì¹�ò·Kô�ôYא��Á�Kì�
�ÁM¿�ìWô8א��Á�Kì��îhÁ��ìlÁí£�ÁM¿�ìWô8א��.�"
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÃ@ì��jí�¿��ìµK¿��:�lÁ�¿GÁ�
ì�Kì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��lø�À�ì¹�ìNî�¿��îhì��k¿A

ìlÁ��îhÁ��eÃAÁ¿�אí£t�¾�ì¥¹íYìp�îhÁ��Áא�ìjî�
kì��ðWì�¿��îhÁ��eÃAÁ¿�אîWí��îfìD¿�t�Áא�ìjî�



�ìµK¿?¿��؟�KìD4AÀ��"�:�ì·jÀ@ì��î·¿��jí�î¥¿�ì¹�îgì<ì�
�îgíDîCÁ��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui qui 

aura dépensé une paire de 
n'importe quoi (chevaux ou 

chameaux etc..) dans le 
chemin d'ALLAH sera 

appelé des portes du 
Paradis: "O Serviteur 

d'ALLAH! C'est du bien". 



Celui qui aura fréquemment 
prié, sera appelé par la porte 
de la prière; celui qui aura 
combattu dans le chemin 

d'ALLAH, sera appelé par la 
porte du jihad; celui qui 

aura jeûné, sera appelé par 
la porte dite (Ar - Rayyân); 

et celui qui aura fait 
l'aumône, sera appelé par la 

porte de la charité". 'Abû 
Bakr (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui) demanda 
alors: "Puissent mes père et 



mère te servir de rançon, ô 
Envoyé d'ALLAH! 

Sûrement il n'y aura aucun 
mal à appeler quelqu'un de 
ces portes. Mais peut - on 
être appelé par toutes ces 
portes à la fois?". - "Oui, 

répondit - il, et j'espère que 
tu seras l'un d'eux". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��îhì



�"�:�í·Kô�ôYא��íi¿��íµK¿?í��Kï�Kì��ÁMôCì�Ãא��lÁ��ô·�
Ãא��ì¶îjì��ì·jíBÁoKô8א��íiîCÁ��ífí�îWì��ÁMì�KìEÁ?t�
�íµK¿?í��îgí�íYîE¿��ðWì�¿��íiîCÁ��ífí�îWì��:�ìhî�¿�

�ì·jí�jÀ?ìE¿��؟�ì·jíBÁoKô8א�t�íiîCÁ��ífí�îWì��
�îg¿A¿��ìdÁAÃ�À��אjÀAì�ì£�אì¤òI¿��îgí�íYîE¿��ðWì�¿�

�ðWì�¿��íiîCÁ��îfí�îWì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Sahl ibn Sa`d 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: Ar - Rayyân est une 



porte paradisiaque réservée 
aux jeûneurs. On appellera 
au Jour de la Résurrection: 
"Où sont les jeûneurs?". Ils 
se lèveront et y auront accès. 
La porte sera refermée pour 

que personne d'autre n'y 
puisse entrer. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ñ»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�gA	¹�iEA�"�:�Kï�îjì��í¶jí8ì��¾Wî�ì�îhÁ��Kì�
��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ�t�¿eÁ�ìXÁ��íiRAא��ìWìKì��

ìDî�ì¹�ò¶îjìEÃא��K¼>�òYì��ì.Á<î�ì	�ò¥KôCא��îhì�íi�"
�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Tout musulman qui jeûne 
un jour pour l'amour 

d'ALLAH, verra son visage 



écarté du feu pour une durée 
de soixante - dix ans". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��"�:

�ìYÁ>À��Kï�Kì�Á�îא�ì¹�Kï�Kì,��ì·Kì9ì�ì¥�ì¶Kìq�îhì�
�ÁiÁ�î�ì¤�îhÁ��ì¶ôW¿?ì��Kì��íi¿��.�"ì�ðd¿>ô�í�ÁiîE¿A  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "Celui qui jeûne le 
Ramadân avec foi et 

conviction d'être pleinement 
rétribué, verra absous ses 

péchés antérieurs". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿���(�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��"�:�îNì�Á�À��í·Kì9ì�ì¥�ì�Kì��אì¤�



�ò¥KôCא��íא�ìjî�¿��îN¿?4AÀ�ì¹�ÁMôCì�Ãא��íא�ìjî�¿�
�í.Á�KìEô7א��î�ìW4>íqì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Au mois de 

Ramadân, les portes du 
Paradis s'ouvrent, celles de 

l'Enfer se ferment et les 
démons sont enchaînés". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(RAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��Ái
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�אjí�jíq

�ìlø�À��î·òI¿��ÁiÁ�ì�î�íYÁ��¹אíYÁ:Ã�¿�ì¹�ÁiÁ�ì�î�íYÁ�
ì��ì·Kì�î<ì
�¿�ôWÁîgÀ@îE¿Aì��jÀAÁBÃ�¿G¿א�u�ì.Á��"

�.�ø»ò¥Kì�í�Ãא��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
�ógÁAî�í��ÁMìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�îgÀ@îE¿Aì�ôgÀ��î·òI¿�

¿�ì��אjí�jí8uKï�îjì��ì.Á�  " . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Jeûnez dès 
que vous voyez la nouvelle 

lune, et rompez le jeûne dès 
que vous la revoyez. Si elle 
est dissimulée, faites que le 

mois de cha`bân soit de 
trente jours". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
218 - La générosité et la 

bienfaisance. Le devoir de 
multiplier les œuvres de bien 
pendant le mois de Ramadan 



et d'en faire davantage 
encore dans les dix derniers 

jours de ce mois 
 

îhì�אì¹�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhî�
�ìµK¿��:�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

�ò§KôCא��ì£ìjî�¿��gA	¹�iEAì·K¿�ì¹�؛�
�ì.Á��ì·Kì9ì�ì¥�lÁ��í·jÀ@ì��Kì��ì£ìjî�¿�
�lÁ��íf�òYî�Á��í̧ K¿?ÃAì��ì·K¿�ì¹�íf�òYî�Á��í̧ K¿?ÃAì�
Ãא��íií	ò¥אìWíE¿��ì·Kì9ì�ì¥�îhÁ��¾M¿AîE¿��øfÀ��ì·�îYÀ?



�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ìY¿A¿�
�îhÁ��òYîEì�Ã�KÁ��í£ìjî�¿��íf�òYî�Á��í̧ K¿?ÃAì��ì.Á�

�ÁM¿Aì	îYíBÃא��òU�øYא��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) était le plus 
généreux des hommes. Il 
était plus généreux que 

jamais pendant le mois de 
Ramadân, lorsque Gabriel le 
rencontrait chaque nuit pour 



lui enseigner le Coran.par 
ALLAH! L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) était en ce 
moment plus généreux que 
le vent (porteur) de pluie". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�"�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�ìfîERAא��KìEî�¿��íYî7ì<Ãא��ìfì�ì£�אì¤��gA	¹



�ì¥ìZî�ÁBÃא��ôWì
ì¹�íi¿Aî�¿��¿̀ ¿?î�¿�ì¹�.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

"Pendant la dernière décade 
(de Ramadân), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) veillait la 
nuit (à prier), réveillait ses 

femmes et s'abstenait de tout 
rapport charnel (litt. Il 

attachait le pagne autour de 
son tronc)". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
219 - L'interdiction de faire 

précéder le jeûne de 
Ramadan par le jeûne de 

certains jours de la 
deuxième moitié du mois 
précédent [Cha'bân] sauf 
pour celui qui ne fait que 

continuer un jeûne antérieur 
et dans le cas où le jour 
jeûné correspond à une 

habitude à laquelle on s'est 



astreint, tel celui qui a 
coutume de jeûner le lundi et 
le jeudi, il peut alors jeûner 

ces jours 
 

�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��"�:

tì8Á��ì·Kì9ì�ì¥�îgÀ�íWì�¿��ôhì�ôW¿?ì�ì���ò¶îj
��òhîEì�îjì��î¹¿��ó¶îjì�t�ðfí�ì¥�ì·jÀ@ì��î·¿��



�ì¶îjìEÃא��¿eÁ�ì¤�îgí8ìEÃA¿��íiì�îjìq�í¶jí8ì��ì·K¿�
�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Ne jeûnez guère un 

jour ou deux avant le 
Ramadân, à moins que vous 

n'ayez l'habitude de le 
faire". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:t�ì·Kì9ì�ì¥�ìfî�¿��אjí�jí8ì��
�ÁiÁ�ì�î�íYÁ��î·òI¿�jí�jíqא��ÁiÁ�ì�î�íYÁ�¹íYÁ:Ã�¿�ì¹א�

ì��אjÀAÁBÃ�¿G¿��½Mì�KìE¿��íiì�¹í£�îN¿�Kì�u�ì.Á�
�Kï�îjì��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

�ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì��"�.�ÀMì�KìEì=Ãא��:�"



�îhÁ��Á�KôCì�íBÃא��Á�KìEÃ�KÁ�ì¹�ÁMìBì�î<íBÃא��òhîEì=Ã�KÁ�
ÀMì�Kì�ô��ÁNî�א�Á�ì¥ôY¿@íBÃ�ìlÁ�ì¹�א�ì� . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne jeûnez pas 

à la veille de Ramadân, 
jeûnez à sa vision (le 

croissant) et rompez le jeûne 
à sa vision. Si un nuage le 
cache, faites que le mois de 

cha`bân soit de trente 
jours". 



(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�"�:�ì·Kì�î<ì
�îhÁ��ðcî8Á��ìlÁ?ì��אì¤�

¿�u�אjí�jí8ì���.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne jeûnez 



jamais pendant la seconde 
moitié de cha`bân". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�óYÁ	Kì��òhî��ò¥KôBì�ò·K¿;Ã?ìEÃא��lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:ìq�îhì��ì¶K
�Kì�¿��kì8ì�îW¿?¿��ÁiEÁ��Seì7í��»ÁXRא��ì¶îjìEÃא�
�í̧ iEA�¹	gA�ì¹ì¥א�Äא�kAq�ògÁ	K¿?Ãא�

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��:�ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì� . 



D'après `Ammâr ibn Yâsir 
(qu'ALLAH soit satisfait des 

deux), "Celui qui jeûne le 
jour douteux (celui qui 
risque d'être le premier 

Ramadân) désobéit à 'Abû 
Al - Qâsim (pbAsl)". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
220 - Ce qu'on dit en voyant 

la nouvelle lune 
 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWîEì�í�òhî��¿Mì�ÃA¿��îhì
Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�gA	¹�iEA�

òDÃא��º¿�ì¥�אì¤��ì·K¿�u�ìµK¿��ìµ�"�:�ôgíDRAא�
KÁ��KìCîE¿Aì�íiRAÁ�¿�tאì¹�òhî�tô��ÁMì�ò·Kì,u�ì¹א�


¾Wî�ò¶u�lø�ì¥�eõ�ì¥ì¹�א�íiRA��uÁ	ì¹tîאí¥�íµ
�óYîEì�ì¹�.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après Talha ibn `Ubayd - 

Allâh (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Lorsque le 



Prophète (pbAsl) voyait la 
nouvelle lune, il disait: 
"Seigneur! Fait que ce 

croissant soit pour nous un 
mois de sécurité, de foi, de 

sûreté et d'islam. ALLAH est 
ton Seigneur et le mien. 
Pourvu qu'elle soit une 

nouvelle lune de bien et de 
bonne direction!". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

221 - Le mérite de prendre le 
dernier repas de la nuit 



(Sahour) et de le retarder 
dans la mesure où l'on ne 

risque pas de voir le lever de 
l'aurore 

 
íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�ìµK¿��íiîCì��:�ìµK¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�¼M¿�ìYì��ò¥jí�ô��¹íYôא��¿ô·òI��lÁ�א�ì�ì��.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Prenez le suhûr, c'est un 

repas béni". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾NÁ�Kì��òhî��ÁWî�ì¦�îhìì¹

�ìµK¿��:�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��Kì�îYô�ì�ì�
ô8א��k¿���KìCîBÀ��ôgí��gA	¹�iEA�Äאu�Á��.

�ìfEÁ��:�ìµK¿��؟�KìBíDìCîEì��ì·K¿��îg¿��:�í¥îW¿�
�¼Mì���ì.Á�îBì��.îE¿Aì�ðd¿>ô�í�Ái  . 



D'après Zayd ibn Thâbit 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Nous prîmes le suhûr 
en compagnie de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) puis fîmes 
la prière. - "Combien de 
temps s'écoulait entre le 

suhûr et la prière?". - "Le 
temps de réciter cinquante 

versets du Coran". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��ì·K¿�

�ò·Kì�ø¤ìHí��gA	¹�:Á�u�ø¶À��íhîא�ì¹�ðµ
�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ó¶jí�Ã@ì�

�gA	¹�iEA�"�:Á��ô·�tuÁ��í·ø¤ìHí���ófîE¿A
�ø¶À��íhîא��ì·ø¤ìHí��kô�ì��אjí�ìYî
�¿@jÀAÀא�ì¹א

�ó¶jí�Ã@ì��.�"�ìµK¿��:��KìBíDìCîEì��îhÀ@ì��îg¿�ì¹t�



�ðd¿>ô�í�.��î·¿��ìµòZîCì��ìXìא�k¿�îYì�ì¹��ìXìא�
ÁiîE¿Aì . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) avait deux muezzins: 
Bilâl et Ibn 'Umm Maktûm. 

Le Prophète (pbAsl) dit: 
"Bilâl fait le premier appel à 
la prière quand il fait encore 
nuit, mangez donc et buvez 

jusqu'à ce que vous 
entendiez Ibn 'Umm 



Maktûm faire le second 
appel". Puis Ibn `Umar 

ajouta: "L'intervalle entre 
les deux appels n'est 

simplement que l'espace de 
temps requise pour que Bilâl 

descende et Ibn 'Umm 
Maktûm monte". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�



ìµK¿��"�:��ò¶KìEÁqì¹�KìCÁ�KìEÁq�ìhîEì��Kì��ífî8¿�
�òYì�ô�í̧�"�.��òfî�¿�א�Á�Kì�Á@Ã��ÀM¿AÃ�¿�א� ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après `Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ce qui 

distingue notre jeûne de 
celui des gens du Livre est la 

nourriture - prise - au 
(Sahar) (c. - à - d. juste 

avant l'aube)". 



(Transmis par Muslim) 
 

222 - Le mérite de hâter la 
rupture du jeûne. 

L'indication de ce que l'on 
doit y manger de préférence 
et de ce qu'on dit après la 

rupture du jeûne 
 

î��òfîDì	�îhì�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî<ì	�òh
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�"�:t�אjÀAô�ì�Kì��óYîEì�Á��í§KôCא��íµאìZì��
�ìYÃ:Á>Ãא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Sahl ibn Sa`d 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Les gens ne 

cesseront d'être dans le bien 
tant qu'ils se hâtent à 

rompre le jeûne (c. - à - d. 
dès que le soleil se couche)".
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµK¿��¿MôEÁ:ì�lÁ�¿��îhìì¹�:�Kì�¿��NÃAì�ì£
�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�k¿Aì�ð³¹íYî�ì�ì¹

¿��ð³¹íYî�ì��KìD¿��ìµK¿?�:í�ì¥u�îhÁ��ò·
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�¾WôBì�í��Á�Kì�îq¿�

Á�u�KìBí�t�òYîEì�Ãא��îhì�jÀ�ÃGì���:�KìBí�íWì�¿�
�íYì�ì¥K¿:Ã�t�ì¹אífø�ì<í�t�א�ì�òYî=ìBÃ�ì¹א
:��¿?¿îN¿�K�.��ì¥K¿:Ã�íYø�ìHí�t�א�ì�òYî=ìBÃ�ì¹א

:�ì¥K�؟��¿ìµK��îhì�t¿:Ã��ífø�ì<í�א�ì�òYî=ìBÃ�ì¹א



�ÁiRAא��íWî�ì−�¾£jí<î�ì��ìhîא��lÁCî<ì��−�
�îN¿�K¿?¿��:�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿��אìX¿@ì�

�íaìCî8ì��gA	¹�iEA�Äא�.�ðgÁAî�í��í̧ .�¥ì¹ìא
�íiÀ�îj¿��"t�jÀ�ÃGì���:�"�î»¿�t�lÁ��íYø8¿?í��

òYîEì�Ãא� . 
D'après 'Abû `Atiyya 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Masrûq et moi entrions 

chez `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle). Masrûq 

lui dit: "Deux des 



Compagnons de 
MUHAMMAD (pbAsl), 

qu'aucun d'eux ne manque 
jamais à faire le bien. L'un 
hâte la prière de maghrib et 
la rupture du jeûne, tandis 

que l'autre les tarde". - "Qui 
est celui qui se hâte à faire la 

prière et à rompre son 
jeûne?", demanda - t - elle. - 

"C'est `Abd - Allâh ibn 
Mas`ûd", répondit Masrûq. - 
"C'est, répliqua - t - elle, ce 

que faisait l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl)". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�"�:�ôfì�ì¹�ôZì�íiRAא��ìµK¿��:�õLì�¿�

îgíDÀAì�î��ïYÃ:Áא�¿��ôl¿���»Á£Kì�Á�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "ALLAH - à 



Lui la puissance et la gloire - 
dit: Mon Serviteur préféré 
est le plus prompt à rompre 

son jeûne". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�îhìì¹

�íiîCì�ìµK¿��:�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�"�:�îhÁ��ífîERAא��ìfì�Ã�¿��אì¤�

�îNì�ìY¿�ì¹�KìCíDì��îhÁ��í¥KìDôCא��ìYì�î£¿�ì¹�KìCíDì�



�ígÁoKô8א��ìY¿:Ã�¿��îW¿?¿��í[îBô7א��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après `Umar ibn Al - 
Khattâb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Lorsque la nuit apparaît de 
ce côté (l'est), que le jour 

s'en va de ce côté (l'ouest) et 
que le soleil disparaît dans 
l'horizon, il est temps de 

rompre le jeûne". (Transmis 
par Al - Bukhârî et Muslim) 



î���lÁ�¿��îhìì¹�lÁ�¿��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�ìgEÁא�ìY
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�k¿�î¹¿��:�Kì�îYÁ	

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì�
�ìµK¿��í[îBô7א��îNì�ìY¿��KôB¿A¿��ðgÁoKìq�ìjí�ì¹

�ò¶îj¿?Ãא��ò̂ î<ì�Á��"�:À��Kì�u�îµòZîא��í·
�KìC¿��î¡ìWî�K¿��.�"�ìµK¿?¿��:ìµjí	ì¥�Kì��ÁiRAא���:
�NîEì�î�¿��îj¿��.�ìµK¿��"�:�KìC¿��î¡ìWî�K¿��îµòZîא�
�.�"�ìµK¿��:�ìµK¿��אï¥KìDì��eîE¿Aì�ô·��"�:



�KìC¿��î¡ìWî�K¿��îµòZîא��.�"�ìµK¿��:�ìµìZìC¿�
�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì�òYì7¿��îgíD¿��ì¡ìWì�¿�

�ìµK¿��ôgí��gA	¹�iEA�Äא�"�:�îgí�î�¿�ì¥�אì¤�
¿��ìfîERAא��ìY¿:Ã�¿��îW¿?¿��KìCíDì��îhÁ��ìfì�Ã�¿��îW
�ígÁoKô8א��.�"�ò³òYî7ìBÃא��ìfì�Á��Á̧ ÁWìEÁ��ì¥Kì
¿�ì¹
�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�íiÀ�îj¿��"�:�î¡ìWîא��"

�òhîEì�¿AìBîDí��¾�Kì��ôgí��óµאì£�ôgí��ógEÁ�Á��:�î»¿�
Á�KìBÃ�KÁ��ìd�òjô� . א�Ã_ÁAî�א�



D'après `Abd - Allâh ibn 
'Abû 'Awfâ (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), Nous 
voyagions en compagnie de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
alors qu'il était en jeûne. 
Quand le soleil disparut 

dans l'horizon, il dit à un 
homme: "O tel! Descend (de 

ta monture) et prépare - 
nous une tisane". - "O 

Envoyé d'ALLAH, lui dit 
l'homme, si tu attends le 
soir?". - "Descend, lui 



répéta - t - il, et prépare - 
nous une tisane". - "Mais il 
fait encore jour", répliqua 

l'homme. - "Descend et 
prépare - nous la tisane", 

rétorqua le Prophète. 
L'homme alors descendit, et 
exécuta l'ordre du Prophète 
(pbAsl) qui dit, en désignant 
l'est de la main: "Lorsque 

vous voyez la nuit venir de ce 
côté, il est temps que le 

jeûneur rompe son jeûne". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ñlø�ô9א��óYÁ�Kì�òhî��ì·KìBÃAì	�îhìì¹
ì�ô8א��ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ�K

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�אì¤�
�î·òI¿��óYîBì��k¿Aì�îYÁ:Ã>íEÃA¿��îgÀ�íWì�¿��ìY¿:Ã�¿�
�ð¥jíD¿��íiô�òI¿��¾�Kì��k¿Aì�îYÁ:Ã>íEÃA¿��îWÁ�ì��îg¿�

�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�¥ì¹ìא
ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�ðUEÁ�  . 



D'après le Compagnon 
Salmân ibn `Amir Ad - 
Dabbî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Rompez votre 
jeûne avec des dattes faute 

de quoi vous pouvez boire de 
l'eau, l'eau est purifiant". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ì·K¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥



�¾�Kì�¿�í¥�k¿Aì�ìl4Aì8í��î·¿��ìfî�¿��íYÁ:Ã>í�
�î·òI¿��ðא�ìYîEìBí�¿��ð�Kì�¿�í¥�îhÀ@ì��îg¿��î·òI¿�
�îhÁ��¾א�ìjì�ì��Kì�ì��ðא�ìYîEìBí��îhÀ@ì��îg¿�

�¾�Kì��.�jí�¿��í̧ £ìאì£í¹�ì¹א¿��õ»ÁXÁ�îYø�ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥א
�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), "Pour 

rompre son jeûne avant 
d'accomplir la prière (de 

maghrib), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) prenait 



des dattes fraîches faute de 
quoi, il prenait quelques - 
unes sèches. Si enfin, il 

manquait complètement de 
dattes, il humait quelques 

gorgées d'eau". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
 

223 - Le devoir d'ordonner 
au jeûneur de préserver sa 

langue et ses autres organes 
de tous les actes interdits 



ainsi que des injures et 
autres grossièretés 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�"�:¿��îgÀ�ÁWì�¿��ò¶îjìq�í¶îjì��ì·K¿��אì¤�u�
ì¹�îOÀ�îYì�t�î¹¿��ðWì�¿��íiô�Kì	�î·òI¿��îLì�î8ì��

�îfÀ?ìEÃA¿��íi¿Aì�K¿��:ø���ðgÁoKìq�l�.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Le jeûneur doit 
s'abstenir des propos 

indécents et des 
vociférations. Injurié ou 

combattu, il n'a qu'à dire: 
(Je jeûne)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�õlÁ�ôCא��ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�îìWì��îg¿��îhì�



�ÁiRAÁ��ì[îE¿A¿��ÁiÁ��ìfìBì<Ãא�ì¹�ò¥¹õZא��ìµîj¿�
�íiìא�ìYì
ì¹�íiì�Kì<¿��ììWì��î·¿��lÁ��½Mì�Kì��!�"

õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "ALLAH ne s'intéresse 
pas à ce que vous vous privez 
de nourriture et de boisson 

tant que vous persistez à 
mentir et à proférer de faux 

témoignages". 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

224 - Quelques questions se 
rapportant au jeûne 

 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��"�:
�ì�òYì
�î¹¿��ìf¿�¿G¿��îgÀ�íWì�¿��ìlÁ�ì��אì¤�
�í̧ K¿?ì	ì¹�íiRAא��íiìBì<Ã�¿��KìBô�òI¿��íiì�îjìq�ôgÁ�íEÃA¿�

�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Si un jeûneur mange 
ou boit par mégarde qu'il 
poursuive son jeûne. C'est 

ALLAH qui l'a nourri et l'a 
abreuvé". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

ìq�òhî��Á_EÁ?¿��îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�
�ìµK¿��:�NÃAÀ��:�lÁ�îYÁ�î�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�



�ìµK¿��؟�Á�jípíjÃא��îhì�"�:�ì�jípíjÃא��îbÁ�î	¿�
òaÁ�Kìq�îbÁ�Kì�ì¹��lÁ�îf4Aì�ì¹t��ìhîEì�א

"�.���¿·î��ì·jÀ@ì�KïBÁoKìq�t	ò³Kì7îCÁ�î��tא
¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�ìµK�ì¹ì¥א
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après Laqît ibn Sabra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Je demandai à l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) de 
m'informer au sujet des 

ablutions mineures. Il me 



répondit: "Fais les pleines 
ablutions, fais pénétrer l'eau 

entre les doigts et rejette 
l'eau par les narines autant 
que possible à moins que tu 

ne sois en jeûne". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�



íCí��ìjí�ì¹�íYî�¿>Ãא��íiÀ�ò¥îWí��gA	¹�îhÁ��ðL
�í¶jí8ì�ì¹�ífÁ�ì�î=ì��ôgí��ÁiÁAî�¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  .

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "L'aube 

surprenait l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) en état 

d'impureté dû aux rapports 
charnels avec ses femmes. Il 

faisait ses ablutions 
majeures et jeûnait". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�ø¶À�ì¹�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�Kì�¿�K¿��KìBíDîCì�:�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

�òYîE¿��îhÁ��Kï�íCí��íUÁ�î8í��gA	¹�iEA�Äא
�í¶jí8ì��ôgí��ógÃAí��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `A'icha et 'Umm 
Salama (qu'ALLAH soit 

satisfait d'elles), "Le 
Prophète (pbAsl) se trouvait 
en état d'impureté dû aux 

rapports charnels entrepris 
avec ses femmes et non pas à 



la suite d'un rêve nocturne, 
et ensuite, il (se lavait et) 

jeûnait". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

225 - Le mérite de jeûner les 
mois de Mouharram 

(premier mois de l'année 
lunaire), de Cha'bàn, ainsi 

que les mois sacrés 
 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�"�:î<ì��ò¶KìEø8א��ífì9Ã�¿��íYîDì
�ì·Kì9ì�ì¥�ìW
ô8א��ífì9Ã�¿�ì¹�í¶ôYì�íBÃא��ÁiRAא�u�ìWî<ì��Á�

ìq�ÁMì9�òY¿>Ãא�u�òfîERAא��À��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  .
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Le meilleur 
jeûne, après le Ramadân, est 

celui de cha`bân; et la 



meilleure prière, après la 
prière obligatoire, est celle 

de la nuit". 
(Transmis par Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��îhÀ@ì��îg¿�
íiô�òI¿��ì·Kì�î<ì
�îhÁ��ìYì�Ã�¿��óYîDì
�îhÁ��í¶jí8ì��

�íiRAÀ��ì·Kì�î<ì
�ì¶jí8ì��ì·K¿��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:
��ì·Kì�î<ì
�í¶jí8ì��ì·K¿�tEÁA¿��u�.��ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) ne jeûnait guère 
autant qu'il le faisait en 

cha`bân. Il jeûnait ce mois 
en entier - ou suivant une 

variante: Il le jeûnait 
presque en entier". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�KìDEÁ�¿��îhì�ÁMôEÁAÁ�Kì�Ãא��¿Mì�EÁ�í��îhìì¹−�î¹¿��
�KìDøBì−�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�kì�¿��íiô�¿��



î<ì��í̧ Kì�¿G¿��ìd¿A¿:îא��ôgí��gA	¹�iEA�Äא�ìW
�¾MìCì	−�íií�ì�îEì�ì¹�íiÀ�Kì��î�ìYôEì=ì��îW¿�ì¹�−�
�ìµK¿?¿��:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ìµK¿��؟�lÁCÀ�òYî<ì��Kì�¿��gA	¹�"�:�îhì�ì¹
�¿�Kì�א�õlÁAÁ�Kì�Ã�א�»ÁXR�:��ìµK¿�"�.��ìNî�¿�؟�

ì¶Kì�א�eí�î�Á�t�òµô¹�.�ìµK¿��"�:�KìB¿�
ì��ìNîCÀ��îW¿�ì¹�´ìYôE¿��؟�ÁMì�îEìDÃא��ìhì��"�ìµK¿�

�:��eí�Ã�ì¥K¿��íXîCí��Kï�Kì<¿��NÃA¿�¿��Kì�t�



�ófîE¿AÁ��.�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
�gA	¹�iEA�"�:�eì�Ã>ì��Nî�ôXì�"�!�ôgí�
�ìµK¿��"�:�îhÁ��Kï�îjì�ì¹�òYî�ô8א��ìYîDì
�îgíq

�óYîDì
�øfÀ��.�"�ìµK¿��:�lÁ��ô·òI¿��lÁ�î£ò¦
¼�ôjÀ��.��ìµK¿��"�:�òhîEì�îjì��îgíq�.�"�ìµK¿��:

�lÁ�î£ò¦�.�ìµK¿��"�:ì��îgíqu�ó¶Kô�¿��¿Mì��.�"
�ìµK¿��:�lÁ�î£ò¦�.�ìµK¿��"�:�ò¶íYí�Ãא��îhÁ��îgíq
�Ã́ íYîא�ì¹�,�Ã́ íYîא�ì¹�ò¶íYí�Ãא��îhÁ��îgíq�,�îgíq



�Ã́ íYîא�ì¹�ò¶íYí�Ãא��îhÁ��,�.�"�ÁiÁ<Á�Kìq¿GÁ��ìµK¿�ì¹
ôא��uìDôBì9¿��Á��KìD¿Aì	î¥¿��ôgí��K�.�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�ì£í¹אì£�.�ì¹�"�òYî�ô8א��íYîDì
�:�"í·Kì9ì�ì¥  . 
D'après Mujîba Al - 

Bâhiliyya , Son père - ou 
suivant une variante: son 
oncle - était allé retrouver 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
après un an d'absence. Mais 
il fut tellement changé qu'il 

devint méconnaissable. - 
"Ne m'as - tu pas reconnu, ô 



Envoyé d'ALLAH?". Et le 
Prophète de s'étonner: 

"Mais non! Qui est - ce?". - 
"Je suis Al - Bâhilî qui s'est 
rendu chez toi l'an passé". - 

"Tu étais de bonne 
apparence, que t'est - il 

arrivé?". - "Depuis que je 
t'ai quitté, je n'ai goûté à 

aucun repas avant le 
crépuscule". - "C'est une 
mortification que tu t'es 
imposée!", lui répondit 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl). 



Puis il poursuivit: "Jeûne le 
mois de la constance (c. - à - 
d. Ramadân), et un jour par 

mois". - "Je peux encore 
mieux", lui dit - il. - "Jeûne 
alors deux jours par mois". - 
"Je peux encore mieux". - 
"Jeûne donc trois jours par 

mois". - "Mais je peux 
mieux". - "Observe donc le 
jeûne les mois sacrés tout en 
rompant le jeûne", répéta le 
Prophète à trois reprises. Il 



fit signe en enjoignant ses 
doigts et en les disjoignant. 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 
226 - Le mérite du jeûne et 
autres actions de bien dans 

les dix premiers jours du 
mois de Dhoulhijja (12e 

mois lunaire) 
 
ì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhì�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁp

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�gA	¹�"�:�íUÁ�Kô8א��ífìBì<Ãא��ó¶Kô�¿��îhÁ��Kì�
Á̧�א ÁXì��îhÁ��ÁiRAא��k¿���õLì�¿��KìDEÁ�t�ò¶Kô�

�"�òYî7ì<Ãא��ì¶Kô�¿��lÁCî<ì��.�אjÀ�K¿��:�ìµjí	ì¥�Kì�
ì¹�ÁiRAא�tא�òfEÁ�ì	�lÁ��í£KìDÁ�Ãא���ìµK¿��؟�ÁiRA�
�"�:ì¹t��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��í£KìDÁ�Ãא��t�

�îaÁ�îYì��îg¿A¿��ÁiÁ�Kì�ì¹�ÁiÁ�Ã>ìCÁ��ì ìYì��ðfí�ì¥
�¾�îlì7Á��¿eÁ�ì¤�îhÁ��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "L'œuvre pie 
accomplie pendant la 

première décade de dhul - 
hijja l'emporte auprès 

d'ALLAH sur toute autre 
bonne action". - "L'emporte 

- t - elle sur le jihad, ô 
Envoyé d'ALLAH?", 

objectèrent les fidèles. - 
"Oui, répondit - il, à moins 

que ce ne soit un homme qui 
part pour le jihad et y perd 

vie et biens (c. - à - d. trouve 



la mort sur le champ de 
bataille)". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

227 - Le mérite du jeûne du 
jour de 'Arafa (9e jour de 
Dhou l-hijja) ainsi que le 

jeûne des neuvième et 
dixième jours de 

Mouharram 
 

ì�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îh�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìfÁ�í	



�gA	¹�:�ìµK¿��¿M¿�ìYì�ò¶îjìq�îhì�"�:�íY4>¿@í�
�¿MìEÁ�Kì�Ãא�ì¹�¿MìEÁpKìBÃא��¿MìCô��ðgÁAî"�.�א�í��í̧ ¥ì¹ìא  

. 
D'après 'Abû Qatâda 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), On a interrogé l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) au sujet 

du jeûne du jour de 
"`Arafa", il répondit: "Il 
absout les péchés commis 
durant l'année passée et 

l'année en cours". 
(Transmis par Muslim) 



�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�gA	¹�iEA�

�ÁiÁ�KìEÁ8Á��ìYì�¿�ì¹�ìא�ì¥jí
Kì�ì¶îjì��ì¶Kìq�.
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a jeûné le jour de 
"`Achûrâ'" et a ordonné 

qu'on le jeûne". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�ìµK¿?¿��ìא�ì¥jí
Kì�ò¶îjì��ò¶KìEÁq�îhì�ìfÁ�í	�:

�"�¿MìEÁpKìBÃא��¿MìCô��"ðgÁAî�.��íY4>¿@í�א�í��í̧ ¥ì¹ìא  
. 

D'après 'Abû Qatâda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), On a demandé à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



le mérite de jeûner le jour de 
"`Achûrâ'". Et le Prophète 
de répondre: "Quiconque y 

observe le jeûne verra 
absous ses péchés de l'année 

dernière". (Transmis par 
Muslim) 

�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:�ófÁ�K¿��k¿���NEÁ?ì��îhÁ�¿�
t�ìaÁ	Kôא���ôhì�jíq�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Si ALLAH 
me prête vie jusqu'à l'an 
prochain, je jeûnerai le 

neuvième jour de 
Muharram". 

(Transmis par Muslim) 
 

228 - Où il est bon de jeûner 
six jours de chawwàl 

 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì�jõ�¿��lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:�îhÁ��Kö�Á	�íiì<ì�î�¿��ôgí��ì·Kì9ì�ì¥�ì¶Kìq�îhì�
ì
�òYî�ôWא��ò¶KìEÁ8¿��ì·K¿��óµאôj�.�"�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après 'Abû 'Ayyûb 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Le mérite de 
jeûner le Ramadân suivi de 

six jours de chawwâl 



équivaut à celui de jeûner 
toute sa vie". (Transmis par 

Muslim) 
 

229 - Où il est bon de jeûner 
les lundis et les jeudis 

 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îhì
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

îhì�ò¶îjìq��ò¶îjì�א�ìfÁ�í	t�ìµK¿?¿��òhîEìCî��"�:



�î¹¿��íNî�Á<í��ð¶îjì�ì¹�ÁiEÁ��í�îWÁ�í¹�ð¶îjì��¿eÁ�ì¤
�ÁiEÁ��ôl¿Aì�ìµòZî�À��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Qatâda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), On a demandé à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
le mérite du jeûne du lundi. 
Il répondit: "C'est le jour où 

je suis né, le jour où 
(ALLAH) m'a envoyé 

(comme Prophète) et le jour 
où l'on m'a révélé (le 

Coran)". 



(Transmis par Muslim) 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥

íµKìBî��ì¶îjì�אíªìYî<í�t�א:�"�t�òhîEìCî�
�lÁAìBì�ìªìYî<í��î·¿��õLÁ�ÀG¿��ò[EÁBì�Ãא�ì¹

�Kì�¿�ì¹�ðgÁoKìq�.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
�ðhì�ì��ðO�ÁWì��.�òYîEì=Á��ðgÁAî�í��í̧ ì¹ì¥ì¹א

ò¶îjô8א��òYÃ�Á¤ . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "On soumettra 

(à ALLAH) le registre des 
œuvres le lundi et le jeudi, et 
j'aime être en jeûne quand 
mon œuvre sera soumise à 

ALLAH". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

�ºôYì�ì¶îjìq�אì�ì��gA	¹t�òhîEìCî�



�ò[EÁBì�Ãא�ì¹�.ÁXÁ�îYøא���í̧ :�«õ�ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥א
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) tenait toujours à 

jeûner le lundi et le jeudi". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
230 - Où il est bon de jeûner 

trois jours par mois 
 



Le mieux est de les jeûner 
dans les trois jours de la 
pleine lune («les nuits 

blanches») à savoir les 13e, 
14e et 15e jours du mois 

lunaire. On dit ailleurs: «Les 
12e, 13e et 14e jours». Mais 
la version la plus sûre et la 

plus connue est la première. 
�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�:�iEA�Äא�kAq�lÁAEÁAì��lÁ�Kìqî¹¿�
ì�Á��gA	¹u�¾��:ì��ò¶KìEÁqu�îhÁ��ó¶Kô�¿��ÁMì�



�kì�õ9א��îlì�ì<Ã�ì¥ì¹�óYîDì
�øfÀ��.�ìYÁ�¹À��î·¿�ì¹
�ì¶Kì�¿��î·¿��ìfî�¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Mon ami confidentiel 
(l'Envoyé d'ALLAH) (pbAsl) 
m'a recommandé de jeûner 
trois jours par mois, de faire 

les deux rak`a de duhâ et 
une rak`a impaire avant de 

se coucher". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



ì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��îhìì¹�íiîC
�ìµK¿��:�Äא�kAq�lÁ�EÁ�ì��lÁ�Kìqî¹¿�

ì�Á��gA	¹�iEAu�Kì��ôhíDìì£¿��îh¿��¾�
�Nî7Á�:ì��ò¶KìEÁ8Á�u�øfÀ��îhÁ��ó¶Kô�¿��ÁMì�
�óYîDì
�.ìqì¹u�kì�õ9א��Á��؛¿GÁ�ì¹t�ì¶Kì�¿��

�ìYÁ�¹À��kô�ì��.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Ad - Dardâ' 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Mon bien - aimé (le 
Prophète) (pbAsl) m'a fait 



une triple recommandation à 
laquelle je me plierais ma vie 

durant: jeûner trois jours 
par mois, faire la prière de 

duhâ et faire une rak`a 
impaire avant de se 

coucher". 
(Transmis par Muslim) 

ì¹�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhì
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��:�í¶îjìq



ì�u�òYî�ôWא��í¶îjìq�óYîDì
�øfÀ��îhÁ��ó¶Kô�¿��ÁMì�
�íiRAÀ��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le jeûne de 

trois jours par mois 
correspond à un jeûne 

éternel". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�îN¿�¿Gì	�KìDô�¿��¿Mô�ò¹ìWì<Ãא��¿�ì¤Kì<í��îhìì¹
�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�:�íµjí	ì¥�ì·K¿�¿�

�îhÁ��í¶jí8ì��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא�
ì��óYîDì
�øfÀ�u�îN¿�K¿��؟�ó¶Kô�¿��¿Mì��:�îgì<ì��.
�NÃAÀ?¿��:�؟�í¶jí8ì��ì·K¿��òYîDô7א��ø»¿��îhÁ�
�îN¿�K¿��:�òYîDô7א��ø»¿��îhÁ��lÁ�Kì�í��îhÀ@ì��îg¿�

�í¶jí8ì��.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Mu`âdha Al - 

`Adawiyya (qu'ALLAH soit 
satisfait d'elle), Elle a 



demandé à `A'icha 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle): "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) jeûnait - il trois jours 

par mois?". - "Oui", 
répondit `A'icha. - 

"Lesquels?", reprenait 
Mu`âdha. Et `A'icha de 

répondre: "Il ne s'en 
souciait pas". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹�:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�"�:ì��òYîDô7א��îhÁ��NîBíq�אì¤�u�îgí8¿��Kï�
ì�u�ì[îBì�ì¹�¿�ìYî7ì�ìaì�î¥¿�ì¹�¿�ìYî7ì�ì�

�¿�ìYî7ì�.�"Á�îYøא���í̧ :�õ»ÁX�ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥א
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque tu 
veux jeûner trois jours par 
mois, fais qu'ils soient le 



treize, le quatorze et le 
quinze". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·Kì�ÃAÁ��òhî��¿�ì£Kì�¿��
�ìµK¿��íiîCì�:�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

�ò̂ EÁ�Ãא��ò¶Kô�¿��ò¶KìEÁ8Á��Kì�íYí�ÃGì��gA	¹�iEA
�:ì�u�ì[îBì�ì¹�¿�ìYî7ì�ìaì�î¥¿�ì¹�¿�ìYî7ì�ì�

�¿�ìYî7ì�.ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Qatâda ibn Milhân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) nous ordonnait de 
jeûner les jours blancs: le 

treize, le quatorze et le 
quinze". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��:�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

�gA	¹�iEAt�lÁ��ò̂ EÁ�Ãא��ì¶Kô�¿��íYÁ:Ã>í��
ì¹�óYì9ì�t�óY¿>ì	��.�¾£KìCî	òIÁ��õlÁoKì�ôCא��í̧ ¥ì¹ìא

óhì�ì� . 



D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) tenait au jeûne des 
jours blancs même quand il 

était en voyage". 
(Transmis par An - Nasâ'î) 

 
231 - Le mérite de celui qui 
assure au jeûneur le repas 

de rupture du jeûne. Le 
mérite du jeûneur qui fait 

partager son repas aux 
autres. Les bénédictions que 



doit dire l'hôte pour celui qui 
le fait manger chez lui 

 
Ãא��¾WÁ�Kì��òhî��ÁWî�ì¦�îhì�íiRAא��ìlÁpì¥�ñlÁCìDí�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì
�ìµK¿��"�:�ífî�Á��íi¿��ì·K¿��KïBÁoKìq�ìYR:¿��îhì�

�íiô�¿��ìYîE¿��Á̧ òYî�¿�t�òYî�¿��îhÁ��í]À?îCì��
�ð�îlì
�ògÁoKô8א��.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�:ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 



D'après Zayd ibn Khâlid Al - 
Juhanî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 
offre à un fidèle de quoi 

rompre son jeûne, aura la 
même récompense que celui 

- ci sans pour autant que 
celle du jeûneur soit 

diminuée". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

�ì¥KìBÁ¿�א�ø¶À��îhìì¹t�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁMô�ò¥Kì8î�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìDîCì



�ìµK¿?¿��Kï�Kì<¿��ÁiîE¿���îNì�ôW¿?¿��KìDîE¿Aì�ìfì�ì£
�:�lÁAÀ��.�îN¿�K¿?¿��:�½MìBÁoKìq�lø���؛�ìµK¿?¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
Kô8א��ô·�ìBÃא��ÁiîE¿Aì�l4Aì8í��ìgÁou�אì¤��ÀM¿@Áo

í̧��kô�ì��jÀ�ìYÃ>ìא� ìWîCÁ�ìfÁ�À��.�"�KìBô�í¥ì¹
�ìµK¿��"�:�אjí<ì�î7ì��kô�ì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 
D'après 'Umm `Umâra Al - 
'Ansâriyya (qu'ALLAH soit 
satisfait d'elle), Le Prophète 



(pbAsl) entra chez elle, elle 
lui donna à manger, et il lui 
dit: "Mange". - "Je jeûne", 

lui répondit - elle. - "Les 
anges, reprit - il, prient pour 
le jeûneur quand on mange 

chez lui jusqu'à la fin du 
repas - ou suivant une 

variante: jusqu'à 
l'assouvissement". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
îhìì¹ l18 �ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿�
�k¿���ì�Kì��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא�



�ì�Kì�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�í�òhî��ÁWî<ì	
�ìµK¿��ôgí��ìf¿�¿G¿��¾Nî�ì¦ì¹�óZî�í�Á��:�õlÁ�ôCא�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�ìY¿:Ã�¿�

�îgÀ@ì�Kì<¿��ìf¿�¿�ì¹�ì·jíBÁoKô8א��îgÀ�ìWîCÁ
îgÀ@îE¿Aì�א�tìBÃא�îNRAìqì¹�í¥אìYî�u�ÀM¿@Áo�.�"

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Le 
Prophète (pbAsl) s'était 

rendu chez Sa`d ibn `Ubâda 



(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) qui lui apporta du pain 

et de l'huile. Lorsque le 
Prophète (pbAsl) termina, il 
dit: "Que les fidèles rompent 
leur jeûne chez vous, que les 
pieux prennent part à votre 
nourriture et que les anges 

prient pour vous". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

10-Le livre de la retraite 
spirituelle 



 
232 - La retraite de 

contemplation [I'tikàf] 
 

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhì�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

ì¹א�ìYÁ��îhÁ�¹t	gA��ícÁ@ì�î<ì�א�ìYî7ì<Ã�א
�ì·Kì9ì�ì¥�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) se livrait à la retraite 
spirituelle pendant la 

dernière décade de 
Ramadân". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
Äא�kAq�ícÁ@ì�î<ì��ì·K¿��gA	¹�iEA�
ì¹א�ìYÁ��îhÁ�ì·Kì9ì�ì¥��kô�ì�tא�ìYî7ì<Ã�א

�íiíא�ì¹î¦¿��ìc¿@ì�îí̧�א�íiRA��k¿�Kì<ì��ôgí�א KR�ìjì�
�Á̧ ÁWî<ì��îhÁ��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Sa vie 
durant, le Prophète (pbAsl) 
faisait la retraite spirituelle 
pendant la dernière décade 
de Ramadân. Ses femmes 
observaient cette pratique 

même après sa mort". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�gA	¹�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��ì·K¿�



î<ì��ó¶Kô�¿��¿�ìYì7ì�ì·Kì9ì�ì¥�øfÀ��lÁ��ícÁ@ì�
�ÁiEÁ��ì̂ Á�À��»ÁXRא��í¶Kì<Ãא��ì·K¿��KôB¿A¿�

�Kï�îjì��ìh�òYî7Á�ìc¿@ì�î�õ»ò¥Kì.�אí�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  
. 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) 

faisait une retraite spirituelle 
pendant la dernière décade 
de Ramadân. Seule l'année 

où il mourut, a témoigné 



d'une retraite de deux 
décades". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

11-Le livre du pèlerinage 
 

233 - Le livre du pèlerinage 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ò§KôCא��k¿Aì�ÁiRAÁ�ì¹

îEì�Ãא��õPÁ�EÁ�ì	�ÁiîE¿�ò��ìK¿:ì�î	א�òhì��ÁNu�
ì.ÁB¿�Kì<Ãא��òhì�÷lÁC¿��ìiRAא��ô·òI¿��ìY¿>¿��îhì�ì¹ 

. 



ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
c'est un devoir envers 

ALLAH pour les gens qui 
ont les moyens, d'aller faire 
le pèlerinage de la Maison. 
Et quiconque ne croit pas... 
ALLAH Se passe largement 

des mondes". (3:97). 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

k¿Aì��ó[îBì�u	ìlÁCí�tî�א"��í¶�:�Á�ì£KìDì




�î·¿�t��ìi¿���t�íµjí	ì¥�אïWôBì�í��ô·¿�ì¹�íiRAא��
ô8א��ò¶K¿�ò�ì¹�ÁiRAא�u�øPì�ì¹�Á�K¿�ôZא��Á�Kì��ò�ì¹�Á�

�ì·Kì9ì�ì¥�ò¶îjìqì¹�ÁNîEì�Ãא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  .
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "L'islam est 
bâti sur cinq (piliers): le 
témoignage qu'il n'y a 
d'autre divinité à part 

ALLAH et que 
MUHAMMAD est Son 



serviteur et Son envoyé, 
l'acquittement de la prière, le 

versement de la Zakâ, 
l'accomplissement du hajj et 

le jeûne de Ramadân". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCì�¿:ì�
�ìµK¿?¿��gA	¹�"�:�ìªìY¿��îW¿��í§KôCא��KìDõ�¿�

�jõ�íא�¿��ôPì�Ãא��îgÀ@îE¿Aì�íiRAא��.�"�ìµK¿?¿�



�ðfí�ì¥�:�؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��ó¶Kì�ôfÀ�¿�
ì��KìD¿�K¿��kô�ì��ìN¿@ì�¿�u�Kï��.�ìµK¿?¿�
EA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�gA	¹�i�"�:

�îgí�î<¿:ì�î	א�KìB¿�ì¹�îNì�ì�ìj¿��îgì<ì��NÃAÀ��îj¿��"
�ìµK¿��ôgí��"�:�KìBô�òI¿��îgÀ@í�Ã�ìYì��Kì��lÁ�¹í¥ì¤

�îgòDÁא�ìHí	�Á�ìYî�¿@Á��îgÀ@¿Aî�¿��ì·K¿��îhì��¿e¿Aì�
Á�îא�ì¹u�אì¤òI¿��îgòDÁoKìEÁ�î�¿��k¿Aì�îgòDÁ�

Kì��íiîCÁ��אjí�ÃG¿��¾�îlì7Á��îgÀ@í�îYì�¿��îgí�î<¿:ì�î	א�



�í̧ jíìW¿��¾�îlì
�îhì�îgÀ@í�îEìDì��אì¤ò�ì¹�.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) nous exhorta un jour 

en ces termes: "ALLAH 
vous a prescrit le hajj, 

accomplissez - le donc". Un 
homme demanda alors: 

"Doit - on le faire chaque 
année, ô Envoyé 

d'ALLAH?". L'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) garda le 
silence jusqu'à ce que 

l'homme eût posé la question 
pour la troisième fois. - "Si 
j'avais dit: oui, répondit - il 

enfin, le hajj aurait été 
obligatoire, et vous ne 

l'auriez pas pu faire". Puis il 
poursuivit: "Laissez - moi 
(sans trop de questions) 

comme je vous laisse, car 
ceux qui vous ont précédés 

ont péri à cause de 
l'abondance des questions 



qu'ils posaient à leurs 
Prophètes. Lorsque je vous 
demande de faire quelque 
chose, faites - la dans la 
mesure où elle vous est 

possible, et si je vous interdis 
quelque chose, abstenez - 

vous - en". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìfÁ�í	
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��:�õ»¿�

òfìBì<Ãא��ìµK¿��؟�ífì9Ã�¿���"�:�ÁiRA�¿KÁ��ð·Kì,�



�ÁiÁ�jí	ì¥ì¹�.�"�ìfEÁ��:�ìµK¿��؟�אì¤Kì��ôgí��"�:
�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��í£KìDÁ�Ãא��.�"�ìfEÁ��:�ôgí�

�ìµK¿��؟�אì¤Kì��"�:�ð¥¹íYî�ì��÷Pì��.�"�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�"�.�í¥¹íYî�ìBÃא��:�"�»ÁXRא��ìjí�t�

�íií�Á�Kìq�íLÁ@ì�îYì�¼MìEÁ8î<ì��ÁiEÁ�  
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), On a demandé au 

Prophète (pbAsl): "Quelle 
est la meilleure des 

œuvres?". - "La foi en 



ALLAH et en Son envoyé", 
répondit - il. - "Ensuite?", 
reprit - on. - "Le jihad". - 

"Ensuite?". - "Le hajj 
pieusement accompli". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�Nî<ÁBì	
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�íµjÀ?ì��"�:�îg¿�ì¹�îOÀ�îYì��îg¿A¿��ôPì��îhì�



�íiõ�À��íiî�ìW¿�ì¹�ò¶îjìE¿��ìaì�ì¥�îdí�Ã>ì��.�"�ðd¿>ô�í�
¿AìÁiîE  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Quiconque accomplit le 

hajj tout en s'abstenant de 
tout acte impudique et de 
tout péché, reviendra tel 
qu'il était au jour de sa 

naissance". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�À�ìYîBí<Ãא�

�õPì�Ãא�ì¹�KìBíDìCîEì��KìBÁ��½�ì¥KR>¿��Á�ìYîBí<Ãא��k¿��
��ðא�ìZì��íi¿��ì[îE¿��í¥¹íYî�ìBÃא�t�ÀMôCì�Ãא���.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "D'une `umra 



à l'autre, les péchés 
intermédiaires s'effacent. Un 

hajj pieusement accompli 
n'a d'autre récompense que 

le Paradis". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
ìì¹�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îh�:

�NÃAÀ��:�ì£KìDÁ�Ãא��ºìYì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
¿�¿��òfìBì<Ãא��ìfì9Ã�¿�u�ìµK¿?¿��؟�íWÁ�Kì�í���"�:



�Á£KìDÁ�Ãא��ífì9Ã�¿��ôhÀ@¿��:�ð¥¹íYî�ì��÷Pì��.�"
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), J'ai 
demandé: "O Envoyé 

d'ALLAH! Le jihad est la 
meilleure des œuvres! (Nous 

les femmes), pourquoi ne 
combattrons - nous pas?". - 

"Le meilleur jihad (pour 
vous), répondit - il, est le hajj 

pieusement accompli". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



ìDîCìì¹�K�)�¿Mì7ÁoKì�(�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�"�:�ó¶îjì��îhÁ��Kì�

�îhÁ��אïWî�ì�ÁiEÁ��íiRAא��ìdÁ�î<í��î·¿��îhÁ��ìYì�Ã�¿�
�¿M¿�ìYì�ò¶îjì��îhÁ��ò¥KôCא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Au 
jour de "`Arafa", ALLAH 

affranchit de l'Enfer autant 
plus de Serviteurs qu'Il ne le 

fait en aucun autre jour". 



(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��"�:

½�ìYîBí�¼Mô�ì��íµÁWî<ì��ì·Kì9ì�ì¥�lÁ��−�î¹¿��
�lÁ<ì��¼Mô�ì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Une `umra accomplie 
au Ramadân, équivaut à un 



hajj (accompli en ma 
compagnie)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ó§Kô�ì�òhîא��(�îN¿�K¿��¼�¿�ìYîא��ô·¿��:
�k¿Aì�ÁiRAא��¿Mì9�òY¿��ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�Kï�îEì
�lÁ�¿��îN¿�ì¥î£¿��øPì�Ãא��lÁ��Á̧ Á£Kì�Á

k¿Aì�א�ôYא�ÁM¿AÁ��õPí�¿G¿�¿�ïÐÁ�¿�tא��íNí�î�ì��
�ìµK¿��؟�íiîCì�"�:�îgì<ì��.�"í�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), Une femme demanda au 
Prophète (pbAsl): "O 

Envoyé d'ALLAH! Le hajj 
fut prescrit alors que mon 

père était devenu un vieillard 
ne pouvant même pas se 

maintenir sur sa monture. 
Pourrai - je accomplir le hajj 

à sa place?". - "Oui", 
répondit - il. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì�òhî��Á_EÁ?¿��îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��kì�¿��íiô�¿�

�ìµK¿?¿��.�ðÐÁ�¿��ðVîEì
�lÁ�¿��ô·�t�íaEÁ:ì�î�ì��
ì¹�ôPì�Ãא�tא�ì¹�¿�ìYîBí<Ã�t�ìhì<R;א���.�ìµK¿��:

�"�îYÁBì�îîhì��eEÁ�¿�ì¹א�ôPí��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�:�ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì� . 

D'après Laqît ibn `Amir 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Je vins trouver le 



Prophète (pbAsl) et lui dit: 
"Mon père est un vieillard 

qui ne peut accomplir ni hajj 
ni 'umra ni même supporter 
le voyage". - "Accomplis le 
hajj, lui répondit - il, et fais 

la `umra à sa place". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
ì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìW�òZì��òhî��ÁLÁoKô�îhì�א�ì¹�íiîC

�ìµK¿��.�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��lÁ��ôPí�
�òאì£ìjÃא��ÁMô�ì��lÁ��gA	¹�iEA�Äא



�ì.ÁCÁ	�òaî�ì	�íhîא��Kì�¿�ì¹�.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  
. 

D'après As - Sâ'ib ibn Yazîd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "J'avais sept ans quand 
on m'emmena faire le hajj 
d'adieu en compagnie de 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl)".
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�Kï�Ã�ì¥�ìlÁ?¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא�



�ìµK¿?¿��Á�Kì�î¹ôY�KÁ��"�:�؟�í¶îj¿?Ãא��îhì��"�אjÀ�K¿�
�:�ì·jíBÁAî�íBÃא��.�אjÀ�K¿��:�ìµK¿��؟�ìNî�¿��îhì�
�"�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�.�"�KöEÁ�ìq�½�¿�ìYîא��îNì<¿�ìY¿�

�îN¿�K¿?¿��:�ìµK¿��؟�÷Pì��אìXìDÁ�¿��"�:�îgì<ì�
�ðYî�¿��Áe¿�ì¹�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Le Prophète (pbAsl) 
rencontra un convoi dans un 

endroit nommé "Ar - 
Rawhâ'". - "Qui êtes - 



vous?", leur demanda - t - il. 
- "Des musulmans, 

répondirent - ils, et toi, qui 
es - tu?". - "Je suis l'Envoyé 
d'ALLAH". Une femme leva 

alors un garçon et le lui 
présenta en lui disant: "(Ce 
petit), doit - il accomplir le 

hajj?". - "Oui, lui répondit - 
il, et tu auras une 

récompense". 
(Transmis par Muslim) 



�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�k¿Aì�ôPì��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא�

�íiì�¿AÁא�ì¦�îNì�K¿�ì¹�ófî�ì¥�.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  
. 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) accomplit le hajj en 
enfourchant une monture 
qui portait en même temps 

son viatique". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��:ôCì�Á�ì¹�À�K¿@í�îNì�K¿��¹í¤ì¹�ÀM

א�ò¦Kì�ìBÃ��¿	ìjîא�¼K��lÁ�א�ÁMôEÁAÁ�Kì�Ã��jíBô�¿Gì�¿א�
�îN¿�ìZìC¿��ògÁ	אìjìBÃא��lÁ��¹אíYÁ�ô�ì��î·¿��"�:
î9¿��אjí=ì�î�ì��î·¿��ð¡KìCí��îgÀ@îE¿Aì�ì[îE¿�u�

�îgÀ@ø�ì¥�îhÁ��"�øPì�Ãא��ògÁ	אìjì��lÁ��.�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "`Ukâzh, Mijanna et 



Dhul - Majâz, étaient des 
foires préislamiques. Une 
fois convertis à l'islam, les 
hommes jugeaient illicite le 
commerce pendant la saison 
(du hajj) jusqu'à ce que ce 

verset fut révélé: Ce n'est pas 
un péché que d'aller en 

quête de quelque grâce de 
votre Seigneur. (2:198)". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

12-Le livre de la guerre 
sainte 



 
234 - Le mérite de la guerre 

sainte 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì.Á�òYî7íBÃא��אjÀAÁ�K¿�ì¹

�¼MR�K¿��îgÀ@ì�jÀAÁ�K¿?í��KìB¿��¼MR�K¿��אjíB¿Aîì¹א
�ì.Á?ô�íBÃא��ìaì��ìiRAא��ô·¿�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�íµKì�Á?Ãא��ígÀ@îE¿Aì�ìLÁ�À�
�kì��î·¿��jí�ìYÃ@ìא�ìì¹�îgÀ@¿��ð̧ îYÀ��ìjí�ì¹
�jõ�Áא�í��î·¿��kì�ìì¹�îgÀ@¿��ðYîEì��ìjí�ì¹�Kï�îEì




�îgí�î�¿�ì¹�íg¿Aî<ì��íiRAא�ì¹�îgÀ@¿��÷Yì
�ìjí�ì¹�Kï�îEì
t�
î<ì��ì·jíB¿A. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:K¿?Á�ì¹�K¼�K¿>Á��¹אíYÁ>îא�t�

�lÁ��îgÀ@Á�À>î�¿�ì¹�îgÀ@Áא�ìjî�¿GÁ��¹אíWÁ�Kì�ì¹
�ÁiRAא��òfEÁ�ì	. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îhÁ��ºìYì�î
�·ô�א�ìiRA�א
�îgíD¿��ô·¿GÁ��îgíD¿א�ìjî�¿�ì¹�îgíDì�À>î�¿��ì.ÁCÁ�îHíBÃא�

lÁ��ì·jÀAÁ�K¿?í��¿MôCì�Ãא��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�



�lÁ��Kù?ì��ÁiîE¿AìïWîא�ì¹�ì·jÀAì�Ã?í�ì¹�ì·jÀAí�Ã?ìE¿�
�òfEÁ�î�ì¹א�ò·�îYÀ?Ã�îhì�ì¹�tא��ì¥îjôא�Á�ì¹א

Á̧��îhÁ�א�ÁiRA��K¿	¹íYÁ7î�ì�îא� ÁWîDì<Á��k¿�î¹¿�
�ìjí��¿eÁ�ì¤ì¹�ÁiÁ��îgí�î<ì�Kì��»ÁXRא��îgÀ@Á<îEì�Á�

îj¿>Ãא����ígEÁ;ì<Ãא��íZ�.RAא��ìµK¿�ì¹�k¿�Kì<ì��íi�:t�
�íYîE¿��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ìhÁ��ì·¹íWÁK¿?Ãא��»òjì�î�ì�
�òfEÁ�ì	�lÁ��ì·¹íWÁ�Kì�íBÃא�ì¹�ò¥ìYô9א��lÁ�¹À�
�íiRAא��ìfô9¿��îgòDÁ�À>î�¿�ì¹�îgòDÁא�ìjî�¿GÁ��ÁiRAא�



�k¿Aì�îgòDÁ�À>î�¿�ì¹�îgòDÁא�ìjî�¿GÁ��ìh�ÁWÁ�Kì�íBÃא�
À�ì¹�¼Mì�ì¥ì£�ìh�ÁWÁK¿?Ãא�uì¹��íiRAא��ìWì

�ìh�ÁWÁ�Kì�íBÃא��íiRAא��ìfô9¿�ì¹�kìCî�í�Ãא�
�¾�Kì�ì¥ì£�KïBEÁ;ììh�ÁWÁ��ïYî�¿א�K¿?Ãא��k¿Aì
�íiîCÁ�¼�ìYÁ>î=ì�ì¹�¼MìBî�ì¥ì¹�ì·K¿�ì¹�א�íiRA��ï¥jÀ>¿א�

�KïBEÁ�ì¥. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�
í��¾�ì¥Kì�Á��k¿Aì�îgÀ@S�í£¿��îfì��îhÁ��îgÀ@EÁ�îC
ógEÁ�¿��¾א�ìXì 

�ì·¹íWÁ�Kì�í�ì¹�ÁiÁ�jí	ì¥ì¹�ÁiRA�KÁ��ì·jíCÁ�îHí�
�îgÀ@Á�À>î�¿�ì¹�îgÀ@Áא�ìjî�¿GÁ��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ�
�ì·jíB¿Aî<ì��îgí�îCÀ��î·ò��îgÀ@¿��ðYîEì��îgÀ@Á�ì¤
�¾�KôCì��îgÀ@ÃAÁ�îWí�ì¹�îgÀ@ì�jí�í¤�îgÀ@¿��îYÁ>î=ì�

�KìDÁ�î�ì��îhÁ��»òYî�ìא�t�ìhÁ�Kì�ì�ì¹�í¥KìDî�



�í¦îj¿>Ãא��¿eÁ�ì¤�ó·îWì�Á�KôCì��lÁ��¼Mì�øE¿�
�ìhÁ��ðYî8ì��KìDì�jõ�Á�í��ºìYî�À�ì¹�ígEÁ;ì<Ãא�
�ì.ÁCÁ�îHíBÃא��òYø7ì�ì¹�ðL�òY¿��ðUî�¿�ì¹�ÁiRAא��.

�í�Kì��lÁ�א�Á�Kì�Ã��½�ìÐÁ�¿��ì¹t½�ì¥jíDî7ìא  . 

Á£K��íO�Á£Kì��lÁ��òfî9¿�א�Kô�¿�ì¹tìDÁ�Ã�א
�ìYì8î�í��î·¿��îhÁ��íYì�Ã�¿G¿��.¿eÁ�ì¤�îhÁB¿�  : 

ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Combattez les associateurs 
sans exception, comme ils 

vous combattent sans 



exception. Et sachez 
qu'ALLAH est avec les 

pieux" (9:36). 
"Le combat vous a été 

prescrit alors qu'il vous est 
désagréable. Or, il se peut 
que vous ayez de l'aversion 

pour une chose alors qu'elle 
vous est un bien. Et il se peut 

que vous aimiez une chose 
alors qu'elle vous est 

mauvaise. C'est ALLAH qui 
sait, alors que vous ne savez 

pas". (2:216). 



"Légers ou lourds, lancez - 
vous au combat, et luttez 

avec vos biens et vos 
personnes dans le sentier 

d'ALLAH". (9:41). 
"Certes, ALLAH a acheté 

des croyants, leurs 
personnes et leurs biens en 

échange du Paradis. Ils 
combattent dans le sentier 

d'ALLAH: ils tuent, et ils se 
font tuer. C'est une promesse 
authentique qu'Il a prise sur 
Lui - même dans la Thora, 



l'Evangile et le Coran. Et 
qui est plus fidèle 
qu'ALLAH à son 

engagement? Réjouissez - 
vous donc de l'échange que 
vous avez fait: Et c'est là le 
très grand succès". (9:111). 
"Ne sont pas égaux ceux des 
croyants qui restent chez eux 
- sauf ceux qui ont quelque 

infirmité - et ceux qui luttent 
corps et biens dans le sentier 
d'ALLAH. ALLAH donne à 

ceux qui luttent corps et 



biens un grade d'excellence 
sur ceux qui restent chez 

eux. Et à chacun ALLAH a 
promis la meilleure 

récompense; et ALLAH a 
mis les combattants au - 

dessus des non combattants 
en leur accordant une 

rétribution immense; des 
grades de supériorité de Sa 
part ainsi qu'un pardon et 

une miséricorde. ALLAH est 
Pardonneur et 

Miséricordieux". (4:95 - 96).



"O vous qui avez cru! vous 
indiquerai - je un commerce 

qui vous sauvera d'un 
châtiment douloureux? Vous 
croyez en ALLAH et en Son 
messager et vous combattez 

avec vos biens et vos 
personnes dans le chemin 
d'ALLAH, et cela vous est 

bien meilleur, si vous saviez! 
Il vous pardonnera vos 

péchés et vous fera entrer 
dans des Jardins sous 

lesquels coulent les 



ruisseaux, et dans des 
demeures agréables dans les 

jardins d'Eden. Voilà 
l'énorme succès. Et Il vous 
accordera d'autres choses 

encore que vous aimez bien: 
un secours (venant) 

d'ALLAH et une victoire 
prochaine. Et annonce la 

bonne nouvelle aux 
croyants". (61:10 - 13). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìfÁ�í	



�gA	¹�:ìBì<Ãא��õ»¿��ìµK¿��؟�ífì9Ã�¿��òf�"�:
�ÁiÁ�jí	ì¥ì¹�ÁiRA�¿KÁ��ð·Kì,��.�"�ìfEÁ��:�ôgí�

�ìµK¿��؟�אì¤Kì��"�:�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��í£KìDÁ�Ãא�
�.�"�ìfEÁ��:�ìµK¿��؟�אì¤Kì��ôgí��"�:�÷Pì�

�ð¥¹íYî�ì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), On a demandé au 

Prophète (pbAsl): "Quelle 
est la meilleure des 

œuvres?". - "La foi en 



ALLAH et en Son envoyé", 
répondit - il. - "Ensuite?", 
reprit - on. - "Le jihad". - 

"Ensuite?". - "Le hajj 
pieusement accompli". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

ìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îh
�:�NÃAÀ��:�òfìBì<Ãא��õ»¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ìµK¿��؟�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��k¿���õLì�¿��"�:
ô8א�u�KìDÁ�Ã�ì¹�k¿Aì�À��.�"�؟�õ»¿��ôgí��NÃAÀ�



�ìµK¿��"�:�òhî�ìWÁא�ìjÃא��õYÁ��.�"�NÃAÀ��:�ôgí�
�ìµK¿��؟�õ»¿��"�:Ãא��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��í£KìDÁ�

�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai demandé au 

Prophète (pbAsl): "Quelle 
est l'œuvre la plus aimée 

d'ALLAH?". - "La prière, 
me répondit - il, accomplie à 

son heure fixe". - "Quoi 
encore", repris - je. - "La 



piété filiale", me dit - il. - 
"Quoi encore?", dis - je. Et 

le Prophète de répondre: 
"Le jihad". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹�:
�NÃAÀ��:�òfìBì<Ãא��õ»¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
Ã�¿��ìµK¿��؟�ífì9�"�:אt�ÁiRA�¿KÁ��í·Kì,

�ÁiÁAEÁ�ì	�lÁ��í£KìDÁ�Ãא�ì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), J'ai demandé à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 

"Quelle est la meilleure 
œuvre, ô Envoyé 

d'ALLAH?". - "La foi en 
ALLAH, me répondit - il, et 

le jihad". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:



�ðYîEì��½Mì�î¹ì¥�¹¿��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��½�ì¹îWì=¿�
�KìDEÁ��Kì�ì¹�KìEî�õWא��îhÁ��.�"îE¿Aì�ðd¿>ô�í�Ái  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Une marche de bon matin 

ou à la fin du jour, pour 
l'amour d'ALLAH vaut 

mieux que ce bas monde et 
tout ce qu'il contient". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



¿��îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�ñ»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�
�ìµK¿��íiîCì�:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ðfí�ì¥�kì�¿�

�ìµK¿?¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�:�õ»¿�
�ìµK¿��؟�ífì9Ã�¿��ò§KôCא��"�íWÁ�Kì�í��ðhÁ�îHí�

�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ÁiÁ�Kì�ì¹�ÁiÁ�Ã>ìCÁ��.�"�ìµK¿��:
�ìµK¿��؟�îhì��ôgí��"�:Á
�lÁ��ðhÁ�îHí��¾Lî<

�ì§KôCא��íìWì�ì¹�ìiRAא��íWí�î<ì��Á�Kì<ø7א��îhÁ�
�Á̧ øYì
�îhÁ��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Un homme 
vint trouver l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) et lui dit: 
"Qui est le meilleur des 
hommes?". - "Un fidèle, 
répondit - il, qui se lance 

corps et biens dans le sentier 
d'ALLAH". - "Et qui 

après?", demanda - t - il. - 
"Un fidèle qui vit dans la 
gorge d'une montagne, 



adorant ALLAH sans nuire 
à personne". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�òfîDì	�îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî<ì	�òhî�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��"�:�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ó¶îjì��À«Kì�ò¥
�íaÁpîjì�ì¹�KìDîE¿Aì�Kì�ì¹�KìEî�õWא��îhÁ��ðYîEì�
�îhÁ��ðYîEì��ÁMôCì�Ãא��îhÁ��îgÀ�ÁWì�¿��Á«îjì	

ÀMì�î¹ôYא�ì¹�KìDîE¿Aì�Kì�ì¹�KìEî�õWא��KìDí�¹íYì��



�À�ì¹îWì=Ãא��î¹¿��k¿�Kì<ì��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��íWî�ì<Ãא�
�KìDîE¿Aì�Kì�ì¹�KìEî�õWא��îhÁ��ðYîEì��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après Sahl ibn Sa`d 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Un jour de 

combat dans la voie 
d'ALLAH vaut mieux que le 

bas monde et tout ce qu'il 
contient. La place du fouet 
de l'un de vous au Paradis 



vaut mieux que le bas monde 
et tout ce qu'il contient. La 

marche dans la voie 
d'ALLAH, de bon matin ou 
à la fin du jour, vaut mieux 
que le bas monde et tout ce 

qu'il contient". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KìBÃAì	�îhìì¹�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�"�:�ðYîEì��¾M¿AîE¿�ì¹�ó¶îjì��À«Kì�ò¥



�ÁiÁ�KìEÁ�ì¹�óYîDì
�ò¶KìEÁq�îhÁ��.�ÁiEÁ��ì�Kì��î·ò�ì¹
ºìYì��ífìBî<ì��ì·K¿��»ÁXRא��íiÀAìBì�ÁiîE¿Aì�

�ì·Kô�¿>Ãא��ìhÁ�¿�ì¹�íiÀ�î¦ò¥�ÁiîE¿Aì�ì»òYî�À�ì¹�.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Salmân (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "La garde des 
régions ouvertes pour un 

jour et une nuit (en 
combattant dans le sentier 



d'ALLAH) vaut mieux que le 
jeûne d'un mois avec des 

prières nocturnes. En cas de 
mort, les bonnes œuvres de 

ce combattant lui seront 
cumulées, il recevra les 

bienfaits (dans le Paradis) et 
sera en sécurité dans sa 
tombe (lorsque les deux 

anges viendront lui poser les 
questions)". 

(Transmis par Muslim) 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾WîEì�í�òhî��¿M¿�Kì9¿��îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��"�:�ÁiÁAìBì�k¿Aì�ígì�î�í��¾NøEì��õfÀ�
�tòfEÁ�ì	�lÁ��À_Áא�ìYíBÃא���íiô�òI¿��ÁiRAא��

�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ò¶îjì��k¿���íiÀAìBì�íi¿��kôBìCí�
�òYî�¿?Ãא��¿MìCî�Á��íhì�îHí�ì¹�.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq . 



D'après Fadâla ibn `Ubayd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Les œuvres de 
tout mort seront scellées sauf 
le garde des frontières dans 
le sentier d'ALLAH, il verra 
ses œuvres accrues jusqu'au 
Jour de la Résurrection, et il 
sera préservé des supplices 

de la tombe". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KìBî�í�îhìì¹�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�"�:�òfEÁ�ì	�lÁ��ó¶îjì��À«Kì�ò¥
�îhÁ��í̧ א�ÁiRA��ðYîEì��îhÁ��ÁcÃ�¿��ó¶îjì��KìBEÁ�	ìjÁא

�òµò¦KìCìBÃא��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
Á�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�ðUE  . 

D'après `Uthmân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: "La 



garde d'un seul jour pour 
l'amour d'ALLAH vaut 

mieux que mille autres où 
l'on pratique d'autres 

bonnes œuvres". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

Á�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��l
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:�lÁ��ì ìYì��îhìBÁ��íiRAא��ìhôBì9ì�
�ÁiÁAEÁ�ì	t��íií�òYî�í��t�lÁAEÁ�ì	�lÁ��ð£KìDÁ��

�ìjíD¿��lÁAí	íYÁ��ðd�ÁWî8ì�ì¹�lÁ��ð·Kì,ò�ì¹



î¹¿��¿MôCì�Ãא��íi¿AÁ�î£À��î·¿��ðhÁ�Kìp�íiì<Á�î¥À��
�ìµKì��KìBÁ��íiîCÁ��ì ìYì��»ÁXRא��ÁiÁ�òZîCì��k¿��

�¾MìBEÁC¿��î¹¿��óYî�¿��îhÁ��.�í[Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹
�lÁ��íg¿AÃ@í��ógÃA¿��îhÁ��Kì��Á̧ ÁWìEÁ��¾WôBì�í�

��ÁiRAא��òfEÁ�ì	t�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ì�Kì��
�ìgÁAÀ��ì¶îjì��ÁiÁ�ì�îEìD¿��:�ó¶ì£�í·îj¿��íií�îj¿�

ì¹�¾eî�Á��íU�ò¥�íiÀåò¥�.�í[Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹
îj¿��Á̧ ÁWìEÁ��¾WôBì�í�t�k¿Aì�ôdí7ì��î·¿��



Á���îWì<¿��Kì��ì.ÁBÁAî�íBÃא�u�¾Mô�òYì	�ì²
�îhÁ@¿�ì¹�אïWì�¿��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��¹íZî=ì�t�

ì¹�îgíDÀAÁBî�¿G¿��¼Mì<ì	�íWÁ�¿�t�¼Mì<ì	�ì·¹íWÁ�ì��
ì��î·¿��îgòDîE¿Aì�õdí7ì�ì¹�løCì�jÀ>RAìא�ì��.

��î£Á£ìj¿��Á̧ ÁWìEÁ��¾WôBì�í��í[Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹
�ôgí��ìfì�Ã�ÀG¿��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ì¹íZÃ�¿��î·¿�

�ìfì�Ã�ÀG¿��ì¹íZÃ�¿��ôgí��ìfì�Ã�ÀG¿��ì¹íZÃ�¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא



�ðgÁAî�í��.�íiì9î<ì��õ»ò¥Kì�í�Ãא��ºì¹ì¥ì¹�"�.
�ígÃA¿@Ãא��:�"í¡îYí�Ãא�  

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "ALLAH s'est 

porté garant du sort de 
quiconque part en guerre 
n'ayant d'autre but que sa 

Face et croyant en Lui et en 
Ses envoyés, Il lui garantira 

d'entrer au Paradis ou de 
regagner sa demeure avec ce 



qu'il a obtenu comme 
récompense (céleste) ou 

butin de guerre. Par Celui 
dont l'âme de MUHAMMAD 

est entre les Mains, nulle 
blessure ne l'aura atteint en 
combattant dans le chemin 

d'ALLAH, sans qu'il ne 
vienne, au Jour de la 

Résurrection, ayant cette 
même blessure, couleur de 
sang et odeur de musc. Par 

Celui dont l'âme de 
MUHAMMAD est entre les 



Mains, à moins de causer la 
peine aux musulmans, je ne 

voudrais jamais quitter 
aucun détachement qui 
combat dans le sentier 

d'ALLAH, mais faute de 
moyen, il leur sera pénible 
de rester derrière moi. Par 

Celui dont l'âme de 
MUHAMMAD est entre les 
Mains, j'aimerais combattre 
dans la voie d'ALLAH pour 
être tué, puis combattre de 

nouveau (après être ramené 



à la vie), pour être tué, puis 
combattre pour être tué". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��íg¿AÃ@í��ó¶jÀAÃ@ì��îhÁ��Kì�t�
�lÁ�îWì��íiíBÃA¿�ì¹�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ì�Kì��:

ò¥�íU�øYא�ì¹�ò¶ôWא��í·îj¿��í·îjRAא��¾eî�Á��íU��"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Nul n'aura 

subi une blessure en 
combattant dans le sentier 
d'ALLAH sans venir, au 
Jour de la Résurrection, 

avec une plaie répandant un 
liquide couleur de sang et 

odeur de musc". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾¤Kì<í��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�îhì�

�ógÁAî�í��ófí�ì¥�îhÁ��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ìfì�K¿�
ôCì�Ãא��íi¿��îNì�ì�ì¹�¾M¿�Kì��ì³אìjÀ��îhì�ì¹�ÀM

�ìLÁ@í��î¹¿��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��Kï�îYí��ì¡òYí�
�ò¥ìZÃ�¿G¿��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��í�lÁ�ì��KìDô�òI¿��¼Mì�Ã@ì�

�îNì�K¿��Kì��,�KìDÀåò¥ì¹�í·אìY¿>îôZא��KìDí�îj¿�



�Áeî�ÁBÃ�K¿��.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  

D'après Mu`âdh 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Le Paradis est assuré à 
tout fidèle qui aura combattu 

dans le chemin d'ALLAH, 
fût - ce durant une période 
équivalente à l'intervalle 

entre deux traites de 
chamelle. Quiconque sera 

blessé en combattant dans la 



voie d'ALLAH ou atteint 
d'un mal quelconque 

reviendra au Jour de la 
Résurrection, avec cette 

plaie plus profonde qu'elle 
n'a jamais été, couleur de 
safran et odeur de musc". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�
�:�ÁiRAא��òµjí	ì¥�Á�Kì�îq¿��îhÁ��ðfí�ì¥�ôYì�

�ÁiEÁ��¾Lî<Á7Á��gA	¹�iEA�Äא�kAq



�ìµK¿?¿��íiî�ì�ì�î¿G¿��½Mì�îXì�¾�Kì��îhÁ��½MìCîEìEí�:
�¿îj�אíNÃ�ìZì�î�א�ì§KôC��íNîB¿�¿G¿��lÁ��ìXìא�
ì�î	¿��kô�ì��ìfì<Ã�¿��îh¿�ì¹�ÁLî<ø7א��ì·Á¤ÃG

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��¿eÁ�ì¤�ìY¿�ìX¿�

�ìµK¿?¿��gA	¹�iEA�"�:t�ô·òI¿��îfì<Ã>ì��
�ífì9Ã�¿��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��îgÀ�ÁWì�¿��ì¶K¿?í�

ìq�îhÁ�u¿��Kï�Kì�ì.Á<î�ì	�ÁiÁ�îEì��lÁ��ÁiÁ�t�



íiRAא��ìYÁ>î=ì��î·¿��ì·jõ�Á�í��îgÀ@¿AÁ�îWí�ì¹�îgÀ@¿��
�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��¹אíZÃ�Àא�؟�¿MôCì�Ãא��.�îhì�

�¾M¿�Kì��ì³אìjÀ��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ìfì�K¿�
�ÀMôCì�Ãא��íi¿��îNì�ì�ì¹�.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì��"�.�í³אìjÀ>Ãא�ì¹�:�"
òhîEì�ì�ÃAì�Ãא��ìhîEì��Kì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un des Compagnons de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



passa par un défilé de 
montagnes où il trouva une 
faible source d'eau pure qui 
lui plut. Il se dit alors: "Si je 
me retire du monde et viens 
m'installer dans ce défilé? 
Mais je dois tout d'abord 

demander l'autorisation de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl)". 

Il fit savoir son intention à 
l'Envoyé d'ALLAH, qui lui 

répondit: "Ne le fais pas car 
une place quelconque de 

l'un de vous dans le chemin 



d'ALLAH est meilleure 
qu'une prière de soixante - 

dix ans chez Lui. Ne voulez - 
vous pas qu'ALLAH vous 

pardonne et vous fasse 
entrer au Paradis? 

Combattez donc dans le 
chemin d'ALLAH, et celui 
qui aura combattu même le 

temps équivalent à 
l'intervalle entre deux traites 
d'une chamelle, entrera au 

Paradis". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìfEÁ��:�Kì�
�lÁ��ì£KìDÁ�Ãא��íµÁWî<ì��Kì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��؟�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�"�:t�íiì�jí<EÁ:ì�î�ì���.�"
ì��î¹¿��òhîEì�ôYì��ÁiîE¿Aì¹í£Kìא�¿G¿�u�õfÀ��Kï�

íµjÀ?ì��¿eÁ�ì¤�"�:�t�íiì�jí<EÁ:ì�î�ì���!�"�ôgí�
�ìµK¿��"�:�òfEÁ�ì	�lÁ��ÁWÁ�Kì�íBÃא��ífì�ì�

�ÁNÁ�K¿?Ãא��ògÁoK¿?Ãא��ògÁoKô8א��òfì�ìB¿��ÁiRAא�
�ÁiRAא��Á�Kì�FÁ�tìq�îhÁ��íYí�Ã>ì��uì¹�¾�t�ó¶KìEÁq�



�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��íWÁ�Kì�íBÃא��ìaÁ�îYì��kô�ì�
�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.ì¹�ógÁAî�í��À̀ Ã>¿��אìXì��.

�ø»ò¥Kì�í�Ãא��ÁMìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:í�ì¥�ô·¿�u�ìµK¿��
�:�ófìBì�k¿Aì�lÁCR�í£�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ìµK¿��؟�ì£KìDÁ�Ãא��íµÁWî<ì��"�:t�í̧ íWÁ�¿���.�"
�ìµK¿��ôgí��"�:�ì ìYì��אì¤��íaEÁ:ì�î�ì��îfì�

À?ì�¿��´ìWÁ�î�ì��ìfí�îWì��î·¿��íWÁ�Kì�íBÃא��ì¶j



ì¹tì¹�ì¶jí8ì�ì¹�ìYí�Ã>ì��t�؟�ìYÁ:Ã>í���"�ìµK¿?¿��:
�íaEÁ:ì�î�eÁ�ì¤¿�؟ì��îhì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), On avait demandé à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 

"Quelle est l'œuvre 
équivalant (en mérite) au 

jihad?". - "Vous ne la 
supporterez pas", leur 

répondit - il. La question a 
beau être posée deux ou trois 

fois, la réponse resta la 



même. Mais sur les instances 
des fidèles, le Prophète 

(pbAsl) ajouta: "Quiconque 
combat dans la voie 

d'ALLAH ressemble à un 
jeûneur qui se tient la nuit 

(debout) en priant, en pleine 
soumission, jeûne et prie 
sans répit jusqu'à ce que 

revienne le combattant dans 
la voie d'ALLAH". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 



Suivant une variante d'Al - 
Bukhârî: Un homme 
demanda: "O Envoyé 

d'ALLAH! Indique - moi 
une œuvre équivalente au 

combat dans le sentier 
d'ALLAH". - "Je ne la 

trouve pas, lui répondit - il, 
puis ajouta, peux - tu, 
lorsque le guerrier qui 
combat dans le chemin 

d'ALLAH part pour 
combattre, rester dans ton 

oratoire à prier sans répit, à 



jeûner sans rompre le jeûne 
(jusqu'à son retour)?". - 
"Mais qui donc puisse le 

faire?", répliqua l'homme. 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�îhÁ�
�½eÁ�îBí��ðfí�ì¥�îgíD¿��ò§KôCא��ò̈ Kì<ì��òYîEì�

ì	�lÁ��ÁiÁ	ìY¿��ò·KìCÁ<Á��k¿Aì�íÐÁ:ì��ÁiRAא��òfEÁ�
�¼Mì<îEì��ìaÁBì	�KìBRAÀ��ÁiÁCî�ì�−�¼MìîZ¿��î¹¿��−�

�î¹¿��ìfî�¿?Ãא��lÁ=ì�î�ì��ÁiÁCî�ì��k¿Aì�ì¥K¿�



�íiô�K¿;ì��ì�îjìBÃא��؛�¾MìBEÁC¿��lÁ��ðfí�ì¥�î¹¿�
�òhÃ:ì��î¹¿��Ácì<ô7א��Á̧ ÁXì��îhÁ��¾M¿>ì<ì
�î¹¿�

Á̧�א ÁXì��îhÁ��¾£אì¹tÁ?í��ÁMì�Á£î¹ô8א��ígEu�¿�
�íiìEÁ�ÃGì��kô�ì��íiô�ì¥�íWí�î<ì�ì¹�¿�K¿�ôZא��lÁ�îHí�ì¹

��ò§KôCא��îhÁ��ì[îE¿��í.Á?ìEÃא�t�óYîEì��lÁ���"
�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "L'une des 



meilleures manières de vivre 
est celle d'un homme qui 

tient les rênes de son cheval 
en s'apprêtant à combattre 

dans la voie d'ALLAH, 
s'envole sur le dos de sa 

monture, chaque fois qu'il 
entend un signal de guerre, 
et s'élance là où il croit être 

tué (par les mains d'un 
mécréant) ou mourir (dans 

la voie d'ALLAH). Une autre 
des plus bénéfiques manières 

de vivre c'est celle d'un 



homme qui fait paître son 
petit troupeau de moutons 

sur le sommet d'une 
montagne ou dans la vallée. 
Il s'acquitte en outre de la 
prière et de la Zakâ, adore 

son Seigneur jusqu'à ce que 
la mort le surprenne, et 
n'entretient que de bons 

relations avec les hommes". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�lÁ��ô·�



¿��¾Mì�ì¥ì£�¿MìoKÁ��ÁMôCì�Ãא��íiRAא��Kì�ôWì
�ìhîEì��Kì��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ìh�ÁWÁ�Kì�íBÃAÁ�

¥òªî�tא�òhîEì�ì�ì¥ôW��KìB¿��ìhîEì�א��Á�KìBô�ì¹א
�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "ALLAH a 

consacré à ceux qui 
combattent dans Sa voie cent 

degrés paradisiaques à 



distances intermédiaires 
égales, chacune, à la 

distance entre le ciel et la 
terre". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ñ»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
A�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�iE

�ìµK¿��gA	¹�"�:�Kö�ì¥�ÁiRA�¿KÁ��ìlÁpì¥�îhì�
KÁ�ì¹tî	ují	ì¥�¾WôBì�íBÁ�ì¹�KïC�Á£�ò¶t�

�ÀMôCì�Ãא��íi¿��îNì�ì�ì¹�.�"�jí�¿��KìD¿��ìLÁ�ì<¿�



�ìµK¿?¿��¾WEÁ<ì	�:�ìµjí	ì¥�Kì��ôl¿Aì�Kì�îWÁ¿�
�ìµK¿��ôgí��ÁiîE¿Aì�Kì�ì£Kì¿G¿��ÁiRAא��"�:

íiRA��KìDÁ�א�ìWî�ì<Ã��¿MìoKÁ�ºìYî�À�ì¹��ía¿�îYì�א�
�øfÀ��ìhîEì��Kì��ÁMôCì�Ãא��lÁ��¾Mì�ì¥ì£
"�¥òªî�òhîEì�ì�ì¥ì£t��KìB¿��ìhîEì�א��Á�KìBô�ì¹א

�.�ìµK¿��:�ìµK¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��ìlÁ��Kì�ì¹
�"�:�í£KìDÁ�Ãא��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��í£KìDÁ�Ãא�

�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Quiconque consent à 
prendre ALLAH pour 
Seigneur, l'islam pour 

religion, et MUHAMMAD 
pour Envoyé (d'ALLAH) 

entrera indubitablement au 
Paradis". Etonné, 'Abû 

Sa`îd demanda à l'Envoyé 
d'ALLAH de lui répéter ces 
paroles. L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) les répéta tout en y 
ajoutant: "De même, il 

existe une autre action par 
laquelle ALLAH élève le 
Serviteur de cent degrés 

dans le Paradis, l'intervalle 
entre chaque deux degrés 

équivaut à la distance 
séparant le ciel de la terre". - 

"Quelle est donc cette 
action, demanda 'Abû Sa`îd, 
ô Envoyé d'ALLAH?". - "Le 

jihad, répéta - t - il, le 
jihad". 



(Transmis par Muslim) 
�kì	jí��lÁ�¿��òhî��òYÃ@ì��lÁ�¿��îhìì¹


ø»òYì<î��ìµK¿�tא�:ì	�ìlÁpì¥�lÁ�¿��Nî<ÁB
�íµjÀ?ì��ø¹íWì<Ãא��Á�ìYî9ì�Á��ìjí�ì¹�íiîCì�íiRAא��:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�"�:Á��ìNî�ì��ÁMôCì�Ãא��ìא�ìjî�¿��ô·�u�òµ
�Á²jíEõ��¿?¿ì¶K�ðfí�ì¥�õ�ì¥�א�ÁMì�îEìDÃ�"�.�א�
�ìµK¿?¿��:�Nî<ÁBì	�ìNî�¿�¿��kì	jí��Kì�¿��Kì�
jí	ì¥�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµ



�ìµK¿��؟�אìXì��íµjÀ?ì��:�îgì<ì��.�k¿���ìaì�ìY¿�
�ìµK¿?¿��ÁiÁ�Kì�îq¿��:ô�îgÀ@îE¿Aì�א��À�ìYÃ�¿�u�ì¶

�kì7ì��ôgí��í̧ K¿?Ã�¿G¿��ÁiÁ>îEì	�ìhÃ>ì��ìYì�¿��ôgí�
�kô�ì��ÁiÁ��ì�ìYì9¿��ø¹íWì<Ãא��k¿���ÁiÁ>îEì�Á�

�ìfÁ�À��.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Bakr ibn 'Abû 

Mûsâ Al - 'Ach`arî , J'ai 
entendu mon père 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) dire en face de l'ennemi: 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



a dit: " Les portes du 
Paradis sont à l'ombre des 

sabres ". Un homme en 
haillons se leva et dit: "O 

'Abû Mûsâ! As - tu vraiment 
entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) le dire?". - "Oui", 
lui répondit - il. L'homme 
retourna alors   chez ses 

compagnons et leur dit: "Je 
vous énonce le salut", puis il 

prit le   fourreau de son 
épée, le brisa, s'élança 

contre l'ennemi en 



brandissant son épée et les 
combattit jusqu'à ce qu'il fût 

tué. 
(Transmis par Muslim) 
�òhî��òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�ó[î�ì�lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYî�ì��:�íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:�Kì�
Á�ì	�lÁ��¾Wî�ì�Kì�ìW¿��î�ôYì�Ãא��ÁiRAא��òfE

�í¥KôCא��íiõ�ìBì�¿��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `Abd Ar - Rahmân 
ibn Jabr (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"L'Enfer ne saurait toucher 
un homme dont les pieds ont 
été couverts de poussière en 

combattant dans la voie 
d'ALLAH". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�"�:t�îhÁ��k¿@ì��ðfí�ì¥�ì¥KôCא��íPÁAì��



�lÁ��íhì�RAא��ì£jí<ì��kô�ì��ÁiRAא��ÁMìEî7ì�
ì¹�òîYô9א�tì�î�ì���lÁ��ð¥Kì�À��¾Wî�ì�k¿Aì�íaÁB

�ìgôCìDì��í·Kì�í£ì¹�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "N'entrera 

jamais en Enfer un homme 
ayant pleuré par crainte 



d'ALLAH à moins que le lait 
ne regagne les mamelles (ce 
qui est impossible). Un fidèle 
ne saurait subir à la fois la 

poussière (à cause du 
combat dans le chemin 

d'ALLAH) et la fumée de la 
Géhenne". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
îא��îhìì¹�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òh
�ìµK¿��:�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�"�:�ò·KìCîEìt�



�í¥KôCא��KìBíDõ�ìBì��:�ÁMìEî7ì��îhÁ��îN¿@ì��ðhîEì
�òfEÁ�ì	�lÁ��í§íYî�ì��îNì�Kì��ðhîEìì¹�ÁiRAא�

�ÁiRAא��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �:¥ì¹ìא
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Deux sortes de yeux seront 
préservés de l'Enfer: un œil 

pleurant par crainte 



d'ALLAH et un œil qui veille 
à garder dans la voie 

d'ALLAH". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾WÁ�Kì��òhî��ÁWî�ì¦�îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��"�:�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��Kï�ò¦K¿��ìZôDì��îhì�
�ÁiÁAî�¿��lÁ��Kï�ò¦K¿��ìcRAì��îhì�ì¹�אìZ¿��îW¿?¿�

�óYîEì��îW¿?¿��ìZ¿א�Á��.�"ì�ðd¿>ô�í�ÁiîE¿A  . 
D'après Zayd ibn Khâlid 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 
équipe un guerrier dans la 

voie d'ALLAH ou pourvoit à 
l'entretien de la famille de 

celui - ci (pendant son 
absence) aura la même 

rétribution de ce 
combattant". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹�:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�"�:�Á�K¿�ìWô8א��ífì9Ã�¿��:�¾«K¿:î�À��õfÁ�
�lÁ��ó¶Á£Kì��ÀMì�EÁCì�ì¹�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ�

�î¹¿��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�òfEÁ�ì	�lÁ��ófî�¿��ÀM¿�¹íY¿�
�ÁiRAא��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après 'Abû 'Umâma 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "La meilleure 
des aumônes est (d'assurer à 

ceux qui partent pour le 



jihad): une tente en poil 
dressée, un domestique 
consacré au jihad, une 

chamelle (qui est d'âge à être 
couverte par un mâle)". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�kï�¿��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹

�ìµK¿��ìg¿Aî	¿��îhÁ��:�lø���ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
íW�ò¥À��ÁiÁ��íZôDì�ì�¿��Kì��lÁ<ì��ì[îE¿�ì¹�ì¹îZì=Ãא���.
�ìµK¿��"�:À��ÁNîoאu�ìZôDì�ì��îW¿��íiô�òI¿��Kï�
�ìªòYìB¿��.�"�ìµK¿?¿��í̧ Kì�¿G¿��"�:�ìµjí	ì¥�ô·�



�eíoòYÃ?í��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא�
ô�lÁCÁ:î�א�»ÁXR�:�ì¶�íµjÀ?ì�ì¹�uא�¿�

�ÁiÁ��ì�îZôDì�ì��.�ìµK¿��:À��Kì�u�ÁiEÁ:î¿��ÀMì�
ì¹�ÁiÁ��í�îZôDì�ì��íNîCÀ��»ÁXRא�t�lÁ�Á�î�ì��

�ÁiRA�¿אìj¿��Kï�îEì
�íiîCÁ�t�Kï�îEì
�íiîCÁ��lÁ�Á�î�ì��
�ÁiEÁ��Áe¿��Ã́ ì¥Kì�íE¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Un 

jeune homme de la tribu de 
'Aslam a dit au Prophète 



(pbAsl): "O Envoyé 
d'ALLAH! Je désire partir 
au jihad mais je manque 

d'équipement". - "Va voir 
Untel, lui répondit - il, il 

avait préparé son 
équipement avant de tomber 

malade". Le jeune 
combattant se rendit chez la 
personne désignée et lui dit: 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) te salue et te 

demande de me confier ton 
équipement". L'homme 



s'adressa donc à sa femme 
en ces termes: "Donne - lui 

mon équipement sans en 
rien retenir.par ALLAH! 
Toute partie retenue sera 

dépourvue de la bénédiction 
divine". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì
�ìµK¿?¿��ì·KìEî�¿��lÁCì��k¿���ìOì<ì��gA	¹�"�:



�KìBí�íWì�¿��òhîE¿Aí�ì¥�øfÀ��îhÁ��îOÁ<ì�îCìEÁ�
�ðgÁAî�"��íYî��KìBíDìCîEì�ì¹tאí��í̧ lÁ�ì¹�.�ì¹ì¥א
ò¥�íi¿��¾Mìא�ì¹�"�:�òhîE¿Aí�ì¥�øfÀ��îhÁ��î íYî�ìEÁ�

�ðfí�ì¥�.�"�ÁWÁK¿?ÃAÁ��ìµK¿��ôgí��"�:�îgÀ@õ�¿�
�óYîEì�Á��ÁiÁ�Kì�ì¹�ÁiÁAî�¿��lÁ��ì ò¥Kì�Ãא��ìc¿Aì�
ò ò¥Kì�Ãא��òYî�¿��Ácî8Á��ífî�Á��íi¿��ì·K¿� " . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a chargé 



un messager de dire à Banû 
Lahyân: "Que la moitié 

d'entre vous parte (pour le 
jihad) et vous partagiez tous 

la récompense". 
(Transmis par Muslim) 

 
Suivant une variante : 

"Qu'un homme sur deux 
parte", puis il dit à celui qui 

reste "Aucun de vous ne 
pourvoit à l'entretien de la 
famille d'un guerrier, sans 
qu'il ne reçoive la moitié de 



sa récompense (sans 
toutefois que la part du 

combattant ne soit 
diminuée)". 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ìYì�Ãא��îhìì¹�:�kì�¿�
ôlÁ�ôCא��ðfí�ì¥�gA	¹�iEA�Äא�kAq�

�ìµK¿?¿��ÁW�ÁWì�Ã�KÁ��ðaôC¿?í��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�ìµK¿?¿��؟�ígÁAî	À��î¹¿��ífÁ�K¿�À��"�:�ôgí��îgÁAî	¿�

�îfÁ�K¿��.�"�ìfÁ�À?¿��ìfì�K¿��ôgí��ìg¿Aî	¿G¿��.�ìµK¿?¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



EÁA¿��ìfÁBìu¿��ìYÁ�À�ì¹��אïÐÁ��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
�.ø»ò¥Kì�í�Ãא��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹  . 

D'après Al - Barâ' 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Un homme armé 
jusqu'aux dents vint trouver 

le Prophète (pbAsl) et lui 
dire: "O Envoyé d'ALLAH! 

Que dois - je faire en 
premier lieu, le combat ou la 

profession de foi?". - 
"Embrasse l'islam, lui 

répondit - il, puis pars au 



jihad". L'homme exécuta 
l'ordre prophétique et 
combattit dans la voie 

d'ALLAH jusqu'à ce qu'il 
fût tué. MUHAMMAD 

(pbAsl) dit alors: "Il a peu 
œuvré, cependant il a reçu 
une énorme récompense". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�ðWì�¿��Kì�



�k¿���ìaÁ�îYì��î·¿��õLÁ�í��¿MôCì�Ãא��ífí�îWì�
k¿Aì�א�Kì��íi¿�ì¹�KìEî�õWא�t�¾�îlì
�îhÁ��òªî¥

�tòDô7א���k¿���ìaÁ�îYì��î·¿��kôCìBì�ì��íWE
�îhÁ��ºìYì��KìBÁ��¾א�ôYì��ìYî7ì�ìfì�Ã?íE¿��KìEî�õWא�

�ÁMìא�ìY¿@Ãא��.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ºìYì��KìBÁ�
�Á�ì£KìDô7א��òfî9¿��îhÁ��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 

"Parmi les élus du Paradis, 



nul n'aimera revenir au 
monde bien qu'il n'y possède 

rien, sauf le martyr qui 
souhaitera revenir en ce bas 
monde pour être tué dix fois 

de suite, vu la haute 
considération qu'il se verra 

attribué". 
Suivant une variante : "vu le 

mérite du martyre qu'il se 
verra attribué". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�íYÁ>î=ì�
�¾�îlì
�ôfÀ��ÁWEòDô7AÁ��íiRAא��t�ìhî�ôWא���.�"

�ðgÁAî�í��í̧ א�ífî�¿?Ã�:�"�lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì��íi¿�.�ì¹ì¥א
��¾�îlì
�ôfÀ��íY4>¿@í��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ�t�

ìhî�ôWא� " 
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 



deux), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "ALLAH 

absout les péchés du martyr 
sauf l'endettement". 

(Transmis par Muslim) 
 

Suivant une variante : "Le 
meurtre dans le chemin 

d'ALLAH absout tous les 
péchés sauf la dette". 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îhìì¹
�ì¶K¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



Á��ìY¿�ìX¿��îgòDE�"�:�òfEÁ�ì	�lÁ��ì£KìDÁ�Ãא��ô·�
òµKìBî�ì·Kì,t��ÁiRA�¿KÁ��ífì9Ã�¿�אtא�ÁiRA�ì¹א�"

�ìµK¿?¿��ðfí�ì¥�ì¶K¿?¿��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��íNÃAÁ�À��î·��Nî�¿�ì¥¿�
�íi¿��ìµK¿?¿��؟�ì»Kì�K¿:ì��løCì�íYR>¿@í�¿�

Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�gA	¹�iEA��"�:
�ìNî�¿�ì¹�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ìNÃAÁ�À��î·��îgì<ì�
�óYÁ�îWí��íYîE¿��ðfÁ�Ã?í��ðLÁ�ì�î�í��ðYÁ�Kìq�.�"�ôgí�



�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�¿¥Nî�¿�ì��î·�:��ìµK¿�"��ìcîE¿��NÃAÀ�؟�:�"�

�løCì�íYR>¿@í�¿��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��NÃAÁ�À�
ì�K¿:ì��kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��؟�ì»K

�gA	¹�iEA�Äא�"�:�ðYÁ�Kìq�ìNî�¿�ì¹�îgì<ì�
��óYÁ�îWí��íYîE¿��ðfÁ�Ã?í��ðLÁ�ì�î�í�t�ìhî�ôWא��
ô�ÁiîE¿Aì�א��ìf�òYî�Á��ô·òI¿�u�lÁ��ìµK¿��í¶

�¿eÁ�ì¤�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Qatâda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Alors que l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) exhortait 

les fidèles à la foi et au 
jihad, considérés comme les 

meilleures œuvres, un 
homme demanda: "O 

Envoyé d'ALLAH! Si je 
mourais au jihad, mes 

péchés seraient - ils 
pardonnés?". - "Oui, lui 

répondit - il, si tu es 
constant, sûr de la 



récompense divine, en état 
d'attaque ou de défense et 
non de fuite". Puis il lui 
demanda de répéter la 

question, puis répliqua: 
"Oui, à condition que tu sois 

constant, sûr de la 
récompense divine, en état 
d'attaque ou de défense et 
non de fuite", et il ajouta 
ensuite: "Et non endetté, 

Gabriel vient de me le dire". 
(Transmis par Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ðfí�ì¥�:�î·��ÁiRAא��íµjí	ì¥�Kì��Kì�¿��ìhî�¿�

�ìµK¿��؟�íNÃAÁ�À��"�:�ÁMôCì�Ãא��lÁ��.�"�k¿?Ã�¿G¿�
ìYìBì��kô�ì��ìfì�K¿��ôgí��Á̧ ÁWì��lÁ��ôhÀ��¾א�

�ìfÁ�À��.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), Un 
homme demanda à l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl): "O 
Envoyé d'ALLAH, quel sera 

mon sort, si je meurs en 



combattant?". - "Au 
Paradis", lui répondit - il. 

L'homme jeta alors les 
quelques dattes qui se 

trouvaient dans ses mains et 
combattit jusqu'à la mort. 
(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìd¿A¿:îא�
�íií�Kì��kô�ì�	jÀ?ì�ìא�îq¿�ì¹�gA	¹

Ãא��ì·jÀ�òYî7íBÃא��ì�Kì�ì¹�ó¥îWì��k¿���ì.Á�òYî7íB



�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
�gA	¹�"�:t�k¿���îgÀ@îCÁ��ðWì�¿��ôhì�ìWÃ?ì��

�íiì�¹í£�Kì�¿��ì·jÀ�¿��kô�ì��¾�îlì
�.�"�Kì�ìW¿�
�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ì·jÀ�òYî7íBÃא�

�gA	¹�iEA�Äא�"�:ì��k¿���אjí�jÀ��¾MôC
KìDípîYì�א��ìjìBôא�í�ì¹אt�íªî¥�.�"�ìµK¿��:

�ò¶KìBí�אÃא��íhî��íYîEìBí�íµjÀ?ì�t�õ»ò¥Kì8î�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�½MôCì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�



KìDípîYì�א��ìjìBôא�í�ì¹אt�ìµK¿��؟�íªî¥�"�:
�îgì<ì��.�"�ìµK¿��:�óVì��óVì��.�íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�

Äא�kAq�ÁiRAא��gA	¹�iEA��"�:�Kì�
k¿Aì��eÁ�îj¿��óVì��óVì�؟��eÀAÁBî�ì��.�"

�ìµK¿��:t��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��ÁiRA�¿אì¹�t�ì�Kì�ì¥�
�KìDÁAî�¿��îhÁ��ì·jÀ�¿��î·¿��.�ìµK¿��"�:�eô�òI¿�

�KìDÁAî�¿��îhÁ��.�"�îhÁ��¾א�ìYìBì��ì ìYî�¿G¿�
ìµK¿��ôgí��ôhíDîCÁ��ífÀ�ÃGì��ìfì<ì�¿��ÁiÁ�ìY¿���:



�lÁא�ìYìBì��ìfÀ���kô�ì��íNEÁEì��Kì�¿��îhÁ�¿�
�½M¿A�òj¿��½�KìEì�¿��KìDô���Á̧ ÁXì��!�KìBÁ��kì�ìY¿�

�kô�ì��îgíD¿Aì�K¿��ôgí��òYîBôא���îhÁ��íiì<ì��ì·K¿�
�ìfÁ�À��.�ðgÁAî�í��í̧ �òUî�¿>Á�"�א�í·ìY¿?Ã�.�"�ì¹ì¥א

�Áא�ôYא�ì¹�Á²K¿?Ãא��:Á�Kô7õCא��ÀMì�î<ì��ìjí�  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
partit avec ses Compagnons, 
devancèrent les polythéistes 
et se rendirent à (la source 



d'eau de) Badr. Lorsque les 
polythéistes arrivèrent, 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dit alors aux fidèles: "Que 

nul ne procède à une action 
avant de me la voir faire". A 
l'approche des polythéistes, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
appela ses Compagnons en 

ces termes: "Allons (vers) un 
Paradis aussi large que les 
cieux et la terre". `Umayr 

ibn Al - Humâm, le 
Médinois, (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), lui dit: "O 
Envoyé d'ALLAH! Un 

paradis aussi large que les 
cieux et la terre?". - "Oui", 
lui répondit - il. - "Comme 
c'est merveilleux! Comme 

c'est merveilleux!". 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
lui demanda alors: "Qu'est - 
ce qui t'a porté à dire cela?". 

- "Par ALLAH, ô Envoyé 
d'ALLAH! Je ne l'ai dit que 
par espoir d'être l'un des ses 

hôtes". - "Tu seras l'un 



d'eux", lui dit l'Envoyé 
d'ALLAH. `Umayr prit 
quelques dattes de son 

carquois et commença à en 
manger, puis s'étonna: 

"Vivre jusqu'à consommer 
ces dattes, quelle longue 
vie!". Il les jeta alors et 

combattit jusqu'à la mort. 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ó[ì�¿��(�ìµK¿��:�k¿���ð§Kì��ì�Kì�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��:�î·¿�



Kì�ò¥�KìCì<ì��îOì<îא�tì·�îYÀ?Ãא��Kì�jíB4Aì<í���
í�ì¥�ì.Á<î�ì	�îgòDîE¿���ìOì<ì�¿��¿MôCõ���îhÁ�ì¹uא�

�ò¥Kì8î��íµK¿?í��îgíD¿�א�ôYÀ?Ãא�í��îgòDEÁ��lÁ�Kì�tא
�íiì�jí	ì¥אìWì�ì�ì¹�ì·�îYÀ?Ãא��ì·¹í�ìYÃ?ì��ð¶אìYì�

�òfîERA�KÁ��:�ò¥KìDôC�KÁ��אjí�K¿�ì¹�ì·jíBRAì<ì�ì�
�lÁ��íiì�jí<ì9ìE¿��Á�KìBÃ�KÁ��ì·jí�EÁ�ì�

î�ìBÃא��íiì�jí<EÁ�ìE¿��ì·jí�Á:ì�î�ì�ì¹�ÁWÁ�
�ì¶Kì<R:א��ÁiÁ��ì·¹íYì�î7ì�ì¹t�ÁMR>õ8א��òfî�



�Áא�ìY¿?À>ÃAÁ�ì¹�.�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��îgíDì�ì<ì�¿�
�ìfî�¿��îgí�jÀAì�¿?¿��îgíD¿��אjípìYì<¿��gA	¹�iEA

א�ôgíDRA��îb4Aì�:��î·¿��jí=ÀAî�ìא�א�ì·K¿@ìBÃ��jÀ�K¿?¿א�
ôEÁ�ì��KôCì�eîCì�KìCEÁpìY¿��´KìCEÁ?¿��îW¿��Kô�¿��KìC

�KôCì�NEÁpì¥ì¹�.�Kïא�ìYì��ðfí�ì¥�kì�¿�ì¹
�óUî�íYÁ��íiìCì<¿:¿��ÁiÁ>ÃAì��îhÁ��ó[ì�¿��ìµKì�

�ð¶אìYì��ìµK¿?¿��í̧ ìX¿>î�¿��kô�ì��:�ø�ì¥ì¹��îZÀ�
�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ÁMì�î<¿@Ãא�



�gA	¹�iEA�"�:À@ìא�ìjî���ô·��אjÀAÁ�À��îW¿��îg
KôCì��KìCôEÁ�ì��Kô�¿�:�îgíDô�ò�ì¹��jÀ�K¿א��îb4Aì��ôgíDRAא�

�KôCì�NEÁpì¥ì¹�eîCì�KìCEÁpìY¿��´KìCEÁ?¿��îW¿��"
�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.ógÁAî�í��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Des 

hommes vinrent trouver le 
Prophète (pbAsl) et lui 
demandèrent de leur 

désigner quiconque leur 
enseigner le Coran et la 



Sunna. Il leur envoya 
soixante - dix des Récitants 

les plus chevronnés dont 
"Harâm", l'oncle maternel 
de 'Anas. Ils passaient la 

nuit à lire et à apprendre le 
Coran et le jour à porter 
l'eau pour la mosquée, à 

abattre du bois qu'ils 
vendaient pour assurer la vie 
des gens d'As - Suffa et aux 
pauvres. Le Prophète envoya 

ces gens - là dans cette 
mission, mais on les 



rencontra en route et les tua 
avant qu'ils eurent atteint la 
place où ils étaient envoyés. 

Avant de mourir, ils 
s'écrièrent: "Seigneur! Fais 
parvenir à ton Prophète que 
nous T'avons rencontré, Toi 

satisfait de nous, et nous 
satisfaits de Toi". Un 
homme se dirigea vers 

"Harâm", l'oncle de 'Anas, 
et le tua par une lance dans 
le dos jusqu'à ce qu'elle eût 
sorti de la poitrine. Harâm 



lui dit: "(Je jure) par le 
Seigneur de la Ka`ba, que 

j'ai gagné". L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) après 

qu'on l'avait informé, dit: 
"Vos coreligionnaires ont 

été tués, et ils disaient: 
Seigneur! Fais parvenir à 

Ton Prophète que nous 
T'avons rencontré, Toi 

satisfait de nous, et nous 
satisfaits de Toi". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�ó[ì�¿��(�ìµK¿��:�í[ì�¿��løBì�ì�K¿�
�òµKì�Á��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�òYÁ9ôCא��íhî�

ì��ìµK¿?¿��ó¥îW�:�îhì�Nî�Á��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�íiRAא��òhÁ�¿��ì.Á�òYî7íBÃא��NÃAì�K¿��óµKì�Á��òµô¹¿�
�íiRAא��ôhì�ìYìE¿��ì.Á�òYî7íBÃא��ìµKì�Á��lÁ�ìWìDî
¿�

�íaìCîq¿��Kì��.�¾Wí�À��í¶îjì��ì·K¿��KôB¿A¿�
�ìµK¿?¿��ì·jíBÁAî�íBÃא��ìcì7¿@îא��:�lø���ôgíDRAא�

î¿�íHì��ìaìCìq�KôBÁ��eîE¿���í¥ÁXì�t�Á�−�lÁCî<ì��



�íiì�Kì�îq¿�−�ìaìCìq�KôBÁ��eîE¿���À�ìYî�¿�ì¹�
íHì�t�Á�−�ì.Á�òYî7íBÃא��lÁCî<ì��−�ì¶ôW¿?ì��ôgí��

�ìµK¿?¿��¾¤Kì<í��íhî��íWî<ì	�íi¿Aì�Ã?ì�î	K¿��:�Kì�
�lø���òYî9ôCא��ø�ì¥ì¹�¿MôCì�Ãא��Á¤Kì<í��ìhî��íWî<ì	

íWÁ�¿��¾Wí�À��ò·¹í£�îhÁ��KìD¿åò¥��!�ìµK¿?¿�
�ðWî<ì	�:�Kì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��Nî<¿:ì�î	א�KìB¿�
�ìaìCìq�!�ð[ì�¿��ìµK¿��:�Kï<î9Á��ÁiÁ��Kì�îWì�ìj¿�

�¼MìCî<¿��î¹¿��ÁcîEô��KÁ��¼Mì�îYìp�ì.Á�KìBì�ì¹



�îW¿��í̧ Kì�îWì�ìj¿��ógîDì�Á��¼MìEî�ì¥�î¹¿��óUî�íYÁ�
Á��ìfô�ì�ì¹�ìfÁ�À��íi¿�ìYì�KìB¿��ì·jÀ�òYî7íBÃא��Ái

��ðWì�¿�t�ÁiÁ�KìCì�Á��íií�î�À���.�ð[ì�¿��ìµK¿��:�KôCÀ�
�ºìYì�−�õhÀ;ì��î¹¿��−א�Á̧ ÁXì��ô·¿��t�¿Mì�

�ÁiÁ�Kì�î
¿��lÁ�ì¹�ÁiEÁ��îN¿�ìZì��:�ìhÁ�
¹íWì�Kìא��Kì��אjÀ�ìWìq�ðµKì�ò¥�ì.ÁCÁ�îHíBÃא�

ì9¿��îhì��îgíDîCÁB¿��ÁiîE¿Aì�ìiRAא��k¿���íiì�î�ì��k



�Kì�òYÁ���.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�lÁ��ìdì�ì	�îW¿�ì¹
Á�ìWì�Kì�íBÃא��Á�Kì� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Mon 

oncle paternel, 'Anas ibn An 
- Nadr (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), qui n'a pas 
assisté à la bataille de Badr, 

disait: "O Envoyé 
d'ALLAH! Je n'étais pas 

présent au premier combat 
livré contre les polythéistes, 

mais si ALLAH me fait 



assister à un autre combat 
contre eux, Il vous fera 

certes voir ce dont je suis 
capable". Le jour de la 

bataille de 'Uhud, les fidèles 
(ayant négligé les ordres du 
Prophète), quittèrent leurs 
positions, il s'écria alors: 

"Seigneur! Pardonne à ces 
gens - là (c. - à - d. ses 

compagnons d'armes) les 
erreurs commises et auprès 
de Toi je désavoue ce qu'a 

fait l'autre camp 



polythéiste". Puis il s'avança 
et rencontra Sa`d ibn 

Mu`âdh et lui dit: "O Sa`d 
ibn Mu`âdh! Par le Seigneur 

de An - Nadr! Moi je sens 
l'odeur du Paradis en deçà 

de 'Uhud!". Sa`d, qui 
écoutait le récit de 'Anas, 

dit: "O Envoyé d'ALLAH, je 
n'ai pas eu le courage de me 

comporter comme lui!". 
Puis 'Anas reprit: "A la fin 

de la bataille, nous le 
trouvâmes percer de quatre - 



vingts et quelques coups de 
sabres, de lances et de 

flèches. Nous le trouvâmes 
mort, défiguré par les 

polythéistes, au point que 
personne parmi nous ne put 
le reconnaître sauf sa sœur, 
qui le reconnut du bout de 
son doigt". 'Anas ajouta: 

Nous crûmes que ce verset 
fut révélé à son sujet ou au 
sujet de ses semblables: "Il 
est, parmi les croyants, des 

hommes qui ont été sincères 



dans leur engagement envers 
ALLAH" (33:23). 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYíBì	�îhìì¹�:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
¥Nî�¿�ì�א�¿M¿AîERA�òhîE¿Aí�ì¥��lÁ�KìEì�¿��ìWÁ<ì8¿א�

ì�î£¿G¿��¿�ìYì�ô7א��lÁ�u�ìlÁ��אï¥אì£�lÁ�
ì¥¿��îg¿��ífì9Ã�¿�ì¹�íhì�î�¿��KìDîCÁ��ìhì�î�¿��S_¿��

K¿�t�:��Áא�ìWìDõ7א��í¥אìW¿��í¥אôWא��Á̧ ÁXì��Kô�¿��"



�.�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ð̂��îhÁ�.�ì¹ì¥א î<ì��ìjí�ì¹
�ògÃAÁ<Ãא��íאìjî�¿��ÁiEÁ��óf�òj¿��¾O�ÁWì�
�î·��Á�ÁX¿@Ãא��òg�òYî�ì��Á�Kì��lÁ��lÁ�ÃGìEì	

k¿�Kì<ì��íiRAא��ì�Kì
 . 
D'après Samura (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"J'ai vu cette nuit en songe 

deux hommes venir vers moi. 
Ils m'ont élevé sur un arbre, 
et m'ont fait entrer dans une 



superbe maison que je n'ai 
jamais vue une de plus belle. 
Ils m'ont dit: Cette maison 

est la demeure des martyrs". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
Ce hadith, nous allons le 

mentionner tout entier dans 
le chapitre de l'interdiction 

du mensonge (le hadith 
N°1546). 

�ô¶À��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�Áא�ìYì�Ãא��ìNîCÁ��òaEÁ�ôYא��¿Mì�ò¥Kì��õ¶À��ìlÁ�ì¹



�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��îNì�¿��¿M¿א�ìYí	�òhî�
�îN¿�K¿?¿��gA	¹�:¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�t�

îhì��Mì�ò¥Kì¿�؟��lÁCí�øWì�í�−�ìfÁ�À��ì·K¿�ì¹�
�ó¥îWì��ì¶îjì�−�ÁMôCì�Ãא��lÁ��ì·K¿��î·òI¿��

�í�îWìDì�îא��¿eÁ�ì¤�ìYîE¿��ì·K¿��î·ò�ì¹�ð�îYì�ìq
îE¿Aì�Á�K¿@í�Ãא��lÁ��Ái�.�ìµK¿?¿��"�:�ô¶À��Kì�

�ô·ò�ì¹�ÁMôCì�Ãא��lÁ��ð·KìCÁ��KìDô���¿Mì�ò¥Kì�



k¿Aî�tא�eìCî��ì�Kìq¿�א�ì§î¹ì£îYÁ>Ã�א�.�"
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), la mère 

de Hâritha ibn Surâqa, 
'Umm Ar - Rubayyi` bint Al 

- Barâ' vint trouver le 
Prophète (pbAsl) et lui dit: 
"O Envoyé d'ALLAH! Ne 

m'entretiens - tu pas de 
Hâritha - qui a été tué dans 
la bataille de Badr - ?. S'il 

est au Paradis, je ferai 



preuve de constance, mais 
s'il est ailleurs, je pleurerai à 

chaudes larmes sur lui". - 
"O mère de Hâritha!, lui dit 

- il, au Paradis il y a 
plusieurs jardins, et ton fils 
se trouve dans le plus haut 

jardin". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��òYÁ�Kì��îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�:¿���lÁ�¿GÁ��ì�lÁ��ølÁ�ôCא��k
�ÁiÁ��ìfø�í��îW¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq



�Áiî�ìWì��ìhîEì��ìaÁpíj¿��؛�ícÁ7Ã�¿��Nî�ì�ìX¿�
�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��ð¶îj¿��lÁ�KìDìC¿��ÁiòDî�ì¹�îhì

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�îN¿א�ì¦�Kì�
ìBÃא�u�KìDÁ�ì�ÁCî�¿GÁ��íiSAÁ;í��ÀM¿@Áo�.�"�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 
D'après Jâbir ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), On 

apporta au Prophète (pbAsl) 
le cadavre de mon père qui a 

été défiguré. On le mit 



devant lui, et lorsque je 
voulus ôter la couverture de 
son visage, les hommes de 

ma tribu m'empêchèrent. Le 
Prophète (pbAsl) dit alors: 
"Les anges ne cessent de 
l'abriter sous leurs ailes". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾cîEìCí��òhî��òfîDì	�îhìì¹
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��"�:¿�ì£KìDô7א��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ìµ¿Gì	�îhì��



�î·ò�ì¹�Áא�ìWìDõ7א��ìµò¦KìCì��íiRAא��íiì=RAì��ó³îWÁ8Á�
�ÁiÁ
k¿Aì��ìYÁא�ì�Kì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Sahl ibn Hunayf 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 

demande sincèrement à 
ALLAH de lui accorder le 
martyre, ALLAH le fera 
parvenir aux rangs des 

martyrs même s'il meurt de 
sa belle mort". 

(Transmis par Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

�îj¿�ì¹�KìDìEÁ:îÀ��K¼�Á£Kìq�¿�ì£KìDô7א��ìL¿A¿��îhì�
í��îg¿��íiî�Á8�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Quiconque demande 

sincèrement le martyre, il le 
lui sera accordé même s'il ne 



tombe pas au champ 
d'honneur". 

(Transmis par Muslim) 
í��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìY

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�"�:�ø[ì��îhÁ��íWEòDô7א��íWÁ�ì��Kì�
��òfî�¿?Ãא�t�ø[ì��îhÁ��îgÀ�íWì�¿��íWÁ�ì��KìB¿��
�ÁMìqîY¿?Ãא��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "La douleur de 
blessure mortelle qu'éprouve 

le martyr ne dépasse pas 
celle que cause un 

pincement". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìlÁpì¥�k¿�î¹¿��lÁ�¿��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

íiRAא��Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì�
�ìlÁ?¿��lÁ�Rא��ÁiÁ�Kô�¿��ò̂ î<ì��lÁ��gA	¹�iEA



�í[îBô7א��îN¿�Kì��kô�ì��ìY¿;ì�îא��ô¹íWì<Ãא��KìDEÁ�
�ìµK¿?¿��ò§KôCא��lÁ��ì¶K¿��ôgí��"�:�KìDõ�¿�

�í§KôCא�t�אjÀAì	ì¹�ø¹íWì<Ãא��ì�K¿?Á��אîjôCìBì�ì��
Á�Kì<Ãא��ìiRAא��¹אíYÁ�îqK¿��îgí�jíBí�EÁ?¿��אì¤òI¿��¿MìE�؛

Á��ìNî�ì��¿MôCì�Ãא��ô·¿��אjíB¿Aîòµ�ì¹uא
�Á²jíEõ�א�ôgíDRA��ìµòZîCí�:�"��ôgí��ìµK¿�"�א�

�ì¶ò¦Kì�ì¹�Á�Kì�ô�א�Á�Kì�Á@Ã�ì»òYî�í�ì¹�א�



îgòDîE¿Aì�tא�Kì�îYí8îא�ì¹�îgíDî�òZîא��Áא�ìZî��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
'Abû 'Awfa (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl), dans 
l'une de ses batailles contre 

les ennemis, attendait 
jusqu'au déclin du soleil, 

puis il se leva au milieu des 
fidèles et dit: "Hommes! Ne 
souhaitez pas la rencontre de 
l'ennemi et demandez plutôt 



à ALLAH de vous en 
préserver. Mais s'il faut faire 

la guerre, montrez de la 
constance et sachez que le 
Paradis est à l'ombre des 
sabres". Puis il ajouta: 

"Seigneur! Toi qui as révélé 
le Livre (le Coran), qui fais 
courir les nuages au ciel, et 

qui a mis en déroute les 
factions, mets en déroute nos 

ennemis et donne - nous 
victoire sur eux". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�îhìì¹
�ìµK¿��:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
gA	¹�"�:��ò·Kì�îCÁ�t�ò·אô£ìYí��−�KìBRA¿��î¹¿��
�ò·אô£ìYí�−�:��ìWîCÁì¹�Áא�ìWøCא��WîCÁ�í�KìõWא�

�Kï9î<ì��îgíDí9î<ì��ígì�ÃAí��ì.Á��ò§ÃGì�Ãא��.�"
óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après Sahl ibn Sa`d 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Deux 

invocations ne seront jamais 
inexaucées - ou suivant une 
variante: restent rarement 
inexaucées - : la première 
lors de l'appel à la prière 
(l'adhân), et la seconde 

quand le combat fait rage et 
que les deux parties adverses 

s'acharnent l'un contre 
l'autre". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ì·K¿�
iEA�¹	gA��ì¤א��Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

�ìµK¿��אìZ¿��"�:�»ÁWí9ì�ìNî�¿��ôgíDRAא�
�íµjíq¿��eÁ�ì¹�íµjí�¿��eÁ��»òÐÁ8ì�ì¹

�ífÁ�K¿�À��eÁ�ì¹�.�"í�¿��í̧ j�ì£אì£í¹�ì¹ì¥א
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Quand 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
entreprenait une expédition, 



il invoquait ALLAH en ces 
termes: "Seigneur! Tu es 

mon Soutien, et mon 
Défenseur. C'est à Toi que je 
demande la puissance; c'est 

par Toi que j'ai le dessus 
dans le champ de bataille et 

c'est par Toi que je 
combats". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹
iEA�¹	gA��ì·K¿��ì¤א��Äא�kAq�ôlÁ�ôCא�



�ìµK¿��Kï�îj¿��ì²Kì��"�:�eÀAì<î�ì��Kô���ôgíDRAא�
�îhÁ��eÁ��í¤jí<ì�ì¹�îgÁ�ò¥jí�í��lÁ�

�îgÁ�ò¥¹íYí
�.�"�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq . 

D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Quand le Prophète 
(pbAsl) redoutait quelques 
gens, il disait: "Seigneur! 

Nous Te plaçons vis - à - vis 
d'eux et nous nous réfugions 



auprès de Toi contre leurs 
maux". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:ì��lÁ��ð£jÀ?î<ì��ífîEì�Ãא��íYîEì�Ãא��KìDEÁqאìj
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ò¶îjì��k¿���.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Le bien est 
attaché aux toupets des 

chevaux jusqu'au Jour de la 
Résurrection". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ�ò¥Kì�Ãא��¿�ì¹îYí�îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��:

�"�íYîEì�Ãא��KìDEÁqאìjì��lÁ��ð£jÀ?î<ì��ífîEì�Ãא�
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ò¶îjì��k¿���:אt�ígìCî=ìBÃא�ì¹�íYî��.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 



D'après `Urwa Al - Bâriqî 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Le bien est attaché aux 
toupets des chevaux 
jusqu'au Jour de la 

Résurrection: la récompense 
(céleste) et le butin (de 

guerre)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�gA	¹�"�:�òfEÁ�ì	�lÁ��Kï	ìY¿��ì[ì�ì�îא��îhì�
�ô·òI¿��Á̧ ÁWîìjÁ��K¼?�ÁWî8ì�ì¹�ÁiRA�¿KÁ��Kï�Kì,��ÁiRAא�
�ÁiÁא�ìZEÁ��lÁ��íi¿�îjì�ì¹�íiì�î¹ì¥ì¹�íiô�ò¥ì¹�íiì<ì�Á


�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��.�"אì¹ì¥õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Quiconque 
fait don d'un cheval (pour 
être mis au service de ceux 

qui luttent) dans la voie 



d'ALLAH, en croyant en 
ALLAH, et en ajoutant foi à 
Sa promesse, verra au Jour 
de la Résurrection dans sa 

Balance des faveurs 
équivalentes au poids de la 

nourriture, de la boisson, des 
crottins et de l'urine de ce 

cheval". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��lÁ�¿��îhìì¹

�:ðfí�ì¥�ì�Kì��Äא�kAq�ølÁ�ôCא��k¿���



�ìµK¿?¿��¾Mì�jÀ:î�ì��¾M¿�KìCÁ��gA	¹�iEA�:
�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��Á̧ ÁXì��.�íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:�KìDÁ��e¿�
�KìDSAÀ��¾M¿�Kì��ÁMìoKÁBí<î�ì	�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì�

�½Mì�jÀ:î�ì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme apporta au 

Prophète (pbAsl) une 
chamelle qu'il retenait par le 

licou, et lui dit: "Je la 



destine au service de ceux 
qui combattent dans la voie 

d'ALLAH   (litt: Celle - ci est 
dans la voie d'ALLAH)". Et 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
de lui répondre: "Tu auras 

en contrepartie au Jour de la 
Résurrection sept cents 
chamelles muselées". 

(Transmis par Muslim) 
�¾£KôBì��lÁ�¿��îhìì¹−�¾£Kì<í	�jí�¿��íµK¿?í�ì¹�

�óYÁ�Kì�jí�¿��íµK¿?í�ì¹�¾Wì	¿��jí�¿��íµK¿?í�ì¹



ì�jí�¿��íµK¿?í�ì¹א�jí�¿��íµK¿?í�ì¹�¹óYîBt�Á£ìjî	
�ó[î�ì�jí�¿��íµK¿?í�ì¹−�óYÁ�Kì�íhî��ÀMì�Ã?í�

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�õlÁCìDí�Ãא�−�ìµK¿���:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��òYì�îCÁBÃא��k¿Aì�ìjí�ì¹�gA	¹�"�:
¿��¾�ôjÀ��îhÁ��îgí�î<¿:ì�î	א�Kì��îgíD¿��¹אõWÁ¿�ì¹t�

¿��ílî�ôYא��¿�ôjÀ?Ãא��ô·�t�ílî�ôYא��¿�ôjÀ?Ãא��ô·��
¿�t�ílî�ôYא��¿�ôjÀ?Ãא��ô·���.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après `Uqba ibn `Amir Al 
- Juhanî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 

monté en chaire, dire: 
"Préparez pour lutter contre 
eux tout ce que vous pouvez 

d'armements, or la force 
réside dans le tir, or la force 
réside dans le tir, or la force 

réside dans le tir". 
(Transmis par Muslim) 



�íiîCìì¹�)�ølÁCìDí�Ãא��óYÁ�Kì�òhî��¿Mì�Ã?í�(�ìµK¿��:
RAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�iEA�Äא�kAq�Ái
�íµjÀ?ì��gA	¹�"�:�îgÀ@îE¿Aì�íUì�Ã>í�ì	

¿��íiRAא��îgÀ@EÁ>Ã@ì�ì¹�ì·jípì¥¿�u�îZÁ�î<ì��
�ÁiÁBíDî	¿GÁ��ìjíDÃAì��î·¿��îgÀ�íWì�¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après `Uqba ibn `Amir Al 
- Juhanî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



dire: "Vous allez conquérir 
de nouvelles terres, et 

ALLAH pourvoira à vos 
besoins. Que l'un de vous ne 

soit pas incapable 
d'apprendre le tir". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�ølÁCìDí�Ãא��óYÁ�Kì�òhî��¿Mì�Ã?í�(�íiô�¿�
�ìµK¿��:jí	ì¥�ìµK¿��iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµ

�gA	¹�"�:�íi¿�ìYì��ôgí��ìlî�ôYא��ìg4Aí�îhì�



�KôCÁ��ì[îE¿A¿��"�kì8ì�îW¿?¿��î¹¿��.�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après `Uqba ibn `Amir Al 
- Juhanî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Il 
n'est pas des nôtres - ou il est 
réfractaire - celui auquel on 
a appris le tir et qu'après il 

lâche prise". 
(Transmis par Muslim) 



�íiîCìì¹�)�ølÁCìDí�Ãא��óYÁ�Kì�òhî��¿Mì�Ã?í�(�ìlÁpì¥
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�ô·�
í��ìiRAא�ì��ÁWÁא�ìjÃא��ògîDô��KÁ��ífÁ�îWu�óY¿>ì��¿Mì�
�¿MôCì�Ãא��:�ÁiÁ�ì<îCìq�lÁ��íLÁ�ì�î�ì��íiì<Á�Kìq

�íi¿AÁ�îCí�ì¹�ÁiÁ��ìlÁא�ôYא�ì¹�ìYîEì�Ãא��.�אjí�î¥אì¹
�îhÁ��ôl¿���õLì�¿��אjí�îYì��î·¿�ì¹�אjí�¿�î¥אì¹

́¿�א�ìlî�ôY��ìWî<ì��Kì�.��î·¿��jí�¿�îYìא� ìYì��îhì�ì¹



ìB4Aí�KìD¿�ìYì��½MìBî<Á��KìDô�òI¿��íiîCì�¼Mì�Ã�ì¥�íi�"−�
�Kì�ìY¿>¿��ìµK¿��î¹¿��.ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Uqba ibn `Amir Al 
- Juhanî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "ALLAH fera entrer 
au Paradis, grâce à une 

flèche, trois personnes: son 
artisan n'ayant autre but que 
le bien qui en provient, son 

tireur et celui qui récupère la 
flèche tirée et la rend au 



tireur. Apprenez donc le tir 
et l'équitation, et sachez que 

le tir vaut mieux que 
l'équitation. Quiconque 

renonce au tir à l'arc après 
l'avoir appris, est 

comparable à celui qui 
abandonne - ou renie - un 

bienfait qu'il a reçu". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
îhì�	¿MìB¿Aì��òhî�אì¹t�íiRAא��ìlÁpì¥�òìjÃ�

�ìµK¿��íiîCì�:�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��ôYì�



óY¿>ì��k¿Aì�gA	¹�ìµK¿?¿��ì·jÀAÁ9ì�îCì���"�:
�ì·K¿��îgÀ�Kì�¿��ô·òI¿��ìfEÁKìBî	��lÁCì��אjí�î¥א

�KïEÁא�ì¥�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Salama ibn Al - 
'Aqwa` (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Le Prophète 
(pbAsl) passa par des gens 

qui faisaient un concours de 
tir à l'arc, il leur dit: "Tirez, 

ô fils d'Ismaël, car votre 
ancêtre était un tireur 

d'élite". 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�î�ì�òhî��¹òYîBì�îhìì¹

�ìµK¿��:�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�"�:�ógîDì�Á��kì�ì¥�îhì�

Á�ì	�lÁ��¾�ì¥ôYì�í��íµîWÁ�íi¿��ìjíD¿��ÁiRAא��òfE�"
�.K¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �:�ì¹ì¥tא

ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après `Amr ibn `Absa 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Quiconque tire une flèche 
dans la voie d'ALLAH, cela 

lui équivaudra (la 
récompense) de 

l'affranchissement d'un 
esclave". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�¾eÁ�K¿��òhî��ògî�ìYí��kìEî�ì��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:îhì��ìd¿>î�¿��



�ÁMìoKÁBí<î�ì	�íi¿��ìLÁ�À��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��¼M¿?¿>ì�
�¾cî<Áp�.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après Khuraym ibn Fâtik 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 
dépense une somme pour 
l'amour d'ALLAH, une 

récompense équivalente à 
sept cents multiples lui sera 



inscrite". (Transmis par At - 
Tirmidhî) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹�:
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�"�:�òfEÁ�ì	�lÁ��Kï�îjì��í¶jí8ì��¾Wî�ì�îhÁ��Kì�
RAא���Áit�íiìDî�ì¹�ò¶îjìEÃא��¿eÁ�ìXÁ��íiRAא��ìWìKì��

�K¼>�òYì��ì.Á<î�ì	�ò¥KôCא��îhì�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  
. 

D'après 'Abû Sa`îd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Tout 
Serviteur qui jeûne un jour 

pour l'amour d'ALLAH, 
ALLAH, en contrepartie, 

écartera sa face de l'Enfer 
pour une durée de soixante - 
dix années". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��"�:
�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��Kï�îjì��ì¶Kìq�îhì��ìfì<ì�



�ìhîEì��KìB¿��K¼�ìWîCì��ò¥KôCא��ìhîEì�ì¹�íiìCîEì��íiRAא�
í̧�א��õ»ÁXÁ�îYø�"�.�òªî¥�tא��Á�KìBô�ì¹א ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après 'Abû 'Umâma 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Quiconque jeûne un 

jour pour l'amour 
d'ALLAH, ALLAH le 

séparera de l'Enfer par un 
fossé dont la largeur 



équivaudra à la distance 
séparant le ciel de la terre". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
A	¹�g�"�:�îg¿�ì¹�íZî=ì��îg¿�ì¹�ì�Kì��îhì�

�¾Mì�î<í
�k¿Aì�ì�Kì��ó¹îZì=Á��íiì�Ã>ì��î�øWì�í�
�ò³K¿>øCא��îhÁ��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Quiconque 
meurt sans avoir participé 
au jihad ni même pensé à y 
participer, mourra en ayant 

un brin d'hypocrisie". 
(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�KôCÀ�

�lÁ��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��ìaì�
�ìµK¿?¿��¾א�ìZ¿��"�:Kì�òY¿��ÁMìC�ÁWìBÃ�KÁ��ô·�t�Kì��
ïÐÁ�ì��îgí�îYÁ	ì¹�אt��Kï�Á£אì¹�îgí�î<¿:¿��t�
�îgÀ@ì<ì��אjí�K¿��:�íªìYìBÃא��îgíDì�ì�ì��.�"



�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�í¥îXí<Ãא��îgíDì�ì�ì��.�"�lÁ�ì¹
�¾Mìא�ì¹ò¥�"�:�tא�lÁ��îgÀ�jÀ�ìYì
�t�òYî��.�"

�í̧ �õ»ò¥Kì��îhÁ�ì¹ò¥א�ÁMì��ó[ì�¿�ì¹ì¥ì¹אí�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא
óYÁ�Kì��ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ��ðgÁAî�í�íi¿��À̀ Ã>RAא�ì¹�  . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Nous 

étions un jour en expédition 
avec le Prophète (pbAsl) qui 
nous a dit: "A Médine il y a 
des hommes qui, bien qu'ils 
ne parcourent pas la même 



distance que vous et qu'ils ne 
franchissent pas les mêmes 
vallées que vous, auront la 

même récompense que vous, 
tant que c'est la maladie qui 

les a retenus". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹
�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��kì�¿��KöEÁא�ìYî¿�

¿?¿��gA	¹�ìµK�:�ífí�ôYא��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�



�ìY¿�îXíEÁ��ífÁ�K¿?í��ífí�ôYא�ì¹�ògìCî=ìBÃAÁ��ífÁ�K¿?í�
�lÁ�ì¹�؟�íií�K¿@ì��ºìYíEÁ��ífÁ�K¿?í��ífí�ôYא�ì¹

�¾Mìא�ì¹ò¥�:�¼MôEÁBì��ífÁ�K¿?í�ì¹�¼MìKì�ì
�ífÁ�K¿?í�
�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�lÁ��îhìB¿��Kï�ì9¿��ífÁ�K¿?í�ì¹
RAא��òfEÁ�ì	�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��؟�Ái

�gA	¹�iEA�Äא�"�:�ì·jÀ@ì�Á��ìfì�K¿��îhì�
�òfEÁ�ì	�lÁ��ìjíD¿��KìEÃAí<Ãא��ìlÁ��ÁiRAא��ÀMìBÁA¿�

�ÁiRAא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Un Bédouin vint trouver 
le Prophète (pbAsl) et lui dit: 
"O Envoyé d'ALLAH! Il y a 
un homme qui combat pour 
acquérir un butin, un autre, 
pour rester dans la mémoire 

de la postérité, un autre 
encore, pour étaler sa 
bravoure - suivant une 

variante: un homme qui 
combat par courage, un 

autre, par fougue et un autre 



encore, par tempérament 
impétueux - qui est parmi 

eux celui qui combat dans la 
voie d'ALLAH?". - "Celui 

qui combat, répondit 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
pour que la parole d'ALLAH 
ait le dessus, est dans la voie 

d'ALLAH". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�íµjí	ì¥�ìµK¿�



�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:�îhÁ��Kì�
��ígÁAî�í�ì¹�ígìCî=ì�¿��¹íZî=ì��¾Mô�òYì	�î¹¿��¾Mì�ò¦K¿�t�
�îgÁ�ò¥jí�À��îlì�ÀAí��אjÀAô�ì<ì��îW¿��אjí�K¿��Kì�ì¹
��í�Kì8í�ì¹�ídÁ>î�í��¾Mô�òYì	�î¹¿��¾Mì�ò¦K¿��îhÁ�t�

�îgí�í¥jí�À��îgíD¿��ôgì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Tout groupe 
expéditionnaire ou escadron 



qui fait la guerre sainte, puis 
en revient sain et sauf avec 
un butin, aura d'avance le 

deux tiers de sa récompense. 
Cependant, tout groupe 

expéditionnaire ou escadron 
qui fait la guerre sainte, puis 

en revient culbuté et sans 
butin, aura la plénitude de 

sa récompense". 
(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹

í�ì¥u�ìµK¿���:�lÁ��î·ìXîoא�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�



�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��ÁMì�KìEø��lÁ�א�
�gA	¹�iEA�"�:�lÁ�ô�À��¿Mì�KìEÁ	�ô·�

ôZì�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��í£KìDÁ�Ãא��ôfì�ì¹��.�"
¾WøEì��¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Abû 'Umâma 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui),Un homme demanda à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 

"O Envoyé d'ALLAH! 
Permets - moi de me livrer 

aux dévotions". - "Les 



dévotions de ma 
Communauté, répondit le 

Prophète (pbAsl), consistent 
à combattre dans la voie 

d'ALLAH, - à Lui la 
puissance et la gloire - ". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�kAq�ølÁ�ôCא��îhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא"�:�¾�ì¹îZì=¿��½M¿AÃ>¿���"



�.�¾WøEì��¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ .�"�¥ì¹ìא
�ÀM¿AÃ>¿?Ãא��:�"�íjí�õYא��؛�í£אìYíBÃא�ì¹�:

�ÁiÁא�ìY¿��ìWî<ì��ò¹îZì=Ãא��îhÁ��íjí�õYא��؛�í̧ KìCî<ì�ì¹
�îhÁ��ÁiÁא�ìY¿��ìWî<ì��ÁiÁjí�í¥�lÁ��í�Kì�í��íiô�¿�

ò¹îZì=Ãא� . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Un retour est semblable 

à une expédition militaire 



(dans le chemin d'ALLAH) 
(c. - à - d., Le combattant 

dans le chemin d'ALLAH (le 
mujâhid), lorsqu'il retourne 
sain et sauf, aura aussi une 
récompense équivalente à 

celle qu'il obtient lors de son 
départ)". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìW�òZì��òhî��ÁLÁoKô�îhì�א�ì¹
�ìµK¿��:�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��ì¶ÁW¿��KôB¿�



ôCא��í̧ KR?¿Aì��¿́ jí�ì��Á�ì¹îZ¿��îhÁ��gA	¹�í§K
�ÁMôEÁCì��k¿Aì�ò·KìEî�ø8א��ìaì��íií�îER?¿Aì�¿�

�òאì£ìjÃא��.�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ Á̀�ì¹ì¥ì¹א Ã>RAא��אìXìDÁ��óUEÁ�ìq

�ìµK¿��:�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�kR?¿Aì�ì��KìCî�ì�ì¤
�ÁMôEÁCì��k¿���ò·KìEî�ø8א��ìaì��gA	¹�iEA�Äא

ì£ìjÃא�òא  . 
D'après As - Sâ'ib ibn Yazîd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Lorsque le Prophète 



(pbAsl) revint de l'expédition 
de Tabûk, les hommes 

l'accueillirent auprès d'une 
place nommée Thaniyyat Al 

- Wadâ`, et moi aussi, je 
partis avec les jeunes 

garçons pour le recevoir". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��"�:
�îc4Aì�í��î¹¿��Kï�ò¦K¿��îZøDì�í��î¹¿��íZî=ì��îg¿��îhì�



�íiRAא��íiì�Kìq¿��óYîEì�Á��ÁiÁAî�¿��lÁ��Kï�ò¦K¿�
ìfî�¿��¾Mìò¥K¿?Á��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ò¶îjì���.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£ . 
D'après 'Abû 'Umâma 

(qu'Allah soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Allah infligera un 

malheur avant le Jour de la 
Résurrection à quiconque ne 

participe pas au jihad ni 
n'équipe un combattant 

(dans la voie d'Allah) ni ne 



pourvoit à l'entretien de la 
famille d'un combattant 

(dans la voie d'Allah) 
pendant son absence". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:

�îgÀ@Áא�ìjî�¿GÁ��ì.Á�òYî7íBÃא��¹אíWÁ�Kì�
�îgÀ@Á�ìCÁ�Ã�¿�ì¹�îgÀ@Á�À>î�¿�ì¹�.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ� . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 

"Luttez contre les 
polythéistes avec vos biens, 

vos personnes et vos 
langues". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�¹óYîBì�lÁ�¿��îhìì¹−�ógEÁ@ì��jí�¿��íµK¿?í�ì¹�
−�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó·øY¿?í��íhî��í·KìBî<õCא��
�ìµK¿��:�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥��îWòDì




�òµô¹¿��îhÁ��îfÁ�K¿?í��îg¿��אì¤��gA	¹�iEA
Kì�Á?Ãא��ìYô�¿��ò¥KìDôCא��ìµ¹íZì��kô�ì��ìµ

�íYî8ôCא��ìµòZîCì�ì¹�í¡Kì�øYא��ôLíDì�ì¹�í[îBô7א��.
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�¥ì¹ìא
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après An - Nu`mân ibn 
Muqarrin (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "J'ai vu que 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 

lorsqu'il ne livrait pas 
combat dès le début de la 



journée, le retardait jusqu'à 
ce que le soleil décline, le 

vent souffle (fait considéré 
comme un bon présage) et la 
victoire descend (du ciel)". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

î�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìY
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:t�ø¹íWì<Ãא��ì�K¿?Á��אîjôCìBì�ì��



�îgí�jíBí�EÁ?¿��אì¤òI¿��¿MìEÁ�Kì<Ãא��ìiRAא��אjÀ�¿Gî	אì¹
"ÁiîE¿Aì�.��¹íYÁ�îqK¿א��ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne souhaitez 
pas la rencontre de l'ennemi 

et demandez plutôt à 
ALLAH de vous accorder la 
paix, mais au cas où vous le 
rencontriez, montrez de la 

constance". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)ìYí��lÁ�¿��¿�ìYî��(�ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא�

�ìµK¿��gA	¹�"�:�½MìîWí��í�îYì�Ãא��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après 'Abû Hurayra et 
Jâbir (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), le 

Prophète (pbAsl) a dit: "La 
guerre est un stratagème". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
235 - La définition d'une 

catégorie inconnue de 
martyrs. Leurs dépouilles 

sont pourtant lavées et l'on 
fait sur eux la prière des 
morts alors qu'on ne fait 

rien de tout cela pour ceux 
qui tombent au combat dans 

la guerre contre les 
mécréants 

 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�"�:�½Mì�îBì��íא�ìWìDõ7א��:�í·jí<Ã:ìBÃא�

�ò¶îWìDÃא��íLÁ�Kìqì¹�íd�òYì=Ãא�ì¹�í·jÀ:î�ìBÃא�ì¹
�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��íWEòDô7א�ì¹�.�"í��ðd¿>ô�
ÁiîE¿Aì . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui qui 



meurt par la peste, celui qui 
meurt d'une maladie 

colique, celui qui meurt 
noyé, celui qui meurt écrasé 
sous des ruines et celui qui 

est tué au jihad, tous les cinq 
sont considérés comme des 

martyrs". (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

�Kì�:��jÀ�K¿א�"��Kì��ì·¹õWí<ì�א�ìWìDõ7א�ì��îgÀ@EÁ�؟�



îhì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ìfÁ�À��
�ðWEòDì
�ìjíD¿��.�ìµK¿��"�:�lÁ�ô�À��ìא�ìWìDí
�ô·�
�ðfEÁA¿?¿��אï¤��"�!�אjÀ�K¿��:�ìµjí	ì¥�Kì��îhìB¿�
�ìµK¿��؟�ÁiRAא��"�:�òfEÁ�ì	�lÁ��ìfÁ�À��îhì�

�òfEÁ�ì	�lÁ��ì�Kì��îhì�ì¹�ðWEòDì
�ìjíD¿��ÁiRAא�
�ì�Kì��îhì�ì¹�ðWEòDì
�ìjíD¿��ÁiRAא��lÁ�

�lÁ��ì�Kì��îhì�ì¹�ðWEòDì
�ìjíD¿��ò·jíKR:א�



�ðWEòDì
�íd�òYì=Ãא�ì¹�ðWEòDì
�ìjíD¿��òhÃ:ì�Ãא��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quels sont à 
votre avis les martyrs?". - 

"Le martyr, ô Envoyé 
d'ALLAH, répondirent les 
Compagnons, est celui qui 

meurt en combattant dans le 
chemin d'ALLAH". - "Les 

martyrs de ma Communauté, 



répondit - il, sont donc peu 
nombreux!". - "Qui sont 

donc ô Envoyé d'ALLAH?", 
répliquèrent - ils. - "Est 

martyr, reprit - il, celui qui 
est tué en combattant dans le 
chemin d'ALLAH, celui qui 

meurt dans le chemin 
d'ALLAH, celui qui meurt 

par la peste, celui qui meurt 
par une maladie colique et 

celui qui meurt par la 
noyade". 

(Transmis par Muslim) 



î��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òh
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:�îhì�
�ðWEòDì
�ìjíD¿��ÁiÁ�Kì��ì·¹í£�ìfÁ�À��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 



meurt en défendant ses biens 
est un martyr". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

îhì��lÁ�¿�אì¹t�òhî��ÁWî�ì¦�òhî��ÁWEÁ<ì	�ò¥ìjî
�Á£jíDî7ìBÃא��Á�ìYì7ì<Ãא��ÁWì�¿��ófîE¿>í��òhî��¹òYîBì

�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁMôCì�Ã�KÁ��îgíD¿��ìµK¿��îgíDîCì�:
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�"�:�ÁiÁ�Kì��ì·¹í£�ìfÁ�À��îhì�
�ìjíD¿��ÁiÁ�ì£�ì·¹í£�ìfÁ�À��îhì�ì¹�ðWEòDì
�ìjíD¿�



�ðWEòDì
�ìjíD¿��ÁiÁC�Á£�ì·¹í£�ìfÁ�À��îhì�ì¹�ðWEòDì

�ðWEòDì
�ìjíD¿��ÁiÁAî�¿��ì·¹í£�ìfÁ�À��îhì�ì¹�.�"

¿��í̧ :��jí�ì£אì£í¹�ì¹א¿��õ»ÁXÁ�îYø�ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥א
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après Sa`îd ibn Zayd ibn 
`Amr ibn Nufayl 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) - l'un des dix auxquels le 

Paradis fut annoncé 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'eux) - , J'ai entendu 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Est martyr celui qui 

meurt en défendant ses 
biens, celui qui meurt en cas 
de légitime défense, celui qui 

meurt en défendant sa 
religion ou sa femme". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

K¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµ
�:�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿���ðfí�ì¥�ì�Kì�

�ìµK¿?¿��gA	¹�iEA�Äא�:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�



�ìXî�¿��íW�òYí��ðfí�ì¥�ì�Kì��î·��ìNî�¿�ì¥¿�
�ìµK¿��؟�lÁ�Kì��"�:¿�u�¿e¿�Kì��ÁiÁ:î<í���.�"

�ìµK¿��:�ìµK¿��؟�lÁC¿Aì�K¿��î·��ìNî�¿�ì¥¿��"�:
�íiÃAÁ�K¿��.�"�ìµK¿��:��ìNî�¿�ì¥¿��؟�lÁC¿Aì�¿��î·
�ìµK¿��"�:�ðWEòDì
�ìNî�¿G¿��.�"�ìµK¿��:�ìNî�¿�ì¥¿�

�ìµK¿��؟�íií�ÃAì�¿��î·��"�:�ò¥KôCא��lÁ��ìjí��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme vint trouver 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
et lui dit: "O Envoyé 

d'ALLAH! Que dis - tu d'un 
homme qui vient s'emparer 
de mon argent?". - "Ne le 

lui donne pas", répondit - il. 
- "Et s'il me combat?". - 

"Combats - le". - "Et s'il me 
tue?". - "Tu seras alors un 
martyr". - "Et si je le tue?". 

- "Il sera en Enfer". 
(Transmis par Muslim) 

 



236 - Le mérite de 
l'affranchissement des 

esclaves 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:¿�u�¿Mì�¿?ì<Ãא��ìgì�ì�Ãא��

¾Mì�¿�ì¥�Se¿��ÀMì�¿?ì<Ãא��Kì��¿́  . Kì�ì¹��ì¥î£¿א
ALLAH, l'Exalté, dit: "Or, il 
ne s'engage pas dans la voie 

difficile! Et qui te dira ce 
qu'est la voie difficile? C'est 
délier un joug (affranchir un 

esclave)" (90:11 - 13). 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��ìµK¿�

�gA	¹�"�:�ìdì�î¿��¼MìBÁAî�í��¼Mì�¿�ì¥�ìdì�î¿��îhì�
Á��ójî9í�øfÀ@Á��íiRAא��îhÁ��íiîCÁ��אïjî9í�íiîC

�ÁiÁ�îY¿>Á��íií�îY¿��kô�ì��ò¥KôCא��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) lui a dit: 



"Quiconque affranchit un 
esclave musulman, ALLAH 
lui affranchira de l'Enfer 

chaque membre 
correspondant à celui de 

l'affranchi, même ses parties 
génitales". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹�:
�NÃAÀ��:א�õ»¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�t�òµKìBî

�ìµK¿��؟�ífì9Ã�¿��"�:אt�ÁiRA�¿KÁ��í·Kì,



:��¿ìµK�"�.��í£KìDÁ�Ã��lÁ�	òfEÁ�ì�א�ÁiRA�ì¹א
�NÃAÀ��:�ìµK¿��؟�ífì9Ã�¿��Á�K¿�øYא��õ»¿��"�:

�KïCìBì��Kì�íYì�Ã�¿�ì¹�KìDÁAî�¿��ìWîCÁ�KìDí�¿>î�¿��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'interrogeai l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) pour 
savoir quelle était l'œuvre la 

plus méritoire. Il me 
répondit: "La foi en ALLAH 



et le jihad dans Son 
chemin". Je lui demandai 

aussi: "Et quel est l'esclave 
dont l'affranchissement est 
le plus méritoire?". - "Celui 
qui a coûté le plus cher, me 
répondit - il, et auquel son 

maître tient le plus". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

237 - Le mérite de celui qui 
fait du bien à son esclave 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ì¹�ìiRAא��¹אíWí�î�ì¹tא
�Kï�Kì�î�ò��òhî�ìWÁא�ìjÃ�KÁ�ì¹�Kï�îEì
�ÁiÁ��אjÀ�òYî7í�

À?Ãא��»ÁXÁ�ì¹�ò.Á�Kì�ìBÃא�ì¹�kì�Kì�ìEÃא�ì¹�kì�îY
�ÁLíCí�Ãא��ò¥Kì�Ãא�ì¹�kì�îYÀ?Ãא��»Á¤�ò¥Kì�Ãא�ì¹
�Kì�ì¹�òfEÁ�ô�ì¹א�ÁLÁ�Kô8��ÁLîCì�Ã�KÁ�ì¹א�òhî�א�

îgÀ@í�KìBî�¿��îN¿@¿Aì� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: 

"Adorez ALLAH et ne Lui 
donnez aucun associé. 

Agissez avec bonté envers 



(vos) père et mère, les 
proches, les orphelins, les 

pauvres, le proche voisin, le 
voisin lointain, le collègue et 
le voyageur, et les esclaves 
en votre possession, .. ". 

(4:36). 
�ìµK¿��¾Wî�ìjí	�òhî��ò¥¹íYî<ìBÃא��îhìì¹�:�Nî�¿�ì¥

îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�Kì�¿��½MRAí��ÁiîE¿Aìì¹�íi
À��k¿Aìì¹u�¿eÁ�ì¤�îhì�i�Ã�¿Gì�¿��KìDÀAî�Á��ÁiÁ�

í�ì¥�ô�Kì	�íiô�¿��ìY¿�ìX¿�u�ÁWîDì�k¿Aì�



�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥
�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��Áiø�ÀGÁ��í̧ ìYôEì<¿�

�gA	¹�iEA�"�:�¿eEÁ��ð�íYîא��eô��
�½MôEÁAÁ�Kì��.��îgí��îgÀ@À�ìjì�ì¹�îgÀ@íא�ìjî�

�ì·K¿��îhìB¿��îgÀ@�ÁWî�¿��ìNî�ì��íiRAא��îgíD¿Aì<ì�
�ífÀ�ÃGì��KôBÁ��íiîBÁ<Ã:íEÃA¿��Á̧ ÁWì��ìNî�ì��í̧ jí�¿�

ì¹�í[ì�ÃAì��KôBÁ��íiî�Á�ÃAíEÃ�ì¹t�Kì��îgí�jÀ>4A¿@í��



�îgíDí�ÁAî=ì��.�îgí�jíCEÁ¿G¿��îgí�jíBí�Ã>RA¿��î·òI¿��"
�.¿Aì�ðd¿>ô�í�ÁiîE  . 

D'après Al - Ma`rûr ibn 
Suwayd , Je rencontrai 'Abû 

Dharr (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) portant un 
vêtement semblable à celui 

de son serviteur. Je le 
questionnai sur ce sujet et il 
me raconta qu'il avait, au 

temps de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl), injurié un homme et 
insulté sa mère. Le Prophète 



(pbAsl) lui dit: "Tu es un 
homme qui garde encore 

l'empreinte de la période pré 
- islamique: ces serviteurs 

sont vos frères et vos 
domestiques qu'ALLAH a 
placés sous votre autorité. 
Quiconque a un frère sous 

son autorité, qu'il le 
nourrisse de ce qu'il mange 
et qu'il l'habille de ce qu'il 
porte. Ne les charge pas de 

ce qu'ils ne peuvent pas 
supporter, et au cas où vous 



les en chargeriez, venez à 
leur aide". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��"�:

�î·òI¿��ÁiÁ�Kì<¿:Á��íiì�Á£Kì��îgÀ�íWì�¿��kì�¿��אì¤�
�î¹¿��¼MìBÃ?À��íiÃ�ò¹KìCíEÃA¿��íiì<ì��íiî�ÁAî�í��îg¿�
�ìlÁ�ì¹�íiô�òI¿��òhîEì�¿AÃ�À��î¹¿��½M¿AÃ�À��î¹¿��òhîEì�ìBÃ?À�



Áu�íiì��.�"ì¹ì¥�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ "��ÀM¿AÃ�tא.�"�א
�:ÀMìBÃ?SAא��ìlÁ�ì¹�Á�ìZîBìDÃא��øgì9Á�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Lorsque le domestique 
de l'un de vous lui sert le 

repas, qu'il lui donne une ou 
deux bouchées, ou une 

portion de la taille d'une 
bouchée; et ce, à moins qu'il 

ne l'invite à partager son 



repas, car c'est bien lui qui a 
pris la peine de le préparer".
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
238 - Le mérite de l'esclave 

qui remplit ses devoirs 
envers Dieu et envers son 

maître 
 

�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhì
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:�Á̧ ÁWøEì�Á��ìUì8ì��אì¤��ìWî�ì<Ãא��ô·�



�òhîEì�ôYì��í̧ íYî�¿��íi¿A¿��ÁiRAא��¿�ì£Kì�Á�ìhì�î�¿�ì¹
�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "L'esclave qui 

se dévoue à son maître et 
rend un culte sincère à 

ALLAH, sera doublement 
récompensé". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ìµK¿��iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

�gA	¹�"�:�òUÁAî8íBÃא��Á́ jÀAîBìBÃא��ÁWî�ì<ÃAÁ�
�ò·אìYî�¿��.�"�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��í[Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹
îj¿��Á̧ ÁWìEÁ�t�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��í£KìDÁ�Ãא��

�lø�À��õYÁ�ì¹�õPì�Ãא�ì¹t�ì�jí�¿��î·¿��Nî�ì�î�
�½́ jÀAîBì��Kì�¿�ì¹�.îE¿Aì�ðd¿>ô�í�Ái  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "L'esclave qui 
se montre loyal envers son 
maître, aura une double 

récompense". - "Par Celui 
qui tient l'âme de 'Abû 

Hurayra entre les Mains, si 
ce n'étaient le jihad dans le 
sentier d'ALLAH, le hajj et 
la bonté envers ma mère, 

j'aurais aimé mourir étant 
esclave". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�ìµK¿��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:ÀAîBìBÃא��À́ j
�k¿���»ø£ìHí�ì¹�Áiø�ì¥�¿�ì£Kì�Á�íhÁ�î�í��»ÁXRא�
�ødì�Ãא��îhÁ��ÁiîE¿Aì�»ÁXRא��Á̧ ÁWøEì	
�ò·אìYî�¿��íi¿��ÁMìKR:א�ì¹�ÁMì�EÁ8ôCא�ì¹�.�"
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"L'esclave qui adore son 

Seigneur avec piété, 
s'acquitte de son devoir 

envers son maître, lui donne 
conseil et lui obéit, aura une 

double récompense". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

�íiîCìì¹�)א�kì	jí��lÁ�¿�t�ø»òYì<î
�(�ìµK¿��:
ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�

�"�:ì�u�ò·אìYî�¿��îgíD¿��½Mì��:�îhÁ��ðfí�ì¥



�ìhì��ì¹�ÁiøEÁ�ìCÁ��ìhì���Á�Kì�Á@Ãא��òfî�¿�
�ºô£¿��אì¤��À́ jÀAîBìBÃא��íWî�ì<Ãא�ì¹�¾WôBì�íBÁ�
�îNì�K¿��ðfí�ì¥ì¹�ÁiEÁא�ìjì��ôdì�ì¹�ÁiRAא��ôdì�

KìDì��Á£ÃGì��ìhì�î�¿G¿��KìDì�ô£¿G¿��½Mì�¿��íi¿��KìDìBRAìì¹�
�KìDì�ô¹ìZì�¿��KìD¿?ì�î¿��ôgí��KìDìBEÁAî<ì��ìhì�î�¿G¿�

�ò·אìYî�¿��íi¿A¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Mûsâ 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ces trois 



personnes seront 
doublement récompensées: 

un homme des gens du Livre 
qui croit en son Prophète et 

en MUHAMMAD, un 
esclave qui s'acquitte de son 

devoir envers ALLAH et 
envers son maître et un 

homme qui possédait une 
esclave et lui avait donné 
une bonne éducation et 

l'avait bien instruite, puis 
l'avait affranchie pour 

l'épouser". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
239 - Le mérite de 

l'adoration de Dieu en 
période de troubles et quand 
l'ivraie se mêle au bon grain, 

comme dans les guerres 
civiles et autres épreuves 

pareilles 
 

ì¥�ó¥Kì�ì��òhî��òfÁ?î<ì��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁp
�ìµK¿��:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�gA	¹�"�:�¾�ìYî�òD¿��ò îYìDÃא��lÁ��À�ì£Kì�Á<Ãא�
�ôl¿���.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Ma`qil ibn Yasâr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "L'adoration 
d'ALLAH au moment de 
troubles, est comparable 

(dans sa récompense) à une 
hégire". 

(Transmis par Muslim) 
 



240 - Le mérite de la facilité 
dans la vente et l'achat, dans 

l'action de prendre et de 
donner. La bonne manière 

de s'acquitter de ses dettes et 
de réclamer son dû. Le 

devoir de donner plein poids, 
pleine mesure et de n'y point 
tricher. Le mérite du riche 
quand il laisse un répit au 
pauvre dans le paiement de 
ses dettes ou quand il lui en 

annule une partie 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�óYîEì��îhÁ��אjÀAì<Ã>ì��Kì�ì¹
òI¿��ðgEÁAì�ÁiÁ��ìiRAא��ô·. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìµKìEÃ@ÁBÃא��אjÀ�î¹¿��ò¶îj¿��Kì�ì¹

ì¹�Á_î�Á?Ã�KÁ��ì·אìZEÁBÃא�ì¹t�ì§KôCא��אjí�ì�î�ì��
�îgí�ì�KìEî
¿�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìh�ÁXRא��ì.Á>4>¿:íBÃAÁ��ðfî�ì¹
�ì·jÀ�îjì�î�ì��ò§KôCא��k¿Aì�ì¤òא�א�jÀ�Kì�Ãא�

�ì·¹íYÁ��ì¤ò�ì¹¿א�î�í��îgí�jí�ì¦ì¹�î¹¿��îgí�jÀ�K¿�t�



�ó¶îjìEÁ��ì·jí�jí<î�ì��îgíDô�¿��¿eÁ�¿�¹À��õhÀ;ì�
ì.ÁB¿�Kì<Ãא��ø�ìYÁ��í§KôCא��í¶jÀ?ì��ì¶îjì��ógEÁ;ì 

. 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
tout ce que vous faites de 
bien, vraiment ALLAH le 

sait". (2:215). 
"O mon peuple, faites 

équitablement pleine mesure 
et plein poids, ne dépréciez 
pas aux gens leurs valeurs . 

" (11:85). 



"Malheur aux fraudeurs 
qui, lorsqu'ils font mesurer 
pour eux - mêmes exigent la 

pleine mesure, et qui 
lorsqu'eux - mêmes 

mesurent ou pèsent pour les 
autres, (leur) causent perte. 

Ceux - là ne pensent - ils pas 
qu'ils seront ressuscités, en 
un jour terrible, le jour où 

les gens se tiendront debout 
devant le Seigneur de 
l'Univers?" (83:1 - 6). 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
í�ì¥u¿���iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��kì�

�ÁiÁ��ôgìD¿��íi¿��¿̀ ¿AÃ�¿G¿��í̧ KìpK¿?ì�ì��gA	¹
�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��íií�Kì�îq¿�

�gA	¹�iEA�"�:�ÁLÁ�Kì8Á��ô·òI¿��í̧ jíì£
K¿?ì��ødì�Ãא�t�.�"��ìµK¿��ôgí��"�:�í̧ jÀ:î¿�
�ÁiøCÁ	�ìfî�Á��KöCÁ	�.�"�אjÀ�K¿��:�ìµjí	ì¥�Kì��ÁiRAא�

t��íWÁ�ì��t�ÁiøCÁ	�îhÁ��ìfì�î�¿���.�ìµK¿��"�:



�ï�Kì9¿��îgÀ@íCì�î�¿��îgÀ�ìYîEì��ô·òI¿��í̧ jÀ:î¿��"
�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme vint trouver 

le Prophète (pbAsl) pour 
réclamer son dû (un 

chameau d'un certain âge) 
en lui adressant des paroles 
inconvenantes. Lorsque les 

Compagnons voulurent 
corriger cet homme, 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



leur dit: "Laissez - le car le 
créancier a le droit de 

réclamer son dû", puis il 
ajouta: "Donnez - lui un 

chameau du même âge". Les 
Compagnons (n'ayant pas 

trouvé ce que l'homme 
demande), dirent au 

Prophète: "O Envoyé 
d'ALLAH! Nous ne trouvons 

qu'un chameau d'un âge 
plus avancé". - "Donnez - le 
- lui, car le meilleur d'entre 



vous est celui qui s'acquitte 
le mieux de sa dette". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:

í�ì¥�íiRAא��ìgÁ�ì¥u�אì¤ò�ì¹�ìKì��אì¤��Kï�îBì	�
�kì9ì�Ãא��אì¤ò�ì¹�ºìYì�î
í̧�"�.�א ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"ALLAH fait miséricorde à 
l'homme qui fait preuve de 

souplesse lorsqu'il vend, 
achète ou réclame sa dette". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îhìì¹�:

ì	�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁB
�íµjÀ?ì��gA	¹�"�:�íiìEÁ�îCí��î·¿��í̧ ôYì	�îhì�

�î[4>ìCíEÃA¿��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ò¶îjì��Á�îY¿��îhÁ��íiRAא�



�íiîCì�îaì9ì��î¹¿��óYÁ�î<í��îhì�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  
. 

D'après 'Abû Qatâda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Quiconque veut qu'ALLAH 
le préserve des tourments du 

Jour de la Résurrection, 
qu'il accorde un délai à un 
débiteur gêné ou qu'il lui 

fasse remise". 
(Transmis par Muslim) 



ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�
�ìµK¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�"�:�ðfí�ì¥�ì·K¿�

�í̧ Kì�¿>Á��íµjÀ?ì��ì·K¿�ì¹�ì§KôCא��íhÁא�ìWí��:�אì¤�
�î·¿��ìiRAא��ôfì<¿��íiîCì�î¦ì¹Kì�ì�¿��אïYÁ�î<í��ìNîEì�¿�
�íiîCì�ì¦ì¹Kì�ì�¿��ìiRAא��ìlÁ?¿A¿��KôCì�ì¦ì¹Kì�ì�ì��.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Il y avait un 



homme qui prêtait aux gens 
et disait à son domestique: 
"Quand tu vas réclamer la 

dette à un débiteur 
insolvable, fais - lui remise, 
peut - être qu'ALLAH nous 

fera remise (de nos 
obligations envers Lui)". 

Décédé, cet homme 
rencontra ALLAH qui lui fit 

remise". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWì�Ãא��¾£jí<î�ì��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�iEA�"�:�îhôBÁ��ðfí�ì¥�ìLÁ	jí�
K¿��òYîEì�Ãא��îhÁ��íi¿��îWì�jí��îg¿A¿��îgÀ@¿Aî�¿��ì·

��ð�îlì
t�ì§KôCא��À_Á�Kì�í��ì·K¿��íiô�¿��
�î·¿��íiì�KìBÃAÁ��íYí�ÃGì��ì·K¿�ì¹�אïYÁ	jí��ì·K¿�ì¹

�òYÁ�î<íBÃא��îhìôZì�.��¹í¦ì¹Kì�ì�ìא��íiRAא��ìµK¿�



�ôfì�ì¹�:�íiîCÁ��¿eÁ�ìXÁ��õdì�¿��íhî�ì��؛
îCì�"ðgÁAî�.�íi��¹í¦ì¹Kì�ìא�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), - un de ceux qui ont 
participé à la bataille de 

Badr - , l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: On (c'est 

ALLAH qu'il faut entendre 
par ce pronom indéfini) 

jugea un homme des 
générations qui vous ont 
précédés. On trouva qu'il 



n'avait fait aucun bien, sauf 
qu'il concluait des affaires 
avec les hommes et étant 
fortuné, il ordonnait à ses 
commis de faire remise au 
débiteur gêné. ALLAH - à 

Lui la puissance et la gloire - 
dit (en s'adressant à Ses 

anges): "Ce sont Nous qui 
avons plus de droit d'agir de 
la sorte, faites à cet homme 

remise de ses fautes". 
(Transmis par Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí��îhìì¹�:
�í̧ Kì���Á̧ Á£Kì�Á�îhÁ��¾Wî�ì<Á��k¿�Kì<ì��íiRAא��ìlÁ�À�

Kì��íiRAא�t¿���íi¿��ìµK¿?�:�lÁ��NÃAÁBì�ì¤Kìא�
��ì·jíBí�Ã@ì�א�ìiRA�:ì¹t���ìµK¿�−א�KìEî�õW�؟�
�Kï��ÁWì�−�ìµK¿���:�¿e¿�Kì��lÁCì�îEì���ø�ì¥�Kì�

�lÁ?ÀAí��îhÁ��ì·K¿�ì¹�ì§KôCא��íaÁ�Kì�À��íNîCÀ@¿�
�òYÁ	jíBÃא��k¿Aì�íYô�ìEì�¿��NîCÀ@¿��í¦אìjì�Ãא�

�ìYÁ�î<íBÃא��íYÁ;î�À�ì¹�.K¿?¿��k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµ�"�:



�eîCÁ��אìXÁ��õdì�¿��Kì�¿��.�îhì�¹í¦ì¹Kì�ìא�
�»ÁWî�ì�.�"�jí�¿�ì¹�óYÁ�Kì�íhî��ÀMì�Ã?í�ìµK¿?¿�
�jí<î£¾�אì�t�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�õ»ò¥Kì8î��:

�ÁiRAא��òµjí	ì¥�lÁ��îhÁ��í̧ KìCî<ÁBì	�אìX¿@ì�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Hudhayfa 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), On amena un homme 

favorisé par la fortune, 
auprès d'ALLAH, le Très - 

Haut, qui l'interrogea: 



"Qu'est - ce que tu as fait 
comme (bonnes) œuvres 

dans le bas monde?". Il lui 
répondit - et ils ne sauront 
cacher à ALLAH aucune 

parole - : "O Seigneur! Tu 
m'as accordé une grande 

fortune, je faisais des 
affaires avec les gens, et 

comme la libéralité était de 
mon caractère, j'accordais 

un délai à l'homme aisé et je 
faisais remise à l'homme 
gêné". ALLAH, le Très - 



Haut, dit: "J'ai plus de droit 
que toi (de faire remise)", et 
(en s'adressant à Ses anges) 

ajouta: "Faites remise à 
Mon serviteur". 

`Uqba ibn `Amir et 'Abû 
Mas`ûd Al - 'Ansârî 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux) ajoutèrent: "Nous 

avons entendu ce hadith de 
la bouche de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl)". 

(Transmis par Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:�íi¿��ìaìpì¹�î¹¿��אïYÁ�î<í��ìY¿;î�¿��îhì�
�øfÁ��ìNî�ì��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íiRAא��íiRA¿�¿�

Á
îYì�ì¶îjì��Áit��ôfÁ��t�íiSAÁ���.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Quiconque 
accorde un délai à un 

débiteur gêné ou lui fait 
remise d'une partie de sa 

dette, ALLAH le protégera 
au Jour de la Résurrection à 

l'ombre de son Trône, ce 
jour où il n'y aura que Sa 

protection(litt : Son 
ombre)". 

(Transmis par At - Tirmidhî)



�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
ìYì�î
iEA�¹	gA�א�Äא�kAq�íiîCÁ��º
�ìUì�î¥¿G¿��íi¿��ì·ì¦ìj¿��אïÐÁ<ì��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), "Le 

Prophète (pbAsl) acheta de 
lui un chameau, lui pesa de 

l'argent et fit bonne 
mesure". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 



ìq�lÁ�¿��îhìì¹�ó[îE¿��òhî��ÁWî�ìjí	�ì·אìjÃ>
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�Kì�¿��Nî�¿Aì�

�Kì�ì�Kì�¿��ìYì�ì��îhÁ��אöZì��õ»ÁWî�ì<Ãא��ÀMì�ìYì�î�ì¹
�KìCì�ì¹Kì�¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא�
KÁ��í·òZì��ð·אô¦ì¹�»ÁWîCÁì¹�ìf�ò¹אìYì�Á�t�òYî�
¹�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��gA	

�ò·אô¦ìjÃAÁ��"�:�îUÁ�î¥¿�ì¹�î·ò¦�.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא



�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�:�ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì� . 

D'après Suwayd ibn Qays 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Nous apportâmes, 
Makhrama Al - `Abdî et moi, 
des vêtements de la ville de 
Hajar. Le Prophète (pbAsl) 
vint nous en acheter contre 

des culottes. Le 
Prophète(pbAsl) dit au 

mesureur - que j'avais loué 
moyennant un salaire - : 



"Pèse et fais une bonne 
mesure". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
13-Le livre de la sience 

 
241 - Le mérite de la science 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�lÁ�î£ò¦�ø�ì¥�îfÀ�ì¹

�KïBÃAÁ. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìh�ÁXRא��»òjì�î�ì��îfì��îfÀ�
�ìh�ÁXRא�ì¹�ì·jíB¿Aî<ì�t�ì·jíB¿Aî<ì��.  

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אjíCì���ìh�ÁXRא��íiRAא��òa¿�îYì�
ìgÃAÁ<Ãא��אjí�¹À��ìh�ÁXRא�ì¹�îgÀ@îCÁ��¾�Kì�ì¥ì£�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îhÁ��ìiRAא��kì7î�ì��KìBô�ò�
í�KìB¿Aí<Ãא��Á̧ Á£Kì�Á . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
dis: O mon Seigneur, accroît 

mes connaissances!". 
(20:114). 



"Dis: Sont - ils égaux, ceux 
qui savent et ceux qui ne 

savent pas". (39:9). 
"ALLAH élèvera en degrés 

ceux d'entre vous qui auront 
cru et ceux qui auront reçu 

le savoir". (58:11). 
"Parmi Ses serviteurs, seuls 

les savants craignent 
ALLAH". (35:28). 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�ò¹Kì<í��îhìì¹�:
�ìµK¿��:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥



gA	¹�"�:��íiîD4?¿>í��אïYîEì��ÁiÁ��íiRAא��î£òYí��îhì�
�òh�øWא��lÁ��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Mu`âwiya 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui à qui 
ALLAH veut du bien, Il 

l'instruit dans la religion". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:t��ìWì�ì��t�òhîEì�ìCîא��lÁ���:
Kì��íiRAא��í̧ Kì���ðfí�ì¥t�k¿Aì�íi¿:RAì�¿��

�íiRAא��í̧ Kì���ðfí�ì¥ì¹�ødì�Ãא��lÁ��ÁiÁ�¿@¿Aì�
¿��¿MìBÃ@Á�Ãא��KìDíB4Aì<í�ì¹�KìDÁ��lÁ9Ã?ì��ìjíD�.�"
�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ÀM¿:î�Á=Ãא��ÁWì�ì�Ã�KÁ��í£אìYíBÃא�ì¹

íi¿Aî�Á��kôCìBì�ì��î·¿��ìjí�ì¹ . 



D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "On n'a pas le 

droit d'envier que deux 
personnes: un homme à qui 
ALLAH a accordé la fortune 

et qui la dépense pour la 
cause de la Vérité, et un 

autre à qui ALLAH a donné 
la sagesse et qui l'applique 

aux gens et la leur 
enseigne". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�ìlÁpì¥�אì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRA�

�:�gA	¹�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��ìµK¿��"�:
�ºìWíDÃא��îhÁ��ÁiÁ��íiRAא��lÁCì�ì<ì��Kì��ífì�ì�
�Kïpî¥¿��ì�Kìq¿��¾OîE¿��òfì�ìB¿��ògÃAÁ<Ãא�ì¹�:
�ì�KìBÃא��îN¿AÁ�¿��½Mì�øE¿��½M¿>ÁoK¿��KìDîCÁ��îNì�K¿@¿�

¿@Ãא��îNì�ì�î�¿G¿�u�ìÐÁ�¿@Ãא��ìLî7í<Ãא�ì¹��ì·K¿�ì¹
�íiRAא��ìa¿>ìC¿��ì�KìBÃא��îN¿@ì�î�¿��í�Á£Kì�¿��KìDîCÁ�



jíא�ì¥ì¦ì¹�אîj¿?ì	ì¹�KìDîCÁ��אjí�òYì7¿��ì§KôCא��KìDÁ�
�ìlÁ��KìBô���ºìYî�À��KìDîCÁ��½M¿>ÁoK¿��ì�Kìq¿�ì¹

�ð·Kì<EÁ��:tì¹�ï�Kì��ÀeÁ�îBí��t¿��íNÁ�îCí��u�
RAא��òh�Á£�lÁ��ìiÁ?¿��îhì��ífî�Á��¿eÁ�ìX¿��Ái
�ìgRAìì¹�ìgÁAì<¿��ÁiÁ��íiRAא��lÁCì�ì<ì��Kì��íiì<¿>ì�ì¹�؛
�Kï	Ã�ì¥�¿eÁ�ìXÁ��îa¿�îYì��îg¿��îhì��ífì�ì�ì¹�؛�îg¿�ì¹

�ÁiÁ��íNÃAÁ	î¥À��»ÁXRא��ÁiRAא��ºìWí��îfì�Ã?ì��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 



D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "La bonne direction et la 
science qu'ALLAH m'a 

donné mission de répandre, 
sont comparables à une 

pluie abondante qui arrose 
la terre. Là où il y avait un 

terrain fertile, le sol a 
absorbé l'eau et a fait 

pousser des herbes et des 
arbustes en abondance. 
Ailleurs, il y avait un sol 



ingrat qui a retenu l'eau; or 
ALLAH le fait servir aux 

gens pour qu'ils en boivent, 
abreuvent les troupeaux et 
travaillent la terre. Dans 

d'autres endroits, il y avait 
un terrain poreux dans 

lequel l'eau s'infiltrait et les 
herbes n'y poussaient pas. 

De même, il y a trois 
catégories d'hommes: ceux 
qui se sont instruits dans la 

religion d'ALLAH et, 
profitant de ce qu'ALLAH 



m'a chargé de transmettre, 
apprennent et enseignent 
aux autres; et ceux qui ne 
daignent pas lever la tête et 

qui n'acceptent point la 
bonne direction qu'ALLAH 

m'a envoyée pour la leur 
apprendre". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�



íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì<Á��"�:��ÁiRA�¿אìj¿�t�î·
í�ì¥�eÁ��íiRAא��ì»ÁWîDì�u�ðYîEì��אïWÁא�ì¹�
�ògì<ôCא��òYîBí��îhÁ��e¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Sahl ibn Sa`d 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), le Prophète (pbAsl) a dit 
à `Alî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui): "Par 

ALLAH! Si ALLAH met un 
homme dans la bonne voie 
grâce à toi, cela te vaudra 

mieux que la possession des 



chameaux roux (les biens les 
plus précieux des Arabes)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìBíD
�ìµK¿��gA	¹�iEA�"�:�îj¿�ì¹�løCì�jí=4Aìא�

ì¹�ìfEÁoאìYî	��lÁCì��îhì�¼Mì��t�jí�øWì�ì¹א�
ôl¿Aì��ïWøBì<ì�íא��ì�ìX¿��îhì�ì¹�ì ìYì�



�ò¥KôCא��îhÁ��í̧ ìWì<Ã?ì��Ã�ôjì�ì�ìEÃA¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Transmettez ce que 
vous avez reçu de moi, fût - 
ce un verset (du Coran), et 
rapportez ce que vous savez 

des israélites sans rien 
craindre. Or, quiconque 

forge sciemment un 



mensonge à mon sujet, qu'il 
s'apprête à occuper sa place 

en Enfer". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:�ÁiEÁ��í[ÁBì�ÃAì��K¼?�òY¿��¿e¿Aì	�îhì�ì¹
íiRAא��ìfôDì	�KïBÃAÁ�ÁMôCì�Ãא��k¿���K¼?�òY¿��íi¿���"
�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 
part à la recherche de la 

science, ALLAH lui 
facilitera en revanche une 

voie au Paradis". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�íiRAא��ìlÁpì¥�Kï9î�¿�
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì

�ìµK¿��gA	¹�"�:�ºïWí��k¿���Kìì£�îhì�
�òYî��ífî�Á��ò¥jí�À��îhì�ì·K¿�t��íi¿��îhÁ�א



�íiì<Á�ì�t�îgÁ�ò¥jí�À��îhÁ��¿eÁ�ì¤�í]À?îCì��
�Kï�îEì
�.�"ÁAî�í��í̧ ì¹ì¥ðgא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 
appelle les hommes à une 
bonne direction, aura la 

même récompense que ceux 
qui l'auront suivi sans 

toutefois que rien de la leur 
ne soit soustrait". 

(Transmis par Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
��íiÀAìBì�ìa¿:¿?îא��ì¶ì£��íhîא��ì�Kì��אì¤�t�

ì��îhÁ�u�¾��:�ógÃAÁ�î¹¿��¾Mì�ò¥Kì��¾M¿�ìWìq
�íi¿��jíîWì��óUÁ�Kìq�¾W¿�ì¹�î¹¿��ÁiÁ��ía¿>ì�îCí��.�"

í��í̧ �ì¹ì¥ðgÁAîא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "A la mort du 



fils d'Adam, ses œuvres pies 
cessent, à l'exception de 

trois: une aumône courante, 
une science profitable (à la 
postérité) et un bon enfant 
qui invoque ALLAH en sa 

faveur". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�Nî<ÁBì	
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�íµjÀ?ì��"�:�KìDEÁ��Kì��ð·jí<ÃAì��½Mì�jí<ÃAì��KìEî�õWא�



�tאì¹�Kì�ì¹�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ìYÃ�Á¤�t�KïBÁ�Kìì¹�í̧
KïB4Aì<ì�í��î¹¿��.�"��ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

�ðhì�ì��ðO�ÁWì��.�íiÀ�îj¿��"אì¹�Kì�ì¹t�í̧�:�"
k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ÀMìK¿��î»¿� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: "Le 
bas monde est maudit et tout 
ce que s'y trouve l'est aussi, 

sauf la mention d'ALLAH, le 



Très - Haut, la soumission à 
Lui, un savant et un homme 
qui cherche à apprendre". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��:�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�"�:�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�lÁ��ìjíD¿��ògÃAÁ<Ãא��ÁL¿A¿��lÁ��ì ìYì��îhì�
�í̧ 	òfEÁ�ì�א�ÁiRA��kô�ì��ìaÁ�îYì�"�.�ì¹ì¥א
ðhì�ì��ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא�� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Quiconque part pour 

acquérir la science, sera 
(comparable au combattant) 

dans le chemin d'ALLAH 
jusqu'à son retour". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. La chaîne 

de transmission de ce Hadith 
est faible car elle comporte 
parmi ses rapporteurs abou 



Ja'far ar-Razi qui avait une 
très mauvaise mémoire. 

 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhì�íiîCì
�îhÁ��ðhÁ�îHí��ìaì�î7ì��îh¿��"�:�ìµK¿��gA	¹
�.�"�¿MôCì�Ãא��í̧ KìDì�îCí��ì·jÀ@ì��kô�ì��óYîEì�
ðhì�ì��ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧  ¥ì¹ìא

. 
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Le 
croyant qui ne cesse jamais 
de faire du bien, finit par 
avoir le Paradis comme 

récompense". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. Sa chaîne 

de transmission est faible car 
elle comporte Daradje 

d'après abou al Haytham. 



 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�"�:lÁAî9¿>¿��ÁWÁ�Kì<Ãא��k¿Aì�ògÁ�Kì<Ãא��ífî9¿��
�îgÀ�Kì�î£¿��k¿Aì�.�"�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ôgí�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�ìiRAא��ô·�
ì�ì¹uאì¹�Áא�ìjìBô�¥òªî�íiì�¿@Áot�ìfî�¿�ì¹�א�

�kô�ì�ì¹�Kì�òYî�í��lÁ��¿M¿AîBôCא��kô�ì�
�ò§KôCא��lÁB4Aì<í��k¿Aì�ì·jSAì8íE¿��ì�jí�Ãא�



�ìYîEì�Ãא��.�"ÁXÁ�îYøא���í̧ :�«õ�ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥א
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après 'Abû 'Umâma 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "La supériorité 
du croyant qui s'adonne à la 

science sur celui qui 
s'adonne à la pratique 

religieuse est comparable à 
ma supériorité sur le plus 

inférieur parmi vous". Puis 
il (pbAsl) ajouta: "ALLAH, 



Ses anges, les habitants des 
cieux et de la terre, même la 

fourmi dans son trou, et 
même la baleine, prient en 

faveur de ceux qui 
enseignent le bien aux 

gens". (Transmis par At - 
Tirmidhî) 

îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��
�ìµK¿��:�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�"�:�K¼?�òY¿��¿e¿Aì	�îhì�



�K¼?�òY¿��íi¿��íiRAא��ìfôDì	�KïBÃAÁ�ÁiEÁ��lÁ=ì�î�ì�
�ÁMôCì�Ãא��k¿���.ìBÃא��ô·ò�ì¹u�íaì9ì�¿��¿M¿@Áo

Ãא��ÁLÁ�K¿:Á��KìDì�ì�ÁCî�¿��KìBÁ��kïpò¥�ògÃAÁ<
�lÁ��îhì��íi¿��íYÁ>î=ì�î�ìE¿��ìgÁ�Kì<Ãא��ô·ò�ì¹�ìaìCìq

¥òªî��kô�ì�tא��ìjìBôא�Á�îhì�ì¹��lÁ�א
�Á�KìBÃא��lÁ��ì·Kì�EÁ�Ãא��!�ògÁ�Kì<Ãא��ífî9¿�ì¹

�òYÁoKì	�k¿Aì�òYìB¿?Ãא��òfî9¿>¿��ÁWÁ�Kì<Ãא��k¿Aì
�Á�KìEÁ�î�tא�ìj¿@Ãא�ÁLÁ�ô·ò�ì¹�א�ì�KìB¿Aí<Ã�ÀMì�ì¥ì¹�א



�ì�KìEÁ�î�t��îg¿��jí�ø¥ìjíא�£ï¥KìC�Áא�ô·ò�ì¹tì¹�א
�í̧ ìXì�¿��îhìB¿��ìgÃAÁ<Ãא��אjí�ô¥ì¹�KìBô�ò�ì¹�KïBì�î¥Á£

�óYÁא�ì¹�5̀ ì�Á��ìXì�¿��.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹ . 

D'après 'Abû Ad - Dardâ' 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Quiconque part à la 

recherche de la science, 
ALLAH lui facilitera une 



voie au Paradis. Les anges 
abaissent leurs ailes à celui 
qui cherche à apprendre en 

signe d'approbation. Les 
habitants des cieux et de la 

terre, même les baleines 
dans l'eau, implorent le 

pardon(d'ALLAH) en faveur 
du savant. La supériorité du 

savant sur le dévot est 
comparable à la supériorité 

de la lune sur les autres 
astres. Les savants sont les 
successeurs des Prophètes: 



les Prophètes n'ont laissé, 
comme héritage, ni dinar ni 
dirham, mais ils ont légué la 

science, celui qui en 
bénéficie, aura la meilleure 

part". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
gA	¹�íµjÀ?ì���"�:�ìaÁBì	�¼�ìYîא��íiRAא��ìYô9ì�



�ób4Aì�í��ô�íY¿��íiì<ÁBì	�KìB¿��íiì=RAì�¿��Kï�îEì
�KôCÁ�
�óaÁ�Kì	�îhÁ��kìî¹¿��.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�:ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"ALLAH dota d'une mine 
resplendissante celui qui 

transmit l'un de mes propos 
tel qu'il l'avait entendu. Il se 

peut que celui à qui on 



transmet une information en 
soit plus conscient que celui 

qui l'a entendu de ma 
bouche". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�gA	¹�"�:�íiìBì�¿@¿��ógÃAÁ�îhì�ìfÁ�í	�îhì�

�ó¥Kì��îhÁ��ó¶Kì�ÁAÁ��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ìgÁ�Ã�À��.�"



¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�ìµK�ì¹ì¥א
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "On mettra au 
Jour de la Résurrection, une 

bride en feu au savant qui 
dissimule son savoir et 

refuse qu'on en profite". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

�ÁiRAא��íiî�ì¹�ÁiÁ��kì=ì�î�í��KôBÁ��KïBÃAÁ�ìgRAì<ì��îhì�
�ôfì�ì¹�ôZìt��íiíBRAì<ì�ì��t�ÁiÁ��ìLEÁ8íEÁ��

Ãא��ì²îYì�îWÁ�ì��îg¿��KìEî�õWא��îhÁ��KïpìYì�ÁMôCì�
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì�−�KìD¿åò¥�lÁCî<ì��−�.�"��í̧ ¥ì¹ìא

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Quiconque 
apprend une science par 

laquelle on ne désire que la 
face d'ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - et 

qu'il ne l'apprend, 
cependant, qu'en vue 

d'obtenir un bien de ce 
monde, ne sentira jamais le 

parfum du Paradis". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 



�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
ìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìµK¿��K�:�Nî<ÁBì	

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�íµjÀ?ì��"�:�ìiRAא��ô·�t�ìgÃAÁ<Ãא��í̂ Á�Ã?ì��

�îhÁ@¿�ì¹�ò§KôCא��îhÁ��íiíòZì�îCì��Kïא�ìZÁ�îא
�Á�KìB¿Aí<Ãא��ò̂ î�¿?Á��ìgÃAÁ<Ãא��í̂ Á�Ã?ì��.�kô�ì�

�Kï	¹í�í¥�í§KôCא��ìXì�ôא��KïBÁ�Kì�òdî�í��îg¿��אì¤�



ôDí�Kt�؛��אjÀAô9¿��ógÃAÁ�òYîEì=Á��אîjì�Ã�¿G¿��אjÀAÁ�í�¿�
"ÁiîE¿Aì�.�jSAìp¿�ì¹א��ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"ALLAH ne fait pas 

disparaître la science en 
l'arrachant directement aux 

hommes, mais il la fera 
disparaître en recueillant les 
âmes des savants, jusqu'à ce 



qu'il n'en reste plus aucun. 
Alors les hommes prendront 

pour dirigeants des 
personnes ignorantes qui 
quand on les consultera, 

donneront des opinions sans 
se baser sur aucune science, 

aussi s'égareront - ils et 
égareront - ils les autres". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 



14-Le livre de la louange 
d’ALLAH et de sa 

reconnaissance 
 

242 - Le livre de la louange 
de Dieu le Très-Haut et de 

Son remerciement 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�îgÀ�îYÀ�î¤¿��lÁ�¹íYÀ�î¤K¿�

ì¹�lÁ��¹אíYÀ@î
.��ò·¹íYÀ>Ã@ì�ì¹tא �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îgí�îY¿@ì
�îhÁ�¿�tîgÀ@ô�ìW�ò¦ �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא��òfÀ�ì¹. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ò·¿��îgíא�ìjîì£�íYÁ��ì¹
Á��íWîBì�Ãא�ì.ÁB¿�Kì<Ãא��ø�ì¥�ÁiRA  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Souvenez - vous de Moi 

donc. Je vous 
récompenserai. Remerciez - 
Moi et ne soyez pas ingrats 

envers Moi!" (2:152). 
"Et lorsque votre Seigneur 

proclama: Si vous êtes 
reconnaissants, très 



certainement J'augmenterai 
(Mes bienfaits) pour vous". 

(14:7). 
" ... Et dis: Louange à 
ALLAH. " (17:111). 

"et la fin de leur invocation: 
(Louange à ALLAH, 

Seigneur de l'Univers)". 
(10:10). 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
Á�À��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ôlÁ�ôCא��¿M¿AîE¿��ìl

�óhì�¿�ì¹�óYîBì��îhÁ��òhîEì�ìW¿?Á��ÁiÁ��ì»òYî	À�



�ìhì�RAא��ìXì�¿G¿��KìBòDîE¿���ìY¿;ìC¿��.�ìµK¿?¿�
�íf�òYî�Á��:�́ �íWîBì��ÁiRAÁ�א�»ÁXR��ìWìאÃא�
�Á�ìYÃ:Á>ÃAÁ��.�î�ìj¿��ìYîBì�Ãא��ì�îXì�¿��îj¿�

�¿eí�ô�À��!ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Pendant le Voyage 

Nocturne, on apporta au 
Prophète (pbAsl) deux vases: 

l'un contenant du vin et 
l'autre du lait. Il les regarda 



et ensuite prit le vase du lait. 
Gabriel (que la paix 

d'ALLAH soit sur lui) lui dit 
alors: "Louange à ALLAH 

qui t'a dirigé vers le 
monothéisme pur. Si tu avais 

opté pour le vin, ta 
Communauté aurait été 

égarée". 
(Transmis par Muslim) 
�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhì�(�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��)�íiîCìì¹
�óYî�¿��õfÀ��"�:�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq



�ìjíD¿��ÁiRAÁ��ÁWîBì�Ã�KÁ��ÁiEÁ��À�ìWî�í��t�óµKì��»Á¤
�jí�¿��í̧ �ðhì�.�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì��.�"�ía¿:Ã�¿�

í̧ íYîE¿�ì¹�ì£í¹אì£ . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Toute affaire 
importante qu'on commence 

sans louer ALLAH, sera 
dépourvue de bénédiction". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et autres) 



 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î


�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא�
�ìµK¿��gA	¹�iEA�"�:�íW¿�ì¹�ì�Kì��אì¤�
¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��ÁWî�ì<Ãא�ìBÁ��ku�ÁiÁ�¿@Áo�:

�ì·jÀ�jÀ?ìE¿��؟�»ÁWî�ì�ìW¿�ì¹�îgí�î9ì�¿��:�îgì<ì�
�íµjÀ?ìE¿��:�؟�Á̧ Á£אìHÀ��¿�ìYìBì��îgí�î9ì�¿�



�ì·jÀ�jÀ?ìE¿��:�îgì<ì��.�íµjÀ?ìE¿��:�ìµK¿��אì¤KìB¿�
�ì·jÀ�jÀ?ìE¿��؟�»ÁWî�ì�:�ìaì�îYì�î	אì¹�´ìWÁBì�

�.�k¿�Kì<ì��íiRAא��íµjÀ?ìE¿��:î�ì<Á��אjíCîא��»ÁW
�ÁWîBì�Ãא��ìNîEì��í̧ jõBì	ì¹�ÁMôCì�Ãא��lÁ��Kï�îEì��"

�.�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:�ì¹ì¥א
ðhì�ì� . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 



Lorsque l'enfant d'un 
Serviteur meurt, ALLAH, le 
Très - Haut, dit à Ses anges: 
"Vous avez recueilli l'âme 

du fils de Mon serviteur?". - 
"Oui", répondirent - ils. - 

"Vous avez cueilli le fruit de 
ses entrailles?", reprit 

ALLAH. - "Oui", 
répliquèrent - ils. - "Qu'a dit 

Mon serviteur?". - "Il T'a 
loué et dit: Certes nous 

sommes à ALLAH, et c'est à 
Lui que nous retournerons". 



ALLAH alors leur dira: 
"Bâtissez pour Mon 

serviteur une demeure au 
Paradis et appelez - la (La 
Demeure de la Louange)". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�ìµK�:�ìµK¿�

�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
îhì�א�ÁWî�ì<Ã��ífÀ�ÃGì�א�ìlÁpì¥�ìiRAא��ô·�t�¿M¿AÃ�
�¿Mì�îYô7א��í�ìYî7ì�ì¹�KìDîE¿Aì�í̧ íWìBî�ìE¿�

�KìDîE¿Aì�í̧ íWìBî�ìE¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"ALLAH sera satisfait du 
Serviteur qui, chaque fois 

qu'il mange ou boit, Le loue 
(pour Ses faveurs)". 

(Transmis par Muslim) 
 

15-Le la prière sur l’envoyé 
d’ALLAH 

 



243 - Le livre de la 
bénédiction du Messager de 

Dieu 
 

ì<ì��íiRAא��ìµK¿��k¿�K�:ì�ì¹�ìiRAא��ô·ò�u�íiì�¿@Áo
�ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì��ølÁ�ôCא��k¿Aì�ì·jSAì8í�
KïBEÁAî�ì��אjíB4Aì	ì¹�ÁiîE¿Aì . ��jíCìא�jSAìqא�

ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Certes, ALLAH et Ses 

Anges prient sur le 
Prophète; ô vous qui croyez 



priez sur lui et adressez (lui) 
vos salutations". (33:56). 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ìµjí	ì¥�ìaÁBì	�íiô�¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�íµjÀ?ì��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��"�:

ìq�ôl¿Aì�kRAìq�îhì�u�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�¼�
ïYî7ìא��KìDÁ��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), J'ai entendu l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Quiconque prie (ALLAH) 
pour moi une fois, ALLAH 

prie pour lui dix fois 
autant". 

(Transmis par Muslim) 
ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�"�:�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��lÁ��ò§KôCא��k¿�î¹¿�

ìq�ôl¿Aì�îgí�íYì�Ã�¿�u�¼��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 



D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Les gens qui 

seront les plus dignes de 
mon intercession au Jour de 
la Résurrection, sont ceux 

qui prient le plus pour moi".
(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§î¹¿��òhî��ò§î¹¿��îhìì¹

�ìµK¿��:א�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��iEA�Ä
�gA	¹�"�:�ì¶îjì��îgÀ@Á�Kô�¿��òfì9Ã�¿��îhÁ��ô·�



ô8א��îhÁ��ôl¿Aì�Á��ÁiEÁ�uא�ÁMì<íBí�Ã��¹íYÁ�Ã�¿G¿א�
ìq�ô·òI¿�u�ôl¿Aì�½Mìp¹íYî<ì��îgÀ@ì��.�"�אjÀ�K¿��:

ìq�íªìYî<í��ìcîE¿�ì¹�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�u�KìCí�
eîE¿Aì�îW¿�ì¹��ìNî�ò¥¿�؟��)�íµjÀ?ì��ìµK¿��:

�ìNEÁAì��(�ìµK¿��"�:�k¿Aì�ì¶ôYì��ìiRAא��ô·�
�ì£Kì�אtאî�¿��òªî¥t�Á�KìEÁ�î��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£ . 
D'après 'Aws ibn 'Aws 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Le vendredi 
est le meilleur de vos jours, 
multipliez - y donc la prière 

pour moi, car on me la 
montrera". - "O Envoyé 

d'ALLAH, répondirent les 
fidèles, comment nos prières 
te seraient - elles montrées 
au moment où ton corps 

serait pourri?". - "ALLAH - 
à Lui la puissance et la 
gloire - , répondit - il, a 

interdit à la terre d'anéantir 
les corps des Prophètes". 



(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:��îYÁ�í¤�ófí�ì¥�ícî�¿��ìgÁ�ì¥
�ôl¿Aì�øfì8í��îg¿A¿��í̧ ìWîCÁ�.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Sera humilié 



celui auprès de qui on me 
mentionne et ne prie pas 

pour moi". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

�íiîCìì¹�)Á�¿��¿�ìYî�ìYí��l�(�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìµK¿��:�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�gA	¹�"�:t�אïWEÁ�»òYî�¿��אjÀAì<î�ì��
ìq�ô·òI¿��ôl¿Aì�îgÀ@ì��lÁCí=ÀAî�ì�jSAìqì¹uא�

�îgí�îCÀ��íOîEì��.�"�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne prenez pas 
mon tombeau comme un lieu 
de fête. Priez pour moi là où 
vous soyez car votre prière 

me parviendra". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��

�ìµK¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�"�:�îhÁ��Kì�



��ôl¿Aì�íg4Aì�í��¾Wì�¿�t�ôl¿Aì�íiRAא��ô£ì¥�
ô�ÁiîE¿Aì�א��ô£í¥¿��kô�ì��lÁ�¹í¥u�ì¶�.�"

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Il n'y a pas 
un homme qui me salue, 
sans qu'ALLAH ne me 

rende l'âme pour que je lui 
rende le salut". 



(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�îhìì¹�:�ìµK¿�
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

Á�í�îYÁ�í¤�îhì��ífEÁ�ì�Ãא��øfì8í��îg¿A¿��í̧ ìWîC
�ôl¿Aì�.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après `Alî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Le 

(vrai) avare est celui qui, 



quand on me mentionne 
auprès de lui, ne prie pas 

pour moi". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾WîEì�í�òhî��¿M¿�Kì9¿��îhìì¹

�ìµK¿��:�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìaÁBì	
í�ì¥�gA	¹�iEAuÁq�lÁ��jíîWì��u�ÁiÁ�

�k¿Aì�øfì8í��îg¿�ì¹�k¿�Kì<ì��ìiRAא��îWìBî�ì��îg¿�ì¹
¿?¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��ìµK
�gA	¹�iEA�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



ìfÁ�ì��ìXìא��.�"�íi¿��ìµK¿?¿��í̧ Kìì£�ôgí�−�ì¹¿��
�Á̧ òYîEì=Á�−�"�:��Ã�ìWî�ìEÃA¿��îgÀ�íWì�¿��kRAìq�אì¤�

�ôgí��ÁiîE¿Aì�Á�KìCôא��ì¹�íiì�Kì�î�í	�Áiø�ì¥�ÁWEÁBî�ì�Á�
�iEA�Äא�kAq�ølÁ�ôCא��k¿Aì�l4Aì8í�

ôgí��gA	¹�ì�Kì
�KìBÁ��íWî<ì��jíîWì���.�"�í̧ ¥ì¹ìא
K¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿�t�:��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après Fadâla ibn `Ubayd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) entendit un homme 
invoquer ALLAH, sans Le 

glorifier ni prier pour le 
Prophète (pbAsl). L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dit: "Cet 

homme - là invoque ALLAH 
à la hâte". Il l'appela et lui 

dit - ou suivant une variante: 
il dit à un autre - : "Lorsque 

l'un de vous invoque 
ALLAH, qu'il commence par 
Le louer et Le glorifier, puis 
qu'il prie pour le Prophète 



(pbAsl), enfin qu'il demande 
ce qu'il veut". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�¿�ìYî�í�òhî��ÁLî<¿��¾WôBì�í��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�KìCîE¿Aì�ì ìYì�

�KìCÃAÀ?¿��gA	¹�iEA�Äא�kAq�õlÁ�ôCא��:�Kì�
�íg4Aì�ì¥	ìµjí�א�í��ìcîE¿��KìCîBÁAì�îW¿��ÁiRA

�ìµK¿��؟�eîE¿Aì�l4Aì8í��ìcîE¿@¿��eîE¿Aì�"�:
k¿Aì�:��jÀ�jÀא�ì¹�¾WôBì�í��k¿Aì�øfìq�ôgíDRAא�



�òµ��k¿Aì�NîERAìq�KìB¿��¾WôBì�í��òµ�
�ðWEÁ�ì��ðWEÁBì��eô���ìgEÁא�ìYî���.�ôgíDRAא�
òµ��k¿Aìì¹�¾WôBì�í��k¿Aì�Ã́ ò¥Kì��¾WôBì�í��

�eô���ìgEÁא�ìYî���òµ��k¿Aì�NÃ�ì¥Kì��KìB¿�
�ðWEÁ�ì��ðWEÁBì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ka`b ibn `Ujra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Le Prophète (pbAsl) vint 
vers nous et nous lui dîmes: 
"O Envoyé d'ALLAH! Tu 
nous as appris comment il 



fallait te saluer, mais 
comment prions - nous pour 
toi?". - "Dites, répondit - il: 

Seigneur! Prie pour 
MUHAMMAD ainsi que 

pour la famille de 
MUHAMMAD, comme Tu 

as prié pour la famille 
d'Abraham, Tu es, certes, 

digne de louange et de 
glorification. Seigneur! 

Bénis MUHAMMAD et la 
famille de MUHAMMAD, 

comme Tu as béni la famille 



d'Abraham, Tu es, certes, 
digne de louange et de 

glorification". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWì�Ãא��¾£jí<î�ì��lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�íµjí	ì¥�Kì�Kì�¿��Äא�kAq�ÁiRAא�
�ÁWî<ì	�ò[ÁAî�ì��lÁ��íhî�ì�ì¹�gA	¹�iEA
�íi¿��ìµK¿?¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�í�òhî�

�¾Wî<ì	�íhî��íÐÁ7ì��:�ìl4Aì8í��î·¿��íiRAא��Kì�ìYì�¿�



�l4Aì8í��ìcîE¿@¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��eîE¿Aì
�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìN¿@ì�eîE¿Aì�؟��¿

�iEA�Äא�îg¿��íiô�¿��KìCîEôCìBì��kô�ì��gA	¹
�Äא�kAq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ôgí��íiÃ�¿Gî�ì�

�gA	¹�iEAא�ôgíDRA�øfìq�:��jÀ�jÀא�:�"�
�KìB¿��¾WôBì�í��òµ��k¿Aìì¹�¾WôBì�í��k¿Aì
�k¿Aì�Ã́ ò¥Kì�ì¹�ìgEÁא�ìYî���k¿Aì�NîERAìq
ì¥Kì��KìB¿��¾WôBì�í��òµ��k¿Aìì¹�¾WôBì�í��NÃ�



�ðWEÁ�ì��ðWEÁBì��eô���ìgEÁא�ìYî���òµ��k¿Aì
ô�îgí�îBÁAì�ì¹uא��îW¿��KìB¿��í¶�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  

. 
D'après 'Abû Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), - l'un des combattants 

de la bataille de Badr - , 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
vint nous trouver alors que 

nous étions dans l'assemblée 
de Sa`d ibn 

`Ubâda(qu'ALLAH soit 
satisfait de lui). Bachîr ibn 



Sa`d lui dit: "O Envoyé 
d'ALLAH! ALLAH nous a 
ordonné de prier pour toi. 
Comment se fait donc la 

prière pour toi?". L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) garda le 

silence si longtemps que 
nous avions bien souhaité 

qu'il ne lui ait pas posé cette 
question. Enfin l'Envoyé 

d'ALLAH(pbAsl) répondit: 
"Dites: Seigneur! Prie pour 

MUHAMMAD et pour la 
famille de MUHAMMAD, 



comme Tu as prié pour la 
famille d'Abraham. Bénis 

MUHAMMAD et la famille 
de MUHAMMAD, comme 

Tu as béni la famille 
d'Abraham. Tu es digne de 
louange et de gloire. Quant 

au salut, il est comme vous le 
savez bien". 

(Transmis par Muslim) 
�ìlÁpì¥�ø»ÁWÁKô�îhì��lÁ�¿��WîEìBí¾�א�ì¹

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�אjÀ�K¿��:í	ì¥�Kì��ÁiRAא��ìµj



�ìµK¿��؟�eîE¿Aì�l4Aì8í��ìcîE¿��"�:�אjÀ�jÀ��:
�k¿Aìì¹�¾WôBì�í��k¿Aì�øfìq�ôgíDRAא�
�k¿Aì�NîERAìq�KìB¿��ÁiÁ�ô�ø¥í¤ì¹�ÁiÁא�ì¹î¦¿�
�k¿Aìì¹�¾WôBì�í��k¿Aì�Ã́ ò¥Kì�ì¹�ìgEÁא�ìYî��
�k¿Aì�NÃ�ì¥Kì��KìB¿��ÁiÁ�ô�ø¥í¤ì¹�ÁiÁא�ì¹î¦¿�

ô���ìgEÁא�ìYî���ðWEÁ�ì��ðWEÁBì��e�.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après 'Abû Humayd As - 
Sâ`idî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), On 



s'interrogea: "O Envoyé 
d'ALLAH! Comment prions 

- nous pour toi?". Il 
répondit: "Dites: Seigneur! 
Prie pour MUHAMMAD 

ainsi que pour ses femmes et 
sa descendance, comme Tu 

as prié pour la famille 
d'Abraham. Bénis 

MUHAMMAD ainsi que ses 
femmes et sa descendance, 

comme Tu as béni la famille 
d'Abraham, Tu es digne de 

louange et de gloire". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
16-Le livre de la mention 

d’ALLAH 
 

244 - Le mérite de 
l'évocation de Dieu et 
l'exhortation à le faire 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�íYì�Ã�¿��ÁiRAא��íYÃ�ÁX¿�ì¹. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îgÀ�îYÀ�î¤¿��lÁ�¹íYÀ�î¤K¿�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�¿eÁ�Ã>ì��lÁ��¿eô�ì¥�îYÀ�î¤אì¹
�¼M¿>EÁ�ì¹�KïõYì9ì��ìhÁ��òYîDì�Ãא��ì·¹í£ì¹
��îhÀ@ì��ìhÁ�òµKìqt�tì¹א�òµîj¿?Ã��ø¹íWí=Ã�KÁ�ì¹א

�ì.ÁAÁ�Kì=Ãא�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אïÐÁ�¿��ìiRAא��¹אíYÀ�î¤אì¹

�ì·jí�ÁAÃ>í��îgÀ@RAì<¿�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ì.ÁBÁAî�íBÃא��ô·ò�

�k¿�Kì<ì��ÁiÁ�îj¿��k¿���Á�KìBÁAî�íBÃא�ì¹�:



Áא�ôXא�ì¹�Áא�ìYÁא�ôXא�ì¹�אïÐÁ�¿��ìiRAא��ìh�òY
�KïBEÁ;ìôWì�א�íiRA��îgíD¿��¼�ìYÁ>î=ì�ïYî�¿�ì¹א�¿��.

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�
�í̧ jí�ø�ì	ì¹�אïÐÁ�¿��אïYÃ�Á¤�ìiRAא��¹אíYÀ�î¤א

EÁq¿�ì¹�¼�ìYÃ@í�uא�t�¿Mì��.אì¹t�lÁ��í�Kì�
ì��½�ìÐÁ�¿��Á�Kì�Ãא�½Mì�jÀAî<  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Le 
rappel d'ALLAH est certes 
ce qu'il y a de plus grand". 

(29:45). 



"Souvenez - vous de Moi 
donc. Je vous 

récompenserai". (2:152). 
"Et invoque ton Seigneur en 

toi - même, en humilité et 
crainte, à mi - voix, le matin 
et le soir, et ne sois pas du 
nombre des insouciants".  

(7:205). 
"et invoquez beaucoup 
ALLAH afin que vous 
réussissiez". (62:10). 
"Les Musulmans et 

Musulmanes, croyants et 



croyantes, obéissants et 
obéissantes, loyaux et 
loyales, endurants et 

endurantes, craignants et 
craignantes, donneurs et 

donneuses d'aumône, 
jeûnants et jeûnantes, 

gardiens de leur chasteté et 
gardiennes, invocateurs 

souvent d'ALLAH et 
invocatrices: ALLAH a 

préparé pour eux un pardon 
et une énorme récompense". 

(33:35). 



"O vous qui croyez! Evoquez 
ALLAH d'une façon 

abondante, et glorifiez - Le à 
la pointe et au déclin du 

jour". (33:41 - 42). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�k¿Aì�ò·Kì�¿>EÁ>ì��ò·Kì�ìBÁA¿�
ò·Kì�4Aא��ò·Kì�ì�EÁ�ì��ò·אìZEÁBÃא��lÁ��ò·Kì�¿AEÁ?ì��



�òhìBî�ôYא��k¿���:�Á̧ ÁWîBì�Á�ì¹�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	
�ògEÁ;ì<Ãא��ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il y a deux 

paroles légères à prononcer 
(litt. à la langue) qui feront 

pencher la Balance (au Jour 
du Jugement Dernier) et qui 

sont aimées du Clément: 
(Gloire et louange à 
ALLAH) et (Gloire à 



ALLAH le Grand)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿�(�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:t�ìµjÀ�¿��î·�:�ì·Kì�î�í	
�ÁiRAא��؛�ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא�ì¹�؛ì¹t��ìi¿���t�íiRAא��

�îNì<¿A¿��KôBÁ��ôl¿���õLì�¿��íYì�Ã�¿��íiRA�¿אì¹
�í[îBô7א��ÁiîE¿Aì�.�"î�í��í̧ ì¹ì¥ðgÁAא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Par ALLAH! 

Dire: (Gloire à ALLAH), 
(Louange à ALLAH), (Il n'y 

a d'autre divinité 
qu'ALLAH) et (ALLAH est 

Grand), m'est préférable à ce 
bas monde et tout ce qu'il 

contient". 
(Transmis par Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îhì�

�ìµK¿�t��ìi¿���t�í̧ ìWî�ì¹�íiRAא��t�íi¿��¿e�òYì
�
�øfÀ��k¿Aì�ìjí�ì¹�íWîBì�Ãא��íi¿�ì¹�ÀeÃAíBÃא��íi¿�

Á��ðY�ÁW¿��¾�îlì
�îNì�K¿��¾�ôYì��¿MìoKÁ��ó¶îjì��l
�ÀMìoKÁ��íi¿��îNì�Á�À�ì¹�¾�K¿�ò¥�òYî7ì�ìµîWì�íi¿�
�îNì�K¿�ì¹�¾Mì�øEì	�ÀMìoKÁ��íiîCì�îNìEÁ�í�ì¹�¾MìCì�ì�
�¿eÁ�ì¤�íiì�îjì��ò·K¿:îEô7א��îhÁ��אï¦îYÁ��íi¿�



�ìfì9Ã�¿GÁ��ðWì�¿��Á�ÃGì��îg¿�ì¹�ìlÁ�îBí��kô�ì�
��ÁiÁ��ì�Kì��KôBÁ�t��íiîCÁ��ìYì�Ã�¿��ìfÁBì�ðfí�ì¥�"

�.�ìµK¿��îhì��ìµK¿�ì¹�"�:�iRAא��ì·Kì�î�í	
�îNR:í��¾�ôYì��¿MìoKÁ��ó¶îjì��lÁ��Á̧ ÁWîBì�Á�ì¹
�òYî�ì�Ãא��ÁWì�ì¦�ìfî�Á��îNì�K¿��î·ò�ì¹�í̧ Kì�K¿:ì��"

�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Quiconque 



répète cent fois par jour : (Il 
n'y a d'autre divinité 

qu'ALLAH, l'Unique; Il n'a 
pas d'associé; à Lui la 

royauté, à Lui la louange, Il 
est Omnipotent), obtiendra 

une récompense équivalente 
à celle de l'affranchissement 

de dix esclaves. On lui 
inscrira, en outre, à son actif 
cent bonnes actions et lui en 

effacera cent mauvaises 
autres. Ces paroles lui 
assureront, en effet, la 



protection contre Satan 
jusqu'à la fin de la journée. 
Personne n'aura fait chose 
plus méritoire, hormis celui 

qui aura œuvré plus que 
lui". Il ajouta: "Quiconque 

répète cent fois par jour: 
(Gloire et louange à 

ALLAH), ses fautes seraient 
effacées même si elles 

étaient autant que l'écume 
de la mer". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



lÁ�¿��îhìì¹א�ì�jõ�¿��t�ìlÁpì¥�ø»ò¥Kì8î�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�ìµK¿��îhì�t��ìi¿���t�íiRAא��
�í̧ ìWî�ì¹t�íi¿�ì¹�ÀeÃAíBÃא��íi¿��íi¿��¿e�òYì
�

�ðY�ÁW¿��¾�îlì
�øfÀ��k¿Aì�ìjí�ì¹�íWîBì�Ãא�
îhìB¿��ì·K¿��¾א�ôYì��ìYî7ì�¿Mì<ì�î¥¿��ìdì�î¿��

�ìfEÁKìBî	��ÁW¿�ì¹�îhÁ��ó[À>î�¿��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 



D'après 'Abû 'Ayyûb Al - 
'Ansârî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 

répète dix fois: (Il n'y a 
d'autre divinité qu'ALLAH, 

l'Unique, Il n'a pas 
d'associé, à Lui la royauté, à 

Lui la louange et Il est 
Omnipotent), aura la même 
récompense que celui qui 

aurait affranchi dix esclaves 
de la descendance 

d'Ismaël". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹−ìµK¿���:�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:¿�t¿@Ãא��øLì�¿GÁ��´íYÁ�î�À��u�ò¶
¿@Ãא��ôLì�¿��ô·��؟�ÁiRAא��k¿��u�ÁiRAא��k¿���ò¶

�:�Á̧ ÁWîBì�Á�ì¹�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  
. 

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) m'a dit: "Ne 
t'informai - je pas des 
paroles les plus aimées 
d'ALLAH? Elles sont 
(Gloire et louange à 

ALLAH)". 
(Transmis par Muslim) 

îhì��lÁ�¿��eÁ�Kì¾�אì¹t�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»òYì<î

�ìµK¿��íiîCì�íiRA��ìµK¿�ì¥	íµjí�א�ÁiRA�kRAìq�א:�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
íYÃ:ì�א:�"��í¥jíDS:א�t�ò·Kì,

îBì��ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא�ì¹u�ì·Kì�î�í	ì¹�ì·אìZEÁBÃא��



îBì��ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא�ì¹�ÁiRAא�u�ò·−îBì��î¹¿��u�−�
í̧�"�.�òªî¥�Kì�t��ìhîEì�א��ìjìBôא�Á�ì¹א ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Abû Mâlik Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "La 
purification est la moitié de 
la foi (condition sine qua 
non la prière est invalide), 
dire (Louange à ALLAH) 

fait pencher la Balance (au 



Jour du Jugement Dernier), 
dire (Gloire à ALLAH) et 

(Louange à ALLAH) 
remplissent l'espace compris 
entre les cieux et la terre". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��òhî��ÁWî<ì	�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�òµjí	ì¥�k¿���÷lÁא�ìYî¿��ì�Kì�
�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��:

lÁCîB4Aì¿��u�íiÀ�jÀ�¿��Kï��.�ìµK¿��"�:�îfÀ��:t�
��ìi¿��t�í̧ ìWî�ì¹�íiRAא��t�íiRAא��íi¿��¿e�òYì
�



�íWîBì��ÁiRAÁ��ïÐÁ�¿א�Ãא�ì¹�אïÐÁ�¿��íYì�Ã�¿�
ì¹�ì.ÁB¿�Kì<Ãא��ø�ì¥�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	ì¹t�ìµîjì��

ì¹t��¿�ôjÀ��t�ògEÁ@ì�Ãא��òZ�òZì<Ãא��ÁiRA�¿KÁ���.�"
�ìµK¿��:ìD¿�íHt�ìµK¿��؟�lÁ��KìB¿��lø�ìYÁ��Á��"�:
�îfÀ��:�lÁCîBì�î¥אì¹�lÁ��îYÁ>Ãא��ôgíDRAא�

�lÁCÃ�í¦î¥אì¹�lÁ�ÁWîא�ì¹�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Sa`d ibn 'Abû 

Waqqâs (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Un Bédouin 

vint trouver l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) et lui dit: 
"Enseigne - moi des bonnes 
paroles que je dois toujours 

répéter?". - "Dis, lui 
répondit - il, (Il n'y a d'autre 

divinité qu'ALLAH, 
l'Unique, Il n'a pas 

d'associé, ALLAH est le plus 
Grand, tant de louanges à 
ALLAH, gloire à ALLAH, 

Seigneur de l'Univers, il n'y 
a ni puissance ni force qu'en 

ALLAH le Puissant, le 
Sage)". - "Ces paroles, dit le 



Bédouin, sont pour rendre 
hommage à ALLAH! 

Comment invoquai - je 
ALLAH en ma faveur?". - 

"Dis, lui répondit le 
Prophète, (Seigneur! 

Pardonne - moi, fais - moi 
miséricorde, dirige - moi 

(vers la bonne direction) et 
accorde - moi le bien)". 
(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·Kì�îjì��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�



ìq�îhÁ��ì²ìYì8îא��אì¤��ìgRAì	ì¹u�ìY¿>î=ì�î	א�ÁiÁ�
ì�u�ìµK¿�ì¹�Kï��"�:RAא�ô�¶í�ôgíDu��ìNî�¿�א�

ô�òµ�í¶u��NÃ�ì¥Kì�ì��Kì�ì¤א�א�eîCÁ�ì¹uì�Ã�א�
ì¦î¹אølÁ�ìjí�ì¹�ìfEÁ�u��"Á�.��ìYÃא¶ò�ì¹tא

�ÁO�ÁWì��ìcîE¿�אÃא��Áא�ì¹í¥�íWì�¿�t�؟�í¥K¿>î=Á�î	
�ìµK¿��:�íµjÀ?ì��:�ìiRAא��íYÁ>î=ì�î	¿��ìiRAא��íYÁ>î=ì�î	¿�

�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Thawbân 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Lorsque l'Envoyé 



d'ALLAH terminait sa 
prière, il demandait à trois 

reprises le pardon d'ALLAH 
et disait: "Seigneur! Tu es la 
Paix! Tu accordes la paix! 

Que Tu sois Exalté, ô qui est 
Plein de majesté et de 

munificence". On demanda 
à Al - 'Awzâ`î, l'un des 

transmetteurs du hadith: 
"Comment demande - t - on 
le pardon (d'ALLAH)?". - 
"Répète, répondit - il, Je 



demande à ALLAH de me 
pardonner!". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�î<í
�òhî��Á�ìÐÁ=íBÃא��îhìì¹

íiîCì�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��
ô8א��îhÁ��ì®ìY¿��אì¤��ì·K¿��ìgRAì	ì¹u�ìgRAì	ì¹�Á�

�ìµK¿��"�:t��ìi¿���t�í̧ ìWî�ì¹�íiRAא��t�
�ìjí�ì¹�íWîBì�Ãא��íi¿�ì¹�ÀeÃAíBÃא��íi¿��íi¿��¿e�òYì


�ðY�ÁW¿��¾�îlì
�øfÀ��k¿Aì�:�ôgíDRAא�t�ìaÁ�Kì��
î¿��KìBÁ�ì¹�NîE¿:tì¹�Nî<ìCì��KìBÁ��ìlÁ:î<í��t�



�õWì�Ãא��eîCÁ��øWì�Ãא��אì¤�ía¿>îCì��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après Al - Mughîra ibn 
Chu`ba (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Quand 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
terminait sa prière et faisait 
le taslîm, il disait: "Il n'y a 
d'autre divinité qu'ALLAH, 

l'Unique, Il n'a pas 
d'associé, à Lui la royauté, à 

Lui la louange, Il est 
Omnipotent. Seigneur! 



Personne ne peut défendre 
ce que Tu donnes ni donner 
ce que Tu refuses. Contre 
Toi, la fortune du riche ne 
lui sera d'aucune utilité". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ì·K¿��íiô�¿��òYîEì�õZא��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
ìq�øfÀ��ìYí�í£�íµjÀ?ì�u�íg4Aì�í��ì.Á��¾��"�:

t��ìi¿���t�í̧ ìWî�ì¹�íiRAא��t�íi¿��íi¿��¿e�òYì
�
�øfÀ��k¿Aì�ìjí�ì¹�íWîBì�Ãא��íi¿�ì¹�ÀeÃAíBÃא�



�ÁW¿��¾�îlì
�ðY�.tì¹�ìµîjì��t��¿�ôjÀ��t�
�ÁiRA�¿KÁ�t��ìi¿���tì¹�íiRAא��t��íWí�î<ì��t�í̧ Kô���

�í�KìCôא���íi¿�ì¹�ífî9¿>Ãא��íi¿�ì¹�ÀMìBî<øCא��íi¿�
�íhì�ì�Ãא�t��ìi¿���t�íi¿��ì.Á8ÁAî�í��íiRAא��

�ì·¹íYÁ�K¿@Ãא��ì̧ òY¿��îj¿�ì¹�ìh�øWא��.�"�ìµK¿�
�òYîEì�õZא��íhîא�:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�ì¹�

�øfÀ��ìYí�í£�ôhòDÁ��íf4AìDí��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
ìqu�¾��.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après `Abd - Allâh ibn Az 
- Zubayr (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) disait à la 
fin de chaque prière, et après 
avoir fait le taslîm: "Il n'y a 
d'autre divinité qu'ALLAH, 

l'Unique, Il n'a pas 
d'associé, à Lui la royauté et 

à Lui la louange, Il est 
Omnipotent. Il n'y a ni 

puissance ni force qu'en 
ALLAH. Il n'y a pas d'autre 

divinité qu'ALLAH, nous 



n'adorons que Lui, on Lui 
doit le bienfait, la grâce et la 
meilleure louange. Il n'y a 

d'autre divinité qu'ALLAH, 
nous Lui rendons un culte 

sincère en dépit de l'aversion 
des mécréants". Ibn Az - 

Zubayr ajouta: "L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) témoignait 

l'unicité d'ALLAH par ces 
termes après chaque prière 
prescrite". (Transmis par 

Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�אîjì�¿��ìh�òYÁ�KìDíBÃא��ìא�ìY¿?À�

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��jÀ�K¿?¿א��íiRAא��kRAìq�:�ìLì�ì¤
í<Ãא��Á�Kì�ì¥ôW�KÁ��ò¥jí�õWא��ífî�¿��k¿A

�ògEÁ?íBÃא��ògEÁ<ôCא�ì¹�:�l4Aì8í��KìB¿��ì·jSAì8í�
�í¶jí8ì��KìB¿��ì·jí�jí8ì�ì¹�؛�ðfî9¿��îgíD¿�ì¹

�óµאìjî�¿��îhÁ��.�ì·¹íYÁBì�î<ì�ì¹�ì·jõ�í�ì�
�ì·jÀ�ôWì8ì�ì�ì¹�ì·¹íWÁ�Kì�í�ì¹�.�ìµK¿?¿��"�:



¿�t�îhì��ÁiÁ��ì·jÀ�ò¥îWí��Kï�îEì
�îgÀ@íB4AìÀ��
î�ì�ì¹�îgÀ@¿?ì�ì	ì¹�îgÀ�ìWî<ì��îhì��ÁiÁ��ì·jÀ?Á�t�

��îgÀ@îCÁ��ìfì9Ã�¿��ðWì�¿��í·jÀ@ì�t�ìaìCìq�îhì��
�k¿Aì��Kì�:��jÀ�K¿א�"��ìfî�Á��Kì�îgí�î<ìCìq�؟�
�ìµK¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�"�:�ì·jí�ø�ì�í�

ìq�øfÀ��ìcÃAì��ì·¹íYø�¿@í�ì¹�ì·¹íWìBî�ì�ì¹u�¾�
ì�uì�ì¹�Kï�u�ì.Á��.�"ìq�jí�¿��ìµK¿��óUÁ�K

�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�»ò¹אôYא��:�ìfÁ�í	�KôB¿�



�ìµK¿��ÁiÁ�ôEÁ>îE¿��îhì�"�:�íµjÀ?ì��:�ì·Kì�î�í	
�kô�ì��íYì�Ã�¿��íiRA�¿אì¹�ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא�ì¹�ÁiRAא�

ì��ôhíDSAÀ��ôhíDîCÁ��ì·jÀ@ì�uì�ì¹�Kï�u�ì.Á��.�"
�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.ì¹ò¥�lÁ��ðgÁAî�í��ì£אì¦ì¹�ÁiÁ�ìא��:

�òµjí	ì¥�k¿���ìh�òYÁ�KìDíBÃא��íא�ìY¿?À��ìaì�ìY¿�
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��jÀ�K¿?¿א��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��:

�ìjîאòµ��KìBÁ��KìCÃAì<¿�t	ìaÁBì���ìjîא�KìCí��ìfî�¿�א
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��íi¿Aî�Á��אjÀAì<¿>¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:¿��¿eÁ�ì¤�ÁiRAא��ífî9
�í�Kì7ì��îhì��ÁiEÁ�îHí��"�.�"�í¥jí�õWא��"�íaîBì�

�óYî�ì£−�Á�Kôא���ò·K¿@î	ò�ì¹�òµאôWא��òUî�¿>Á��
�ÁMì�RAì�íBÃא�−íÐÁ�¿@Ãא��íµKìBÃא��ìjí�ì¹�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Les pauvres d'entre les 
Muhâjirûn vinrent trouver 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
et lui dirent: "Les hommes 
fortunés ont accaparés les 



plus hauts rangs et le délice 
permanent du Paradis: ils 
prient et jeûnent comme 

nous, mais grâce à la 
surabondance de leurs 

fortunes, ils accomplissent le 
hajj et la `umra, combattent 
dans le chemin d'ALLAH et 
font l'aumône". Le Prophète 
(pbAsl)répondit: "Ne vous 

enseignerai - je pas une 
chose par laquelle vous 

rattraperez ceux qui 
semblent avoir une avance 



sur vous et distancerez (en 
mérite) ceux qui viendront 

après vous; et que personne 
ne sera meilleur que vous à 
moins qu'il ne fasse ce que 

vous avez fait?". - "Si, ô 
Envoyé d'ALLAH", 

répliquèrent - ils. - "Vous 
glorifiez ALLAH, reprit - il, 

vous Le louez, vous dites 
(ALLAH est Grand), trente - 

trois fois après chaque 
prière". 'Abû Sâlih, le 

transmetteur de ce hadith 



d'après 'Abû Hurayra, a dit, 
quand on l'avait interrogé 

sur la manière de 
mentionner ses mots: "On 

dit: (Gloire à ALLAH), 
(Louange à ALLAH), 

(ALLAH est Grand), de sorte 
que chaque phrase soit 

répétée trente - trois fois". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

Muslim ajouta dans sa 
variante: Les pauvres 



Muhâjirûn se sont retournés 
chez l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) et lui ont dit: "Nos 
frères fortunés ont entendu 
ce que nous avions fait et ils 

nous avaient imités?!". 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
leur récita alors ce verset: 

"Telle est la grâce 
d'ALLAH. Il la donne à qui 

Il veut" 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îhì�



ìq�øfÀ��òYí�í£�lÁ��ìiRAא��ìUô�ì	uì��¾�uï��K
ì�ì¹uì��ìiRAא��ìWÁBì�ì¹�ì.Á�uì�ì¹�Kï�u�ì.Á�

ì��ìiRAא��ìYô�¿�ì¹uì�ì¹�Kï�u�ì¶KìBì��ìµK¿�ì¹�ì.Á�
�ÁMìoKÁBÃא��:t��ìi¿���t�í̧ ìWî�ì¹�íiRAא��t�

�ìjí�ì¹�íWîBì�Ãא��íi¿�ì¹�ÀeÃAíBÃא��íi¿��íi¿��¿e�òYì

�í̧ Kì�K¿:ì��î�ìYÁ>À��ðY�ÁW¿��¾�îlì
�øfÀ��k¿Aì

î·ò�ì¹�òYî�ì�Ãא��ÁWì�ì¦�ìfî�Á��îNì�K¿���.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque, 

après chaque prière, glorifie 
ALLAH trente - trois fois, Le 
loue trente - trois fois, fait le 
takbîr trente - trois fois, et 

complète ces quatre - vingt - 
dix paroles par la centième: 

(Il n'y a d'autre divinité 
qu'ALLAH, l'Unique, Il n'a 

pas d'associé, à Lui la 
royauté et à Lui la louange, 



Il est Omnipotent), ses 
péchés seront pardonnés 

même s'ils sont autant que 
l'écume de la mer". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�í�òhî��ÁLî<¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhì

�ìµK¿��"�:�ð�Kì�4?ì<í�t�î¹¿��ôhíDÀAÁoK¿��íLEÁ�ì��
�ôhíDÀAÁK¿��:ìq�øfÀ��ìYí�í£u�¾Mì�jí�Ã@ì��¾�ì�u�Kï�
ì�ì¹uì�ì¹�¼Mì�EÁ�î�ì��ì.Á�uì�ì¹�Kï�u�ì.Á�



ì�ì¹�Kï<ì�î¥¿�ì¹�¼�ìWEÁBî�ì�u�¼�ìÐÁ�Ã@ì��ì.Á��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Ka`b ibn `Ujra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 

répète chacune de ces 
paroles à trente - trois 

reprises, après toute prière 
prescrite ne sera jamais 

déçu: (Gloire à ALLAH), 
(Louange à ALLAH), 
(ALLAH est Grand)". 



(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��òhî��ÁWî<ì	�îhìì¹
ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�
�Áא�ìj¿Aô8א��ìYí�í£�í¤ôjì<ì�ì��ì·K¿��ìgRAì	ì¹

íHìDÁ�t�Á�KìBÁA¿@Ãא��Á��"�:�í¤jí¿��lø���ôgíDRAא�
�eÁ��í¤jí¿�ì¹�òfî�í�Ãא�ì¹�òhî�í�Ãא��îhÁ��eÁ�
�í¤jí¿�ì¹�òYíBí<Ãא��òµì¤î¥¿��k¿���ô£ì¥À��î·¿��îhÁ�
�îhÁ��eÁ��í¤jí¿�ì¹�KìEî�õWא��ÁMìCî�Á��îhÁ��eÁ�

�ÁMìCî�Á��òYî�¿?Ãא��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après Sa`d ibn 'Abû 
Waqqâs (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) se 
réfugiait auprès d'ALLAH, 

après ses prières, par ces 
mots: "Seigneur! Je me 

réfugie auprès de Toi contre 
la poltronnerie, l'avarice, la 
décrépitude, la tentation du 

bas monde et les épreuves de 
la tombe". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾¤Kì<í��îhìì¹
�Á̧ ÁWìEÁ��ìXì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

�ìµK¿�ì¹�"�:�lø���ÁiRA�¿אì¹�í¤Kì<í��Kì�t�eõ�Á��"
�ìµK¿?¿��"�:�í¤Kì<í��Kì��eEÁq¹À�t�ôhììWì��

ìq�øfÀ��òYí�í£�lÁ�u�íµjÀ?ì��¾��:�ôgíDRAא�
�òhî�í�ì¹�´òYÃ@í
ì¹�´òYÃ�Á¤�k¿Aì�løCÁ¿�

�eÁ�ì£Kì�Á�.�"�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq . 



D'après Mu`âdh 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) le prit par la main et 

lui dit: "O Mu`âdh!par 
ALLAH, je t'aime". Il 

ajouta: "Je te recommande, 
ô Mu`âdh, de ne jamais 

négliger de dire à l'issue de 
chaque prière: (Seigneur! 

Aide - moi à Te mentionner, 
à Te remercier et à Te bien 

adorer)". 



(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�îXÁ<ì�î�ìEÃA¿��îgÀ�íWì�¿��ìWôDì7ì��אì¤�
�íµjÀ?ì��óaì�î¥¿��îhÁ��ÁiRA�¿KÁ��:�lø���ôgíDRAא�
ìXì�îhÁ��eÁ��í¤jí¿��îhÁ�ì¹�ìgôCìDì��Áא�

�KìEî�ìBÃא��ÁMìCî�Á��îhÁ�ì¹�òYî�¿?Ãא��Áא�ìXì



�òUEÁ�ìBÃא��ÁMìCî�Á��øYì
�îhÁ�ì¹�Á�KìBìBÃא�ì¹
�òµKô�ôWא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque vous 
prononcez le tachahhud en 
fin de prière, réfugiez - vous 

auprès d'ALLAH contre 
quatre (tourments). Dites: 
(Seigneur! Je me réfugie 
auprès de Toi contre le 

châtiment de la Géhenne, 



contre le tourment de la 
tombe, contre les épreuves de 
la vie et de la mort et contre 

la funeste tentation de 
l'Antéchrist)". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�îhìì¹�:�ì·K¿�

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì¤א��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
ô8א��k¿���ì¶K¿�u�Kì��òYÁ���îhÁ��í·jÀ@ì��Á�

ògEÁAî�ôא��ì¹�ÁWõDì7ôא���ìhîEì��íµjÀ?ì���"�:�ôgíDRAא�
�Kì�ì¹��îYô�¿��Kì�ì¹�Nî�ôW¿��Kì��lÁ��îYÁ>Ãא�



�Kì�ì¹�NÃ�ìYî	¿��Kì�ì¹�NîC¿Aî¿��Kì�ì¹��î¥ìYî	¿�
�í¶øW¿?íBÃא��ìNî�¿��løCÁ��ÁiÁ��íg¿Aî¿��ìNî�¿�

�íYø�ìHíBÃא��ìNî�¿�ì¹t��ìi¿���t�ìNî�¿���.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après `Alî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), A chaque 

prière, les dernières paroles 
que l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) prononçait entre le 
tachahhud et le taslîm 

étaient: "Seigneur! 



Pardonne - moi ce que j'ai 
déjà fait et ce que je ferai 

plus tard (mes fautes passées 
et mes fautes futures), ce que 

j'ai fais en secret et ce que 
j'ai fait en public, mes excès 

dans mes œuvres et ma 
conduite et ce que Tu le 
connais mieux que moi. 

C'est Toi qui avance et qui 
retarde, il n'y a de divinité 
que Toi". (Transmis par 

Muslim) 



RAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�îN¿�K¿��KìDîCì�íi�:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ì·K¿�
�Á̧ Á£jí�í	ì¹�ÁiÁjÀ�í¥�lÁ��ìµjÀ?ì��î·¿��íYÁ�Ã@í��:

�"�́ ÁWîBì�Á�ì¹�KìCô�ì¥�ôgíDRAא��eì�Kì�î�í	
�lÁ��îYÁ>Ãא��ôgíDRAא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Le 
Prophète (pbAsl) disait 

souvent dans ses inclinations 
et ses prosternations: Gloire 

à Toi ô notre Seigneur, et 



louange à Toi. Seigneur! 
Pardonne - moi ".   

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(ìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��kRA
�lÁ��íµjÀ?ì��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�Á̧ Á£jí�í	ì¹�ÁiÁjÀ�í¥�"�:�ð§¹õWÀ��ð¡jõ�í	
ìBÃא��õ�ì¥u�ò¡¹õYא�ì¹�ÁM¿@Áo�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  

. 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), 



"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) disait pendant ses 

inclinations et ses 
prosternations: Très glorifié 
et Très Saint est le Seigneur 

des anges et de l'Esprit ". 
(Transmis par Muslim) 

�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:4;ì<¿��íjÀ�õYא��Kô�¿G¿��ÁiEÁ��אjíB
�ô�ôYא��.�lÁ��¹אíWòDì�î�K¿��í£jí�õ�Kô�¿�ì¹�א�



�îgÀ@¿��ì�Kì�ì�î�í��î·¿��ðhÁB¿?¿��Á�KìõWא��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Pendant les 

inclinations, glorifiez le 
Seigneur - à Lui la 

puissance et la gloire - , et 
pendant les prosternations, 
multipliez vos invocations, 
car, vous serez sûrement 

exaucés". 



(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRA

�ìµK¿��"�:�Áiø�ì¥�îhÁ��íWî�ì<Ãא��í·jÀ@ì��Kì��í�ìYÃ�¿�
�ðWÁ�Kì	�ìjí�ì¹�:�ì�KìõWא��¹אíYÁ�Ã�¿G¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Le Serviteur 
est plus proche de son 



Seigneur à l'état de 
prosternation, multipliez - y 

donc vos invocations". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�lÁ��íµjÀ?ì��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�Á̧ Á£jí�í	�"�:�íiRAÀ��lÁ�î�ì¤�lÁ��îYÁ>Ãא��ôgíDRAא�
�:ì¹�íiR�Á£ìì¹�í̧ ìYÁ��ì¹�íi¿�ô¹¿�ì¹�íiRAí�u�íiì�ìEÁ�

�í̧ ôYÁ	ì¹�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) invoquait ALLAH 

par ces mots à l'état de 
prosternation: Seigneur! 
Pardonne - moi tous mes 

péchés, véniels soient - ils ou 
mortels, mes premières et 

mes dernières fautes et 
toutes mes coulpes, 

apparentessoient - elles ou 
cachées ". 

(Transmis par Muslim) 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא���îW¿?ì�Ãא��ìgRA
�ðaÁא�ì¥�ìjí��אì¤òI¿��Nî�ô�ì�ì�¿��¾M¿AîE¿��ìא�ì¤−�

�ðWÁ�Kì	�î¹¿�−�íµjÀ?ì���"�:�eì�Kì�î�í	
�´ÁWîBì�Á�ì¹t��ìi¿���t�ìNî�¿���.�"�lÁ�ì¹
�¾Mìא�ì¹ò¥�:�òhÃ:ì��k¿Aì�»ÁWì��îNì<¿�ìj¿�

�KìBí�ì¹�ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��ìjí�ì¹�ÁiîEì�ìW¿�
�íµjÀ?ì��ìjí�ì¹�ò·Kì�ì�jí8îCì��"�:�lø���ôgíDRAא�



�eÁ:ì�ì	�îhÁ��´KìpòYÁ��í¤jí¿�
�eÁ��í¤jí¿�ì¹�eÁ�ì�jÀ?í�îhÁ��eÁ�K¿�Kì<íBÁ�ì¹

�eîCÁ�t�KìB¿��ìNî�¿��eîE¿Aì�ï�KìCì��lÁ8î�À��
�eÁ�Ã>ì��k¿Aì�NîEìCî�¿��!�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Une 

nuit, Je sentis l'absence du 
Prophète (pbAsl), je le 

cherchai et je le trouvai 
incliné - ou suivant une 

variante, prosterné - en train 



de dire: (Gloire à Toi! 
Louange à Toi! Il n'y a 
d'ALLAH que Toi!) ". 

 
Suivant une variante: "Ma 

main toucha la plante de ses 
pieds dressés (en se 

prosternant) dans son 
oratoire, il dit: (Seigneur! Je 

me réfugie dans Ta 
satisfaction contre Ta colère, 
dans Ton pardon contre Ton 
châtiment, et je me réfugie 
auprès de Toi contre Toi, je 



ne puis dénombrer mes 
louanges à Toi, louange à 

Toi comme Tu t'es loué Toi - 
même)" . 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��òhî��ÁWî<ì	�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìWîCÁ�KôCÀ�
�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�íZÁ�î<ì�¿�

�ìcÃ�¿��ó¶îjì��øfÀ��lÁ��ìLÁ�Ã@ì��î·¿��îgÀ�íWì�¿�
ìCì�ì��؟�¾M�"�ÁiÁoKì�¿Aí��îhÁ��ðfÁoKì	�íi¿�¿Gì�¿��:



�ìµK¿��؟�¾MìCì�ì��ìcÃ�¿��íLÁ�Ã@ì��ìcîE¿��"�:
�ícÃ�¿��íi¿��íLì�Ã@íE¿��¾Mì�EÁ�î�ì��¿MìoKÁ��íUø�ì�í�
�¾Mì�EÁ:ì��ícÃ�¿��íiîCì�S_ì�í��î¹¿��¾MìCì�ì��.�"

�ðgÁAî�í��í̧ �õ»ÁWîEìBí�.�ì¹ì¥אÃא��ìµK¿��:�אìX¿�
Á�Kì�Á��lÁ��ìjí��ógÁAî�í���"�:�S_ì�í��î¹¿��.�"
�õlÁ�K¿�îYì�Ãא��ìµK¿��:�jí�¿�ì¹�ÀMì�î<í
�í̧ ì¹ì¥ì¹א

�kì	jí��îhì�í·KR:¿?Ãא��kìEî�ì�ì¹�¿Mìא�ìjì



í̧��îhÁ��ÁiÁ�ìDÁ��jÀ�K¿?¿א� :�"�א�»ÁXR�ì¹ì¥א
�S_í�ì�ì¹�"¾cÃ�¿��òYîEì=Á�  . 

D'après Sa`d ibn 'Abû 
Waqqâs (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Nous étions 
chez l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) quand il nous a dit: 
"L'un de vous sera - t - il 

incapable de gagner chaque 
jour mille bonnes 

actions?!". L'un des 
Compagnons lui demanda: 
"Comment peut - il gagner 



mille bonnes actions?". - 
"S'il glorifie ALLAH, 

répondit - il, cent fois, on lui 
inscrira à son actif mille 
bonnes actions, ou on lui 
absoudra mille fautes". 
(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:ì�íUÁ�î8í�í	�øfÀ��k¿Au�îhÁ��kì�
�½M¿�ìWìq�¾Mì�EÁ�î�ì��õfÀ@¿��½M¿�ìWìq�îgÀ�ÁWì�¿�



�¾M¿AEÁAîDì��õfÀ�ì¹�½M¿�ìWìq�¾�ìWEÁBî�ì��õfÀ�ì¹
�ðYî�¿�ì¹�½M¿�ìWìq�¾�ìÐÁ�Ã@ì��õfÀ�ì¹�½M¿�ìWìq
�òY¿@îCíBÃא��îhì�ðlîDì�ì¹�½M¿�ìWìq�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ�

�½M¿�ìWìq�.Ã�ì¥�¿eÁ�ì¤�îhÁ��í�òZî�í�ì¹�ò·Kì�ì<
�kì�õ9א��îhÁ��KìBíDí<¿�îYì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  .

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Chaque matin, chacun 
de vous doit une aumône sur 
chaque articulation: chaque 



glorification est une 
aumône, chaque louange est 

une aumône, chaque 
témoignage de l'unicité 

d'ALLAH est une aumône, 
chaque takbîr est une 
aumône, ordonner le 

convenable est une aumône, 
interdire le blâmable est une 
aumône, il suffit cependant 
de faire deux rak`a chaque 
matinée pour valoir autant 

toutes ses œuvres pies". 
(Transmis par Muslim) 



�ÁNîCÁ��¿Mô�òYî�ìjí��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ø¶À��îhìì¹
�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�ò¥Kì�Ãא�
�îhÁ��ì ìYì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�ìUî�õ8א��kRAìq�ì.Á��¼�ìYÃ@í��Kì�ÁWîCÁ

ÁWÁ�î�ì��lÁ��ìlÁ�ì¹�î·¿��ìWî<ì��ìaì�ì¥�ôgí��Kì�
�ìµK¿?¿��½Mì�Á�Kì��ìlÁ�ì¹�kì�îp¿��"�:�Kì�

�KìDîE¿Aì�eí�Ã�ì¥K¿��lÁ�Rא��òµKì�Ãא��k¿Aì�NÃ�ò¦
�¿?¿ìµK�א�õlÁ�ôC�kRAìq�.��îgì<ì�:��îN¿�K¿�"�.�؟�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�́ ìWî<ì��NÃAÀ��îW¿?¿�
ì��¾�KìBÁA¿��ìaì�î¥¿�u¾א�ôYì��ì��îNì�ò¦í¹�îj¿��

�ôhíDî�ì�ì¦ìj¿��ò¶îjìEÃא��íXîCí��NÃAÀ��KìBÁ��:
�ÁiÁ?ÃAì��ì£ìWì�Á̧ ÁWîBì�Á�ì¹�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	
�ì£אìWÁ�ì¹�ÁiÁ
îYì�¿Mì�ò¦ì¹�ÁiÁ�Ã>ì��kìpò¥ì¹

�ÁiÁ�KìBÁA¿��.�"�ðgÁAî�í��í̧ lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì��íi¿�.�ì¹ì¥א
�"�:Kì�î�í	�ÁiÁ?ÃAì��ì£ìWì�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�ì·

�¿Mì�ò¦�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�ÁiÁ�Ã>ì��ì�Kìpò¥�ÁiRAא�



�ÁiÁ�KìBÁA¿��ì£אìWÁ��ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�ÁiÁ
îYì�.�"
�ø»ÁXÁ�îYøא���ÁMìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:¿�t�eíB4AìÀ��

�ì£ìWì�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�؟�KìDìCEÁ�jÀ?ì��¾�KìBÁA¿�
Kì�î�í	�ÁiÁ?ÃAì��ì£ìWì�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�ÁiÁ?ÃAì��ì·

�ÁiÁ?ÃAì��ì£ìWì�ÁiRAא��؛�kìpò¥�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	
�ì·Kì�î�í	�ÁiÁ�Ã>ì��kìpò¥�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�ÁiÁ�Ã>ì�

�ÁiÁ�Ã>ì��kìpò¥�ÁiRAא��؛�¿Mì�ò¦�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	
�ì·Kì�î�í	�ÁiÁ
îYì�¿Mì�ò¦�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�ÁiÁ
îYì



�ÁiÁ
îYì�¿Mì�ò¦�ÁiRAא��؛ìWÁ��ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�ì£א
�ÁiÁ�KìBÁA¿��ì£אìWÁ��ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�ÁiÁ�KìBÁA¿�
ÁiÁ�KìBÁA¿��ì£אìWÁ��ÁiRAא��ì·Kì�î�í	 " . 

D'après la mère des 
croyants, Juwayriya bint Al - 

Hârith (qu'ALLAH soit 
satisfait d'elle), Le Prophète 
(pbAsl) sortit de chez elle de 

bon matin après avoir 
accompli la prière de subh, 

la laissant dans son oratoire. 
Il rentra chez elle à la fin de 



la matinée, et la trouva 
toujours assise (invoquant 
ALLAH et Le glorifiant). Il 
lui dit: "Tu n'as pas encore 
changé de posture depuis 

que je t'ai quittée?". - 
"Non", répondit - elle. Le 

Prophète (pbAsl) lui dit   
alors: "Après t'avoir quittée, 

j'ai répété par trois fois 
quatre mots, si on les avait 
comparés à ce que tu étais 
en train de dire depuis ce 
matin, ils auraient pris le 



dessus (dans la récompense). 
Ils sont: (Gloire à ALLAH 

autant que le nombre de Ses 
créatures, autant que 

l'étendu de Sa satisfaction, 
autant que le poids de son 

Trône et l'encre de Ses 
paroles)". 

(Transmis par Muslim) 
 

Suivant une autre variante 
de Muslim: "Gloire à 
ALLAH autant que le 

nombre de Ses créatures, 



gloire à ALLAH autant que 
l'étendu de Sa satisfaction, 
gloire à ALLAH autant que 

le poids de son Trône et 
gloire à ALLAH autant que 

l'encre de Ses paroles". 
 

Suivant une variante d'At - 
Tirmidhî: "Je vais 

t'apprendre quelques 
formules (pour glorifier 

ALLAH) que tu dois répéter 
chacune à trois reprises: 

(Gloire à ALLAH autant que 



le nombre de Ses créatures), 
(Gloire à ALLAH autant que 
l'étendu de Sa satisfaction), 

(Gloire à ALLAH autant que 
le poids de son Trône), 

(Gloire à ALLAH autant que 
l'encre de Ses paroles)". 

îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�íiô�ì¥�íYÀ�îXì��»ÁXRא��ífì�ì�
�»ÁXR�¿אì¹t�ÁNøEìBÃא�ì¹�ølì�Ãא��ífì�ì��í̧ íYÀ�îXì��



�õ»ò¥Kì�ì¹ì¥ì¹א"�.�í�Ãא��í̧ �ðgÁAî��ìµK¿?¿�ì¹ì¥אí��í̧�:
�"�ÁiEÁ��íiRAא��íY¿�îXí��»ÁXRא��ÁNîEì�Ãא��ífì�ì�

�»ÁXRא��ÁNîEì�Ãא�ì¹t�ífì�ì��ÁiEÁ��íiRAא��íY¿�îXí��
ÁNøEìBÃא�ì¹�ølì�Ãא� " . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Celui qui 

mentionne ALLAH et celui 
qui ne Le mentionne pas, 

sont respectivement 



comparables à un vivant et à 
un mort". (Transmis par Al - 

Bukhârî) 
 

Suivant une version de 
Muslim: "La maison où on 
mentionne ALLAH et celle 
où on ne Le mentionne pas, 

sont respectivement 
comparables à un vivant et à 

un mort". 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�ìµK¿��"�:�k¿�Kì<ì��íiRAא��íµjÀ?ì��:�ìWîCÁ�Kì�¿�
�lÁ�ìY¿�ì¤�אì¤��íiì<ì��Kì�¿�ì¹�lÁ��»ÁWî�ì�øh¿�

lÁ�ìY¿�ì¤�î·òI¿��lÁ��i�îY¿�ì¤�ÁiÁ�Ã>ì��lÁ��
ì��lÁ��lÁ�ìY¿�ì¤�î·ò�ì¹�lÁ�Ã>ì�u�i�îY¿�ì¤�

ì��lÁ�u�îgíDîCÁ��óYîEì���.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "ALLAH, le 
Très - Haut, dit: Je suis tel 

que Mon serviteur M'estime, 



et Je suis avec lui lorsqu'il 
Me mentionne: s'il Me 

mentionne en soi - même, Je 
le mentionnerai en Moi - 

même; et s'il Me mentionne 
en public, Je le mentionnerai 

dans une cohorte bien 
meilleure encore". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



�ì·¹í£øY¿>íBÃא��ìdì�ì	�"�אjÀ�K¿��:�Kì�ì¹
�ìµK¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��ì·¹í£øY¿>íBÃא��"�:
"�.�א�ôXא�ì·¹íYÁ�א�ìiRA��ïÐÁ�¿א�ì¹א�ôXא�ìYÁא��

ÁAî�í��í̧ "�א�ì·¹í£øY¿>íBÃ�:�"�ì»ò¹í¥ì¹�.�ðg�ì¹ì¥א
�í¥jíDî7ìBÃא�ì¹�KìDÁ>EÁ>î�ì�ì¹�Áא�ôYא��ÁW�ÁWî7ì�Á�

�í¥jíDîBí�Ãא��íi¿�K¿��»ÁXRא��:íW�ÁWî7ôא��  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ceux qui 



attestent l'unicité d'ALLAH 
l'ont emporté!". - "Qui sont 
- ils, ô Envoyé d'ALLAH?", 
demanda - t - on. - "Ils sont, 
reprit - il, ceux et celles qui 

font souvent mention 
d'ALLAH". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:
íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�ÁiîE¿Aì�

�ìgRAì	ì¹�.�íµjÀ?ì��"�:�òYÃ�øXא��ífì9Ã�¿��:t�



��ìi¿��t�íiRAא���.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "La meilleure 

mention (d'ALLAH) consiste 
à dire: (Il n'y a d'autre 
divinité qu'ALLAH)". 

(Transmis par At - Tirmidhî)



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYî�í��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
í�ì¥�ô·¿�u�ìµK¿���:�ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

ìYìאìaÁo�אtî	u�ôl¿Aì�î�ìYí�¿��îW¿��ò¶

ì7ì�¿��¾�îlì7Á��lÁ�îYÁ�î�¿G¿��ÁiÁ��íOô��.�ìµK¿��"�:
t�ÁiRAא��òYÃ�Á¤�îhÁ��Kï�Ã�ì¥�eí�Kì�Á��íµאìZì���.�"

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �:ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�  
. 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Busr (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Un homme 



dit: "O Envoyé d'ALLAH! 
Je n'arrive pas à accomplir 
les divers actes (prescrits et 

surérogatoires) de l'islam - à 
cause de ma faiblesse - , 

indique - moi donc quelque 
acte auquel je m'attache 
fermement". - "Fais, lui 

répondit le Prophète, que ta 
langue ne cesse de 

mentionner ALLAH". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îhì�

�ìµK¿��:�îNì	òYÀ��Á̧ ÁWîBì�Á�ì¹�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	
�ÁMôCì�Ãא��lÁ��½M¿Aî�ì��íi¿��.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 

"Quiconque dit (Gloire et 
louange à ALLAH), on lui 



plantera un palmier au 
Paradis". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

�:ì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ÁiîE¿A
�ìgRAì	ì¹�"�:�íiRAא��kRAìq�ìgEÁא�ìYî���NEÁ?¿�

�ìµK¿?¿��lÁ��ì»òYî	À��¿M¿AîE¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�.�Kì�
ô��íWôBì��î�òYÃ�¿��eì�ô�À��løCÁ�א�í�u�ì¶

�ÁMì�îYõא���ÀMì�øE¿��¿MôCì�Ãא��ô·¿��îgí�îYÁ�î�¿�ì¹
�ô·¿�ì¹�ð·Kì<EÁ��KìDô�¿�ì¹�Á�KìBÃא��ÀMì�îXì�KìDì	אìYÁ��.



ì¹�ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא�ì¹�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	t��ìi¿���t�
�íYì�Ã�¿��íiRA�¿אì¹�íiRAא��.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: La nuit où On 
me fit le Voyage Nocturne, je 
rencontrai Abraham (pbAsl) 

qui me dit: "O 
MUHAMMAD! Salue ta 

Communauté de ma part et 



informe - les que la terre du 
Paradis est fertile, son eau 

est très douce, son bas - fond 
est large et plat et ses 

plantations sont (ces paroles 
répétées par le croyant): 

(Gloire à ALLAH), 
(Louange à ALLAH), (Il n'y 

a d'autre divinité 
qu'ALLAH) et (ALLAH est 

Grand)". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

RAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�ìg�"�:¿�t�òYîEì�Á��îgÀ@í�ø�ì�À��
�îgÀ@Á@EÁAì��ìWîCÁ�Kì�K¿�î¦¿�ì¹�îgÀ@Á�KìBî¿�

�îhÁ��îgÀ@¿��ðYîEì�ì¹�îgÀ@Á�Kì�ì¥ì£�lÁ��KìDÁ<¿�î¥¿�ì¹
�îhÁ��îgÀ@¿��ðYîEì�ì¹�ÁMô9Á>Ãא�ì¹�ÁLì�ôXא��ò³K¿>î��
�îgíD¿�KìCî�¿·î��îj¿?ÃAìא�îgÀ�ô¹íWì��jí�òYî9ì�¿א��¿

�k¿Aì�:��jÀ�K¿א�"�îgÀ@¿�KìCî�؟�jí�òYî9ì�ì¹א��¿



�ìµK¿��"�:�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��íYÃ�Á¤�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�õ»ÁXÁ�îYøא���.�ÁiRAא��ÁWî�ì�jí�¿��ígÁ�Kì�Ãא��ìµK¿�
�:ðUEÁ�ìq�í̧ í£KìCî	�  . 

D'après 'Abû Ad - Dardâ' 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne vous 
informerai - je pas des 

meilleures et des plus pures 
œuvres auprès de votre 

Souverain. Les œuvres grâce 
auxquelles vous obtiendrez 



les meilleurs degrés (ou 
atteindrez les plus hauts 

rangs) et qui vous vaudront 
mieux que la dépense de l'or 
et de l'argent en aumône et 
que la rencontre de votre 

ennemi pour que vous vous 
tuiez mutuellement (il s'agit 
de la guerre sainte)". - "Si", 
répondirent - ils. - "Eh bien, 

reprit - il, c'est la mention 
d'ALLAH, Très Haut". 

(Transmis par At - Tirmidhî)



¿��òhî��ÁWî<ì	�îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�ó©KR�ì¹�lÁ�
�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��ìfì�ì£�íiô�¿��íiîCì
�ìhîEì�ì¹�¾�¿�ìYîא��k¿Aì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�ºìjì��KìDî�ìWì�−�kï8ì��î¹¿��−�ÁiÁ��íUø�ì�í��
�ìµK¿?¿��"�:�eîE¿Aì�íYì�î�¿��ìjí��KìBÁ��´íYÁ�î�À�

:�"��¿?¿ìµK�"��îhÁ��ìXìא��¿î¹��ífì9Ã�¿�؟�
�Á�KìBô�ì£ìWì��Kì��ìd¿Aì��lÁ�א��ÁiRAא��ì·Kì�î�í	
�lÁ��ìd¿Aì��Kì��ì£ìWì�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	ì¹



ì£ìWì��Kì��ìhîEì�tא�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	ì¹�òªî¥
�ðdÁ�Kì��ìjí��Kì��ì£ìWì�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	ì¹�¿eÁ�ì¤
�ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא�ì¹�¿eÁ�ì¤�ìfî�Á��íYì�Ã�¿��íiRA�¿אì¹

ì¹�¿eÁ�ì¤�ìfî�Á�t��ìi¿���t�¿eÁ�ì¤�ìfî�Á��íiRAא��
ì¹tì¹�ìµîjì��t��¿�ôjÀ��t�¿eÁ�ì¤�ìfî�Á��ÁiRA�¿KÁ��

�.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:�ì¹ì¥א
ðhì�ì� . 

D'après Sa`d ibn 'Abû 
Waqqâs (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Il entra chez 



une femme en compagnie de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl). 
Elle avait en ses mains des 
noyaux - ou des cailloux - 
qu'elle faisait glisser entre 

ses doigts en glorifiant 
ALLAH (comme l'on fait 
avec un chapelet). - "Ne 

t'informerai - je, lui dit - il, 
de ce qui t'est plus simple - 
ou meilleur - que cela? Dis: 
(Gloire à ALLAH autant que 
ce qu'Il a créé dans le ciel et 

gloire à Lui autant qu'Il 



créera; ALLAH est Grand, 
louange à ALLAH, il n'y a 
d'autre divinité qu'ALLAH, 
il n'y a ni puissance ni force 
qu'en ALLAH autant que ce 

qu'Il a créé dans le ciel et 
autant qu'Il créera)". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:¿�t�îhÁ��óZîC¿��k¿Aì�eR�í£¿��



¥ì	ìµjí��k¿Aì��Kì�:��NÃAÀ?¿�"��ò¦jíCÀ�א�ÁMôCì�Ã�؟�
�ìµK¿��ÁiRAא��"�:tì¹�ìµîjì��t��¿�ôjÀ��t�ÁiRA�¿KÁ��

�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Mûsâ 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) m'a dit: "Ne 
t'indiquerai - je pas l'un des 
trésors du Paradis?". - "Si, 

répondis - je, ô Envoyé 
d'ALLAH". - "Dis, reprit - 



il, il n'y a ni puissance ni 
force qu'en ALLAH". 

 
245 - Le devoir d'évoquer 

Dieu debout, assis ou étendu 
sur le côté même si l'on est 
en état d'impureté rituelle 

sauf la lecture du Coran qui 
est interdite dans ces deux 

derniers cas 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�òdÃAì��lÁ��ô·�

Á²�א�òfîERA�òªî¥u�ì¹א�tÁ�îא��ìjìBôא�Á�ì¹א



�ò¥KìDôCא�ì¹t�¾�Kì�tא�lÁ�¹t�ìh�ÁXRא��Á�Kì�Ã�
�k¿Aìì¹�אï£jí<À�ì¹�Kï�KìEÁ��ìiRAא��ì·¹íYÀ�îXì�

îgòDÁ�jíCí� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "En 
vérité, dans la création des 
cieux et de la terre, et dans 
l'alternance de la nuit et du 
jour, il y a certes des signes 

pour les doués 
d'intelligence," (2:190 - 

191). 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

À�îXì��ìgRAì	ì¹�ÁiÁ�KìEî�¿��øfÀ��k¿Aì�ìiRAא��íY�.
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) mentionnait ALLAH 

dans toutes les 
circonstances". 

(Transmis par Muslim) 



�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
îhì�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��
�"�:�ìµK¿��íi¿Aî�¿��kì�¿��אì¤��îgÀ�ìWì�¿��ô·¿��îj¿�
�:�ì·K¿:îEô7א��KìCî�øCì��ôgíDRAא��ÁiRAא��ògî�Á�

�ìlÁ9À?¿��KìC�Ã�ì¦ì¥�Kì��ì·K¿:îEô7א��îLøCì�ì¹
�í̧ ôYí9ì��îg¿��ðW¿�ì¹�KìBíDìCîEì��.�"îE¿Aì�ðd¿>ô�í�Ái  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Lorsque l'un de vous 



veut coucher avec sa femme, 
qu'il dise: (Au nom 

d'ALLAH! Seigneur! Ecarte 
de nous le démon, et écarte - 

le de ce que Tu nous as 
accordés). Si un enfant naît 
de ces rapports, le démon ne 

lui nuira jamais". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

246 - Ce qu'on doit dire en 
se couchant et en se 

réveillant 



 
�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿�ì¹�¿M¿>î�ìXí��îhì

K¿��KìBíDîCìt�:��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
íiRAא��ÁiÁ
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì¤א��¿ºì¹���k¿��ìYÁא�
�ìµK¿��"�:�í�jí�¿�ì¹�KìEî�¿��ôgíDRAא��eÁBî	KÁ��"
�.�ìµK¿��¿̀ ¿?îEì�î	א�אì¤ò�ì¹�"�:�ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא�

�ÁiîE¿�ò�ì¹�KìCì�Kì�¿��Kì��ìWî<ì��Kì�KìEî�¿��»ÁXRא�
�í¥jí7õCא��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Hudhayfa et 'Abû 
Dharr (qu'ALLAH soit 



satisfait des deux), "Lorsque 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

voulait se mettre au lit la 
nuit, il disait: (Selon votre 

gré, Seigneur, je meurs ou je 
vis). Et quand il s'éveillait, il 
disait: (Louange à ALLAH 
qui nous a ressuscités après 

qu'Il nous a fait mourir. 
Vers Lui est la Résurrection) 

". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 



247 - Le mérite des cercles 
où l'on évoque Dieu et 

l'exhortation à y prendre 
part avec assiduité et à ne 
pas les quitter sans excuse 

valable 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿�:�ìaì��¿eì�Ã>ì��îYÁ�îqאì¹�

�ølÁ7ì<Ãא�ì¹�Áא�ìWì=Ã�KÁ��îgíDô�ì¥�ì·jíîWì��ìh�ÁXRא�
ì¹�íiìDî�ì¹�ì·¹íW�òYí�tîgíDîCì�¿́ KìCîEì�íWî<ì��  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Fais 
preuve de patience (en 



restant) avec ceux qui 
invoquent leur Seigneur 
matin et soir, désirant Sa 

Face. Et que tes yeux ne se 
détachent point d'eux". 

(18:28). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:ì��k¿�Kì<ì��ÁiRAÁ��ô·�u�¼M¿@Áo

ìfî�¿��ì·jí�ÁBì�ÃAì��ò³íYS:א��lÁ��ì·jÀ�jÀ:ì��
�ìiRAא��ì·¹íYÀ�îXì��Kï�îj¿��¹אíWì�ì¹�אì¤òI¿��òYÃ�øXא�



ôZì�ôfì�ì¹��î¹ì£KìCìא��:�k¿���אjõBÀAì�
�k¿���îgòDÁ�ì�ÁCî�¿GÁ��îgíDì�jS>í�ìE¿��îgÀ@Á�ì�Kì�

�îgíDõ�ì¥�îgíDÀ�¿Gî�ìE¿��KìEî�õWא��Á�KìBô��ìjí�ì¹�−א�
�íg¿Aî¿�−�:��ìµK¿��؟�»Á£Kì�Á�íµjÀ?ì��Kì��:
À�jÀ?ì��ì·j�:�eì�¹íYø�¿@í�ì¹�eì�jí�ø�ì�í�

�íµjÀ?ìE¿��eì�¹íWø�ìBí�ì¹�eì�¹íWìBî�ì�ì¹�:
�ì·jÀ�jÀ?ìE¿��؟�lÁ�î¹¿�ì¥�îfì��.t�Kì��ÁiRA�¿אì¹�

�´î¹¿�ì¥�.�íµjÀ?ìE¿��:�؟�lÁ�î¹¿�ì¥�îj¿��ìcîE¿�



�ìµK¿��:�ì·jÀ�jÀ?ì��:�ôWì
�¿îj�´î¹¿�ì¥��jí�K¿א��¿
îBì��e¿��ôWì
¿�ì¹�¼�ì£Kì�Á�e¿��ìYì�Ã�¿�ì¹�אïWEÁ�

�Kï�EÁ�î�ì��e¿��.�íµjÀ?ìE¿��:�ì·jÀ�¿Gî�ì��אì¤KìB¿�
�ìµK¿��؟�:�ì·jÀ�jÀ?ì��:�¿MôCì�Ãא��eì�jÀ�¿Gî�ì��.
�ìµK¿��:�íµjÀ?ì��:�ìµK¿��؟�Kì�î¹¿�ì¥�îfì�ì¹�:

�ì·jÀ�jÀ?ì��:t�Kì�î¹¿�ì¥�Kì��ø�ì¥�Kì��ÁiRA�¿אì¹��.
�ìµK¿��:�íµjÀ?ì��:ì�î¹¿�ì¥�îj¿��ìcîE¿@¿��ìµK¿��؟�K�:

�ì·jÀ�jÀ?ì��:�ôWì
�¿îj��îgíDô�¿�Kì�î¹¿�ì¥��jí�K¿א��¿



�ìg¿;î¿�ì¹�Kï�¿A¿��KìD¿��ôWì
¿�ì¹�KïqîYÁ��KìDîE¿Aì
�¼Mì�Ã�ì¥�KìDEÁ��.�ìµK¿��:�؟�ì·¹í¤ôjì<ì�ì��ôgÁB¿�

�ìµK¿��:�ì·jÀ�jÀ?ì��:�ò¥KôCא��îhÁ��ì·¹í¤ôjì<ì�ì��.
�ìµK¿��.�íµjÀ?ìE¿��:ì�î¹¿�ì¥�îfì�ì¹�ìµK¿��؟�K�:
�ì·jÀ�jÀ?ì��:t�Kì�î¹¿�ì¥�Kì��ÁiRA�¿אì¹��.�íµjÀ?ìE¿��:

�ìµK¿��؟�Kì�î¹¿�ì¥�îj¿��ìcîE¿@¿��:�ì·jÀ�jÀ?ì��:�îj¿�
�KìD¿��ôWì
¿�ì¹�אï¥אìYÁ��KìDîCÁ��ôWì
¥Kì�î¹¿�ì��jí�K¿א��¿

�¼M¿�Kì�ì��.�ìµK¿��:�íµjÀ?ìE¿��:�îgÀ�íWòDî
ÀG¿�



�îgíD¿���îY¿>¿��îW¿��lø�¿��.¿��ìµK�:�íµjÀ?ì�
ìBÃא��îhÁ��½e¿Aì�u�ÁM¿@Áo�:À��îgòDEÁ�u�ì[îE¿��ð·

�¾Mì�Kì�Á��ì�Kì��KìBô���îgíDîCÁ��.�ìµK¿��:�ígí�
�í�Kì�¿Aí�Ãא�t�îgíDí�EÁAì��îgòDÁ��k¿?î7ì���.�"

�îhì�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
îhì�א�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��ølÁ�ôC�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ÁiRAÁ��î·�

ì�uí9À��¼�ì¥KôEì	�¼M¿@Áou�ì[Á�Kì�ì��ì·jí<ô�ì�ì�ì��



�ðYÃ�Á¤�ÁiEÁ��Kï�ÁAî�ì��¹אíWì�ì¹�אì¤òI¿��òYÃ�øXא�
�Kï9î<ì��îgíDí9î<ì��ôcì�ì¹�îgíDì<ì��¹אíWì<¿�
ì��Kì��¹אíHÀAîBì��kô�ì��îgòDÁ�ì�ÁCî�¿GÁ��îgíDìCîE

ìhîEì�ì¹�א��Á�KìBô�א�KìEî�õW��ì¤òI¿א��jÀ�ôY¿>ìא�
�îgíDÀ�¿Gî�ìE¿��Á�KìBô�jí�ìYìא�¹íWÁ<ìqì¹א���¿k�א�

�ôfì�ì¹�ôZì�íiRAא�−�íg¿Aî¿��ìjí�ì¹�−�:��îhÁ�
�ì·jÀ�jÀ?ìE¿��؟�îgí�î�Á��ìhî�¿��:�ÁWîCÁ�îhÁ��KìCî�Á�

¾£Kì�Á��e¿��lÁ�אt�òªî¥�:�eì�jí�ø�ì�í�



í�ì¹�eì�¹íWìBî�ì�ì¹�¿eì�jÀA4AìDí�ì¹�eì�¹íYø�¿@
�eì�jÀ�¿Gî�ì�ì¹�.�ìµK¿��:�؟�lÁ�jÀ�¿Gî�ì��אì¤Kì�ì¹

�eì�jÀ�¿Gî��eì�ôCì�:��jÀ�K¿א�ì��:�ìµK¿��:�îfì�ì¹
�¿ìµK�.���î»¿�ø�ì¥�:t�î¹¿�ì¥א��lÁ�ôCì�؟��¿jÀ�Kא�

:��¿@¿ìcîE��îj¿�î¹¿�ì¥א��lÁ�ôCì�؟��¿jÀ�Kא�:�
eì�¹íÐÁ�ì�î�ì�ì¹�ìµK¿���:�lÁ�¹íÐÁ�ì�î�ì��ôgÁ�ì¹
:��¿ìµK�.��îhÁ��´ò¥Kì��Kì�ø�ì¥�:�؟��¿jÀ�Kא�

:���¿ìµK�:t�îfì�ì¹�î¹¿�ì¥א��ò¥Kì«�؟��¿jÀ�Kא�



�¿@¿ìcîE��îj¿�î¹¿�ì¥א��»ò¥Kì��jÀ�K¿א�
�eì�¹íYÁ>î=ì�î�ì�ì¹�.�íµjÀ?ìE¿��:��îY¿>¿��îW¿�

ôBÁ��îgD�îYì�¿�ì¹�אjÀ�¿Gì	�Kì��îgD�îE¿:î¿�ì¹�îgíD¿��K
¥ø�ì��îgòDEÁ�:��ì·jÀ�jÀ?ì�:��ìµK¿�.�א	¹í¥Kì�ì�îא�

À�u�ì[¿Aì�¿��ôYì��KìBô���ð�KR:ì��ðWî�ì�ð·
�îgíDì<ì��.�íµjÀ?ìE¿��:�í¶îj¿?Ãא��ígí���îY¿>¿��íi¿�ì¹

tîgíDí�EÁAì��îgòDÁ��k¿?î7ì��  ! " . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: ALLAH, le 
Très - Haut, a des anges qui 
parcourent les chemins à la 

recherche de ceux qui 
mentionnent ALLAH (les 

gens qui tiennent des 
assemblées où l'on prie, 
récite le Coran, fait des 

invocations, mentionne le 
hadith, étudie la théologie, 

etc.). Lorsqu'ils trouvent des 
gens qui mentionnent 

ALLAH - à Lui la puissance 
et la gloire - , les anges 



appellent les uns les autres, 
en disant: "Allons, voici ce 

que nous cherchons". Ils les 
entourent alors de leurs ailes 
en remontant vers le ciel le 
plus proche du bas monde. 

Leur Seigneur leur demande 
- bien qu'Il en soit mieux 
informé - : - "Que disent 

Mes serviteurs?". - "Ils Te 
glorifient, proclament Ta 
Grandeur, Te louent et Te 

rendent hommage". - 
"M'ont - ils vu?". - "Non, 



certes, ô Seigneur, ils ne 
T'ont pas vu". - "Et que 
serait - ce s'ils M'avaient 

vu?". - "S'ils T'avaient vu, 
leur zèle serait encore plus 
vive, leur glorification plus 

intense ainsi que leur 
exaltation". - "Que Me 

demandent - ils?". - "Ils Te 
demandent (de leur 

accorder) le Paradis". - 
"L'ont - ils vu?". - "Non, 
certes, ô Seigneur, ils ne 

l'ont pas vu". - "Que serait - 



ce s'ils l'avaient vu?". - 
"S'ils l'avaient vu, ils 

tiendraient de plus en plus à 
l'obtenir, le rechercheraient 
avec plus d'insistance et le 
désireraient beaucoup plus 

ardemment". - "Contre quoi 
demandent - ils refuge?". - 

"Ils se réfugient contre 
l'Enfer". - "L'ont - ils vu?". 
- "Non, certes, ô Seigneur, 
ils ne l'ont pas vu". - "Que 

serait - ce s'ils l'avaient 
vu?". - "S'ils l'avaient vu, ils 



le fuiraient et en seraient 
paniqués de plus en plus". 

ALLAH leur dira alors: "Je 
vous prends à témoins que 
Je leur pardonne". Un des 

anges répliquera: "Il y avait 
parmi eux Untel qui n'est 

pas de la même trempe 
qu'eux, mais il est venu pour 

un besoin personnel?". 
ALLAH répondra: 

"Quiconque prend part à 
l'assemblée de ces gens - là 
ne sera point malheureux". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une autre version de 
Muslim, transmise d'après 
'Abû Hurayra (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 

ALLAH a des anges hors - 
rang (qui n'ont pas des 
missions précises) qui 

parcourent la terre à la 
recherche des assemblées où 

l'on mentionne ALLAH. 



Lorsqu'ils trouvent une telle 
assemblée, ils s'asseyent 

avec les fidèles et leurs ailes 
se touchent jusqu'à ce qu'ils 
remplissent l'espace compris 
entre la terre et le ciel le plus 
proche. Lorsque ces gens se 

dispersent, les anges 
remontent au ciel, ALLAH - 

à Lui la puissance et la 
gloire - leur demande - bien 
qu'Il en soit mieux informé - 

: "D'où venez - vous?" - 
"Nous venons de chez des 



Serviteurs qui Te glorifient, 
proclament Ta grandeur, 

témoignent de Ton unicité, 
Te louent et Te demandent". 

- "Que Me demandent - 
ils?". - "Ils Te demandent 

Ton Paradis". - "Ont - ils vu 
Mon Paradis?". - "Non, ô 

Seigneur". - "Que serait - ce 
s'ils avaient vu Mon 
Paradis?". - "Et ils 

demandent refuge auprès de 
Toi". - "Contre quoi ils se 

réfugient auprès de Moi?". - 



"Contre Ton Enfer, ô 
Seigneur". - "Ont - ils vu 
Mon Enfer?". - "Non". - 

"Que serait - ce s'ils avaient 
vu Mon Enfer?". - "Et ils Te 

demandent de leur 
pardonner". ALLAH alors 

dira: "Je leur pardonne, leur 
donne ce qu'ils ont demandé 
et les protège contre ce qu'ils 
se sont réfugiés". Les anges 

ajouteront: "Seigneur! 
Parmi eux il y a Untel 

Serviteur pécheur qui a 



passé simplement par - là et 
s'est assis avec eux?". - "Je 
lui pardonne aussi, car celui 
qui assiste à la réunion de 

tels gens, ne sera plus 
malheureux". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹

K¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥t�:�ì¥�ìµK¿��íµjí	
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:t�íWí<Ã?ì��
��ìiRAא��ì·¹íYÀ�îXì��ð¶îj¿�t�îgíDî�R>ì��



ìBÃא�u�îN¿�ìZì�ì¹�ÀMìBî�ôYא��îgíDî�ìEÁ7¿�ì¹�ÀM¿@Áo
�îhìBEÁ��íiRAא��îgí�ìY¿�ì¤ì¹�ÀMìCEÁ@ô�îgòDîE¿Aì�א�

�í̧ ìWîCÁ�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra et 

'Abû Sa`îd (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Il 

n'y a pas des gens qui 
s'assemblent pour 

mentionner ALLAH - à Lui 
la puissance et la gloire - , 
sans que les anges ne les 



entourent (de leurs ailes), 
que la miséricorde ne les 

enveloppe, que la quiétude 
ne descende sur eux et 

qu'ALLAH ne les mentionne 
devant ceux qui se trouvent 

auprès de Lui". 
(Transmis par Muslim) 
�¾²îjì�òhî��Á�ò¥Kì�Ãא��¾WÁא�ì¹�lÁ�¿��îhìì¹

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�"�:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�kRAìq�ìjí��KìBìCîEì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�



�î¤��íiì<ì��í§KôCא�ì¹�ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��ð[Á�Kì�
ì��ìfì�Ã�¿�u�k¿���ò·KìCîא��ìfì�Ã�¿G¿��óY¿>ì��ÀMì�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥
�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k¿Aì�K¿>¿�ìj¿��ðWÁא�ì¹�ìLì�ì¤ì¹

¿Aì�íiRAא��kRAìq�ìgRAì	ì¹�ÁiîE�.�KìBí�íWì�¿��Kô�¿G¿�
�KìDEÁ��ì[¿Aì�¿��ÁM¿?ÃAì�Ãא��lÁ��¼Mì�îYÀ��º¿�ìY¿�

�íYì��ì[¿Aì�¿��îgíD¿>ÃAì�Kô�¿�ì¹�Kô�¿�ì¹t�א
�Kï�Áא�ì¤�ìYì�î£¿G¿��íOÁ�Kôא���.�ì®ìY¿��KôB¿A¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�ìµK¿��:¿�tîgÀ�íYÁ�î�À��ôא���òY¿>ôCא��îhì�u�؟�ÁMì�

�íiRAא��í̧ �¿�Kô��îgí�íWì�¿��ºì¹¿G¿���k¿�א�ÁiRA��ì¹F¿א
�KìEî�א�íiRA��íiîCÁ�Kô�¿�ì¹t�אì�î	K¿��KìEî�ì�î	K¿��íYì�
ìªìYî�א�íiRA�Kô�¿�ì¹t�א؛�¿G¿��ìªìYî¿G¿��íYì�

�íiîCì�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Al - Hârith ibn `Awf 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Tandis que l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) était assis 



dans la mosquée en 
compagnie des fidèles, trois 

hommes entrèrent. L'un 
d'eux revint sur ses pas, 
alors que les deux autres 

s'avancèrent vers le 
Prophète (pbAsl) et se mirent 

à le (pbAsl) contempler. 
L'un des deux trouva une 

place vacante dans le cercle 
et s'assit, tandis que l'autre 

prit place derrière les fidèles. 
Quant au troisième, il 

s'éloignait en tournant le 



dos. Lorsque l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) termina 

(son exhortation), il dit: 
"Voulez - vous que je vous 

instruise de ces trois 
hommes? Le premier s'est 

dirigé vers ALLAH et 
ALLAH l'accueillit, le 

deuxième a eu honte de 
quitter l'assemblée 

d'ALLAH, et ALLAH eut 
honte de le priver de 

récompense, quant au 
troisième, il s'est détourné 



d'ALLAH et ALLAH se 
détourna de lui". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ñ»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��ìlÁpì¥�ÀMì�ò¹Kì<í��ì ìYì�

�ìµK¿?¿��ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��¾M¿?ÃAì��k¿Aì�íiîCì�:
�îgÀ@ì�؟��¿jÀ�Kא¿Aî�¿��Kì��:��ìiRAא��íYÀ�îXì��KìCî�¿Aì�

�.�ìµK¿��:��îgÀ@ì�¿Aî�¿��Kì��íiRA��t�؟�¿́ �¤ìא
�KìCì��:��jÀ�K¿א�¿Aî�¿��Kì�t�ìµK¿��¿́ �¿�Kì�:��ì¤א



�Kì�ì¹�îgÀ@¿��¼MìBîDí��îgÀ@Ã>ÁAî�ì�î	¿��îg¿��lø��
�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhÁ��lÁ�¿�òZîCìBÁ��ðWì�¿��ì·K¿�

RAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�Kï��ÁWì��íiîCì�ôf¿�¿��ìg
�løCÁ��:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·�

�ÁiÁ�Kì�îq¿��îhÁ��¾M¿?ÃAì��k¿Aì�ì ìYì��ìgRAì	ì¹
�ìµK¿?¿��"�:�؟�îgÀ@ì�¿Aî�¿��Kì��"�אjÀ�K¿��:

�Kì��k¿Aì�í̧ íWìBî�ì�ì¹�ìiRAא��íYÀ�îXì��KìCî�¿Aì�
Á��Kìא�ìWì�uî	u�ÁiÁ��ôhì�ì¹�ò¶�KìCîE¿Aì�.�ìµK¿��.



�"��îgÀ@ì�¿Aî�¿��Kì��ÁiRA��t�؟�¿́ :��¿jÀ�Kא�"��¤ìא
��KìCì�¿Aî�¿��Kì��ÁiRA�¿אì¹t�¿́ �¿�Kì�:�"��ìµK¿�.��ì¤א

�íiôCÁ@¿�ì¹�îgÀ@¿��¼MìBîDí��îgÀ@Ã>ÁAî�ì�î	¿��îg¿��lø��
�ìiRAא��ô·¿��lÁ�ìYì�î�¿G¿��íf�òYî�Á��lÁ�Kì�¿�

ìBÃא��îgÀ@Á��lÁ�Kì�í�u¿@Áo�¿M�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  .
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Mu`âwiya 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) trouva une réunion des 
fidèles dans la mosquée, il 



s'interrogea: "Qu'est - ce 
qui vous fait asseoir de la 
sorte?". - "Nous sommes 

assis, répondirent - ils, pour 
mentionner ALLAH". - "Je 
vous appelle à jurer, reprit - 
il, est - ce que vraiment pour 

cela que vous vous êtes 
réunis?". - "C'est bien pour 
cela", répliquèrent - ils. - Je 
ne vous ai pas appelé à jurer, 

dit Mu`âwiya, par manque 
de confiance, mais pour vous 

informer que personne ne 



jouissait de la place que 
j'avais auprès de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) (étant le 
frère de 'Umm Habîba, la 

mère des croyants) bien que 
je transmette rarement ses 

hadiths: L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) trouva un groupe de 
ses Compagnons et leur dit: 
"Pourquoi vous vous êtes 

réunis?". Ils lui répondirent: 
"Afin de mentionner 

ALLAH et Le louer pour 
nous avoir mis sur la voie de 



l'islam et nous a accordés 
cette faveur". Il leur dit: "Je 
vous appelle à jurer que c'est 

bien la raison de votre 
réunion?". - "Par ALLAH! 

C'est bien cela", 
répliquèrent - ils. - "Je ne 
vous ai pas appelé à jurer, 
reprit - il, par manque de 

confiance, mais Gabriel vint 
me trouver et m'informer 
qu'ALLAH se glorifie de 
vous devant Ses anges". 
(Transmis par Muslim) 



 
248 - L'évocation de Dieu le 

matin et le soir 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�lÁ��¿eô�ì¥�îYÀ�î¤אì¹

�òYîDì�Ãא��ì·¹í£ì¹�¼M¿>EÁ�ì¹�KïõYì9ì��¿eÁ�Ã>ì�
��îhÀ@ì�òµKìqt�ìhÁ�tì¹�א�òµîj¿?Ã��ø¹íWí=Ã�KÁ�ì¹א
�ì.ÁAÁ�Kì=Ãא��ìhÁ��.î�¿��ìµK¿��ÁMì=SAא��íf�"�:

�íaîBì��ófEÁq¿�ìjí�ì¹��Kì��ìhîEì�"�íµKìq�tא
�Á�òYî=ìBÃא�ì¹�òYî8ì<Ãא�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìfî�¿��¿eø�ì¥�ÁWîBì�Á��îUø�ì	ì¹
�KìDÁ�¹íYÀ��ìfî�¿�ì¹�ò[îBô7א��òjÀAÀ�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�¿eø�ì¥�ÁWîBì�Á��îUø�ì	ì¹
:�"�ìµK��ífî�¿�א�ÁMì=SA��.¿��ò¥K¿@î�ølÁ7ì<Ã�KÁ�t�ì¹א
�õlÁ7ì<Ãא��"�ò[îBô7א��òµאì¹ì¦�ìhîEì��Kì�

�KìDÁ�¹íYÀ�ì¹. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�î·¿��íiRAא��ì·Á¤¿��¾�jíEí��lÁ�

�KìDEÁ��íi¿��íUø�ì�í��íiíBî	א�KìDEÁ��ìY¿�îXí�ì¹�ìa¿�îYí�



��îgòDEòDÃAí�òµKìqt�ðµKì�ò¥�ø¹íWí=Ã�KÁ�t�ì¹א
ì¹�½�ì¥Kì�Á�tîEì���ÁiRAא��òYÃ�Á¤�îhì�ða�.אt�ÀMì�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�íiì<ì��ìµKì�Á�Ãא��Kì�îYô�ì	�Kô�ò�
�ìhî��ølÁ7ì<Ã�KÁ�ì¹אø�ì�í�tò³אìYî
  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
invoque ton Seigneur en toi - 
même, en humilité et crainte, 

à mi - voix, le matin et le 
soir, et ne sois pas du 

nombre des insouciants". 
(7:205). 



"et célèbre Sa louange, 
avant le lever du soleil, avant 

son coucher". (20:130). 
"et célèbre la gloire et la 
louange de ton Seigneur, 
soir et matin". (40:55). 
"Dans des maisons (des 
mosquées) qu'ALLAH a 

permis que l'on élève, et où 
Son Nom est invoqué; Le 
glorifient en elles matin et 
après - midi, * des hommes 
que ni le négoce, ni le troc 



ne distraient de l'invocation 
d'ALLAH" (24:36 - 37). 

"Nous soumîmes les 
montagnes à glorifier 

ALLAH, soir et matin, en sa 
compagnie," (38:18). 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�.Á�ì¹�íUÁ�î8í��.Á��ìµK¿��îhì�
�lÁ�îBí��:�¿MìoKÁ��Á̧ ÁWîBì�Á�ì¹�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	

ì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ðWì�¿��Á�ÃGì��îg¿��¾�ôYì��ìfì9Ã�¿GÁ��ÁM



��ÁiÁ��ì�Kì��KôBÁ�t�ìµK¿��Kì��ìfî�Á��ìµK¿��ðWì�¿��
�ì£אì¦�î¹¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Nul autre ne 
serait présenté au Jour de la 

Résurrection avec une 
meilleure œuvre que celui 

qui répète cent fois, matin et 
soir: (Gloire et louange à 
ALLAH), à part un autre 



homme qui a dit autant ou 
plus". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ðfí�ì¥�ì�Kì�

RAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿���ìg
�ìµK¿?¿��:�îhÁ��NEÁ?¿��Kì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�¿Mì�ò¥Kì�Ãא��lÁCî�¿�ìW¿��¾�ìYÃ?ì�.�!�ìµK¿��:�Kì�¿�
�NîEì�î�¿��ì.Á��NÃAÀ��îj¿��"�:�í¤jí¿�

�ìd¿Aì��Kì��øYì
�îhÁ��Á�Kô�Kôא���ÁiRAא��Á�KìBÁA¿@Á�
�´ôYí9ì��îg¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme vint trouver 
le Prophète (pbAsl) et lui dit: 

"O Envoyé d'ALLAH! 
J'étais piqué hier par un 

scorpion, ce qui m'a causé 
une grande douleur!". - "Si 
tu avais dit, lui répondit - il, 

le soir: (Je demande 
protection par les paroles 

parfaites d'ALLAH contre le 
mal de ce qu'Il a créé), ce 



scorpion ne t'aurait point 
causé du mal". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��íiô�¿��ì·K¿��íµjÀ?ì��ì¤א��íiRAא�
�ìUì�îq¿��"�:RAא��eÁ�ì¹�KìCî�ì�îq¿��eÁ��ôgíD

�eîE¿�ò�ì¹�í�jíBì��eÁ�ì¹�KìEî�ì��eÁ�ì¹�KìCîEì�î�¿�
�í¥jí7õCא��.�"�ìµK¿��kì�î�¿��אì¤ò�ì¹�"�:�ôgíDRAא�

�í�jíBì��eÁ�ì¹�KìEî�ì��eÁ�ì¹�KìCîEì�î�¿��eÁ�



�í¥jí7õCא��eîE¿�ò�ì¹�.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:ðO�ÁWì�ðhì�ì��  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) 
disait quand il se réveillait 
au matin: (Seigneur! C'est 
grâce à Ta puissance que 

nous sommes au matin, que 
nous serons au soir, que 
nous vivons et que nous 

mourrons, vers Toi se fera la 
Résurrection). Et le soir, il 



disait: (Seigneur! C'est 
grâce à Ta puissance que 
nous sommes au soir, que 
nous vivons et que nous 

mourrons, vers Toi se fera la 
Résurrection) ". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�íiîCìì¹�)í��lÁ�¿��¿�ìYî�ìY�(�óYÃ@ì��Kì�¿��ô·¿�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìd�øWø8א��:�ìµK¿��:�Kì�

�ôhíDÀ�jÀ�¿��¾�KìBÁA¿@Á��lÁ�îYí��ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�NîEì�î�¿��אì¤ò�ì¹�Nî�ì�îq¿��אì¤��.�ìµK¿��"�:
�îfÀ��:אì¹�Áא�ìjìBô�¥òªî�tא�ôgíDRA��K¿�ìYÁ�א�

ì¥�Á�ì£KìDô7א�ì¹�ÁLîEì=Ãא��ìgÁ�Kì�¾�îlì
�øfÀ��ô�
�î·¿��íWîDì
¿��íi¿@EÁAì�ì¹t��ìi¿���t�ìNî�¿���.

�øYì
ì¹�lÁ�Ã>ì��øYì
�îhÁ��eÁ��í¤jí¿�
�ÁiÁ�îYÁ
ì¹�ò·K¿:îEô7א��.�"�ìµK¿��"�:�אì¤��KìDÃAÀ�

��îXì�¿��אì¤ò�ì¹�NîEì�î�¿��אì¤ò�ì¹�Nî�ì�îq¿�
�eì<ì�î9ì��.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא



ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ìµK¿��:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), 'Abû Bakr (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui) a dit: "O 
Envoyé d'ALLAH! Enseigne 

- moi des formules 
invocatoires à réciter au 

matin et au soir". - "Dis, lui 
répondit - il, (Seigneur! 

Créateur des cieux et de la 
terre, Connaisseur de tout ce 



que le monde ignore ou 
perçoit, Seigneur de toute 
chose et son Souverain, je 

témoigne qu'il n'y a d'autre 
Divinité que Toi. Je me 

réfugie auprès de Toi contre 
le mal qui vient de moi - 

même et le mal du Satan et 
sa tentation). Répète ces 
mots le matin et le soir et 

lorsque tu veux te coucher". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�:ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��õlÁ�ì��ì·K¿��ìgRA

�ìµK¿��kì�î�¿��אì¤��"�:�kì�î�¿�ì¹�KìCîEì�î�¿�
�ÁiRAÁ��íWîBì�Ãא�ì¹�ÁiRAÁ��ÀeÃAíBÃא�t��ìi¿���t�íiRAא��

�í̧ ìWî�ì¹t�íi¿��e�òYì
��.�"�»ò¹אôYא��ìµK¿��:
�ôhòDEÁ��ìµK¿��í̧ �¿íi�א�ÀeÃAíBÃ�íi¿�ì¹�:�"��ì¥¿א

�ðY�ÁW¿��¾�îlì
�øfÀ��k¿Aì�ìjí�ì¹�íWîBì�Ãא��.
ø�ì¥�ÁM¿AîERAא��Á̧ ÁXì��lÁ��Kì��ìYîEì��eÀ�¿Gî	¿��



�Kì��øYì
�îhÁ��eÁ��í¤jí¿�ì¹�Kì�ìWî<ì��Kì��ìYîEì�ì¹
�Kì�ìWî<ì��Kì��øYì
ì¹�ÁM¿AîERAא��Á̧ ÁXì��lÁ��.�ø�ì¥

�òYì�Á@Ãא��Á�jí	ì¹�òfì�¿@Ãא��îhÁ��eÁ��í¤jí¿�
�ò¥KôCא��lÁ��¾א�ìXì�îhÁ��eÁ��í¤jí¿�

òYî�¿?Ãא��lÁ��¾א�ìXìì¹�.�"��ìµK¿��ìUì�îq¿��אì¤ò�ì¹
�Kï9î�¿��¿eÁ�ì¤�"�:�ìUì�îq¿�ì¹�KìCî�ì�îq¿�

�ÁiRAÁ��ÀeÃAíBÃא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Le soir, le Prophète 



(pbAsl) disait: "Nous 
sommes au soir et la Royauté 

appartient toujours à 
ALLAH. Louange à 

ALLAH. Il n'y a d'autre 
divinité qu'ALLAH, 
l'Unique, Il n'a pas 
d'associé". Puis le 

transmetteur a ajouté: "Il 
me semble qu'il a encore dit: 

(A Lui la royauté et la 
louange. Il est Omnipotent. 
Seigneur! Je Te demande le 
bien de cette nuit et le bien 



des nuits suivantes, et je me 
réfugie auprès de Toi contre 
le mal de cette nuit et le mal 

des nuits suivantes. 
Seigneur! Je me réfugie 
auprès de Toi contre la 
paresse, la décrépitude. 
Seigneur! Je me réfugie 
auprès de Toi contre le 

châtiment du Feu et celui de 
la tombe). Et le matin, il 
disait de même: (Nous 
sommes au matin et la 



Royauté appartient toujours 
à ALLAH)". 

(Transmis par Muslim) 
�¾LîEì�í��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹�"�øgì9Á�

�ÁMìBì�î<íBÃא��Á�Kì�Ãא��"�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�:ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��

�ìgRAì	ì¹�"�:�ðWì�¿��íiRAא��ìjí��îfÀ��Ã�ìYÃא�
�.Á�ì¹�lÁ�îBí��ì.Á��òhîEì�ì¤øjì<íBÃא�ì¹

ì��íUÁ�î8í�u�øfÀ��îhÁ��eEÁ>Ã@ì��¾א�ôYì��ì�



�¾�îlì
�.�"�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�ðUEÁ�  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
Khubayb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) m'a dit: 
"Récite, le soir et le matin, 
trois fois la sourate de "Al - 
'ikhlâs" qui commence par 
ce verset Dis: Il est ALLAH, 
Unique (112:1) ainsi que les 
deux sourates talismaniques 

(Al - Falaq et An - Nâs). 



Elles te préserveront de tous 
dangers". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KR>ì�òhî��ì·KìBî�í�îhìì¹
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�"�lÁ��íµjÀ?ì��¾Wî�ì�îhÁ��Kì�
�¾M¿AîE¿��øfÀ��Á�Kì�ì�ì¹�ó¶îjì��øfÀ��ò¡Kì�ìq�:�ògî�Á�

�»ÁXRא��ÁiRAא�t�ð�îlì
�ÁiÁBî	א�ìaì��õYí9ì��
��lÁ�א��Á�KìBô�ìjí�ì¹�òªî¥t�lÁ�tì¹�א



ì��ígEÁAì<Ãא��íaEÁBô���¿îg�ì�t��ôYìא�¾��uא�
�ð�îlì
�í̧ ôYí9ì��.�"אì£�jí�¿��í̧ ì£í¹�ì¹ì¥א

�ìµK¿�ì¹�ñ»ÁXÁ�îYøא��ì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après `Uthmân ibn `Affân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Tout 

Serviteur qui répète chaque 
jour, matin et soir, trois fois: 

(Au nom d'ALLAH, grâce 



auquel rien ne peut nuire 
sur la terre ou dans le ciel, Il 

est l'Audient et 
l'Omniscient), celui - là ne 

saurait atteint d'aucun mal".
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
 

249 - Ce qu'on doit dire 
avant de s'endormir 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�òdÃAì��lÁ��ô·�

ìBô�Á²�א�òfîERA�òªî¥u�ì¹א�ìjtÁ�îא�Á�ì¹אא�



�ò¥KìDôCא�ì¹t�¾�Kì�tא�lÁ�¹t�ìh�ÁXRא��Á�Kì�Ã�
�k¿Aìì¹�אï£jí<À�ì¹�Kï�KìEÁ��ìiRAא��ì·¹íYÀ�îXì�
�òdÃAì��lÁ��ì·¹íYR@¿>ì�ì�ì¹�îgòDÁ�jíCí�

�òªî¥tÁ�Kì�אtא��ìjìBôא�Á�ì¹א  . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "En 
vérité, dans la création des 
cieux et de la terre, et dans 
l'alternance de la nuit et du 
jour, il y a certes des signes 

pour les doués d'intelligence, 
* qui, debout, assis, couchés 



sur leurs côtés, invoquent 
ALLAH et méditent sur la 
création des cieux et de la 

terre". (3:190 - 191). 
�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿�ì¹�¿M¿>î�ìXí��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì
�ìµK¿��ÁiÁ
:�ì¹	ìgRAì��ì·K¿��ì¤א��¿ºì¹���k¿��ìYÁא

�"�í�jí�¿�ì¹�KìEî�¿��ôgíDRAא��eÁBî	KÁ��.�"
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Hudhayfa et 'Abû 
Dharr (qu'ALLAH soit 



satisfait des deux), "Quand 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
voulait se coucher (la nuit), 

il disait: (Seigneur! C'est par 
Ta volonté que je vis et que 

je meurs) ". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�îhìì¹

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ìµK¿��íi¿�א�íiRAא��kRAìq�ÁiRA�
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìBÁ�K¿>Á�ì¹�"�:�אì¤�
�KìBÀ@Á
��¿î¹��ì¤א�−�¿KìBí�î�ì¹���k¿��ìYÁא



�KìBÀ@ì<Á�Kì9ì��KìBí�îXì�¿�−ì��אìYø�¿@¿��u�Kï�
ì�ì¹uì��Kì�ø�ì	ì¹�ì.Á�uì�ì¹�Kï�u�ì.Á�

ì��אìWìBîא�ì¹uì�ì¹�Kï�u�ì.Á��.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�"�:ì�ì¹�Kï<ì�î¥¿��íUEÁ�î�ôא��u�ì.Á��.�"�lÁ�ì¹
�¾Mìא�ì¹ò¥�"�:ì�ì¹�Kï<ì�î¥¿��íÐÁ�Ã@ôא��u�ì.Á��.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après `Alî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit à 
Fâtima (qu'ALLAH soit 



satisfait d'elle) et à lui : 
"Lorsque vous voulez vous 
mettre au lit - ou lorsque 

vous voulez dormir - , faites 
le takbîr trente - trois fois, 
glorifiez ALLAH trente - 

trois fois et louez - Le trente 
- trois fois". Suivant une 

variante: "Glorifiez ALLAH 
quarante - trois fois", et 

suivant une autre: "Faites le 
takbîr quarante - trois fois". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:îgÀ�íWì�¿��ºì¹¿��אì¤��k¿���
�Á̧ ò¥אì¦��ÁM¿AÁא�ìWÁ��íiì
î̂��ìYÁא À>îCìEÃA¿��ÁiÁ
�ìYÁא

�íiô�òI¿�t�íµjÀ?ì��ôgí��ÁiîE¿Aì�íi¿>RAì��Kì��»ò¥îWì��
�:�eÁ�ì¹�lÁ�îCì��Nî<ìpì¹�lø�ì¥�eÁBî	KÁ�

�KìDîBì�î¥K¿��lÁ�Ã>ì��NÃ@ì�î�¿��î·��íií<¿�î¥¿�



ÁiÁ��À̀ ¿>î�ì��KìBÁ��KìDÃ;¿>î�K¿��KìD�ÃAì	î¥¿��î·ò�ì¹�
�ì.Á�Á�Kô8א��´ì£Kì�Á�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque l'un 

de vous veut se coucher, 
qu'il époussette son matelas 
avec le pan de son 'izâr, car 

il ne sait pas ce que lui a 
succédé dans son lit (de la 
poussière, un serpent, un 
scorpion, ou n'importe 



quelle chose qui lui sera 
nuisible). Puis qu'il dise: 
(Seigneur! C'est par Ta 

volonté que je me couche sur 
le flanc, et c'est grâce à Toi 

que je me lève. Si Tu 
recueilles mon âme, fais - lui 

miséricorde, et si Tu la 
laisses vivante, préserve - la 

comme Tu préserves tes 
saints Serviteurs)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

ì·K¿��Áiî�ìWì��lÁ��ìO¿>ì��íiì<ì�î9ì��ìXì�¿��אì¤��
�Áא�ì¤øjì<íBÃ�KÁ��¿�ìY¿�ì¹�؛�í̧ ìWì�ì��KìBòDÁ��ìUì�ì�ì¹

�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�KìBíD¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ô·¿�
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì·K¿��ì¤א��íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�
¿��ìaìBì��¾M¿AîE¿��ôfÀ��ÁiÁ
<ÁiîER��ºì¹¿���k¿��ìYÁא

�KìBòDEÁ��¿�ìY¿?¿��KìBòDEÁ��ìO¿>ì��ôgí��:�ìjí��îfÀ�



�îfÀ�ì¹�òd¿A¿>Ãא��ø�ìYÁ��í¤jí¿��îfÀ�ì¹�ðWì�¿��íiRAא�
�Kì��KìBòDÁ��ìUì�ì��ôgí��ò§KôCא��ø�ìYÁ��í¤jí¿�

�Á̧ ÁWì�ì��îhÁ��ìK¿:ì�î	א�:�k¿Aì�KìBòDÁ��À�ìWî�ì�
ì��îhÁ��ìfì�Ã�¿��Kì�ì¹�ÁiòDî�ì¹ì¹�ÁiÁ	Ã�ì¥�Á̧ ÁWì�

ì��¿eÁ�ì¤�ífì<Ã>ì�u�¾א�ôYì��ì��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
�.�ÁMì=SAא��ífî�¿��ìµK¿��"�:�íOÃ>ôCא��"�ðVÃ>ì�

Á��ðcEÁ:¿�uód�ò¥�  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Quand 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



voulait se mettre au lit, il 
soufflait dans ses mains, y 
récitait les deux sourates 

talismaniques, puis passait 
ses mains sur son corps en le 

frottant". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

Suivant une autre variante 
transmise par Al - Bukhârî 
et Muslim: "Chaque nuit, 

lorsqu'il voulait se mettre au 
lit, le Prophète (pbAsl) 



souffle chaque nuit, il dans 
ses mains, et y récite les 

sourates de "Al - 'ikhlâs" 
Dis: Il est ALLAH, Unique 

(112:1), de "Al - Falaq" Dis: 
Je cherche protection auprès 

du Seigneur de l'aube 
naissante (113:1) et de "An - 

Nâs" Dis: Je cherche 
protection auprès du 
Seigneur des hommes 
(114:1), puis frotta son 
_corps avec ses mains, 
autant qu'il peut, en 



commençant par la tête et le 
visage, puis le reste de son 

corps. Il répéta cela par trois 
fois". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�ò¦Kì�òhî��Áא�ìYì�Ãא��îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�NîEì�¿��אì¤�
ô8AÁ��´ì�jípí¹�ÃGôpìjì�¿��eì<ì�î9ì�u�ôgí��Á�


e4?Á�א�k¿Aì�îaÁ�¿:îpאt�îfÀ�ì¹�òhìBî��:



ì��NîB¿Aî	¿��ôgíDRAא��NîDô�ì¹ì¹�eîE¿���lÁ�¿>
�eîE¿���»òYî�¿��Nîpôj¿�ì¹�eîE¿���lòDî�ì¹
�¼Mì�î�ì¥ì¹�¼Mì�Ã�ì¥�eîE¿���»òYîD¿���ÃGì�Ã�¿�ì¹

�eîE¿��tì¹�¿Gì�ÃAì��t��eîCÁ��Kì�îCì��t�
�NÃ�ìZî�¿��»ÁXRא��eÁ�Kì�Á@Á��NîCì���eîE¿��
�ôNÁ��ôNÁ��î·òI¿��NÃAì	î¥¿��»ÁXRא��eøEÁ�ìCÁ�ì¹

¿Aì�ôNÁ��Kì��ìYÁ���ôhíDÃAì<îא�ì¹�Á�ìYÃ:Á>Ãא��k
�íµjÀ?ì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après Al - Barâ' ibn `Azib 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) m'a dit: "Lorsque tu 
veux te coucher, fais tes 

ablutions comme tu les fais 
pour la prière, étends - toi 

sur le côté droit et dis: 
(Seigneur! Je livre mon âme 
à Toi, je confie mon sort à 

Toi, je m'appuie entièrement 
sur Toi, par désir de Ta 

récompense et par crainte de 
Ton châtiment, il n'y a ni 



refuge ni asile de Toi qu'en 
Toi. Je crois au Livre que Tu 
as révélé et au Prophète que 
Tu as envoyé). Si tu meurs 
(en cette nuit), tu mourras 

sur l'islamisme. Fais que ces 
paroles soient les dernières 
que tu prononces (avant de 

dormir)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íi

�ºì¹¿��אì¤��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq



�ìµK¿��ÁiÁ
�íWîBì��ÁiRAÁ�א�»ÁXR�:�"���k¿��ìYÁאÃא�
�îg¿@¿��Kìא�ì¹�ì¹�Kì�K¿>¿�ì¹�Kì�K¿?ì	ì¹�KìCìBì<Ã�¿�

�îhôBÁ�tì¹�íi¿��ìlÁ�K¿��t�ì»ò¹îHí���.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

"Lorsque le Prophète 
(pbAsl) voulait se mettre au 

lit, il disait: (Louange à 
ALLAH qui nous a nourris 
et nous a abreuvés, nous a 



suffis et nous a abrités. Que 
des gens qui n'ont personne 

à leur suffire où à les 
abriter) ". 

(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�í̧ ìWì��ìaìpì¹�ìWÀ�îYì��î·¿��ì£אì¥¿��אì¤��ì·K¿�
�íµjÀ?ì��ôgí��Á̧ øWì��ìNî�ì��kìCîBíEÃא��"�:

�́ ì£Kì�Á�íOì<î�ì��ì¶îjì��eìא�ìXì�lÁCÁ��ôgíDRAא�



�"�.�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:�ì¹ì¥א
�ðhì�ì��.�ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ì¹ì¥ì¹א

�ÁiEÁ�ì¹�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì8Ã>ì��:�ì·K¿��íiô�¿�
ì��íiÀ�jÀ?ì�u¾א�ôYì��ì�  . 

D'après Hudhayfa 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "Lorsque l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) voulait 
dormir, il mettait sa main 
droite sous sa joue, puis 

disait: (Seigneur! Préserve - 



moi de Ton châtiment le 
Jour où Tu ressusciteras Tes 

serviteurs) ". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
'Abû Dâwwûd a transmis le 
même hadith d'après Hafsa 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle) en ajoutant que le 

Prophète répétait ces mots 
par trois fois. 

 
17-Le livre des invocations 

 



250 - Le livre des invocations
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ígÀ@õ�ì¥�ìµK¿�ì¹

�îgÀ@¿��îLÁ�ì�î	¿��lÁ�jíî£א. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îgÀ@ô�ì¥�אjíî£א�KïõYì9ì�
�íiô�ò��¼MìEÃ>í�ì¹t�ìh�ÁWì�î<íBÃא��õLÁ�í��. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�»Á£Kì�Á�¿e¿�¿Gì	�אì¤ò�ì¹

�¿�ìjîì£�íLEÁ�À��ðL�òY¿��lø�òI¿��løCì
�ò·Kìì£�אì¤ò��òאôWא��א.t¿Mì�  



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ôY¿:î9íBÃא��íLEÁ�í��îhô�¿�
jõ�í̧�ícÁ7Ã@ì�ì¹�א� Kìì£�אì¤òא��ì�t¿Mì�  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
votre Seigneur dit: Appelez - 

Moi, Je vous répondrai". 
(40:60) 

"Invoquez votre Seigneur en 
toute humilité et 

recueillement et avec 
discrétion. Certes, Il n'aime 

pas les transgresseurs". 
(7:55). 



"Et quand Mes serviteurs 
t'interrogent sur Moi.. alors 

Je suis tout proche: Je 
réponds à l'appel de celui 
qui Me prie quand il Me 

prie". (2:62). 
"N'est - ce pas Lui qui 

répond à l'angoissé quand il 
L'invoque, et qui enlève le 

mal," (27:62). 
ìlÁpì¥�óÐÁ7ì��òhî��ò·KìBî<õCא��îhìì¹�íiRAא��

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�KìBíDîCì



�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�À�ì£Kì�Á<Ãא��ìjí��í�KìõWא��.�"
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�¥ì¹ìא
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après An - Nu`mân ibn 
Bachîr (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 

"L'invocation c'est 
l'adoration". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�Á�KìõWא��îhÁ��ìaÁא�ìjì�Ãא��õLÁ�ì�î�ì��ìgRAì	ì¹

ìWì�ì¹�¿eÁ�ì¤�ºìjÁ	�Kì��í�.�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
¾WøEì��¾£KìCî	òIÁ� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) préférait les 

invocations concises (qui 
s'expriment en peu de mots 



et cependant englobent 
toutes sortes du bien), et 
négligeait toutes autres 

(pour que tout croyant soit 
capable de les répéter, sans 
éprouver aucun effort)". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ì·K¿�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��Á�Kìí£�íYì�Ã�¿�

�ìgRAì	ì¹�"�.א��¼MìCì�ì��KìEî�õWא��lÁ��KìCÁ���ôgíDRA



ìXìא�ì�א�ò¥KôC�lÁ�ì¹t�א�KìCÁ�ì¹�¼MìCì�ì��Á�ìYÁ�
�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ÁiÁ�ìא�ì¹ò¥�lÁ��ðgÁAî�í��ì£אì¦
�ìµK¿��:�ìjíîWì��î·¿��ì£אì¥¿��אì¤��ð[ì�¿��ì·K¿�ì¹

�ìjíîWì��î·¿��ì£אì¥¿��אì¤ò�ì¹�KìDÁ��Kìì£�¾�ìjîìWÁ�
KìíWÁ�ÁiEÁ��KìDÁ��Kìì£�¾�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), "Le 

Prophète (pbAsl) invoquait 
souvent ALLAH par ces 

mots: (Seigneur! Accorde - 
nous le bien ici - bas, et dans 



l'au - delà; et préserve - nous 
du châtiment du Feu) ". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Selon la variante de Muslim, 

"Chaque fois que 'Anas 
voulait invoquer ALLAH, il 

récitait ces mots, ou il les 
incluait dans toute 

invocation" 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ì·K¿��



�íµjÀ?ì��"�:�ºìWíDÃא��eÀ�¿Gî	¿��lø���ôgíDRAא�
�kìCÁ=Ãא�ì¹�ì²K¿>ì<Ãא�ì¹�k¿?õא��ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), le Prophète (pbAsl) 
disait souvent: "Seigneur! 
Je Te demande la bonne 

direction, la piété, la décence 
et la suffisance". 

(Transmis par Muslim) 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìgìEî
¿��òhî��³ò¥K¿��îhìì¹
�ìµK¿��:�íiìBRAì�ìg¿Aî	¿��אì¤��ífí�ôYא��ì·K¿�

ô8א��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�u�¿�
íHìDÁ��ìjíîWì��î·¿��í̧ ìYì�¿��ôgí�tìBÁA¿@Ãא��Á��Á�K�:

�"�lÁ�ÁWîא�ì¹�lÁCîBì�î¥אì¹�lÁ��îYÁ>Ãא��ôgíDRAא�
�lÁCÃ�í¦î¥אì¹�lÁCÁ�Kìì¹�.�"�ðgÁAî�í��í̧ .�¥ì¹ìא

�ó³ò¥K¿��îhì�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ìaÁBì	�íiô�¿�
�í̧ Kì�¿�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�



�ìµK¿?¿��ðfí�ì¥�:�ìcîE¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
À�¿��ìµK¿��؟�ìlø�ì¥�íµKì	¿��ì.Á��íµj�"�:�îfÀ�
�:�lÁCÁ�Kìì¹�lÁCîBì�î¥אì¹�lÁ��îYÁ>Ãא��ôgíDRAא�

íHì��ô·òI¿��lÁCÃ�í¦î¥אì¹t�e¿��íaìBî�ì��Á�
eì�ìYÁ��ì¹�´KìEî�í£ " . 

D'après Târiq ibn 'Achyam 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "Quand un homme 
embrasse l'islam, le 
Prophète (pbAsl) lui 

enseigne la prière, puis lui 



recommande d'invoquer 
ALLAH en ces termes: 

(Seigneur! Pardonne - moi, 
fais - moi miséricorde, dirige 

- moi vers la bonne 
direction, accorde - moi la 
bonne santé et les biens) ". 

(Transmis par Muslim) 
 

Suivant une autre version de 
Muslim, transmise d'après 

Târiq , Un homme vint 
trouver le Prophète (pbAsl) 

et lui dit: "O Envoyé 



d'ALLAH! Qu'est - ce que je 
dois dire quand je veux 

demander à ALLAH?". - 
"Dis: (Seigneur! Pardonne - 
moi, fais - moi miséricorde, 

accorde - moi la bonne santé 
et les biens)". Ces mots 

réunissent pour toi le bien 
du bas monde et de la vie 

future. 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�א:�ôgíDRA�
�k¿Aì�KìCì�jÀAÀ��î²øYìq�Á�jÀAÀ?Ãא��ì²øYì8í�

�eÁ�ìK¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Seigneur! Toi 
qui détourne les cœurs, 

détourne nos cœurs vers Ton 
obéissance". 

(Transmis par Muslim) 



�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"

ì�Ãא��ÁWîDì��îhÁ��ÁiRA�¿KÁ��¹אí¤ôjì<ì�u�Á́ ì¥ì£ì¹�Á�

ÁMì�KìBì�אì¹�Á�Kì9¿?Ãא��Á�jí	ì¹�Á�K¿?ô7א�t�Áא�ìWî

�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ìµK¿�
�í·KìEÃ>í	�:�¼�ìWÁא�ì¹��î£ò¦�lø�¿��Seí
¿�

KìDîCÁ� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "Demandez refuge 
auprès d'ALLAH contre 

l'intensité du malheur, les 
revers de la fortune, le 

mauvais sort et la 
réjouissance de nos ennemis 

de notre malheur". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ì·K¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�íµjÀ?ì��"�:Á£�lÁ��îUÁAîq¿��ôgíDRAא��lÁC�



�lÁ��îUÁAîq¿�ì¹�»òYî�¿��ÀMìBî8Á�ìjí��»ÁXRא�
�lÁ��îUÁAîq¿�ì¹�lÁ
Kì<ì��KìDEÁ��lÁ�Rא��ì»KìEî�í£
�îfì<îא�ì¹�»Á£Kì<ì��KìDEÁ��lÁ�Rא��lÁ�ìYÁ��
�óYîEì��øfÀ��lÁ��lÁ��¼�ì£Kì�ò¦�¿�KìEì�Ãא�

�5Yì
�øfÀ��îhÁ��lÁ��¼Mìא�ì¥�ì�îjìBÃא��îfì<îא�ì¹
�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) disait: "Seigneur! 



Fais que ma foi soit solide 
pour me protéger contre 
l'erreur; vertueux, le bas 

monde où je vis; heureuse, 
ma vie future où je 

retournerai, fais que la vie 
me soit un surplus de bien et 

que la mort me soit 
l'apaisement de tout mal". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�îhìì¹�:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ�



�"�:�lÁ�î£øWì	ì¹�lÁ�ÁWîא��ôgíDRAא��îfÀ��.�"
ò¥�lÁ�ì¹�¾Mìא�ì¹�"�:�eÀ�¿Gî	¿��lø���ôgíDRAא�

�ì£אìWô��ðgÁAî"�.�א�ºìWíDÃ�ì¹א�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `Alî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) m'a dit: 

"Dis: Seigneur! Dirige - moi 
et mets - moi sur la voie 

droite". 
 

Suivant une autre variante: 
"Seigneur! Accorde - moi la 



bonne direction et la 
rectitude". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ì·K¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�íµjÀ?ì��"�:�îhÁ��eÁ��¤jí¿��lø���ôgíDRAא�

�òfì�ì¹א¿@Ãא�ì¹�òZî�ì<Ãא��ò¶ìYìDÃא�ì¹�òhî�í�Ã�
�òYî�¿?Ãא��Áא�ìXì�îhÁ��eÁ��í¤jí¿�ì¹�òfî�í�Ãא�ì¹

�KìEî�؛�ìBÃא��ÁMìCî�Á��îhÁ��eÁ��í¤jí¿�ì¹
�Á�KìBìBÃא�ì¹�.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�òa¿Aìpì¹



�òµKì�øYא��ÁMì�¿A¿�ì¹�òhî�ôWא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  
. 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
disait: "Seigneur! Je me 

réfugie auprès de Toi contre 
l'impuissance, la paresse, la 
poltronnerie, la décrépitude 
et l'avarice. Je me réfugie 

auprès de Toi contre le 
châtiment de la tombe, et je 
me réfugie auprès de Toi 



contre les épreuves de la vie 
et de la mort". 

 
Suivant une autre variante, 

on trouve ce rajout: "Et 
contre l'excès de la dette et 

contre la contrainte des 
hommes". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�òd�øWø8א��óYÃ@ì��lÁ�¿��îhìì¹

�òµjí	ìYÁ��ìµK¿��íiô�¿��íiîCì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�ÁiÁ��jíî£¿��ï�Kìí£�lÁCîB4Aì



ìq�lÁ�u�lÁ��.�ìµK¿��"�:�îfÀ��:�lø���ôgíDRAא�
ì¹�אïÐÁ�¿��KïBÃAÀ��lÁ�Ã>ì��NîB¿A¿�t�íYÁ>î=ì��

��ì�jí�õXא�t�îhÁ��¼�ìYÁ>î=ì��lÁ��îYÁ>Ã�K¿��ìNî�¿��
ìNî�¿��eô���lÁCîBì�î¥אì¹�´ÁWîCÁ�í¥jÀ>ì=Ãא��

�ígEÁ�ôYא��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:
�"�lÁ�îEì��lÁ�ì¹�.�"�ì»ò¹í¥ì¹�"�אïÐÁ�¿��KïBÃAÀ�
�"�ì»ò¹í¥ì¹�"�אïÐÁ�¿��"�ÁMì�RAì�íBÃא��Á�Kô��KÁ�



�Á�ìWô�ìjíBÃא��Á�Kì�Ã�KÁ�ì¹�؛�ìaìBî�í��î·¿��lÁ=ì�îCìE¿�
�íµK¿?íE¿��KìBíDìCîEì��"�:¿��אïÐÁ�¿א�ïÐÁ�  " . 

D'après 'Abû Bakr As - 
Siddîq (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai 
demandé à l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) de 

m'enseigner une invocation 
à faire au cours de ma 

prière, il m'a répondu: "Dis: 
Seigneur! Je suis souvent 

injuste envers moi - même, et 
nul autre que Toi ne 



pardonne les péchés. 
Accorde - moi un pardon de 

Ta part et fais - moi 
miséricorde, car Tu es le 

Pardonneur et le 
Miséricordieux". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹
RAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ì·K¿��íiô�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íi

�Á�KìõWא��אìXìDÁ��jíîWì��"�:�lÁ��îYÁ>Ãא��ôgíDRAא�



�lÁ��lÁא�ìYî	ò�ì¹�lÁAîDì�ì¹�lÁ�ì�EÁ:ì�
�løCÁ��ÁiÁ��íg¿Aî¿��ìNî�¿��Kì�ì¹�»òYî�¿��:�ôgíDRAא�
�lÁ�îZì�ì¹�»øWì��lÁ��îYÁ>Ãא��؛�lÁ�¿:ì�ì¹

�»ÁWîBìì¹�.îCÁ�¿eÁ�ì¤�õfÀ�ì¹�»ÁW�.�ôgíDRAא�
�Kì�ì¹��îYô�¿��Kì�ì¹�Nî�ôW¿��Kì��lÁ��îYÁ>Ãא�
�ÁiÁ��íg¿Aî¿��ìNî�¿��Kì�ì¹�NîC¿Aî¿��Kì�ì¹��î¥ìYî	¿�
�íYø�ìHíBÃא��ìNî�¿�ì¹�í¶øW¿?íBÃא��ìNî�¿��løCÁ�



�ðY�ÁW¿��¾�îlì
�øfÀ��k¿Aì�ìNî�¿�ì¹�.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), le Prophète (pbAsl) 
invoquait ALLAH par ces 

termes: "Seigneur! 
Pardonne - moi mes fautes, 
mon ignorance, l'excès de 
ma conduite et ce que Tu 

sais de moi mieux que moi. 
Seigneur! Pardonne - moi 
mon sérieux et ma frivolité, 



mes fautes commises 
involontairement ou exprès, 
bien que tout cela existe chez 
moi. Seigneur! Pardonne - 
moi mes fautes passées et 
futures, ce que je fais en 
public et ce que je fais en 

cachette, et ce que Tu sais de 
moi mieux que moi. Tu es 

celui qui avance et celui qui 
retarde, Tu es Omnipotent". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�lÁ��íµjÀ?ì��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�ÁiÁoKìí£�"�:�îhÁ��eÁ��í¤jí¿��lø���ôgíDRAא�
øYì
�îhÁ�ì¹�NÃAÁBì�Kì��øYì
�îfìBî¿��îg¿��Kì���"

�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), "Le 
Prophète (pbAsl) disait dans 
ses invocations: (Seigneur! 
Je me réfugie auprès de Toi 
contre le mal de mes actions 



passées et le mal de mes 
actions futures) ". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹

�:�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�Á�Kìí£�îhÁ��ì·K¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�í¤jí¿��lø���ôgíDRAא�

�òµõjì�ì�ì¹�eÁ�ìBî<Á��òµאì¹ì¦�îhÁ��eÁ�
�òaEÁBì�ì¹�eÁ�ìBÃ?Á��Á�ì�Kì�À�ì¹�eÁ�ìEÁ�Kì

�eÁ:ì�ì	�"�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) invoquait ALLAH 

par ces mots: (Seigneur! Je 
me réfugie auprès de Toi 

contre la disparition de Tes 
bienfaits, contre l'altération 

de la santé que Tu m'as 
accordé, contre Ton prompt 
châtiment et contre toutes 
causes suscitant Ta colère) 

". 
(Transmis par Muslim) 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìg¿�î¥¿��òhî��ÁWî�ì¦�îhìì¹
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�lø���ôgíDRAא��í¤jí¿�
�òfî�í�Ãא�ì¹�òfì�¿@Ãא�ì¹�òZî�ì<Ãא��îhÁ��eÁ�

�òYî�¿?Ãא��Áא�ìXìì¹�ò¶ìYìDÃא�ì¹�:�Á���ôgíDRAא�
�îhì��íYîEì��ìNî�¿��KìD4�ì¦ì¹�Kìא�ìjÃ?ì��lÁ�Ã>ì�

îjì�ì¹�KìDõEÁ�ì¹�ìNî�¿��Kì�KR�ì¦t�Kì��.�ôgíDRAא�
�ógÃAÁ�îhÁ��eÁ��í¤jí¿��lø��t�îhÁ�ì¹�ía¿>îCì��



¾LÃA¿��t�ó[Ã>ì��îhÁ�ì¹�íaì7î�ì��t�íaì�î7ì��
�¾�ìjîì£�îhÁ�ì¹t�KìD¿��í�Kì�ì�î�í���.�"�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après Zayd ibn 'Arqam 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) disait dans ses 
invocations: "Seigneur! Je 
me réfugie auprès de Toi 
contre l'impuissance, la 

paresse, l'avarice, la 
décrépitude et le châtiment 



de la tombe. Seigneur! 
Accorde à mon âme sa piété, 
purifie - la car Tu es le Seul 

à la purifier, Tu es Son 
protecteur et Son maître. 
Seigneur! Je me réfugie 
auprès de Toi contre une 
science inutile, contre un 

cœur qui ne se recueille pas 
(un cœur dur indifférent aux 
paroles du Seigneur), contre 

un appétit inassouvi (des 
biens de ce bas monde) et 



contre une prière 
inexaucée". 

(Transmis par Muslim) 
îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹�ô·¿��KìBíD

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�íµjÀ?ì��ì·K¿��"�:�NîB¿Aî	¿��e¿��ôgíDRAא��:

�eîE¿�ò�ì¹�NÃAR�ìjì��eîE¿Aìì¹�NîCì���eÁ�ì¹
�eîE¿�ò�ì¹�NîBìqKì��eÁ�ì¹�Nî�ì�¿�

�NîB¿�Kì��!�Kì�ì¹�Nî�ôW¿��Kì��lÁ��îYÁ>Ã�K¿�
ì�ì¹��î¥ìYî	¿��Kì�ì¹��îYô�¿��ìNî�¿��NîC¿Aî¿��K



�íYø�ìHíBÃא��ìNî�¿�ì¹�í¶øW¿?íBÃא�t��ìi¿���t�ìNî�¿��
�.�"�Áא�ì¹õYא��í̂ î<ì��ì£אì¦�"�:ì¹tì¹�ìµîjì��t�

��¿�ôjÀ�t�ÁiRA�¿KÁ���.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) disait dans ses 
invocations: "Seigneur! Je 

me soumets à Toi, je crois en 
Toi, je me confie entièrement 
à Toi, je me repens auprès de 
Toi, c'est grâce à Toi que je 



plaide la vérité et je Te 
prends comme juge. 

Pardonne - moi mes fautes 
passées et mes fautes 

futures, ce que je fais en 
public et ce que je fais en 
cachette. Tu es Celui qui 

avance et Celui qui retarde 
(élève ou abaisse le mérite 

des hommes selon Sa 
sagesse), il n'y a de divinité 

que Toi". 
On trouve dans une autre 
version ce rajout: "Il n'y a 



ni puissance ni force qu'en 
Toi". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�jíîWì��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

íHìDÁ�t�Á�KìBÁA¿@Ãא��Á��"�:�í¤jí¿��lø���ôgíDRAא�
Áא�ìXìì¹�ò¥KôCא��ÁMìCî�Á��îhÁ��eÁ��îhÁ�ì¹�ò¥KôCא��

�òYÃ?¿>Ãא�ì¹�kìCÁ=Ãא��øYì
�.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא



�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
�ðUEÁ�ìq�.ì£í¹אì£�lÁ�¿��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Le 

Prophète (pbAsl) invoquait 
ALLAH par ces termes: 

"Seigneur! Je me réfugie 
auprès de Toi contre 

l'épreuve du Feu (causée par 
les réprimandes des gardiens 
de l'Enfer), le châtiment du 
Feu et le mal (qui provient) 



de la richesse et de la 
pauvreté". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�Á£Kì�ò¦�îhìì¹ì�òhî�u�ìjí�ì¹�ÁiøBì�îhì�¿M¿�
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾eÁ�Kì��íhî��ÀMì�Ã:À��:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ì·K¿�

�íµjÀ?ì��"�:�îhÁ��eÁ��í¤jí¿��lø���ôgíDRAא�
òµKìBî�ò³t�ì¹אìY¿@îCí�tî�uא�Á�א



í̧�א��"õ»ÁXÁ�îYø�.��ìjîא�Á�ì¹tא :��ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥א
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après Ziyâd ibn `Ilâqa et 
son oncle, Qutba ibn Mâlik 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) 
disait dans ses invocations: 
(Seigneur! Je me réfugie 
auprès de Toi contre les 

abominations des mœurs, 
des œuvres et des caprices) 

". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



: �íiRAא��ìlÁpì¥�¾WîEìBí��òhî��òf¿@ì
�îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�NÃAÀ��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ï�Kìí£�lÁCîB4Aì�.�ìµK¿��:�îfÀ��"�:�ôgíDRAא�
�îhÁ�ì¹�lÁ<îBì	�øYì
�îhÁ��eÁ��í¤jí¿��lø��

Á��øYì
�îhÁ�ì¹�»òYì8ì��øYì
�øYì
�îhÁ�ì¹�lÁ�Kì�
�løEÁCì��øYì
�îhÁ�ì¹�lÁ�ÃA¿��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�ñ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�:�ðO�ÁWì�
ðhì�ì� . 



D'après Chakal ibn Humayd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), J'ai demandé à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 

"O Envoyé d'ALLAH! 
Enseigne - moi une 

invocation". - "Dis, me 
répondit - il, (Seigneur! Je 
me réfugie auprès de Toi 

contre le mal de mon ouïe, le 
mal de ma vue, le mal de ma 
langue, le mal de mon cœur 
et le mal de mon sperme - c. 
- à - d. la fornication - )". 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�íµjÀ?ì��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:
�ò©ìYì�Ãא��îhÁ��eÁ��í¤jí¿��lø���ôgíDRAא�

"�	ò¶K¿?î�ì¹tא�ò·jíCí�Ã�ì¹א�ìXí�Ãא¶ò�ì¹	òJøEì�א
�.óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), "Le 

Prophète (pbAsl) disait dans 
ses invocations: (Seigneur! 



Je me réfugie auprès de Toi 
contre la lèpre, la folie et les 

maladies incurables) ". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
RAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íi

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�eÁ��í¤jí¿��lø���ôgíDRAא�

�íaEÁ�ô9א��ì[î�Á��íiô�òI¿��òjí�Ãא��îhÁ�
�îNì�î�Á��KìDô�òI¿��ÁMì�KìEÁ�Ãא��îhÁ��eÁ��í¤jí¿�ì¹



�ÀMì�K¿:Á�Ãא��.�"î	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¾£KìC�ì¹ì¥א
óUEÁ�ìq . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) disait: (Seigneur! Je 
me réfugie auprès de Toi 

contre la faim qui empêche 
de dormir, et contre la 

perfidie qui est le pire des 
caractères) ". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 



�Kï�ì�K¿@í��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�îhìì¹
�ìµK¿?¿��í̧ ì�Kì��:�îhì��îZì�ì�lø��
�løCÁ¿G¿��lÁ�ì�Kì�Á��.�ìµK¿��:¿�t�eíB4AìÀ��

�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ôhòDEÁCìBRAì�¾�KìBÁA¿�
�ífî�Á��eîE¿Aì�ì·K¿��îj¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

ófì�ì��îfÀ��؟�eîCì�íiRAא��í̧ :�"��£KïCî�ì��ô£¿א
ì�Á��lÁCÁ>Ãא��ôgíDRAא�u�eÁא�ìYì��îhì�eÁ�



îhôBì�	ìjÁא´��eÁAî9¿>Á��lÁCÁCÃ�¿�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après `Alî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Un esclave 

affranchi à condition (contre 
le payement d'une somme 

d'argent à son maître) vint le 
trouver et lui dit: "Je suis 

incapable de m'acquitter de 
ma dette, aide - moi". - "Ne 

t'enseignerai - je pas des 
mots que l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) me les a enseignés, 



même si tu avais une dette 
autant qu'une montagne, 

ALLAH t'aurait acquitté de 
ta dette? Tu dis: (Seigneur! 

suffis - moi de Tes biens 
licites et non pas des biens 
illicites, enrichis - moi par 
Ta grâce et non par celle 

d'un autre) ". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

�ì·אìYîBÁ�îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�òhîEì8í�Ãא��òhî�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìBíDîCì



�jíîWì��òhîEì�ìBÁA¿��KïCîEì8í��í̧ Kì�¿��ìgRAì�ìgRAì	ì¹
�KìBòDÁ��"�:�»ÁWî
í¥�lÁCîBòDÃ�¿��ôgíDRAא�

�lÁ�Ã>ì��øYì
�îhÁ��lÁ�îXÁ¿�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:�ÁWì�ðhì�ì��ðO  . 

D'après `Imrân ibn Al - 
Husayn (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux), "Le 

Prophète (pbAsl) a enseigné 
à son père Al - Husayn cette 

invocation: (Seigneur! 
Inspire - moi la bonne 



direction et protège - moi 
contre le mal de moi - même) 

". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�ÁWî�ì�òhî��ò§Kô�ì<Ãא��òfî9¿>Ãא��lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁLÁAR:íBÃא��:�NÃAÀ��:
�ìiRAא��íiÀ�¿Gî	¿��Kï�îEì
�lÁCîB4Aì�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�k¿�Kì<ì��.�ìµK¿��"�:�¿MìEÁ�Kì<Ãא��ìiRAא��אjÀAì	�.�"
î�Á��ôgí��Kï�Kô�¿��Nî�¿@ìB¿��NÃAÀ?¿��N�:�Kì�

�ìiRAא��íiÀ�¿Gî	¿��Kï�îEì
�lÁCîB4Aì�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�k¿�Kì<ì��.�lÁ��ìµK¿��"�:�ôgì�Kì��í§Kô�ì�Kì�
�lÁ��¿MìEÁ�Kì<Ãא��ìiRAא��אjÀAì	�ÁiRAא��òµjí	ì¥

í̧�א��õ»ÁXÁ�îYø�"�.��Á�ìYÁ�tא�KìEî�õW�ì¹א ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après Al - `Abbâs ibn `Abd 
Al - Muttalib (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), J'ai dit à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 

"O Envoyé d'ALLAH! 
Enseigne - moi des paroles 
par lesquelles je demande à 



ALLAH". - "Demandez à 
ALLAH, me répondit - il, de 
vous accorder le pardon". Je 
restai plusieurs jours, puis je 

retournai et lui dis: "O 
Envoyé d'ALLAH! Enseigne 

- moi des paroles par 
lesquelles je demande à 

ALLAH". - "O `Abbâs, me 
répondit - il, ô oncle de 

l'Envoyé d'ALLAH, 
demandez à ALLAH de vous 
accorder le pardon dans l'ici 

- bas et dans l'au - delà". 



(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��¾Lì
îjì��òhî��òYîDì
�îhìì¹�:�NÃAÀ�

t�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�ø¶�:�ô¶À��Kì�
�òµjí	ì¥�Á�Kìí£�íYì�Ã�¿��ì·K¿��Kì��ì.ÁCÁ�îHíBÃא�
�ì·K¿��אì¤��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

Á�îN¿�K¿��؟�´ìWîC�:�ÁiÁoKìí£�íYì�Ã�¿��ì·K¿��"�Kì�
�k¿Aì�lÁ�ÃA¿��îNø�ì��Á�jÀAÀ?Ãא��ìL4A¿?í�

�eÁC�Á£�.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 



D'après Chahr ibn Hawchab 
, J'ai demandé à 'Umm 

Salama (qu'ALLAH satisfait 
d'elle): "O mère des 

croyants! Par quoi l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) invoquait 
souvent ALLAH lorsqu'il se 

trouvait chez toi?". - "Il 
disait souvent, me répondit - 
elle, (O Toi qui détourne les 
cœurs! Affermis mon cœur 

sur Ta foi)". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



ì¥�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁp
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ì£í¹אì£�Á�Kìí£�îhÁ��ì·K¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�:�lø���ôgíDRAא�

�eõ�Á�í��îhì��ôLí�ì¹�eô�í��eÀ�¿Gî	¿�
�eô�í��lÁCí=4Aì�í��»ÁXRא��ìfìBì<Ãא�ì¹�.íDRAא��ôg

�lÁ�Ã>ì��îhÁ��ôl¿���ôLì�¿��eô�í��îfì<îא�



�Á£ò¥Kì�Ãא��Á�KìBÃא��îhÁ�ì¹�lÁAî�¿�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après 'Abû Ad - Dardâ' 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "(Le Prophète) 
David (que la paix d'ALLAH 

soit sur lui) invoquait 
souvent ALLAH par ces 
mots: (Seigneur! Je Te 

demande de m'accorder Ton 
amour, l'amour de celui qui 

T'aime et l'œuvre qui me 



fera parvenir à Ton amour. 
Seigneur! Fais que mon 

cœur batte très fort pour Toi 
plus que pour moi - même 
ou pour ma famille et fais 

que Ton amour me désaltère 
comme l'eau fraîche)". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

ì�Ãא��אì¤�KìEÁ��אjS;Á�¿�uאì¹�òµt�ò¶אìYÃ��.�"



�îhÁ��ñlÁoKì�ôCא��í̧ í̧�א��õ»ÁXÁ�îYø�ì¹ì¥ì¹א ¥ì¹ìא
�ølÁ�Kì�ô8א��óYÁ�Kì�òhî��¿Mì<EÁ�ì¥�ÁMìא�ì¹ò¥�.�ìµK¿�

�ígÁ�Kì�Ãא��א:�íUEÁ�ìq�ðO�ÁWì�t�Á£KìCî	�"�.
�òYî�א�"��¿�jS;Áא�¿@Á�u�Á�KR;א��ÁW�ÁWî7ì�ì¹�ò¶

�í̧ KìCî<ì��ÁMìBì�î<íBÃא��:�Á̧ ÁXì��אjí�ìZÃא��¿�ìjîôWא�
KìDîCÁ��¹אíYÁ�Ã�¿�ì¹ . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Répétez fréquemment cette 



invocation: (O Toi qui es 
plein de Majesté et de 

Munificence)". 
(Transmis par At - Tirmidhî 

et An - Nasâ'î) 
îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�Kì�À��lÁ�¿���:

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�Kìì£
�Kï�îEì
�íiîCÁ��Ã̀ ¿>î�ì��îg¿��óÐÁ�¿��¾�KìíWÁ��.�KìCÃAÀ�

�:�îg¿��óÐÁ�¿��¾�KìíWÁ���îjìì£�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�Kï�îEì
�íiîCÁ��Ã̀ ¿>î�ì��؛�ìµK¿?¿��"�:¿�t��îgÀ@S�í£¿�



�íµjÀ?ì��؟�íiRAÀ��¿eÁ�ì¤�íaìBî�ì��Kì��k¿Aì�:
�e¿�¿Gì	�Kì��òYîEì��îhÁ��eÀ�¿Gî	¿��lø���ôgíDRAא�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ðWôBì�í��eõEÁ�ì��íiîCÁ�
�́ ì¤Kì<ì�î	א�Kì��øYì
�îhÁ��eÁ��í¤jí¿�ì¹�ìgRAì	ì¹
îE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ðWôBì�í��eõEÁ�ì��íiîCÁ��Ái
ì�Ãא��eîE¿Aìì¹�í·Kì<ì�î�íBÃא��ìNî�¿�ì¹�ìgRAì	ì¹u�í®

ì¹tì¹�ìµîjì��t��¿�ôjÀ��t�ÁiRA�¿KÁ���.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 



D'après 'Abû 'Umâma 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) formula tant 

d'invocations dont nous 
n'avons rien retenu. Nous 

lui dîmes: "O Envoyé 
d'ALLAH! Tu as tant 

invoqué ALLAH et nous 
n'avons retenu aucune 

formule d'invocation!". - 
"Ne vous indiquerai - je pas, 

nous répondit - il, une 
invocation qui englobe 



toutes ses formules à la fois? 
Dites: (Seigneur! Je Te 

demande de m'accorder du 
bien de ce que Ton prophète 
MUHAMMAD (pbAsl) T'a 
demandé, et je me réfugie 

auprès de Toi contre le mal 
de ce que Ton prophète 

MUHAMMAD (pbAsl) T'en 
a demandé refuge, c'est à 

Toi qu'on demande secours, 
et c'est Toi qui nous fera 

parvenir (au bien de l'ici - 
bas et à celui de l'au - delà). 



Il n'y a ni puissance ni force 
qu'en ALLAH)". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�.�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�ÁiRAא��òµjí	ì¥�Á�Kìí£�îhÁ��ì·K¿��:�ìµK¿�
�lø���ôgíDRAא��"�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�ìgÁoאìZìì¹�eÁ�ìBî�ì¥�Á�Kì�Á�jí��eÀ�¿Gî	¿�
�ógî���øfÀ��îhÁ��¿Mì�uô��eÁ�ìYÁ>î=ì�ì¹א�
�ÁMôCì�Ã�KÁ��ì¦îj¿>Ãא�ì¹�5YÁ��øfÀ��îhÁ��¿MìBEÁCì=Ãא�ì¹
�ígÁ�Kì�Ãא��í̧ ì¹א�¿�Kì�ôC��îhÁ�א�ò¥KôC�"�.�ì¹ì¥א



�ðUEÁ�ìq�ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹�ÁiRAא��ÁWî�ì�jí�¿�
ógÁAî�í��Á«îYì
�k¿Aì . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) invoquait ALLAH 

par ces mots: "Seigneur! Je 
Te demande de m'aider à 
faire les bonnes actions 
méritant Ta miséricorde, 
d'accomplir les devoirs 
absolus afin que Tu me 
pardonnes, d'acquérir la 



délivrance de tout péché, la 
multiplication des œuvres 

pies, l'entrée au Paradis et la 
préservation du Feu". 

(Transmis par Al - Hâkim) 
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
 

251 - La grande valeur des 
invocations qu'on fait en 



faveur de quelqu'un en son 
absence 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�îhÁ��¹אí�Kì��ìh�ÁXRא�ì¹

�KìC¿��îYÁ>Ãא��KìCô�ì¥�ì·jÀ�jÀ?ì��îgÁ�ÁWî<ì�
ì¹tKÁ��Kì�jÀ?ì�ì	�ìh�ÁXRא��KìCÁא�ìjî�t�ò·Kì,. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ì�î	אì¹�¿eÁ�î�ìXÁ��îYÁ>î=
�Á�KìCÁ�îHíBÃא�ì¹�ì.ÁCÁ�îHíBÃAÁ�ì¹. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìgEÁא�ìYî���îhì��ï¥Kì�îא�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�:�lÁ��îYÁ>Ãא��KìCô�ì¥



�í¶jÀ?ì��ì¶îjì��ì.ÁCÁ�îHíBÃAÁ�ì¹�ô»ìWÁא�ìjÁ�ì¹
í�Kì�Á�Ãא� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et (il 
appartient également) à ceux 
qui sont venus après eux en 
disant: Seigneur, pardonne - 
nous, ainsi qu'à nos frères 
qui nous ont précédés dans 

la foi;" (59:10). 
"et implore le pardon pour 

ton péché, ainsi que pour les 
croyants et les croyantes". 

(47:19). 



"O notre Seigneur! 
pardonne - moi, ainsi qu'à 

mes père et mère et aux 
croyants, le jour de la 

reddition des comptes". 
(14:41). 

�íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìaÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:¾Wî�ì�îhÁ��Kì��ógÁAî�í��
�jíîWì�t��ÁLîEì=Ãא��òYîD¿;Á��ÁiEÁ�t�ìµK¿��
�Àe¿AìBÃא��:�ófî�ÁBÁ��e¿�ì¹�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Ad - Dardâ' 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Tout Serviteur musulman 

qui invoque ALLAH en 
faveur de son 

coreligionnaire - sans que ce 
dernier ne le sache - , un 
ange lui dira: Et tu auras 

aussi la même chose". 
(Transmis par Muslim) 



. �íiîCìì¹�)�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��(�ìµjí	ì¥�ô·¿�
�íµjÀ?ì��ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

�"�:À�ìjîì£�ògÁAî�íBÃא��Á�îYìBÃא��t�òYîD¿;Á��ÁiEÁ�
�½Mì�Kì�ì�î�í��ÁLîEì=Ãא��:�½e¿Aì��ÁiÁ	Ã�ì¥�ìWîCÁ
�Kìì£�KìBRAÀ��ðfR�ìjí�t�ìµK¿��óYîEì�Á��ÁiEÁ�

�ÁiÁ��ífR�ìjíBÃא��Àe¿AìBÃא��:�e¿�ì¹�ì.Á��
�ófî�ÁBÁ��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Ad - Dardâ' 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) disait: "Le vœu 
secret formulé par un 

homme musulman en faveur 
de son coreligionnaire est 

exaucé. Auprès de sa tête se 
trouve un ange, chargé 

chaque fois que l'homme 
invoque ALLAH en faveur 

de son frère, de lui dire: 
Amen, et tu auras aussi la 

même chose". 
(Transmis par Muslim) 

 



252 - Quelques questions 
concernant les invocations 

 
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî�ì¦�òhî��¿Mì�Kì	À��îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:îE¿���ìaÁCíq�îhì��ð²¹íYî<ì��Ái
�ÁiÁAÁK¿>Á��ìµK¿?¿��:�îW¿?¿��אïYîEì��íiRAא��א´ìZì�

�Á�KìCôא���lÁ��ìb¿Aî�¿��.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 



D'après 'Usâma ibn Zayd 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Celui auquel 
on avait rendu un service et 

disait à son auteur: 
(Qu'ALLAH te récompense), 

il en fait bien l'éloge". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

t�k¿Aìjíא�îWì���îgÀ@Á�À>î�¿��؛ì¹t�אìjíîWì��



î¹¿��k¿Aìtì¹�îgÀ�Á£t�k¿Aììjíא�îWì��
�îgÀ@Áא�ìjî�¿�t�¼MìKì	�ÁiRAא��îhÁ��אjÀ?Áא�ìjí��

�îgÀ@¿��ìLEÁ�ì�î�ìE¿��ï�K¿:ì�KìDEÁ��íµ¿Gî�í��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"N'invoquez pas ALLAH 
contre vous - mêmes, ni 

contre vos enfants, ni contre 
vos biens, car il se peut que 



cette invocation concorde 
avec une heure 

d'exaucement, et vous seriez 
exaucés". 

(Transmis par Muslim) 
RAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íi

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�ìµK¿��"�:�Áiø�ì¥�îhÁ��íWî�ì<Ãא��í·jÀ@ì��Kì��í�ìYÃ�¿�

�ì�KìõWא��¹אíYÁ�Ã�¿G¿��ðWÁ�Kì	�ìjí�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le Serviteur 

est très proche de son 
Seigneur dans ses 

prosternations, multipliez - y 
donc vos invocations". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:

�í�Kì�ì�î�í�tì��íµjÀ?ì��îfì�î<ì��îg¿��Kì��îgÀ�ÁW



�:�lÁ��îLì�ì�î�í��îg¿A¿��lø�ì¥��îjìì£�îW¿��.�"
�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ògÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:t�

�ógî�òIÁ��íîWì��îg¿��Kì��ÁWî�ì<ÃAÁ��í�Kì�ì�î�í��íµאìZì�
�îfÁ�î<ì�î�ì��îg¿��Kì��ógÁ�ì¥�ÁMì<EÁ:¿��î¹¿��.�"

�ìfEÁ��:í	ì¥�Kìא��Kì��ÁiRAא��ìµjt�؟�íµKì�î<Á�î	
�ìµK¿��"�:�íµjÀ?ì��:�îW¿�ì¹��îjìì£�îW¿�

�íYÁ�î�ì�î�ìE¿��lÁ��íLEÁ�ì�î�ì��ì¥¿��îg¿A¿���îjìì£
ì�KìõWא��íìWì�ì¹�¿eÁ�ì¤�ìWîCÁ " . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Chacun de 
vous sera exaucé à moins 

qu'il ne se hâte et dise: (J'ai 
invoqué mon Seigneur, mais 

Il ne m'a pas exaucé)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

Suivant une variante de 
Muslim: "Le Serviteur est 

exaucé tant que son 



invocation ne comporte pas 
un péché ou une rupture de 
lien de parenté et qu'il ne se 

hâte pas". On demanda à 
l'Envoyé d'ALLAH: "Qu'est 
- ce que vous entendez par la 
hâte?". - "C'est lorsqu'il dit, 

répondit - il, (J'ai tant 
invoqué sans être exaucé). 
Alors il regrettera d'avoir 

imploré et cessera 
d'invoquer". 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��ìfEÁ�

�ìgRAì	ì¹�:�ìµK¿��؟�íaìBî	¿��Á�KìõWא��õ»¿��"�:
�òYÁ�ìYí�í£ì¹�א�ìj¿Aô8א�Á�ì²îjì�t�א�òfîERA�א
�Á�Kì�jí�Ã@ìBÃא��.�"ÁXÁ�îYøא���í̧ :�«õ�ìµK¿�ì¹�ì¹ì¥א

ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après 'Abû 'Umâma 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), On a demandé à 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 



"En quel moment 
l'invocation est le plus 
exaucée?". - "Dans la 

deuxième moitié de la nuit, 
et à l'issue des prières 

prescrites", répondit - il. 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁNÁ�Kô8א��òhî��¿�ì£Kì�í�îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:א�k¿Aì�Kì�t�ðgÁAî�í��òªî¥
��¾�ìjîìWÁ��k¿�Kì<ì��ìiRAא��jíîWì�t�íiRAא��í̧ Kì���



¿��Kì�Kô���Kì��KìD¿Aî�Á��Á�jõ�íiîCì��îhÁ�א��ì²ìYìq�î¹
�ógÁ�ì¥�ÁMì<EÁ:¿��î¹¿��ógî�òIÁ��íîWì��îg¿��.�"�ìµK¿?¿�

�ò¶îj¿?Ãא��îhÁ��ðfí�ì¥�:�íYÁ�Ã@í��î·ì¤��.�ìµK¿��"�:
�íYì�Ã�¿��íiRAא��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

�ígÁ�Kì�Ãא��í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥ì¹אìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
ò¥�îhÁ��ÁiEÁ��ì£אì¦ì¹�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��ÁMìא�ì¹�"�:�î¹¿�

�òYî��íYÁ�ôWì�tKìD¿Aî�Á��íi¿��îhÁ�א  " . 
D'après `Ubâda ibn As - 
Sâmit (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Il 
n'y a pas sur la terre un 
musulman qui invoque 

ALLAH, le Très - Haut, pour 
un besoin quelconque, sans 
qu'ALLAH ne l'exauce, ou 
qu'Il n'écarte de lui un mal 

quelconque, à moins que son 
invocation ne comporte un 

péché ou une rupture du lien 
de parenté". Un homme 
répliqua: "Alors nous 

multiplions nos 
invocations". - "ALLAH, 



répondit - il, est plus 
généreux". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�íµjÀ?ì��ì·K¿��.�Á�îY¿@Ãא��ìWîCÁ�"�:t��ìi¿���t�
�ígEÁAì�Ãא��ígEÁ;ì<Ãא��íiRAא�t��ìi¿���t�õ�ì¥�íiRAא��
�ògEÁ;ì<Ãא��ò̈ îYì<Ãא�t��ìi¿���t�õ�ì¥�íiRAא��
ò̈�tא��ìjìBôא�Á�õ�ì¥ì¹�א îYì<Ãא��õ�ì¥ì¹�òªî¥
�òg�òY¿@Ãא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) invoquait ALLAH 
par ces mots au moment de 
l'affliction: (Il n'y a d'autre 
divinité qu'ALLAH, le Très 

Grand, qui est Plein de 
mansuétude. Il n'y a d'autre 

divinité qu'ALLAH, 
Seigneur du Trône immense. 

Il n'y a d'autre divinité 
qu'ALLAH, Seigneur des 

cieux, Seigneur de la terre, 



et Seigneur du Trône 
sublime) ". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
253 - Les miracles des saints 

et leur mérite 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:¿�t�ÁiRAא��ì�KìEÁ�î¹¿��ô·ò��t�
ì¹�îgòDîE¿Aì�ð²îjì�t�ìh�ÁXRא��ì·jí�ìZî�ì��îgí��

�ígíD¿��ì·jÀ?ô�ì��אjí�K¿�ì¹�אjíCì���lÁ��ºìYî7í�Ãא�



�Á�KìEì�א�KìEî�õW�lÁ�ì¹�אÃא�t�Á�ìYÁ�t�ìf�ÁWî�ì��
�ígEÁ;ì<Ãא��í¦îj¿>Ãא��ìjí��¿eÁ�ì¤�ÁiRAא��Á�KìBÁA¿@Á�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�òîXÁ�Á��eîE¿���»øZí�ì¹
�KöEÁCì��Kï�¿�í¥�eîE¿Aì�Ã_Á�Kì�í��ÁM¿Aî�ôCא�

.�¿Mì�lÁAÀ@¿�t�ì¹א
lÁ�ìYî�א �
¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�k�:�Kô�òY¿�ì¦�KìDîE¿Aì�ìfì�ì£�KìBRAÀ�

�Kì��ìµK¿��K¼�î¦ò¥�Kì�ìWîCÁ�ìWì�ì¹�ìא�ìYî�ÁBÃא�
�îhÁ��ìjí��îN¿�K¿��אìXì��Áe¿��kô�¿��ígì�îYì�



�òYîEì=Á��í�Kì7ì��îhì��í³í¦îYì��ìiRAא��ô·ò��ÁiRAא��ÁWîCÁ
�¾�Kì�Á��.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�Á¤ò�ì¹

ì��Kì�ì¹�îgí�jíBí�Ã�ìZì�î�א�ìiRA�ì·¹íWí�î<t��òא
�îgÀ@õ�ì¥�îgÀ@¿��îYí7îCì��ÁcîD¿@Ãא��k¿�ò��¹אí¹ÃG¿�
�îgÀ�òYî�¿��îhÁ��îgÀ@¿��îJøEìDí�ì¹�ÁiÁ�ìBî�ì¥�îhÁ�
�í¥ì¹אìZì��îNì<¿A¿��אì¤ò��ì[îBô7א��ºìYì�ì¹�K¼?¿�YÁ�
�îNì�ìY¿��אì¤ò�ì¹�ò.ÁBìEÃא��ìא�ì¤�îgòDÁ>îD¿��îhì

òµKìBø7א��ìא�ì¤�îgíDípòYÃ?ìא��t¿Mì�  . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "En 
vérité, les bien - aimés 

d'ALLAH seront à l'abri de 
toute crainte, et ils ne seront 

point affligés, ceux qui 
croient et qui craignent 

(ALLAH). Il y a pour eux 
une bonne annonce dans la 
vie d'ici - bas tout comme 
dans la vie ultime. - Il n'y 

aura pas de changement aux 
paroles d'ALLAH. Voilà 

l'énorme succès!". (10:62 - 
63). 



"Secoue vers toi le tronc du 
palmier: il fera tomber sur 

toi des dattes fraîches et 
mûres. Mange donc et bois". 

(19:25 - 26). 
"Chaque fois que celui - ci 
(Zacharie) entrait auprès 

d'elle dans le Sanctuaire, il 
trouvait près d'elle de la 

nourriture. Il dit: O Marie, 
d'où te vient cette 

nourriture? - Elle dit: Cela 
me vient d'ALLAH. Il donne 



certes la nourriture à qui Il 
veut sans compter". (3:37). 
"Et quand vous vous serez 
séparés d'eux et de ce qu'ils 

adorent en dehors 
d'ALLAH, réfugiez - vous 

donc dans la caverne: votre 
Seigneur répandra de Sa 
miséricorde sur vous et 
disposera pour vous un 

adoucissement à votre sort. * 
Tu aurais vu le soleil, quand 

il se lève, s'écarter de leur 
caverne vers la droite, et 



quand il se couche, passer à 
leur gauche". (18:16 - 17). 
�òhî��òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�¾WôBì�í��lÁ�¿��îhìì¹
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�òd�øWø8א��óYÃ@ì��lÁ�¿�
ìY¿?À��Kï	Kì�À��אjí�K¿��ÁMR>õ8א��ì�Kì�îq¿��ô·¿��ìא�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�ì¹

�¼�ôYì��"�:�òhîEìCîא��í¶Kì<¿��í̧ ìWîCÁ�ì·K¿��îhì�
�í̧ ìWîCÁ�ì·K¿��îhì�ì¹�¾OÁ�Kì�Á��îLì�îXìEÃA¿�
�ó[Á�Kì�Á��îLì�îXìEÃA¿��¾Mì<ì�î¥¿��í¶Kì<¿�



�ó§Á£Kì�Á��"�óYÃ@ì��Kì�¿��ô·¿�ì¹�ìµK¿��KìB¿��î¹¿�
ìlÁpì¥ì�Á��ì�Kì��íiîCì�íiRAא��u�ìd¿A¿:îא�ì¹�¾Mì�

�¾�ìYì7ì<Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�
�kRAìq�ølÁ�ôCא��ìWîCÁ�kô7ì<ì��óYÃ@ì��Kì�¿��ô·¿�ì¹
�kRAìq�kô�ì��ìOÁ�¿��ôgí��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
ì��Kì��ìWî<ì��ì�Kì�¿��ìaì�ì¥�ôgí��ì�Kì7Á<Ãא��kì9

�íiRAא��ì�Kì
�Kì��òfîERAא��îhÁ��.�íií�¿�ìYîא��îN¿�K¿��:
�ìµK¿��؟�eÁ�KìEîp¿��îhì�eì�ì�ì��Kì��:�Kì��ì¹¿�



�îN¿�K¿��؟�îgD�îEô7ì�:�ì�lÁ�ì��kô�ì��אîjì�¿�
�îgòDîE¿AìjípìYìא��îW¿�ì¹�.�ìµK¿��:�Nî�ì�ìX¿�

��ÃGì�ì�î�K¿��Kì�¿��.�ìµK¿?¿��:�íYì�îCÀ��Kì��!ìôWì�¿��
�ìµK¿�ì¹�ôLì	ì¹�:�אjÀAÀ�t�ÁiRA�¿אì¹�Kï�EÁCì��t�
ígî�¿�ì¹�א�ÁiRA��Kì��KôCÀ�:��ìµK¿�.��¿�íiíBì<Ã��ïWì�¿א�

��¾MìBÃ?À��îhÁ��íXí�ÃGì�t�KìDÁA¿>î	¿��îhÁ��Kì�ì¥�
�ìYì�Ã�¿��î�ì¥Kìqì¹�אjí<Á�ì
�kô�ì��KìDîCÁ��íYì�Ã�¿�
ìDîE¿���ìY¿;ìC¿��¿eÁ�ì¤�ìfî�¿��îNì�K¿��KôBÁ��jí�¿��K



�ìµK¿?¿��óYÃ@ì�t�ÁiÁ�¿�ìYî��:�lÁCì��ìNî�À��Kì�
�îN¿�K¿��؟�אìXì��Kì��ó§אìYÁ��:t�lÁCîEì�À�ôYÀ�ì¹�

�Á�ì·u��íYì�Ã�¿��KìDîCÁ��ìfî�¿�¿eÁ�ì¤��ìlòD¿�tì�Á�א
�ìµK¿�ì¹�óYÃ@ì��jí�¿��KìDîCÁ��ìf¿�¿G¿��¾א�ôYì��:�KìBô��
�ò·K¿:îEô7א��îhÁ��¿eÁ�ì¤�ì·K¿�−ÁCî<ì���l

�íiìCEÁBì�−�KìD¿AìBì��ôgí��¼MìBÃ?À��KìDîCÁ��ìf¿�¿��ôgí��
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿��

�í̧ ìWîCÁ�îNì�ì�îq¿G¿��.�ìhîEì�ì¹�KìCìCîEì��ì·K¿�ì¹



ðWîDì��kì9ìB¿�א�ó¶îj¿�t�îlìCîא��KìCÃ�ôY¿>ì�¿��ífì�
í�ì¥�ìYì7ìuÀ��îgíDîCÁ��ófí�ì¥�øfÀ��ìaì���ð§Kì�

íg¿Aî��îg¿��ìaì��øfÀ�ófí�ì¥��jÀA¿�¿G¿א�¿��íiRAא�
�ì·jí<ìBî�¿��KìDîCÁ��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ìc¿Aì�¿�

�óYÃ@ì��jí�¿��:t�À�¿�îYìBÃא��îN¿>¿Aì�¿��íiíBì<Ã:ì���:
t�ícîEô9א��ìc¿Aì�¿��íiíBì<Ã:ì��−�î¹¿��
í̧�t��í²KìEîp−¿�tא jíBì<Ã:ì��î¹¿��íiìBì<Ã:ì��

ì��kô�ì��íiìBì<Ã:�.�óYÃ@ì��jí�¿��ìµK¿?¿��:�Á̧ ÁXì�



�ò·K¿:îEô7א��îhÁ��!�ìf¿�¿G¿��ò¶Kì<R:�KÁ��KììW¿�
�t��ì·jí<¿�îYì��¼MìBÃ?À��jÀA¿�¿�ì¹tא��¿�jÀAì<ìא�

�ìµK¿?¿��KìDîCÁ��ìYì�Ã�¿��KìDÁA¿>î	¿��îhÁ��îNì�ì¥�:�Kì�
�îN¿�K¿?¿��؟�אìXì��Kì��ó§אìYÁ��lÁCì��ìNî�À��:

ÁCîEì�À�ôYÀ�ì¹א�KìDô���lt�ì·t�ìfî�¿��KìDîCÁ��íYì�Ã�
�ølÁ�ôCא��k¿���KìDÁ��ìOì<ì�ì¹�אjÀA¿�¿G¿��ìfÀ�ÃGì��î·¿�
�ìf¿�¿��íiô�¿��ìY¿�ìX¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�KìDîCÁ��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ìµK¿��óYÃ@ì��Kì�¿��ô·¿�



�òhìBî�ôYא��ÁWî�ì<Á��:ø�òI¿��e¿�KìEîp¿��eì�¹í£�l
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿���ðdÁA¿:îCí�
�î·¿��ìfî�¿��îgíא�ìYÁ��îhÁ��î®íYÃ�K¿��ìgRAì	ì¹
�îgí�Kì�¿G¿��òhìBî�ôYא��íWî�ì�ìd¿A¿:î�K¿��ì�lÁ�¿�

�ìµK¿?¿��í̧ ìWîCÁ�KìBÁ��:�אjíBì<Ã�א�؛�אjÀ�K¿?¿��:
�ìµK¿��؟�KìCÁ�òZîCì��õ�ì¥�ìhî�¿��:�אjíBì<Ã�א�؛

�íhî��ì.ÁAÁ�FÁ��kô�ì��ì�lÁ�ì�jÀ�K¿�:א�ì��Kì��
�KìCÁ�òZîCì��õ�ì¥�.�ìµK¿��:�îgÀא�ìYÁ��KôCìא�jÀAì�Ãא�



�íiîCÁ��ôhìE¿?ÃAìC¿��אjíBì<Ã:ì��îg¿�ì¹�ì�Kì��î·��íiô�òI¿�
�ì�Kì��KôB¿A¿��ôl¿Aì�íWÁ�ì��íiô�¿��NÃ�ìYì<¿��אîjì�¿G¿�

�íiîCì�NîEô�ìCì��.�ìµK¿?¿��:؟�îgí�î<ìCìq�Kì��
�ìµK¿?¿��í̧ ¹íYì�î�¿G¿��:�òhìBî�ôYא��ìWî�ì�Kì�

�ìN¿@ì�¿��.�ìµK¿��ôgí��:�òhìBî�ôYא��ìWî�ì�Kì�
�ìµK¿?¿��ìN¿@ì�¿��:�íYì�îCÀ��Kì��!�NîBì�Ã�¿�

�KìB¿��lÁ�îjìq�íaìBî�ì��NîCÀ��î·��eîE¿Aì
�Nî�Á��!�NÃAÀ?¿��Nî�ìYì�¿��:�îfì	



.��ì³ìWìq��Kì�Kì�¿��:ÁiÁ��e¿�KìEîp¿��jÀ�K¿?¿א�
�ìµK¿?¿��:�ÁiRA�¿אì¹�lÁ�jíBí�îY¿;ì�îא��KìBô��t�

�¿M¿AîERAא��íiíBì<Ã�¿��.א�ìµK¿?¿�t�ì·¹íYì��:�ÁiRA�¿אì¹
t�ìµK¿?¿��íiìBì<Ã:ì��kô�ì��íiíBì<Ã:ì���:�îgÀ@¿Aî�ì¹

�îgÀ@¿��Kì�t�Á�Kì��؟�îgÀא�ìYÁ��KôCì�ì·jÀAì�Ã?ì��
¿?¿��í̧ ìWì��ìaìpìj¿��ÁiÁ��ì�Kì�¿��eì�Kì<¿��ìµK�:

�ògî�א�ÁiRA�אÁ�t�ìf¿�¿G¿��ò·K¿:îEô7א��îhÁ��k¿�¹
ÁiîE¿Aì�.�jÀA¿�¿�ì¹א��ðd¿>ô�í��.�íiÀ�îj¿��"�íYì�îCÀ��"



�¾MìCÁ�Kì	�ó·jí��ôgí��¾Mì�jíBî9ì��¾MìBì�î<í��óhîEì=Á�
�ìjí�ì¹�¾Mì�RAì�í��¾�Kì��ôgí��:�ífÁ�Kì�Ãא��õlÁ�ì=Ãא��.

�íiÀ�îj¿�ì¹�"�ìôWì�¿��"ì
�î»¿��íîWì�Ãא�ì¹�íiìBì�
�íaÃ:¿?Ãא��.�íiÀ�îj¿��"�ôl¿Aì�õWÁ�ì��"�òYî�¿@Á��ìjí�

�ògEÁ�Ãא��:íLì9î=ì��î»¿�  . 
D'après `Abd Ar - Rahmân 
ibn 'Abû Bakr (qu'ALLAH 
soit satisfait des deux), Les 

gens d'As - Suffa étaient des 
gens pauvres, et le 

Prophète(pbAsl) a dit une 



fois: "Que celui qui a de la 
nourriture pour deux 

personnes chez lui, emmène 
un troisième (de ces gens), et 

que celui qui a de la 
nourriture chez lui pour 

quatre, emmène un 
cinquième et même un 

sixième et ainsi de suite". 
'Abû Bakr (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) en emmena 

ainsi trois et le Prophète 
(pbAsl) emmena dix. 'Abû 
Bakr prit son dîner chez le 



Prophète (pbAsl) et resta 
chez lui jusqu'à ce qu'il ait 
fait la prière de `ichâ'. Il 
rentra chez lui après un 

certain laps de la nuit, selon 
la volonté d'ALLAH, sa 

femme lui dit: "Qu'est - ce 
qui t'a retenu loin de tes 

hôtes?". - "Ne leur as - tu 
pas servi le dîner", lui 

demanda - t - il. - "Ils ont 
refusé, répliqua - t - elle, de 
prendre leur repas jusqu'à 
ton arrivée, bien qu'on leur 



ait proposé de manger". 
`Abd Ar - Rahmân, le 

transmetteur, ajouta: Je me 
cachai, et mon père 

m'appela: "Imbécile que tu 
es!", il me menaça et 

m'injuria, puis s'adressant à 
ses convives: "Mangez bien, 

quant à moi, je n'en 
mangerai pas". Le 

transmetteur poursuivit: 
"Par ALLAH! Ils ne 

prenaient une bouchée sans 
qu'une autre plus grande la 



remplace au fond du plat 
jusqu'à ce qu'ils furent 

rassasiés, et la portion de la 
nourriture était devenue plus 
abondante qu'auparavant". 
'Abû Bakr regarda le plat et 
dit à sa femme: "O sœur des 
Banû Firâs! Que se passe - t 

- il donc?". - "Non, par la 
joie de mes yeux, il y a 

maintenant autant trois fois 
de ce qu'il y avait avant". 

'Abû Bakr en mangea et dit: 
"Ce serment, c'est le Diable 



qui me l'a insinué". Après 
avoir pris une bouchée, 'Abû 
Bakr prit le plat et l'apporta 
chez le Prophète (pbAsl). Il y 
avait entre nous et une tribu 
un pacte dont le terme était 
déjà expiré. Etant composés 
de douze personnes, nous 

nous séparâmes, et chacun 
de nous emmena un certain 
nombre d'hommes. ALLAH 

Seul savait combien 
d'hommes accompagnés 

chaque amphitryon, et tout 



le monde mangea du même 
plat. 

 
Suivant une autre version: 
'Abû Bakr jura de ne plus 
goûter à ce plat, sa femme 

fait de même, sur ces 
entrefaites, les convives 

jurèrent de ne rien manger à 
condition que 'Abû Bakr en 

mange, qu'à la fin 'Abû 
Bakr dit: "Ce serment est 
insinué par le Diable". Il 
ordonna qu'on serve le 



dîner, il en mangea ainsi que 
les convives de sorte que 
chaque fois qu'ils prirent 

une bouchée, le contenu du 
plat augmentait d'en dessous 
de plus qu'il y en avait. 'Abû 
Bakr dit alors à sa femme: 
"O sœur des Banû Firâs! 

Que se passe - t - il?". - "Par 
la joie de mes yeux, répondit 
- elle, le contenu du plat est 
devenu plus abondant de ce 
qu'il était auparavant avant 

qu'on ait commencé à 



manger!". Ils dînèrent et 
'Abû Bakr envoya le plat au 

Prophète (pbAsl). Le 
transmetteur ajouta que le 
Prophète en mangea aussi. 

 
Suivant une autre variante: 
'Abû Bakr dit à 'Abd Ar - 
Rahmân: "Occupe - toi de 

tes convives, car je m'en vais 
chez le Prophète (pbAsl). 

Achève donc leur hospitalité 
avant mon retour". 'Abd Ar 
- Rahmân alors leur apporta 



ce qu'il se trouvait chez lui, 
et leur dit: "Mangez.". - 

"Où est donc, répondirent - 
ils, le maître de la maison?". 
- "Mangez", reprit `Abd Ar - 

Rahmân. - "Nous ne 
mangeons plus, répondirent 
- ils, jusqu'à ce que le maître 
de la maison soit de retour". 
- "Acceptez notre hospitalité, 
rétorqua - t - il, car s'il vient 

et trouve que vous n'avez 
rien mangé, il me 

réprimandera". Mais les 



hommes refusèrent, et je 
constatai que je serai 

assujetti à des reproches 
sévères. Quand mon père 

arriva, je me mis à l'écart, et 
il leur dit: "Qu'est - ce que 
vous avez fait?". Quand ils 
lui répondirent, il s'écria: 

"O `Abd Ar - Rahmân!". Et 
comme je gardai le silence, il 

m'appela de nouveau: 
"Idiot! J'ai fait un serment, 

si tu m'entends, tu dois 
venir". Je sortis de ma 



cachette et lui dis: 
"Demande à tes convives". - 

"Il te dit la vérité, lui 
répliquèrent - ils, il nous a 

donnés à manger". - "Alors 
vous attendiez mon 

retour?par ALLAH! Je ne 
goûterai pas ce repas cette 

nuit". Les hôtes lui 
répondirent: "Nous autres, 

nous ne mangerons jamais si 
tu ne manges pas". - 

"Malheur à vous, s'écria - t - 
il, pourquoi n'accepterez - 



vous notre hospitalité? 
Apporte le plat". Lorsque le 
dîner fut servi de nouveau, il 
en prit en disant: "Au nom 
d'ALLAH, le serment que 

j'ai formulé était un acte du 
Diable". Tout le monde alors 

mangea. 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:ì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ÁiîE¿A



�ìgRAì	ì¹�"�:�ìhÁ��îgÀ@¿Aî�¿��KìBEÁ��ì·K¿��îW¿?¿�
�ì·jí�øWì��î·òI¿��Àeì��lÁ�tאí��ð§Kì��ògì�

�íYìBí�íiô�òI¿��ðWì�¿��lÁ�ô�À��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�õ»ò¥Kì�í�Ãא��.�ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ��ðgÁAî�í��í̧ ì¹ì¥ì¹א
�¿Mì7ÁoKì�.�íhîא��ìµK¿��KìBòDÁ�ìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�¾Lî�ì¹�"�:øWì�í��ì·jí��"ì·jíBìDÃAí��î»¿�  

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Parmi les 



générations qui vous ont 
précédés, il y avait des 

hommes inspirés (sans être 
des Prophètes). S'il doit y 
avoir un de ces hommes 

dans ma Communauté, ce 
sera `Umar". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYíBì	�òhî��òYÁ�Kì��îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì
K¿@ì��ífî�¿�א�ÁM¿�jÀ@Ã�	ïWî<ìא�:�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó©KR�ì¹�lÁ�¿��ìhîא��lÁCî<ì�



íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��ìhî��ìYìBí�k¿���
ï¥KôBìא��¿îj¿@ì7א��îgòDîE¿Aì�ìfìBî<ì�î	אì¹�íi¿�ìZì<¿�

�íiô�¿��¹אíY¿�ì¤�kô�ì�t�l4Aì8í��íhÁ�î�í���:
�ìµK¿?¿��ÁiîE¿���ìfì	î¥¿G¿��:�ô·��ì³Kì�î	��Kì�¿��Kì�

íHì�t�eô�¿��ì·jíBíîZì��Á�t�l4Aì8í��íhÁ�î�í��
�ìµK¿?¿��:�NîCÀ��lø�òI¿��ÁiRA�¿אì¹�Kì�¿��Kô�¿�

À�ìq�îgòDÁ��l4Aìqu�kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�t�l4AìqÀ��KìDîCì�í¶òYî�¿��



ìquא�lÁ��íWÀ�î¥¿G¿��Á�Kì7Á<Ãא��îlì�t�òhîEìE¿�¹
¤¿eÁ�ì�:��ìµK¿�.��òhîEì�ìYî�õcÁ�À�ì¹t��lÁ�א

�íiì<ì��ìfì	î¥¿�ì¹�ì³Kì�î	��Kì�¿��Kì��eÁ��õhR;א�
í�ì¥u�−î¹¿��Kì�ò¥�t�−�íµ¿Gî�ì��ÁM¿�jÀ@Ãא��k¿���

�ïWÁ�îא�ì��îìWì��îg¿A¿��ÁM¿�jÀ@Ãא��ífî�¿��íiîCì
�t�kô�ì��K¼�¹íYî<ì��ì·jíCî�í�ì¹�íiîCì�ìµ¿Gì	�

�ðfí�ì¥�ì¶K¿?¿��ó[î�ì�lÁCì�Á��אïWÁ�î�ì��ìfì�ì£
�kôC¿@í��¿�ì£Kì�¿��íhî��ÀMì�Kì	À��íi¿��íµK¿?í��îgíDîCÁ�



¿?¿��¿�ìWî<ì	�Kì�¿��ìµK�:�ô·òI¿��KìC�îWì7ì��î¤��Kô�¿�
�ì·K¿��אïWî<ì	tì¹�ÁMô�òYô��KÁ��íÐÁ�ì��t�ígÁ�Ã?í��
ì¹�ÁMô�òjô��KÁ�t�ÁMôEÁ9¿?Ãא��lÁ��íµÁWî<ì���.�ìµK¿�
�ðWî<ì	�:�ÁiRA�¿אì¹�Kì�¿�tì�Á��·ìjíî£u�¾��:

�ì¶K¿��Kï�Á¤K¿��אìXì��´íWî�ì�ì·K¿��î·��ôgíDRAא�
ì<îBí	ì¹�ï�Kì�ò¥�í̧ ìYÃ?¿��îfÁ�¿�ì¹�í̧ ìYîBí�îfÁ�¿G¿��¼M

�òhì�Á>ÃAÁ��íiîpøYìì¹�.�אì¤��¿eÁ�ì¤�ìWî<ì��ì·K¿�ì¹
�íµjÀ?ì��ìfÁ�í	�:�ð·jí�Ã>ì��ðÐÁ�¿��ðVîEì




�¾Wî<ì	�À�ìjîì£�lÁCî�ì�Kìq¿��.�íWî�ì�ìµK¿�
�òYÁ�Kì��îhì�»ò¹אôYא��óYîEìBí�íhî��ÁeÁAìBÃא�

�¿�ìYíBì	�òhî��:�î�¿�ì¥�Kì�¿G¿��¿_¿?ì	�îW¿��íWî<ì��i
�íiô�ò�ì¹�òYì�Á@Ãא��ìhÁ��ÁiîEìCîEì�k¿Aì�í̧ Kì�Á�Kì�
�ò³íYS:א��lÁ��»ò¥אìjì�ÃAÁ��íªôYì<ì�ìE¿�

�ôhí�íZÁBî=ìE¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Jâbir ibn Samura 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), Les habitants de Kûfa 

se plaignirent de Sa`d ibn 



'Abû Waqqâs (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui) auprès de 

`Umar ibn Al - Khattâb 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui). Il le destitua et le 
remplaça par `Ammâr. Mais 
ils se plaignirent de nouveau 
de celui - ci et dirent même 

qu'il ne fait pas la prière à la 
perfection (quand il la 

dirige). Il l'envoya chercher, 
et lui dit: "O 'Abû Isaac! 

Ces gens présument que tu 
ne fais pas la prière à la 



perfection". - "Je jurepar 
ALLAH, répondit `Ammâr, 

que j'ai fait la prière que 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

faisait sans en rien 
diminuer. Je restai assez 

longtemps debout dans les 
deux premières rak`a, et je 

raccourcis les deux autres". 
- "O 'Abû Isaac, reprit 
`Umar, c'est ce que je 
pensais de toi". `Umar 

envoya dans la suite, avec 
Sa`d, un homme - ou 



plusieurs - à la Kûfa pour 
s'enquérir. Cet homme 

(chargé de l'enquête), ne 
laissa aucune mosquée sans 

demander aux fidèles 
comment Sa`d présidait la 

prière. Tout le monde le loua 
et donna un avis favorable. 
Arrivé à une mosquée qui 

appartient à Banû `Abs, un 
homme nommé 'Usâma ibn 
Qâtada, connu sous le nom 
de 'Abû Sa`da, lui répondit: 

"Puisque tu viens nous 



demander la vérité, Sa`d n'a 
jamais été à la tête d'une 

troupe, ne partageait pas le 
butin équitablement et ne 

prononçait jamais une 
sentence juste". Sa`d dit 

alors: "Je jurepar ALLAH, 
je vais invoquer ALLAH en 
Lui demandant trois choses: 
(Seigneur! Si Ton serviteur 

mentait et disait cela par 
hypocrisie et par ostentation, 
accorde - lui une longévité, 

fais qu'il soit pauvre et 



éprouve - le par des 
tentations)". Après cet 
événement, quand on 
demandait cet homme, 

'Usâma, au sujet de son état 
lamentable, il répondait: "Je 
ne suis qu'un vieillard qui a 
subi une tentation à cause de 

l'invocation de Sa`d". 
`Abd Al - Malik ibn `Umayr, 

qui a transmis ce hadith 
d'après Jâbir ibn Samura, a 

ajouté: "J'ai bien vu cet 
homme dont les paupières 



sont tombées sur ses yeux à 
cause de sa longévité et il a 

eu l'habitude de contrecarrer 
les filles en les flirtant". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

î��ìWEÁ<ì	�ô·¿��òYîEì�õZא��òhî��¿�ì¹îYí�îhìì¹�ìh
�íiRAא��ìlÁpì¥�ófîE¿>í��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁWî�ì¦
�k¿���ó§î¹¿��íNîCÁ��ºì¹î¥¿��íiî�ìBìqKì��íiîCì
�ìXì�¿��íiô�¿��îNìô£אì¹�òg¿@ì�Ãא��òhî��ì·אì¹îYì�

�ðWEÁ<ì	�ìµK¿?¿��KìDÁpî¥¿��îhÁ��Kï�îEì
�:�Kì�¿�



�»ÁXRא��ìWî<ì��Kï�îEì
�KìDÁpî¥¿��îhÁ��íXí���NîCÀ�
Á��Nî<ÁBì	�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îh

�ìµK¿��؟�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�îhÁ��Nî<ÁBì	�אì¤Kì�
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�؟��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
ïYî�Áא�:�"��ìXì�¿��îhì�

íi¿�øj���k¿�	òaî�ì�òªî¥��KïBÃAÀ��ìhÁ�tÀ�א
�ì.Ápì¥¿��.�"�í·אì¹îYì��íi¿��ìµK¿?¿��:t�



�ðWEÁ<ì	�ìµK¿?¿��אìXì��ìWî<ì��¼MìCøEì��eÀ�¿Gî	¿��:
�Kì�ìYì8ì��ògî¿G¿��¼Mì�Á¤K¿��îNì�K¿��î·��ôgíDRAא�

�KìDÁpî¥¿��lÁ��KìDÃAí�Ãא�ì¹�.�ìµK¿��:�îNì�Kì��KìB¿�
ìlÁ��KìBìCîEì�ì¹�Kì�íYì8ì��ìLì�ì¤�kô�ì��
�lÁ��îNì<¿�ì¹�î¤��KìDÁpî¥¿��lÁ��lÁ7îBì�

�îNì�KìB¿��¾�ìYÃ>í��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�lÁ�ì¹
�òhî��ÁWî�ì¦�òhî��ÁWôBì�í��îhì�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥
�Kì��ì¥�íiô�¿�ì¹�í̧ KìCî<ìBÁ��ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì



�íµjÀ?ì��ì¥íWí�Ãא��í[ÁBì�ÃAì��ì�KìEîBì�:
îì£�lÁCî�ì�Kìq¿��¾WEÁ<ì	�À�ìj�!�î�ôYì��KìDô�¿�ì¹

�i�îBìqKì��lÁ�Rא��ò¥אôWא��lÁ��óYî�Á��k¿Aì
Kì�ìYî�¿��îNì�K¿�ì¹�KìDEÁ��îNì<¿�ìj¿��KìDEÁ� ! . . 

D'après `Urwa ibn Ar - 
Zubayr (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), 'Arwa bint 
'Aws fit un procès contre 

Sa`îd ibn Zayd ibn `Amr ibn 
Nufayl auprès de Marwân 

ibn Al - Hakam, et elle 



prétendit qu'il s'est emparé 
injustement d'un morceau de 

terrain qui lui appartenait. 
Sa`îd répondit: " Moi, je ne 
pensai jamais à prendre une 

terre quelconque 
injustement après ce qui j'ai 
entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire". - "Qu'est ce tu 

as entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire?", 
demanda - t - on. - "Je l'ai 
entendu dire: Quiconque 

s'empare injustement d'un 



empan d'une terre, se verra 
englouti par sept terres le 
Jour de la Résurrection ". 
Marwân dit alors: "Après 
cela, je ne te demanderai 

jamais une preuve évidente". 
Sa`îd rétorqua: "Seigneur! 

si elle a menti, inflige - lui la 
cécité et tue - la sur son 

terrain". 
Le transmetteur a ajouté: 
"Cette femme est devenue 

aveugle, et marchant sur son 



terrain, elle tomba dans un 
fossé et mourut". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une version de 

Muslim: "MUHAMMAD 
ibn Zayd ibn `Abd - Allâh 
ibn `Umar a transmis qu'il 

avait vu cette femme 
devenue aveugle, marcher 
en tâtonnant les murs et 

dire: "L'invocation de Sa`îd 
m'a atteint". Et tandis 



qu'elle passait auprès d'un 
puits dans la maison en 

question, elle y tomba et il 
fut sa tombe". 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��òYÁ�Kì��îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�:�lÁ�Kìì£�ðWí�À��î�ìYì9ì��KôB¿�

�òfîERAא��îhÁ��lÁ�¿��ìµK¿?¿��:��lÁא�ì¥À��Kì�t�
jí�Ã?ì�t�îhÁ��ífì�Ã?í��îhì��òµô¹¿��lÁ��

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��Á�Kì�îq¿�
�lø�ò�ì¹t�eîCÁ��ôl¿Aì�ôZì¿��»ÁWî<ì��À́ íYî�¿��



�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ò[Ã>ì��ìYîE¿�
ì£�ôl¿Aì�ô·ò�ì¹�ìgRAì	ì¹�ò̂ Ã�K¿��KïCî�

�KìCî�.�ì¹א	ò©îjì�î��ìjì�¿GÁא�eÁ��ïYîEìא�ì�îq¿G¿�
�ìYì���íiì<ì��íNîC¿�ì£ì¹�ófEÁ�¿��íµô¹¿��ì·K¿@¿�
�î·¿��lÁ�Ã>ì��îLÁ:ì��îg¿��ôgí��Á̧ òYî�¿��lÁ�
�ÁMô�Á	�ìWî<ì��i�î�ìYî�ì�î	K¿��ìYì���ìaì��íi¿�íYî�¿�
À��ìYîE¿��i�î<ìpì¹�ò¶îjìE¿��ìjí��אì¤òI¿��óYíDî
¿��ÁiÁ�í¤



�¾�ìWÁ��k¿Aì�óYî�¿��lÁ��i�ÃAì<ì�¿��.�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après Jâbir ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), La veille 
du combat de 'Uhud, mon 
père m'appela la nuit et me 

dit: "Il me semble que je 
serai parmi les premiers des 
Compagnons du Prophète 

(pbAsl) qui seront tués et je 
ne laisse après moi un être 

plus cher que toi que 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl). 
J'ai une dette et je te 

demande de l'acquitter, sois 
bienveillant à l'égard de tes 
sœurs". Le matin, mon père 
fut le premier martyr et je 

l'enterai avec un autre dans 
une même tombe. Comme 

cela me déplut, je le fis sortir 
de la tombe après six mois et 

je le trouvai dans le même 
état du jour où je l'enterrais 
sauf son oreille. Je l'enterai 

seul dans une tombe. 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
�òhîE¿Aí�ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��Á�Kì�îq¿��îhÁ�
�kRAìq�ølÁ�ôCא��ÁWîCÁ�îhÁ��Kì�ìYì��ìgRAì	ì¹
�¾MìBÁAÃ;í��¾M¿AîE¿��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�ìhîEì��òhîEì�Kì�î8ÁBÃא��ífî�Á��KìBíDì<ì�ì¹

�ÁWî�¿��KìBòD�.�øfÀ��ìaì��ì¥Kìq�K¿�ìYì�Ãא��KôB¿A¿�
�íi¿Aî�¿��kì�¿��kô�ì��ðWÁא�ì¹�KìBíDîCÁ��¾WÁא�ì¹�.
�KìDÁ9î<ì��lÁ�ì¹�ó³íYÀ��îhÁ��õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא



�:�í£Kô�ìì¹�óYîEì9í��íhî��íWîEì	À��òhîE¿Aí�ôYא��ô·¿�
KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYî7Á��íhî� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), "Deux 

des Compagnons du 
Prophète (pbAsl) sortaient de 

chez lui (pbAsl) dans une 
nuit très obscure et ils eurent 
comme deux lampes devant 

eux. Lorsqu'ils se 
séparèrent, chacun d'eux eut 
sa propre lampe jusqu'à ce 
qu'il fut chez sa femme". 



 
Al - Bukhârî a transmis ce 
hadith en mentionnant que 
ces deux hommes étaient 

'Usayd ibn Hudayr et 
`Abbâd ibn Bichr 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux). 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìOì<ì��ÁiîE¿Aì�

�ìYô�¿�ì¹�¼Mô�òYì	�KïCîEì�¾_î�ì¥�¿�ìYì7ì�ìgRAì	ì¹



ìgÁqKì��ìhî��NÁ�Kì¾�א�îgòDîE¿Aìt�ô»ò¥Kì8î�
íiîCì��jÀ?¿A¿:î�K¿א��kô�ì��ì¤א��íiRAא��ìlÁpì¥
�¿MR@ì�ì¹�ì·K¿>î�í�hîEì��Á�¿�îWìDÃ�KÁ��אjí�K¿�
íCì��îgíD¿��íµK¿?í��ófî�ìXí��îhÁ��5lì�Á��¹אíY¿�ì¤�j
�ÁMìoKÁ��îhÁ��¾L�òY¿?Á��îgíD¿��¹אíY¿>ìC¿��ì·KìEî�¿�
�KôB¿A¿��îgí�ì¥Kì���אjõ8ì�Ã�K¿��ó¶אì¥�ófí�ì¥
�íií�Kì��jí�ì�¿א�îq¿�ì¹�ðgÁqKì�îgòDÁ��ô[ì�¿�
��¿k��óaÁpîjì��¿«Kì�¿G¿��îgòDÁ�א�í¶îj¿?Ã��jÀ�K¿?¿א�



�:�íWîDì<Ãא��îgÀ@¿�ì¹�îgÀ@�ÁWî�¿GÁ��אjÀ:î¿G¿��אjÀ�òZîא�
.���ìfí�Ã?ì��îgÀ@îCÁ��ïWì�¿א�í³Kì�EÁBÃ�t��ì¹¿א

�¾NÁ�Kì��íhî��ígÁqKì�ìµK¿?¿��:�Kì�¿��í¶îj¿?Ãא��KìDõ�¿�
¿��Kì�¿�u�óYÁ�K¿��ÁMô�Á¤�k¿Aì�íµòZî�¿���.�ôgíDRAא�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�eôEÁ�ì��KôCì�îYÁ�î�¿�
ïBÁqKìK�ìµìZì�ì¹��îgí�îjì�ìY¿��òfî�ôC�KÁ��jÀAì�¿?¿א�

ì��îgòDîE¿��u�ò³Kì�EÁBÃא�ì¹�ÁWîDì<Ãא��k¿Aì�óY¿>ì��ÀMì�
�ðfí�ì¥ì¹�ÁMìCÁ�ôWא��íhî��íWî�ì¦ì¹�íLîEì�í��îgíDîCÁ�



�íYì���.�אjÀ?¿AÃ�¿��îgíDîCÁ��אjíC¿@îBì�î	א�KôB¿A¿�
�KìDÁ��îgí�jÀ:ì�ìY¿��îgòDøEÁ�Á��ì¥Kì�î¹¿��.�ìµK¿�

�íOÁ�Kôא���ífí�ôYא��:ô¹¿��אìXì��ò¥îWì=Ãא��íµ
�ÁiRA�¿אì¹tíHìDÁ��lÁ��ô·��îgÀ@í�ì�îq¿��t�Á�
�¼�ìjî	À��)�k¿Aî�¿?Ãא��íW�òYí��(�í̧ ¹õYì�¿�

�í̧ jÀAì�¿?¿��îgíDì�ì�î8ì��î·¿��kì�¿G¿��í̧ jí�¿�Kìì¹
�ÁMìCÁ�ôWא��òhî��ÁWî�ì¦ì¹�¾LEÁ�ì�Á��אjÀ?¿A¿:îא�ì¹
�ó¥îWì��ÁMì<Ã�ì¹�ìWî<ì��¿MR@ìBÁ��KìBí�jíKì��kô�ì�



�òhî��òYÁ�Kì�òhî��Á�ò¥Kì�Ãא��jíCì��ìKì�î�K¿�
�ì·K¿�ì¹�Kï�îEì�í��¾²KìCì��ÁWî�ì�òhî��òf¿�îjì�
�ó¥îWì��ì¶îjì��ì�ò¥Kì�Ãא��ìfì�¿��ìjí��ðLîEì�í��.
�kô�ì��אïÐÁ	¿��îgí�ìWîCÁ�ðLîEì�í��ìOÁ�¿A¿�
�ò̂ î<ì��îhÁ��ì¥Kì<ì�î	K¿��ÁiÁAî�¿��k¿Aì�¿�jí<ìBîא�

�Á�ò¥Kì�Ãא��Á�KìCì��KìDÁ��õWÁ�ì�î�ì��kì	jí�
�½M¿AÁ�K¿��ìlÁ�ì¹�KìD¿��÷lìCí��ì ì¥ìW¿��íiî�ì¥Kì¿G¿�
�k¿Aì�íiì�ÁAî�í��íiî�ìWì�ìj¿��í̧ Kì�¿��kô�ì�



�¼MìîZ¿��îNìòZ¿>¿��Á̧ ÁWìEÁ��kì	jíBÃא�ì¹�Á̧ ÁXÁ�¿�
�ìµK¿?¿��ðLîEì�í��KìD¿�ìYì�:�î·¿��ìhîEì7î�ì�¿�
�NîCÀ��Kì��؟�íi¿Aí�Ã�¿�tÁ�ì¤�ìfì<Ã��¿e�!�îN¿�K¿��:

�¾LîEì�í��îhÁ��אïYîEì��אïÐÁ	¿��Nî�¿�ì¥�Kì��ÁiRA�¿אì¹
�K¼>Ã:Á��ífÀ�ÃGì��Kï�îjì��i�îWì�ì¹�îW¿?¿��ÁiRA�¿אìj¿�
�ðdì�jíB¿��íiô�ò�ì¹�Á̧ ÁWì��lÁ��¾LìCÁ�îhÁ�

�îNì�K¿�ì¹�¾�ìYìBì��îhÁ��¿MR@ìBÁ��Kì�ì¹�ÁW�ÁWì�Ã�KÁ�
�íµjÀ?ì��:א�íi¿�ì¦ì¥�ð³î¦òY¿��íiô���Kï�îEì�í��íiRA��!



�í̧ jÀAí�Ã?ìEÁ��ò¶ìYì�Ãא��ìhÁ��ÁiÁ��אjí�ìYì��KôB¿A¿�
�ðLîEì�í��îgíD¿��ìµK¿��øfÁ�Ãא��lÁ��:�lÁ�jíì£

�òhîEì�ì<Ã�ì¥�ìa¿�ìY¿��í̧ jÀ�ìYì�¿��òhîEì�ì<Ã�ì¥�l4AìqÀ�
�ìµK¿?¿��:îj¿��ÁiRA�¿אì¹t�Kì��ô·¿��אjí�ì�î�ì��î·¿��

��î£òZ¿��ðìZì��lÁ��.ôgíDRAא��îgòDÁ8î�¿��
ì¹�אï£ìWÁ��îgíDÃAí�Ãא�ì¹�אï£ìWìt�îgíDîCÁ��òdî�í��

ì·K¿�ì¹��ðLîEì�í��ìjí�	ôhì�:�ìµK¿�ì¹�.��ïWì�¿א�
ô8א��אïYî�ìq�ìfÁ�À��ógÁAî�í��øfÀ@Á�u�ìYì�î�¿�ì¹�¿�



−�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��lÁCî<ì��
−ì�ì��אjí�EÁqÀ��ì¶îjì��íiì�Kì�îq¿���ìOì<ì�ì¹�îgí�ìY

�¾NÁ�Kì��òhî��ògÁqKì�k¿���ó\î�ìYÀ��îhÁ��ð§Kì�
�ì.Á��jí�øWíא��¿�íiô��ìfÁ�À��î·¿��jí�îHíא�
í�ì¥�ìfì�¿��ì·K¿�ì¹�í²ìYî<í��íiîCÁ��¾�îlì7Á�u�îhÁ��

�ìfî�Á��ógÁqKì<Á��íiRAא��ìOì<ì�¿��îgòDÁoKìB¿;í
òDÁAí	í¥�îhÁ��íiî�ìBì�¿��òYî�ôWא��îhÁ��ÁMRAS;א��îg
�Kï�îEì
�íiîCÁ��אjí<¿:Ã?ì��î·¿��¹אí¥ÁWÃ?ì��îg¿A¿��.



�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ "�:�א�À�¿�ìWìDÃ�"��íiÀ�îj¿�.�ì¹ì¥א
�ðaÁpîjì��.�ÀMRAS;א�ì¹�:�í�Kì�ô�:�ì¹א�íYî�ôW�.�א�
�ífî�ôCא��.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�:�אï£ìWÁ��îgíDÃAí�Ã�Àא�"

K¿��ìYì�¿��îhìB¿��KìDÁ�î�¿�ì¹�Á�Kì�Ãא��òYî�¿@Á��ìµ�:
�ìlÁ�ì¹�Á�Kì�Ãא��òYî�¿@Á��¾�ìWÁ��íaîBì��ìjí�

�í̧ KìCî<ì�ì¹�íLEÁ8ôCא��:�Kï8ì8Á��îgíDÃAí�Ã�Àא
�ðLEÁ8ì��îgíDîCÁ��¾WÁא�ì¹�øfÀ@Á��¼MìBÁ�¿?îCí�

�ìµK¿��ìUì�¿��îhì�ì¹�:�lÁ��ì.Á�øY¿>ì�í��í̧ KìCî<ì�



�ÁW�ÁWî�ôא���îhÁ��¾WÁא�ì¹�ìWî<ì��אïWÁא�ì¹�òfî�¿?Ãא�
�.ì�Ãא��lÁ�ì¹�½�ìÐÁ�¿��íO�Á£Kì�¿��Á�K

�îhÁ��KìDÁ<Ápאìjì��lÁ��îN¿?ì�ì	�½Mì�EÁ�ìq
�Á�Kì�Á@Ãא��אìXì��:í=Ãא��íO�ÁWì��KìDîCÁ�u�ò¶

�ìYÁ�Kô�א�»ÁXR��ì·K¿��lÁ�ÃGì�א�ôYא�ìLÁ�ì¹א�
�íO�ÁWì�ì¹�óPî�ìYí��íO�ÁWì��KìDîCÁ�ì¹

�îgòDîE¿Aì�îN¿?ì�Ã�¿��ìh�ÁXRא��ò¥Kì=Ãא��Á�Kì�îq¿�
À�ìYî�ô8א��»ÁXRא��òfí�ôYא��íO�ÁWì�ì¹�



�íµjÀ?ì��Á�Kì�ô�:�	ìaÁBì�Kï�îjìq��lÁ�א�
À��¿M¿?�ÁWì��òdî	אu�¿eÁ�ì¤�íYîE¿�ì¹�ó·�.

ôWא�ì¹t�½�ì¥jíDî7ì��½�ìÐÁ�¿��Á�Kì�Ãא��lÁ��ífÁo
ídEÁ�îjôא���ÁiRA�¿KÁ�ì¹ . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) avait envoyé une 
petite troupe éclaireuse et 

avait mis à sa tête `Asim ibn 
Thâbit Al - 'Ansârî 



(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui). Ils partirent, et 

lorsqu'ils arrivèrent à une 
place nommé (Al - Had'â), 

entre "`Usfân " et "La 
Mecque", on fit signaler leur 

présence à une tribu de 
Hudhayl appelée "Banû 
Lihyân". Presque une 
centaine des archers 

s'élancèrent et suivirent 
leurs traces. Lorsque `Asim 

et ses compagnons 
s'aperçurent qu'ils étaient 



suivis, ils se réfugièrent dans 
une place dominante. Les 
archers les entourèrent et 
leur dirent: "Descendez et 
donnez ce que vous avez, et 

nous prenons un 
engagement formel de ne 
plus tuer aucun d'entre 
vous". `Asim ibn Thâbit 
répondit: "O gens! Je ne 
descendrai pas pour être 
sous la protection d'un 

impie. Seigneur! Informe 
Ton prophète (pbAsl) de 



notre situation". Les archers 
tirèrent leurs flèches et 

tuèrent `Asim. Trois de ceux 
qui restèrent vivants, après le 
combat, qui sont Khubayb, 

Zayd ibn Ad - Dathina et un 
autre, se livrèrent aux 
impies, croyant à leur 

engagement formel. Quand 
ils furent entre leurs mains, 

ceux - ci détachèrent les 
cordes de leurs arcs pour en 

ligoter les prisonniers. Le 
troisième homme dit alors: 



"Voilà le premier signe de 
leur perfidie.par ALLAH! Je 
ne vous accompagnerai pas 
et il me suffit de prendre nos 
compagnes qui sont tués, un 

exemple à suivre". Ils le 
traînèrent et essayèrent de le 

dominer, mais c'était en 
vain, alors ils le tuèrent. Ils 
partirent accompagnés de 
Khubayb et Zayd ibn Ad - 
Dathina, et les vendirent à 

La Mecque, après la bataille 
de Badr. Les Banû Al - 



Hârith ibn `Amir ibn Nawfal 
ibn `Abd Manâf achetèrent 
Khubayb, car c'était lui qui 
avait tué Al - Hârith dans la 
bataille de Badr, et il resta 

comme prisonnier de guerre 
chez eux qu'à la fin ils se 

mirent d'accord pour le tuer. 
Khubayb avait demandé à 

l'une des filles d'Al - Hârith 
un rasoir pour se raser le 

pubis: Cette femme lui ayant 
prêté le rasoir, son enfant se 
dirigea vers lui alors que sa 



mère avait négligé sa 
surveillance et elle le trouva 
assis sur sa cuisse alors que 
le rasoir se trouvait toujours 
à sa main. Elle fut effrayée 
de sorte que Khubayb avait 
deviné ce qu'il y avait dans 

sa tête, et il lui dit: 
"Craindrais - tu que je vais 
le tuer? C'est une chose que 

je ne ferai jamais!". La 
femme racontait après et 

disait: "Jamais je n'ai vu un 
prisonnier aussi bon que 



Khubayb.par ALLAH! Je 
l'ai vu un jour manger du 

raisin frais d'une grappe qui 
se trouvait à sa main bien 

qu'il soit attaché par le fer, 
au moment où il n'y avait 

plus du raisin à La 
Mecque". Elle disait aussi: 

"C'est un bien qu'ALLAH a 
accordé à Khubayb". Quand 

ils le firent sortir du 
territoire sacré pour le tuer, 

il leur dit: "Laissez - moi 
faire deux rak`a". Ils le 



laissèrent faire. (A l'issue de 
sa prière) il leur dit: "Par 
ALLAH! Si je ne craignait 
que vous pensiez que j'ai 

peur de la mort, j'aurais fait 
plusieurs rak`a. Seigneur! 

Compte - les et tue - les l'un 
après l'autre, jusqu'à ce qu'il 

n'en reste aucun", puis il 
récita ces vers: Je ne m'en 

soucie plus, lorsque je meurs 
en martyr, de quel côté sera 
ma mort pour ALLAH. Et 
comme pour la cause du 



même ALLAH, s'Il veut, Il 
répandra Sa bénédiction sur 

les membres d'un corps 
déchiqueté. Khubayb 

donnait une leçon à chaque 
musulman qui serait tué en 

se résignant, de faire sa 
prière avant sa mort. Le 

Prophète (pbAsl) informa ses 
Compagnons de cet 
événement, et des 

Qoraychites hâtèrent des 
hommes vers le cadavre de 

`Asim, afin de rapporter une 



partie de son corps qui leur 
permettra de constater son 
identité, sachant que `Asim 

avait tué un de leurs 
notables. ALLAH alors 
envoya des guêpes qui 

formaient comme une nuée 
pour protéger le cadavre et 

l'empêchèrent de n'en 
prendre aucune partie, et ces 

hommes firent retour sans 
pouvoir accomplir leur 

mission. 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



RAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹�ìµK¿��KìBíDîCì�íi
�:�íµjÀ?ì��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�Nî<ÁBì	�Kì�

�S_¿��¾�îlì7Á��:�lø��t��אìX¿��íiõCÀ�t�ì·K¿��
�õhÀ;ì��KìB¿��.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "Je n'ai entendu `Umar 
(son père) (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) dire d'une 
chose qu'elle est telle sans 



qu'elle ne soit comme il 
disait". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

18-Le livre des interdictions 
 

254 - L'interdiction de la 
médisance et l'exhortation à 

bien garder sa langue 
 
Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��k¿��:ì¹t�îgÀ@í9î<ô��Lì�î=ì��

�ìgî�¿��ìfÀ�ÃGì��î·¿��îgÀ�íWì�¿��õLÁ�í�¿��Kï9î<ì�



�ô·��ìiRAא��אjÀ?ôא�ì¹�í̧ jíBí�î�òY¿@¿����Kï�îEì��ÁiEÁ�¿�
ðgEÁ�ì¥�ðא�ôjì��ìiRAא��

�.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ì¹t�¿e¿��ì[îE¿��Kì��ícÃ?ì��
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jí�î�ì��íiîCì�ì·K¿��¿eÁ�¿�¹À��õfÀ�t.� �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ò��óµîj¿��îhÁ��À̀ Á>ÃAì��Kì�t�
�lÁ=ì�îCì��íiô�¿��îg¿AîðWEÁ�ì�א�ðLEÁ�ì¥�Áiî�ìW¿�
�îhì�íiì�Kì�Á��¿̀ ¿>î�ì��î·¿��¾cRA¿@í��øfÀ@Á�



¿@Ãא��òaEÁBì�u��ò¶t¿��u�ÁiEÁ��î�ìYìD¿��Kï�
ÀMì�¿Aî8ìBÃא�¿@Ãא��ºìjì�î	א�kì�ì�ì¹�u�í¶

�ÀMôCõ�א�K¿��ÁMì�¿Aî8ìBÃא��lÁ��íiÀ�îYì�ì¹t�À́ Kì�î�
�íiîCìt¿@Ãא��õYì�îCì��îW¿��íiô�u�k¿���í¡Kì�íBÃא��í¶

�lÁ��ðÐÁ�¿��¿eÁ�ì¤ì¹�¾̧ ¹íYÃ@ì��î¹¿��ó¶אìYì�
ô�
ÀMì�tð�îlì�uא�Á�ì£Kì<Ã�ì¹א��KìDÀ�ÁWî<ì��  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "et ne 
médisez pas les uns des 

autres. L'un de vous 
aimerait - il manger la chair 



de son frère mort? (Non!) 
vous en aurez horreur. Et 

craignez ALLAH. Car 
ALLAH est Grand 

Accueillant au repentir, Très 
Miséricordieux". (49:12). 

"Et ne poursuis pas ce dont 
tu n'as aucune 

connaissance. L'ouïe, la vue 
et le cœur: sur tout cela, en 
vérité, on sera interrogé". 

(17:36). 
"Il ne prononce pas une 

parole sans avoir auprès de 



lui un observateur prêt à 
l'inscrire". (50:18). 

Sache qu'il incombe à tout 
homme majeur de contenir 

sa langue de toutes sortes de 
paroles à moins qu'elles ne 

soient pour le bien. Car 
lorsque les propos seront sur 
le même plan, le fait de les 

négliger sera pour le bien, il 
est de la sunna de ne plus en 

raconter, car les propos 
permis pourront aboutir à 

des propos interdits ou 



détestables. Et ceci peut 
arriver souvent, et rien n'est 

égal à la sécurité. 
�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:
��îhì�tòYÁ��ì·K¿��íhÁ�îHí��ÁiRA�¿KÁ�ì¹א�ò¶îjìEÃ�א
�îNíBî8ìEÁ��î¹¿��אïYîEì��îfÀ?ìEÃA¿��.�"�ðd¿>ô�í�

�ÁiîE¿Aì�.¿��lÁ=ì�îCì��íiô�¿��lÁ��ðU�òYìq�אìXì�ì¹t�
��ìgRA¿@ì�ì�t¿@Ãא��ì·K¿��אì¤��u�ìjí�ì¹�אïYîEì��í¶



�Reì
�kì�ì�ì¹�íií�ì�¿Aî8ì��î�ìYìD¿��»ÁXRא�
¿��ÁMì�¿Aî8ìBÃא��ò¥jíDÀ��lÁ�uígRA¿@ì�ì��  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Quiconque croit en 

ALLAH et au Jour Dernier, 
qu'il dise du bien ou qu'il se 

taise". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�NÃAÀ��:�Kì��ì.ÁBÁAî�íBÃא��õ»¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��؟�ífì9Ã�¿��"�:�ì·jíBÁAî�íBÃא��ìgÁAì	�îhì�
�Á̧ ÁWì�ì¹�ÁiÁ�Kì�Á��îhÁ��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Mûsâ 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), J'ai demandé à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 
"O Envoyé d'ALLAH! Quel 

est le meilleur des 
musulmans?". - "Il est, me 



répondit - il, celui que les 
musulmans n'ont à craindre 

ni sa langue ni sa main". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�îhìì¹�:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�.
�ìhîEì��Kì�ì¹�ÁiîEìEî�¿��ìhîEì��Kì��lÁ��îhìBî9ì��îhì�

�¿MôCì�Ãא��íi¿��îhìBîp¿��ÁiîE¿Aî�ò¥�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  
. 



D'après Sahl ibn Sa`d 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui qui me 
garantit ce qu'il y a entre ses 
deux mâchoires (sa langue, 
pour ne pas médire) et ce 
qu'il y a entre ses deux 
jambes (ses membres 
génitaux, pour ne pas 

forniquer), je lui garantirai 
le Paradis". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�	ìaÁBì�א��íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôC
�íµjÀ?ì��"�:�Kì��ÁMìBÁA¿@Ã�KÁ��ígRA¿@ì�ìE¿��ìWî�ì<Ãא��ô·�

�ìWì<î�¿��ò¥KôCא��k¿���KìDÁ��õµòZì��KìDEÁ��íhôEì�ì�ì�
�Á�òYî=ìBÃא�ì¹�ò³òYî7ìBÃא��ìhîEì��KôBÁ��.�"�ðd¿>ô�í�

�ÁiîE¿Aì�.�kìCî<ì�ì¹�"�:�íhôEì�ì�ì��"¿>ì�ì��KìDô�¿��íYR@
�î¶¿��ðYîEì�t  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Il a entendu le Prophète 



(pbAsl) dire: "Le Serviteur 
prononce des paroles sans 
penser à leur convenance, 
elles le feront glisser dans 

l'Enfer fût - ce plus loin que 
ce qu'il y a entre l'Orient et 

l'Occident". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ìWî�ì<Ãא��ô·�
�ÁiRAא��ò·אìjîpò¥�îhÁ��ÁMìBÁA¿@Ã�KÁ��ígRA¿@ì�ìE¿�



�lÁ?ÃAí��Kì��k¿�Kì<ì�Kì��KìD¿�t�KìDÁ��íiRAא��íií<¿�îYì��
�ÁMìBÁA¿@Ã�KÁ��ígRA¿@ì�ìE¿��ìWî�ì<Ãא��ô·ò�ì¹�¾�Kì�ì¥ì£

�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��Á_ì�ì	�îhÁ�tKì��KìD¿��lÁ?ÃAí��t�
�ìgôCìDì��lÁ��KìDÁ��»òjîDì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "L'homme qui prononce 
des paroles suscitant la 

satisfaction d'ALLAH, sans 



y attacher beaucoup 
d'importance, ALLAH, 

grâce auxquelles, l'élèvera 
de degrés (au Paradis). Et 
l'homme qui prononce des 
paroles suscitant la colère 

d'ALLAH, sans y attacher de 
l'importance, elles le feront 

précipiter dans la Géhenne".
(Transmis par Al - Bukhârî) 

Á��òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�lÁ�¿��îhìì¹u�òhî��òµ
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ�ìZíBÃא��Á�ò¥Kì�Ãא�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
¿��ìµK�"�:�ÁMìBÁA¿@Ã�KÁ��ígRA¿@ì�ìE¿��ìfí�ôYא��ô·�

�õhÀ;ì��ì·K¿��Kì��k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ò·אìjîpò¥�îhÁ�
�KìDÁ��íi¿��íiRAא��íLí�Ã@ì��îNì=¿Aì��Kì��ìbÀAî�ì��î·¿�

�í̧ K¿?ÃAì��ò¶îjì��k¿���íiìא�ìjîpò¥�.�ìfí�ôYא��ô·ò�ì¹
RAא��Á_ì�ì	�îhì��ÁMìBÁA¿@Ã�KÁ��ígRA¿@ì�ìE¿��Kì��Ái

�íLí�Ã@ì��îNì=¿Aì��Kì��ìbÀAî�ì��î·¿��õhÀ;ì��ì·K¿�
�í̧ K¿?ÃAì��ò¶îjì��k¿���íi¿:ì�ì	�KìDÁ��íi¿��íiRAא��.�"



�lÁ��½eÁ�Kì��í̧ "�א�ìjíBÃ�òIR�"�ì¹ì¥א
�ìµK¿�ì¹�ñ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq . 
D'après Bilâl ibn Al - Hârith 
Al - Muzanî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"L'homme prononce des 

paroles agréées par ALLAH, 
sans songer à ce qu'elles 
puissent avoir pour effet, 

ALLAH, grâce aux quelles, 



lui inscrira Sa satisfaction 
jusqu'au Jour où il Le 

rencontrera. L'homme, de 
même, prononce des paroles 
désagréables à ALLAH, sans 
songer à ce qu'elles puissent 

produire comme effet, 
ALLAH, à cause desquelles, 

lui inscrira son courroux 
jusqu'au Jour où il Le 

rencontrera". (Transmis par 
At - Tirmidhî) 



ÁWî�ì�א�òhî��ì·KìEÃ>í	�îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRA�
�ìµK¿��íiîCì�:�NÃAÀ��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ÁiÁ��ígÁ8ì�î¿��óYî�¿GÁ��lÁCî�øWì��.�ìµK¿��"�:�îfÀ�
�îgÁ?ì�î	א�ôgí��íiRAא��ìlø�ì¥�.�"�NÃAÀ��:�Kì�

�ôl¿Aì�í²Kì�ì��Kì��í²ìjî�¿��Kì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥
ìµK¿��ôgí��ÁiÁ�Ã>ì��ò·Kì�ÁAÁ��ìXì�¿G¿��؟�"�:��אìXì�

�.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:�ì¹ì¥א
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì� . 



D'après Sufyân ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai 
demandé à l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl): "O 
Envoyé d'ALLAH! Enseigne 
- moi une parole à laquelle 
je m'attache". - "Dis, me 
répondit - il, (ALLAH est 

mon Seigneur), puis agis en 
rectitude". - "O Envoyé 
d'ALLAH, repris - je, de 

quoi redoutes - tu de moi le 
plus?". Il tint sa langue et 



me dit: "Celle - ci". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹�ìµK¿��KìBíD
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:t¿@Ãא��¹אíYÁ�Ã@í��u�òYÃ�Á¤�òYîEì=Á��ì¶
�ÁiRAא��:¿@Ãא��¿�ìYî�¿��ô·òI¿�u�ÁiRAא��òYÃ�Á¤�òYîEì=Á��ò¶

�ÁLÃA¿?ÃAÁ��½�ìjî�¿��k¿�Kì<ì��!�ò§KôCא��ìWì<î�¿��ô·ò�ì¹
�íLÃA¿?Ãא��ÁiRAא��îhÁ��lÁ	K¿?Ãא��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

õ»ÁXÁ�îYøא�� . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne prononcez 
pas tant de paroles à moins 
qu'elles ne tiennent de la 
mention d'ALLAH, car 
l'excès des paroles, si ce 

n'étaient pas des invocations 
d'ALLAH, provoque la 

dureté du cœur! Et ceux qui 
seront les plus éloignés 

d'ALLAH, sont ceux qui ont 
les cœurs durs". 



(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ÁiîE
�ìgRAì	ì¹�"�:�ìhîEì��Kì��ôYì
�íiRAא��í̧ K¿�ì¹�îhì�

�ìfì�ì£�ÁiîE¿Aî�ò¥�ìhîEì��Kì��ôYì
ì¹�ÁiîEìEî�¿�
�¿MôCì�Ãא��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Entrera au 
Paradis quiconque ALLAH 

le préserve du mal de ce qu'il 
y a entre ses deux mâchoires 

et du mal de ce qu'il y a 
entre ses deux jambes". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì�òhî��¿Mì�Ã?í�îhìì¹

�ìµK¿��:RAא��ìµjí	ì¥�Kì��NÃAÀ��؟�À�Kì�ôCא��Kì��Ái
�ìµK¿��"�:�eì�Kì�Á��eîE¿Aì�ÃeÁ�î�¿�

�eÁ�ì�EÁ:ì��k¿Aì�Áeîא�ì¹�eí�îEì��eî<ì�ìEÃ�ì¹



�.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðO�ÁWì�:�ì¹ì¥א
ðhì�ì� 

D'après `Uqba ibn `Amir 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), J'ai demandé à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 

"O Envoyé d'ALLAH! 
Comment obtenir le salut?". 

- "Retiens ta langue, me 
répondit - il, reste chez toi 
(pour adorer ALLAH) et 

regrette tes péchés en 
pleurant". 



(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiRAא��ìlÁpì¥�ñ»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹

ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�
�ìµK¿��"�:�ô·òI¿��ì¶ì£��íhîא��ìUì�îq¿��אì¤�
4�ì·Kì��íµjÀ?ì�tאAא��íY4>¿@í��KìDRAÀ��ì�Kì9î�:

�eÁ��íhî�ì��KìBô�òI¿��KìCEÁ��ìiRAא��òdôא��:�î·òI¿�
�Nî�ì�ìjîא	NîB¿?ì�î�א	KìCîB¿?ì�î�î·ò�ì¹�א

�KìCî�ì�ìjîí̧�א��îYø"�.�א �kìCî<ì�.��õ»ÁXÁ�ì¹ì¥א
�"�ì·Kì�4Aא��íY4>¿@í��:�"íaì9î�ì�ì¹�õµÁXì��î»¿�  .



D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Quand le fils 
d'Adam est au matin, tous 
ses membres supplient sa 
langue en disant: (Crains 
ALLAH en nous, car nous 
serons jugés selon toi, si tu 

es modéré, nous le serons, et 
si tu es immodéré, nous le 

serons aussi)". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾¤Kì<í��îhìì¹�:�NÃAÀ�
�:�ófìBì<Á��lÁ�îYÁ�î�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
Á�îWí��ò¥KôCא��îhÁ��lÁ�íWÁKì�í�ì¹�¿MôCì�Ãא��lÁCÀA
�ìµK¿��"�:�íiô�ò�ì¹�ógEÁ;ì�îhì�NÃ�¿Gì	�îW¿?¿�

�ÁiîE¿Aì�k¿�Kì<ì��íiRAא��í̧ ìYô�ì��îhì��k¿Aì�ðÐÁ�ìE¿�
�:�ìiRAא��íWí�î<ì�t�ígEÁ?í�ì¹�Kï�îEì
�ÁiÁ��À́ òYî7í��
ô8א�u�ì·Kì9ì�ì¥�í¶jí8ì�ì¹�¿�K¿�ôZא��lÁ�îHí�ì¹�¿�

�ÁiîE¿���Nî<¿:ì�î	א�î·��ìNîEì�Ãא��õPí�ì�ì¹



EÁ�ì	u�.�"��ìµK¿��ôgí��"�:¿�t�k¿Aì�eS�í£¿��
�ÀM¿�ìWô8א�ì¹�½MôCí��í¶îjô8א��؟�òYîEì�Ãא��Áא�ìjî�¿�
�í�KìBÃא��íJÁ>Ã:í��KìB¿��¿Mì�EÁ:ì�Ãא��íJÁ>Ã:í�

ìqì¹�ì¥KôCא�u�òfîERAא��Á²îjì��îhÁ��òfí�ôYא��À�
�"ì��ôgí�u�"��òhì�îgíDí�jíCí��k¿�Kì�ì�ì�

�òaÁ�Kì9ìBÃא��"�ìb¿Aì��kô�ì��"�ì·jÀAìBî<ì��.�"
�ìµK¿��ôgí��:¿�tא�ò§Ã�ìYÁ��´íYÁ�î�À��t�òYî�

�NÃAÀ��؟�ÁiÁ�KìCì	�Á�ì¹î¥í¤ì¹�Á̧ Á£jíBìì¹�:�k¿Aì�



�ìµK¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��"�:א�í§Ã�ì¥t�òYî�
í̧�א�uô8	tîא í£jíBìì¹�í¶uÀ�ì¹î¥í¤ì¹�À��

�í£KìDÁ�Ãא��ÁiÁ�KìCì	�.�"�ìµK¿��ôgí��"�:¿�t�
ìBÁ��´íYÁ�î�À�u�؟�Ái4AÀ��¿eÁ�ì¤�Á́�.�"�NÃAÀ��:

�ìµK¿�ì¹�ÁiÁ�Kì�ÁAÁ��ìXì�¿G¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��k¿Aì�
eîE¿Aì��ìXìא�:�"��ôcÀ��.�"�NÃAÀ��:�Kì�

�KìBÁ��ì·¹íXìא�ìHíB¿��Kô�ò�ì¹�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�eî�¿AÁ@ì��eõ�À�:�"��ìµK¿?¿��ígRA¿@ì�ì��ÁiÁ�؟�



�k¿Aì�ò¥KôCא��lÁ��ì§KôCא��õLÀ@ì��îfì�ì¹
��îgòDÁ�jí�í¹t�îgòDÁ�ìCÁ�Ã�¿��íWÁoKì8ì���.�"

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �ðhì�:�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�
�¾�Kì��lÁ��íií�îYì
�ìdì�ì	�îW¿�ì¹�ðUEÁ�ìq

 . �¿�ìfî��ìXìא
D'après Mu`âdh 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai demandé à 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 
"Indique - moi une œuvre 

qui me fera entrer au 



Paradis et m'éloignera du 
Feu!". - "Tu m'as demandé, 
me répondit - il, une chose 
grave, mais tout de même 
elle sera simplifiée pour 

celui à qui ALLAH, le Très - 
Haut, facilite la tâche: 

Adores ALLAH sans rien 
Lui associer, accomplis la 

prière, verses la Zakâ, jeûnes 
le Ramadân et fais le hajj à 

la Maison (d'ALLAH)". 
Puis, il a ajouté: 

"T'indiquerai - je les portes 



du Bien? Le jeûne est une 
protection (contre l'Enfer), 

l'aumône éteint le péché 
comme l'eau éteint le feu et 
la prière (surérogatoire) que 
l'homme fait au milieu de la 
nuit (est la meilleure)"; et il 
récita ce verset jusqu'à sa 

fin: Ils s'arrachent de leurs 
lits de ce qu'ils ouvraient 

(32:16 - 17). Puis il ajouta: 
"T'annoncerai - je quels 

sont la partie principale, le 
pilier et le plus haut sommet 



de la religion?". - "Certes 
oui, dis - je, ô Envoyé 

d'ALLAH". - "La partie 
principale de la religion, 

reprit - il, est la soumission à 
ALLAH, son pilier, la prière 
et son plus haut sommet, le 

jihad. T'annoncerai - je 
encore une chose qui 

renferme tout cela?". - 
"Certes oui, dis - je, ô 

Envoyé d'ALLAH". Il tint 
alors sa langue et dit: 
"Surveille cela". - "O 



Envoyé d'ALLAH, lui 
demandai - je, serons - nous 

châtiés à cause de nos 
paroles?". - "Que ta mère te 
perde!, répondit - il, rien ne 
fera précipiter les gens dans 

le Feu que leurs langues 
acérées". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�
�ìµK¿��"�:�؟�ÀMì�EÁ=Ãא��Kì��ì·¹í¥îWì�¿��.�"�אjÀ�K¿��:



�íg¿Aî¿��íiÀ�jí	ì¥ì¹�íiRAא��.�ìµK¿��"�:�́ íYÃ�Á¤
�í̧ ìYÃ@ì��KìBÁ��´Kì�¿��.�"�ìfEÁ��:�î·��Nî�¿�ìY¿�¿�

�ìµK¿��؟�íµjÀ�¿��Kì��lÁ�¿��lÁ��ì·K¿��"�:�î·�
�î�ì�Ãא��îW¿?¿��íµjÀ?ì��Kì��ÁiEÁ��ì·K¿��îg¿��î·ò�ì¹�i
�íiô�ìDì��îW¿?¿��íµjÀ?ì��Kì��ÁiEÁ��îhÀ@ì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Connaissez - 



vous qu'est - ce que la 
médisance?". - "ALLAH et 
Son envoyé, répondirent ses 

Compagnons, en sont les 
plus informés". - "C'est de 

dire de ton prochain, reprit - 
il, ce qu'il lui répugne". - 
"Que dis - tu, objecta - t - 
on, si je trouve cela chez 
mon prochain?". - "Si 

c'était ainsi, rétorqua - t - il, 
tu l'aurais médis, sinon, tu 

l'aurais calomnié". 
(Transmis par Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYÃ@ì��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��:�kïCÁBÁ��òYî�ôCא��ì¶îjì��ÁiÁ�ì�Ã:í��lÁ�
�òאì£ìjÃא��ÁMô�ì��lÁ��"�:�îgÀ�ì�Kì�Á£�ô·�
ìYî¿�ì¹�îgÀ@¿א�ìjî�¿�ì¹�îgÀ@îE¿Aì�ð¶אìYì��îgÀ@ìpא


îgÀ�òYîDì��ìXìא��lÁ��אìXì��îgÀ@Á�îjì��ÁMì�îYí�¿�
"�.���îfì��Nî=RAì�؟�lÁ�t��îgÀ�ÁW¿Aì��ìXìא��¿

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 



D'après 'Abû Bakra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) - lors de son hajj 

d'adieu - a dit dans le 
sermon du jour de la fête du 

sacrifice à Mina: "Vos 
personnes, vos biens et vos 

honneurs sont sacrés comme 
ce jour - ci, dans ce mois - ci, 

dans ce pays - ci. (O 
Seigneur) Ai - je transmis (le 

message)?". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

îhìì¹�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì��:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCAÁ��NÃAÀ��:
�eí�î��îhÁ�¿MôEÁ>ìq��ìX¿א�ìX¿�ì¹א�ì��.�ìµK¿�

�Áא�ì¹õYא��í̂ î<ì��:�ìµK¿?¿��¼�ìÐÁ8¿��lÁCî<ì��"�:
�òYî�ì�Ãא��Á�KìBÁ��îNì�òZí��îj¿��¼MìBÁA¿��NÃAÀ��îW¿?¿�

ì�ìZìB¿��íiî��"�îN¿�K¿��.�Kï�Kì�î���íi¿��NîE¿@ì�ì¹
�ìµK¿?¿��"�:�Kï�Kì�î���NîE¿@ì��lø�¿��õLÁ�À��Kì�



í̧��jí�¿�ì£אì£í¹�"�.�ô·¿�ì¹��lÁ��ìX¿א�ìX¿�ì¹א� ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
�kìCî<ì�ì¹�ðUEÁ�ìq�"�:�íiî�ì�ìZì��"�íiî�¿:¿�Kì�
íYôEì=ì�ì��¼M¿:¿�Kì�í��íiÀåò¥�î¹¿��íiíBî<¿��KìDÁ��

�KìDÁ�î�À�ì¹�KìDÁCî�ì��Á�ôWÁ7Á��.�òb¿Aî�¿��îhÁ��אìXì�ì¹
�ÁMì�EÁ=Ãא��òhì�òYÁא�ì¹ôZא��.�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:

ò��ìjí��î·ò��ºìjìDÃא��òhì�ídÁ:îCì��Kì�ì¹t�
kì�jí��ðlî�ì¹ . 



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), J'ai dit 

au Prophète (pbAsl) (en 
parlant de son épouse 

Safiyya): "Il te suffit de 
Safiyya d'avoir telle et telle 

chose?". Certains 
transmetteurs ont dit qu'il 

s'agissait de sa petite taille. - 
"Tu as dit un mot, me 

répondit - il, si on l'avait 
mélangé avec l'eau de mer, il 
l'aurait altérée!". - "Ai - je 
parlé mal, repris - je, d'une 



autre personne?". - "Je 
n'aime plus, répliqua - t - il, 

parler mal d'une autre 
personne, bien qu'en moi il y 

ait telle et telle chose". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
ì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�ð¥K¿>Ã�¿��îgíD¿��ó¶îj¿?Á���î¥ìYì��lÁ��ì òYí�KôB¿�
�îgíDì�jí�í¹�ì·jí7ÁBî�ì��ó§Kì�í��îhÁ�



�NÃAÀ?¿��îgí�ì¥¹íWíqì¹�:íHì��îhì�t�Kì��Á�
�ìµK¿��؟�íf�òYî�Á��:íHì�t�ì·jÀAÀ�ÃGì��ìh�ÁXRא��Á�

�îgòDÁpאìYî¿��lÁ��ì·jí<¿?ì�ì¹�ò§KôCא��ì¶jí�À��!
�.�"£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
Quand on me fit monter au 

ciel (pendant le Voyage 
Nocturne), je passai par des 

gens ayant des ongles en 



cuivre dont ils égratignaient 
le visage et la poitrine. Je 
demandai à Gabriel: "Qui 
sont ces gens - là?". - "Ils 
sont, me répondit - il, ceux 

qui médisaient des gens (litt. 
mangeaient la chair des 

hommes) et attaquaient leurs 
honneurs!". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�ìµK¿��"�:�ògÁAî�íBÃא��k¿Aì�ògÁAî�íBÃא��õfÀ�
�ð¶אìYì��:�íiÀ�Kì�ì¹�íiípîYÁì¹�íií�ì£�.�"�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Tout 
musulman doit considérer 
comme intangibles la vie, 

l'honneur et les biens de son 
coreligionnaire". 

(Transmis par Muslim) 



 
255 - L'interdiction de prêter 

l'oreille à la médisance 
l'exhortation à celui qui 
entend une médisance 

interdite d'y répondre et de 
blâmer son auteur. S'il en 

est incapable ou si l'on 
n'accepte pas de lui son 

intervention, il doit quitter, si 
possible, cette réunion 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ì	�אì¤ò�ì¹�ìjî=RAא��אjí<ÁB
�íiîCìjípìYîא�¿�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�òjî=RAא��òhì�îgí��ìh�ÁXRא�ì¹
�ì·jípòYî<í�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìYì8ì�Ãא�ì¹�ìaîBô��ô·ò�א�
jí�î�ì��íiîCì�ì·K¿��¿eÁ�¿�¹À��õfÀ��ì£אìHÀ>Ãא�ì¹t.� �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìh�ÁXRא��ìNî�¿�ì¥�אì¤ò�ì¹
ípjí�ì��îgíDîCì�îªòYî¿G¿��KìCÁ�Kì���lÁ��ì·j



�Kô�ò�ì¹�Á̧ òYîE¿��¾O�ÁWì��lÁ��אjípjí�ì��kô�ì�
¿��í·K¿:îEô7א��¿eôCìEÁ�îCí�u�ìWî<ì��îWí<Ã?ì��

ì.ÁBÁ�KR;א��ò¶îj¿?Ãא��ìaì��ºìYÃ�øXא� 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
quand ils entendent des 

futilités, ils s'en détournent" 
(28:55). 

"Qui se détournent des 
futilités" (23:3) 

"L'ouïe, la vue et le cœur: 
sur tout cela, en vérité, on 
sera interrogé" (17:36). 



"Quand tu vois ceux qui 
pataugent dans des 

discussions à propos de Nos 
versets, éloigne - toi d'eux 
jusqu'à ce qu'ils entament 

une autre discussion. Et si le 
Diable te fait oublier, alors, 
dès que tu te rappelles, ne 
reste pas avec les injustes" 

(6:68). 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì



�"�:îYÁ�îhì�ô£ì¥�îhì��íiRAא��ô£ì¥�ÁiEÁ�¿��òª
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ì¥KôCא��ÁiòDî�ì¹�îhì�.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 
D'après 'Abû Ad - Dardâ' 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Quiconque défend 

l'honneur de son 
coreligionnaire, ALLAH, au 

Jour de la Résurrection, 
écartera son visage du Feu".
(Transmis par At - Tirmidhî)



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾eÁ�Kì��òhî��ì·Kì�î�Á�îhìì¹
�»ÁXRא��ò¥jíDî7ìBÃא��òf�òjR:א��ÁiÁ��ÁWì��lÁ�

�ìµK¿��Á�Kì�ôYא��Á�Kì��lÁ��ì¶ôW¿?ì��:�ì¶K¿�
RAìq�õlÁ�ôCא��l4Aì8í��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��k
�ìµK¿?¿��"�:�؟�ògí7î�õWא��íhî��ÀeÁ�Kì��ìhî�¿��"

�ðfí�ì¥�ìµK¿?¿��:�ðdÁ�KìCí��¿eÁ�ì¤t�õLÁ�í��
ì¹�ìiRAא�t�íi¿�jí	ì¥��.�kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�.t¿��¿eÁ�ì¤�îfÀ?ì��t�



�ìµK¿��îW¿��í̧ �א�íiRA�؟��íW�òYí�t���ìi¿��t�ìYì�:א
�ÁiRAא��ìiî�ì¹�¿eÁ�ìXÁ��؛�ì¶ôYì��îW¿��ìiRAא��ô·ò�ì¹

�ìµK¿��îhì��ò¥KôCא��k¿Aì�:t��ìi¿���t�íiRAא��
�ÁiRAא��ìiî�ì¹�¿eÁ�ìXÁ��lÁ=ì�î�ì��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�

�"�.�í·Kì�î�Áì¹�"�k¿Aì�òhîEì<Ãא��òYî�¿@Á�
ìlÁ@í�ì¹�ò¥jíDî7ìBÃא��ð�Kì��Kì�ìWî<ì�ì¹�KìDõBìp�

�½�ìWô�ìjí��ð�Kì��ôgí��í³îj¿��îhÁ��½�KôCì�í��.�¹�"



�ògí7î�õWא��"�ò·K¿@î	ò�ì¹�òµאôWא��øgì9Á�
òhîEì�ìBì�î<íBÃא��ò.ø7א��øgìpì¹�Á�Kì�Ãא� . 
D'après `Itbân ibn Mâlik 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), dans son long récit déjà 

mentionné "... Quand 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
se leva pour diriger la prière 
communautaire, il dit: "Je 
ne vois pas Mâlik ibn Ad - 

Dukhchum, où est - il 
donc?". - "C'est un 

hypocrite, répondit un 



homme, qui n'aime ni 
ALLAH ni Son envoyé". - 
Arrête!, objecta l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl), ne sais - 
tu pas qu'il a témoigné de 
l'unicité d'ALLAH, animé 

par Son seul amour? 
ALLAH certes préservera du 

Feu celui qui atteste: qu'il 
n'y a d'autre divinité que 

Lui, ne désirant que sa Face 
". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾eÁ�Kì��òhî��ÁLî<¿��îhìì¹
�ÁiÁ�ì�îjì��ÁMô8Á��lÁ��òf�òjR:א��ÁiÁ��ÁWì��lÁ�−�

�ÁMì�îjôא���Á�Kì��lÁ��ìdì�ì	�îW¿�ì¹−�ìµK¿���:
�ìjí�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿�

�¿́ jí�ì�Á��ò¶îj¿?Ãא��lÁ��ð[Á�Kì��"�:�ìfì<¿��Kì�
�¿?¿ìµK�ðfí�ì¥��îhÁ�"��íLî<¿��íhî��eÁ�Kì¾�؟�
�¿MìB¿Aì	�lÁCì��:�íiì�ì�ì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�ÁiîE¿>Ã:Á�lÁ��íY¿;ôCא�ì¹�í̧ �¿?¿ìµK��íi¿�.��ì£îYíא



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ófì�ì��íhî��í¤Kì<í��:�ì[î�Á�
�NÃAÀ��Kì��.�KìCîBÁAì�Kì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��ÁiRA�¿אì¹
îE¿Aì��Áit�אïYîEì���.�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìN¿@ì�¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.
�í̧ K¿>Ã:Á�:�"�k¿���½�ì¥Kì
��ìjí�ì¹�í̧ Kì�Á�Kì�

ÁiÁ�Ã>ìCÁ��ÁiÁ�Kì�î� . 
D'après Ka`b ibn Mâlik 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Le Prophète (pbAsl) 

étant assis avec ses 



Compagnons à Tabûk, leur 
demanda: "Qu'a fait Ka`b 

ibn Mâlik?". Un homme des 
Banû Salama répondit: 
"C'est son orgueil et sa 
vanité qui l'ont retenu". 
Mais Mu`âdh ibn Jabal 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) intervint et dit: "Quels 

propos déplaisants!par 
ALLAH, ô Envoyé 

d'ALLAH, nous avons tous 
une bonne opinion de lui". 



Et l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) de garder le silence. 
(N.B. : voir le hadith N° 21).
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�óUEÁ�ìq�óªìYì=Á��í¡Kì�í��¿Mì�EÁ=Ãא��ô·¿��îg¿Aîא

�5lÁîYì
t��ÁiîE¿���íµjíqíjÃא��íhÁ@îBí��t�KìDÁ��
¾�Kì�î	¿��ÁMô�Á�Á��ìjí�ì¹ : 

א��ígSA¿;ô��í¦jí�ìE¿��ò¶jÀAÃ;ìBÃAÁ��î·¿�:�íµô¹�tא
�lÁpK¿?Ãא�ì¹�ò·K¿:ÃAõ��ìgRA¿;ì�ì���k¿�א�



ò¹�íi¿��îhôBÁ��KìBÁ�òYîE¿�ì¹t�k¿Aì�½�ì¥îWÀ��î¹¿��½Mì�
íµjÀ?ìE¿��ÁiÁBÁ�K¿��îhÁ��ÁiÁ�Kì8î���:��lÁCìB¿A¿�

À�uאìX¿@Á��ð·  . 

�lÁ�Kôא���א:t�òY¿@îCíBÃא��òÐÁEî=ì��k¿Aì�ÀMì�Kì<Á�î	
�íµjÀ?ìE¿��Áא�ìjô8א��k¿���lÁqKì<Ãא��ø£ì¥ì¹
�òY¿@îCíBÃא��ÁM¿א�ì¦��k¿Aì�íiì�ì¥îWÀ��jí�îYì��îhìBÁ��:

À�u�ìjî�ì�ì¹�íiîCì�í̧ îYí�î¦K¿��אìX¿��ífìBî<ì��ð·
í8Ã?ì��í·jÀ@ì�ì¹�¿eÁ�ì¤�k¿���ìfõqìjôא���í̧ í£j



�òYÁ@îCíBÃא��ÁM¿א�ì¦��.�¿eÁ�ì¤�îWÁ8Ã?ì��îg¿��î·òI¿�
Kïא�ìYì��ì·K¿� . 

�íOÁ�Kôא���א:t�lÁ�Ã>íBÃAÁ��íµjÀ?ìE¿��í�Kì�Ã>Á�î	�:
�î¹¿��lÁ�î¹ì¦�î¹¿��lÁ�¿��î¹¿��lÁ�¿��lÁCìB¿A¿�

À�u�Kì�ì¹�؟�¿eÁ�ì¤�íi¿��îfìD¿��אìX¿@Á��ð·
ì�Ãא��lÁ��lÁ?�òY¿�uÁ��ò©�òfEÁ8î�ì�ì¹�íiîC

�òjî�eÁ�ì¤¿�؟�ì�ì¹�ògÃAS;א��òaÃ�ì£ì¹�l4?ì�
�ÁMì�Kì�ôhÁ@¿�ì¹�אÃAÁ��ðZÁoKì��אìXìD¿�t�¿«ìjî�



�Kì��íµjÀ?ì��lÁ�:��î·¿��ìµjÀ?ì�.��ìfì9Ã�ì¹tא
�îhÁ��ì·K¿��ó î¹ì¦�î¹¿��ó]î�ì
�î¹¿��ófí�ì¥
�íªìYì=Ãא��ÁiÁ��ífí8î�ì��íiô�òI¿��؟�אìX¿��Á̧ òYî�¿�

îE¿��îhÁ��ó.ÁEî<ì��òY�.�í.ÁEî<ô��K¿��¿eÁ�ì¤�ìaì�ì¹
�¾WîCÁ��ÁO�ÁWì��lÁ��í̧ íYÀ�îXìCì	�KìB¿��ðZÁoKì�

k¿�Kì<ì��íiRAא��ì�Kì
�î·� . 
�íaÁא�ôYא��:�øYô7א��îhÁ��ì.ÁBÁAî�íBÃא��íY�ÁXî�ì�

�¾̧ jí�í¹�îhÁ��¿eÁ�ì¤ì¹�îgíDí�ì�EÁ8ì�ì¹�:�KìDîCÁ�



�Á��í¡îYì�א�ì.Á�¹íYî�ìBÃ��îhÁ�א�ì¹õYא
�òKìBî�òIÁ��ðZÁoKì��¿eÁ�ì¤ì¹�Á£jíDõ7א�ì¹
�ÁMì�Kì�ÃAÁ��ðLÁא�ì¹�îfì��ì.ÁBÁAî�íBÃא��.
�ó·Kì�î���Á�ìYì�Kì8í��lÁ��À�ì¥ì¹Kì7íBÃא��KìDîCÁ�ì¹
�î¹¿��ÁiÁ�¿Aì�Kì<í��î¹¿��ÁiÁ�¿î¹��ÁiÁ�¿�ì¥Kì7í��î¹¿���ìWא

�ÁiÁ�ì¥ì¹Kì�í��î¹¿��¿eÁ�ì¤�òYîE¿��.�k¿Aì�íLÁ�ì�ì¹
ò¥ò¹Kì7íBÃא�¿��t�íYÀ�îXì��îfì��íi¿�Kì��ìlÁ>î�í��

�ÁMì�EÁ8ôCא��ÁMôEÁCÁ��ÁiEÁ��lÁ�Rא��ì�ò¹Kì�ìBÃא��.



�k¿���í£ô£ìYì�ì��KïD4?¿>ì�í��º¿�ì¥�אì¤��KìDîCÁ�ì¹
�ìgÃAÁ<Ãא��íiîCì�íXí�ÃGì��ódÁ	K¿��î¹¿��óÁWì�î�í�
�¿eÁ�ìXÁ��íi4?¿>ì�íBÃא��ì¥ôYì9ì�ì��î·¿��ì²Kì�ì¹

EÁ8ì��ÁiîE¿Aì<¿��î·¿��Á«îYì7Á��ÁiÁ�Kì��ò·KìEì�Á��íií�ì�
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256 - Où est permise la 

médisance? 
 

Sachez que la médisance est 
tolérée pour parvenir à sa 



bonne légalité quand elle 
remplit ces six conditions: 

1 - Lorsque l'opprimé porte 
plainte auprès de ceux qui 

détiennent le pouvoir, 
comme le sultan, le juge ou 
autre, contre celui qui lui a 

fait tort, en déclarant 
qu'Untel m'a fait tort. 

2 - Lorsqu'on demande 
secours pour changer le 

répréhensible et détourner 
celui qui commet des péchés, 
selon la loi islamique, et le 



mettre sur la voie droite. 
Dans ce cas on demande à 
celui qui est au pouvoir: 
"Untel fait telle et telle 

choses blâmables, réprime - 
le". Le but est alors de 

supprimer le répréhensible, 
sinon la plainte qui est 
devenue une sorte de 

médisance sera interdite. 
3 - Lorsqu'on demande 

consultation en se plaignant 
du père, du frère, d'un mari 
ou d'une femme ou autres. 



Dans ce cas on demande de 
la manière suivante: "Untel 
a - t - il raison de faire cela? 
Comment peut - on sortir de 
cette affaire? Comment peut 

- on réclamer le droit? 
Comment peut - on 

repousser cette injustice? 
etc.". Il est recommandé de 
ne plus citer le nom de la 

personne mais on se 
contente de dire: "Qu'est - 
ce que tu dis d'une telle ou 



telle personne soit un mari 
ou un autre". 

4 - De mettre en garde les 
musulmans contre un mal et 

de leur donner conseil 
suivant certains cas: - Pour 
réfuter un récit ou dénigrer 
un témoignage, et cela est 

une obligation. - Pour 
demander conseil quand il 
s'agit d'un mariage, d'une 

association dans les affaires, 
de la confiance d'un dépôt, 
d'un voisinage ou d'autre 



but. Il est toléré dans ce cas 
de mentionner les défauts de 
la personne. - Lorsqu'on voit 

un homme qui veut 
s'instruire dans la religion et 
qui fréquente, pour cela, un 

théologien qui crée des 
innovations en matière 
religieuse, on doit alors 

mettre en garde cet homme 
ne voulant que lui donner un 
bon conseil. - Lorsque celui 

qui est investi au pouvoir 
montre qu'il n'est pas digne 



de ce poste, ou qu'il soit un 
pervers ou distrait. Dans ce 
cas on doit recourir à son 

chef afin qu'il le destitue de 
son pouvoir ou qu'il le mette 

sur la voie droite. 
5 - Lorsque le pervers se 

vante devant les hommes de 
ses actes répréhensibles, 

comme le buveur du vin, ou 
celui qui collecte des taxes 

illégales, ou celui qui 
commet des œuvres 

interdites etc.. On doit 



désavouer ses actions en les 
citant sans les dépasser à 

d'autres choses. 
6 - Lorsqu'on identifie une 

personne comme un homme 
qui a les yeux chassieux, le 
boiteux, le sourd, l'aveugle 

etc.. à moins que cette 
identification ne soit un 
moyen de dénigrement. 
í�ì¥�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìu�

k¿Aì�א�ølÁ�ôC�kRAìq�א�ì·ì¤ÃGì�î	א�ÁiîE¿Aì�íiRA�



�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�"�:�íi¿��אjí�ìXîoא�.�jí�¿��ì[î�Á�
�Á�ìÐÁ7ì<Ãא��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ÁiÁ��ôPì�îא�

�Á£Kì�¿>Ãא��òfî�¿��ÁMì�EÁ��ò¦אìjì��lÁ��õ»ò¥Kì�í�Ãא�
ÁLì�øYא��òfî�¿�ì¹ . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Un 

homme demanda 
l'autorisation d'entrer chez 
le Prophète (pbAsl). Et celui 

- ci de dire (à ses 
Compagnons): "Permettez - 



lui d'entrer, quel abominable 
frère de tribu". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��:�íµjí	ì¥�ìµK¿�
kRAìq�ÁiRAא��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא���"�:�õhÀ�¿��Kì�
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�ÁO�ÁWì�Ãא��אìXì��Áא�ì¹í¥�íWì�¿��¾Wî<ì	�:
í�ôYא��ò·אìXì�uì.Á?Á�KìCíBÃא��ìhÁ��Kì�K¿��ò·  .



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Je 

ne crois pas qu'Untel et 
Untel connaissent beaucoup 

de choses   de notre 
religion". 

 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
Al - Layth ibn Sa`d, un des 
transmetteurs du hadith, a 
ajouté: "Il s'agissait des 

deux hypocrites". 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[îE¿��ÁNîCÁ��¿MìBÁ�K¿��îhìì¹
�îN¿�K¿��KìDîCì�:�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��NîEì�¿�

�NÃAÀ?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�ògîDì�Ãא��Kì�¿��ô·�
�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��؟�lÁ�Kì�¿:ì��¿Mì�ò¹Kì<í�ì¹

ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ìgRA�"�:�ÀMì�ò¹Kì<í��Kô�¿�
�½́ jÀAî<í8¿�t�ògîDì�Ãא��jí�¿��Kô�¿�ì¹�íi¿��ìµKì��
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�Á�Kì�øCAÁ��ðא�ôYì9¿��ògîDì�Ãא��.�"�ðÐÁ�Ã>ì��ìjí�ì¹
�ÁMìא�ì¹òYÁ�"�:�t�ÁiÁ?Á�Kì�îhì�Kì8ì<Ãא��íaì9ì���.�"

�ìfEÁ�ì¹�:�í̧ KìCî<ì��:א�íÐÁ�¿�tò¥K¿>î	  . 
D'après Fâtima bint Qays 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), Je me rendis chez le 
Prophète (pbAsl) et lui dis: 

"'Abû Al - Jahm et 
Mu`âwiya demandèrent ma 
main. (Qu'est - ce que tu en 

penses?)". - "Quant à 
Mu`âwiya, me répondit 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
il est pauvre. Tandis que 

'Abû Al - Jahm, a un 
caractère atroce (litt: il porte 

toujours le bâton sur son 
épaule et frappe les femmes - 

ou selon une autre 
interprétation, il voyage sans 
cesse)". (Transmis par Al - 

Bukhârî et Muslim) 
 

Al-albâni (Äא�ié¥) a dit: 
"Lorsqu'une femme venue le 



voir lui dit : « Untel et untel 
ont demandé ma main, Abou 

Jahr et Mou'awiya ». A la 
manière dont elle a posé la 

question, le Prophète a 
compris qu'elle voulait 
demander conseil sur le 

choix de son futur époux. Le 
Prophète lui a décrit les deux 

prétendants pour qu'elle 
puisse choisir. Car les 

femmes ont des buts et des 
points de vue très différents. 

Il dit : «Abou Jahr est un 



homme dont le bâton ne 
quitte pas l'épaule et 

Mou'awiya est pauvre». 
Nous pouvons déduire de cet 
exemple, que le Prophète a 
rappelé les défauts des deux 

prétendants pour bien 
informer cette femme. Les 
exégètes ont interprété «le 

bâton ne quitte pas l'épaule» 
par: il est prompt à battre ses 
femmes à la moindre erreur. 

Il est évident que ces deux 
hommes n'auraient pas aimé 



qu'on dise pour l'un qu'il bat 
ses femmes et pour l'autre 

qu'il est pauvre. Dans 
l'intérêt général, si le 

musulman demande conseil 
c'est son droit d'être 

conseillé. Par exemple un 
musulman peut se 

renseigner sur un éventuel 
associé. Si celui-ci est un 
escroc, il ne faut pas le 

couvrir en pensant que vous 
faites de la délation. Car la 



religion est conseil comme le 
dit le Prophète". 
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îgíD¿��ìYÁ>î=ì�î�ìEÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��אî¹ôj¿A¿��
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D'après Zayd ibn 'Arqam 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Nous partîmes en 
voyage avec l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl). Au cours 
duquel, les hommes se 

trouvèrent dans la gêne. 
`Abd - Allâh ibn 'Ubayy dit 
alors: "Ne dépensez rien 

pour ceux qui sont auprès du 
Prophète, afin qu'ils se 



séparent de lui". Puis il 
ajouta: "Si nous retournons 
à Médine, le plus puissant de 

cette ville en expulsera 
assurément le plus faible". 
Je me rendis chez l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) et 
l'informai de ce qui s'était 
passé. L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) manda alors `Abd - 
Allâh ibn 'Ubayy qui jurât 
qu'il n'avait pas dit cela, et 

ses compagnons dirent: 
"Zayd a menti à l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl)". Je 
conçus de ce qu'ils venaient 

de dire un vif chagrin, 
jusqu'à ce qu'ALLAH ait 
révélé (à Son envoyé) ce 

verset en confirmation de 
mes paroles: "Quand les 

hypocrites viennent à toi". 
Dans la suite, le Prophète 

(pbAsl) convoqua (les 
hypocrites) pour demander 
le pardon d'ALLAH en leur 
faveur, mais ils détournèrent 



la tête. (Transmis par Al - 
Bukhârî et Muslim) 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ølÁ�ôCAÁ��ì·KìEÃ>í	�lÁ�¿��À�¿�ìYîא��ðWîCÁ��îN¿�K¿�
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�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ��´ìW¿�ì¹ì¹�eEÁ>Ã@ì��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), la femme 

de 'Abû Sufyân, Hind, se 
plaignit au Prophète (pbAsl) 

de son mari avare qui ne 
pourvoyait pas suffisamment 
à l'entretien de son ménage, 
ce qui la portait à prendre 

furtivement de son argent. Il 
lui répondit: "Prends de 



quoi te suffire loyalement à 
toi et à ton fils". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
al-albâni a dit: "Elle est 

allée demander conseil au 
Prophète en qualifiant son 

mari d'avare. C'est à dire ne 
prenant pas sa famille en 
charge comme il se doit: 

«Est-ce qu'il m'est permis de 
prendre de son argent pour 
ma satisfaction et celle de 



mes enfants '». Le Prophète 
lui a répondit : "Prends de 
son argent le nécessaire, 

raisonnablement pour toi et 
tes enfants". Dans ce hadith 
nous allons prendre ce qui 

conforte notre 
argumentation. Cette femme 
a qualifié son mari d'avare 
devant le Prophète qui n'a 
pas répliqué. Pourquoi le 

Prophète n'a pas 
désapprouvé cette critique si 
ce n'est qu'elle est permise. 



Cette femme lui a bien 
demandé s'il lui est permis 

de prendre de l'argent de son 
mari et le Prophète a 

répondu "oui" mais sous 
certaines conditions: la 

première c'est que ce que tu 
avances soit vrai, la seconde 
c'est que tu ne prennes de 
ses biens que le nécessaire 
raisonnablement. C'est à 
dire que tu ne profites pas 

exagérément du droit que la 
religion t'a donné »". 



 
257 - L'interdiction de 

rapporter ce que disent les 
uns des autres pour semer 

entre eux la haine et la 
discorde 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ógEÁBìCÁ��¾�Kô7ì��ó¦KôBì�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ò��óµîj¿��îhÁ��À̀ Á>ÃAì��Kì�t�

ðWEÁ�ì�ðLEÁ�ì¥�Áiî�ìW¿� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: 

"..Grand diffamateur, grand 



colporteur de médisance" 
(68:11). 

"Il ne prononce pas une 
parole sans avoir auprès de 

lui un observateur prêt à 
l'inscrire" (50:18). 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:tôBì��¿MôCì�Ãא��ífí�îWì���ð¶K�.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 



D'après Hudhayfa 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le 

calomniateur n'entrera 
jamais au Paradis". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
ìµjí	ì¥�ôYì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��

�ìµK¿?¿��òhî�ìYî�¿?Á��"�:�Kì�ì¹�ò·Kì�ôXì<í��KìBíDô��



�óÐÁ�¿��lÁ��ò·Kì�ôXì<í��!�ðÐÁ�¿��íiô���k¿Aì��:�Kô�¿�
�Kô�¿�ì¹�ÁMìBEÁBôC�KÁ��lÁ7îBì��ì·K¿@¿��KìBí�íWì�¿�

�íYÁ�ì�î��îhÁ��íYì�tÁiÁ�îjì��ì·K¿@¿�tאì���.�"�
�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ºìWî���À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹

�ø»ò¥Kì�í�Ãא��Á�Kìא�ì¹ò¥�.�í�KìB¿Aí<Ãא��ìµK¿��:
�kìCî<ì��"�:�óÐÁ�¿��lÁ��ò·Kì�ôXì<í��Kì�ì¹�"�î»¿�

�ìfEÁ�ì¹�KìBòDÁBîì¦�lÁ��óÐÁ�¿��:�íiÀ�îYì��ðÐÁ�¿�
KìBòDîE¿Aì . 



D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) passa par deux 

tombes et dit: "Ces deux 
hommes subissent des 

tourments, mais ce n'est pas 
pour un péché capital! Si! 
C'est un grave péché: l'un 

d'eux colportait des 
calomnies, tandis que l'autre 
ne se mettait pas à l'écart des 

regards en urinant". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:

¿�t�ÀMìBEÁBôCא��ìlÁ��؟�íiî9ì<Ãא��Kì��îgÀ@í�ø�ì�À���:
�ò§KôCא��ìhîEì��ÀM¿�K¿?Ãא��.�"ì¥�ðgÁAî�í��í̧ .�"�ì¹א

�íiî9ì<Ãא��"�ÁM¿AìBîDíBÃא��òhîEì<Ãא��òUî�¿>Á�
�Á�KìDÃ�KÁ�ì¹�ÁMìBì�î<íBÃא��Á£Kô9א��ò·K¿@î	ò�ì¹

�ì»ò¹í¥ì¹�Áiî�ìjÃא��ò·î¦ì¹�k¿Aì�"�íiì9Á<Ãא��"



�ÁMìBì�î<íBÃא��Á£Kô9א��òUî�¿�ì¹�òhîEì<Ãא��òYî�¿@Á�
�í�ÁX¿@Ãא��ìlÁ�ì¹�Á�ìWÁ<Ãא��ò·î¦ì¹�k¿Aì

í�Ãא�ì¹�í·Kì�îD�.א�ÁMìא�ì¹øYא��k¿Aìì¹t�k¿�¹�:
�íµK¿?í��ð¥ìWî8ì��íiî9ì<Ãא��:�KïDî9ì�íiìDì9ì�:

Áiî9ì<Ã�KÁ��í̧ Kì�ì¥�î»¿� . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Ne vous annoncerai - je 
pas ce que c'est que 

l'infamie? C'est la calomnie 



et les méchants propos qu'on 
transmette aux gens". 

(Transmis par Muslim) 
 

258 - L'interdiction de 
rapporter aux responsables 

ce que disent les gens, à 
moins qu'on y soit contraint 
par crainte d'une source de 
corruption ou autre chose 

pareille 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ì¹t�k¿Aì��jí�ì¹Kì<ìא�
�ògî�ì¹א�ì¹îWí<Ãא·tòא  . 

�íO�Á£Kì�א��ÀM¿?Á�Kô��lÁ�lÁ�ì¹t�א�Á�Kì�Ã�א
íi¿Aî�¿��Á�Kì�Ãא� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et ne 
vous entraidez pas dans le 
péché et la transgression" 

(5:2). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��:



�îhÁ��ðWì�¿��lÁCí=4Aì�í��t�"�:�ìgRAì	ì¹
�õLÁ�À��lø�òI¿��Kï�îEì
�¾Wì�¿��îhì�lÁ�Kì�îq¿�
�.�"�ò¥îWô8א��ígEÁAì	�Kì�¿�ì¹�îgÀ@îE¿���ì íYî�¿��î·¿�
õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Qu'aucun de 
mes Compagnons ne me 

rapporte rien (du mal) d'un 
autre, car j'aime vous 



accueillir avec un cœur pur 
sans rancune". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 

259 - Le dénigrement de 
l'homme à double face 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ìhÁ��ì·jÀ>î�ì�î�ì�
ì¹�ò§KôCא�t�ìjí�ì¹�ÁiRAא��ìhÁ��ì·jÀ>î�ì�î�ì��

�Kì��ì·jí�øEì�í��î¤ò��îgíDì<ì�t�ìhÁ��kìpîYì��
ì·K¿�ì¹�òµîj¿?Ãא��K¼:EÁ�í��ì·jÀAìBî<ì��KìBÁ��íiRAא��

�tòhîEì�ìא  . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Ils 
cherchent à se cacher des 

gens, mais ils ne cherchent 
pas à se cacher d'ALLAH. 

Or, Il est avec eux quand ils 
tiennent la nuit des paroles 



qu'Il (ALLAH) n'agrée pas. 
Et ALLAH ne cesse de 

cerner (par Sa science) ce 
qu'ils font" (4:108). 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�ì·Á£Kì<ì��ì§KôCא��ì·¹íWÁ�ì�
�lÁ��îgí�í¥KìEÁ��ÁMôEÁAÁ�Kì�Ãא��lÁ��îgí�í¥KìEÁ�

��¤ìא��¿?jíDÁא�ì·¹íWÁ�ì�ì¹��ì¥KìEÁ�uò¶	tîא
�íi¿��îgí�ôWì
¿��ò·ÃGô7א��אìXì��lÁ��ò§KôCא�




ôYì�א�ò§KôC�ì¤א��ì·¹íWÁ�ì�ì¹�¼MìEÁא�ìY¿�
�òhîEìDî�ìjÃא��:íHì��lÁ�ÃGì��»ÁXRא�t�¾iî�ìjÁ��Á�
íHì�ì¹t�¾iî�ìjÁ��Á��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Vous trouvez 

les hommes pareils aux 
métaux (selon leur 

généalogie): les meilleurs 
aux temps préislamiques 

seront les meilleurs dans la 



période de l'islam, s'ils 
s'instruisent dans la religion. 

Et vous trouvez que les 
meilleurs gens dignes de ce 
pouvoir (c. - à - d. d'être des 

califes), sont ceux qui en 
manifestent le plus de 

répugnance. Enfin vous 
trouvez que le pire des 

hommes est la personne 
double, allant vers les uns 
avec un visage et vers les 

autres avec un visage 
différent". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ÁWôBì��òhî�¾Wî�ì¦��ô·¿��Kì	Kï��jÀ�K¿א�í��îhìì¹
�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�Á̧ øWì�Á�

�KìBíDîCì�:ì	�k¿Aì�ífí�îWì��Kô��u�KìCÁCEÁ�
Á�Á��îgíD¿��íµjÀ?ìC¿�uì¤��ígRA¿@ì�ì��Kì��Á²�א

�îgÁ�ÁWîCÁ�îhÁ��KìCî�ìYì��.�ìµK¿��:�õWÁ<í��KôCÀ�
�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ÁWîDì�k¿Aì�K¼�K¿>Á��אìXì�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�.�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après MUHAMMAD ibn 
Zayd , Des gens ont dit à son 
grand - père `Abd - Allâh ibn 

`Umar (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux): "Quand 

nous pénétrons chez nos 
sultans (gouverneurs ou 

similaires), nous leur tenons 
des propos outre que ceux 
tenus dans leur absence". 
`Abd - Allâh leur répondit: 



"Au temps de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), nous 
comptions cela pour de 

l'hypocrisie". (Transmis par 
Al - Bukhârî) 

 
260 - L'interdiction du 

mensonge 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ì¹t�ì[îE¿��Kì��ícÃ?ì��

�ðgÃAÁ�ÁiÁ��¿e¿�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ò��óµîj¿��îhÁ��À̀ Á>ÃAì��Kì�t�
ðWEÁ�ì�ðLEÁ�ì¥�Áiî�ìW¿� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et ne 
poursuis pas ce dont tu n'as 

aucune connaissance" 
(17:36). 

"Il ne prononce pas une 
parole sans avoir auprès de 

lui un observateur prêt à 
l'inscrire" (50:18). 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
ì	ì¹�ìgRA�"�:�øYÁ�Ãא��k¿���»ÁWîDì��ì³îWø8א��ô·�

�ô·ò�ì¹�ÁMôCì�Ãא��k¿���»ÁWîDì��ôYÁ�Ãא��ô·ò�ì¹
�ìWîCÁ�ìLì�Ã@í��kô�ì��í³íWî8ìE¿��ìfí�ôYא�

�K¼?�øWÁq�ÁiRAא��.�k¿���»ÁWîDì��ì�ÁX¿@Ãא��ô·ò�ì¹
�ò¥KôCא��k¿���»ÁWîDì��ì¥jí�À>Ãא��ô·ò�ì¹�ò¥jí�À>Ãא�



ôYא��ô·ò�ì¹�ìLì�Ã@í��kô�ì��í�ÁXÃ@ìE¿��ìfí�
�Kïא�ôX¿��ÁiRAא��ìWîCÁ�"�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "La sincérité 
guide au bien qui conduit à 

son tour au Paradis. 
L'homme ne cesse de faire 

preuve de bonne foi jusqu'à 
ce qu'il soit inscrit auprès 

d'ALLAH parmi les 
véridiques. Le mensonge 



entraîne l'immoralité qui 
mène en Enfer. L'homme ne 

cesse de mentir jusqu'à ce 
qu'il soit inscrit auprès 

d'ALLAH parmi les 
menteurs". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ÁiEÁ��ôhÀ��îhì��ðaì�î¥¿�



�ÁiEÁ��îNì�K¿��îhì�ì¹�Kï8Á�Kì��K¼?Á�KìCí��ì·K¿�
�ÁiEÁ��îNì�K¿��ôhíDîCÁ��½M¿Aî8ì��îhÁ��½M¿Aî8ì�
�KìDììWì��kô�ì��ò³K¿>øCא��:�ì·Kì��ìhÁBí�îoא�אì¤�

�ì¥ìW¿��ìWì�Kìì¤ò�ì¹א��ì�ôWì��ì�ìX¿�ì¤ò�ì¹א�
�ìYì�¿��ìgìqKì��אì¤��"�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�îW¿�ì¹

�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��ÁO�ÁWì��ìaì��íií�KìEì��ìdì�ì	
�lÁ��Á̧ òjî�ìCÁ��)ÁWîDì<Ã�KÁ��Á�K¿�ìjÃא��í�Kì�  ) 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 



deux), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Est hypocrite, celui 

chez qui on trouve ces quatre 
caractères, et quiconque en 

possède un a un trait 
d'hypocrisie à moins qu'il ne 

s'en débarrasse. Si on lui 
confie un dépôt, il le trahira, 

lorsqu'il parle, il ment; 
lorsqu'il fait un pacte, il n'y 
tient pas et lorsqu'il dispute, 

il en dépasse les limites". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
ôCא��òhì�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�
�"�:�î·¿��ìc4AÀ��í̧ ìYì��îg¿��ógÃAí�Á��ìgRAì�ì��îhì�

�îhì�ì¹�ìfì<Ã>ì��îh¿�ì¹�òhîEì�ìYîEì<í
�ìhîEì��ìWÁ?î<ì�
�íi¿��îgí�ì¹�ó¶îj¿��ÁO�ÁWì��k¿���ìaìBì�î	א

�Àeí��ì¶îjì�ì·jí�ò¥K¿�t�ôLíq��lÁ��ÁiîEì�í¤À�א
ì¹�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì�øXí�¼�ì¥jíq�ì¥ôjìq�îhì�

�ì[îE¿�ì¹�ì¡¹õYא��KìDEÁ��ìVÀ>îCì��î·¿��ìc4AÀ�ì¹



�óVÁ�KìCÁ��.�"�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ �ìgRAì�.�"�ì¹ì¥אì��:�"
�ìµK¿��î»¿��:�º¿�ì¥ì¹�ÁiÁ�îjì��lÁ��ìgÀAì��íiô��

�ð�Á¤K¿��ìjí�ì¹�אìX¿�ì¹�אìX¿��.�¹�"אt�Àeí��"
ì¹�ò·jõCא��øgìpì¹�øWìBÃ�KÁ��Á²K¿@Ãא��ÁcEÁ>î�ì��:

íא�ìXíBÃא��í©KìqôYא��ìjí�ì¹ . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Quiconque raconte un 
songe qu'il n'a pas fait, sera 

appelé (au Jour de la 



Résurrection) à nouer deux 
fins cheveux sans qu'il 

puisse le faire. Quiconque 
cherche à écouter une 

conversation entre des gens 
alors qu'ils le répugnent, on 

lui versera au Jour de la 
Résurrection dans l'oreille 

du plomb fondu. Quiconque 
fait une représentation 

figurée d'un être animé, sera 
châtié en l'appelant à y 

insuffler une âme bien qu'il 
ne puisse jamais le faire". 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹

�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿��"�:
�ÁiîEìCîEì�ífí�ôYא��ì»òYí��î·¿��ºìYÁ>Ãא��ºìYÃ�¿�

ì��Kì�ìYì��îg¿��K�"�.�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ í̧�.�ì¹ì¥א KìCî<ì�ì¹
�íµjÀ?ì��"�:�Nî�¿�ì¥�"í̧ ìYì��îg¿��KìBEÁ�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Le plus monstrueux des 
mensonges, c'est lorsqu'un 



homme prétend avoir vu de 
ses propres yeux ce qu'il n'a 

jamais vu". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�íWîCí��òhî��¿�ìYíBì	�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�
�ìµjÀ?ì��î·¿��íYÁ�Ã@í��KôBÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì

t�ÁiÁ�Kì�îq�"�:îgÀ@îCÁ��ðWì�¿��º¿�ì¥�îfì��

ì�Kì��î·¿�"��îhÁ�Kì�î�í¥�؟��îhì��ÁiîE¿Aì�õ]À?ìE¿�

��íiô�:�"��ô]À?ì�íiô�ò�ì¹��ìµK¿��KìC¿�ì¤א�ì��ìW¿א�¾�



K¿��KìBíDô�ò�ì¹�ò·KìEÁ���¿M¿AîERAא��lÁ�Kì�¿�t�lÁ���:
�íiô�ò�ì¹�KìBíDì<ì��NÃ?¿A¿:îא��lø�ò�ì¹�îdÁA¿:îא�
k¿Aì�ófí�ì¥��óaÁ�¿:î9í�ì¤ò�ì¹א���KìCîEì�¿��íYì�
�»òjîDì��ìjí��אì¤��¾�ìYî�ì8Á��ÁiîE¿Aì�ðgÁoK¿�
�íiì	Ã�ì¥�íb¿Aî�ìE¿��ÁiÁ	Ã�ìYÁ��Á�ìYî�ô8�KÁ�

�ìYì�ì�Ãא��íaì�î�ìE¿��KìCí�Kì��íYì�ì�Ãא��í̧ ìWî�ìWì�ìE¿�
¿��í̧ íXí�ÃGìE¿�u�ôUÁ8í��kô�ì��ÁiîE¿���íaÁ�îYì��

�ífì<Ã>ìE¿��ÁiîE¿Aì�í£jí<ì��ôgí��ì·K¿��KìB¿��íií	Ã�ì¥



!�"�.�(�k¿�¹�ÁiÁ�t��ìfî�Á��Kì��ìfì<¿�א��ôYìBÃ¿�א
�ìµK¿��:�(�KìBíD¿��NÃAÀ��:�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�!�Kì�

K¿��؟�؟�אìXì�t�lÁ���:�îdÁA¿:îא��îdÁA¿:îא�
�ódÃAì�î�í��ófí�ì¥�k¿Aì�KìCîEì�¿G¿��KìCÃ?¿A¿:î�K¿�
�îhÁ��¾�jSA¿@Á��ÁiîE¿Aì�ðgÁoK¿��íYì���אì¤ò�ì¹�í̧ K¿>¿?Á�

¾W�ÁWì��îlR?Á
�ìWì�¿��lÁ�ÃGì��ìjí��אì¤ò�ì¹�
�í̧ K¿>¿��k¿���íi¿�îWÁ
�íYÁ
îYì7íE¿��ÁiòDî�ì¹
�í̧ K¿>¿��k¿���íiìCîEìì¹�í̧ K¿>¿��k¿���í̧ ìYì�îCì�ì¹�؛



�íµôjì���k¿�א�ÁLÁ�Kì�Ã�אì�ì��ôgí�t�òYì�
�ÁLÁ�Kì�Ã�KÁ��ìfì<¿��Kì��ìfî�Á��ÁiÁ��ífì<Ã>ìE¿�

e¿�א�ÁLÁ�Kì�Ã�òµô¹��KìB¿��í®ìYÃ>ì��îhÁ�tÁ�ì¤א
�ì·K¿��KìB¿��íLÁ�Kì�Ãא��¿eÁ�ì¤�ôUÁ8ì��kô�ì��؛
�lÁ��ìfì<¿��Kì��ìfî�Á��ífì<Ã>ìE¿��ÁiîE¿Aì�í£jí<ì��ôgí�

:�"��NÃAÀ�(�:��ìµK¿�!�"�.�)�k¿�¹�tא�Á�ôYìBÃ�א
�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�!�ìµK¿��؟�ò·אìXì��Kì��:K¿�t�

�lÁ��:¿G¿��KìCÃ?¿A¿:î�K¿��îdÁA¿:îא��îdÁA¿:îא��KìCîEì�



�ò¥jõCôא���òfî�Á��k¿Aì�.�"�ìµK¿��íiô�¿��íLì�î�¿G¿�
�"�:�KìCî<¿AR�K¿��ðא�ìjîq¿�ì¹�½_ì=¿��ÁiEÁ��אì¤òI¿�

ìYíא�½�ì¤ò�ì¹א��ð�Kì�Á�ì¹�ðµKì�ò¥�ÁiEÁ��אì¤òI¿��ÁiEÁ�
�îgí��îgòDEÁ�ÃGì��ðLìD¿��îhÁ��¿	ìf¿>î��îgíDîCÁ��ì¤òI¿א�

ìpîjìp�íLìDRAא��¿eÁ�ì¤�îgí�Kì�¿��אjí��.�"�NÃAÀ�
�:íHì��Kì�tK¿��؟�Á�t�lÁ���:�îdÁA¿:îא��îdÁA¿:îא�

�óYîDì��k¿Aì�KìCîEì�¿G¿��KìCÃ?¿A¿:î�K¿�−�íiô�¿��Nî�Á�ì��
�íµjÀ?ì��ì·K¿��"�:�ò¶ôWא��ìfî�Á��ìYìBî�¿��"−�



�íUì�î�ì��ðUÁ�Kì	�ðfí�ì¥�òYîDôCא��lÁ��אì¤ò�ì¹
�îW¿��ðfí�ì¥�òYîDôCא��4_ì
�k¿Aì�ìaìBì�ì¤ò�ì¹א�

�¼�ìÐÁ�¿��¼�ì¥Kì�Á��í̧ ìWîCÁì¤ò�ì¹א�¤eÁ�ì¿�؛�
�¿eÁ�ì¤�lÁ�ÃGì��ôgí��íUì�î�ì��Kì��íUì�î�ì��íUÁ�Kô�א�
�íYì=Ã>ìE¿��¿�ì¥Kì�Á�Ãא��í̧ ìWîCÁ�ìaìBì��îW¿��»ÁXRא�
�íUì�î�ìE¿��ídÁA¿:îCìE¿��אïYì�ì��íiíBÁ?ÃAíE¿��í̧ K¿��íi¿�

��ìaì�ì¥�KìBRAÀ��ÁiîE¿���íaÁ�îYì��ôgí��íi¿��ìYì=¿��ÁiîE¿�
í̧��íiìB¿?Ã�¿G¿��ïYì�ìא� K¿��.�KìBíD¿��NÃAÀ��:�Kì�



K¿��؟�ò·אìXì�t�lÁ���:�îdÁA¿:îא��îdÁA¿:îא�
�Ái�òY¿��ófí�ì¥�k¿Aì�KìCîEì�¿G¿��KìCÃ?¿A¿:î�K¿�

��¿�îYìBÃא�−í�ì¥�¾א�ì¥�ìNî�¿��Kì��Á̧ ìYÃ�¿G¿��î¹¿��u�
�º¼�îYí��.õ7í�ì��ð¥Kì��í̧ ìWîCÁ�ìjí��אì¤òI¿��KìD

�KìD¿�îjì��kì<î�ì�ì¹�.�KìBíD¿��NÃAÀ��:�؟�אìXì��Kì�
K¿�t�lÁ���.�KìCÃ?¿A¿:î�K¿��îdÁA¿:îא��îdÁA¿:îא�

�øfÀ��îhÁ��KìDEÁ��¾MôBÁ�î<í��¾Mìpî¹ì¥�k¿Aì�KìCîEì�¿G¿�
�ÁMìpî¹ôYא��î»ìYîD¿��ìhîEì��אì¤ò�ì¹�òaEÁ�ôYא��ò¥jí�



�ðf�òj¿��ðfí�ì¥tjÀ��íiì	Ã�ì¥�ºì¥¿��í£K¿�¿��t�
�îhÁ��òfí�ôYא��ìµîjì��אì¤ò�ì¹�Á�KìBô��lÁ�א�

�S_¿��îgD�î�¿�ì¥�ó·אìWÃ�ò¹�ìYì�Ã�¿��.�!�NÃAÀ��:�Kì�
íHì��Kì�ì¹�؟�אìXì�tK¿��؟�Á�t�lÁ���:�îdÁA¿:îא�

�¾Mì�î¹ì£�k¿���KìCîEì�¿G¿��KìCÃ?¿A¿:î�K¿��îdÁA¿:îא�
�KìDîCÁ��ìg¿;î¿��S_¿��¼Mì�î¹ì£�ì¥¿��îg¿��¾MìBEÁ;ì

ì¹t¿���ìhì�î��!K¿�t�lÁ���:�KìDEÁ��ì³î¥א
�óhÁ�¿AÁ��¾MôEÁCî�ì��¾MìC�ÁWì��k¿���KìDEÁ��KìCîE¿?ì�î¥K¿�



�ÁMìC�ÁWìBÃא��ì�Kì��KìCîEì�¿G¿��¾Mô9Á��óhÁ�¿�ì¹�¾Lì�ì¤
�Kì�KR?¿Aì�¿��Kì�KìCÃAì�ìW¿��KìC¿��ìUÁ�À>¿��KìCî�ì�Ã>ì�î	K¿�
�Kì��òhì�î�¿G¿��îgòDÁ?ÃAì��îhÁ��ðYÃ:ì
�ðµKì�ò¥


ðYÃ:ì��îgíDîCÁ��òUì�Ã�¿G¿��Kì�!��ìNî�ì¥א�¾��¿ì¹
א¤jí�ì�îא��¿?¿>jíא�!�:���¿îgíD�!K¿�t��ìNî�¿�ì¥א�¾�

�òYîDôCא��¿eÁ�ì¤�lÁ��؛�ðªòYì�î<í��ðYîDì��ìjí��אì¤ò�ì¹
�lÁ��í̂ î�ìBÃא��í̧ ì�Kì��ô·¿G¿��»òYî�ì�
�ÁiEÁ��אjí<¿�ìj¿��אjí�ì�ìX¿��òªKìEì�Ãא��.�ôgí�



¿��KìCîE¿���אjí<ì�ì¥�í�jõ�îW�ìLì�ì¤�eÁ�ì¤¿�א�
�¾�ì¥jíq�òhì�î�¿��lÁ��¹אí¥Kì8¿��îgíDîCì�)�.

�ìµK¿��(K¿�t�lÁ���:�ó·îWì�ÀMôCì��Á̧ ÁXì�
�KìBì��»òYì8ì�ïWí<íqא�¿��eÀ�òZîCì��´אìXì�ì¹
�Á�Kì9îEì�Ãא��ÁMì�Kì�ôYא��ífî�Á��ðYî8¿��אì¤òI¿��.K¿�t�

�lÁ��:�KìBíD¿��NÃAÀ��؟�eÀ�òZîCì��´אìXì��:
ì¥Kì��íiÀAí�î£¿G¿��lÁא�ì¥ìX¿��KìBÀ@EÁ��íiRAא��¿́�.
K¿�t�:�א�Kô�¿�t¿��ì·u�íiÀAÁא�ì£�ìNî�¿�ì¹��.�!



�KìBíD¿��NÃAÀ��:�ÁM¿AîERAא��íXîCí��Nî�¿�ì¥�lø�òI¿�
K¿��؟�Nî�¿�ì¥�»ÁXRא��אìXì��KìB¿��؟�Kï�ì�ìt�

�lÁ��:�´íYÁ�î�íCì	�Kô���Kì�¿��:�ífí�ôYא��Kô�¿�
ÁiîE¿Aì��íb¿Aî�ì�Ã�ì¥	íiì�íµô¹�א�tRא�NîEì�¿��»ÁX

�ì·�îYÀ?Ãא��íXí�ÃGì��ífí�ôYא��íiô�òI¿��òYì�ì�Ã�KÁ�
ô8א��îhì�í¶KìCì�ì¹�íií9À�îYìE¿�u�ÁMì�jí�Ã@ìBÃא��Á��.

�íYÁ
îYì7í��ÁiîE¿Aì�NîEì�¿��»ÁXRא��ífí�ôYא��Kô�¿�ì¹
�í̧ K¿>¿��k¿���í̧ ìYì�îCì�ì¹�í̧ K¿>¿��k¿���íi¿�îWÁ




ìCîEìì¹�îhÁ��¹íWî=ì��ífí�ôYא��íiô�òI¿��í̧ K¿>¿��k¿���íi
.��¿ì³K�ÁiÁ�îEì�t��í�ÁXÃ@ìE¿�א�¿Mì�îXÁ@Ã��íbÀAî�ì�א

�ìh�ÁXRא��Àא�ìYí<Ãא��í�Kì�øCא�ì¹�íµKì�øYא��Kô�¿�ì¹
�À�Kì�õZא��îgíDô�òI¿��ò¥jõCôא���Á�KìCÁ��òfî�Á��lÁ��îgí�

�»ÁXRא��ífí�ôYא��Kô�¿�ì¹�lÁא�ì¹ôZא�ì¹�NîEì�¿�
�¿�ì¥Kì�Á�Ãא��íg¿?ÃAí�ì¹�òYîDôCא��lÁ��íUì�î�ì��ÁiîE¿Aì
�íi�òY¿@Ãא��ífí�ôYא��Kô�¿�ì¹�Kì�øYא��ífÁ���íiô�òI¿�
�KìDõ7í�ì��ò¥KôCא��ìWîCÁ�»ÁXRא��À��îYÁBÃא�



�í·ò¦Kì��½eÁ�Kì��íiô�òI¿��KìD¿�îjì��kì<î�ì�ì¹
ÁXRא��íf�òjR:א��ífí�ôYא��Kô�¿�ì¹�ìgôCìDì��»
�Kô�¿�ì¹�ígEÁא�ìYî���íiô�òI¿��ÁMìpî¹ôYא��lÁ�
�¾£jÀ�îjì��õfÀ@¿��íi¿�îjì��ìh�ÁXRא��í·אìWÃ�òjÃא�
�ÁMìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�Á�ìYÃ:Á>Ãא��k¿Aì�ì�Kì�

�ølÁ�K¿�îYì�Ãא��"�:�Á�ìYÃ:Á>Ãא��k¿Aì�ìWÁ�í¹�"�ìµK¿?¿�
�ì.ÁBÁAî�íBÃא��í̂ î<ì��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

î¹¿�ì¹tî7íBÃא��í£�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��؟�ì.Á�òY



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:î¹¿�ì¹t�í£
�ì.Á�òYî7íBÃא��.�"�ìh�ÁXRא��í¶îj¿?Ãא��Kô�¿�ì¹

�îgíDîCÁ��ðYÃ:ì
ì¹�ðhì�ì��îgíDîCÁ��ðYÃ:ì
�¿jí�Kא�
ìBì�Kï�ðUEÁ�¿�u��îgíDô�òI¿��ð¶îj¿��jÀ:¿Aìא�Á�Kìq�

ì¹Kì�ì��Kï�øEì	�ìYì��ì¹�îgíDîCì�íiRAא��ì¦�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�õ»ò¥Kì�í�Ãא��.�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�Nî�¿�ì¥

�k¿���lÁ�Kì�ìYî�¿G¿��lÁ�KìEì�¿��òhîE¿Aí�ì¥�¿M¿AîERAא�
�¾Mì	ôW¿?í��óªî¥¿��"�ìµK¿�ì¹�í̧ ìY¿�ì¤�ôgí��:



î¿��ò¥jõCôא���ìfî�Á��¾LÃ?ì��k¿���KìCÃ?¿A¿:î�K¿�u�í̧
íiÀA¿>î	¿�ì¹�ðdøEìp�ðaÁ	אì¹��؛�íiì�î�ì��íWR�ìjì�ì�

�kô�ì��אjí<¿>ì�î¥א�îNì<¿>ì�î¥א�אì¤òI¿��אï¥Kì�
�î�ìWìBì��אì¤ò�ì¹�אjí�íYî�ì��î·¿��¹אí£K¿�
ìYíא�½��ð�Kì�Á�ì¹�ðµKì�ò¥�KìDEÁ�ì¹�KìDEÁ��אjí<ì�ì¥

�.�"�KìDEÁ�ì¹�"�:�îhÁ��óYîDì��k¿Aì�KìCîEì�¿��kô�ì�
�ó¶ì£�"�Reí7ì��îg¿�ì¹�"í�ì¥�ÁiEÁ��ðgÁoK¿��ðf

�òYîDôCא��4_ì
�k¿Aìì¹�òYîDôCא��Á_ì	ì¹�k¿Aì



�ìfì�Ã�¿G¿��½�ì¥Kì�Á��Áiî�ìWì��ìhîEì�ì¹�ðfí�ì¥
�î·¿��ì£אì¥¿��אì¤òI¿��òYîDôCא��lÁ��»ÁXRא��ífí�ôYא�
�ÁiEÁ��lÁ��óYì�ì�Á��ífí�ôYא��kì�ì¥�ì íYî�ì�
�ì�Kì��KìBRAÀ��ìfì<ì�¿��ì·K¿��íOîEì��í̧ ô£ìY¿�

íYî�ìEÁ��óYì�ì�Á��ÁiEÁ��lÁ��lÁ�îYì��ìfì<ì��ì 
�ì·K¿��KìB¿��íaÁ�îYìE¿��.�"�KìDEÁ�ì¹�"�:�אìWÁ<ì8¿�
ì�î£¿G¿��¿�ìYì�ô7א��lÁ�u�ì¥¿��îg¿��אï¥אì£�lÁ�

�ð¢jíEí
�ðµKì�ò¥�KìDEÁ��KìDîCÁ��ìhì�î�¿��S_¿�



�ð�Kì�ì
ì¹�.�"�KìDEÁ�ì¹�:�õdí7ì��i�î�¿�ì¥�»ÁXRא�
øWì�í��ðא�ôX¿@¿��íi¿�îWÁ
�ÁMì�îXÁ@Ã�KÁ��í�

íiîCì��kô�ì��ìbÀAî�ì�א�ífìBî�í�¿�t�ì³K¿�
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ò¶îjì��k¿���Nî�¿�ì¥�Kì��ÁiÁ��íaìCî8íE¿��"

�.�KìDEÁ�ì¹�"�:�íiì	Ã�ì¥�í¢ìWî7ì��i�î�¿�ì¥�»ÁXRא�
�íiîCì�ì¶KìC¿��ì·�îYÀ?Ãא��íiRAא��íiìBRAì�ðfí�ìY¿�

Á��ÁiEÁ��îfìBî<ì��îg¿�ì¹�òfîERA�KÁ��ífì<Ã>íE¿��ò¥KìDôC�K
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ò¶îjì��k¿���ÁiÁ��.א�í¥אôWא�ì¹t�k¿�¹



�ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ÁMô�Kì�í¥אì£�NÃAì�ì£�lÁ�Rא�
�Kì�¿�ì¹�Áא�ìWìDõ7א��í¥אìW¿��í¥אôWא��Á̧ ÁXì��Kô�¿�ì¹
�eì	Ã�ì¥�îa¿�î¥K¿��ífEÁoK¿@EÁ��אìXì�ì¹�íf�òYî�Á�

Á��lÁ�îj¿��אì¤òI¿��lÁ	Ã�ì¥�Nî<¿�ìY¿��ífî�
K¿��Á�Kì�ô�́¿��eÀ�òZîCì��:�tא� :��NÃAÀ�.�ì¤א

K¿��lÁ�òZîCì��ífí�î£¿��lÁ�Kìì£t�:��ìlÁ?ì��íiô��
�i�ÃAìBÃ@ì�î	א�îj¿A¿��íiÃAÁBÃ@ì�î�ì��îg¿��ðYíBí�e¿��!

�e¿�òZîCì��NîEì�¿��îj¿A¿��.�"�!�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא



�.�íiÀ�îj¿��"�:�íiì	Ã�ì¥�íb¿Aî�ì��"Kô��KÁ��ìjí��Á�
�ÁMìBì�î<íBÃא��òhîEì=Ãא�ì¹�ÁMì�RAì�íBÃא��:�î»¿�

�íiS?í7ì�ì¹�íií�ìWî7ì��.�íiÀ�îj¿��"�:�í̧ ìWî�ìWì�ì��"
�í ìYî�ìWì�ì��î»¿��.�¹�"�í�jSA¿@Ãא��"�òUî�¿>Á�
¶ò�א�Á�ì£ôWì7íBÃ�ìjí�ì¹�uא�Á²K¿@Ã�øgìpì¹�א�

�ð²¹íYî<ì��.�íiÀ�îj¿��"�:�íYÁ
îYì7íE¿��"�î»¿�
�ía¿:Ã?ì��.îj¿��íiÀ��"�:�אjí�ìpîjìp�"�ìjí�ì¹

�òhîEì�ìBì�î<í��òhî�ì£Kì9Á��:�אjí�Kìq�î»¿��.



�íiÀ�îj¿��"�:�íYì=Ã>ìE¿��"�òhîEì=Ãא�ì¹�Á�K¿>Ã�KÁ��ìjí�
�ÁMìBì�î<íBÃא��:�íUì�Ã>ì��î»¿��.�íiÀ�îj¿��"�:
��¿�îYìBÃא��"�ògEÁBÃא��òUî�¿>Á��ìjí��:�î»¿�
�íY¿;îCìBÃא��.�íiÀ�îj¿��"�:�KìDõ7í�ì��"�òUî�¿>Á��ìjí�

�ò.ø7א�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא��Á�Kì�Ãא��øgìpì¹�Á�KìEÃא�
�ÁMìBì�î<íBÃא��:�Kì�íWÁ�jí��î»¿��.�íiÀ�îj¿��"�:

�½MôBÁ�î<í��½Mìpî¹ì¥�"�ògEÁBÃא��øgì9Á��ìjí�
�ÁW�ÁWî7ì�ì¹�Á�Kôא���òUî�¿�ì¹�òhîEì<Ãא��ò·K¿@î	ò�ì¹



�ògEÁBÃא��:íií�¿A�òj¿��Á�Kì�ôCא��ÀMìEÁא�ì¹�î»¿���.
�íiÀ�îj¿��"�:�½Mì�î¹ì£�"�òµאôWא��òUî�¿>Á��ìlÁ�ì¹

�ÁM¿AìBîDíBÃא��Á�Kì�Ã�KÁ�ì¹�ò¹אìjÃא��ò·K¿@î	ò�ì¹�:
�À�ìÐÁ�¿@Ãא��À�ìYì�ô7א��ìlÁ�ì¹�.�íiÀ�îj¿��"�:

�í̂ î�ìBÃא��"�ò·K¿@î	ò�ì¹�ògEÁBÃא��òUî�¿>Á��ìjí�
�ÁMìBì�î<íBÃא��Á£Kô9�KÁ�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא��Á�Kì�Ãא�

�KìBì��»òYì8ì�:�"��íiÀ�îj¿�.�íhì�RA�ìjí�ì¹�א�¿��"
�ìa¿>ì�î¥א�î»¿��"�.�אïWí<íqì¹�"�Á£Kô8א��øgì9Á�



�òhîEì<Ãא�ì¹�:�Kï<Á>ì�îYí��î»¿��.�¹�"�ÀMì�Kì�ôYא��"
�½�ì¥ôY¿@í��Á�ìWô�ìjíBÃא��Á�Kì�Ã�KÁ�ì¹�Áא�ôYא��òUî�¿>Á��:

ÀMì�Kì�ô� . ìlÁ�ì¹�א�
D'après Samura ibn Jundub 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) disait souvent à ses 

Compagnons: "L'un de vous 
a - t - il fait un songe?". 

Alors raconte celui 
qu'ALLAH voulait qu'il 

raconte. Un matin, il nous 



dit: Cette nuit, j'ai vu en rêve 
deux hommes qui viennent 
me dire: "Allons - y!". Je 

partis en leur compagnie, et 
nous arrivâmes auprès d'un 
homme étendu, à ses côtés se 

trouvait un autre ayant en 
main un rocher qu'il 

soulevait et en écrasait la 
tête de l'autre. Chaque fois 
que le rocher roulait, il le 

suivait et le reprenait. Dans 
l'entre - temps, la tête de 
l'homme étendu revenait 



indemne, et l'autre de 
recommencer ce qu'il avait 

fait la première fois! Je 
m'écriai: "Gloire à ALLAH! 

Qui sont donc ces deux 
hommes?". Mes deux 

compagnons me 
répliquèrent: "Allez! 

Partons!". Nous arrivâmes 
ensuite auprès d'un homme 
étendu sur le dos, et à côté 
de lui, un autre tenant un 

crochet de fer avec lequel il 
lui accrochait le coin de la 



bouche jusqu'à la nuque, 
puis son nez, ensuite son œil. 

Il tournait ensuite vers 
l'autre côté pour en faire les 

mêmes gestes et ainsi de 
suite il passait d'un côté à 

l'autre. Je m'exclamai: 
"Gloire à ALLAH! Qui sont 

ces deux hommes?". Mes 
compagnons me 

répliquèrent: "Allez! 
Partons!". Nous reprîmes 
notre chemin et arrivâmes 



auprès de quelque chose qui 
ressemblait à un four. 

- le transmetteur ajouta: Je 
crois qu'il a dit qu'il y avait 

du vacarme et des voix 
confuses - . Nous y 

regardâmes et trouvâmes des 
hommes et des femmes 
complètement nus alors 

qu'une flamme leur arrivait 
par - dessous. Dès qu'ils 
sentaient sa chaleur, ils 

poussèrent des vociférations. 
Je m'exclamai: "Qui sont 



ces gens - là?". Ils me 
répliquèrent: "Allez! 

Partons!". Nous reprîmes de 
nouveau chemin et 

arrivâmes auprès d'un fleuve 
- le transmetteur ajouta: Je 
crois qu'il a dit qu'il était 
rouge, couleur de sang - . 
Dans ce fleuve, un homme 
nageait, tandis que sur la 
côte se trouvait un homme 
ayant auprès de lui, un tas 
de pierres. Chaque fois que 

le nageur s'approchait de cet 



homme, celui - ci lui ouvrait 
la bouche, et y jetait une 

pierre, et l'autre de 
continuer à nager. Le 
nageur revenant, il lui 

ouvrait la bouche pour y 
jeter une autre pierre, et 

ainsi de suite. Je 
m'exclamai: "Qui sont ces 
deux hommes - là?". Ils me 

répliquèrent: "Allez! 
Partons!". En poursuivant 

la route, nous arrivâmes 
auprès d'un homme d'aspect 



horrible, que jamais on n'a 
vu de plus horrible. Il se 

tenait auprès d'un feu qu'il 
attisait et tournait tout 

autour. Je m'exclamai: "Qui 
est cet homme - là?", mais 
j'obtins toujours la même 

réplique: "Allez! Partons!". 
Nous nous mîmes en route et 
arrivâmes à un jardin plein 
des fleurs printanières et au 
milieu duquel se tenait un 

homme d'une taille 
gigantesque, dont je 



n'arrivais pas à apercevoir la 
tête. Il était si grand qu'il me 
paraissait être dans le ciel. 
Un nombre considérable 
d'enfants l'entouraient, à 

vrai dire, je n'ai en jamais vu 
un aussi grand nombre. - 

"Qui est cet homme?, 
demandai - je, et qui sont ces 

enfants?". - "Allez! 
Partons!", me répondirent 
toujours mes compagnons. 

Nous arrivâmes enfin auprès 
d'un arbre prodigieux. 



Jamais je n'ai vu d'aussi 
grand ni d'aussi formidable! 
Mes deux compagnons me 

demandèrent de l'escalader. 
Nous arrivâmes à une ville 
construite en briques d'or et 

d'argent et nous nous 
dirigeâmes vers sa porte et 
demandâmes qu'on nous 
ouvre. Aussitôt qu'entrés, 
des hommes dont la moitié 

du corps était 
extraordinairement 

splendide et l'autre moitié, 



extraordinairement laide, 
nous accueillirent!! Mes 
deux compagnons leur 

dirent: "Jetez - vous dans ce 
fleuve". Ce fleuve qui 

coulait en travers avait une 
eau d'une blancheur 

éclatante. Les hommes s'y 
jetèrent, puis revinrent sous 
le plus bel aspect après avoir 
perdu leur partie laide. Mes 

compagnons me dirent: 
"Voici le Paradis d'Eden, et 
voilà ta demeure". Je levai 



mes yeux et j'aperçus un 
palais semblable à une nuée 
blanche. Ils me répétèrent: 

"Voilà ta demeure". - 
"Qu'ALLAH vous bénisse, 
répondis - je, laissez - moi y 

entrer". - "Pas pour le 
moment, me dirent - ils, mais 
plus tard tu y entreras". Je 

dis à mes deux compagnons: 
"Cette nuit, j'ai vu des 
choses surprenantes! 

Dévoilez - moi le mystère de 
ce que j'ai vu!?". - "Eh 



bien, me répondirent - ils, 
nous allons te renseigner. Le 
premier homme dont on lui 

écrasait la tête avec une 
pierre, est celui qu'on lui 
présentait le Coran et qui 

refusait de le prendre et qui 
dormait sans s'acquitter des 
prières prescrites. Quant au 

deuxième homme dont on lui 
raccrochait le coin de la 

bouche vers le dos, ainsi que 
son nez et son œil, est celui 
qui partait de sa maison de 



bon matin et forgeait des 
mensonges qui atteignaient 

les horizons. Quant aux 
hommes et femmes nus d'où 

sortaient des flammes 
comme celles du four, ce 

sont ceux qui pratiquaient 
l'adultère. Pour ce qui est du 

nageur qui avalait les 
pierres, c'est l'usurier. 

L'homme monstrueux qui 
attisait le feu et tournait tout 

autour, c'est Mâlik, le 
gardien de la Géhenne. 



L'homme gigantesque qui se 
tenait dans le jardin, c'est 

Abraham, quant aux 
nombreux enfants qui 

l'entouraient, ce sont les 
enfants innocents morts en 

bas - âge 
- selon une autre version: 

qui sont nés sur l'islamisme - 
". 
 

Certains musulmans 
s'interrogèrent: "O Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl)! Qu'en est 



- il des enfants des 
polythéistes?". - "Et les 
enfants des polythéistes 

aussi, répondit - il, quant 
aux gens qui avaient une 
moitié belle et une autre 

laide, ce sont ceux qui ont 
mêlé des bonnes actions à 

d'autres mauvaises, et 
ALLAH les a pardonnés". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

Suivant une autre version: 
"Cette nuit, j'ai vu en rêve 



deux hommes qui sont venus 
m'emporter vers une terre 

sainte". Puis en continuant 
le récit: "Nous partîmes vers 
un fossé qui ressemblait à un 
four dont le cratère est étroit 

tandis que le fond est très 
large et qu'un feu le 

chauffait. S'y trouvaient des 
hommes et des femmes 

entièrement nus qui chaque 
fois que le feu fut attisé, 

montaient au point d'être sur 
le point de sortir du cratère, 



et une fois apaisé, ils 
retombaient au fond". "Puis 

nous arrivâmes près d'un 
ruisseau de sang" - et sans 
que le transmetteur doutât - 
"au milieu duquel se trouva 
un homme debout, et sur la 

côte un autre ayant des 
pierres entre les mains. 

Lorsque le nageur voulait 
sortir de l'eau, l'autre lui 

lançait dans la bouche une 
pierre qui le fait revenir dans 
l'eau". Puis en continuant le 



récit: "Mes deux 
compagnons m'ont fait 
monter sur un arbre et 

entrer dans une demeure 
que jamais je n'ai vu de plus 
belle, où il y avait des jeunes 

et des vieillards". Puis en 
continuant le récit: "Quant 

à l'homme dont on lui 
raccrochait le coin de la 
bouche, il forgeait des 

mensonges qui atteignaient 
les horizons; il serait ainsi 
torturé jusqu'au Jour de la 



Résurrection. Celui dont on 
lui écrasait la tête, est 

l'homme qu'ALLAH lui 
avait appris le Coran et qui 
ne s'éveille pas la nuit pour 

le réciter ni met en 
application ses prescriptions 
pendant le jour. Il sera ainsi 

traité jusqu'au Jour de la 
Résurrection. Quant à la 

première demeure, elle est 
celle de tous les croyants; 

mais celle - ci est exclusive 
aux martyres. Je suis 



Gabriel, et l'autre est 
Mikaël. Relève ta tête". Je 
relevai ma tête et vis au - 
dessus de moi comme un 

nuage. Ils m'ont dit: "Celle - 
ci est ta demeure". - 

"Laissez - moi y pénétrer", 
leur dis - je. - "Pas pour le 
moment, répondirent - ils, 

car tu n'as pas atteint encore 
le terme de ta vie, mais 

quand on cueillera ton âme, 
tu y entreras". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



 
261 - Quel est le mensonge 

permis? 
 

�íiÀAîq¿��ì·K¿��î·ò�ì¹�ì�ÁX¿@Ãא��ô·¿��îg¿Aîא
�òµאìjî�Tא�ò̂ î<ì��lÁ��í¦jí�ìE¿��Kï�ôYì�í�
�Á�Kì�Á��lÁ��KìD�ì�îpì¹¿��îW¿��¾«¹íYí7Á��"

�ò¥K¿�î¤Tא�"�¿eÁ�ì¤�íYì8ì�î�í�ì¹�:�ì¶K¿A¿@Ãא��ô·¿�
¿?ìBÃא��k¿���½M¿AEÁ	ì¹�¾£jí8Ã?ì��õfÀ@¿��ÁWÁqK

�Á�ÁX¿@Ãא��òYîEì=Á��íiÀAEÁ8î�ì��íhÁ@îBí��¾£jíBî�ì�



�ÁiEÁ��í�ÁX¿@Ãא��í¶íYî�ì��.�îhÁ@îBí��îg¿��î·ò�ì¹
�í�ÁX¿@Ãא��ì¦Kì��Á�ÁX¿@Ã�KÁ��KR���íiÀAEÁ8î�ì��.
�Á£jí8Ã?ìBÃא��¿eÁ�ì¤�ífEÁ8î�ì��ì·K¿��î·��ôgí�
î·ò�ì¹�Kï�Kì�í��í�ÁX¿@Ãא��ì·K¿��Kï�Kì�í��ì·K¿��
�Kï�Áא�ì¹�í�ÁX¿@Ãא��ì·K¿��Kï�Áא�ì¹�:�אì¤òI¿�

�î¹¿��íi¿Aî�¿��íW�òYí��ógÁ�K¿��îhÁ��ðgÁAî�í��k¿>ì�îא�
�ð·Kì�î���ìfÁ�í	ì¹�íi¿�Kì��k¿>î�¿�ì¹�ÁiÁ�Kì��ìXî�¿�
�îj¿��אìX¿�ì¹�ÁiÁoK¿>î�òIÁ��í�ÁX¿@Ãא��ìLì�ì¹�íiîCì



ìXî�¿��ðgÁ�K¿��ì£אì¥¿�ì¹�½Mì<�Á£ì¹�í̧ ìWîCÁ�ì·K¿��Kì�
�KìDÁoK¿>î�òIÁ��í�ÁX¿@Ãא��ìLì�ì¹�.�À«ìjî�Tאì¹
�ì»ø¥ìjí��î·¿��Ái4AÀ��אìXì��lÁ��.�kìCî<ì�ì¹

�ÁMì�ò¥îjôא���:�אï£jí8Ã?ì��ÁiÁ�ì¥Kì�Á<Á��ìWÁ8Ã?ì��î·¿�
�ÁiîE¿���ÁMì�î�øC�KÁ��Kï�Á¤K¿��ìjí��ì[îE¿��Kï�EÁ�ìq
�Á̀ Ã>RAא��òYÁ�K¿��lÁ��Kï�Á¤K¿��ì·K¿��î·ò�ì¹

î�øC�KÁ�ì¹�íL¿�Kì�íBÃא��íiíBìDÃ>ì��Kì��k¿���ÁMì��.
�¿�ì¥Kì�Á�ìd¿AÃ�¿�ì¹�¿Mì�ò¥îjôא���¿́ ìYì��îj¿�ì¹



�ìYìא¶ó��lÁ��ìXìא�Á��ì[îE¿A¿��Á�ÁX¿@Ãא�
�òµKì�Ãא��.�ò¦אìjì�Á��í�KìB¿Aí<Ãא��ôµìWì�î	אì¹

¾O�ÁWì�Á��òµKì�Ãא��אìXì��lÁ��Á�ÁX¿@Ãא� : 
îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó¶jí�ÃAÀ��ø¶À��îhì�KìDô�¿��KìD

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�îNì<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�»ÁXRא��íא�ôX¿@Ãא��ì[îE¿�

�î¹¿��אïYîEì��lÁBîCíE¿��ò§KôCא��ìhîEì��íUÁAî8í�
ÁiîE¿Aì�"�.��íµjÀ?ì��ïYîEìא��ðd¿>ô�í��.�ðgÁAî�í��ì£אì¦



�.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ��"�:í�ÃAÀ��õ¶À��îN¿�K¿��ó¶j�:�îg¿�ì¹
�íµjÀ?ì��KôBÁ��¾�îlì
�lÁ��í]ø�ìYí��íiî<ìBî	¿�

�¾�K¿Aì��lÁ��KR���í§KôCא��:�ì�îYì�Ãא��lÁCî<ì�
�ìO�ÁWì�ì¹�ò§KôCא��ìhîEì��ì¡K¿AîqTאì¹
�Á�¿�îYìBÃא��ìO�ÁWì�ì¹�íiì�¿�ìYîא��òfí�ôYא�

KìDì�î¹ì¦ " . 
Sachez que si le mensonge 

est prohibé en principe, il est 
cependant toléré dans 



certains cas dont voici un 
bref aperçu. 

 
Les paroles sont un moyen 

pour aboutir à une fin. 
Interdit est le mensonge 
dans toute bonne fin à 

laquelle on puisse parvenir 
sans mentir. Contrairement, 
il est toléré de mentir. Si le 

but est légitime et 
obligatoire, le mensonge 

sera de même. Citons à titre 
d'exemple, le cas d'un 



musulman qui se met à l'abri 
d'un tyran cherchant à le 

tuer, ou voulant s'emparer 
de ses biens, et qui en 

revanche enfouit son argent, 
et lorsqu'on demande à un 

autre (musulman) de déceler 
cette cachette, il est tenu 

obligatoirement de mentir. 
De même, lorsqu'il s'agit 
d'un dépôt confié à un 
homme et qu'un injuste 

voudrait s'en accaparer. Il 
vaut mieux dans ce cas de 



répondre d'une manière 
tortueuse et camouflée, il est 
également permis de mentir. 

 
Les théologiens se sont basés 
dans l'autorisation de mentir 

sur le hadith transmis par 
'Umm Kulthûm (qu'Allah 
soit satisfait d'elle) qui a 
entendu l'Envoyé d'Allah 
(pbAsl) dire: "Il n'est pas 

considéré comme menteur, 
quiconque voulant 

réconcilier des gens, 



transmettait des bonnes 
paroles invraisemblables des 

uns aux autres". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
262 - L'exhortation à être 
circonspect dans tout ce 

qu'on dit et raconte 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ì¹tì[îE¿��Kì��ícÃ?ì���

�ðgÃAÁ�ÁiÁ��¿e¿�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ò��óµîj¿��îhÁ��À̀ Á>ÃAì��Kì�t�
ðWEÁ�ì�ðLEÁ�ì¥�Áiî�ìW¿� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et ne 
poursuis pas ce dont tu n'as 

aucune connaissance" 
(17:36). 

"Il ne prononce pas une 
parole sans avoir auprès de 

lui un observateur prêt à 
l'inscrire" (50:18). 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:

�Kì��øfÀ@Á��ì�øWì�í��î·¿��Kï�ÁX¿��Á�îYìBÃ�KÁ��k¿>¿�
�ìaÁBì	�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Rapporter tout ce qu'on 
a entendu suffit pour qu'on 

soit traité de menteur". 
(Transmis par Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYíBì	�îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

ì��îhì��íiô�¿��ºìYì��¾O�ÁWì�Á��løCì�ì�ôW
�ì.Á�Á¤K¿@Ãא��íWì�¿��ìjíD¿��ð�ÁX¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après Samura (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Est 

menteur, quiconque 
transmet un de mes hadiths, 



quoiqu'il sache qu'il est 
controuvé". 

(Transmis par Muslim) 
�¼�¿�ìYîא��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì�KìBî	¿��îhìì¹

�îN¿�K¿��:�¼�ôYìp�lÁ��ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�îhÁ��Nî<ô�ì7ì��î·��ð¡KìCí��ôl¿Aì�îfìD¿�
�ìµK¿?¿��؟�lÁCEÁ:î<í��»ÁXRא��ìYîE¿��lÁ�î¹ì¦

ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìgRAì	ì¹��"�:
¿��¿_î<í��îg¿��KìBÁ��íaø�ì7ì�íBÃא�u�îlì�îjì��ò[Á�

�ó¥¹í¦�"�!�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�íaø�ì7ì�íBÃא��"�ìjí�



�ì·Kì<î�ì7Á��ì[îE¿�ì¹�ìaì�ø7א��íYòDÃ;í��»ÁXRא��.
�íi¿��ìfì8ì��íiô�¿��ìYòDÃ;í��î·¿��KìCí��í̧ KìCî<ì�ì¹

�¼M¿AÁqKì��îNì�îE¿�ì¹�½M¿AEÁ9¿�.�"�ì¹t�í[Á�
�¿«î�»Á¤�ó¥¹í¦�ìjí�ì¹�"�:��îlì�îjì�ï¥¹í¦א�

�ò§KôCא��k¿Aì�í¥ø¹ìZí��»ÁXRא��:�Kô�ìZì�ì��î·¿GÁ�
�Á�ì¹îYôא���î¹¿��ògÃAÁ<Ãא��î¹¿��ÁWî�õZא��fî�¿��ø»òZÁ�
�¿eÃAÁ�Á��ìjí��ì[îE¿�ì¹�í§KôCא��ÁiÁ��ôYì�î=ìEÁ�

�ÁM¿>ø8א��.íiRA�¿אì¹�¿eÁ�ì¤�íYîE¿��ìfEÁ�ì¹íg¿Aî¿��  . 



D'après 'Asmâ' (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Une 
femme a dit: "O Envoyé 
d'ALLAH! J'ai une co - 

épouse. Commettrais - je un 
méfait, si je me montrais 
satisfaite de mon mari en 
simulant qu'il me fait des 

largesses?!". (En constatant 
que son but est d'irriter sa co 

- épouse), le Prophète 
(pbAsl) lui répondit: 

"Quiconque se montre 
satisfait de ce qu'il ne 



possède pas en fait, 
ressemble à celui qui est vêtu 

d'un double costume 
d'imposture". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
263 - La démonstration de 

l'interdiction absolue de tout 
faux témoignage 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ò¥¹õZא��ìµîj¿��אjí�ÁCì�îא�ì¹

.�



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ì¹t�ÁiÁ��¿e¿��ì[îE¿��Kì��ícÃ?ì��
�ðgÃAÁ. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ò��óµîj¿��îhÁ��À̀ Á>ÃAì��Kì�t�
ðWEÁ�ì�ðLEÁ�ì¥�Áiî�ìW¿��

ìµK¿�ì¹�k¿�Kì<ì���:�Á£KìqîYÁBÃ�KÁ�¿��¿eô�ì¥�ô·ò�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìh�ÁXRא�ì¹t�ì·¹íWìDî7ì��

ì¥¹õZא� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "..Et 
abstenez - vous des paroles 

mensongères" (22:30). 



"Et ne poursuis pas ce dont 
tu n'as aucune 

connaissance" (17:36). 
"Il ne prononce pas une 

parole sans avoir auprès de 
lui un observateur prêt à 

l'inscrire" (50:18). 
"Car ton Seigneur demeure 

aux aguets" (89:14). 
"Ceux qui ne donnent pas de 
faux témoignages" (25:72). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYÃ@ì��lÁ�¿��îhìì¹�.

íµjí	ì¥�ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��



�ìgRAì	ì¹�"�:¿�t�؟�òYÁoKì�¿@Ãא��òYì�Ã�¿GÁ��îgÀ@í�ø�ì�À���"
�KìCÃAÀ��:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��k¿Aì��.�ìµK¿��"�:
í³jÀ?í�א�ìjÃא�òhî�ìWÁ�tאì¹�ÁiRA�¿KÁ��À́ 
ìYîא�"

�ìµK¿?¿��ì[¿Aì�¿��Kï�Á@ô�í��ì·K¿�ì¹�"�:¿�t�
�ò¥¹õZא��íµîj¿�ì¹�!�ò¥¹õZא��À�ì£KìDì
ì¹�"�!�KìB¿�

�KìCÃAÀ��kô�ì��Kì�í¥øY¿@í��ìµאì¦�:�ìN¿@ì	�íiì�îE¿��!
�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Bakra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Ne vous 
informerai - je pas des 

péchés capitaux?". - "Si, 
répondîmes - nous, ô Envoyé 

d'ALLAH". - "Ils sont, 
reprit - il, le polythéisme, la 

désobéissance aux deux 
parents..". Etant accoudé, le 

Prophète se mit sur son 
séant et poursuivit: ".. 

surtout les paroles 
mensongères". Il ne cessa de 

répéter ces mots, au point 



que nous nous dîmes: 
"Hélas! S'il cesse!". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
264 - L'interdiction de 

maudire une personne en 
particulier ou une bête 

 
�Á́ Kô�ô9א��òhî��ÁNÁ�Kì��¾Wî�ì¦�lÁ�¿��îhì

íiîCì�ìjí�ì¹��îhÁ�tא�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥Kì8î�
ì��òfî�¿��ìµK¿��ò·אìjîpøYא��ÁMì<îE�:�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�òYîE¿��¾MRAÁBÁ��ó.ÁBì��k¿Aì�ìc¿Aì��îhì�

¶ò��Kï�Á¤K¿��ïWøBì<ì�íא��¿ìjíD��KìB¿��ìµK¿�u	tîא
�ì¶îjì��ÁiÁ��ì�øXí�¾�îlì7Á��íiì�Ã>ì��ìfì�¿��îhì�ì¹

�ì[îE¿�ì¹�ÁMì�KìEÁ?Ãא��KìBEÁ��ð¥îXì��ófí�ì¥�k¿Aìt�
�ÁiÁAî�¿?¿��òhÁ�îHíBÃא��íhî<¿�ì¹�íiÀ@ÁAîBì��.�"�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 
D'après Thâbit ibn Ad - 

Dahhâk Al - 'Ansârî 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), - l'un de ceux qui ont 
prêté le serment d'allégeance 
de Ar - Ridwân - , l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Quiconque jure 

délibérément au nom d'une 
religion autre que l'islam, et 
quiconque forge des paroles 

mensongères, mérite le 
qualificatif qu'il a employé. 
Quiconque se donne la mort 
par un outil quelconque, en 

sera châtié au Jour de la 
Résurrection. Quiconque fait 



vœu d'une chose qui n'est 
pas en sa possession, ne sera 

pas tenu à l'acquitter. 
Maudire un croyant 
équivaut à le tuer". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�

�ìµK¿��"�:t�ì·jÀ@ì��î·¿��ód�øWÁ8Á��lÁ=ì�îCì��
�Kï�Kô<¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il ne convient 
pas à un homme véridique 

de proférer souvent des 
imprécations". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�.t�ì·jí�Kô<RAא��í·jÀ@ì��



ì¹�ì�Kì<¿>í
t�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ìא�ìWìDí
��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Ad - Dardâ' 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Au Jour de la 

Résurrection, ceux qui 
maudissent souvent ne 

seront ni intercesseurs ni 
témoins". 

(Transmis par Muslim) 



íiRAא��ìlÁpì¥�¾�íWîCí��òhî��¿�ìYíBì	�îhìì¹�
�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:tì��u�ÁiRAא��ÁMìCî<¿AÁ��אjíCì
ì¹tì¹�ÁiÁ�ì9ì=Á��t�ò¥KôC�KÁ���.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq . 

D'après Samura ibn Jundub 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne maudissez 



pas l'un l'autre par quoi 
ALLAH maudit, ni par Sa 

colère ni par le Feu". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

ÁiîE¿Aì��ìµK¿�ì¥	íµjí�א:��íiRAא��kRAìq�ÁiRA�
�ìgRAì	ì¹�"�:ì¹�ò·Kô<R:�KÁ��íhÁ�îHíBÃא��ì[îE¿�t�

ì¹�ò·Kô<RAא�tì¹�ò\Á�K¿>Ãא��t�ø»ÁXì�Ãא���.�"
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �:ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�  

. 



D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le (vrai) 

croyant ne calomnie pas, ne 
maudit pas, n'est pas pervers 

et ne prononce pas des 
paroles obscènes". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Áא�ì£î¥ôWא��lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�ìgRA�"�:�Kï�îEì
�ìhì<¿��אì¤��ìWî�ì<Ãא��ô·�



�íd¿Aî=í�¿��Á�KìBô�î�ìWÁ<ìq�א�ÀMìCî<RA���k¿�א�
�k¿���À_Á�îDì��ôgí��KìDì�¹í£�Á�KìBô��¿�ìjîא�í�א�

¥òªî��íd¿Aî=í�¿��ìjî�¿א�KìDí�KìDì�¹í£��ôgí��íXí�ÃGì�tא
KìBÁ
ì¹�KïCEÁBì�t�K¼�Kì�ì��îWÁ�ì��îg¿��אì¤òI¿��
�îNì<ì�ì¥�ì·K¿��î·òI¿��ìhì<¿��»ÁXRא��k¿��

î�¿�uò�ì¹�¿eÁ�ìXÁ��t�KìDÁAÁoK¿��k¿���îNì<ì�ì¥��"
�.ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Ad - Dardâ' 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Lorsque 
l'homme maudit une chose, 
la malédiction monte au ciel 

dont l'accès lui sera 
impossible, elle retourne 

alors à la terre qui lui sera 
de même inaccessible. Elle 

traîne alors à droite et à 
gauche, et enfin ne trouvant 
aucune issue, elle atteindra 
la personne maudite, s'il la 

mérite, sinon, elle 
rebroussera chemin vers 

celui qui l'a lancée". 



(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�òhîEì8í�Ãא��òhî��ì·אìYîBÁ�îhìì¹
�ìµK¿��KìBíDîCì�.�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìBìCîEì�

�Á̧ ò¥K¿>î	¿��ò̂ î<ì��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
k¿Aì��ì¹t¾M¿�Kìא�½�¿�ìYî��ìhÁ�א�ò¥Kì8î��

�íµjí	ì¥�¿eÁ�ì¤�ìaÁBì�¿��KìDî�ìCì<¿A¿��î�ìYÁ�ì9¿�
�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:

�½Mì�jí<ÃAì��KìDô�òI¿��Kì�jíì£ì¹�KìDîE¿Aì�Kì��¹אíXí�



�.�"�í·אìYîBÁ�ìµK¿��:א�Kìא�ì¥¿��lø�¿G¿@¿�t�ì·
�ðWì�¿��KìD¿��íªòYî<ì��Kì��ò§KôCא��lÁ��lÁ7îBì�

�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `Imrân ibn Al - 
Husayn (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), Lors d'un 
voyage en compagnie de 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 
une femme des 'Ansâr, 

enfourchant une chamelle et 
incapable de la maîtriser, la 
maudit. L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) l'entendit et lui dit: 
"Déchargez la chamelle, et 
laissez - la libre, car elle est 
maudite". `Imrân ajouta: 

"Je vois encore la chamelle 
marcher parmi les gens sans 
que personne n'essaie de lui 

barrer la route". 
(Transmis par Muslim) 

¿�ì¦îYì��lÁ�¿��îhìì¹�¾WîEì�í�òhî��¿M¿Aî9ì��
íiîCì��ìµK¿�tא�íiRAא��ìlÁpì¥�ñlÁB¿Aî	�:�KìBìCîEì�

�òKì�ì��í̂ î<ì��KìDîE¿Aì�¾M¿�Kì��k¿Aì�½Mì�ò¥Kì�



�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôC�KÁ��î�ìYí8ì��î¤��ò¶îj¿?Ãא�
�ífì�ì�Ãא��îgòDÁ��ìdì�Kì9ì�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì

�îN¿�K¿?¿��:ì<Ãא��ôgíDRAא��îfì��KìDîC�.�ìµK¿?¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��"�:t�
�½MìCî<¿��KìDîE¿Aì�½M¿�Kì��KìCî�Á�Kì8í��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�ðgÁAî�í��.�íiÀ�îj¿��"�:�îfì��"�Á�Kì�Ãא��òUî�¿>Á�
ìlÁ�ì¹��½MìBÁA¿�:�ò¶�uא�ÁM¿AìBîDíBÃ�ò�ì¹	ò·K¿@î�א�

ìXא�ì¹אîg¿Aî��ô·¿��.ì��fÁ�òYî�ìZÁ�t�א



ì¹�í̧ KìCî<ì��ífÁ@î7ì�î�ì��îW¿��ìO�ÁWì�Ãא�t�
�î·¿��ílÃ>ôCא��í£אìYíBÃא��îfì��ÁiEÁ��ìµK¿@î
�
�ðlîDì��ÁiEÁ��ì[îE¿�ì¹�ÀM¿�KôCא��¿eÃAÁ��îgíDì�Á�Kì8í�
�òYîE¿��lÁ��KìDÁ�jÀ�í¥ì¹�KìDÁ�î�ì¤ì¹�KìDÁ<îEì��îhì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ÁMì�î�íq

ì��îhÁ��í̧ îf��õfÀ�¿eÁ�ì¤�Kì�ì¹�	ìjÁא
�ðZÁoKì��Á�K¿�õYì8ôא��t��íiîCÁ��ìaîCì��t�îhÁ��

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ÁMì�ì�Kì8í�



�KìDÁ�t�îNì�K¿��KìDRAÀ��Á�K¿�õYì8ôא���Á̧ ÁXì��ô·
�lÁ�Kì�Ãא��ìlÁ?ì�¿��KìDîCÁ��ð̂ î<ì��ìaÁCíB¿��¼�ìZÁoKì�

Kì��k¿Aìíg¿Aî¿��íiRA�¿אì¹�ì·K¿��  . 
D'après Nadla ibn 'Ubayd Al 

- 'Aslamî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui). Tandis 

qu'une esclave enfourchait 
une chamelle, chargée 
également de certains 

bagages, celle - là aperçut le 
Prophète (pbAsl). (Voulant 
lui livrer passage), bien que 



l'allée montagneuse devient 
très étroite, elle essaya de 
pousser la chamelle et dit: 

"Marche! Seigneur! Maudis 
- la". Le Prophète (pbAsl) dit 

alors: "Qu'une chamelle 
maudite ne nous 

accompagne plus". 
(Transmis par Muslim) 

 
265 - Où il est permis de 

maudire les auteurs d'actes 
de désobéissance à Dieu 



sans les nommer 
personnellement 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�k¿Aì�ÁiRAא��ÀMìCî<¿��K¿�¿�
�ì.ÁBÁ�KR;א��.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ì·ô¤¿G¿�

�k¿Aì�ÁiRAא��ÀMìCî<¿��î·¿��îgíDìCîEì��ð·ø¤ìHí�
�ì.ÁBÁ�KR;א��.ì�ì¹�ô·¿��òUEÁ�ô8א��lÁ��ìNì�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�ìµK¿��"�:�¿M¿AÁqאìjÃא��íiRAא��ìhì<¿�
�ÀM¿AÁqjì�î�íBÃא�ì¹�"�ìµK¿��íiô�¿�ì¹�"�:�íiRAא��ìhì<¿�



�Kì�øYא��ìfÁ���"�íiô�¿�ì¹�"�:�ìh�ò¥øjì8íBÃא��ìhì<¿�
�"�ìµK¿��íiô�¿�ì¹�"�:א��ìhì<¿��ò¥KìCì��òYîE¿��îhÁ��íiRA

�òªî¥Tא�"�ìµK¿��íiô�¿�ì¹�Kì�Á£¹íWí��î»¿��"�:
�¿Mì9îEì�Ãא��í³òYî�ì��ì³ò¥Kô�íiô�¿�ì¹�"��ìhì<¿�א�íiRA�א�

�ìµK¿��"�:�Áiî�ìWÁא�ì¹�ìhì<¿��îhì��íiRAא��ìhì<¿��"�"
�ÁiRAא��òYîEì=Á��ìUì�ì¤�îhì��íiRAא��ìhì<¿�ì¹�"�íiô�¿�ì¹

�ìµK¿��"�:îhì��î¹¿��Kï�ìWì��KìDEÁ��ì�ìWî�¿��
�ÁM¿@ÁoK¿AìBÃא�ì¹�ÁiRAא��ÀMìCî<¿��ÁiîE¿Aì<¿��Kï�ÁWî�í��ºì¹�



�ì.Á<ìBî�¿��ò§KôCא�ì¹�"�ìµK¿��íiô�¿�ì¹�"�:
�¿MôEì8íì¹�ì·אìjÃ�ì¤ì¹�K¼Aîò¥�îhì<Ãא��ôgíDRAא��:

�íi¿�jí	ì¥ì¹�ìiRAא��אîjì8ì�"�í�K¿Aì��Á̧ ÁXì�ì¹
ìYì<Ãא��ìhÁ��ìfÁoKì�¿��ìµK¿��íiô�¿�ì¹�Á��"�:�ìhì<¿�

�îgòDÁoKìEÁ�î�¿��ì¥jí�À��¹אíXì�ôא��ì£jíDìEÃא��íiRAא�
�ìWÁ�Kì�ì��"�íiô�¿�ì¹�"�îhÁ��ì.òDø�ì7ì�íBÃא��ìhì<¿�

�îhÁ���KD�7�&¹א�Á�Kì�øC�KÁ��òµKì�øYא�
�òµKì�øY�KÁ��Á�Kì�øCא��.�"�Á̧ ÁXì��íaEÁBì�ì¹



�òUEÁ�ô8א��lÁ��Á�K¿>Ã�Tא�:î<ì��lÁ��KìDí9
�KìDí9î<ì�ì¹�ógÁAî�í�ì¹�ø»ò¥Kì�í�Ãא��îlì�EÁ�ìq
�ì¥Kì8Á�î�KÁא���îWì8¿��KìBô�ò�ì¹�KìBÁ�ÁWì�¿��lÁ�
�lÁ��KìDìB¿;î<í��íYÀ�î¤¿Gì	ì¹�KìBòDîE¿���Á�ì¥Kì
TKÁ�
�íiRAא��ì�Kì
�î·��Á�Kì�Á@Ãא��אìXì��îhÁ��KìDÁא�ìjî�¿�

k¿�Kì<ì� . 
Allah, l'Exalté, dit: "Que la 
malédiction d'Allah (frappe) 

les injustes" (11:18). 



"Un héraut annoncera alors 
au milieu d'eux: Que la 

malédiction d'Allah soit sur 
les injustes" (7:44). 

 
Selon le Sahîh de Muslim et 

celui d'Al - Bukhârî, 
l'Envoyé d'Allah (pbAsl) a 
maudit "celle qui met des 
faux cheveux et celle qui 

s'en fait mettre", "celui qui 
prête à usure", "ceux qui 
font des représentations 

figurées des êtres animés", 



"ceux qui changent 
(injustement) les poteaux - 
frontières", "celui qui vole 
fût - ce un ouf", "celui qui 
maudit ses deux parents (en 

commettant un acte suscitant 
qu'on injure ses père et 

mère)", "ceux qui sacrifient 
(des bêtes) pour rendre 
hommage à un autre 

qu'Allah", "celui qui fait 
une innovation (à Médine), 

ou y donne asile à un 
innovateur, aura la 



malédiction d'Allah, de Ses 
anges et de tous les 

hommes". Le Prophète a dit, 
en outre: "Grand Seigneur! 

Maudis Ri`l, Dhakwân et 
`Usayya - trois tribus arabes 
- pour avoir désobéi à Allah 
et à Son envoyé", "Qu'Allah 

maudisse les juifs parce 
qu'ils ont fait des tombeaux 

de leurs Prophètes des 
oratoires". "Les hommes 
imitant les femmes, et les 



femmes imitant les hommes 
sont maudis". 

 
Dans les hadiths suivants, 

nous allons citer ces 
personnes. 

 
266 - L'interdiction 

d'insulter injustement le 
Musulman 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ÁXRא�ì¹�ì·¹í¤îHí��ìh�
�jí�ìא�ì�Ãא��Kì��òYîEì=Á��Á�KìCÁ�îHíBÃא�ì¹�ì.ÁCÁ�îHíBÃא�
KïCEÁ�í��KïBî�ò�ì¹�Kï�Kì�îDí��אjÀAìBì�îא��ÁW¿?¿� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 

ceux qui offensent les 
croyants et les croyantes 

sans qu'ils l'aient mérité, se 
chargent d'une calomnie et 

d'un péché évident" (33:58).
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�íiÀ�Kì�Á�ì¹�ð³jí�À��ògÁAî�íBÃא��í�Kì�Á	
�ðYÃ>À��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Insulter un 

musulman est une turpitude, 
et le combattre tient de 

l'incrédulité". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìaÁBì	

ì¹�íµjÀ?ì��ìgRAì	�"�:tí�ì¥�ðfí�ì¥�lÁ�îYì��u�
��òYÃ>À@Ãא��î¹¿��òdî�Á>Ã�KÁ�t�î·ò��ÁiîE¿Aì�î�ôWì�î¥א�

�¿eÁ�ìX¿��íií�Á�Kìq�îhÀ@ì��îg¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Il a entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 



"Tout homme accuse un 
autre de turpitude ou 
d'incrédulité verrait 

retomber sur lui cette 
imputation, si elle s'avérait 

fausse". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
RAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìg

�ìµK¿��"�:K¿��Kì��ò·Kô�Kì�ì�íBÃא�t�k¿Aì<¿��



�í¶jÀAÃ;ìBÃא��ì»ÁWì�î<ì��kô�ì��KìBíDîCÁ��»Á£Kì�Ãא�
�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quand deux 
hommes s'insultent, la faute 

incombe à celui qui a 
commencé jusqu'à ce que 

l'insulté ne prenne sa 
revanche (en l'injuriant)". 

(Transmis par Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�õlÁ�ôCא��ìlÁ�À�
�îW¿��ófí�ìYÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�ìµK¿��ì�òYì
�"�:�í̧ jí�òYîpא�.�"í�¿��ìµK¿��j
�¿�ìYî�ìYí��:�í�ò¥Kô9א�ì¹�Á̧ ÁWìEÁ��í�ò¥Kô9א��KôCÁB¿�

�ÁiÁ�îjì�Á��í�ò¥Kô9א�ì¹�ÁiÁAî<ìCÁ��.�ì²ìYì8îא��KôB¿A¿�
�ò¶îj¿?Ãא��í̂ î<ì��ìµK¿��:�íiRAא��¿́ �¿ìµK�:��ìZî�¿א

�"�:t�אìXì��אjÀ�jÀ?ì��t�ÁiîE¿Aì��jíCEÁ<íא�
�ì·K¿:îEô7א��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), On a amené au 
Prophète (pbAsl) un homme 
aviné. - "Frappez - le", dit le 

Prophète. 'Abû Hurayra a 
ajouté: "Nous le frappâmes 
avec les mains, à coups de 

babouches et même avec nos 
habits". Quand il s'en va, 

certains fidèles dirent: 
"Qu'ALLAH t'avilisse!". 
Alors le Prophète dit: "Ne 



dites pas cela, et n'aidez 
point le Diable contre lui". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�Nî<ÁBì	

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
ì��íµjÀ?�"�:�Kì�øZ�KÁ��íi¿�jÀAîBì��ì²ìX¿��îhì�

��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��õWì�Ãא��ÁiîE¿Aì�í¶K¿?í�t�î·¿��
�ìµK¿��KìB¿��ì·jÀ@ì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Quiconque accuse son 

esclave innocent de 
fornication, subira au Jour 
de la Résurrection la peine 

prescrite (en cas de 
fornication), à moins que 

son esclave n'en soit 
coupable". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
267 - L'interdiction 

d'insulter les morts sans 



juste raison ou sans viser 
une utilité légitime 

 
�íY�ÁXî��îhÁ�אôא���ìlÁ�ì¹t�lÁ��ÁiÁ��Áא�ìWÁ�Ã�

�òjî�¿eÁ�ì¤�ÁiEÁ�ì¹�אì�ì¹�ÁiÁ?î�Á�ì¹�ÁiÁ�ìîWÁ�t�ÀMì�
�íO�Á£Kì�א��ÀM¿?Á�Kô��lÁ�א�Á�Kì�Ã��ì¹tíi¿Aî�¿א  .

II s'agit entre autres de ne 
pas les suivre dans leurs 

mauvaises innovations ou 
dans leur dévergondage ou 

autre chose pareille. Le 
verset coranique et les 



Hadiths cités au chapitre 
précédent s'y rapportent 

aussi. 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

RAì	ì¹�ìg�"�.tא�אjõ�í�ì��t�îW¿��îgíDô�òI¿��ìא�ìjî�
í̧�"�.��îjì9Ã�¿א���¿k��Kì��jí�ôW¿א� ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 



"N'insultez pas les morts, 
car ils sont là où leurs 
œuvres devraient les 

conduire". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
268 - L'interdiction de faire 

du tort au autres 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì·¹í¤îHí��ìh�ÁXRא�ì¹

�jí�ìא�ì�Ãא��Kì��òYîEì=Á��Á�KìCÁ�îHíBÃא�ì¹�ì.ÁCÁ�îHíBÃא�
KïCEÁ�í��KïBî�ò�ì¹�Kï�Kì�îDí��אjÀAìBì�îא��ÁW¿?¿� 



ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
ceux qui offensent les 

croyants et les croyantes 
sans qu'ils l'aient mérité, se 
chargent d'une calomnie et 

d'un péché évident" (33:58).
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�íµjí	ì¥�ìµK¿�
ÁiRAא��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq��"�:�ígÁAî�íBÃא�

�Á̧ ÁWì�ì¹�ÁiÁ�Kì�Á��îhÁ��ì·jíBÁAî�íBÃא��ìgÁAì	�îhì�



�íiîCì�íiRAא��kìDì��Kì��ìYì�ì��îhì��íYÁ�KìDíBÃא�ì¹
�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Le (vrai) 
musulman est celui dont les 

musulmans n'ont rien à 
craindre ni par sa langue ni 

par sa main. Et le vrai 
Muhâjir est celui qui 



abandonne ce qu'ALLAH lui 
a interdit". 

NB: (la deuxième moitié du 
hadith repose sur un jeu de 
mots: le verbe "hajar" en 
arabe possède un double 

sens: "Emigrer" et 
"s'abstenir"). 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¹óYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìµK¿��:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:¿��ôLì�¿��îhì��òhì�ì¡ìZî�ìZí��î·
�ìjí�ì¹�íií�ôEÁCì��ÁiÁ�ÃGì�ÃA¿��¿MôCì�Ãא��ìfí�îWì�ì¹�ò¥KôCא�

�òYÁ�Á�ÃGìEÃ�ì¹���k¿�íhÁ�îHí�t��ÁiRA�¿KÁ�ì¹א�ò¶îjìEÃ�א
�ÁiîE¿���kì�îHí��î·¿��õLÁ�í��»ÁXRא��ò§KôCא��.�"
�óf�òj¿��¾O�ÁWì��í̂ î<ì��ìjí�ì¹�ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא

�lÁ��ìdì�ì	�)¿��Á�Kì�í¹�ÁMìKtא�Á�tò¥jí�  ) .
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Quiconque 
aime être écarté du Feu et 
entré au Paradis, que sa 
mort lui survienne alors 

qu'il croit en ALLAH et au 
Jour Dernier et qu'il traite 
autrui de la manière qui lui 

est agréable". 
(Transmis par Muslim) 

 
269 - L'interdiction de se 

détester les uns les autres, de 
rompre les liens d'amitié et 

de se tourner le dos 



 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì·jíCÁ�îHíBÃא��KìBô�ò�
ìjî�ò��½�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ì.ÁCÁ�îHíBÃא��k¿Aì�¾MR�Á¤¿�

�ìh�òYÁ�K¿@Ãא��k¿Aì�¾�ôZÁ¿�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ðWôBì�í�

�ò¥KR>À@Ãא��k¿Aì�íא�ôWÁ
¿��íiì<ì��ìh�ÁXRא�ì¹
îgíDìCîEì��í�KìBì�í¥ . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "Les 
croyants ne sont que des 

frères" (49:10). 
"Modeste envers les croyants 
et fier et puissant envers les 

mécréants" (5:54). 
"MUHAMMAD est le 

messager d'ALLAH. Et ceux 
qui sont avec lui sont durs 

envers les mécréants, 
miséricordieux entre eux" 

(48:29). 



îCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íi
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:t�

ì¹�אjí9¿�Kì�ì�tì¹�¹אíWì	Kì�ì��tì¹�¹אíYìא�ìWì��t�
�Kïא�ìjî���ÁiRAא��ì£Kì�Á.��K¿?ì�jí<¿א�jí�jÀ�ì¹א�

ì¹t�ì³îj¿��í̧ Kì�¿��íYí�îDì��î·¿��ógÁAî�íBÁ��õfÁ�ì��
ì�u�¾��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), le 

Prophète (pbAsl) a dit: "Ne 
haïssez - vous pas, n'enviez - 



vous pas les uns les autres, 
ne tournez - vous pas le dos 

les uns aux autres, 
n'interrompez pas vos 

relations les uns avec les 
autres et soyez serviteurs 

d'ALLAH frères en Lui. Il 
est interdit au musulman de 
fuir son coreligionnaire au - 

delà de trois (jours)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

¿��ìµK�"�:�ì¶îjì��ÁMôCì�Ãא��íא�ìjî�¿��íUì�Ã>í�
�ò[EÁBì��íY¿>î=íE¿��øfÀ@Á�tאÃא��ì¶îjì�ì¹�òhîEìCî�

�¾Wî�ìt��Kï�îEì
�ÁiRA�¿KÁ��À́ òYî7í��tí�ì¥�u�
�íµK¿?íE¿��í�KìCî�ì
�ÁiEÁ�¿��ìhîEì�ì¹�íiìCîEì��îNì�K¿�

�:�Kì�ÁA¿:î8ì��kô�ì��òhî�ìXì��¹אíYÁ;î�¿��!
ìXì��¹אíYÁ;î�¿��Kì�ÁA¿:î8ì��kô�ì��òhî��"�!



�ðgÁAî�í��í̧ �íªìYî<í�:�"�lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì��íi¿�.�ì¹ì¥א
íµKìBî��lÁ��øfÀ��ò¶îjì��ó[EÁBì�ò¶îjì�ì¹�tא

�òhîEìCîא��.�"í̧ ìjî�ì��ìY¿�ì¤ì¹  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: Les portes du 
Paradis s'ouvrent tous les 
lundis et les jeudis où on 
pardonne à tout Serviteur 

qui n'associe rien à ALLAH, 
à l'exception des deux 



hommes qui se sont 
querellés. On dira: 

"Accordez à ces deux - là un 
délai pour qu'ils se 

réconcilient! Accordez à ces 
deux - là un délai pour qu'ils 

se réconcilient". 
(Transmis par Muslim) 

Selon une autre variante de 
Muslim: "Les œuvres (des 
Serviteurs) seront exposées 

(au Seigneur) tous les jeudis 
et les lundis". 

 



270 - L'interdiction de 
l'envie qui consiste à 

souhaiter la disparition d'un 
bien de l'autre monde ou de 

celui-ci dont jouit la 
personne enviée 

 
�KìDÁ�Á�Kìq�îhì�ÁMìBî<øCא��òµאì¹ì¦�løCìBì��ìjí�ì¹
�ìµK¿��KìEî�í£�î¹¿��óh�Á£�¿MìBî<Á��îNì�K¿��ðא�ìjì	

�k¿�Kì<ì��íiRAא��:�k¿Aì�ì§KôCא��ì·¹íWí�î�ì��î¶¿�



RAא��ígí�Kì���Kì��íO�ÁWì��ÁiEÁ�ì¹�ÁiÁAî9¿��îhÁ��íi
íi¿Aî�¿��Á�Kì�Ãא��lÁ��ídÁ�Kô� . �¿�ó[ì�א�
ALLAH, l'Exalté, dit: 

"Envient - ils aux gens ce 
qu'ALLAH leur a donné de 

par Sa grâce?" (4:54). 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�"�:�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�
�ífÀ�ÃGì��ìWì�ì�Ãא��ô·òI¿��:�ìWì�ì�Ãא�ì¹�îgÀ�Kô��



�"�ìL¿:ì�Ãא��í¥KôCא��ífÀ�ÃGì��KìB¿��Á�KìCì�ì�Ãא�
ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . �¿î¹��ìµK¿�:�א�ìLî7í<Ã�.�ì¹ì¥א

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Gardez - vous bien de 
l'envie, car elle dévore les 

bonnes actions comme le feu 
consume le bois - ou suivant 
une variante: les herbes - ". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 



Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 
271 - L'interdiction de 

s'espionner ou d'être aux 
écoutes de celui qui n'aime 

pas qu'on l'écoute 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ì¹t�אjí�ô�ì�ì��. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ì·¹í¤îHí��ìh�ÁXRא�ì¹
�jí�ìא�ì�Ãא��Kì��òYîEì=Á��Á�KìCÁ�îHíBÃא�ì¹�ì.ÁCÁ�îHíBÃא�
KïCEÁ�í��KïBî�ò�ì¹�Kï�Kì�îDí��אjÀAìBì�îא��ÁW¿?¿� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
n'espionnez pas" (49:12). 
"Et ceux qui offensent les 
croyants et les croyantes 

sans qu'ils l'aient mérité, se 
chargent d'une calomnie et 

d'un péché évident" (33:58).



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
ìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRA

�ìµK¿��"�:�ôhR;א��ô·òI¿��ôhR;א�ì¹�îgÀ�Kô��
ì¹�ÁO�ÁWì�Ãא��í�ìXÃ�¿�tì¹�אjí�ô�ì�ì��t�

ì¹�אjí�ô�ì�ì�tì¹�אjí�¿�KìCì��tì¹�¹אíWì	Kì�ì��t�
ì¹�אjí9¿�Kì�ì�t�ì£Kì�Á��ìWìא�¹íYìא�jí�jÀ�ì¹א�

�ígÁAî��jí�¿�א�ÁiRA���ìjîא�Kï��KìB¿��îgÀ�ìYì�¿�אíBÃ�
�ògÁAî�íBÃא�tì¹�íiíBÁAÃ;ì��tì¹�íiÀ�íXî�ì��t�



�KìCí�Kì��ºìjÃ?ôא���KìCí�Kì��ºìjÃ?ôא���í̧ íYÁ?î�ì�
�"�Á̧ ò¥îWìq�k¿���íÐÁ7í�ì¹�"�ó�òYîא��ÁLî�ì�Á�

�õfÀ��ìgÁAî�íBÃא��í̧ Kì�¿��ìYÁ?î�ì��î·¿��øYô7א��îhÁ�
í�ì£�ð¶אìYì��ògÁAî�íBÃא��k¿Aì�ògÁAî�íBÃא��íi

�ìiRAא��ô·��íiÀ�Kì�ì¹�íiípîYÁì¹t�k¿���íYÀ;îCì��
ì¹�îgÀ�Á£Kì�î�¿�t�îhÁ@¿�ì¹�îgÀ�ò¥ìjíq�k¿���

�îgÀ@Á�KìBî¿�ì¹�îgÀ@Á�jÀAÀ��k¿���íYÀ;îCì��"�lÁ�ì¹
�¾Mìא�ì¹ò¥�"�:tì¹�¹אíWì	Kì�ì��tì¹�אjí9¿�Kì�ì��t�



ì¹�אjí�ô�ì�ì�tì¹�אjí�ô�ì�ì��t�אjí7ì�KìCì��
ÁlÁ�ì¹�"�.��ì£Kì�א�ÁiRA���ìjîא�Kï�jí�jÀ�ì¹א�
�¾Mìא�ì¹ò¥�"�:tì¹�אjí<¿�K¿?ì��tì¹�¹אíYìא�ìWì��t�

ì¹�אjí9¿�Kì�ì�t�ì£Kì�Á�Kì	¹íWìא�jí�jÀ�ì¹א�ì��
�Kïא�ìjî���ÁiRAא��"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:ì¹t�
ì¹�¹אíYì�KìDì�t�òaîEì��k¿Aì�îgÀ@í9î<ì��îaÁ�ì��
�ó̂ î<ì��.�"Á��ðgÁAî�í��í̧ Á̧�ì¹ì¥א ÁXì��øfÀ@

Kì�ìYì�Ã�¿��õ»ò¥Kì�í�Ãא��ºì¹ì¥ì¹�Á�Kìא�ì¹øYא� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Gardez - vous 
du soupçon, car il entraîne 

le plus mensonger des 
propos. Ne cherchez pas à 

découvrir les secrets 
d'autrui, n'espionnez pas, ne 

rivalisez pas, n'enviez pas, 
ne nourrissez pas la haine 
entre vous, ne fuyez pas les 

uns les autres, et soyez ô 
serviteurs d'ALLAH frères 



comme Il vous ordonne. Le 
musulman est le frère du 
musulman, il ne doit ni 
l'opprimer ni lui refuser 
l'aide ni le mépriser. La 

crainte d'ALLAH réside ici, - 
en désignant par deux fois 
son cœur. Rien n'est plus 

pire pour un homme que de 
mépriser son frère 

musulman. Toute la 
personne du musulman: sa 

vie, son honneur et ses biens 
sont sacrés à l'égard de son 



coreligionnaire. ALLAH ne 
regarde ni vos corps ni vos 
visages, mais Il regarde vos 

cœurs et vos œuvres". 
 

Suivant une autre version: 
"Ne vous jalousez pas, ne 

haïssez - vous pas, 
n'espionnez pas les uns les 
autres, ne cherchez pas à 

dévoiler les secrets d'autrui 
et ne vous livrez pas à la 
surenchère, et soyez ô 



serviteurs d'ALLAH frères 
en Lui". 

 
Suivant une autre variante: 

"Ne vous séparez pas les uns 
des autres, ne fuyez pas les 
uns les autres, ne détestez - 
vous pas, n'enviez pas les 
uns les autres et faites ô 

serviteurs d'ALLAH que la 
fraternité règne parmi 

vous". 
(Transmis par Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�ò¹Kì<í��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�Nî<ì�ôא��î·��eô��
ì¥îjìא�Á�א��îWÁ��î¹¿��îgD�îWì�Ã�¿��ì.ÁBÁAî�íBÃ�

�îgí�ìWÁ�Ã>í��î·¿��.�"�í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq�ðO�ÁWì�
óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿� . 
D'après Mu`âwiya 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: "Si 



tu cherches les défauts des 
musulmans (et tu les 

réprimandes à haute voix ou 
publiquement), tu les 

corrompras ou tu risqueras 
de les corrompre". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

�íi¿��ìfEÁ?¿��ófí�ìYÁ��ìlÁ�À��:À��אìXì�u�ð·
îBì��íií�ìEî�Á��íYÀ:Ã?ì��ìµK¿?¿��אïY�:�KìCEòDí��îW¿��Kô��



�KìC¿��îYìDÃ;ì��î·��îhÁ@¿�ì¹�ò[õ�ì�ôא���îhì
�ÁiÁ��îXí�ÃGì��ð�îlì
�.�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

�k¿Aì�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq
ógÁAî�í�ì¹�ø»ò¥Kì�í�Ãא��Á«îYì
 . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), On amena un homme 
chez le Prophète en disant: 
"Voici Untel dont la barbe 

laisse couler encore le vin". 
- "Il nous est interdit, 



répondit - il, d'espionner. 
Mais quand une telle chose 
apparaît clairement, nous 

appliquons la peine 
prescrite". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 
272 - L'interdiction de 

donner aux Musulmans le 
mauvais préjugé sans que ce 

soit nécessaire 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�
�ì̂ î<ì��ô·ò��øhR;א��ìhÁ��אïÐÁ�¿��אjí�ÁCì�îא�

ðgî�ò��øhR;א� 
ALLAH, l'Exalté, dit: "O 

vous qui avez cru! Evitez de 
trop conjecturer (sur autrui) 

car une partie des 
conjectures est péché" 

(49:12). 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�ìµK¿��"�:�ôhR;א��ô·òI¿��ôhR;א�ì¹�îgÀ�Kô��
Ã�¿��ÁO�ÁWì�Ãא��í�ìX�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Gardez - vous 
du soupçon, car il entraîne 

le plus mensonger des 
propos". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 



273 - L'interdiction de 
mépriser le musulman 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�

t�î·¿��kì�ì�ó¶îj¿��îhÁ��ð¶j¿��îYì�î�ì��
ì¹�îgíDîCÁ��אïYîEì��אjí�jÀ@ì�t�¾�Kì�Á��îhÁ��ð�Kì�Á��

ì¹�ôhíDîCÁ��אïYîEì��ôhÀ@ì��î·¿��kì�ìt�¹אíZÁBÃAì��
ì¹�îgÀ@ì�À>î�¿�tìCì��KÁ��¹אíZì�Kt�ì[î�Á��Á�K¿?Ã�

�í³jí��ìWî<ì�אtאÀ>Ãא��ígî	t�îg¿��îhì�ì¹�ò·Kì,
�ì·jíBÁ�KR;א��ígí��¿eÁ�¿�¹ÀG¿��îLí�ì�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:¾�ìZìBÀ��¾�ìZìBí��øfÀ@Á��ðfî�ì¹  .
ALLAH, l'Exalté, dit: "O 
vous qui avez cru! Qu'un 

groupe ne se raille pas d'un 
autre groupe: ceux - ci sont 
peut - être meilleurs qu'eux. 

Et que des femmes ne se 
raillent pas d'autres femmes: 

celles - ci sont peut - être 
meilleures qu'elles. Ne vous 

dénigrez, pas et ne vous 
lancez pas mutuellement des 
sobriquets (injurieux). Quel 



vilain mot que "perversion" 
lorsqu'on a déjà la foi. Et 

quiconque ne se repent pas... 
Ceux - là sont les injustes" 

(49:11). 
"Malheur à tout 

calomniateur diffamateur" 
(104:1) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹

�ìµK¿��"�:�î·¿��øYô7א��îhÁ��ó�òYîא��ÁLî�ì�Á�



�ìgÁAî�íBÃא��í̧ Kì�¿��ìYÁ?î�ì��.�"�ðgÁAî�í��í̧ .�¥ì¹ìא
ÁiÁ�jÀ:Á��Kï��òY¿��ìdì�ì	�îW¿�ì¹ . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Rien n'est 

plus pire pour un musulman 
que de mépriser son frère 

musulman". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

t�íµK¿?î�Á��ÁiÁ�ÃA¿��lÁ��îhì��¿MôCì�Ãא��ífí�îWì��
îhÁ��¾�ô¥ì¤�óYî�Á���.�"�!�ðfí�ì¥�ìµK¿?¿��:�ô·�

�KïCì�ì��íií�îjì��ì·jÀ@ì��î·¿��õLÁ�í��ìfí�ôYא�
�¼MìCì�ì��íiÀAî<ì�ì¹�.�ìµK¿?¿��"�:�ìiRAא��ô·�

�ìµKìBì�Ãא��õLÁ�í��ðfEÁBì��.�íY¿:ì��íYî�Á@Ãא�
�ò§KôCא��À_îB¿�ì¹�ødì�Ãא��.�"�ðgÁAî�í��í̧ .�¥ì¹ìא



�kìCî<ì�ì¹�"�ødì�Ãא��íY¿:ì�"�:��íií<Ã�ì£�"�.
�îgíDÀ:îB¿�ì¹�:�"�îgí�í¥K¿?Á�îא��.�ìdì�ì	�îW¿�ì¹

òYî�Á@Ãא��Á�Kì��lÁ��אìXì��îhÁ��ìUìpî¹¿��íií�KìEì� .
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "N'entrera pas au 
Paradis quiconque dans le 
cœur duquel se trouve le 

poids d'un atome d'orgueil". 
Un homme objecta: "Mais 

l'homme aime porter de 



beaux vêtements et de belles 
sandales". - "ALLAH est 

beau, répondit - il, et Il aime 
la beauté. Mais j'entends par 
orgueil: la méconnaissance 

du droit et le mépris des 
gens". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��Á�íWîCí��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ðfí�ì¥�ìµK¿��:�ÁiRA�¿אì¹t�



À>Á��íiRAא��íYÁ>î=ì�u�ó·�.�ôfì�ì¹�ôZì�íiRAא��ìµK¿?¿�
�:ÁXRא��אì¤�îhì�¿��ôl¿Aì�kR�¿Gì�ì��»t�ìYÁ>Ã�¿��

À>Á�u�؟�ó·�!�!�íi¿���îY¿>¿��îW¿��lø��
�e¿AìBì�NÃ:ì�î�¿�ì¹�"�!ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Jundub ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: Un 
homme a dit: "Par ALLAH! 
ALLAH ne pardonne pas à 

Untel". - " Qui donc, 



répondit ALLAH, le Très - 
Haut, jure par Moi que Je ne 

pardonne pas à Untel?! Je 
l'ai pardonné, et J'ai rendu 

tes œuvres vaines". 
(Transmis par Muslim) 

 
274 - L'interdiction de 

montrer sa réjouissance des 
malheurs du Musulman 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì·jíCÁ�îHíBÃא��KìBô�ò�

�½�ìjî�ò�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�î·¿��ì·jõ�Á�í��ìh�ÁXRא��ô·ò�
�îgíD¿��אjíCì���ìh�ÁXRא��lÁ��ÀMì7Á�K¿>Ãא��ìaEÁ7ì�

ìXìא�ð��ðgEÁ�¿��lÁ�א�KìEî�õW�ì¹אtÁ�ìYÁ�  . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Les 

croyants ne sont que des 
frères" (49:10). 

"Ceux qui aiment que la 
turpitude se propage parmi 

les croyants auront un 
châtiment douloureux, ici - 

bas comme dans l'au - delà" 
(24:19). 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�òa¿?î	tא�òhî��¿M¿AÁא�ì¹�îhìì¹
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��:�ìµK¿�
�¿Mì�KìBô7א��îYòDÃ;í��t�"�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�.�"�eìEÁAì�î�ì�ì¹�íiRAא��íiìBì�îYìE¿��eEÁ�t
ðhì�ì��ðO�ÁWì��:�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧  ¥ì¹ìא

. 
D'après Wâthila ibn Al - 
'Asqa` (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Ne 

montre jamais ta 



réjouissance du malheur de 
ton prochain, car il se peut 

qu'ALLAH lui fait 
miséricorde et t'afflige du 

même malheur". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 

275 - L'interdiction de faire 
douter de l'authenticité de la 

filiation de quelqu'un 



pourtant bien établie dans la 
légalité apparente 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì·¹í¤îHí��ìh�ÁXRא�ì¹

�jí�ìא�ì�Ãא��Kì��òYîEì=Á��Á�KìCÁ�îHíBÃא�ì¹�ì.ÁCÁ�îHíBÃא�
KïCEÁ�í��KïBî�ò�ì¹�Kï�Kì�îDí��אjÀAìBì�îא��ÁW¿?¿� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 

ceux qui offensent les 
croyants et les croyantes 

sans qu'ils l'aient mérité, se 
chargent d'une calomnie et 

d'un péché évident" (33:58).



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�îgòDÁ��KìBí��ò§KôCא��lÁ��ò·Kì�ìCîא�
�ðYÃ>À��:�ÀMì�KìEøCא�ì¹�ÁLì�ôCא��lÁ��íhî<R:א�

�ÁNøEìBÃא��k¿Aì�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "On trouve deux choses 
chez les gens, qui relèvent de 
l'infidélité: la diffamation de 



la généalogie et les 
lamentations funèbres". 
(Transmis par Muslim) 

 
276 - L'interdiction de la 
tromperie et de la traîtrise 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì·¹í¤îHí��ìh�ÁXRא�ì¹

ì��òYîEì=Á��Á�KìCÁ�îHíBÃא�ì¹�ì.ÁCÁ�îHíBÃא��אjí�ì�ì�Ãא��K
KïCEÁ�í��KïBî�ò�ì¹�Kï�Kì�îDí��אjÀAìBì�îא��ÁW¿?¿� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 

ceux qui offensent les 



croyants et les croyantes 
sans qu'ils l'aient mérité, se 
chargent d'une calomnie et 

d'un péché évident" (33:58).
ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�ìµK¿��"�:ø�KìCîE¿Aì�א��ìfìBì��îhì�u�ì¡

�KôCÁ��ì[îE¿A¿��KìCô7¿��îhì�ì¹�KôCÁ��ì[îE¿A¿��"�í̧ ¥ì¹ìא
�ðgÁAî�í��.�íi¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ìµjí	ì¥�ô·¿�

ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��k¿Aì�ôYì��ìgRA



�îN¿�KìC¿��KìDEÁ��í̧ ìWì��ìfì�î£¿G¿��ó¶Kì<¿��Á�ìYî�íq
¿Aì��íií<Á�Kìq¿�u�ìµK¿?¿���"�:�Kì��אìXì��Kì�

�¿íiî�ì�Kìq�:��ìµK¿�"�.�ìLÁ�Kìq�א�:ò¶Kì<R�؟�
�ìµK¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��í�KìBô���u¿�¿:�"�א�

í§KôCא��í̧ �؟��i�ÃAì<ì��ì³îj¿�א�:ò¶Kì<R��îl¿��ìYìא
�!løCÁ��ì[îE¿A¿��ô\¿��îhì�  " . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il n'est pas 



des nôtres celui qui s'arme 
contre nous ou qui nous 

triche". 
(Transmis par Muslim) 

 
Suivant une autre version de 

Muslim: L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) passa 

auprès d'un marchand de 
blé tamisé, mis dans une 

couffin. En y faisant 
pénétrer sa main, ses doigts 

furent mouillés. Il dit au 
vendeur: "Qu'est - ce que 



c'est?". - "O Envoyé 
d'ALLAH, lui répondit - il, 

c'est la pluie qui l'a 
mouillé". - "Pourquoi donc 

ne mets - tu pas la partie 
mouillée au - dessus afin que 

les gens puissent la voir?!, 
répliqua le Prophète, il n'est 
pas des nôtres celui qui nous 

triche". 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
¿Aì�íiRAא��kRAìq�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE�"�:t�
"ÁiîE¿Aì�.��jí7ì�KìCìא��ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne livrez - 

vous pas à la surenchère". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��
�òhì�kìDì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�

�ò\ì�ôCא��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) a 

interdit le compérage 
(concert de deux personnes 
qui consiste en ce que l'un 

vient vanter la marchandise 
pour exciter le chaland à 

l'acheter)". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ìYìBí�íhî��ÁiRAא��íWî�ì�(�ìµK¿��:�ìY¿�ì¤
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��ðfí�ì¥

í�Ãא��lÁ��íìWî�í��íiô�¿��ìgRAì	ì¹�ìµK¿?¿��òjíE
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

�îfÀ?¿��Nî<ì�Kì��îhì��:tÁ��u�¿Mì��.�"�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�"�.Á�Ãא�u�ÀMì��"�¾MìBì�î<í��¾�Kì�Á�

ÀMì<�ÁWì�Ãא��ìlÁ�ì¹�¾�ìWô�ìjí��¾�Kì�ì¹�¾�ì¥jí�Ã@ì� 
. 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Un homme se plaint à 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 
"Je me trompe fréquemment 

dans mes achats". Et 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
de lui conseiller: "Quand tu 

fais des achats, dis au 
vendeur: Pas de tromperie". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�î¹¿��ó�òYîא��¿Mì�î¹ì¦�ìLô�ì��îhì�
�KôCÁ��ì[îE¿A¿��íi¿�jÀAîBì��.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�ìLô�ì��:�¾�ìWô�ìjí��¾�Kì��ôgí��¾MìBì�î<í��¾�Kì�Á�
ôY¿@í��¾�ì¥�:íiììWì�ì¹�í̧ ìWì�Ã�¿��î»¿�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 



suborne la femme ou 
l'esclave d'un autre n'est pas 

des nôtres". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

277 - L'interdiction de la 
traîtrise 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�
�Á£jÀ?í<Ã�KÁ��אjÀ�î¹¿��.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אjÀ�î¹¿�ì¹

jí�î�ì��ì·K¿��ìWîDì<Ãא��ô·ò��ÁWîDì<Ã�KÁ�t  . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "O les 
croyants! Remplissez 

fidèlement vos 
engagements" (5:1). 

"Et remplissez 
l'engagement, car on sera 

interrogé au sujet des 
engagements" (17:34). 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ðaì�î¥¿�



ìCí��ì·K¿��ÁiEÁ��ôhÀ��îhì��îhì�ì¹�Kï8Á�Kì��K¼?Á�K
�ÁiEÁ��îNì�K¿��ôhíDîCÁ��½M¿Aî8ì��ÁiEÁ��îNì�K¿�
�KìDììWì��kô�ì��ò³K¿>øCא��îhÁ��½M¿Aî8ì��:�אì¤�

אìhÁBí�îoÃ��ì·Kì�ì¤ò�ì¹א��ì�ôWì��ì�ìX¿�ì¤ò�ì¹א�
�ìYì�¿��ìgìqKì��אì¤ò�ì¹�ì¥ìW¿��ìWì�Kì�.�"�ðd¿>ô�í�

ÁiîE¿Aì . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "Est hypocrite, celui 
chez qui on trouve ces quatre 
caractères, et quiconque en 

possède un a un trait 
d'hypocrisie à moins qu'il ne 

s'en débarrasse. Si on lui 
confie un dépôt, il le trahira, 

lorsqu'il parle, il ment; 
lorsqu'il fait un pacte, il n'y 
tient pas et lorsqu'il dispute, 

il en dépasse les limites". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ó[ì�¿�ì¹�ìYìBí�òhîא�ì¹�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
îgíDîCì��jÀ�K¿א��íiRAא��ìlÁpì¥�:K¿��õlÁ�ôCא��ìµ
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ó¥Á£K¿��øfÀ@Á�
�íµK¿?í��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ðא�ìjÁ��:�À�ì¥îW¿��Á̧ ÁXì�

À�u�ó·�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn Mas`ûd , Ibn 

`Umar et 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait d'eux), le 

Prophète (pbAsl) a dit: Au 
Jour de la Résurrection, 
chaque perfide aura un 



étendard (pour que son 
ignominie soit vu et su de 
tout le monde) et on dira 

quand on le verra: "Voici la 
perfidie d'Untel". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

RAא��ìlÁpì¥�ñ»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹�íi
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì

�ìµK¿��"�:�ÁiÁ�î	א�ìWîCÁ�ðא�ìjÁ��ó¥Á£K¿��øfÀ@Á�
¿��Á̧ ò¥îW¿��ò¥îW¿?Á��íi¿��ía¿�îYí��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì�t�



ì¹t�¾Mô�Kì�òÐÁ�¿��îhÁ��אï¥îW¿��ìg¿;î¿��ì¥Á£K¿���"
�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Au Jour de la 
Résurrection, chaque perfide 

aura un étendard hissé 
derrière lui autant que sa 

perfidie. Or il n'y a pas une 
perfidie aussi grave que celle 

d'un gouverneur". 
(Transmis par Muslim) 



�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ì�u�îgíDíBî8ì��Kì�¿��½Mì�
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��:�ôgí��lÁ��k¿:îÀ��ðfí�ì¥

¿�¿G¿��אöYí��ìKì��ðfí�ì¥ì¹�ì¥ìW¿��íiìCìBì��ìf
�íiîCÁ��k¿�îjì�î	K¿��אïÐÁ�¿��ìYì�ÃGì�î	א�ðfí�ì¥ì¹

�í̧ ìYî�¿��ÁiÁ:î<í��îg¿�ì¹�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète pbAsl a dit: 



ALLAH, le Très - Haut, a 
dit: "Il y a trois hommes 

dont Je serai l'adversaire au 
Jour de la Résurrection: un 

homme ayant promis de 
faire un don en Mon nom et 
manqua à sa promesse, un 

homme ayant réduis un libre 
à l'esclavage et s'empara de 
son prix, et un autre ayant 
engagé un ouvrier, et ne le 

rétribua pas après 
l'achèvement de son 

travail". 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

278 - L'interdiction de 
rappeler à quelqu'un qu'on 
lui a donné quelque chose 

ou rendu quelque autre 
service 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�אjíCì���ìh�ÁXRא��KìDõ�¿��Kì�

tìBÃ�KÁ��îgÀ@Á�K¿�ìWìq�אjÀAÁ:î�í��אì¹�øht�ºì¤�.
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�îgíD¿א�ìjî�¿��ì·jÀ?Á>îCí��ìh�ÁXRא�



�ôgí��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ�t�אjÀ?¿>î�¿��Kì��ì·jí<Á�î�í��
ì¹�KöCì�tºï¤¿��  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "O les 
croyants! N'annulez pas vos 
aumônes par un rappel ou 

un tort" (2:264). 
"Ceux qui dépensent leurs 

biens dans le sentier 
d'ALLAH sans faire suivre 

leurs largesses ni d'un 
rappel ni d'un tort" (2:262). 



�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"

ì�u�½Mì�tîjì��íiRAא��îgíDíB4A¿@í��ì¹�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶t�
ì¹�îgòDîE¿���íYÀ;îCì�t�ðא�ìXì�îgíD¿�ì¹�îgòDE4�ìZí��

�ðgEÁ�¿��.�"�ìµK¿��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�Kì�¿�ìY¿?¿�
ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìqu�¾א�ôYì��ì�

�5¥ì¤�jí�¿��ìµK¿��:�îgí��îhì��¹אíYÁ�ì�ì¹�אjí�Kì�
�ìµK¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��"�:Ãא��ífÁ�î�íB



�ÁcÁAì�Ã�KÁ��íiì�ì<ÃAÁ	�ídÁ>îCíBÃא�ì¹�í·KôCìBÃא�ì¹
�Á�Á¤K¿@Ãא��.�"�ðgÁAî�í��í̧ lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì�.�ì¹ì¥א

�íi¿��"�:�í̧ ì¥אì¦��ífÁ�î�íBÃא��"�ìfÁ�î�íBÃא��lÁCî<ì�
�òhîEì�î<¿@Ãא��ìhÁ��ìf¿>î	¿��íiì�îjì�ì¹�í̧ ì¥אì¦�

ìEí�ÃAÁ�uÁ�  . 
D'après 'Abû Dharr 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Trois hommes 
qu'ALLAH ni les regardera 
ni les purifiera au Jour de la 



Résurrection, et Il leur 
affligera, en outre, un 

châtiment douloureux". 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
ayant répété cela par trois 

fois, 'Abû Dharr 
s'interrogea: "O Envoyé 
d'ALLAH! Qui sont - ils 

donc ceux qui seront déçus 
et perdants?". - "Ils sont, lui 

répondit - il, quiconque 
laisse traîner son 'izâr (au - 
dessous de ses chevilles par 

ostentation), quiconque joint 



un reproche à son aumône et 
quiconque fait écouler sa 

marchandise par des 
serments mensongers". 
(Transmis par Muslim) 

 
279 - L'interdiction de la 

vantardise et de l'agression 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:¿�u�îgÀ@ì�À>î�¿��אjS�ìZí��

�k¿?ôא��òhìBÁ��íg¿Aî¿��ìjí�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ô�ò��k¿Aì�ífEÁ�ô�KìB�א�
�lÁ��ì·jí=î�ì�ì¹�ì§KôCא��ì·jíBÁAÃ;ì��ìh�ÁXRא�

ìXìא�ð�tא�îgíD¿��¿eÁ�¿�¹À��ødì�Ãא��òYîEì=Á��òªî¥
ðgEÁ�¿� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Ne 
vantez pas vous - mêmes 

votre pureté; c'est Lui qui 
connaît mieux ceux qui (Le) 

craignent" (53:32). 
"Il n'y a de voie (de recours) 

que contre ceux qui lèsent 



les gens et commettent des 
abus, contrairement au droit, 
sur la terre: ceux - là auront 
un châtiment douloureux" 

(42:42). 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó¥KìBÁ��òhî��òªKìEÁ�îhìì¹

�ìµK¿��:RAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��íiRAא��kRAìq�Ái
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�kì�î¹¿��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·�
�ôl¿���:�kô�ì��אjí<ìpאìjì��î·¿�t�lÁ=î�ì��

ì¹�¾Wì�¿��k¿Aì�ðWì�¿�t�k¿Aì�ðWì�¿��ìYì�Ã>ì��



�¾Wì�¿��.�"�ðgÁAî�í��í̧ �¿ìµK��ífî�¿�א�ÁMì=SA�.�ì¹ì¥א
	tÀM¿�K¿:Á�îא�ílî=ì�Ã�א��»øWì<ô�ì¹א:�  . 

D'après `Iyâd ibn Himâr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "ALLAH, le 
Très - Haut, m'a révélé de 

vous exhorter à la modestie 
afin que nul ne soit injuste 
envers son prochain, ni le 

prenne par la vanité". 
(Transmis par Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�ífí�ôYא��ìµK¿��אì¤��:�¿e¿Aì�
�îgíDÀ@¿Aî�¿��ìjíD¿��í§KôCא��.�"�ðgÁAî�í��í̧ .�¥ì¹ìא
�À�ì¥jíDî7ìBÃא��ÀMìא�ì¹øYא�ì¹�"�:�îgíDÀ@¿Aî�¿��"

�òaÃ�ìYÁ��Á²K¿@Ãא��؛�KìDÁ�î8ìCÁ��ì»ò¹í¥ì¹�.�¿eÁ�ì¤ì¹
�ÁiÁ�Ã>ìCÁ��Kï�ì�ì�¿eÁ�ì¤�ìµK¿��îhìBÁ��ílîDôCא�
�îgòDîE¿Aì�KïK¿>Á�î¥אì¹�ò§KôCAÁ��אïYÀ�Kì8ì�ì¹�:



�í¶אìYì�Ãא��ìjí��אìXìD¿��.�KìBÁ��íi¿�K¿��îhì��Kô�¿�ì¹
�òYî�¿��lÁ��ó]Ã?ì��îhÁ��ò§KôCא��lÁ��ºìYì�

íi¿�K¿�ì¹�îgòDÁC�Á£�k¿Aìì¹�îgòDîE¿Aì�Kï�õZì�ì��
¿��òh�øWא�u�ÁiÁ��ì§ÃGì���:�í̧ ìYô��ìX¿@ìא��¿

�í̧ jÀAô8¿�ì¹�í�KìB¿Aí<Ãא��.�ìhÁ��íi¿�K¿��îhôBÁ�ì¹
ÁMôBÁotî�אtאu�ò¶�:�ó[ì�¿��íhî��ÀeÁ�Kì�

�îW¿�ì¹�ì·¹íYì��ì¹�õ»ÁWîEìBí�Ãא�ì¹�õlÁ�KR:ì�Ãא�ì¹
�Á�Kì�Á��lÁ��i�ì�îpì¹¿��"�:אtî¤ò¥K¿�  " . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque 

l'homme dit par vanité: "Les 
gens se sont corrompu!", il 

en sera le plus corrompu (vu 
son attitude orgueilleuse et 

le mépris qu'il affiche à 
autrui)". 

 
(N.B.: Cet homme ne dit cela 
que poussé par son orgueil et 
sa vantardise en méprisant 



les gens et en 
s'enorgueillissant sur eux. 

Mais celui qui le dit par 
compassion envers eux, 

lorsqu'il s'aperçoit qu'ils ont 
négligé leur religion, son 

attitude ne sera pas 
reprochée). 

(Transmis par Muslim) 
 

280 - L'interdiction aux 
Musulmans de se fuir plus 

de trois jours de suite sauf si 
celui qu'on fuit est un 



innovateur ou quelqu'un qui 
extériorise ses actes 
immoraux et autres 

turpitudes 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ô�ò��ì·jíCÁ�îHíBÃא��KìB

�îgÀ@î�ìjì�¿��ìhîEì��אjí�ÁAîq¿G¿��½�ìjî�ò�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ì¹tא�k¿Aì�ògî�t��jí�ì¹Kì<ìא�

ò·אì¹îWí<Ãא�ì¹ . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Les 

croyants ne sont que des 



frères. Etablissez la 
concorde entre vos frères" 

(49:10). 
"Et ne vous entraidez pas 

dans le péché et la 
transgression" (5:2). 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

tì¹�אjí<¿�K¿?ì��tì¹�¹אíYìא�ìWì��t�אjí9¿�Kì�ì��
ì¹t´ì¹�¹אíWì	Kì�ì��÷�ÁiRAא��ì£Kì�Ájí�¹א�



ïא�ìjî��ì¹�Kt�ìYí�îDì��î·¿��ógÁAî�íBÁ��õfÁ�ì��
ì��ì³îj¿��í̧ Kì�¿�u�¾��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), le 

Prophète (pbAsl) a dit: "Ne 
haïssez - vous pas, n'enviez - 
vous pas les uns les autres, 
ne tournez - vous pas le dos 

les uns aux autres, 
n'interrompez pas vos 

relations les uns avec les 
autres et soyez serviteurs 

d'ALLAH frères en Lui. Il 



est interdit au musulman de 
fuir son coreligionnaire au - 

delà de trois (jours)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
¿��lÁ�¿��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì�jõ�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�ìµK¿��"�:t�íYí�îDì��î·¿��ógÁAî�íBÁ��õfÁ�ì��

ì��ì³îj¿��í̧ Kì�¿�u�óµKìE¿��Á��:�ò·KìEÁ?ì�ÃAì�



�KìBí�íYîEì�ì¹�אìXì��íªòYî<ì�ì¹�אìXì��íªòYî<ìE¿�
ô��KÁ��À�ìWî�ì��»ÁXRא�u�ò¶"�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû 'Ayyûb 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il n'est pas 

permis au musulman de fuir 
son coreligionnaire au - delà 

de trois jours et nuits. 
Lorsqu'ils se rencontrent, 

chacun se détourne de 
l'autre. Or, le meilleur d'eux 



est celui qui prend l'initiative 
de saluer". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:א�íªìYî<í�tøfÀ��lÁ��íµKìBî�
�ó�òYîא��øfÀ@Á��íiRAא��íYÁ>î=ìE¿��ó[EÁBì�ì¹�òhîEìCîא�

t��Kï�îEì
�ÁiRA�¿KÁ��À́ òYî7í��t�íiìCîEì��îNì�K¿��¼�ìYîא��
�íµjÀ?ìE¿��í�KìCî�ì
�ÁiEÁ�¿��ìhîEì�ì¹�:�אjÀ�íYî�Àא



�Kì�ÁA¿:î8ì��kô�ì��òhî�ìXì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  
. 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: Les portes du 
Paradis s'ouvrent tous les 
lundis et les jeudis où on 
pardonne à tout Serviteur 

qui n'associe rien à ALLAH, 
à l'exception des deux 
hommes qui se sont 
querellés. On dira: 



"Accordez à ces deux - là un 
délai pour qu'ils se 

réconcilient! Accordez à ces 
deux - là un délai pour qu'ils 

se réconcilient". 
(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:K¿:îEô7א��ô·��ì[Á�ì��îW¿��ì·
�Á�ìY�òZì��lÁ��ì·jSAì8íBÃא��í̧ ìWí�î<ì��î·¿�
�îgíDìCîEì��ò\�òYî�ôא���lÁ��îhÁ@¿�ì¹�Á�ìYì<Ãא��.�"



�ðgÁAî�í��í̧ �í\�òYî�.�"�ì¹ì¥אôא���:�א"t�í£Kì�Ã�
îgíDí<À�K¿?ì�ì¹�îgòDÁ�jÀAÀ��íÐÁEî=ì�ì¹ . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "Satan s'est 
désespéré de trouver des 

adeptes parmi les 
musulmans de la presqu'île 

arabique, il se contente 
cependant de semer parmi 

eux la discorde". 
(Transmis par Muslim) 



¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�ìµK�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:t�ìYí�îDì��î·¿��ógÁAî�íBÁ��õfÁ�ì��
ì��ì³îj¿��í̧ Kì�¿�u�ì³îj¿��ìYì�ì��îhìB¿��¾�

ì�u�ì¥KôCא��ìfì�ì£�ì�KìB¿��¾��"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
ø»ò¥Kì�í�Ãא��Á«îYì
�k¿Aì�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£ . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il n'est pas 



permis au musulman de fuir 
son coreligionnaire au - delà 

de trois (jours ou nuits). 
Quiconque rompt toute 

relation avec son prochain 
au - delà de cette période 

mourra en damné". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�lÁ�¿��òhî��Á£ì¥îWì��ó̈ îhì��lÁ�¿��ìYÁאì¹

�−�íµK¿?í�ì¹�א��õlÁB¿Aõ�−	ølÁB¿Aî�ì¥îWì�t£¾�א
�ìaÁBì	�íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�õlÁ�Kì�ô8א�



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:
ìCì	�í̧ Kì�¿��ìYì�ì��îhì��ÁiÁ�ì£�ÁeÃ>ì�¿��ìjíD¿��¼M

�.�"óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Harda ibn 'Abû 

Harda Al - 'Aslamî 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), - l'un des Compagnons 
du Prophète - , Il a entendu 

le Prophète (pbAsl) dire: 
"Fuir son prochain un an 
durant équivaut à le tuer". 



(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:t�ìYí�îDì��î·¿��óhÁ�îHíBÁ��õfÁ�ì��
ì��ì³îj¿��KïCÁ�îHí�uì��ÁiÁ��î�ôYì��î·òI¿��¾�u�ð�

ìEÃA¿��ÁiîE¿Aì�ô£ì¥�î·òI¿��ÁiîE¿Aì�îg4Aì�íEÃ�ì¹�íi¿?ÃA
ô��òYî�î·ò�ì¹��îg¿�ì¶t��îW¿?¿�א
K¿�ìYì�î��lÁ�אuא�

KÁ��ì�Kì��îW¿?¿��ÁiîE¿Aì�ô£íYì�t�ì ìYì�ì¹�ògî�



�Á�ìYî�òDÃא��ìhÁ��ígÁAî�íBÃא��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�óhì�ì��¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�.�ì£í¹אì£�jí�¿��ìµK¿��:

��¿îNì�K�א�À�ìYî�òDÃ��ÁiRAÁ��k¿�Kì<ì��ì[îE¿A¿��ì¤א
¾�îlì
�lÁ��אìXì��îhÁ� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il n'est pas 
permis au croyant de fuir 

son coreligionnaire au - delà 
de trois (jours). Une fois 



cette période écoulée, qu'il le 
rencontre et le salue. S'il 
répond au salut, tous les 

deux partageront la 
récompense, sinon, celui qui 
ne répond pas, acquerra seul 

le péché tandis que l'autre 
sera estimé quitte". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

'Abû Dâwwûd a ajouté: "A 
moins que cette fuite ne soit 

en vue d'ALLAH". 



 
281 - L'interdiction à deux 

personnes de se parler à voix 
basse en présence d'une 

troisième sans lui en 
demander la permission sauf 

en cas de nécessité. C'est 
lorsqu'elles se parlent à voix 

basse en présence de la 
troisième ou qu'elles se 
parlent dans une langue 
qu'elle ne comprend pas 

 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ìhÁ��ºìjî�ôCא��KìBô�ò�
ò·K¿:îEô7א� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "La 
conversation secrète n'est 
que (l'œuvre) du Diable" 

(58:10). 
í�òhîא��îhìì¹�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìB

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�ìµK¿��"�:ì��אjí�K¿��אì¤�u¿��¼Mì�u�kì�KìCì�ì��

�ÁOÁ�Kôא���ì·¹í£�ò·KìCîא��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.



�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�ì¦ì¹א£ì��jí�¿�óUÁ�Kìq�؛�ì¹ì¥ì¹א
�NÃAÀ�t�ìYìBí�òhî�:�ìµK¿��؟�¼Mì<ì�î¥¿G¿���:t�
�´õYí9ì��.�òIR�ìjíBÃא��lÁ��½eÁ�Kì��í̧ :�ì¹ì¥ì¹א

�ìµK¿��ó¥KìC�Á£�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhì�:�NîCÀ�
�¿Mì�Ã?í�òhî��ÁWÁ�Kì��ò¥אì£�ìWîCÁ�ìYìBí�íhîא�ì¹�Kì�¿�
�î·¿��íW�òYí��ðfí�ì¥�ì�Kì�¿��ò³jõ�א�lÁ�R��lÁ�א�

îא��ìaì��ì[îE¿�ì¹�íiìEÁ�KìCí��ðWì�¿��ìYìBí�òh
í�ì¥�ìYìBí�íhîא��KììW¿��»òYîE¿�u�ìYì���



�òfí�ôYAÁ�ì¹�lÁ��ìµK¿?¿��¼Mì<ì�î¥¿��KôCÀ��kô�ì�
�Kìì£�»ÁXRא��ÁOÁ�Kôא���:�Kï�îEì
א	ìYì�ÃGì�îא�

�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�lø�òI¿�
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:tìCîא��kì�KìCì�ì���ò·K

¾WÁא�ì¹�ì·¹í£ " . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "S'il y a un 
groupe de trois personnes, 
sera interdit l'entretien à 



deux en laissant tomber le 
troisième". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
'Abû Dâwwûd ajoute: 'Abû 

Sâlih a demandé à Ibn 
`Umar: "Et s'ils étaient 

quatre?". - "Il n'y aura pas 
de mal", me répondit - il. 

 
Mâlik a transmis dans le 

"Muwatta'" le récit suivant: 
`Abd - Allâh ibn Dînâr a dit: 



Je me trouvais en compagnie 
de Ibn `Umar chez Khâlid 

ibn `Uqba dont 
l'appartement se trouvait au 
sein du marché. Un homme 

vint s'entretenir avec lui, 
alors que j'étais seul avec 

Ibn `Umar. Celui - ci 
convoqua un autre homme 
de sorte que nous devînmes 

quatre, puis dit en 
s'adressant à moi et à 
l'homme   convoqué: 

"Occupez - vous de quelque 



chose dans l'entre - temps, 
car j'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: Il 
n'est pas permis à deux 

hommes de s'entretenir à 
part en présence d'un 

troisième ". 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

í	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµj
�ìµK¿��"�:ì��îgí�îCÀ��אì¤�u¿��¼Mì�u�kì�KìCì�ì��

�jÀ:ÁAì�îא�tא�ò·KìCî�ì·¹í£�אì��kô�ì��òYì�



�íií�òZî�í��¿eÁ�ì¤�ô·¿��òfî�¿��îhÁ��ò§KôC�KÁ��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Si vous êtes 
trois, que deux d'entre vous 

ne s'entretiennent pas en 
écartant le troisième; 

attendez plutôt que d'autres 
personnes vous rejoignent, 

car cela peut lui causer de la 
peine". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
282 - L'interdiction de faire 
souffrir l'esclave, la bête, la 
femme et l'enfant sans une 

raison légitime ou au-delà de 
ce qu'exige leur éducation 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�Kï�Kì�î�ò��òhî�ìWÁא�ìjÃ�KÁ�ì¹

Á�Kì�ìBÃא�ì¹�kì�Kì�ìEÃא�ì¹�kì�îYÀ?Ãא��»ÁXÁ�ì¹�ò.
�ÁLíCí�Ãא��ò¥Kì�Ãא�ì¹�kì�îYÀ?Ãא��»Á¤�ò¥Kì�Ãא�ì¹



�Kì�ì¹�òfEÁ�ô�ì¹א�ÁLÁ�Kô8��ÁLîCì�Ã�KÁ�ì¹א�òhî�א�
�ìiRAא��ô·ò��îgÀ@í�KìBî�¿��îN¿@¿Aì�t�îhì��õLÁ�í��
Kì�î�í��ì·K¿�tאï¥jí�¿��  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Agissez avec bonté envers 

(vos) père et mère, les 
proches, les orphelins, les 

pauvres, le proche voisin, le 
voisin lointain, le collègue et 
le voyageur, et les esclaves 

en votre possession, car 
ALLAH n'aime pas, en 



vérité, le présomptueux, 
l'arrogant" (4:36). 

ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�¾�ôYÁ��lÁ��½�¿�ìYîא��îNì�øXí
�KìDEÁ��îN¿Aì�ìW¿��îNì�Kì��kô�ì��KìDî�ì�ì�ì�

�ì¥KôCא�t�ìlÁ��î¤��KìDî�¿?ì	ì¹�KìDî�ìBì<Ã�¿��ìlÁ��
ì¹�KìDî�ì�ì�ì�t�îhÁ��ífÀ�ÃGì��KìDî�¿�ìYì��ìlÁ��
ò̈�א Kì7ì�t�òªî¥�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.



í̈�א Kì7ì�t�òªî¥�"�Á�Kì�Ãא��òUî�¿>Á�
�Á�ì¥ôY¿@íBÃא��ÁMìBì�î<íBÃא��ò.ø7�KÁ�ì¹�ÁMìBì�î<íBÃא�

KìDíא�ìYì7ì�ì¹�KìDõא�ìjì��ìlÁ�ì¹ . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Une femme 
est châtiée en Enfer, à cause 

d'une chatte qu'elle avait 
emprisonnée jusqu'à la 

mort. Elle ne lui avait pas 
donné ni à manger ni à boire 



et ne l'avait même pas 
laissée se nourrir des 
bestioles de la terre". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)ÁWî�ì�ìYìBí�òhî��ÁiRAא���(�ôYì��íiô�¿�
�ó·KìEî�Á>Á��îhÁ��ó\î�ìYÀ��îW¿��jí�ì8ìא��¿ïYîEא�
�ÁLÁ�Kì8Á��אjÀAì<ì��îW¿�ì¹�íiì�jí�îYì��îgí�ì¹
�KôB¿A¿��îgòDÁAî�ì��îhÁ��¾Mì�Á�Kì��ôfÀ��òYîER:א�
�ìYìBí�íhîא��ìµK¿?¿��אjÀ�ôY¿>ì��ìYìBí�ìhîא��אî¹¿�ì¥�:



��¿>ìhì�א�íiRA��îhì��ìfì<¿��îhì��ìfì<¿��ìXìא�؟
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·��אìXì�

�ìgRAì	ì¹�"�:�ÁiEÁ��Kï�îEì
�ìXì�ôא��îhì��ìhì<¿�
�KïpìY¿��í¡¹õYא��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.
�íªìYì=Ãא��"�ÁMìBì�î<íBÃא��òhîEì=Ãא��òUî�¿>Á�

í�îlô7א�ì¹�í²ìWìDÃא��ìjí�ì¹�Áא�ôYא�ì¹�»ÁXRא��
ÁiîE¿���kì�îYí� . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Il a passé par des 



adolescents parmi les 
Qoraychites qui avaient 

attaché un oiseau et 
l'avaient pris comme cible. 
Ils ont en outre autorisé à 
son propriétaire de garder 
chaque flèche manquant 

l'oiseau. Ils se dispersèrent à 
l'approche d'Ibn `Umar qui 
les interrogea: "Qui a fait 

cela? Qu'ALLAH maudisse 
qui l'a fait! Car l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a maudit 



quiconque prend un être 
animé comme cible". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�kìDì�
�î·¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

�ígÁoKìDì�Ãא��ìYì�î8í��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�í̧ KìCî<ì�ì¹�:
òfî�¿?ÃAÁ��í[ì�î�í� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

"L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a interdit qu'on 
emprisonne les bêtes 

destinées à l'égorgement". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ó·øY¿?í��òhî��ÁWî�ìjí	�5lÁAì�lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�lÁC�î�¿�ì¥�îW¿?¿�
��ð¶Á£Kì��KìC¿��Kì��ó·øY¿?í��îhÁ��¾Mì<î�ì	�ìaÁ�Kì	t�
�íµjí	ì¥�Kì�ìYì�¿G¿��Kì�íYì=îq¿��KìDìB¿:¿��½�ìWÁא�ì¹
�KìD¿?Á�î<ì��î·¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��.



�ðgÁAî�í��í̧ 	ìaÁ�Kì�:�"�lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì�.�ì¹ì¥א
lÁ��¾�ìjî�� " . 

D'après Suwayd ibn 
Muqarrin (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "Nous étions 
sept enfants dans la famille 

Muqarrin, et n'avions 
qu'une domestique. Le 

benjamin de la famille l'a 
giflée, l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) nous ordonna alors 
de l'affranchir". 

(Transmis par Muslim) 



�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWì�Ãא��¾£jí<î�ì��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:À�À��í�òYîp¿��NîCu�lÁ��Kï�

�lÁ>ÃAì��îhÁ��Kï�îjìq�Nî<ÁBì�¿��Á«îjô��KÁ��"�:
�¾£jí<î�ì��Kì�¿��îg¿Aî�¿îg¿A��îgìDÃ�¿�א�ì�îjô8�"�א
�ÁLì9ì=Ãא��îhÁ��.�ìjí��אì¤��løCÁ��Kì�ì£�KôB¿A¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�íµjÀ?ì��ìjí��אì¤òI¿��"�:îg¿Aî�¾£jí<î��ô·¿�אì��Kì�¿��

k¿Aì��ìXìא��eîCÁ��eîE¿Aì�í¥ìWÃ�¿��ìiRAא�



í=Ãא�u�ò¶�"�NÃAÀ?¿��:t�K¼�jÀAîBì��í�òYîp¿��
�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�אïWì�¿��í̧ ìWî<ì��:�À«îjô��ì?¿_¿�א�¿�
�ÁiÁ�ì�îEì��îhÁ��»ÁWì��îhÁ��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:

�NÃAÀ?¿��:ìjÁ��÷Yí��ìjí��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��Áiî�
�ìµK¿?¿��k¿�Kì<ì��ÁiRAא��"�:�îfì<Ã>ì��îg¿��îj¿��Kì�¿�

�í¥KôCא��eî�ô�ìB¿��î¹¿��í¥KôCא��eî�ì�¿>¿A¿��.�"
Á�Kìא�ì¹øYא��Á̧ ÁXìDÁ��ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Mas`ûd Al - 
Badrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'étais en 



train de flageller mon 
domestique, quand j'ai 

entendu une voix derrière 
moi disant: "Sache 'Abû 
Mas`ûd!". Je n'ai pas pu 

discerner la voix courroucée 
de l'interlocuteur; mais à 
son approche, j'ai réalisé 

que c'était l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) qui me 

disait: "Sache 'Abû Mas`ûd 
qu'ALLAH est plus Puissant 

sur toi que tu l'es par 
rapport à ce domestique". - 



"Dorénavant, je ne 
frapperai, répondis - je, 

aucun esclave". 
 

Suivant une variante: "Le 
fouet est tombé de ma main 

par vénération (au 
Prophète)". 

 
Suivant une autre version: 

Je répondis: "O Envoyé 
d'ALLAH, je l'affranchis 
pour la face d'ALLAH". - 

"Si tu n'avais pas agi ainsi, 



me dit - il, le souffle du Feu 
t'aurait touché". 

(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹

ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ìµK¿���"�:
À��ì�ìYìp�îhì�u�î¹¿��ÁiÁ�ÃGì��îg¿��אöWì��íi¿��Kï�

�íi¿?Á�î<ì��î·¿��íiì�ì¥KR>¿��ô·òI¿��íiìB¿:¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "Quiconque frappe son 
esclave sans que celui - ci ait 
commis une faute exigeant 

la peine prescrite, ou le gifle, 
l'expiation (de cette 
injustice) serait son 
affranchissement". 

(Transmis par Muslim) 
�ó¶אìZÁ��òhî��ògEÁ@ì��òhî��ò¶Kì7Á��îhìì¹
�k¿Aì�ò¶Kô7�KÁ��ôYì��íiô�¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

ó§Kì�Àא��ìhÁ��t�lÁ��אjíBEÁ�À��îW¿�ì¹�Á«Kì�î�



�íNî�ôZא��îgòDÁ	î�í¥�k¿Aì�ôLíqì¹�ò[îBô7א�
�ìµK¿?¿��:�ìfEÁ��؟�אìXì��Kì��:�lÁ��ì·jí�ôXì<í�

�ò אìYì�Ãא��.�lÁ��אjí�Á�í��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�ÁMì�îZÁ�Ãא��.�ð¶Kì7Á��ìµK¿?¿��:�Nî<ÁBì�¿��íWìDî
¿�

ì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A
�íµjÀ?ì��"�:�ìh�ÁXRא��í�øXì<í��ìiRAא��ô·�

�KìEî�õWא��lÁ��ì§KôCא��ì·jí�øXì<í��"�ìfì�ìW¿�
k¿Aì�אt�אjSAí�¿��îgòDÁ��ìYì�¿G¿��íiì�ôWì�¿��òÐÁ��.



�ðgÁAî�í��í̧ �ì·jí�uא�"¿>Ã�:��À«Kì�î�tא.�"�¥ì¹ìא
ògì�ì<Ãא��ìhÁ� . 

D'après Hichâm ibn Hakîm 
ibn Hizâm (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), Il a passé, 
en Syrie, par des laboureurs 

Nabatéens qui étaient 
exposés au soleil et sur leur 

tête, de l'huile avait été 
versée! - "Qu'est - ce que 

c'est?", s'interrogea - t - il. - 
"Ils sont châtiés pour avoir 

refusé de payer le tribut", lui 



répondit - on. - "Je 
témoigne, reprit Hichâm, 
que j'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"ALLAH, au Jour de la 

Résurrection, châtiera ceux 
qui torturent les hommes 

dans le bas monde" . Il entra 
chez l'Emir pour intercéder 
en leur faveur, et l'ordre de 

les libérer fut enfin 
proclamé". 

(Transmis par Muslim) 



�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�º¿�ì¥

�Áiî�ìjÃא��ì¶jí	îjì��אï¥KìBÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�ìµK¿?¿��¿eÁ�ì¤�ìY¿@î�¿G¿�:�"��ÁiRA�¿אì¹t�íiíBÁ	¿��

�t�Áiî�ìjÃא��ìhÁ��¾�îlì
�kì8Ã�¿���"�ìYì�¿�ì¹
�ìjíD¿��ÁiîEì�ìYÁKì��lÁ��ì»òjÀ@¿��Á̧ ò¥KìBÁ�Á�

�òhîEì�ìYÁKì�Ãא��ºìj¿��îhì��íµô¹¿��.�í̧ ¥ì¹ìא



�ðgÁAî�í��"�.�ò·Kì�ìYÁKì�Ãא��:�"�ÀMìEÁ�Kì�
òYí�õWא��ìµîjì��òhîE¿�ò¥ìjÃא� 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a vu un âne 

cautérisé au visage. Il 
désapprouva ce geste et dit: 
"Par ALLAH! On ne doit 
cautériser que l'extrême 
partie du visage". Et il 

ordonna qu'on amène son 
âne auquel il cautérisa les 



deux fesses. Ainsi fut - il le 
premier à cautériser la 

croupe. 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ó§Kô�ì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ô·¿�
�ÁiîE¿Aì�ôYì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�
�ìµK¿?¿��ÁiòDî�ì¹�lÁ��ìgÁ	í¹�îW¿��ð¥KìBÁ��"�:

ì¹�»ÁXRא��íiRAא��ìhì<¿��íiìBì	�.�"�ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא
�.�Kï9î�¿��ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�kìDì�

�îhì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥



�lÁ��ògî
ìjÃא��òhìì¹�Áiî�ìjÃא��lÁ��Á�îYô9א�
Áiî�ìjÃא� . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Le Prophète (pbAsl) 
passant par un âne cautérisé 
au visage, dit: "Qu'ALLAH 

maudisse celui qui l'a 
cautérisé". 

 
Suivant une version de 

Muslim: "L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a interdit 



de frapper le visage ou de le 
cautériser". 

(Transmis par Muslim) 
 

283 - L'interdiction de 
torturer par le feu n'importe 
quel animal, pas même un 

pou ou autre bestiole pareille
 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCì�ì<ì�

�ìµK¿?¿��¾Oî<ì��lÁ��ìgRAì	ì¹�"�:�îgí�îWì�ì¹�î·�



À�uÀ�ì¹�Kï�u�Kï�−ìYÁ���ó\î�ìYÀ��îhÁ��òhîE¿Aí�
�KìBí�KôBì	−�ò¥KôC�KÁ��KìBí�jÀ�òYî�¿G¿���.�"�ôgí�

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ì ¹íYí�Ãא��Kì�î£ì¥¿��ì.Á��ìgRAì	ì¹�"�:�lø��
À��אjÀ�íYî�ì��î·¿��îgÀ@í�îYì�¿��NîCÀ�uÀ�ì¹�Kï�u�Kï�

�ì¥KôCא��ô·ò�ì¹tKìDÁ��í�øXì<í����t�î·òI¿��íiRAא��
�KìBí�jÀAí�Ã�K¿��KìBí�jíBí�îWì�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) nous envoya en 

mission et nous dit: "Quand 
vous rencontrerez Untel et 
Untel - deux hommes des 
Qoraychites qu'il désigna 

par leur nom - brûlez - les". 
Lorsque nous nous 
apprêtâmes à sortir, 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
nous dit: "Je vous ai 

ordonné de brûler Untel et 



Untel, (ne le faites pas) car 
c'est ALLAH Seul qui châtie 
par le Feu. Quand vous les 
rencontrerez, tuez - les". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìaì��KôCÀ�
�KìCî�¿�ìY¿��ÁiÁ�ì�Kì�Á��ìd¿A¿:î�K¿��óY¿>ì	�lÁ��ìgRAì	ì¹

¿��Kì�îXì�¿G¿��ò·Kì�îY¿��KìDì<ì��¼�ìYôBí��KìDîEì�îY
�õlÁ�ôCא��ì�Kì�¿��í̈ øYì<í��À�ìYôBí�Ãא��îN¿Aì<ì�¿�



�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�îhì�
�KìDîE¿���Kì�ìW¿�ì¹�¹אõ£í¥�؟�Kì�ÁW¿�ìjÁ��Á̧ ÁXì��ìaì�¿�

�.�"�Kì�KìCÃ�ìYì��îW¿��ófîBì��¿Mì�îY¿��º¿�ì¥ì¹�.
�ìµK¿?¿��"�:�؟�Á̧ ÁXì��ì³ìYì��îhì��"ÃAÀ��KìC�:
�íhî�ì��.�ìµK¿��"�:�íiô��t�î·¿��lÁ=ì�îCì��

��ò¥KôC�KÁ��ì�øXì<í�t�ò¥KôCא��õ�ì¥��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�.�íiÀ�îj¿��"�:�ÀMì�îY¿�

�ófîBì��"òfîBôCא��ìaì��òfîBôCא��íaÁpîjì��í̧ KìCî<ì�  
. 



D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Nous étions un jour en 

voyage avec l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), quant il 
nous quitta pour un besoin 
quelconque. Nous vîmes un 
rouge - gorge avec ses deux 
oisillons que nous prîmes 
(pendant l'absence de leur 

mère). Aussitôt que revenue 
(et ne trouvant pas ses 

petits), elle se mit à planer 
sur le nid. De retour, le 



Prophète (pbAsl) s'écria: 
"Qui donc a affligé cet 

oiseau par la perte de ses 
petits? Rendez - les - lui". 

Puis, ayant aperçu une 
fourmilière que nous avons 
réduis en cendres, il nous 
dit: "Qui a brûlé cela?". - 

"C'est nous", répondîmes - 
nous. - "Il ne convient à 
personne, reprit - il, de 
châtier par le feu que le 

Seigneur du feu". 



(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 
284 - L'interdiction 

d'atermoyer avec le riche 
(créancier) quand il 

demande le remboursement 
de son dû 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�î·¿��îgÀ�íYí�ÃGì��ìiRAא��ô·ò�
.�Á�Kì�Kì��k¿�ò��KìDÁAî�¿�¹õ£ìHí�tא�א �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�Kï9î<ì��îgÀ@í9î<ì��ìhÁ�¿��î·òI¿�
íiì�ì�Kì�¿��ìhÁBí�îא��»ÁXRא��ø£ìHíEÃA¿� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Certes, ALLAH vous 

commande de rendre les 
dépôts à leurs ayants droit" 

(4:58). 
"S'il y a entre vous une 

confiance réciproque, que 
celui à qui on a confié 

quelque chose la restitue" 
(2:283). 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
ì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A

�ìµK¿��"�:�ìaÁ�î�À��אì¤ò�ì¹�ðgÃAÀ��ølÁCì=Ãא��ífÃ:ì�
�îaì�î�ìEÃA¿��¾�lÁAì��k¿Aì�îgÀ�íWì�¿��.�"�ðd¿>ô�í�

�ÁiîE¿Aì�.�kìCî<ì��"�ìaÁ�î�À��:�"ìfEÁ�À�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Inique est 
l'homme aisé qui tarde à 

s'acquitter de sa dette. 



Lorsque l'un de vous est 
demandé d'intervenir auprès 
d'un homme solvable, qu'il 

accepte cette mission". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

285 - Où il est mal vu de 
revenir sur la promesse d'un 
don faite à quelqu'un ou de 
revenir sur un don fait à son 
fils soit qu'il l'ait déjà reçu 

ou qu'il ne l'ait pas reçu. Où 
il est mal vu d'acheter l'objet 



d'une aumône qu'on a faite 
à quelqu'un ou quelque 
chose donnée au titre de 
l'impôt zakat ou d'une 

aumône expiatoire ou autre 
chose pareille. Il est 
cependant permis de 
l'acheter d'une tierce 

personne chez qui la chose 
est finalement arrivée 

 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�ìµK¿��"�:ÁXRא��ÁiÁ�ì�Á��lÁ��í£jí<ì��»
�ÁiÁ�îE¿��lÁ��íaÁ�îYì��ÁLÃA¿@Ã�K¿��.�"�ðd¿>ô�í�

�ÁiîE¿Aì�.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�»ÁXRא��ífì�ì�
�ÁLÃA¿@Ãא��òfì�ìB¿��ÁiÁ�¿�ìWìq�lÁ��íaÁ�îYì�
�íiÀAÀ�ÃGìE¿��ÁiÁ�îE¿��lÁ��í£jí<ì��ôgí��í�lÁ?ì��.�"

�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:ÁiÁ�ì�Á��lÁ��íWÁoKì<Ãא��
ÁiÁ�îE¿��lÁ��ÁWÁoKì<Ã�K¿� " . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Quiconque 
revient sur une donation 

qu'il a faite, est comparable 
au chien qui revient à son 

vomissement". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

Suivant une variante: 
"Quiconque revient sur son 
aumône, ressemble au chien 
qui régurgite et revient laper 

son vomissement". 



�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�lÁ��ó§ìY¿��k¿Aì�NÃAìBì�

K¿��»ÁXRא��íiìKìp¿G¿��ÁiRAא��òfEÁ�ì	�í̧ ìWîCÁ�ì·
�íií<EÁ�ì��íiô�¿��NîCìC¿�ì¹�íiì�òYì�î
¿��î·¿���î£ì¥¿G¿�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��NÃ�¿Gì�¿��ó]î�íYÁ�

�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�"�:tì¹�Á̧ òYì�î7ì��t�lÁ��îWí<ì��
�ô·òI¿��ógì�î¥ÁWÁ��íi¿�K¿:î¿��î·ò�ì¹�eÁ�¿�ìWìq

Kì<Ã�K¿��ÁiÁ�¿�ìWìq�lÁ��ìWÁoKì<Ãא��ÁiÁ�îE¿��lÁ��ÁWÁo�"



�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�íiÀ�îj¿��"�:�k¿Aì�NÃAìBì�
�ÁiRAא��òfEÁ�ì	�lÁ��ó§ìY¿��"�í̧ KìCî<ì��:

ìh�ÁWÁ�Kì�íBÃא��ò̂ î<ì��k¿Aì�ÁiÁ��NÃ�ôWì8ì� 
. 

D'après `Umar ibn Al - 
Khattâb (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'avais fait 
don d'un cheval à un 

combattant dans la voie 
d'ALLAH. Or, celui - ci ne 

prenait pas convenablement 
soin duquel. J'ai eu donc 



l'idée de l'acheter, songeant 
qu'il me le vendrait à bon 
marché. Demandant au 

Prophète (pbAsl) son avis, il 
me répondit: "Ne l'achète 
pas et ne reviens pas sur ta 

donation, même s'il te le 
vend à un dirham. 

Quiconque, en effet, revient 
sur son aumône est 

comparable à celui qui 
revient à son vomissement". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



 
286 - L'insistance sur 

l'interdiction de manger les 
biens de l'orphelin 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì·jÀAÀ�ÃGì��ìh�ÁXRא��ô·ò�

�ì·jÀAÀ�ÃGì��KìBô�ò��KïBÃAÀ��kì�Kì�ìEÃא��ìµאìjî�¿�
.�lÁ��îgòDÁ�jÀ:í��ï¥Kìא�ì¹	ì·îj¿Aî8ìEì�	ïÐÁ<ìא� �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ì¹t�ògEÁ�ìEÃא��ìµKì��אjí�ìYÃ?ì��
ò�t�íhì�î�¿��ìlÁ��lÁ�R�KÁ��. �



ì��ìµK¿�ì¹�k¿�Kì<�:�kì�Kì�ìEÃא��òhì�¿eì�jÀ�¿Gî�ì�ì¹
îqò��îfÀ�u�îgí�jÀ:Á�Kì�í��î·ò�ì¹�ðYîEì��îgíD¿��ð¡

�ìhÁ��ìWÁ�Ã>íBÃא��íg¿Aî<ì��íiRAא�ì¹�îgÀ@íא�ìjî�òI¿�
òUÁAî8íBÃא� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Ceux 
qui mangent (disposent) 
injustement des biens des 

orphelins ne font que 
manger du feu dans leurs 

ventres. Ils brûleront bientôt 



dans les flammes de l'Enfer" 
(4:10). 

"Et ne vous approchez des 
biens de l'orphelin que de la 
plus belle manière" (6:152). 
"Et ils t'interrogent au sujet 

des orphelins. Dis: Leur 
faire du bien est la meilleure 
action. Si vous vous mêlez à 
eux, ce sont alors vos frères 

(en religion). ALLAH 
distingue celui qui sème le 
désordre de celui qui fait le 

bien" (2:220). 



�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
RAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ìµK¿��ìg�"�:
�Á�K¿?Á�jíBÃא��ìaî�ô��¿jÀ�Kא��Kì�"�א�jí�ÁCì�îא�א�
�ìµK¿��؟�ôhí��Kì�ì¹�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�"�:�À́ îYø7א�

�ì¶ôYì��lÁ�Rא��ò[Ã>ôCא��ífî�¿�ì¹�íYî�ø��ÁiRA�¿KÁ�ì¹א�
��íiRAא�t�òµKì��ífÃ�¿�ì¹�Kì�øYא��ífÃ�¿�ì¹�ødì�Ã�KÁ��

ì��l4�ìjôא��ì¹�ògEÁ�ìEÃא��í²îX¿�ì¹�Ácî�ôZא��ì¶îj
Á�Kì=Ãא��Á�KìCÁ�îHíBÃא��Á�KìCì8î�íBÃא�u�Á��.�"



�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�í�K¿?Á�jíBÃא��"í�K¿@ÁAîDíBÃא�  
. 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Evitez les sept périls". - 
"Quels sont ces périls, 

demandèrent les fidèles, ô 
Envoyé d'ALLAH?". - "Ils 

sont: le polythéisme, la 
magie, le meurtre 

qu'ALLAH a interdit sauf 
pour une juste raison, le prêt 



à usure, l'usurpation des 
biens de l'orphelin, la fuite 
du combat dans le chemin 

d'ALLAH et la calomnie des 
femmes vertueuses, 

croyantes et qui ne pensent 
même pas à commettre la 

turpitude". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

287 - L'insistance sur 
l'interdiction du prêt à 

intérêt 



 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�Kì�øYא��ì·jÀAÀ�ÃGì��ìh�ÁXRא�

tì·jí�jÀ?ì��ò��t�»ÁXRא��í¶jÀ?ì��KìB¿��
�¿eÁ�ì¤�ø[ìBÃא��ìhÁ��í·K¿:îEô7א��íiÀ:ô�ì�ì�ì�
�Kì�øYא��ífî�Á��íaîEì�Ãא��KìBô�ò��אjÀ�K¿��îgíDô�¿GÁ�
�îhìB¿��Kì�øYא��ì¶ôYì�ì¹�ìaîEì�Ãא��íiRAא��ôfì�¿�ì¹
�Kì��íi¿A¿��kìDì�î�K¿��Áiø�ì¥�îhÁ��½M¿;Áîjì��í̧ ì�Kì�

í̧ íYî�¿�ì¹�ìc¿Aì	�ì£Kì�îhì�ì¹�ÁiRAא��k¿�ò��
�KìDEÁ��îgí��ò¥KôCא��í�Kì�îq¿��¿eÁ�¿�¹ÀG¿�



�lÁ�îYí�ì¹�Kì�øYא��íiRAא��ídì�îBì��ì·¹íWÁ�Kì�
�k¿�Kì<ì��ÁiÁ�îj¿��k¿���Á�K¿�ìWô8א��:�KìDõ�¿��Kì�

�ìlÁ?ì��Kì��¹אí¥ì¤ì¹�ìiRAא��אjÀ?ôא��אjíCì���ìh�ÁXRא�
�ìhÁ�t¿Mì�א�Kì�øY�א  . 

Kô�¿�ì¹א�t�òUEÁ�ô8א��lÁ��½�ìÐÁ�¿@¿��íO�Á£Kì�
�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��íO�ÁWì��KìDîCÁ��½�ì¥jíDî7ì�
íi¿Aî�¿��Á�Kì�Ãא��lÁ��òdÁ�Kô� א�

ALLAH, l'Exalté, dit: "Ceux 
qui mangent (pratiquent) de 

l'intérêt usuraire ne se 



tiennent (au jour du 
Jugement dernier) que 

comme se tient celui que le 
toucher de Satan a 

bouleversé. Cela, parce 
qu'ils disent: (Le commerce 

est tout à fait comme 
l'intérêt). Alors qu'ALLAH a 
rendu licite le commerce, et 
illicite l'intérêt. Celui, donc, 

qui cesse dès que lui est 
venue une exhortation de 

son Seigneur, peut conserver 
ce qu'il a acquis auparavant; 



et son affaire dépend 
d'ALLAH. Mais quiconque 
récidive... alors les voilà, les 

gens du Feu! Ils y 
demeureront éternellement. 
ALLAH anéantit l'intérêt 

usuraire et fait fructifier les 
aumônes.." Jusqu'à ses 

paroles: "O les croyants! 
Craignez ALLAH; et 

renoncez au reliquat de 
l'intérêt usuraire" (2:275 - 

278). 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�"�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìhì<¿�

�íi¿AÁ�jí�ì¹�Kì�øYא��ìfÁ���ìgRAì	ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ðgÁAî�í��.�í̧ íYîE¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í£אì¦�"�:

íiì�Á�K¿�ì¹�Áiî�ìWÁ�Kì
ì¹ " . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a maudit l'usurier et 
son mandant". 

(Transmis par Muslim) 



 
Selon une version d'At - 
Tirmidhî, on trouve ce 

rajout: "., ses deux témoins 
et son scribe". 

 
288 - L'interdiction de 

l'ostentation 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:ò��¹אíYÁ�À��Kì�ì¹t�

�ìh�øWא��íi¿��ì.Á8ÁAî�í��ìiRAא��¹אíWí�î<ìEÁ�
.�¿Mì�ì�K¿>ìCí�t�א �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:t�îgÀ@Á�K¿�ìWìq�אjÀAÁ:î�í��
Ã�KÁא�ì¹�øhìBt�íi¿�Kì��ídÁ>îCí��»ÁXR�K¿��ºì¤

.�¿Mì�ì�Kìoò¥t�א�ò§KôC�א �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ì¹�ì§KôCא��ì·¹íא�ìYí�t�

ò��ìiRAא��ì·¹íYÀ�îXì�tEÁA¿��u  . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Il ne 

leur a été commandé, 
cependant, que d'adorer 

ALLAH, Lui vouant un culte 
exclusif" (98:5). 



"N'annulez pas vos aumônes 
par un rappel ou un tort, 

comme celui qui dépense son 
bien par ostentation devant 

les gens" (2:264). 
"... et par ostentation envers 
les gens. A peine invoquent - 

ils ALLAH" (4:142). 
RAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íi

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�Kì�¿�



�ìfÁBì�îhì��Á́ îYø7א��îhì�Á�K¿�ìYõ7א��kìCÃ�¿�
ìBìu�i�Ã�ìYì��»òYîE¿��lÁ<ì��ÁiEÁ��¿́ ìYî
¿��

�íiÀ�îYÁ
ì¹�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
ALLAH, le Très - Haut, a 

dit: "Je me satisfait à Moi - 
même et n'ai nullement 

besoin d'associé. Quiconque 
fait une œuvre en y associant 



autre que Moi, Je 
l'abandonnerai avec ce qu'il 

M'a associé". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�Nî<ÁBì	
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�íµjÀ?ì��"�:�ì¶îjì��kì9Ã?í��ò§KôCא��ìµô¹¿��ô·�
�ÁiîE¿Aì�ÁMì�KìEÁ?Ãא��:�ÁiÁ��ìlÁ�ÀG¿��ìWòDî7í�î	Àא�ðfí�ì¥

¿��ìµK¿��KìD¿�ìYì<¿��íiì�ìBî<Á��íi¿�ôYì<�:�NÃAÁBì�KìB¿�
�ìµK¿��؟�KìDEÁ��:�kô�ì��eEÁ��NÃAì�K¿�



��îWòDî7í�î	Àא�.�ìµK¿��:�eôCÁ@¿�ì¹�Nî�ìX¿�
�NÃAì�K¿�t�ìµK¿?í��î·�:�ð�»òYì��!�ìfEÁ��îW¿?¿�

�.�kô�ì��ÁiòDî�ì¹�k¿Aì�ìLÁ�í�¿��ÁiÁ��ìYÁ�À��ôgí�
ò¥KôCא��lÁ��ìlÁ?Ã�À��.��ìgÃAÁ<Ãא��ìgRAì<ì��ðfí�ì¥ì¹

�íi¿�ôYì<¿��ÁiÁ��ìlÁ�ÀG¿��ì·�îYÀ?Ãא��¿�ìY¿�ì¹�íiìBRAìì¹
�ìµK¿��KìD¿�ìYì<¿��íiìBì<Á��:�؟�KìDEÁ��NÃAÁBì�KìB¿�

�ìµK¿��:��Ã�ìY¿�ì¹�i�îBRAìì¹�ìgÃAÁ<Ãא��NîBRAì<ì�
�ìµK¿��ì·�îYÀ?Ãא��eEÁ��:�eôCÁ@¿�ì¹�Nî�ìX¿�



ìµK¿?íEÁ��NîBRAì<ì��:��ðgÁ�Kì�!�ì·�îYÀ?Ãא���Ã�ìY¿�ì¹
�ìµK¿?íEÁ��:�ð�ò¥K¿��!�ìfEÁ��îW¿?¿��.�ÁiÁ��ìYÁ�À��ôgí�

�lÁ��ìlÁ?Ã�À��kô�ì��ÁiòDî�ì¹�k¿Aì�ìLÁ�í�¿�
�ò¥KôCא��.�í̧ K¿:î¿�ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��ìaô	ì¹�ðfí�ì¥ì¹

�íi¿�ôYì<¿��ÁiÁ��ìlÁ�ÀG¿��òµKìBÃא��Á²KìCîq¿��îhÁ�
¿�ìYì<¿��íiìBì<Á��ìµK¿��KìD�:�؟�KìDEÁ��NÃAÁBì�KìB¿�
�ìµK¿��:�î·¿��õLÁ�í��ófEÁ�ì	�îhÁ��NÃ�ìYì��Kì�

��KìDEÁ��ìd¿>îCí�t�e¿��KìDEÁ��NÃ?¿>î�¿���.�ìµK¿��:



�ìµK¿?íEÁ��NÃAì<¿��eôCÁ@¿�ì¹�Nî�ìX¿��:�ìjí�
�ð£אìjì��!�ìfEÁ��îW¿?¿��.�ìLÁ�í�¿��ÁiÁ��ìYÁ�À��ôgí�

Á?Ã�À��ôgí��ÁiòDî�ì¹�k¿Aì�ò¥KôCא��lÁ��ìl�.�"
�ðgÁAî�í��í̧ �òUî�¿>Á�א�ògEÁ�Ã�"��ð�»òYì�.�"�ì¹ì¥א

�øWìBÃ�KÁ�ì¹�Áא�ôYא��òYî�¿�ì¹�:�ðKì�í
�î»¿�
ð³Á¤Kì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: Les 



premiers hommes qui seront 
jugés au Jour de la 

Résurrection sont: un 
homme qui s'est fait martyr 

et qu'on fera venir, lui 
montrera les biens qu'on lui 

a accordés. Quand il les 
reconnaîtra, on lui dira: 
"Qu'est - ce tu as fait en 

échange de ces bienfaits?". - 
"J'ai combattu pour Ta 

cause, jusqu'à ce que je fus 
tué en martyr". - "Tu mens, 

répondra ALLAH, tu as 



plutôt combattu pour qu'on 
dise de toi un brave, et on l'a 
déjà dit". Puis l'Ordre sera 
donné de le traîner sur son 

visage et le précipiter en 
Enfer. Et un homme qui a 

appris la science et l'a 
enseignée, et qui a récité le 
Coran. On l'amènera et lui 
fera connaître ces faveurs. 

Quand il les reconnaîtra, on 
lui dira: "Qu'est - ce que tu 

as fait en échange de ces 
faveurs?". - "J'ai appris la 



science et l'ai enseignée, et 
je récitai le Coran pour Ta 

face". - "Menteur! répondra 
ALLAH, tu as appris la 

science pour qu'on dise de 
toi un savant et tu as récité le 

Coran, pour qu'on dise un 
homme pieux et on l'a déjà 

dit". Puis l'Ordre sera donné 
de le traîner sur son visage 

et le précipiter en Enfer. 
Enfin un homme auquel 
ALLAH a favorisé d'une 

immense fortune et de 



diverses sortes de biens. On 
l'amènera et le fera 

connaître ces bienfaits qu'il 
reconnaîtra. On lui dira: 

"Qu'est - ce que tu as fait en 
échange de tout cela?". - 

"Je n'ai laissé, répondra - t - 
il, aucune voie de charité 

sans que j'y aie dépensé". - 
"Tu mens, lui répondra 

ALLAH, tu as fait cela pour 
qu'on dise de toi un 

généreux, et on l'a déjà dit". 
Puis l'Ordre sera donné de le 



traîner sur son visage et le 
précipiter en Enfer. 

(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹

�íi¿��אjÀ�K¿��Kï	Kì��:�k¿Aì�ífí�îWì��Kô��
ì	uÁ�Á��îgíD¿��íµjÀ?ìC¿��KìCÁCEÁ�u�Kì��Á²

�îgÁ�ÁWîCÁ�îhÁ��KìCî�ìYì��אì¤��ígRA¿@ì�ì��.�ìµK¿�
�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�íhîא��:í��KôCÀ��õWÁ<

�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ÁWîDì�k¿Aì�K¼�K¿>Á��אìXì�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�.�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Des gens m'ont dit: 
"Quand nous pénétrons chez 
nos sultans (gouverneurs ou 
similaires), nous leur tenons 
des propos outre que ceux 
tenus dans leur absence". 
`Abd - Allâh leur répondit: 

"Au temps de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), nous 



comptions cela pour de 
l'hypocrisie". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ì·KìEÃ>í	�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��Á�íWîCí��îhìì¹

Ápì¥�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìl�:�õlÁ�ôCא��ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ìaôBì	�îhì�

�íiRAא��ºìא�ì¥�ºìא�ì¥�îhì�ì¹�ÁiÁ��íiRAא��ìaôBì	
�ÁiÁ��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�Kï9î�¿��ðgÁAî�í��í̧ ì¹ì¥ì¹א

�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ�
KìBíDîCì�.��í̧ KìCî<ì�ì¹�ògEÁBÃא��ÁW�ÁWî7ì�Á��ìaôBì	�:



�ï�Kì�ò¥�ò§KôCAÁ��íi¿AìBì�ìYìDÃ�¿��"�.�íiRAא��ìaôBì	
�ÁiÁ��:�"�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íiì�ì9¿��î»¿��.

�kìCî<ì�ì¹�"�:�ºìא�ì¥�îhì��:�"�îhì��î»¿�
�ìgÀ;î<ìEÁ��ìUÁ�Kô8א��ìfìBì<Ãא��ò§KôCAÁ��ìYìDÃ�¿�

�îgí�ìWîCÁ�¿«î��ìYìDÃ�¿�"��ºì�א�ìiRA��ÁiÁ�ì¥א.�"�
ì�Ãא��ò§¹í�í¥�k¿Aì�íiì�ìY�òYì	uòdÁo  . 

D'après Jundub ibn `Abd - 
Allâh ibn Sufyân 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "Quiconque étale ses 
œuvres devant les gens par 

ostentation ou par 
hypocrisie, ALLAH 

dénoncera sa conduite et 
dévoilera ses intentions 
secrètes (au Jour de la 

Résurrection)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:ì<ì��îhì��ÁiÁ��kì=ì�î�í��KôBÁ��KïBÃAÁ�ìgRA
�ôfì�ì¹�ôZì�ÁiRAא��íiî�ì¹t��íiíBRAì<ì�ì��t�

�îWÁ�ì��îg¿��KìEî�õWא��îhÁ��KïpìYì�ÁiÁ��ìLEÁ8íEÁ�
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ÁMôCì�Ãא��ì²îYì�.�"�lÁCî<ì��:

�KìD¿åò¥�.�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�óUEÁ�ìq�.אì¹t�Á£Kì��Á�Kì�Ãא��lÁ��íO

½�ì¥jíDî7ì��½�ìÐÁ�¿� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Ne sentira 
pas l'odeur du Paradis au 
Jour de la Résurrection, 
quiconque apprend une 

science par laquelle on ne 
désire communément que la 

face d'ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - , et 

qu'il ne l'apprend cependant 
que pour s'acquérir les biens 

temporels". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 



289 - Ce qu'on prendrait par 
erreur pour de l'ostentation 
et qui ne l'est pourtant pas 

 
îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿���:

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��ìfEÁ�
�ìgRAì	ì¹�:�ífìBî<ì��»ÁXRא��ìfí�ôYא��Nî�¿�ì¥¿�

�í§KôCא��í̧ íWìBî�ì�ì¹�òYîEì�Ãא��ìhÁ��ìfìBì<Ãא�
�ìµK¿��؟�ÁiîE¿Aì�"�:�ºìYî7í��ífÁ�Kì�¿eÃAÁ�

�òhÁ�îHíBÃא��.�"í��í̧ �ì¹ì¥ðgÁAîא  . 



D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), On a demandé à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 
"Que dis - tu de l'homme qui 

fait une œuvre pie et pour 
laquelle il reçoit l'éloge?". - 

"C'est la bonne nouvelle, 
répondit - il, qu'on annonce 
au croyant (dans la vie d'ici - 

bas)". 
(Transmis par Muslim) 

 



290 - L'interdiction de 
regarder toute femme qu'on 
pourrait légalement épouser 

ou le beau jeune homme 
imberbe sans nécessité 

légitime 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì.ÁCÁ�îHíBÃAÁ��îfÀ�

Kì8î�¿��îhÁ��אjõ9í=ì��îgÁ�ò¥. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìYì8ì�Ãא�ì¹�ìaîBô��ô·ò�א�

jí�î�ì��íiîCì�ì·K¿��¿eÁ�¿�¹À��õfÀ��ì£אìHÀ>Ãא�ì¹t.� �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:א�¿MìCÁoKì��íg¿Aî<ì�t�Kì�ì¹�òhíEî
�í¥¹íWõ8א��lÁ>î�í�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:Á£KìqîYÁBÃ�KÁ�¿��¿eô�ì¥�ô·ò�  . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Dis 

aux croyants de baisser leurs 
regards" (24:30). 

"L'ouïe, la vue et le cœur: 
sur tout cela, en vérité, on 
sera interrogé" (17:36). 
"Il (ALLAH) connaît la 
trahison des yeux, tout 



comme ce que les poitrines 
cachent" (40:19). 

"Car ton Seigneur demeure 
aux aguets" (89:14). 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:

�kì�øZא��îhÁ��íií�EÁ8ì��ì¶ì£��òhîא��k¿Aì�ìLÁ�À�
�¿eÁ�ì¤�½́ ò¥îWí�t�¿M¿�Kì�ì���:�ò·KìCîEì<Ãא�

�KìBí�Kì�ò·Kì�í¤�KìBí�Kì�ò¦tò¦�א�íY¿;ôC�ì¹א
í̧�א�t¿@Ãא Kì�ò¦�í·Kì�4Aא�ì¹�íKìBÁ�î	u�íWìEÃא�ì¹�í¶



�k¿:í�Ãא��Kì�Kì�ò¦�ífî�øYא�ì¹�í\Ã:ì�Ãא��Kì�Kì�ò¦
�í³øWì8í�ì¹�kôCìBì�ì�ì¹�ºìjîDì��íLÃA¿?Ãא�ì¹

�íií�øX¿@í��î¹¿��í îY¿>Ãא��¿eÁ�ì¤�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�
�.í�Ãא��ÀMìא�ì¹ò¥ì¹�ógÁAî�í��À̀ Ã>¿��אìXì��ø»ò¥Kì�

½�ìYì8ì�î�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "On a inscrit au fils 

d'Adam sa part de la 
fornication qu'il commettra 



inéluctablement: la 
fornication des yeux est le 
regard coupable, celle des 

oreilles est l'écoute 
malhonnête, celle de la 

langue est la parole 
médisante, celle de la main 
est la violence et celle du 

pied est la marche (vers ce 
qu'ALLAH a interdit). Le 

cœur désire et convoite, et ce 
sont les organes génitaux 

qui confirment ou non cela".



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ñ»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì

�ìµK¿��"�:�lÁ��ì§jÀAí�Ãא�ì¹�îgÀ�Kô��
�Á�K¿�íYS:א��"�!�אjÀ�K¿��:�Kì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

KìCÁ�Á�Kì�ì��îhÁ��KìC¿��KìDEÁ��í�ôWì�ì�ì��÷Wí���.
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:��îgí�îEì�¿��אì¤òI¿�t�ì[ÁAî�ìBÃא��



�íiR?ì��ìd�òYR:א��אjÀ:î¿G¿��.�"�אjÀ�K¿��:�Kì�ì¹
�ìµK¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��òd�òYR:א��õdì��"�:

õ̂�א�òYì8ì�Ã�õc¿�ì¹�א ¿�tì¹�ºì¤ô�¶ò�õ£ì¥u�א�
îhì�א�òY¿@îCíBÃ�ì¹tא�ílîDôCא�ì¹�Á²¹íYî<ìBÃ�KÁ��íYî�

�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Evitez de 

prendre les voies publiques 
pour lieu de vos réunions". 



Ses Compagnons lui dirent: 
"Mais nous n'avons pas 

d'autres lieux pour s'asseoir 
et s'entretenir". - "Dans ce 
cas, leur répondit l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl), respectez 
les droits de la voie". - "Et à 

quoi a - t - elle droit, 
demandèrent - ils, ô Envoyé 
d'ALLAH?!". - "Baisser les 
regards, reprit - il, s'abstenir 

de nuire, rendre le salut, 
ordonner le louable et 
interdire le blâmable". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìlÁpì¥�ófîDì	�òhî��ÁWî�ì¦�¿Mì�ÃA¿��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:KÁ��אï£jí<À��KôCÀ�t�ÁMìEÁCÃ�

�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì�Kì�¿��KìDEÁ��í�ôWì�ì�ì�
�ìµK¿?¿��KìCîE¿Aì�ì¶K¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�Kì�
"��¿@îgÀ�ò[Á�Kì�ìBÁ�ì¹�א�ìWí<õ8א�Á�؟�
�Áא�ìWí<õ8א��ì[Á�Kì�ì��אjí�ÁCì�îא��.�KìCÃAÀ?¿��:
�ó§ÃGì��Kì��òYîEì=Á��Kì�îWì<¿��KìBô���:Kì�îWì<¿��



�í�ôWì�ì�ì�ì¹�íY¿א�ìXì�ì��.�ìµK¿��"�:�Kô��t�
�KìDR?ì��¹אõ£¿G¿��:ô�õ̂�א�òYì8ì�Ã�õ£ì¥ì¹�א� ¿�u�ò¶
¿@Ãא��íhî�í�ì¹u�ò¶�.�"�ðgÁAî�í��í̧ "�¥ì¹ìא
�Áא�ìWí<õ8א��"�òhîEì<Ãא�ì¹�Á£Kô8א��øgì9Á��:�î»¿�

í�K¿�íYS:א� . 
D'après Zayd ibn Sahl 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Nous étions assis dans 

la cour d'une maison en 
train de s'entretenir quand 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



vint nous exhorta: 
"Pourquoi tenez - vous vos 

assemblées sur les voies 
publiques? Evitez les voies 
publiques". - "Nous nous y 
sommes assis, répondîmes - 

nous, sans nuire à personne, 
pour apprendre la science et 
s'entretenir". - "Si c'en est 

ainsi, répliqua - t - il, donnez 
aux voies leurs droits: 

baisser les regards, rendre le 
salut et dire du bien". 

(Transmis par Muslim) 



RAא��ìlÁpì¥�óY�òYì��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íi�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�NÃ�¿Gì	
�ìµK¿?¿��Á�¿Gî�¿>Ãא��òY¿;ì��îhì�ìgRAì	ì¹�"�:

�´ìYì8ì��î²òYîqא�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Jarîr (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), J'ai 

interrogé l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) au sujet du regard 

soudain (porté sur une 
femme étrangère). Il m'a 
répondu: "(Il vaut mieux 



que tu) baisses tout de suite 
ton regard". 

(Transmis par Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�ø¶À��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìWîCÁ�NîCÀ�

RAì	ì¹�ø¶À��íhîא��ìfì�Ã�¿G¿��ÀMì�jíBîEì��í̧ ìWîCÁì¹�ìg
�Kì�îYÁ�À��î·¿��ìWî<ì��¿eÁ�ì¤ì¹�ó¶jí�Ã@ì�
�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��Á�Kì�Á�Ã�KÁ�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�íiîCÁ��Kì�Á�ì�îא��.�"�KìCÃAÀ?¿��:
�kìBî¿��ìjí��ì[îE¿�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�t�



ì¹�Kì�íYÁ8î�í�t��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿?¿��؟�KìCÀ�òYî<ì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�؟�KìBí�î�¿��ò·אì¹KìEîBì<¿�¿�
�ÁiÁא�ìYÁ8î�í��KìBí�î�í̧��jí�¿�ì£אì£í¹�"�؟�!��¿�¿ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�

ðUEÁ�ìq . 
D'après 'Umm Salama 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle), J'étais en compagnie 

de l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) chez Maymûna 

lorsque Ibn 'Umm Maktûm 



vint le trouver. Et comme cet 
événement se produisit après 
que le port du voile nous fut 
prescrit, le Prophète (pbAsl) 
nous dit: "Mettez le voile". - 

"O Envoyé d'ALLAH! 
répondîmes - nous, mais 

c'est un aveugle qui ne peut 
ni nous voir ni nous 

connaître?!". - "Et vous 
autres, répliqua - t - il, êtes - 
vous de même aveugles et ne 

le voyez - vous pas?!". 



(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 

ì¥�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁp
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:t�Á�ì¥îjì�k¿���ífí�ôYא��íYÀ;îCì��
ì¹�òfí�ôYא�t�Á�¿�îYìBÃא��Á�ì¥îjì�k¿���À�¿�îYìBÃא��

ì¹t�lÁ��òfí�ôYא��k¿���ífí�ôYא��lÁ9Ã>í��
ì¹�¾WÁא�ì¹�¾�îjì�tÀ�¿�îYìBÃא��lÁ9Ã>í���k¿���



�ÁWÁא�ìjÃא��Á�îjôא���lÁ��Á�¿�îYìBÃא��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Abû Sa`îd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il n'est pas 

permis à l'homme de 
regarder les parties génitales 
d'un autre, ni à la femme de 
regarder celles d'une autre. 

Est interdit de même que 
deux hommes se couchent 

nus sous une même 



couverture, ou que deux 
femmes se couchent nues 

sous une seule couverture". 
(Transmis par Muslim) 

 
291 - L'interdiction de rester 

en tête-à-tête avec une 
femme qu'on a le droit 

d'épouser 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ôhí�jíBí�Ã�¿Gì	�אì¤ò�ì¹

¾�Kì�Á��Áא�ì¥ì¹�îhÁ��ôhí�jÀ�¿Gî	K¿��KïKì�ì� . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "Et si 
vous leur demandez (à ses 

femmes) quelque objet, 
demandez - le leur derrière 

un rideau" (33:53). 
¿Mì�Ã?í�îhìì¹�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì�òhî��

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��"�:�Á�Kì�øCא��k¿Aì�ìµjí�õWא�ì¹�îgÀ�Kô��
�¿�¿Nî�¿�ìY�:��ò¥Kì8î�ìµK¿?¿�t�ðfí�ì¥��ìhÁ�א!�"�

�ìµK¿��؟�ìjîBì�Ãא��"�:�í�îjìBÃא��íjîBì�Ãא��"�!



�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�íjîBì�Ãא��"�ò î¹ôZא��íL�òY¿�
�:ÁiøBì�òhîא�ì¹�ÁiEÁ�¿��òhîא�ì¹�ÁiEÁ�¿G¿�  . 

D'après `Uqba ibn `Amir 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Gardez - vous 
d'entrer chez les femmes". 

Un homme des 'Ansâr 
demanda alors: "Que dis - tu 
d'un homme de mes proches 
parents (un frère, un cousin 

ou un neveu)?". - "Cet 



homme, répondit - il, c'est la 
mort". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRA

�ìµK¿��"�:t��¾�¿�ìYî�KÁ��îgÀ�íWì�¿��·ìjÀAî�ì��t�
�ó¶ìYî�ì��»Á¤�ìaì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Qu'aucun de vous ne 



reste tête - à - tête avec une 
femme étrangère à moins 

qu'ils ne soient accompagnés 
d'un autre homme dont le 

mariage avec elle est interdit 
(dhû mahram)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìWî�ìYí��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
k¿Aì�ìh�ÁWÁ�Kì�íBÃא��Á�Kì�Á��ÀMì�îYí��



�îgòDÁ�KìDô�À��ÁMì�îYí�¿��ìh�ÁWÁK¿?Ãא��!�îhÁ��Kì�
í�ì¥�ícÀAî�ì��ìh�ÁWÁK¿?Ãא��ìhÁ��ófí�ì¥u�ìhÁ��

�îgòDEÁ��íií�jí�ìE¿��ÁiÁAî�¿��lÁ��ìh�ÁWÁ�Kì�íBÃא�
�t�îhÁ��íXí�ÃGìE¿��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íi¿��ìc¿�ì¹�

�kìpîYì��kô�ì��ì�Kì
�Kì��ÁiÁ�KìCì�ì��.�"�ôgí�
ìN¿>ì�Ãא��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCîE¿���

�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì"�.��Kì��îgÀ@õC¿�؟�:�"�
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après Burayda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Les épouses 
de ceux qui partent au jihad 
sont sacrées par rapport à 
ceux qui n'y prennent pas 
part, comme le sont leur 

mère. Tout homme parmi 
ceux qui ne combattent pas 

et à qui on a confié 
l'entretien de la femme d'un 
combattant et qui le trahit 
(en forniquant avec elle), 



sera jugé au Jour de la 
Résurrection, en demandant 
au mari trahi de prendre de 
ses bonnes actions jusqu'à 

sa satisfaction". Puis 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
nous regarda et dit: "Qu'en 

pensez - vous?". 
(Transmis par Muslim) 

 
292 - L'interdiction aux 

hommes d'imiter les femmes 
et aux femmes d'imiter les 
hommes que ce soit dans le 



vêtement, les gestes ou 
autres 

 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhì

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìhì<¿�
�òµKì�øYא��ìhÁ��ì.Á�ôCì�íBÃא��ìgRAì	ì¹

ø�ìYì�íBÃא�ì¹u�Á�Kì�øCא��ìhÁ��Á��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìhì<¿��

�Á�Kì�øC�KÁ��òµKì�øYא��ìhÁ��ì.òDø�ì7ì�íBÃא��ìgRAì	ì¹



�òµKì�øY�KÁ��Á�Kì�øCא��ìhÁ��Á�KìDø�ì7ì�íBÃא�ì¹�.
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a maudit les hommes 
efféminés et les femmes 

masculinisées". 
 

Suivant une variante: 
"L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a maudit les hommes 
qui imitent les femmes, et les 



femmes qui imitent les 
hommes". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
îhì��lÁ�¿��¿�ìYî�ìYí�ìlÁpì¥�א�ì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRA

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìhì<¿�
�Á�¿�îYìBÃא��¿Mì�î�À��í[ì�ÃAì��ìfí�ôYא��ìgRAì	ì¹
�òfí�ôYא��¿Mì�î�À��í[ì�ÃAì��À�¿�îYìBÃא�ì¹�.�í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a maudit celui qui 
porte les vêtements des 

femmes, et celle qui porte les 
vêtements des hommes". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

îCÁq�KìBí�ì¥¿��îg¿��ò¥KôCא��òfî�¿��îhÁ��ò·K¿>�:
�òY¿?ì�Ãא��Á�Kì�î¤¿G¿��½«KìEÁ	�îgíDì<ì��ð¶îj¿�
�ð�KìEÁ	K¿��ð�Kì�Á�ì¹�ì§KôCא��KìDÁ��ì·jí�òYî9ì�



EÁBí��ð�Kì�ò¥KìuÁoKì��ð�u�ôhíDí	¹í�í¥�ð�
�ÁM¿AÁoKìBÃא��ÁNî�í�Ãא��ÁMìBÁCî	¿G¿�t�ìhÃAí�îWì��

ì¹�¿MôCì�Ãא�tì·îWÁ�ì���KìD¿åò¥�ô·ò�ì¹�KìD¿åò¥�
�Á�ìÐÁ��ìX¿א�ìX¿�ì¹א�ì��îhÁ��íWì�jíE¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�ðgÁAî�í��.�kìCî<ì��"�¾�KìEÁ	K¿��:�"�îhÁ��î»¿�
�ÁiRAא��ÁMìBî<Á��"�¾�Kì�ò¥Kì�"�Kì�òYÃ@í
�îhÁ��.
�ìfEÁ�ì¹�:�í̧ KìCî<ì��:�KìDÁ�ìWì��ì̂ î<ì��íYí�î�ì�

ì�Á��אï¥KìDÃ���íiì9î<ì��ícÁ7Ã@ì�ì¹�KìDÁ�KìB



�Á̧ òjî�ì�ì¹�.�ìfEÁ�ì¹�:�K¼?EÁ�ì¥�Kï�îjì��í[ì�ÃAì�
�KìDÁ�ìWì��ì·îj¿��ícÁ8ì��.�kìCî<ì�ì¹�"ÁoKì�u�¾�

�:�"�ôhíDí�ìZÃAì��Kì�ì¹�ÁiRAא��ÁMìK¿��îhì�ìfEÁ�
�íiÀ;Ã>Á��"EÁBí�u�¾��:�"�ìhîB4Aì<í��î»¿�

�ì¶jí�îXìBÃא��ôhíD¿Aî<Á��ôhí�ìYîE¿��.�ìfEÁ�ì¹�"�:
ÁoKì�u�¾��:�"�¾א�ìYÁ�î�ì�ì�í��ì.Á7îBì��"
EÁBí�u�¾��"t�ôhòDÁ�Kì�Ã��.�ìfEÁ�ì¹�:ÁoKì�u�ð�

îEìBÃא��¿M¿:î7ÁBÃא��ìhÃ:Á7ì�îBì�u�ì��:�ìlÁ�ì¹



�Kì�Kì=ì�Ãא��ÀM¿:î7Á��"EÁBí�ì¹u�ð��"�ìhÃ:ø7ìBí�
�¿M¿:î7ÁBÃא��¿eÃAÁ��ôhí�ìYîE¿��"�.�ôhíDí	¹í�í¥
�ÁNî�í�Ãא��ÁMìBÁCî	¿G¿��:�"¿��KìDì�îYø�¿@í��î»

�î¹¿��¾Mì�Kì8Á�î¹¿��¾Mì�KìBÁ�øc¿AÁ��KìDìCîB4;ì<í�ì¹
Kì�òjî�ì� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il y a deux 

catégories de gens de l'Enfer 
que je n'ai pas encore vues: 



des hommes qui tiennent à la 
main des fouets tels les 

queues des vaches en train 
de frapper les gens, et des 
femmes en déshabillé, en 

marche balancée, 
séductrices, et dont la tête 

surmontée de grand turban 
ressemble aux bosses 

inclinées des chameaux. Ces 
femmes ne rentreront jamais 

au Paradis ni ne sentiront 
son parfum qui se fera sentir 



à une telle et telle distance 
de marche". 

(Transmis par Muslim) 
 

293 - L'interdiction d'imiter 
le Diable et les mécréants 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì�:�ìµK¿�

RAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�Ái�"�:
t�ì·K¿:îEô7א��ô·òI¿��òµKìBô7�KÁ��אjÀAÀ�ÃGì��

�ÁiÁ�KìBÁ7Á��í�ìYî7ì�ì¹�ífÀ�ÃGì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  .



D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Ne 

mangez pas avec la main 
gauche, pour ne pas imiter le 

Diable". 
(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:tì¹�ÁiÁ�KìBÁ7Á��îgÀ�íWì�¿��ôh¿AÀ�ÃGì��t�



�KìDÁ��ôhì�ìYî7ì��:ì��ì·K¿:îEô7א��ô·òI¿��ífÀ�ÃG
�KìDÁ��í�ìYî7ì�ì¹�ÁiÁ�KìBÁ7Á��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Qu'aucun de 
vous ne mange ni boive de la 
main gauche, car le Diable 
mange et boit de la main 

gauche". 
(Transmis par Muslim) 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�ºì¥Kì8ôCא�ì¹�ì£jíDìEÃא��ô·�t�
�îgí�jÀ>Á�Kì�¿��ì·jí=í�î8ì��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.

�í£אìYíBÃא��:ôYא�ì¹�ÁMìEî�4Aא��òYî<ì
�í�Kì9Á��ò§Ã�
ò̂��¾�ìYÃ>í8Á��î¹¿��¾�ìYîBí�tא ìEî��؛�Kô�¿�ì¹

�lÁ��í̧ íYÀ�îXìCì	�KìB¿��íiîCì�÷lòDîCìB¿��í£אìjô�א�
k¿�Kì<ì��íiRAא��ì�Kì
�î·��í̧ ìWî<ì��Á�Kì�Ãא� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Les juifs et 
les chrétiens ne se teignent 

pas, différenciez - vous 
d'eux". 

 
294 - L'interdiction à 

l'homme comme à la femme 
de se teindre les cheveux en 

noir 
 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì�:�ìlÁ�À�
�òd�øWø8א��óYÃ@ì��lÁ�¿��ÁWÁא�ì¹�¿M¿�Kì�À��lÁ�¿GÁ�

íiRAא��ìlÁpì¥�¿MR@ì��òUî�¿��ì¶îjì��KìBíDîCì�
�KïpKìEì��ÁMì�Kì=ô��K¿��íií�ìEî�Á�ì¹�íií	Ã�ì¥ì¹�.�ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
�ì£אìjô�í̧�"�.��¹íYøE¿א��ìXìא�ì¹א�jí�ÁCì�îא�א� ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Le jour 

de la conquête de La 



Mecque, on amena 'Abû 
Quhâfa, le père de 'Abû 
Bakr (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), dont la 
tête et la barbe étaient en 
blanc, auprès de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) qui a dit: 
"Changez cette couleur mais 
évitez de se teindre en noir". 

(Transmis par Muslim) 
 

295 - L'interdiction de se 
raser une partie des cheveux 
de la tête et d'en laisser une 



autre et l'autorisation de se 
raser tout le crâne pour 

l'homme à l'exception de la 
femme 

 
K¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhì�ìµ�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�kìDì�

�òìZ¿?Ãא��îhì�ìgRAì	ì¹�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a interdit de se raser 



la tête en laissant des mèches 
de cheveux çà et là". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiîCìì¹�)�ìYìBí�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìµK¿��:�º¿�ì¥
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�¿́ ìYì�ì¹�ÁiÁ	Ã�ì¥�òYî<ì
�ì̂ î<ì��ìd¿Aì��îW¿��KöEÁ�ìq
�ìµK¿�ì¹�¿eÁ�ì¤�îhì�îgí�KìDìC¿��íiì9î<ì��"�:

�íiRAÀ��í̧ jÀ?ÁAîא��íiRAÀ��í̧ jÀ�íYî�Àא�î¹¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא



�Á«îYì
�k¿Aì�óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿�
ógÁAî�í�ì¹�ø»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Ayant vu un enfant à 
qui on a rasé les cheveux 
tout en laissant quelques 
mèches çà et là, l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) 
désapprouva cette manière, 
en disant: "Rasez - lui tous 
les cheveux ou laissez - les - 

lui tous". 



(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�óY¿>î<ì��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìBíDîCì

RAì	ì¹ì��óY¿>î<ì��ìµ��ìfìDî�¿��ìgu�îgí�Kì�¿��ôgí��Kï�
�ìµK¿?¿��"�:t�ìWî<ì��lÁ�¿��k¿Aì��jÀ@î�ìא�
�ò¶îjìEÃא��"�ìµK¿��ôgí��"�:�lÁCì��lÁ��אjíî£Àא
�lÁ�¿��.�"�ìµK¿?¿��ð¢íYÃ�¿��Kô�¿G¿��KìCÁ��ì�lÁ�¿��:
�"ì�Ãא��lÁ��אjíî£Àאu�ì³�.�"�ìd¿Aì�¿��í̧ ìYì�¿G¿�



�KìCì	¹í�í¥�.ì¹ì¥�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ א
ógÁAî�í�ì¹�ø»ò¥Kì�í�Ãא��Á«îYì
�k¿Aì�óUEÁ�ìq .

D'après `Abd - Allâh ibn 
Ja`far (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), Trois 
jours et nuits passés après la 
mort de Ja`far, le Prophète 

(pbAsl) se rendit chez la 
famille du défunt et leur dit: 
"Désormais ne pleurez plus 
sur mon frère (en religion), . 

Convoquez les fils de mon 
frère". Lorsque nous fûmes 



devant lui, pareils à des 
oiselets, il s'écria: "Faites 
amener le barbier". Il lui 
ordonna de nous raser la 

tête. 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�kìDì��:�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�îhìì¹
�î·¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
ñlÁoKì�ôCא��í̧ �ìdÁAî�א�À�¿�îYìBÃ�Ã�ì¥	KìDì�.�ì¹ì¥אì� .
D'après `Alî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), "L'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a interdit 
à la femme de se raser la 

tête". 
(Transmis par An - Nasâ'î) 

 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 

296 - L'interdiction de porter 
la perruque, de se faire 
tatouer et de se limer les 

dents 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�îhÁ��ì·jíîWì��î·ò�
ò��ÁiÁ�¹í£t�ò��ì·jíîWì��î·ò�ì¹�Kï�Kì�ò�t�Kï�K¿:îEì
�

�ìµK¿�ì¹�íiRAא��íiìCì<¿��אïW�òYì�t�îhÁ��ô·ìXÁ�ô�
ì¹�Kïp¹íYÃ>ì��Kï�EÁ8ì��¿́ Á£Kì�Át�îgíDCRAÁp

ì¹tì¹�îgDCìEøCì�t�ì·אì¤��ôhÀ@ø�ì�íE¿A¿��îgíD�ìYí�
�îgíDô�ìYí��ô·íYøEì=íE¿A¿��ìdÃAì�א�ÁiRA�ò¶Kì<î�t�tì¹א

tì�¿Mא  
ALLAH, l'Exalté, dit: "Ce 
ne sont que des femelles 

qu'ils invoquent, en dehors 



de Lui. Et ce n'est qu'un 
diable rebelle qu'ils 

invoquent. ALLAH l'a (le 
Diable) maudit et celui - ci a 
dit: Certainement, je saisirai 

parmi Tes serviteurs, une 
partie déterminée. Certes, je 

ne manquerai pas de les 
égarer, je leur donnerai de 

faux espoirs, je leur 
commanderai, et ils fendront 
les oreilles aux bestiaux; je 

leur commanderai, et ils 



altéreront la création 
d'ALLAH" (4:117 - 119). 

ì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì�KìBî	¿��îhìì¹�¼�¿�ìYîא��ô·¿��KìDîC
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��îN¿�¿Gì	

�îN¿�K¿?¿��:�lÁ�ìCîא��ô·��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�lø�ò�ì¹�Kì�íYî<ì
�ì³ôYìBì�¿��ÀMì�î8ì�Ãא��KìDî�ì�Kìq¿�

�ìµK¿?¿��؟�ÁiEÁ��ífÁq¿G¿�¿��KìD�î�ô¹ì¦�"�:�ìhì<¿�
ìBÃא�ì¹�¿M¿AÁqאìjÃא��íiRAא��¿M¿�jíqîj�.�"�ðd¿>ô�í�

�ÁiîE¿Aì�.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�¿M¿AÁqאìjÃא�



�¿M¿AÁqîjì�î�íBÃא�ì¹�.�"�KìDÀ�îj¿��"�ì³ôYìBì�¿��:�"
�í̧ KìCî<ì�ì¹�Áא�ôY�KÁ��ìjí��:�¿_¿?ì	ì¹�ìYì�ì�îא��.

�ÀM¿AÁqאìjÃא�ì¹�:�ìYî<ì
�î¹¿��Kì�ìYî<ì
�ífÁ8ì��lÁ�Rא�
�ìYì���óYî<ì7Á��Kì�òYîE¿��"�.ì¹�ÀM¿�jíqîjìBÃא��"
�Kì�íYî<ì
�ífìqjí��lÁ�Rא��"�.�ÀM¿AÁqîjì�î�íBÃא�ì¹

�:�"�¿eÁ�ì¤�KìD¿��ífì<Ã>ì��îhì��íµ¿Gî�ì��lÁ�Rא��.
�í̧ ìjî�ì��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�.

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 



D'après 'Asmâ' (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Une 

femme a interrogé le 
Prophète (pbAsl): "O 

Envoyé d'ALLAH! Ma fille 
a été atteinte par la rougeole 
ce qui a entraîné la chute de 
ses cheveux. Or, elle venait 
de se marier; pourrais - je 

donc lui mettre de faux 
cheveux?". - "ALLAH 

maudit, lui répondit - il, celle 
qui met des faux cheveux et 
celle qui s'en fait mettre". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiô�¿��òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�òhî��ÁWîEìBí��îhìì¹
�ôPì��ì¶Kì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�ò¹Kì<í��ìaÁBì	
�óYî<ì
�îhÁ��¼Mô8À��ìµì¹KìCì�ì¹�òYì�îCÁBÃא��k¿Aì

�ÁWì��lÁ��îNì�K¿��ìµK¿?¿��lÁ	ìYì��:�ìfî�¿��Kì�
îgÀ�í�KìB¿Aí�؟��ìhî�¿��ÁMìC�ÁWìBÃא��!�Nî<ÁBì	

�kìDîCì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�
�íµjÀ?ì�ì¹�Á̧ ÁXì��òfî�Á��îhì�"�:�KìBô��



�Kì�ìXì�ôא��ì.Á��ìfEÁoאìYî	��jíCì��îN¿@¿Aì�
�îgí�í�Kì�Á��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Humayd ibn `Abd 
Ar - Rahmân , Il a entendu - 

à l'an où il avait accompli 
son hajj - Mu`âwiya 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) exhorta en chaire, en 

tenant une tresse de cheveux 
qui se trouvait dans les 

mains d'un gendarme: "O 
gens de Médine! Où sont vos 

Ulémas? J'ai entendu le 



Prophète (pbAsl) interdire de 
faire cela, en disant: Les 
israélites ont péri quand 
leurs femmes ont mis ces 

choses - là". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹

�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"
�¿MìBÁ
�¿M¿AÁqîjì�î�ì¹א�ìjÃאíBÃא�ì¹�¿M¿AÁqאìjÃא��ìhì<¿�

�¿MìBÁ
îjì�î�íBÃא�ì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "ALLAH maudit celle 

qui porte de faux cheveux et 
celle qui s'en fait mettre, 

ainsi que celle qui se tatoue 
et celle qui se fait tatouer". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

�:�Á�KìBÁ
îjì�î�íBÃא�ì¹�Á�KìBÁ
�¿>ìhì�א�íiRA�א�ìjÃא
�òhî�í�ÃAÁ��Á�Kì�4A¿>ì�íBÃא�ì¹�Á�Kì8øBìCì�íBÃא�ì¹



�¿?¿îN¿�K��íi¿�א�½�¿�ìYî�.��ìYøEì=íBÃא�Á��ìdÃAì�א�ÁiRA�א
�ìµK¿?¿��¿eÁ�ì¤�lÁ��:�lÁ�Kì�ì¹t�îhì��íhì<Ã�¿��

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�íiìCì<¿�
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��؟�ÁiRAא��Á�Kì�Á��lÁ��ìjí�ì¹

�:ì�ì¹�í̧ ¹íXí�¿��íµjí	ôYא��ígÀ�Kì���Kì�ì¹�K
íiîCì��jíDì�î�K¿א��îgÀ�KìDì��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.

�ÀMì�4A¿>ì�íBÃא��:�"�îhÁ��í£øYì�í��lÁ�Rא��ìlÁ�
EÁA¿��ó̂ î<ì��îhì�KìDí9î<ì��ìWìKì�ì�ìEÁ��KìDÁ�KìCî	¿�u�



�íYî
ìjÃא��ìjí�ì¹�KìDíCø�ì�í�ì¹�"�.�ÀMì8Á�KôCא�ì¹�:�"
¿��ÁLÁ�Kì��òYî<ì
�îhÁ��íXí�ÃGì��lÁ�Rא��Kì�òYîE

�KïCì�ì��ìÐÁ8ìEÁ��íiÀ?4�ìYí�ì¹�"�.�ÀMì8øBìCì�íBÃא�ì¹�:�"
¿eÁ�ì¤�KìDÁ��ífì<Ã>ì��îhì��íYí�ÃGì��lÁ�Rא� . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), ALLAH maudit celles 

qui se tatouent, celles qui se 
font tatouer, celles qui 

s'épilent les sourcils, celles 
qui se liment les dents par 



coquetterie, parce qu'elles 
dénaturent la création 

d'ALLAH!. Une femme lui 
ayant adressé une objection, 

il rétorqua: "Pourquoi ne 
maudis - je pas celles que 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) a  
maudites, en se basant 

également sur ce qui est 
mentionné dans le livre 

d'ALLAH? Car ALLAH dit: 
Prenez ce que le Messager 

vous donne; et ce qu'il vous 



interdit, abstenez - vous en 
(59:7)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
297 - L'interdiction 

d'arracher les poils blancs 
de la barbe, de la tête et 

d'ailleurs. L'interdiction à 
l'imberbe d'arracher les 
poils de sa barbe à leur 

naissance 
 



�îhì�ÁiEÁ�¿��îhì�¾LîEì<í
�òhî��¹òYîBì�îhì
�Á̧ øWì��)�¹óYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìlÁpì¥

¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì�íiRAא��ÁiîE
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:t�íiô�òI¿��ìLîEô7א��אjÀ>Á�îCì��

�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ògÁAî�íBÃא��í¥jí��.�"�ðO�ÁWì�
�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðhì�ì¹ì¥אì�

�¾MìCì�ì��ìWEÁ�Kì	¿GÁ��õlÁoKì�ôCא�ì¹�.�ìµK¿�
�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðhì�ì��ðO�ÁWì��ìjí�  . 



D'après `Amr ibn Chu`ayb 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Son père lui a transmis 

que son grand - père 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui) avait dit d'après le 
Prophète (pbAsl): 

"N'arrachez pas les cheveux 
blancs car, au Jour de la 
Résurrection, ils seront la 
lumière du musulman". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd, At - Tirmidhî et An 

- Nasâ'î) 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:ìBì�ìfÁBì�îhì�u�ÁiîE¿Aì�ì[îE¿��
�÷£ì¥�ìjíD¿��Kì�íYî�¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Réfutée sera l'œuvre de 

quiconque ne se conforme 
pas à ce que nous a été 

prescrits". 



(Transmis par Muslim) 
 

298 - Où il est réprouvé de se 
laver les émonctoires avec la 
main droite et de toucher son 
sexe avec la main droite sans 

raison valable 
 

�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

¿��îgÀ�íWì�¿��ìµKì��אì¤�u�í̧ ìY¿�ì¤�·ìXí�ÃGì��



ì¹�ÁiÁCEÁBìEÁ�tìEÁ��òPîCì�î�ì��ì¹�ÁiÁCEÁBt�î[R>ìCì�ì��
ÁiîE¿Aì�"�.��Á�Kì�lÁ�t�א�ðd¿>ô�í��.�lÁ�ì¹

½Mì�EÁ�ìq�½�ìÐÁ�¿��íO�Á£Kì�¿��Á�Kì�Ãא� . 
D'après 'Abû Qatâda 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Qu'aucun de vous, 

lorsqu'il urine, ne tienne sa 
verge, ni ne se torche de la 

main droite. Et qu'aucun de 
vous ne respire dans le vase 

en buvant". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
299 - Où il est réprouvé de 

marcher sans excuse valable 
avec un seul pied chaussé et 
de se chausser en position 

debout 
 
ìYí��lÁ�¿��îhì�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�ìµK¿��"�:t�ófî<ì��lÁ��îgÀ�íWì�¿��ò\îBì��



�KìBíDî<¿Aî�ìEÁ��î¹¿��Kï<EÁBì��KìBíDÃAì<îCìEÁ��¾�ìWÁא�ì¹
�Kï<EÁBì��.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�KìBíDÀ>î�ìEÁ��î¹¿�

�Kï<EÁBì��.�"¿>ô�í�ÁiîE¿Aì�ðd  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Qu'aucun de 
vous ne marche avec un seul 
soulier, qu'il se chausse ou 

qu'il se déchausse des 
deux". 



Selon une variante: "ou bien 
qu'il ait les deux pieds nus". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�Nî<ÁBì	

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�íµjÀ?ì��"�:�òfî<ì��íaî�Á
�ìa¿:¿?îא��אì¤�
¿��îgÀ�ÁWì�¿�uא�lÁ��ò\îBì��t�kô�ì��ºìYî�

�KìDì�ÁAî8í��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), J'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Lorsque le lacet de la 

chaussure de l'un de vous se 
coupe, qu'il ne marche pas 
avec une seule chaussure 
jusqu'à la réparation du 

lacet coupé". 
(Transmis par Muslim) 

�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
�î·¿��kìDì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�



�KïBÁoK¿��ífí�ôYא��ífÁ<ì�îCì��.�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óhì�ì��¾£KìCî	òIÁ� . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a interdit de se 

chausser debout". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

300 - L'interdiction de 
laisser le feu allumé à la 



maison que ce soit dans une 
lampe ou autre 

 
�îhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhì

RAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ìµK¿��ìg�"�:
t�ì.Á��îgÀ@Á�jíEí��lÁ��ì¥KôCא��אjÀ�íYî�ì��

�ì·jí�KìCì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Lorsque vous allez se 



coucher, ne laissez pas le feu 
allumé dans vos maisons". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
òhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î


�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�ÁMìC�ÁWìBÃ�KÁ��ðNîEì��ì³ìYì�îא�
�ì�øWí��KôB¿A¿��òfîERAא��ìhÁ��ÁiÁAî�¿��k¿Aì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

�ìµK¿��îgòDÁ�ÃGì7Á��"�:ì��ô·��÷¹íWì�ì¥KôCא��Á̧ ÁX



�Kì�jí�Á>Ã�¿G¿��îgí�îBÁ��אì¤òI¿��îgÀ@¿��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Une maison 
à Médine fut incendiée dans 
la nuit. Quand on fit savoir 
cela à l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), il dit: "Ce feu est un 
de vos ennemis, éteignez - le 
quand vous voulez dormir". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�òµjí	ì¥�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:

�ì�jÀ?ÁAÃ�¿�ì¹א��ì�Kì�jí�Á�î¹¿�ì¹א�א��jS:¿�tK¿?øא�א
�ìjîא�ì�¿�ì¹�jí�Á>Ãא�א��ìYøא ì��ô·òI¿�tא

�ì·K¿:îEô7א�tì¹�ï�K¿?Á	�õfí�ì��t�Kï�Kì��íUì�Ã>ì��
ì¹t�îgÀ�íWì�¿��îWÁ�ì��îg¿��î·òI¿��ï�Kì���ícÁ7Ã@ì��
�t�ìYÀ�îXì�ì¹�אï£jí�ÁiÁoKì���k¿Aì�ìªòYî<ì��î·¿��

ìjÀ>Ãא��ô·òI¿��îfì<Ã>ìEÃA¿��ÁiRAא��ìgî	א�í¶òYî9í��¿M¿?Á�î�



�îgíDì�îEì��ÁNîEì�Ãא��òfî�¿��k¿Aì�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
�ðgÁAî�í��"�.�ÀM¿?Á�î�ìjÀ>Ãא��:�"�À�ì¥ÃG¿>Ãא��"

�í¶òYî9í�ì¹�:�"í³òYî�í�  . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Couvrez les vases, serrez les 
outres, fermez les portes et 
éteignez les lampes, car le 
Diable ne dénoue pas une 

outre, n'ouvre pas une porte 
et ne découvre pas un vase. 



Si l'un de vous ne trouve de 
moyen pour couvrir son vase 
qu'exposer transversalement 
une branche sur lequel, qu'il 
le fasse en invoquant le nom 

d'ALLAH, car une souris 
pourra mettre le feu à la 

maison". 
(Transmis par Muslim) 

 
301 - L'interdiction de 

l'affectation qui consiste à se 
donner de la peine pour faire 



ou dire quelque chose sans 
aucune utilité 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:À��ÁiîE¿Aì�îgÀ@À�¿Gî	¿��Kì��îf

ì.Á>4A¿@ì�íBÃא��ìhÁ��Kì�¿��Kì�ì¹�óYî�¿��îhÁ� . 
ALLAH, l'Exalté, dit: "Dis: 

Pour cela, je ne vous 
demande aucun salaire; et je 

ne suis pas un imposteur" 
(38:86). 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�îhìì¹�:�KìCEòDí�
ôא���òhì�ÁcSA¿@�.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Umar (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), "On 

nous a interdits de se 
forcer". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��ó³¹íYî�ì��îhìì¹�:�ÁWî�ì�k¿Aì�KìCÃAì�ì£

�ìµK¿?¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhî��ÁiRAא��:
õ�¿��Kì��ÁiÁ��îfÀ?ìEÃA¿��Kï�îEì
�ìgÁAì�îhì��í§KôCא��KìD



�ô·òI¿��íg¿Aî¿��íiRAא��îfÀ?ìEÃA¿��îg¿Aî<ì��îg¿��îhì�ì¹
�KìBÁ��ìµjÀ?ì��î·¿��ògÃAÁ<Ãא��ìhÁ�t�íiRAא��íg¿Aî<ì��

�íg¿Aî¿��.�kRAìq�ÁiøEÁ�ìCÁ��k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��:î	¿��Kì��îfÀ��ÁiîE¿Aì�îgÀ@À�¿G

�ì.Á>4A¿@ì�íBÃא��ìhÁ��Kì�¿��Kì�ì¹�óYî�¿��îhÁ��.�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après Masrûq , Nous 
pénétrâmes chez `Abd - 

Allâh ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui) qui nous dit: Celui qui 
sait une chose qu'il la dise, 
et celui qui ne la sait pas, 

qu'il dise: (ALLAH en est le 
plus Informé), car c'est une 

preuve de science de dire 
quand on ignore quelque 
chose: (ALLAH en est le 

plus Informé). ALLAH, le 
Très - Haut, dit à Son 

prophète (pbAsl): "Dis: Pour 
cela, je ne vous demande 

aucun salaire; et je ne suis 
pas un imposteur" (38:86). 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

302 - L'interdiction de se 
lamenter à voix haute sur le 
mort, de se frapper la joue, 

de se déchirer les vêtements, 
de s'arracher les cheveux ou 
de les raser et d'appeler sur 
soi-même le malheur et la 

perte 
 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�îhì
�ìµK¿��:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�KìBÁ��Á̧ òYî�¿��lÁ��í�ôXì<í��íNøEìBÃא�
�ÁiîE¿Aì�ìUEÁ��.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ìUEÁ��Kì�

�ÁiîE¿Aì�.�"ì�ðd¿>ô�í�ÁiîE¿A  
D'après `Umar ibn Al - 

Khattâb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), le Prophète 

(pbAsl) a dit: "Le mort, dans 
sa tombe, sera tourmenté 

pour les lamentations 
poussées (par ses parents 
éprouvant la douleur de le 

perdre)". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�ì£¹íWí�Ãא��ì�ìYìp�îhì��KôCÁ��ì[îE¿�

�ºìjîìWÁ��Kìì£ì¹�ì�jíEí�Ãא��ôdì
ì¹
�ÁMôEÁAÁ�Kì�Ãא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il n'est pas 



des nôtres celui qui se frappe 
les joues, déchire les 

encolures de ses vêtements et 
profère des paroles de la 

période préislamique (à la 
mort de quelque proche 

parent)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��¿�ì£îYí��lÁ�¿��îhìì¹�:�jí�¿��ìaÁ�ì¹

�òYî�Á��lÁ��íií	Ã�ì¥ì¹�ÁiîE¿Aì�ìlÁ7í=¿��kì	jí�
�¾Mô�ìYÁ��íUEÁ8ì��îN¿Aì�Ã�¿G¿��ÁiÁAî�¿��îhÁ��¾�¿�ìYîא�



�Kï�îEì
�KìDîE¿Aì�ô£íYì��î·¿��îaÁ:ì�î�ì��îg¿A¿��.�KôB¿A¿�
�ìµK¿��ì³K¿�¿��:�Kì�¿��íiîCÁ��ì�òYì��îhôBÁ��ð�»òYì�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·�
�ÁMR�Kô7א�ì¹�ÁM¿?Á�Kì�Ãא�ì¹�ÁM¿?Á�Kô8א��îhÁ��ì�òYì�

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�ÀM¿?Á�Kô8א��"�ía¿�îYì��lÁ�Rא�
�KìDì�îjìq�Á�îWôCא�ì¹�ÁMì�KìEøC�KÁ��"�ÀM¿?Á�Kì�Ãא�ì¹�"



�:�ÁMì�EÁ8íBÃא��ìWîCÁ�KìDì	Ã�ì¥�ídÁAî�ì��lÁ�Rא��"
�ÀMR�Kô7א�ì¹�:�"KìDì�îjì��õdí7ì��lÁ�Rא�  . 

D'après 'Abû Burda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), 'Abû Mûsâ éprouva une 
certaine maladie et 

s'évanouit alors qu'il se 
trouvait chez une de ses 
femmes, celle - ci s'écria 
alors très haut, sans qu'il 

puisse l'empêcher. Revenant 
à soi, il lui dit: "Je désavoue 
ce que l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a désavoué. Le 
Prophète (pbAsl) a, en effet, 
désavoué la conduite de celle 
qui pousse des lamentations 

funèbres à haute voix, de 
celle qui se rase la tête et de 
celle qui déchire l'encolure 
de sa robe (sous le signe de 

l'affliction à la mort de 
quelque proche parent)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



òhî��Á�ìÐÁ=íBÃא��îhìì¹�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�î<í
�
�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ìUEÁ��îhì�
�ì¶îjì��ÁiîE¿Aì�ìUEÁ��KìBÁ��í�ôXì<í��íiô�òI¿��ÁiîE¿Aì

�ÁMì�KìEÁ?Ãא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Al - Mughîra ibn 
Chu`ba (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

dire: "Au Jour de la 
Résurrection, le défunt sera 



châtié pour les lamentations 
qu'on a poussé à sa mort". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�¿Mì�îEì�í��¿MôEÁ:ì�ø¶À��îhìì¹�"õCא��øgì9Á��ò·j

�KìDÁ�î�¿�ì¹�"�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�"�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCîE¿Aì�ìXì�¿�

¿��ÁMì<îEì�Ãא��ìWîCÁ�ìgRAì	ì¹t�ì¡jíCì���.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après 'Umm `Atiyya 
(qu'ALLAH soit satisfait 



d'elle), "Nous avons prêté 
serment à l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) de ne plus 
pousser des lamentations 

funèbres". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�óÐÁ7ì��òhî��ò·KìBî<õCא��îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�:�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�k¿Aì�ìlÁBÃ�À�
¿Aì<ì�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mìא�ì¹ì¥�íií�î�À��îN

�íµjÀ?ì�ì¹�lÁ@î�ì��:ì�ìא�ì¹u�אìX¿א�ì¹�אìX¿א�ì¹�î̧



�:�ÁiîE¿Aì�í£øWì<í��.�ì³K¿�¿��ì.Á��ìµK¿?¿��:�Kì�
��Kï�îEì
�NÃAÀ�t�lÁ��ìfEÁ���:�¿eÁ�ìX¿��ÁNî�¿�
�õ»ò¥Kì!�.�؟�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après An - Nu`mân ibn 
Bachîr (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), `Abd - 
Allâh ibn Rawâha 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) tomba en syncope. Sa 
sœur (le croyant mort) se 

fondit en larmes en se 
mettant à faire son éloge 



funèbre, disant: "Wâ - 
jabalâh! Oh tel! Oh tel!". 

Lorsqu'il prit connaissance, 
il lui dit: "Tu ne m'as 

accordé un qualificatif sans 
qu'on m'ait demandé: Es - tu 

vraiment cela?". 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��òhìì¹

�:�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�í�íhî��íWî<ì	�k¿@ì�î
א
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�í̧ Kì�¿G¿��ºìjÃ@ì
�íiîCì

í£jí<ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��ÁWî�ì�ìaì��í̧



�lÁ�¿��òhî��ÁWî<ì	ì¹�¾²îjì�òhî��òhìBî�ôYא�
�ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhî��ÁiRAא��ÁWî�ìì¹�ó©KR�ì¹

�îgíDîCì�íiRAא��.�í̧ ìWì�ì¹�ÁiîE¿Aì�ìfì�ì£�KôB¿A¿�
�ìµK¿?¿��¾MìEî7¿��lÁ��"�:�؟�kì9¿�¿��"�אjÀ�K¿��:

t�ÁiRAא��íµjí	ì¥�k¿@ì�¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��
¿��kRAìq�ølÁ�ôCא��ì�K¿@í��í¶îj¿?Ãא��º¿�ì¥�KôB¿A

�ìµK¿��אîj¿@ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:¿�t�
�ìiRAא��ô·��؟�ì·jí<ìBî�ì�t�òaî�ìWÁ��í�øXì<í��



ì¹�òhîEì<Ãא�t�í�øXì<í��îhÁ@¿�ì¹�ÁLÃA¿?Ãא��ò·îZí�Á��
�ÁiÁ�Kì�"��ìXìDÁא�Á��k¿���ì¥Kì
¿�ì¹�"�ígì�îYì��î¹¿��"

�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Sa`d ibn 'Ubâda 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) étant malade, l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) lui rendit 
visite en compagnie de `Abd 
Ar - Rahmân ibn `Awf, de 

Sa`d ibn 'Abû Waqqâs et de 



`Abd - Allâh ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait 
d'eux). Quand il pénétra 

chez lui, il était en syncope, 
le Prophète s'interrogea 
alors: "Est - il rendu le 

dernier soupir?". - "Non, lui 
répondit - on, ô Envoyé 

d'ALLAH". Le Prophète 
(pbAsl) se mit alors à 

pleurer, et ses Compagnons 
le voyant dans un tel état, 

firent de même. Le Prophète 
(pbAsl) leur dit: "N'entendez 



- vous pas? ALLAH ne 
châtiera pas pour les pleurs, 
ni pour le chagrin du cœur, 

mais Il châtiera, ou fera 
miséricorde, selon l'usage de 

celle - ci - et il désigna sa 
langue". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

îhì��lÁ�¿��eÁ�Kì¾�אì¹t�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»òYì<î

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�îLí�ì��îg¿��אì¤��ÀMì�ÁoKôCא�



ìEÁ?Ãא��ì¶îjì��í¶K¿?í��KìDÁ�îjì��ìfî�¿��KìDîE¿Aìì¹�ÁMì�K
�¾�ìYì��îhÁ��ðî¥Á£ì¹�ó·אìYÁ:¿��îhÁ��ðµKì�îYÁ	

�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Mâlik Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Si 
la pleureuse ne se repent pas 
avant de mourir, on le fera 

venir au Jour de la 
Résurrection portant une 



tunique de goudron et un 
gilet de gale". 

(Transmis par Muslim) 
�ølÁ<Á�Kôא���¾WîEì	À��lÁ�¿��òhî��ÁWîEì	À��îhìì¹
�îN¿�K¿��Á�Kì<Á�Kì�íBÃא��ìhÁ��¾�¿�ìYîא��òhì�:�ì·K¿�

íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCîE¿Aì�ìXì�¿��KìBEÁ��
�ìXì�¿��»ÁXRא��Á²¹íYî<ìBÃא��lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì

¿��KìCîE¿Aìt¿��ÁiEÁ��íiìEÁ8î<ì��t�KïDî�ì¹�ì\íBî�ì��
ì¹tî�ì¹�ìjíîWì��uì¹�t�î·¿�ì¹�Kï�îEì��ôdí7ì��t�




ïYî<ìא��ìYí7îCì��.�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óhì�ì� . 

D'après 'Asîd ibn 'Abû 'Asîd 
At - Tâbi`î , L'une des 
femmes qui ont prêté 

serment au Prophète (pbAsl) 
a dit: "Parmi les bonnes 
œuvres que nous avons 

promis à l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl): de ne plus 

égratigner le visage, ni crier: 
(O quel malheur!), ni 

déchirer les encolures des 



vêtements, ni se décoiffer 
(sous l'effet de l'affliction à 
la mort de quelque proche 

parent)". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�í¶jÀ?ìE¿��í�jíBì��¾NøEì��îhÁ��Kì�
EÁ�Kì��íµjÀ?ìE¿��îgòD�:ì�ìא�ì¹u�î¹¿��¸אìWøEì	אì¹�¸

��¿eÁ�ì¤�ìjî�ì�t�ÁiÁא�ìZìDÃAì��ò·K¿@¿Aì��ÁiÁ��ìfÁ�í¹�



í̧�א��õ»ÁXÁ�îYø�!�"��ìX¿@ì�¿א��NîCÀ�؟�:� ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì��"�.�íZîDRAא��:�"

ò¥îWô8א��lÁ��ÁWìEÃא��òaîBì�Á��íaÃ�ôWא� . 
D'après 'Abû Mûsâ 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "On laisse le 
soin du mort que les siens 
font l'éloge funèbre en se 

lamentant, à deux anges qui 
lui infligent un violent coup 
de poing sur la poitrine, tout 



en lui disant: Etais - tu 
vraiment tel qu'on dit de 

toi?". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�îgòDÁ��KìBí��ò§KôCא��lÁ��ò·Kì�ìCîא�

�ÀMì�KìEøCא�ì¹�ÁLì�ôCא��lÁ��íhî<R:א��ðYÃ>À�
Ãא��k¿Aì�ÁNøEìB�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il y a deux 

actes d'infidélité que les gens 
commettent: diffamer la 
généalogie et pousser des 
lamentations funèbres". 
(Transmis par Muslim) 

 
303 - L'interdiction de 

s'adresser aux astrologues, 
aux mages et à tous ceux qui 
prétendent lire l'avenir dans 

le sable, les cailloux, les 
grains d'orge ... 



 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì�:
ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìµ¿Gì	�
�ìµK¿?¿��ò·KôDÀ@Ãא��òhì�ð§Kì�À��ìgRAì	ì¹�:�אjí�îE¿�

�¾�îlì7Á��.�אjÀ�K¿?¿��:�îgíDô���ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�Kù?ì��í·jÀ@ìE¿��¾�îlì7Á��Kï�KìEî�¿��Kì�jí�øWì�í��.
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�:�ødì�Ãא��ìhÁ��ÀMìBÁA¿@Ãא��¿eÃAÁ�
î�ì��ÁiøEÁ�ì¹�ò·í¤À��lÁ��Kì�õYÁ?íE¿��õløCÁ�Ãא��KìDÀ>Á:



�¾Mì�îX¿��¿MìoKÁ��KìDì<ì��ì·jÀ:ÁAî�ìE¿��.�ðd¿>ô�í�
�¿Mì7ÁoKì�îhì�ø»ò¥Kì�í�ÃAÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�ÁiîE¿Aì

42�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�îNì<ÁBì	�KìDô�¿��
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��:ìBÃא��ô·�uÁo�¿M¿@

�íYÀ�îXì�¿��í�Kì�ô��íµòZîCì��lÁ�א�ò·KìCì<Ã�ìjí�ì¹�א�
�í³òYì�î�tאìE¿��Á�KìBô��ìYî��ìlÁ9À��lÁ�א�

�k¿���ÁiEÁ�jíE¿��íií<ìBî�ìE¿��ìaîBô�א�í·K¿:îEô7�א�
�îhÁ��¾Mì�îX¿��¿MìoKÁ��KìDì<ì��ì·jí�ÁXÃ@ìE¿��ò·KôDÀ@Ãא�



�îgòDÁ�À>î�¿��ÁWîCÁ�.�íiÀ�îj¿��:í��Kì�õYÀ?ìE¿��òUî�¿>Á��ìj
�Áא�ôYא�ì¹�Á²K¿?Ãא��øgìpì¹�Á�KìEÃא��:�KìDEÁ?ÃAí��î»¿��.

òhîEì<Ãא��òUî�¿>Á��ò·KìCì<Ãא�ì¹ . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Des gens 

ont questionné l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) au sujet 
des devins, il leur répondit: 
"Ils ne savent rien". - "O 

Envoyé d'ALLAH, reprirent 
- ils, il arrive parfois qu'ils 

nous disent des choses 



vraies". - "Ces paroles, 
rétorqua l'Envoyé (pbAsl), 

émanent de la réalité, qu'un 
génie les dérobe et les 

souffla à l'oreille de son 
maître, qui à son tour les 
mêle à une centaine de 

mensonges". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

Suivant une version d'Al - 
Bukhârî: D'après `A'icha 
(qu'ALLAH soit satisfait 



d'elle), Elle a entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Les anges descendent 

dans les nuages en 
s'entretenant d'une chose 
qui a été déjà prédestinée 

dans le Ciel. Le Diable 
parvient subrepticement à les 
écouter et inspire par la suite 
les devins qui la transmettent 
aux gens, en y forgeant une 

centaine de mensonges". 



ì��îhì�¾WîEì�í�lÁ�¿��ÁNîCÁ��¿MôEÁ>ìq�îhìì¹�ò̂ î<
�¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ò אì¹î¦¿�
�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�K¼א�ôYì�kì�¿��îhì�
�íi¿��îfì�Ã?í��îg¿��íi¿�ôWì8¿��¾�îlì
�îhì�íi¿�¿Gì�¿�

ìqu�Kï�îjì��ì.Á<ì�î¥¿��½��.�"אì¹ì¥ðgÁAî�í��í̧  . 
D'après Safiyya bint 'Abû 
'Ubayd (qu'ALLAH soit 

satisfait d'elle), Quelques - 
unes des femmes du 



Prophète (pbAsl) ont 
transmis que le Prophète 

(pbAsl) avait dit: 
"Quiconque consulte un 
devin sur une affaire et le 

croit, on n'acceptera de lui, 
en expiation, les prières 

accomplies une quarantaine 
de jours durant". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ò³ò¥Kì�íBÃא��òhî��¿Mì8EÁ�¿��îhìì¹
�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�:�ìµK¿��íiîCì



�ÀM¿�KìEÁ<Ãא��"�:�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�.�"�ÁNî�Á�Ãא��îhÁ��í³îYR:א�ì¹�À�ìÐ4:א�ì¹
�:�ìµK¿�ì¹�óhì�ì��¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�òYîER:א��íYî�ì¦�î»¿��:�íYî�ôZא��ìjí��í³îYR:א�
�ÁiÁא�ìYìE¿:Á��ì¶ì�Kì7ì�ì��î¹¿��ìhôBìEì�ì��î·¿��ìjí�ì¹
�î·ò�ì¹�ìhôBìEì��ò.ÁBìEÃא��ÁMìDÁ��k¿���ì¥K¿��î·òI¿�
�jí�¿��ìµK¿��.�ì¶ì�Kì7ì��ò¥Kì�ìEÃא��ÁMìDÁ��k¿���ì¥K¿�
�ìµK¿��.�S_ì�Ãא��:�"�ÀM¿�KìEÁ<Ãא�ì¹�"�ì£í¹אì£



�íNî�Á�Ãא��:�ò¡Kì�ø8א��lÁ��õ»òYì�îjì�Ãא�
�òhÁ�K¿@Ãא�ì¹�ògìCô8א��k¿Aì�ía¿?ì��½MìBÁA¿�
¿eÁ�ì¤�òjî�ì�ì¹�òYÁ�Kô� . ì¹א�

D'après Qabîsa ibn Al - 
Mukhâriq (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Tirer de bons ou de 

mauvais augures du vol, des 
cris, des noms des oiseaux 

ou de l'endroit où ils 
s'abattent, croire au mauvais 



présage et consulter le sort 
(en jetant les cailloux sur le 

sable ou en y faisant des 
traits), tiennent de la 

magie". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 



�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��òhìì¹
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:ïBÃAÁ�ì[ì�ì�Ãא��òhì��ìhÁ��K
�ì£אì¦�òYî�ø�
¼Mì�î<í��ìhÁ�א��ì[ì�ì�Ãא��ò¶jí�õCא�

�ì£אì¦�Kì��.�"�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 



consulte les astres pour 
décider d'une chose sera 
comparable à celui qui a 

recours à la magie au fur et 
à mesure". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�òg¿@ì�Ãא��òhî��¿Mì�ò¹Kì<í��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:�NÃAÀ��:�lø���ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�

�íiRAא��ì�Kì��îW¿�ì¹�ÁMôEÁAÁ�Kì�Ã�KÁ��¾WîDì�íO�ÁWì�
Kì<ì�KÁ��k¿�tî	uKì�ò¥�KôCÁ��ô·ò�ì¹�ò¶t�ì·jí�ÃGì��



�ìµK¿��ì·KôDÀ@Ãא��"�:¿�¿�u�îgòDÁ�ÃGì���"�NÃAÀ��:
�ìµK¿��ì·¹íYôE¿:ì�ì��ðµKì�ò¥�KôCÁ�ì¹�"�:�¿eÁ�ì¤

¿��îgÁ�ò¥¹íWíq�lÁ��íiì�¹íWÁ�ì��ð�îlì
u�
�îgí�õWí8ì��.�"�NÃAÀ��:�ðµKì�ò¥�KôCÁ�ì¹

�ìµK¿��ì·jS:í�ì��"�:�ì·K¿��ìhÁ��÷lÁ�ì�
́¿�tא �S_í��îhìB¿�ì¹א�¿ìd��íiR:ì��ìX¿אì��Á�KìEÁ�î�

�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Mu`âwiya ibn Al - 
Hakam (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), J'ai dit à 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl): 
"Je suis un homme qui vient 

à peine de quitter l'ère 
préislamique après 

qu'ALLAH a révélé l'islam. 
Que dis - tu des   gens qui 
consultent les devins?". - 
"Ne les consulte pas", me 
répondit - il. - "Il est aussi, 
repris - je, des hommes qui 

croient au mauvais augure". 
- "Ce sont des 

pressentiments, répliqua - t - 
il, qu'ils éprouvent dans leur 



for intérieur et qui ne 
doivent pas les repousser". - 
"Il y a encore des gens qui 

tracent des traits (sur le 
sable pour prévoir le destin à 

la manière des devins)". - 
"Un des Prophètes avait 

l'habitude de tracer; 
quiconque trace à sa 

manière, tomberait juste"  
(Transmis par Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWì�Ãא��¾£jí<î�ì��lÁ�¿��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì



�òYîDì�ì¹�ÁLÃA¿@Ãא��òhìBì��îhì�kìDì��ìgRAì	ì¹
�òhÁ�K¿@Ãא��ò·אìjÃAí�ì¹�ølÁ=ì�Ãא��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  

. 
D'après 'Abû Mas`ûd Al - 

Badrî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), "L'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a interdit 
de prélever un prix pour le 
chien, une rétribution pour 
la prostituée ou un salaire 

pour le devin". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



 
304 - L'interdiction de croire 

à l'augure 
 

�íO�Á£Kì�א��ÀM¿?Á�Kô��lÁ�א�Á�Kì�Ã�ÁiEÁ�t�א
íi¿Aî�¿� . 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

tì¹�ºì¹îWì�t�ìµÃG¿>Ãא��lÁCí�Á�î<í�ì¹�¿�ìÐÁ���"



�¿MìBÁA½�.�"�א�íµÃG¿>Ã�؟��¿ìµK�Kì�ì¹�:��jÀ�K¿א�.�
�½Mì�øE¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Il 

n'y a ni contagion ni 
ornithomancie, mais il me 

plaît surtout le bon 
pronostic". - "Qu'est - ce 

que le pronostic"?, 
demandèrent les 

Compagnons. - "C'est le bon 
augure tiré d'une parole au 



sens favorable", répondit - 
il. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��îgíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

RAì	ì¹�ìg�"�:tì¹�ºì¹îWì�t�¿�ìÐÁ���.�î·ò�ì¹
�ò¥אôWא��lÁ>¿��¾�îlì
�lÁ��í¶îHõ7א��ì·K¿�

�ò§ìY¿>Ãא�ì¹�Á�¿�îYìBÃא�ì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il n'y a ni 

contagion ni ornithomancie, 
mais si la malchance existe, 

elle sera dans ces trois 
choses: la maison, la femme 

et le cheval". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìWî�ìYí��îhìì¹

�ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìqt�íYôE¿:ì�ì���.
ì¹ì¥óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ א  . 



D'après Burayda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "Le Prophète (pbAsl) ne 
croyait jamais au mauvais 

augure". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì�òhî��¿�ì¹îYí�îhìì¹
�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ìWîCÁ�À�ìYìE4:א��î�ìYÁ�í¤�:�ìµK¿�
�"�:�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�KïBÁAî�.��ì¤òI¿א�í��õ£íYì��tì¹�íµÃG¿>Ãא��KìDíCì�î�¿�



�ôgíDRAא��:�îfÀ?ìEÃA¿��í̧ ìYÃ@ì��Kì��îgÀ�íWì�¿��º¿�ì¥
�ía¿�îWì��tì¹�ìNî�¿��t��Á�KìCì�ì�Ã�KÁ��lÁ�ÃGì��t
�¿�ôjÀ��tì¹�ìµîjì��tì¹�ìNî�¿��t��Á�Kì�øEô�א�
�jí�¿��í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq�ðO�ÁWì��.�"�eÁ��t�

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£ . 
D'après `Urwa ibn `Amir 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), On a consulté l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) au sujet 

de l'augure, il répondit: "Le 
meilleur est le bon augure. 



Le mauvais augure ne doit 
pas faire revenir un 

musulman sur une décision 
prise. Lorsque l'un de vous 

voit une chose qui lui 
déplaît, qu'il dise: 

(Seigneur! C'est Toi qui 
accorde les bonnes choses, et 

c'est Toi qui chasse les 
mauvaises. Il n'y a ni 

puissance ni force qu'en 
Toi)". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 



 
Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 

ce hadîth faible. 
 

305 - L'interdiction de 
représenter un animal sur 

un tapis, une pierre, un 
vêtement, une pièce de 
monnaie, uncoussin ou 

autre chose. L'interdiction 
de dessiner des images sur 

un mur, un plafond, un 
rideau, un turban ou autre 



chose pareille. L'ordre de 
détruire toute image 

 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:ì·jí<ìCî8ì��ìh�ÁXRא��ô·��Á̧ ÁXì��
�îgíD¿��íµK¿?í��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ì·jí�ôXì<í��ì¥ìjõ8א�

�:�îgí�Ã?¿Aì��Kì��אjíEî�¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Ceux qui font 
des représentations figurées 

(des êtres animés) seront 
châtiés au Jour de la 

Résurrection, et on leur dira: 
Animez ce que vous avez 

créé". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì¶ÁW¿�

�óY¿>ì	�îhÁ��ìgRAì	ì¹�lÁ��¼�ìjîDì	��îYì�ì	�îW¿�ì¹



�ífEÁ�KìBì��ÁiEÁ��ó¶אìYÁ?Á��.�íµjí	ì¥�í̧ �ì¥�KôB¿A¿�
�ì·ôj¿Aì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

�ìµK¿�ì¹�íiíDî�ì¹�"�:�ò§KôCא��õWì
¿��ÀMì7ÁoKì�Kì�
�ìh�ÁXRא��ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��ÁiRAא��ìWîCÁ�Kïא�ìXì

òdÃAì�Á��ì·jí�Kì9í��ÁiRAא���"�!�îN¿�K¿��:
�î¹¿��¼�ì£Kì	ò¹�íiîCÁ��KìCÃAì<ì�¿��í̧ KìCî<R:¿?¿�

�òhîEì�ì£Kì	ò¹�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�í¶אìYÁ?Ãא��"
�ìjí��Á²K¿?Ãא��òYî�¿@Á��:�íYî�ô�"�ì¹א��À�ìjîDô�.�"�א�



�ÀMR>õ8א��ìlÁ�ì¹�ÁM¿AìBîDíBÃא��ò.ø��òUî�¿>Á�א�
ì�Ãא��î»ìWì��ìhîEì��í·jÀ@ì��ìfEÁ�ì¹�ìNîE�:�ìlÁ�

Á_ÁoKì�Ãא��lÁ��íXÁ�KôCא��í³KR:א� . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
rentra un jour d'un voyage. 

A la vue d'un rideau 
renfermant des personnages, 

avec lequel j'avais couvert 
une banquette en pierre 

posée devant la maison, il 



(pbAsl) se contraria et me 
dit: "O `A'icha! Ceux qui 

subiront le plus douloureux 
châtiment, au Jour de la 
Résurrection, seront ceux 
qui ont imité les créatures 
d'ALLAH". Elle a ajouté: 
"Nous coupâmes ce rideau 

en morceaux et nous en 
fîmes un ou deux coussins". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��.�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�lÁ��ó¥øjì8í��õfÀ�
ì¥jíq�øfÀ@Á��íi¿��ífì<î�í��ò¥KôCא��Kì�ì¥ôjìq�¾�
�ìgôCìDì��lÁ��íií�øXì<íE¿��ð[Ã>ì��.�"�íhîא��ìµK¿�

�ó§Kô�ì�:�NîCÀ��î·òI¿�tÁK¿��ôWí��u�îaìCîqK¿��
�Kì�ì¹�ìYì�ô7א�t�ÁiEÁ��ì¡¹í¥��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Chaque peintre sera 

précipité en Enfer. On lui 
donnera, contre chaque 
figure qu'il a peinte, une 
âme qui le châtiera à la 
Géhenne". Ibn `Abbâs a 

ajouté: "Si tu veux 
absolument faire des dessins, 

qu'ils soient alors des 
ramages ou des choses 

inanimées". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�ó§Kô�ì�òhîא��(�ìµK¿��:�Nî<ÁBì	
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�íµjÀ?ì��"�:�KìEî�õWא��lÁ��¼�ì¥jíq�ì¥ôjìq�îhì�
�ì¶îjì��ì¡¹õYא��KìDEÁ��ìVÀ>îCì��î·¿��ìc4AÀ�

ì[îE¿�ì¹�ÁMì�KìEÁ?Ãא��óVÁ�KìCÁ���.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Ibn `Abbâs 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Quiconque reproduit, dans 

le bas monde, une 



représentation d'un être 
animé, on lui demandera au 
Jour de la Résurrection de 
lui insuffler une âme, bien 
qu'il ne le puisse jamais". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�Kïא�ìXì�ò§KôCא��ôWì
¿��ô·�



�ì¶îjì��ì·¹í¥øjì8íBÃא��ÁMì�KìEÁ?Ãא��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: "Au 
Jour de la Résurrection, 

ceux qui ont reproduis des 
représentations animées, 

subiront le plus douloureux 
châtiment". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:
�ídÀAî�ì��ìLì�ì¤�îhôBÁ��íg¿AÃ�¿��îhì�ì¹

�jÀ?ÀAîא��¿�lÁ?ÃAì�؟��¿ìEÁ��î¹¿��¼�ô¥ì¤�אjÀ?ÀAî�ìEÃA
�ï¼�ìÐÁ<ì
�jÀ?ÀAîא�ìEÁ��î¹¿��¼Mô�ì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  

. 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) dire 
qu'ALLAH, le Très - Haut, 

avait dit: "Existe - t - il 
quelqu'un de plus inique que 

celui qui a essayé d'imiter 
Ma création?! Qu'il essaye 

donc de créer une petite 
fourmi, un grain (de blé) ou 

un grain d'orge". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�ÃA¿��lÁ�¿��îhìì¹

ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�



�ìµK¿��"�:tìBÃא��ífí�îWì��u�ÁiEÁ��Kï�îEì��ÀM¿@Áo
ì¹�ðLÃA¿�t�½�ì¥jíq��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Talha 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Les anges 
n'entrent pas dans une 

maison où il y a un chien ou 
une représentation figurée".
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìWìì¹

�ÁiîE¿Aì�ìא�ìY¿��íiìEÁ�ÃGì��î·¿��íf�òYî�Á��ìgRAì	ì¹
ôWì�î
k¿Aì�ì¥	òµjí�א�ÁiRA�kRAìq��kô�ì�א�

�íf�òYî�Á��íiìEÁ?¿A¿��ì ìYì�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�ìµK¿?¿��ÁiîE¿���K¿@ì7¿��:�Kô��t�Kï�îEì��ífí�îWì��

ì¹�ðLÃA¿��ÁiEÁ�t�½�ì¥jíq��.�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ .�¥ì¹ìא
�"�ìא�ì¥�"ÁMì�RAì�íBÃא��Á�Kô��KÁ��ìjí�ì¹�¿G¿:î�¿�  . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Gabriel a promis à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
de lui rendre visite. Comme 
il tarda, l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl), angoissé, sortit pour 

l'attendre. Il rencontra 
Gabriel alors et se plaignit 

(de ce retard). Et Gabriel de 
lui répondre: "Les anges ne 

pénètrent pas dans une 
maison où il y a une image 

ou un chien". 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìWìì¹א

ô�ÁiîE¿Aì�א��íf�òYî�Á��ìgRAì	ì¹uí¶�íiìEÁ�ÃGì��î·¿��
�¾MìKì	�lÁ��.�îg¿�ì¹�ÀMìKô��¿�î�ì�Kì��eÃAÁ¿�א�
�ÁiÁ�ÃGì��!�îN¿�K¿��:�Kï8ì�Á̧ ÁWìEÁ��ì·K¿�ì¹

�íµjÀ?ì��ìjí�ì¹�Á̧ ÁWì��îhÁ��KìDì�ìY¿:¿��"�:�Kì�
ì¹�í̧ ìWîì¹�íiRAא��ícÁAî�í�t�íiÀAí	í¥��"�ôgí�

�Á̧ òY�òYì	�ìNî�ì��¾LÃA¿��í¹îYÁ��אì¤òI¿��ìN¿>ì�Ãא�



¿��ìµK¿?�"�:�؟�íLÃA¿@Ãא��אìXì��ìfì�ì£�kì�ì��"
�.�NÃAÀ?¿��:�ÁiÁ��ìYì�¿G¿��ÁiÁ��Nî�ì¥ì£�Kì��ÁiRA�¿אì¹

ô�ÁiîE¿Aì�א��íf�òYî�Á��í̧ ì�Kì�¿��ì òYî�ÀG¿�u�í¶
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�îg¿�ì¹�e¿��Nî�¿Aì�¿��lÁCì�îWìì¹
�lÁCÁ�ÃGì��"¿��ìµK¿?�:�»ÁXRא��íLÃA¿@Ãא��lÁCì<ìCì�

�Kô���eÁ�îEì��lÁ��ì·K¿�t�ÁiEÁ��Kï�îEì��ífí�îWì��
ì¹�ðLÃA¿�t�½�ì¥jíq��.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
avait rendez - vous avec 

Gabriel. Comme celui - ci 
tarda à venir, le Prophète, 

ayant à la main une canne, 
la jeta par terre en disant: 

"ALLAH et Ses envoyés ne 
manquent jamais à leur 
promesse". Son regard 

tomba aussitôt sur un petit 
chien se trouvant sous son 
lit, il s'interrogea: "Depuis 



quand ce chien est - il là?". - 
"Par ALLAH, répondis - je, 
je ne sais pas". Il ordonna 

alors qu'on le chasse. Aussi 
Gabriel (que la paix 

d'ALLAH soit sur lui) lui - t 
- il apparut. L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) lui dit: 
"Pourquoi as - tu tardé à 
venir me trouver?". - "Le 

chien qui s'était caché dans 
ta maison, répondit Gabriel, 

m'empêcha. Nous (les 
anges) n'entrerons jamais 



dans une maison où il y a un 
chien ou une image". 

(Transmis par Muslim) 
�óhîEì8í��òhî��ò·KôEì��ò Kì�ôEìDÃא��lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��:�lÁ�¿��íhî��õlÁAì�lÁ��ìµK¿��¾LÁ�K¿�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:¿�t�Kì��k¿Aì�eí�ì<î�¿��

�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ÁiîE¿Aì�lÁCì�ì<ì�
�î·¿��؟�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aìt��¼�ì¥jíq�ììWì��t�

ì¹�KìD�î�ìB¿�t��K¼�òYî7í��אïYî�¿��t�i�î�ôjì	��.
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après Hayyân ibn Husayn 
, `Alî ibn 'Abû Tâlib 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) m'a dit: "Ne veux - tu 
pas que je t'envoie en une 

mission pareille à celle que 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
m'a chargée? Tu ne laisses 

aucune image sans l'effacer, 
ni une tombe saillante sans 

l'aplanir". 
(N.B. les images des êtres 

animés et les représentations 
figurées, étaient interdites au 



début de l'ère islamique par 
crainte de retourner au 

paganisme et à l'adoration 
des idoles et des pierres 

dressées, en dehors 
d'ALLAH). 

(Transmis par Muslim) 
 

306 - L'interdiction de 
posséder un chien sauf pour 
la chasse ou pour garder des 

troupeaux ou des champs 
 



�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:��Kï�ÃA¿��kìCì�Ãא��îhì�t�
î¹¿��¾WîEìq�ìLÃA¿��îhÁ��í]À?îCì��íiô�òI¿��¾MìEÁ
Kì��

�ò·K¿�אìÐÁ��ó¶îjì��ôfÀ��Á̧ òYî�¿��.�"�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:½«אìÐÁ�  " . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 



"Quiconque possède un 
chien, à moins qu'il ne soit 
pour la chasse ou pour la 
garde du troupeau, son 

contingent de la récompense 
diminuera journellement de 

deux carats". 
Suivant une variante: "D'un 

seul carat". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
ì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîC

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�í]À?îCì��íiô�òI¿��Kï�ÃA¿��eì�î�¿��îhì�
ÁiÁAìBì��ôfÀ��ó¶îjì��ìÐÁא»½���îhÁ�t�ìLÃA¿��

�¾MìEÁ
Kì��î¹¿��¾�îYì��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�lÁ�ì¹
�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�"�:ÃA¿��kìCì�Ãא��îhì��ì[îE¿��Kï�
ì¹�¾WîEìq�ÁLÃA¿@Á�tì¹�¾MìEÁ
Kì��t�íiô�òI¿��óªî¥¿��

ó¶îjì��ôfÀ��ò·K¿�אìÐÁ��Á̧ òYî�¿��îhÁ��í]À?îCì� "
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "La 



récompense de l'œuvre de 
quiconque possédant un 

chien, autre que celui 
destiné à la garde des 

champs ou du troupeau, 
diminuera chaque jour d'un 

carat". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

Suivant une version de 
Muslim: "Quiconque 

possède un chien qui n'est 
pas destiné à la chasse ou à 



la garde du troupeau ou des 
champs, sa récompense 

diminuera chaque jour de 
deux carats". 

 
307 - Où il est désapprouvé 

de faire porter des clochettes 
aux chameaux et autres 

bêtes. Où il est désapprouvé 
de se faire accompagner 

dans le voyage par le chien 
et la clochette 

 



îhì�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿���:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:tìBÃא��íLì�î8ì��u�¼M¿?Ã�í¥�ÀM¿@Áo
�ð§ìYì��î¹¿��ðLÃA¿��KìDEÁ��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Les anges (de 

la miséricorde) 
n'accompagneront jamais 



un convoi où il y a un chien 
ou un grelot". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�í§ìYì�Ãא�
�íÐÁא�ìZì��ò·K¿:îEô7א��"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "La cloche est 

la flûte du Diable". 
(Transmis par Muslim) 



 
308 - Où il est désapprouvé 
de monter le chameau qui 

mange les immondices. 
Mais, s'il mange ensuite une 
alimentation saine, et que sa 

chair redevienne bonne, 
cette désapprobation tombe 

 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�kìDì�
ì�Ãא��òhì�ìgRAì	ì¹uא�lÁ��ÁM¿�t�î·¿��òfÁ�



îYí��KìDîE¿Aì�ìL¿��.�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a interdit 
d'enfourcher une chamelle 
se nourrissant des crottins". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 
309 - L'interdiction de 

cracher dans la mosquée. 



L'ordre d'en faire disparaître 
la trace quand il s'y trouve. 

L'ordre de préserver la 
mosquée de toutes les choses 

sales 
 

�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:�:

í�Ãא��½Mì�EÁ:ì��ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��í³Kì8
�KìDíCÃ�ì£�KìDí�ì¥KR>¿�ì¹�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.

�íWÁ�î�ìBÃא��ì·K¿��אì¤��KìDÁCÃ�ìWÁ��í£אìYíBÃא�ì¹



î�ì¥�î¹¿��Kïא�ìYí�u�ìNî�ì��KìD�ò¥אìjíE¿��í̧ ìjî�ì�ì¹�
�ÁiÁא�ìYí��.�õlÁ�Kì�¹õYא��òhÁ	Kì�ìBÃא��jí�¿��ìµK¿�

Á��KìCÁ�Kì�îq¿��îhÁ��ÁiÁ�Kì�Á��l�"�òYî�ì�Ãא��:�"
�ìfEÁ�ì¹�:�ìhÁ��KìDíא�ìYî���KìDÁCÃ�ìWÁ��í£אìYíBÃא�

�K¼:RAì�í��íWÁ�î�ìBÃא��ì·K¿��אì¤��Kô�¿��ÁWÁ�î�ìBÃא�
�î¹¿��ÁiÁ	אìWìBÁ��ÁiîE¿Aì�KìD¿@¿�ìW¿��Kï8ô8ì�í��î¹¿�
�òµKôDí�Ãא��ìhÁ��ðÐÁ�¿��íiÀAì<Ã>ì��KìB¿��Á̧ òYîEì=Á�

Á��¿eÁ�ì¤�ì[îE¿A¿��lÁ��½�ì£Kì�ò¦�îfì��óhÃ�ìW



�ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��ò¥ÁX¿?ÃAÁ��ðÐÁ�Ã@ì�ì¹�ÁMì�EÁ:ì�Ãא��؛
�ìWî<ì��íiì�ì�îBì��î·¿��¿eÁ�ì¤�ìfì<¿��îhì��k¿Aìì¹
íi¿AÁ�î=ì��î¹¿��Á̧ òYîE¿��î¹¿��Á̧ ÁWìEÁ��î¹¿��ÁiÁ�îjì�Á��¿eÁ�ì¤ 

. 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Cracher dans la mosquée 
est un péché, son expiation 
est d'enfouir le crachat". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

î�Á?Ãא��ò¥אìWÁ��lÁ��º¿�ì¥�K¼א�ìZí��î¹¿��K¼�Kì�í��ÁM¿A
�íiR@ì�¿��¼Mì�Kì�í��î¹¿��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Quand 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

voyait sur le mur de la Qibla, 
une tache de mucosité, un 
crachat ou une morve, il le 

frotta". 



(Transmis par Muslim) 
�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:�ô·�
�ìWÁ�Kì�ìBÃא��Á̧ ÁXì�t�îhÁ��¾�îlì7Á��íUÀAî8ì��
ì¹�òµîjì�Ãא��אìXì�t�òYÃ�ÁXÁ��ìlÁ��KìBô���ò¥ìX¿?Ãא��

Ãא��Á�ìא�ìYÁ�ì¹�k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ò·�îYÀ?�"�KìB¿��î¹¿�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Ces mosquées ont été 

construites pour y invoquer 
le nom d'ALLAH et réciter le 

Coran, et non pas pour y 
uriner ou produire de la 

saleté". 
(Transmis par Muslim) 

 
310 - Où il est désapprouvé 

de se disputer dans la 
mosquée, d'y élever la voix, 
d'y crier à la recherche d'un 

objet perdu, d'y faire du 



commerce ou de la location 
ou autres tractations 

pareilles 
 

�íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìaÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:í�ì¥�ìaÁBì	�îhì�u�íWí7îCì��
�îfÀ?ìEÃA¿��ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��¼MR�Kìp�:t�Kì�ô£ì¥�
Á�Kì�ìBÃא��ô·òI¿��eîE¿Aì�íiRAא��ìhî�í��îg¿��ìW

�"ðgÁAî�.��ìXìDÁא�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Quiconque entend un 

homme cherchant une chose 
perdue, dans la mosquée, 

qu'il lui dise: Qu'ALLAH ne 
te le rende pas! Les 

mosquées n'ont pas été 
bâties pour ce but". 

(Transmis par Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�אì¤�

�ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��íKì�î�ì��î¹¿��íaEÁ�ì��îhì��îgí�î�¿�ì¥
�א�íiRA��eì�ì¥Kì�Á�ì¤ò�ì¹א���¿¥:tìUì�î��jÀ�jÀ?¿א�

�:t�îgí�î�¿�ì¥��îhì��íWí7îCì�¼MR�Kìp��jÀ�jÀ?¿א�
�eîE¿Aì�íiRAא��Kì�ô£ì¥�.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: Lorsque vous 
voyez quelqu'un qui achète 
ou vend dans la mosquée, 
dites - lui: "Qu'ALLAH 

rende ton commerce 
perdant". Et quand vous 
voyez un homme y venir 
annoncer la perte de son 

animal, dites - lui: 
"Qu'ALLAH ne te le rende 

plus". 
(Transmis par At - Tirmidhî)



í��îhìì¹í�ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìWî�ìYu�
�ìµK¿?¿��ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ��ìWì7ì��:�Kìì£�îhì�

�òYìBî�؟��¿?¿ìµK�ì¥	íµjí�k¿��t�א�òfìBì�Ã�א
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:t�

��îWì�ì¹�؛�KìBÁ��íWÁ�Kì�ìBÃא��îNìEÁCí��KìBô��
�íi¿��îNìEÁCí��.�"î�í��í̧ ì¹ì¥ðgÁAא  . 

D'après Burayda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Un homme vint à la 
mosquée crier: "Quelqu'un 



de vous a - t - il vu le 
chameau roux?". L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) lui 
répondit: "Je souhaite que 
tu ne le retrouves plus. Les 

mosquées ont été construites 
pour tout un autre but 

(l'adoration d'ALLAH)". 
(Transmis par Muslim) 
�îhì�ÁiEÁ�¿��îhì�¾LîEì<í
�òhî��¹òYîBì�îhìì¹

�Á̧ øWì��)�¹óYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�(�ìlÁpì¥
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא�



Áא�ìYø7א��îhì�kìDì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�òaîEì�Ãא�ì¹�
�î¹¿��½MR�Kìp�ÁiEÁ��ìWì7îCí��î·¿�ì¹�ÁWÁ�î�ìBÃא��lÁ�

�ðYî<Á
�ÁiEÁ��ìWì7îCí��.�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après `Amr ibn Chu`ayb 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "Son père lui a 
transmis que son grand - 

père (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) l'avait 
informé que l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) avait 
interdit l'achat et la vente 

dans la mosquée, d'y 
chercher un animal perdu 

ou d'y réciter des poèmes ". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
�ÁLÁoKô�îhì�א�ì¹�ølÁ�Kì�ô8א��ìW�òZì��òhî�

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�lÁ��NîCÀ�
��îY¿;ìC¿��ðfí�ì¥�lÁCì�ì8ì�¿��ÁWÁ�î�ìBÃא�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��íhî��íYìBí�¿ì¤òIא�



�ìµK¿?¿��:�i�î�Á�¿��òhî�ìXìDÁ��lÁCÁ�ÃG¿��îLì�î¤א
�ìµK¿?¿��KìBòDÁ��:¿?¿��؟�KìBí�î�¿��ìhî�¿��îhÁ�Kt�:�

�ìµK¿?¿��ÁcÁoKR:א��òfî�¿��îhÁ��:�KìBí�îCÀ��îj¿�
�ÁW¿Aì�Ãא��òfî�¿��îhÁ�t�ò·Kì<¿�îYì��KìBÀ@í�î<ì�î¹

�ÁiRAא��òµjí	ì¥�ÁWÁ�î�ì��lÁ��KìBÀ@ìא�ìjîq¿�
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�ì¹ì¥א�íiRAא��kRAìq 

. 
D'après As - Sâ'ib ibn Yazîd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) - l'un des Compagnons 



du Prophète (pbAsl) - , a dit: 
J'étais à la mosquée quand 

un homme me jeta un 
caillou. C'était `Umar ibn Al 
- Khattâb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) qui me dit: 

"Amène - moi ces deux 
hommes - là!". Aussitôt 

qu'amenés, il leur demanda: 
"De quelle ville êtes - 

vous?". - "De la ville de 
Taef", lui répondirent - ils. - 
"Si vous étiez des habitants 

de notre ville, répliqua - t - il, 



je vous aurais violemment 
frappé, parce que vous 
haussez la voix dans la 
mosquée de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl)". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

311 - L'interdiction à celui 
qui a mangé de l'ail, de 
l'oignon, du poireau ou 
autre chose ayant une 

mauvaise odeur d'entrer à la 
mosquée avant la disparition 



de cette odeur sauf par 
nécessité 

 
�ìYìBí�òhîא��îhì�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:
�lÁCî<ì��Á�ìYì�ô7א��Á̧ ÁXì��îhÁ��ìf¿�¿��îhì�−�

�ì¶jõא��−¿��u�Kì�ìWÁ�î�ì��ôhì�ìYÃ?ì���.�"�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�.�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:

Kì�ìWÁ�Kì�ì� " . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Que celui qui mange de 
cette plante (c. - à - d. l'ail), 

ne se rende plus à notre 
mosquée". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
Á�ôCא��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õl�"�:�îhì�



¿��Á�ìYì�ô7א��Á̧ ÁXì��îhÁ��ìf¿�¿�uì¹�KìCî�ìYÃ?ì��t�
�KìCì<ì��hìE4Aì8í��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), le 

Prophète (pbAsl) a dit: "Que 
celui qui mange de cette 

plante (de l'ail) ne 
s'approche plus de nous, ni 

prie avec nous". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��"�:�îhì�

ì8ì��î¹¿��Kï�jí��ìf¿�¿�u�î¹¿��KìCÃ�òZì�î<ìEÃA¿��
ìEÃA¿��Kì�ìWÁ�î�ì��îµòZì�î<�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.

�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�.�ìf¿�¿��îhì�
¿��ìא�ôYÀ@Ãא�ì¹�ì¶jõא��ì¹�ìfì8ì�Ãא�u�ôhì�ìYÃ?ì��

ìBÃא��ô·òI¿��Kì�ìWÁ�î�ì�u�KôBÁ��ºô¤¿Gì�ì��¿M¿@Áo
ì¶ì£��jíCì��íiîCÁ��ºô¤¿Gì�ì� " . 



D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), le 

Prophète (pbAsl) a dit: "Que 
celui qui a mangé de l'ail ou 
de l'oignon, s'écarte de nous 

et de notre mosquée". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

Suivant une version de 
Muslim: "Que celui qui a 
mangé de l'oignon, de l'ail 
ou de poireau, ne se rende 

plus à notre mosquée, car les 



anges éprouvent de la 
répugnance, tels les fils 
d'Adam, des mauvaises 

odeurs". 
�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��òhî��ìYìBí�îhìì¹
�ìµK¿?¿��ÁMì<íBí�Ãא��ì¶îjì��ìL¿:ì��íiô�¿��íiîCì

�ÁiÁ�ì�Ã:í��lÁ��:�îgÀ@ô���ôgí��í§KôCא��KìDõ�¿�
��KìBíא�ì¥¿��Kì��òhîEì�ìYì�ì
�ì·jÀAÀ�ÃGì�t�

�òhîEì�ì�EÁ�ì��:�ì¶jõא��ì¹�ìfì8ì�Ãא��!�Nî�¿�ì¥�îW¿?¿�
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì¤א��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�lÁ��òfí�ôYא��îhÁ��KìBíD¿åò¥�ìWì�ì¹
EÁ?ì�Ãא��k¿���ì òYî�ÀG¿��ÁiÁ��ìYì�¿��ÁWÁ�î�ìBÃא��òa
�Kï�î�¿��KìBíDî�ÁBíEÃA¿��KìBíD¿A¿�¿��îhìB¿��.�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 
D'après `Umar ibn Al - 

Khattâb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Etant en 

chaire un vendredi, il dit: "O 
gens! Vous mangez de ces 

deux plantes, l'ail et 
l'oignon, qui ont une 



mauvaise odeur. J'ai vu 
l'Envoyé d'ALLAH   (pbAsl), 
quand il sentait leurs relents 

chez l'un des fidèles, 
ordonner de le faire sortir à 

"Al - Baqî`". Quiconque 
persiste cependant à les 
manger, qu'il les cuit 

extrêmement ". 
(Transmis par Muslim) 

 
312 - Où il est désapprouvé 
de s'asseoir en collant ses 

genoux à son ventre le 



vendredi alors que l'Imam 
dit son sermon, car cela 

attire le sommeil et ainsi on 
n'écoute pas le sermon et 
risque même de perdre ses 

ablutions 
 

�ìlÁpì¥�ølÁCìDí�Ãא��ó[ì�¿��òhî��Á¤Kì<í��îhì
îCì�íiRAא��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íi

�ÁMì<íBí�Ãא��ì¶îjì��Á�ìjî�Á�Ãא��îhì�kìDì��ìgRAì	ì¹



�íLÀ:î�ì¹tאì��¶Kì��.�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
K¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹t�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì�  . 

D'après Mu`âdh ibn 'Ans Al 
- Juhanî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "Le 
Prophète (pbAsl) a interdit 

qu'on s'assied en joignant le 
ventre aux cuisses par le pan 
du vêtement ou par les deux 
mains, pendant que l'imam 
fait le prône du vendredi". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 



 
313 - L'interdiction à celui 
qui se trouve dans les dix 
premiers jours du mois de 

«Dhoul Hijja» et qui a 
l'intention de faire le 

sacrifice, de se couper les 
cheveux et les ongles avant 

d'avoir fait son sacrifice 
 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�ø¶À��îhì�:
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא�



�ìgRAì	ì¹�"�:�íií�ì�îXì��ðUî�ì¤�íi¿��ì·K¿��îhì�
Á��ôfì�¿��אì¤òI¿�u¿��ÁMô�Á�Ãא��»Á¤�íµu�

ì¹�Á̧ òYî<ì
�îhÁ��·ìXí�ÃGì�t�Á̧ ò¥K¿>Ã�¿��îhÁ��
�ìlø�ì9í��kô�ì��Kï�îEì
�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Umm Salama 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "A l'apparition 
de la nouvelle lune de "dhul 

- hijja", quiconque veut 
sacrifier une bête, ne doit 



pas se couper ni les ongles ni 
les cheveux, avant 

l'immolation". 
(Transmis par Muslim) 

 
314 - L'interdiction de jurer 

par une créature tels le 
Prophète, la Kaaba, les 

Anges, les parents, la vie, 
l'âme, la tête ou le bienfait 

du chef, la tombe de 
quelqu'un et par le respect 
du dépôt et c'est le serment 
le plus strictement interdit 



 
�îhì�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhì

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ìµK¿�א�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôC��"�:
�jÀ>ÁAîא�ì��î·¿��îgÀ�KìDîCì��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·�
�îcÁAî�ìEÃA¿��K¼>Á�Kì��ì·K¿��îhìB¿��îgÀ@ÁoKì�FÁ�

�îNíBî8ìEÁ��î¹¿��ÁiRA�¿KÁ��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�lÁ�ì¹
�òUEÁ�ô8א��lÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�"�:�ì·K¿��îhìB¿�

Á�Kì�¿��K¼>u��îcÁAî�ì��tîNÀ@î�ìEÁ��î¹¿��ÁiRA�¿KÁ��  
" . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "ALLAH, le Très - Haut, 
vous interdit de jurer par vos 

pères. Que le jureur jure 
parALLAHou bien qu'il se 

taise". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìlÁpì¥�¿�ìYíBì	�òhî��òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:t�אjÀ>ÁAî�ì��
ì¹�lÁא�ìjR:�KÁ�t�îgÀ@ÁoKì�FÁ���.�"�ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא

�"�.�lÁא�ìjR:א��:�"K¿��íaîBì��ìlÁ�ì¹�¾MìEÁ�
�íO�ÁWì�.�í¶KìCîq�tאÃא��íiîCÁ�ì¹�"�:�Á̧ ÁXì�

�ó§î¹ì£�ÀMìEÁ�K¿��:�"�îgíDíBìCìq�î»¿�
�îgí�í£jí�î<ì�ì¹�.�ógÁAî�í��òYîE¿��lÁ��ì»ò¹í¥ì¹�"�:
�ÁNEÁא�ìjR:�KÁ��"�ìjí�ì¹�¾�jÀ�K¿��íaîBì�

ígìCô8א�ì¹�í·K¿:îEô7א� . 



D'après `Abd Ar - Rahmân 
ibn Samura (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Ne 
jurez ni par les idoles ni par 

vos pères". 
(Transmis par Muslim) 

�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìWî�ìYí��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:

KÁ��ìc¿Aì��îhì�tì�Kì��KôCÁ��ì[îE¿A¿��ÁM�.�"



�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq�ðO�ÁWì�
óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ� . 

D'après Burayda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il n'est pas 
des nôtres quiconque jure 

par la loyauté". 
(N.B. Le serment qu'on 
formule doit être fait en 

jurant parALLAHou par Ses 
qualités (qui peuvent être 

Ses noms sublimes). Quant à 



la loyauté, elle est une 
prescription qu'ALLAH a 

imposée aux hommes). 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìWî�ìYí��(�ìµK¿��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�kRAìq�א�íiRA��"�:�ìc¿Aì��îhì�
�ìµK¿?¿��:א�ìhÁ��ð�»òYì��lø��tî	u�î·òI¿��ò¶

�ì·K¿��î·ò�ì¹�ìµK¿��KìB¿��ìjíD¿��Kï�Á¤K¿��ì·K¿�



¶ò�	KïBÁ�Kì�u	K¼�Á£Kìqtî��îh¿A¿��ìaÁ�îYì���k¿�א
�.�"ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Burayda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 
dit en jurant: (Je ne serais 

pas musulman si telle et telle 
chose.. ), s'il est menteur, il 
en sera ainsi, mais s'il est 
véridique, il ne retournera 
pas à sa religion sans qu'il 



ne soit considéré comme un 
pécheur". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�íiô�¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
í�ì¥�ìaÁBì	u�íµjÀ?ì���:t�ìµK¿?¿��ÁMì�î<¿@Ãא�ì¹�
�ìYìBí�íhîא��:t�lø�òI¿��ÁiRAא��òYîEì=Á��îcÁAî�ì��

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�:�îW¿?¿��ÁiRAא��òYîEì=Á��ìc¿Aì��îhì�
�¿́ ìYî
¿��î¹¿��ìY¿>¿��.�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא



�ðhì�ì��ðO�ÁWì��.�Á�KìB¿Aí<Ãא��í̂ î<ì��ìYô�¿�ì¹
�íi¿�îj¿��:�KìB¿��Á̀ EÁAî=ôא���k¿Aì�¿́ ìYî
¿��î¹¿��ìY¿>¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��ì»ò¹í¥
�ìµK¿��"�:½́ îYÁ
�í�Kì�øYא�  " . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Il a   entendu un 
homme dire: "Non, je jure 

par la Ka`ba". Ibn `Umar lui 
dit alors: "Ne jure pas par 
autre qu'ALLAH, car j'ai 



entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: Quiconque jure 

par un autre qu'ALLAH, 
sera pris pour infidèle ou 

associateur ". 
(N.B. Certains théologiens 
considèrent que ce serment 

tient de l'impiété en se 
basant sur ce hadith: 
"L'hypocrisie est un 

polythéisme"). 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 



315 - L'interdiction absolue 
de jurer mensongèrement en 

connaissance de cause 
 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:

�òYîEì=Á��ógÁAî�í��ó�òYîא��òµKì��k¿Aì�ìc¿Aì��îhì�
�ÁiîE¿Aì�ìjí�ì¹�ìiRAא��ìlÁ?¿��Ái4?ì��í·Kì�î9¿��.�"

�ìµK¿��:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCîE¿Aì�¿�ìY¿��ôgí�
�Á�Kì�Á��îhÁ��íi¿א�ìWî8Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�



�ôfì�ì¹�ôZì�ÁiRAא��:�ì·¹íYì�î7ì��ìh�ÁXRא��ô·ò�
EÁA¿��KïCìBì��îgòDÁ�KìBî�¿�ì¹�ÁiRAא��ÁWîDì<Á�u�.��k¿��

.ì��ÁMì�òYÁ��t�א�ðd¿>ô�í�ÁiîE¿A  . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Quiconque jure de 
priver injustement un 
homme de ses biens, 

trouvera ALLAH irrité 
contre lui (au Jour du 

Jugement)". En 



confirmation de ses propos, 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

nous récita ce verset du 
Livre d'ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - : 

Ceux qui vendent à vil prix 
leur engagement avec 

ALLAH ainsi que leurs 
serments n'auront aucune 

part dans l'au - delà, et 
ALLAH ne leur parlera pas, 
ni les regardera, au Jour de 

la Résurrection, ni ne les 
purifiera; et ils auront un 



châtiment douloureux. 
(3:77). 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�¿Mì�¿Aî<ì��òhî��ò§Kì���¿Mì�Kì�À��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ�ò¥Kì�Ãא�

ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµK¿��ìgRAì	ì¹��"�:
�ÁiÁCEÁBìEÁ��ógÁAî�í��ó�òYîא��ôdì��ìa¿:ì�Ãא��îhì�
�ÁiîE¿Aì�ì¶ôYì�ì¹�ì¥KôCא��íi¿��íiRAא��ìLì�î¹¿��îW¿?¿�

�¿MôCì�Ãא��.�"�ðfí�ì¥�íi¿��ìµK¿?¿��:�ì·K¿��î·ò�ì¹



�ìµK¿��؟�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��אïÐÁ�ì��Kï�îEì
�"�:
¿��îhÁ��Kï�EÁ9¿��ì·K¿��î·ò�ì¹�¾́ í̧�"�.�ì¥א ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Iyâs ibn Tha`laba 
Al - Hârithî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Quiconque s'empare du 
droit d'un musulman par un 
(faux) serment, ALLAH le 

châtiera par le Feu et le 
privera du Paradis". Un 



homme s'interrogea: "Même 
quand il s'agit d'une chose 

infime, ô Envoyé 
d'ALLAH?". - "Quoiqu'un 
petit bâton d'arâk (espèce 

d'arbre à épines dont on fait 
des cure - dents)". 

(Transmis par Muslim) 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹

òhì�א�ølÁ�ôC�kRAìq�ìlÁpì¥�א��KìBíDîCì�íiRA
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�íYÁoKì�¿@Ãא��:



í³jÀ?í�א�ìjÃא�òhî�ìWÁ�tאì¹�ÁiRA�¿KÁ��À́ 
ìYîא
�í§jíBì=Ãא��í.ÁBìEÃא�ì¹�ò[Ã>ôCא��ífî�¿�ì¹�.�"

�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ �¿·ô�:�lÁ�ì¹�ì¹ò¥א�¾Mì��íi¿�:�ì¹ì¥א
ì�Kì��KöEÁא�ìYî¿��íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��k¿���

�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�Kì��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�ìµK¿��؟�íYÁoKì�¿@Ãא��"�א:t�ÁiRA�¿KÁ��À́ 
ìYîא�.�"

�ìµK¿��:�ìµK¿��؟�אì¤Kì��ôgí��"�:�í.ÁBìEÃא�
�í§jíBì=Ãא��.�"�NÃAÀ��:�í.ÁBìEÃא��Kì�ì¹



�ìµK¿��؟�í§jíBì=Ãא��:ì�Ã?ì��»ÁXRא��ìµKì��íaÁ:
�ógÁAî�í��ó�òYîא��!�lÁCî<ì��:�KìDEÁ��ìjí��ó.ÁBìEÁ�

ð�Á¤K¿� . 
D'après `Abd - Allâh ibn 

`Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Les péchés capitaux 
sont: le polythéisme, la 

désobéissance aux parents, 
le suicide, et le faux serment 

prémédité". 



(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

Suivant une version: Un 
Bédouin vint trouver le 

Prophète (pbAsl) et lui dit: 
"O Envoyé d'ALLAH! Quels 
sont les péchés capitaux?". - 

"Le polythéisme", lui 
répondit - il. - "Et quoi 
encore?". - "Le faux 

serment". - "Qu'est - ce c'est 
le faux serment?". - "C'est 

le faux serment à l'aide 



duquel on s'empare des 
biens d'un musulman". 

 
316 - Où il est bon pour celui 
qui a juré de faire une chose 
puis en a vu une meilleure 
de faire cette dernière et de 

se délier ensuite de son 
serment par un acte 

expiatoire 
 

�ìlÁpì¥�¿�ìYíBì	�òhî��òhìBî�ôYא��ÁWî�ì�îhì
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�NÃ>¿Aì��אì¤ò�ì¹
ìDîCÁ��אïYîEì��Kì�ìYîE¿��Nî�¿�ìY¿��ó.ÁBì��k¿Aì�K
�eÁCEÁBì��îhì�îY4>¿�ì¹�ðYîEì��ìjí��»ÁXRא��Á�ÃG¿�

�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après `Abd Ar - Rahmân 

ibn Samura (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) lui a dit: 
"Si tu t'es engagé par un 
serment, et que tu trouves 
par la suite qu'il a mieux à 



faire, fais ce que vaut mieux 
et expie ton serment". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�º¿�ìY¿��ó.ÁBì��k¿Aì�ìc¿Aì��îhì�
ì�ìYîE¿��ÁiÁCEÁBì��îhì�îY4>¿@íEÃA¿��KìDîCÁ��אïYîEì��K

�ðYîEì��ìjí��»ÁXRא��îfì<Ã>ìEÃ�ì¹�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  
. 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque a 
fait un serment, puis trouve 
qu'il y a mieux à faire, qu'il 
expie son serment et fasse ce 

qu'il vaudrait mieux". 
(Transmis par Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�íiRAא��ì�Kì
�î·��ÁiRA�¿אì¹�lø��−�t�



ôgí��ó.ÁBì��k¿Aì�ícÁAî�¿��KìDîCÁ��אïYîEì��ºì¥¿��
�t�»ÁXRא��NîEì�¿�ì¹�lÁCEÁBì��îhì��îYR>¿��

�ðYîEì��ìjí��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Mûsâ Al - 

'Ach`arî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Par ALAH! Si ALLAH le 
veut, quand je fais un 

serment, puis trouve qu'il y a 
mieux à faire, j'expie mon 



serment et je fais ce qu'il 
vaudrait mieux". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:tì��î·�ÁiÁCEÁBì��lÁ��îgÀ�íWì�¿��ôP¿A

�îhÁ��k¿�Kì<ì��ÁiRAא��ìWîCÁ�íi¿��ígì���ÁiÁAî�¿��lÁ�
�íiRAא��ìªìY¿��lÁ�Rא��íiì�ì¥KR>¿��ìlÁ:î<í��î·¿�

�ÁiîE¿Aì�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�íiÀ�îj¿��"�:�ôP¿Aì��"



�¿«î�:�ò¶�ÁW�ÁWî7ì�ì¹�א�ògEÁ�Ã�òUî�¿>Á�u�א�
ì¹�KìDEÁ��ºì£KìBì�ì�t�îY4>¿@í���.�íiÀ�îj¿�ì¹�"�ígì���"

�ÁMì�RAì�íBÃא��Á�Kô��KÁ��ìjí��:KïBî���íYì�Ã�¿��î»¿�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Commettra, 
au regard d'ALLAH, le Très 
- Haut, un péché plus grave 

que l'expiation prescrite, 
quiconque persévère dans un 



serment susceptible de nuire 
à sa famille". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
317 - Où il est permis de 
délier quelqu'un de tout 

serment irréfléchi sans lui 
imposer d'acte expiatoire tel 

celui qui a dit selon 
l'habitude courante: «Non, 
par Dieu», «Oui, par Dieu», 

ou autre chose pareille 
 



�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:t�íiRAא��ígÀ�íXÁא�ìHí��
�îgÀ�íXÁא�ìHí��îhÁ@¿�ì¹�îgÀ@Á�KìBî�¿��lÁ��òjî=RA�KÁ�

ígí�îWR?ì�א�KìBÁ�t�í¶Kì<Ã�ò��íií�ì¥KR>¿@¿��ì·KìBî�
Á�Kì�ì��Á�ìYì7ì�ì·jíBÁ<Ã:í��Kì��Á_ì	î¹¿��îhÁ��ì.

�¾Mì�¿�ì¥�íY�òYî�ì��î¹¿��îgíDí�ìjî�Á��î¹¿��îgÀ@EÁAî�¿�
ì��í¶KìEÁ8¿��îWÁ�ì��îg¿��îhìB¿�u�¿eÁ�ì¤�ó¶Kô�¿��ÁMì�

�¿<À�ì¥KR��îgÀ@Á�KìBî�¿��ì¤òא��îgí�Ã>¿Aì�ì¹א�jÀ;¿>îא�
îgÀ@ì�KìBî�¿� . 



ALLAH, l'Exalté, dit: 
"ALLAH ne vous sanctionne 
pas pour la frivolité dans vos 

serments, mais Il vous 
sanctionne pour les serments 

que vous avez l'intention 
d'exécuter. L'expiation en 

sera de nourrir dix pauvres, 
de ce dont vous nourrissez 

normalement vos familles ou 
de les habiller, ou de libérer 
un esclave. Quiconque n'en 
trouve pas les moyens, devra 

jeûner trois jours. Voilà 



l'expiation pour vos 
serments, lorsque vous avez 

juré. Et tenez à vos 
serments" (5:89). 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
Á̧�א ÁXì��îN¿�òZî�À�t�ÀMì��:tÁא�ìHí���íiRAא��ígÀ�íX

�òfí�ôYא��òµîj¿��lÁ��îgÀ@Á�KìBî�¿��lÁ��òjî=RA�KÁ��:
t�ÁiRA�¿אì¹�k¿Aì�ì¹�ÁiRA�¿אì¹��.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  .

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Ce 

verset: (Ce n'est pas pour les 



expressions gratuites dans 
vos serment qu'ALLAH vous 
saisit) fut révélé au sujet de 
l'homme qui dit: "Non,par 

ALLAH!", "Oui,par 
ALLAH!". (C. - à - d. qu'il 
les prononce ces serments 

par inadvertance). 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
318 - Où il est réprouvé de 

jurer dans les opérations de 
vente même si l'on dit la 

vérité 



 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�ÁMì<ÃAø�AÁ��½M¿?¿>îCì��ícÁAì�Ãא�
�ÁLî�¿@ÃAÁ��½M¿?ì�îBì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Jurer pour écouler une 



marchandise, fait disparaître 
la bénédiction du profit". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì£Kì�¿��lÁ�¿��îhìì¹
ÁiîE¿Aì�	ìaÁBì�ì¥	ìµjí�א��íiRAא��kRAìq�ÁiRA
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�ÁcÁAì�Ãא��¿�ìYî�¿�ì¹�îgÀ�Kô��
�òaîEì�Ãא��lÁ��:�ídì�îBì��ôgí��íd4>ìCí��íiô�òI¿��.�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après 'Abû Qatâda 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), J'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Méfiez - vous de jurer 
fréquemment lors de la 
vente. Cela fait, en effet, 
écouler les marchandises 

mais, en contrepartie, 
anéantit le profit". 

(Transmis par Muslim) 
 

319 - Où il est réprouvé de 
demander au nom du Visage 

de Dieu honoré et glorifié 
autre chose que le Paradis. 



Où il est réprouvé de 
renvoyer bredouille celui qui 
demande quelque chose ou 

intercède au Nom de Dieu le 
Très-Haut 

 
�ìµK¿��.�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì
�"�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�í̧ �íµ¿Gî��Áiî�ìjÁ�א�ÁiRA��t�א�ÀMôCì�Ã�"�.�ì¹ì¥אí��t

ì£í¹אì£�jí�¿� . 



D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "On 

ne doit pas demander au 
nom d'ALLAH autre que le 

Paradis". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 



�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�í̧ ¹íXEÁ¿G¿��ÁiRA�¿KÁ��ì¤Kì<ì�î	א�îhì�
�îgÀ�Kìì£�îhì�ì¹�í̧ jÀ:î¿G¿��ÁiRA�¿KÁ��ìµ¿Gì	�îhì�ì¹

îE¿���ìaìCìq�îhì�ì¹�í̧ jí�EÁ�¿G¿��K¼�¹íYî<ì��îgÀ@
�íiì�jí�Á�K¿@í��Kì��¹אíWÁ�ì��îg¿��î·òI¿��í̧ jí�Á�K¿@¿�
�îW¿��îgÀ@ô�¿��אî¹ìYì��kô�ì��íi¿��אjíî£K¿�

�í̧ jíBí�ÃG¿�K¿��.�"�í̧ �ðUEÁ�ì¹ì¥אìq�ðO�ÁWì�



�ÁWEÁ�Kì	¿GÁ��õlÁoKì�ôCא�ì¹�ì£í¹אì£�jí�¿�
òhîEì�EÁ�ô8א� . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 
demande refuge au nom 
d'ALLAH, accordez - lui 

refuge; quiconque demande 
au nom d'ALLAH, donnez - 
lui; quiconque vous appelle, 

répondez - lui; quiconque 
vous rend un service, 



récompensez - le, et si vous 
ne trouvez pas de quoi le 
récompenser, invoquez 

ALLAH en sa faveur autant 
que vous voulez le 

récompenser". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et An - Nasâ'î) 
 

320 - L'interdiction de dire 
au chef de l'Etat 

«Shahinshàh» car cela veut 
dire «roi des rois» et seul 



Dieu, gloire et pureté à Lui, 
est digne de ce nom 

 
�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:
�ôfì�ì¹�ôZì�ÁiRAא��ìWîCÁ�ógî	א�ìaìCî�¿��ô·�

�kôBì��eÁAì¿�אì��ðfí�ì¥tî�u�Á́�.�"�ðd¿>ô�í�
îE¿Aì�Ái�.�¿MìCîEìEí�íhî��í·KìEÃ>í	�ìµK¿��"�:�ÀeÁAì�

"ì̧�Á́�tî�uא Kì7îCÁ�Kì
�ífî�Á�  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: Le nom le plus ignoble 
aux regards d'ALLAH - à 

Lui la puissance et la gloire - 
est celui de l'homme qui se 
nomme "le Roi des rois". 
(N.B. :Car le Roi des rois 
n'est autre qu'ALLAH). 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 



321 - L'interdiction de dire 
«Monsieur» au dévergondé, 

à l'innovateur et autres 
individus pareils 

 
RAא��ìlÁpì¥�¿�ìWî�ìYí��îhì�ìµK¿��íiîCì�íi�:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
t�îhÀ@ì��î·��íiô�òI¿��ðWøEì	�òdÁ�KìCíBÃAÁ��אjÀ�jÀ?ì��

�ôfì�ì¹�ôZì�îgÀ@ô�ì¥�îgí�Ã:ì�î	¿��îW¿?¿��אïWøEì	�"
óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après Burayda 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne désignez 

jamais un hypocrite par 
(Sieur), car s'il l'est ainsi, 

vous courroucerez ALLAH - 
à Lui la puissance et la 

gloire - ". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

322 - Où il est réprouvé 
d'insulter la fièvre 



 
�ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì
�ìfì�ì£�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

�ÁLÁoKô�k¿Aì��ø¶À�א�−�ÁLôEì�íBÃא��ø¶À��î¹¿��−�
�ìµK¿?¿��"�:�ÁLÁoKô���¿î¹��Kì�Kì�−��e¿��Kì��ô¶À�א�

�ÁLôEì�íBÃא��ô¶À�−�؟�ì.Á�òZÃ�ìZí���"îN¿�K¿��:�
�kôBí�Ãא�t�KìDEÁ��íiRAא��¿́ ì¥Kì���!�ìµK¿?¿��"�:t�

�Kì�K¿:ì��íLÁ�îXí��KìDô�òI¿��kôBí�Ãא��lø�í�ì�
�ìOì�ì��íÐÁ@Ãא��íLÁ�îXí��KìB¿��ì¶ì£��lÁCì�



�ÁW�ÁWì�Ãא��.�"�ðgÁAî�í��í̧ "��ì.Á�òZÃ�ìZí�.�"�ì¹ì¥א
�:�í̧ KìCî<ì�ì¹�¼Mì<�òYì	�¼M¿�ìYì��ì.Á�ôYì�ì�ì��î»¿��:
ì��íWÁ<ì�îY�.�ò»אôZ�KÁ�ì¹�Á�Kôא���øgì9Á��ìjí�ì¹

�Kï9î�¿��ì»ò¹í¥ì¹�Á�ì¥ôY¿@íBÃא��Á�K¿>Ãא�ì¹�Á�ì¥ôY¿@íBÃא�
òhîE¿�K¿?Ãא�ì¹�Á�ì¥ôY¿@íBÃא��Áא�ôY�KÁ� . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
pénétra chez 'Umm As - 

Sâ'ib - ou 'Umm Al - 
Musayyab - et lui dit: "O 



'Umm As - Sâ'ib - ou 'Umm 
Al - Musayyab - ! Pourquoi 
trembles - tu?". - "C'est à 

cause de la fièvre, répondit - 
elle, qu'ALLAH l'avilisse". - 

"N'injurie pas la fièvre, 
répliqua - t - il, car elle 

élimine les fautes du fils 
d'Adam tel le soufflet (du 
forgeron) qui élimine les 

scories du fer". 
(Transmis par Muslim) 

 



323 - L'interdiction 
d'insulter le vent et ce qu'on 

doit dire quand le vent 
souffle 

 
�ìlÁpì¥�¾Lî<¿��òhî��ølì�À��ò¥ÁXîCíBÃא��lÁ�¿��îhì

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:¿��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:t�ìU�øYא��אjõ�í�ì��

א�ôgíDRA�:��ì¤òI¿א�¥îgí�î�¿�ì��Kì��ì·jí�ìYÃ@ì��jÀ�jÀ?¿א�
�òYîEì�ì¹�òU�øYא��Á̧ ÁXì��òYîEì��îhÁ��eÀ�¿Gî�ì��Kô��



�ÁiÁ���îYì�¿��Kì��òYîEì�ì¹�KìDEÁ��Kì��.�eÁ��í¤jí<ì�ì¹
ì��øYì
�îhÁ��øYì
ì¹�KìDEÁ��Kì��øYì
ì¹�òU�øYא��Á̧ ÁX
�ÁiÁ��î�ìYÁ�À��Kì��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 
D'après 'Ubayy ibn Ka`b 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "N'injuriez pas 
le vent. Lorsque vous trouvez 
(du vent) ce qui vous déplaît, 
dites: O Seigneur! Nous Te 



demandons de nous accorder 
du bien de ce vent, de ce 

qu'il emporte et de ce qu'il a 
été   ordonné de produire, et 
nous nous réfugions auprès 
de Toi contre le mal de ce 
vent, de ce qu'il emporte et 
de ce qu'il a été ordonné de 

produire". 
(Transmis par At - Tirmidhî)
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�ÁiRAא��ò¡¹í¥�îhÁ��íU�øYא�
Á��lÁ�ÃGì�ì¹�ÁMìBî�ôY�KÁ��lÁ�ÃGì��אì¤òI¿��Áא�ìXì<Ã�K

¿��Kì�jíBí�î�¿�ì¥u�ìiRAא��אjÀAì	ì¹�Kì�jõ�í�ì��
�Kì�øYì
�îhÁ��ÁiRA�¿KÁ��¹אíXEÁ<ì�î	אì¹�Kì�ìYîEì��.�"
�óhì�ì��¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �¿íiÀ�îj�.�ì¹ì¥א

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ò¡¹í¥�îhÁ�
�ÁiRAא��"�Áא�ôYא��òUî�¿>Á��ìjí��:�ÁiÁ�ìBî�ì¥�î»¿�

Á̧ Á£Kì�Á<Á� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: "Le 

vent émane de l'esprit 
d'ALLAH, emporte la 

miséricorde ainsi que le 
châtiment. Quand le vent se 
lève, ne l'injuriez pas, mais 
plutôt demandez à ALLAH 
tout son bien, et réfugiez - 
vous auprès de Lui contre 

son mal". 



(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ì¤א��íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ì·K¿�

�ìµK¿��íU�øYא��îN¿>ì8ì�ôgíDRA���lø�א:�"�
�Kì��ìYîEì�ì¹�KìDEÁ��Kì��ìYîEì�ì¹�Kì�ìYîEì��eÀ�¿Gî	¿�

�ÁiÁ��îN¿AÁ	î¥À��.�Kì�øYì
�îhÁ��eÁ��í¤jí¿�ì¹
�ÁiÁ��îN¿AÁ	î¥À��Kì��øYì
ì¹�KìDEÁ��Kì��øYì
ì¹�.�"

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Lorsque 
le vent soufflait, le Prophète 
(pbAsl) disait: "Seigneur! Je 
Te demande de m'accorder 
le bien de ce vent, le bien de 
ce qu'il emporte et celui de 
ce dont il a été chargé. Et je 

me réfugie auprès de Toi 
contre son mal, contre ce 
qu'il emporte et contre ce 

dont il a été chargé". 
(Transmis par Muslim) 

 



324 - Où il est réprouvé 
d'insulter le coq 

 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ñlÁCìDí�Ãא��¾WÁ�Kì��òhî��ÁWî�ì¦�îhì

�ìµK¿��íiîCì�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:t�íiô�òI¿��¿e�øWא��אjõ�í�ì��
ô8AÁ��À̀ Á�jí�u�Á��"�.�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

óUEÁ�ìq�¾£KìCî	òIÁ� . 
D'après Zayd ibn Khâlid Al - 

Juhanî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"N'injuriez pas le coq, car il 
réveille les fidèles pour faire 

la prière". 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 
 

325 - L'interdiction de dire: 
«Nous avons reçu la pluie à 
la suite de la chute de telle 

étoile» 
 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾WÁ�Kì��òhî��ÁWî�ì¦�îhì
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCÁ��kRAìq

ìq�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aìu�ÁMìEÁ�î�ìWí�Ã�KÁ��òUî�õ8א��¿�
ì	�òYî���lÁ��òfîERAא��îhÁ��îNì�K¿��¾�KìB�.�KôB¿A¿�

�ìµK¿?¿��ò§KôCא��k¿Aì�ìfì�Ã�¿��ì²ìYì8îא��"�:
"�.��îfì��ì·¹í¥îWì��ì¤Kìא��¿ìµK�îgÀ@õ�ì¥�؟�

íg¿Aî�:��jÀ�K¿א�¿��íiÀ�jí	ì¥ì¹�íiRAא��.�ìµK¿��"�:
�ìµK¿��:�lÁ��ðhÁ�îHí��»Á£Kì�Á�îhÁ��ìUì�îq¿�



¿��îhì��Kô�¿G¿��lÁ��ðYÁ�K¿�ì¹�ìµK�:�Kì�îYÁ:í�
�lÁ��ðhÁ�îHí��¿eÁ�ìX¿��ÁiÁ�ìBî�ì¥ì¹�ÁiRAא��òfî9¿>Á�

�ÁLÁא�ìj¿@Ã�KÁ��ðYÁ�K¿��؛�ìµK¿��îhì��Kô�¿�ì¹�:
�ðYÁ�K¿��¿eÁ�ìX¿��אìX¿�ì¹�אìX¿��Á�îjìCÁ��Kì�îYÁ:í�

�ÁLÁא�ìj¿@Ã�KÁ��ðhÁ�îHí��lÁ��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
�KìCí��í�KìBô�א�:íY¿:ìBÃ�ì¹א�  . 

D'après Zayd ibn Khâlid 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Nous fîmes la prière de 

subh en compagnie de 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) à 
Al - Hudaybiya, à la suite 

d'une pluie qui avait tombé 
la nuit. A l'issue de la prière, 

il se tourna vers les fidèles 
en leur disant: "Savez - vous 

ce que votre Seigneur a 
dit?". - "ALLAH et Son 

envoyé, répondirent - ils, en 
sont les plus informés". - 
"ALLAH a dit: Ce matin, 

répliqua - t - il, il y a parmi 
Mes adorateurs certains qui 
ont cru en Moi, et d'autres 



qui n'en ont pas cru. Ceux 
qui ont dit: (Nous avons eu 

de la pluie par la grâce 
d'ALLAH et Sa miséricorde) 
ont cru en Moi et n'ont pas 
cru aux étoiles. Mais ceux 
qui ont dit: (C'est grâce à 

telle et telle étoile que nous 
avions eu de la pluie) n'ont 
pas cru en Moi mais ont cru 

aux étoiles". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 



326 - L'interdiction de traiter 
le musulman de mécréant 

 
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�ífí�ôYא��ìµK¿��אì¤�t�ÁiEÁ��:�Kì�
¿��KìBí�íWì�¿��KìDÁ���Kì��îW¿?¿��íYÁ�K�؛�ì·K¿��î·òI¿�

ò�ì¹�ìµK¿��KìB¿�t�ÁiîE¿Aì�îNì<ì�ì¥��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quand un 

homme insulte son 
coreligionnaire en lui disant: 
O Impie!, l'un d'eux mérite 

cet attribut. Si l'homme 
qu'on taxe d'infidélité est 

innocent, l'attribut reviendra 
à l'insulteur". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹
ì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìaÁBì	�ÁiîE¿A

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:í�ì¥�Kìì£�îhì�u�òYÃ>À@Ã�KÁ��
�ìµK¿��î¹¿��:��¿eÁ�ìX¿��ì[îE¿�ì¹�ÁiRAא��ô¹íWìt�
�ÁiîE¿Aì�ì¥Kì��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�ì¥Kì��:�"

ìaì�ì¥ . 
D'après 'Abû Dharr 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Quiconque 



accuse son prochain 
d'infidélité, ou lui dit: O 
ennemi d'ALLAH!, bien 

qu'il soit innocent (de cette 
allégation), sera accusé un 

jour de même". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

327 - L'interdiction de 
l'impudicité et des paroles 

grossières 
 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:ì¹�ò·Kô<R:�KÁ��íhÁ�îHíBÃא��ì[îE¿�t�
ì¹�ò·Kô<RAא�tì¹�ò\Á�K¿>Ãא��t�Á�»ÁXì�Ãא���.�"

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �:ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�  
. 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le (vrai) 

croyant ne calomnie pas, ne 



maudit pas, n'est pas pervers 
et ne prononce pas des 

paroles obscènes". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

K¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�ìµ�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
��¾�îlì
�lÁ��í\î�À>Ãא��ì·K¿��Kì�t�íiì�Kì
�
��¾�îlì
�lÁ��í�KìEì�Ãא��ì·K¿��Kì�ì¹t�íiìא�ì¦��.�"

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ �:ðhì�ì¹ì¥אì��ðO�ÁWì�  
. 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"L'obscénité ne se trouve 

dans une chose, sans qu'elle 
ne la dénigre; et la pudeur 

ne se trouve dans une chose 
sans qu'elle ne l'orne". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

328 - La réprobation de 
l'emphase et de la préciosité 

dans le parler ainsi que 
l'éloquence forcée et l'usage 



des expressions bizarres et 
des minuties de la 

grammaire en s'adressant au 
commun du peuple et à leurs 

semblables 
 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhì
RAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ìµK¿��ìg�"�:

�ì·jí<4:ìCì�íBÃא��¿e¿Aì��:�"ì��KìD¿�K¿�u�Kï��.
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) 

répéta à trois reprises: 
Seront anéantis ceux qui 
exagèrent (leurs actes ou 

leurs paroles)". 
(Transmis par Muslim) 
�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:�ìiRAא��ô·�



�»ÁXRא��òµKì�øYא��îhÁ��ìbEÁAì�Ãא��í̂ ì=î�ì�
Ãא��ífRAì�ì�ì��KìB¿��ÁiÁ�Kì�ÁAÁ��ífRAì�ì�ì��À�ìY¿?ì��.�"

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ :�¥ì¹ìא
ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "ALLAH hait 
celui qui parle sur un ton 
emphatique en remuant sa 



langue (autour de ses lèvres 
et dedans sa bouche) telle 

une vache". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��òYÁ�Kì��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:À@ø�ì�¿��îhÁ��ô·��ôl¿���îg
�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��Kï�ÁAî�ì��løCÁ��îgÀ@Á�ìYÃ�¿�ì¹

î�¿��îgÀ@íCÁ	Kì�¿�u�ôl¿���îgÀ@ì9ì=î�¿��ô·ò�ì¹�K¼�



�ì·¹í¥Kì�îYôא���ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��løCÁ��îgÀ�ìWì<î�¿�ì¹
�ì·jÀ?òDîE¿>ì�íBÃא�ì¹�ì·jÀ�øWì7ì�íBÃא�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���:ðO�ÁWì��ðhì�ì���.
�òhî�í��Á�Kì��lÁ��íií�îYì
�ìdì�ì	�îW¿�ì¹

òdÀAí�Ãא� . 
D'après Jâbir ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Ceux que j'aime le plus, et 
qui seront les plus près de 



moi au Jour de la 
Résurrection, sont les 

hommes de haute moralité. 
Et ceux que je hais le plus, et 
qui seront les plus éloignés 

de moi au Jour de la 
Résurrection, sont les 

bavards, les phraseurs et les 
prolixes". 

(Transmis par At - Tirmidhî)
 

329 - La réprobation de dire: 
«Mon organisme est devenu 

mauvais» 



 
�ølÁ�ôCא��òhì�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:t�
�îhÁ@¿�ì¹�lÁ�Ã>ì��îNì�í�ì��îgÀ�íWì�¿��ôh¿�jÀ?ì�

�lÁ�Ã>ì��îNì�Á?¿��îfÀ?ìEÁ��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
�í�KìB¿Aí<Ãא��ìµK¿��:¿��îNì�í�ì��kìCî<ì��îNìEÁ�
�kìCî<ì��ìjí�ì¹�"�îNì�Á?¿��"�À̀ Ã>¿��ì̧ òYÀ��îhÁ@¿�ì¹

ÁOî�í�Ãא� . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), le 



Prophète (pbAsl) a dit: 
"Qu'aucun de vous ne dise 
(Mon âme est méchante), 

qu'il dise plutôt (Mon âme a 
des mauvais penchants)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
330 - La réprobation de 

nommer la vigne «Karm» (= 
source de générosité) 

 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:tòI¿��ì¶îY¿@Ãא��ìLìCÁ<Ãא��אjõBì�í���ô·
�ígÁAî�íBÃא��ì¶îY¿@Ãא��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�אìXì�ì¹
�ógÁAî�í��À̀ Ã>¿��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�KìBô�òI¿�

�òhÁ�îHíBÃא��íLÃA¿��í¶ìY¿@Ãא��.�"�ÁMìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�ógÁAî�í�ì¹�ø»ò¥Kì�í�Ãא��"�:�ì·jÀ�jÀ?ì��:�í¶îY¿@Ãא�

òhÁ�îHíBÃא��íLÃA¿��í¶îY¿@Ãא��KìBô�� " 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne donnez 
pas à la vigne le nom de 

(karm), car le généreux n'est 
autre que le musulman". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

Suivant une variante: "Le 
karm n'est que le cœur du 
croyant". Et suivant une 

autre: "Ils appellent la vigne 
(karm), or le généreux n'est 



autre que le cœur du 
croyant". 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYî�í��òhî��òfÁoאì¹�îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì

�"�:t�אjÀ�jÀ?ì���:¿�ì¹�ì¶îY¿@Ãא��אjÀ�jÀ��îhÁ@�:
�¿M¿Aì�ì�Ãא�ì¹�ìLìCÁ<Ãא��.�"�ðgÁAî�í��í̧ .�"�¥ì¹ìא

�ÀM¿Aì�ì�Ãא��"�íµK¿?í�ì¹�Á�Kì�Ãא�ì¹�Á�Kì�Ãא��òUî�¿>Á�
�Kï9î�¿��:Á�Kì�Ãא��ò·K¿@î	òIÁ�  . 

D'après Wâ'il ibn Hujr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Ne dites pas le (karm) 
pour désigner la vigne, mais 
dites plutôt la vigne ou (al - 
habala) - c. - à - d. le cep de 

vigne - ". 
(Transmis par Muslim) 

 
331 - L'interdiction de 
décrire à un homme la 

beauté de la femme sauf si 
cela est nécessaire dans un 
but légal, tel le mariage ou 

autre chose pareille 



 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:t�¿�¿�îYìBÃא��À�¿�îYìBÃא��îYÁ
Kì�í��
�KìDîE¿���íYÀ;îCì��íiô�¿G¿��KìDÁ�î¹ìZÁ��KìDÀ>Á8ì�¿��.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après Ibn Mas`ûd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "La femme ne 
doit pas fréquenter une autre 



au point de se rende compte 
de ses charmes cachés, de 
peur qu'elle ne décrive sa 
beauté à son mari et que 

celui - ci n'en conçoive son 
idée". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
332 - La réprobation de dire: 
«Seigneur Dieu! Absous-moi 

si Tu veux». Mais on doit 
être ferme dans sa demande 

 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�

�ìµK¿��"�:t�îgÀ�íWì�¿��h¿�jÀ?ì���:�ôgíDRAא�
�î·��lÁCîBì�î¥א�ôgíDRAא��Nî�Á
�î·��lÁ��îYÁ>Ãא�

�Nî�Á
�.�íiô�òI¿��¿M¿�¿Gî�ìBÃא��î¶òZî<ìEÁ�t�íi¿��ì̧ òYÃ@í��
�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:

¿Mì�Ã�ôYא��îgÁ;î<íEÃ�ì¹�î¶òZî<ìEÁ��îhÁ@¿�ì¹�ìiRAא��ô·òI¿��
�k¿�Kì<ì�tí̧ K¿:î¿��ð�îlì
�íiB¿�Kì<ì�ì��  " 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Qu'aucun de 

vous ne dise (Seigneur! 
Pardonne - moi si Tu veux, 
fais - moi miséricorde si Tu 
veux). Mais qu'il soit ferme 
et précis dans sa demande, 

car personne ne peut 
contraindre ALLAH". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 



Suivant une variante de 
Muslim: "Qu'il sera plutôt 

ferme et précis dans sa 
demande et qu'il met en 

exergue son désir, car rien 
n'est impossible à ALLAH, 

le Très - Haut, quand Il veut 
donner". 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
ì¹�¿M¿�¿Gî�ìBÃא��î¶òZî<ìEÃA¿��îgÀ�íWì�¿��Kìì£�אì¤�t�



�ôh¿�jÀ?ì��:Á:î¿G¿��Nî�Á
�î·��ôgíDRAא��íiô�òI¿��lÁC
t�íi¿��ì̧ òYÃ@ì�î�í���.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Lorsque l'un de vous 

invoque ALLAH, qu'il soit 
ferme et précis dans sa 

demande et qu'il ne dise pas: 
(Seigneur, donne - moi si Tu 
veux), car personne ne peut 

contraindre ALLAH". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
333 - La réprobation de dire: 
«C'est par la volonté de Dieu 

et celle d'untel» 
 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ò·KìBìEÃא��òhî��¿M¿>î�ìXí��îhì
RAìq�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��k

�ìµK¿��"�:t�אjÀ�jÀ?ì���:�ì�Kì
ì¹�íiRAא��ì�Kì
�Kì�
À�u�אjÀ�jÀ��îhÁ@¿�ì¹�ð·�:�ôgí��íiRAא��ì�Kì
�Kì�



À��ì�Kì
u�ð·�.�"�¾£KìCî	òIÁ��ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óUEÁ�ìq . 

D'après Hudhayfa ibn Al - 
Yamân (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Ne dites pas: 

(Si ALLAH veut et Untel 
veut), dites plutôt: (Si 

ALLAH veut et puis si Untel 
veut)". 

(Transmis par 'Abû 
Dâwwûd) 

 



334 - La réprobation de 
parler après la dernière 
prière de la nuit ('Ishà) 

 
ì�Ãא��ÁiÁ��í£אìYíBÃא�ì¹�í·jÀ@ì��»ÁXRא��íO�ÁW

�íiÀAî<Á�ì¹�ÁNÃ�ìjÃא��אìXì��òYîE¿��lÁ��Kï�Kì�í�
�ðא�ìjì	�íiÀ�îYì�ì¹�.�í¶ôYì�íBÃא��íO�ÁWì�Ãא��Kô�¿G¿�

�ìjíD¿��ÁNÃ�ìjÃא��אìXì��òYîE¿��lÁ��í̧ ¹íYÃ@ìBÃא��î¹¿�
�¼Mìא�ìY¿�ì¹�Kï,òYî�ì��õWì
¿��ÁNÃ�ìjÃא��אìXì��lÁ�

�.ì�Ãא��lÁ��íO�ÁWì�Ãא��Kô�¿�ì¹�Á�ìY¿א�ìXíB¿��òYîE



�ì.Á�Á�Kô8א��Á�Kì�K¿@Á�ì¹�ògÃAÁ<Ãא��.�ò¶ò¥K¿@ì�ì¹
�ÁO�ÁWì��ìaì�א�ÁcîEô9�ìaì�ì¹�tî�uאÃא�ì¹�ò³

¿��¿eÁ�ì¤�òjî�ì�ì¹�¾Mì�Kì��ÁLÁ�K¿�u�¿Mìא�ìY¿��
�íO�ÁWì�Ãא��אìX¿�ì¹�÷Lì�ì�î�í��ìjí��îfì��ÁiEÁ�

�óªò¥Kìì¹�ó¥îXí<Á�t�ÁiEÁ��¿Mìא�ìY¿���.îW¿�ì¹�
k¿Aì�î�ìYì�K¿;ì�t�א�ÀMì�EÁ�ô8א��íO�Á£Kì�

i�îY¿�ì¤�Kì��øfÀ� . 



�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ì¦îYì��lÁ�¿��îhì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�Á�Kì7Á<Ãא��ìfî�¿��ì¶îjôCא��í̧ ìYÃ@ì��ì·K¿�

�Kì�ìWî<ì��ìO�ÁWì�Ãא�ì¹�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Barza 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) 

détestait qu'on dorme avant 
la prière de `ichâ' et qu'on 

converse après son 
accomplissement". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
í	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµj

�KôB¿A¿��ÁiÁ�KìEì��òYÁ���lÁ��ì�Kì7Á<Ãא��kRAìq
�ìµK¿��ìgRAì	�"�:�؟�Á̧ ÁXì��îgÀ@ì�¿AîE¿��îgÀ@í�î�¿�ì¥¿�

�¾MìCì	�ÁMìoKÁ��ò§Ã�ì¥�k¿Aì�ô·òI¿�t�k¿?î�ì��
k¿Aì��òYîD¿�א�ìjí��îhôBÁ�t�ì¶îjìEÃא��òªî¥

�ðWì�¿��.�"ô�í�ÁiîE¿Aì�ðd¿>  . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Vers la fin de sa vie 

(un mois à peu près avant de 
rendre le dernier soupir), 
une nuit qu'il guidait la 

prière de `ichâ', l'Envoyé 
d'ALLAH, après les 

salutations finales, nous dit: 
Savez - vous que d'ici cent 
ans, personne de ceux qui 

sont vivants actuellement ne 
resta en vie sur la surface de 

la terre? ". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�îgíDô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹
ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��¹אíY¿;ì�îא��ìgRA

�kRAì8¿��òfîERAא��òYÃ:ì
�îhÁ��Kï��òY¿��îgí�ì�Kì�¿�
�îgòDÁ�−�ì�Kì7Á<Ãא��lÁCî<ì��−�)��ìµK¿��:�(�ôgí�

�ìµK¿?¿��KìCì�¿:ì��"�:¿�t�îW¿��ì§KôCא��ô·��
�lÁ��אjÀא�ìZì��îh¿��îgÀ@ô�ò�ì¹�¹אíW¿�ì¥�ôgí��אîjRAìq



ìquô8א��îgí�îY¿;ì�îא��Kì��¾�u�¿��"�í̧ ¥ì¹ìא
í�Ãא�õ»ò¥Kì�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Les 

fidèles attendirent le 
Prophète (pbAsl) jusqu'à 

presque minuit, pour guider 
la prière de `ichâ'. Une fois 

la prière terminée, il leur dit: 
"Les autres ont fait leur 

prière et se sont endormis. 
Quant à vous, vous serez en 
état de prière tant que vous 



attendiez son 
accomplissement". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

335 - L'interdiction à la 
femme de se refuser à son 

mari quand il l'appelle à son 
lit et qu'elle n'a pas une 

excuse légale (état 
d'impureté rituelle, telles les 

menstrues) 
 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�k¿���íiì�¿�ìYîא��ífí�ôYא��Kìì£�אì¤�
�KìDîE¿Aì�ì·Kì�î9¿��ì�Kì�¿��îNì�¿G¿��ÁiÁ
�ìYÁא

ìBÃא��KìDî�ìCì<¿�u¿@Áo�ìUÁ�î8í��kô�ì��ÀM�.�"�ðd¿>ô�í�
�ÁiîE¿Aì�.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:ìaÁ�îYì��kô�ì�  " 

. 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Si l'homme 
invite sa femme à coucher 

avec lui et que celle - ci 
refuse, les anges la 

maudiront jusqu'au matin 
au cas où son mari passerait 

la nuit, irrité contre elle". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim)Suivant une 
variante: "Jusqu'à ce qu'elle 

réponde à son appel". 
 

336 - L'interdiction à la 
femme de jeûner 



volontairement en présence 
de son mari à moins qu'il ne 

l'y autorise 
 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:t�ì¶jí8ì��î·¿��Á�¿�îYìBÃAÁ��õfÁ�ì��
��ðWÁ�Kì
�KìDí�î¹ì¦ì¹tì¹�ÁiÁ�î¤òIÁ��t�lÁ��ì·ì¤ÃGì��
��ÁiÁ�îEì�t��ÁiÁ�î¤òIÁ��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il n'est pas 

permis à la femme de jeûner 
(autre que le mois de 

Ramadân) en présence de 
son mari (s'il ne voyage pas) 
sans son autorisation. Il lui 

est interdit, en outre, 
d'accueillir des hôtes chez 

elle (même ses parents) 
qu'après son consentement". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 



337 - L'interdiction à celui 
qui prie derrière un Imam de 
relever la tête avant l'Imam 
à la fin du roukoù' (position 

pliée) ou du soujoùd 
(prosternation) 

 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:
�íiì	Ã�ì¥�ìa¿�ì¥�אì¤��îgÀ�íWì�¿��kì7î�ì��Kì�¿�

§ì��¶Kì��î·¿��ìfì<î�ì�א�íiRA�Ã�ì¥	íiì�ìfî�¿�tÃ�ì¥�א



�¿�ì¥jíq�íiì�ì¥jíq�íiRAא��ìfì<î�ì��î¹¿��ó¥KìBÁ�
"ÁiîE¿Aì�.��ó¥KìBÁ�؟��ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "L'un de vous ne craint 
- il pas qu'ALLAH ne 

transforme sa tête en une 
tête d'âne, s'il la lève (de 

l'inclination ou de la 
prosternation) avant que 
l'imam ne le fasse! - ou 



qu'ALLAH le transforme en 
âne". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
338 - La réprobation de prier 

avec les mains sur les 
hanches 

 
ì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�ô·¿��íiîC

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



ô8א��lÁ��òYî8ì�Ãא��îhì�kìDì�u�Á��.�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Il est interdit de mettre 

les mains sur les hanches 
pendant la prière". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
339 - La réprobation de la 
prière quand le repas est 

servi et qu'on en a envie. La 



réprobation de prier en 
retenant les deux impuretés: 

l'urine et les excréments 
 

�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì�.
ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:tìq�u�Á�ìYî9ì�Á��¿�

ì¹�ó¶Kì<¿�tא�íií<Áא�ìWí��ìjí�ì¹�t�ò·Kì�ì�î��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), J'ai 



entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "Il n'est pas 

permis de prier ni quand le 
repas est servi ni quand on 
repousse ce qui va sortir de 

ses deux voies naturelles 
(l'urine et les excréments)". 

(Transmis par Muslim) 
 

340 - L'interdiction de lever 
les regards vers le ciel 

durant la prière 
 



Á�Kì��òhî��ò[ì�¿��îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾e
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ì·jí<¿�îYì��ó¶אìjÃ�¿��íµKì��Kì�
ìq�lÁ��Á�KìBô��îgòDÁ�؟�îgí�ì¥Kì8î�¿�u���k¿�א�

�"�ìµK¿��kô�ì��¿eÁ�ì¤�lÁ��íiÀ�îj¿��ôWì�î
K¿��"�:
í�¿��î¹¿��¿eÁ�ì¤�îhì�ôhíDì�îCìE¿��ôh¿>¿:î�

�îgí�í¥Kì8î�¿��"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Anas ibn Mâlik 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Qu'est - ce 
qu'ils ont ces gens - là qui 
lèvent les yeux vers le ciel 
durant la prière?". Puis, il 
ajouta sur un ton haussé: 

"Qu'ils cessent sinon leurs 
yeux seront éblouis". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

341 - La réprobation de 
tourner la tête durant la 

prière sauf avec une excuse 
valable 

 



�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhì�:
�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�NÃ�¿Gì	�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

îhì�א�ìgRAì	ì¹tô8א��lÁ��Á�K¿>Á�Ã�u�ìµK¿?¿��Á�
�"�:Á�îא��ìjí�u�í·K¿:îEô7א��íií�ÁAì�î�ì��ð§

ìq�îhÁ�u�ÁWî�ì<Ãא��Á��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Ayant   

interrogé l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) sur celui qui se 

tourne pendant la prière, il   
lui répondit: Il s'agit de ce 



que le Diable dérobe de la 
prière du Serviteur ". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�:�ìµK¿�

ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�lÁ��
́¿�ì¹א:�"� Kô��tô8א��lÁ��ì�K¿>Á�Ã�u�ô·òI¿��Á�
�¿î·òI�.��Á��½M¿@¿Aì�ì�K¿>Á�Ã�u��lÁ�א�tô8א

�ì·K¿�t�òõj¿:ôא���lÁ>¿��ôWí��t�lÁ��
�ÁMì9�òY¿>Ãא��.�"�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ :�¥ì¹ìא

ðUEÁ�ìq�ðhì�ì��ðO�ÁWì� . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
m'a dit: "Garde - toi de te 

tourner pendant la prière car 
c'est un acte de perdition. Au 

cas où il faudrait 
absolument se tourner, que 
ce soit alors dans les prières 
surérogatoires et non plus 

dans les prières prescrites". 
(Transmis par At - Tirmidhî)

 



342 - L'interdiction de se 
diriger vers les tombes dans 

sa prière 
 

�òhîEì8í�Ãא��òhî��ò¦KôC¿��¾Wì�îYì��lÁ�¿��îhì
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:
tk¿���אjSAì8í��ì¹�ò¥jí�À?Ãא��t�KìDîE¿Aì�jíא�ÁAî�ì��

�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Kannâz ibn Al - 
Husayn (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

dire: "Ne prenez pas les 
tombeaux pour lieux de 

prières, et n'y assiez pas". 
(Transmis par Muslim) 

 
343 - L'interdiction de 
passer devant l'orant 

 
�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�ògîEìDí�Ãא��lÁ�¿��îhì

�Á�ò¥Kì��òhî�א�ÁMôBø8�אÃא�t�ìlÁpì¥�ø»ò¥Kì8î�



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:îEì��õ¥KìBÃא��íg¿Aî<ì��îj¿��ìh

�î·¿��ì·K¿@¿��ÁiîE¿Aì�î»ìWì�א�l4Aì8íBÃ��ì¤Kìא�
�ìhîEì��ôYíBì��î·¿��îhÁ��íi¿��אïYîEì��ì.Á<ì�î¥¿��ìcÁ?ì�

�Áiî�ìWì��.�"�»ò¹אôYא��ìµK¿��.t�ìµK¿��»ò¥î£¿��
�:�î¹¿��אïYîDì
�ì.Á<ì�î¥¿��î¹¿��Kï�îjì��ì.Á<ì�î¥¿�

�¼MìCì	�ì.Á<ì�î¥¿��!ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après `Abd - Allâh ibn Al - 
Hârith ibn As - Summa Al - 

'Ansârî (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Si 

celui qui passe devant 
quelqu'un qui prie savait le 

péché qu'il commet, il aurait 
préféré rester debout 

quarante (..) plutôt que de 
passer devant lui". Et le 

transmetteur d'ajouter: "Je 
ne sais pas s'il s'agit de 

quarante jours, de quarante 
mois ou de quarante ans". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



 
344 - La réprobation par 
rapport à celui qui prie 
derrière un Imam de 

commencer une prière 
volontaire au cours du 

deuxième appel à la prière, 
que cette prière volontaire 

soit une Sunna attachée à la 
prière obligatoire (rawàteb) 

ou qu'elle ne le soit pas 
 



�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
ì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A�"�:
ô8א��îNìBEÁ�À��אì¤�u¿��À�uìq�u��¿�t�
�ÀMì�jí�Ã@ìBÃא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Lorsque le deuxième 
appel à la prière (l'iqâma) 
est fait, il n'est pas permis 
d'accomplir autre que la 



prière prescrite". (Transmis 
par Muslim) 

 
345 - La réprobation de 
jeûner le Vendredi en 

particulier ou de réserver la 
veille du Vendredi à la prière

 
�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì��ìµK¿�א�ølÁ�ôC�kRAìq�א�íiRA��"�:
t�òhîEì��îhÁ��ó¶KìEÁ?Á��ÁMì<íBí�Ãא��¿M¿AîE¿��אjõ8í�ì��



ì¹�lÁ�KìERAא�t�ÁMì<íBí�Ãא��ì¶îjì��אjõ8í�ì��
��¿·î��ì·jÀ@ì�ò¶Kô�t��ó¶KìEÁ8Á�t��îhÁ��òhîEì�א

�îgÀ�íWì�¿��íií�jí8ì��ó¶îjìq�lÁ��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Ne consacrez ni la nuit 
du vendredi seule à 

l'accomplissement des 
prières surérogatoires ni le 



jour du vendredi seul au 
jeûne à moins qu'il ne soit 

jeûné avec d'autres jours (le 
précédant ou le suivant)". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��(�ìµK¿��:�Nî<ÁBì	

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥
�íµjÀ?ì��"�:t�ì¶îjì��îgÀ�íWì�¿��ôhì�jí8ì��

��ÁMì<íBí�Ãא�t�í̧ ìWî<ì��î¹¿��íi¿Aî�¿��Kï�îjì���.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Qu'aucun de vous ne jeûne 

le vendredi, à moins qu'il 
n'ait jeûné également un 
jour précédant ou un jour 

suivant". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
ì�í��îhìì¹�ìµK¿��¾£Kô�ì�òhî��ÁWôB�:�NÃ�¿Gì	

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�אïYÁ�Kì��:�õlÁ�ôCא��kìDì�¿�



�ò¶îjìq�îhì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�ìµK¿��؟�ÁMì<íBí�Ãא��:�îgì<ì��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après MUHAMMAD ibn 
`Abbâd , "J'ai demandé à 

Jâbir (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) si le Prophète 
(pbAsl) avait interdit le jeûne 
du jour de vendredi (seul) et 

il m'avait répondu 
affirmativement". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�ÁNîCÁ��¿Mô�òYî�ìjí��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ø¶À��îhìì¹
ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�ò¥Kì�Ãא��ôlÁ�ôCא��

�KìDîE¿Aì�ìfì�ì£�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
�ìµK¿?¿��½MìBÁoKìq�ìlÁ�ì¹�ÁMì<íBí�Ãא��ì¶îjì��"�:

:���¿ìµK�:t��îN¿�K¿�"��ÁNîBíq¿��ò[î�¿�؟�
�îN¿�K¿��؟�אïW¿��lÁ�jí8ì��î·¿��ìh�ÁW�òYí��:t�

�ìµK¿��"�:�»òYÁ:Ã�¿��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après la mère des 

croyants, Juwayriya bint Al - 
Hârith (qu'ALLAH soit 



satisfait d'elle), Le Prophète 
(pbAsl) entra chez elle un 

vendredi alors qu'elle 
jeûnait, et lui dit: "As - tu 

jeûné hier?". - "Non", 
répondit - elle. - "Tu as 

l'intention de jeûner 
demain?". - "Non", 

rétorqua - t - elle. - "Romps 
ton jeûne alors", lui dit - il. 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

 
346 - L'interdiction de la 
continuité dans le jeûne, 



c'est-à-dire l'interdiction 
déjeuner deux jours de suite 
ou plus sans rien manger ni 

boire entre eux 
 

îhì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKìì¹�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìBíDîCì

�òµKìqòjÃא��òhì�kìDì��ìgRAì	ì¹�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  
. 

D'après 'Abû Hurayra et 
L127`A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait des deux), "Le 



Prophète (pbAsl) a interdit le 
jeûne continuel (c. - à - d. 

d'observer un jeûne de deux 
jours ou plus sans rupture)".
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�kìDì�

�òµKìqòjÃא��òhì�ìgRAì	ì¹�.À�K¿��אj�:�eô��
�ìµK¿��؟�ífÁqאìjí��"�:�îgÀ@¿Aî�Á��Nî�¿��lø��



�k¿?î	À�ì¹�ígì<Ã�À��lø���.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.
ø»ò¥Kì�í�Ãא��À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹ . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a interdit le jeûne 

continuel". Mais les fidèles 
objectèrent, disant: "Mais 

toi, tu jeûnes 
continuellement!". - "Ma 

situation diffère de la vôtre, 
répondit - il, car (ALLAH) 



me nourrit et m'abreuve", 
leur répondit - il. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
347 - L'interdiction de 
s'asseoir sur la tombe 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:t�k¿Aì�îgÀ�íWì�¿��ì[ÁAî�ì��î·



�k¿���ì]ÀAî�ì�¿��íiì�KìEÁ��ì³òYî�ì�¿��¾�ìYîBì�
�k¿Aì�ì[ÁAî�ì��î·¿��îhÁ��íi¿��ðYîEì��Á̧ ÁWÃAÁ�

�óYî�¿�.�"ðgÁAî�í��í̧ �¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Il vaut mieux 
à l'un de vous de s'asseoir 

sur une braise qui lui brûle 
les habits et atteint sa peau, 
plutôt que de s'asseoir sur 

une tombe". 



(Transmis par Muslim) 
 

348 - L'interdiction de 
blanchir la tombe et d'élever 

sur elle une construction 
 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì�:�kìDì�
�î·¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�î·¿�ì¹�ÁiîE¿Aì�ìWì<Ã?í��î·¿�ì¹�íYî�¿?Ãא��ì]ô8ì�í�

í��ÁiîE¿Aì�kìCî��.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a interdit d'ériger 
des constructions sur les 

tombeaux, de les crépir ou 
de s'y asseoir". 

(Transmis par Muslim) 
 

349 - L'interdiction formelle 
pour l'esclave de quitter son 
maître sans son autorisation 

 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��òY�òYì��îhì
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�WÃ?¿��ìdì�¿��¾Wî�ì�KìBõ�¿�
�ÀMô�øXא��íiîCÁ��îNìoòYì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  

D'après Jarîr ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

"Sera privé de notre 
protection tout esclave 

fugitif". 



(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��òY�òYì��(�ølÁ�ôCא��òhì

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ìgRAì	ì¹�"�:�ìdì�¿��אì¤�
ìq�íi¿��îfì�Ã?í��îg¿��íWî�ì<Ãא�u�½��.�"�ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא

�.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:ìY¿>¿��îW¿?¿�  ! " . 
D'après Jarîr (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), le 
Prophète (pbAsl) a dit: "La 

prière d'un esclave fugitif ne 
sera plus acceptée". 

(Transmis par Muslim) 



Suivant une variante: "Il 
(l'esclave fugitif) deviendra 

impie". 
 

350 - L'interdiction 
d'intercéder dans les 

châtiments concernant les 
limites de Dieu 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�lÁא�ôZא�ì¹�ÀMìEÁא�ôZא�

ìBíDîCÁ��¾WÁא�ì¹�ôfÀ��¹אíWÁAî�K¿��¾�ìWÃAì��¿MìoKÁ��K
ì¹t�ÁiRAא��òh�Á£�lÁ��½M¿�Ã�ì¥�KìBòDÁ��îgÀ�îXí�ÃGì��



�î·�tòYÁ��îgí�îCÀ��ì·jíCÁ�îHí��ÁiRA�¿KÁ�ì¹א�ò¶îjìEÃ�א  
. 

ALLAH, l'Exalté, dit: "La 
fornicatrice et le fornicateur, 
fouettez - les chacun de cent 
coups de fouet. Et ne soyez 
point pris de pitié pour eux 
dans l'exécution de la loi 

d'ALLAH - si vous croyez en 
ALLAH et au Jour dernier" 

(24:2). 



�Kï7î�ìYÀ��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹
�lÁ�Rא��ÁMôEÁ�¹íZî�ìBÃא��Á�¿�îYìBÃא��í·ÃGì
�îgíDôBì�¿�

��KìDEÁ�ì¥	ìµjí��îhì��:íg4A¿@í�	îN¿�ìYì��jÀ�K¿?¿א�
ÁiîE¿Aì�ì¹	ìgRAì�؟��¿?¿jÀ�Kא��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��:

��ÁiîE¿Aì�í�òYì�î�ì��îhì�ì¹t�¾Wî�ì¦�íhî��ÀMì�Kì	À��
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�õLÁ�
�íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ÀMì�Kì	À��íiìBRA¿@¿��؟�ìgRAì	ì¹

ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìgRAì	�"�:�ía¿>î7ì�¿�



�ôgí�"��lÁ��5Wì��îhÁ��Á£¹íWí�א�ÁiRA��k¿�Kì<ì�؟�
�ìµK¿��ôgí��ìL¿:ì�î�K¿��ì¶K¿��"�:�¿e¿Aî�¿��KìBô��

�ì³ìYì	�אì¤��אjí�K¿��îgíDô�¿��îgÀ@¿Aî�¿��ìh�ÁXRא�
�îgòDEÁ��ì³ìYì	�אì¤ò�ì¹�í̧ jÀ�ìYì��íc�òYô7א��îgòDEÁ�

ÁiîE¿Aì�ôWì�א�ícEÁ<ô9��jí�K¿�¿א�Ãא���.�ígîא�ì¹
�kRAìq�¾WôBì�í��ìNîCÁ��¿MìBÁ�K¿��ô·¿��îj¿��ÁiRAא�
�Kì�ìWì��Nî<¿:¿?¿��îN¿�ìYì	�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�ì·ôj¿Aì�¿�



�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�íiî�ì¹
�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�"�:î7ì�¿��îhÁ��5Wì��lÁ��ía¿>
�ÁiRAא��Á£¹íWí��!�؟�.�"�ÀMì�Kì	À��ìµK¿?¿��:

�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��lÁ��îYÁ>î=ì�î	א�.�ìµK¿��:�ôgí�
Kì�íWì��îNì<Á:À?¿��Á�¿�îYìBÃא��¿eÃAÁ�Á��ìYì�¿� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), Les 
membres de la tribu des 
Qoraychites, attristés du 

jugement porté sur la femme 
de la tribu Makhzûm qui 



avait volé, demandèrent: 
"Qui donc pourrait 
intercéder auprès de 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
en sa faveur?". - "Personne, 
dirent - ils, n'osera remplir 
cette tâche, sinon 'Usâma 
ibn Zayd le bien - aimé de 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl)". 
'Usâma s'entretint avec 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
de cette affaire. - "Oses - tu, 

lui dit - il, intercéder (en 
faveur de cette femme) 



quand il s'agit de 
l'application d'une peine 
prescrite par ALLAH?". 

Puis, le Prophète (pbAsl) se 
leva et prononça le discours 
suivant: "Ce qui a entraîné 

la ruine de vos ancêtres, 
c'est que si le noble voulait, 

ils passeraient son crime 
sous silence et si le faible 

voulait, ils lui appliqueraient 
la peine prescrite. Or, je jure 

par les serments les plus 
solennels que si Fâtima la 



fille de MUHAMMAD avait 
volé, je lui aurais coupé la 

main". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
Suivant une version: 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
rougit et dit: "Tu intercèdes 
afin qu'on allège une peine 

dictée par ALLAH?". - 
"Demande à ALLAH, 

répondit 'Usâma, de me 
pardonner, ô Envoyé 

d'ALLAH". Puis il ordonna 



d'amener la femme à qui on 
coupa la main. 

 
351 - L'interdiction de faire 

ses besoins dans la voie 
publique, ou dans l'ombre 
où s'assoient les gens, ou 
dans leurs sources d'eau 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ì·¹í¤îHí��ìh�ÁXR�¿אì¹

�jí�ìא�ì�Ãא��Kì��òYîEì=Á��Á�KìCÁ�îHíBÃא�ì¹�ì.ÁCÁ�îHíBÃא�
KïCEÁ�õ��KïBî�ò�ì¹�Kï�Kì�îDí��אjÀAìBì�îא��ÁW¿?¿� . 



ALLAH, l'Exalté, dit: "Ceux 
qui font du tort aux croyants 
sans qu’ils aient rien fait se 
sont réellement chargés d’ 
un mensonge éffronté et d’ 
un péché évident "(33 :58 ) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:א��אjÀ?ôא�u�òhîEìCÁKì�ì¹�:��jÀ�K¿א�"�.�
uò·KìCÁא��ìµK¿��؟��"�:�lÁ��kRAì�ì�ì��»ÁXRא�



�îgòD4AÁ��lÁ��î¹¿��ò§KôCא��òd�òY¿��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Redoutez les 

deux actes qui attirent la 
malédiction". - "Quels sont 

ces deux actes?", 
demandèrent les fidèles. - 

"La déjection sur un chemin 
public, répondit - il, ou dans 



les lieux ombragés (ou 
s'abritent les gens)". 

(Transmis par Muslim) 
 

352 - L'interdiction de 
déverser ses urines ou autres 
choses pareilles dans l'eau 

stagnante 
 

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhì�:�ìµjí	ì¥�ô·¿�
�î·¿��kìDì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�

�ÁWÁא�ôYא��Á�KìBÃא��lÁ��ìµKì�í��.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  .



D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a interdit d'uriner 

dans l'eau stagnante". 
(Transmis par Muslim) 

 
353 - La réprobation de faire 
des préférences à l'un de ses 

enfants par quelque 
donation 

 



�íiRAא��ìlÁpì¥�óÐÁ7ì��òhî��ò·KìBî<õCא��îhì
�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ÁiÁ��kì�¿��í̧ Kì�¿��ô·¿��KìBíDîCì

ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ìµK¿?¿��ìgRAì	�:�lø��
À��אìXì��lÁCîא��NÃAì�ì�u�lÁ��ì·K¿��Kï�

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�אìXì��ìfî�Á��i�ÃAì�ì��´ÁW¿�ì¹�ôfÀ�¿�
��¿?¿ìµK�ì¥	íµjí�א�ÁiRA�kRAìq�:t��ìµK¿?¿�"�؟�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��:�íiî<Á�î¥K¿��.ì¹�lÁ�



�¾Mìא�ì¹ò¥�:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿?¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�́ ÁW¿�ìjÁ��אìXì��NÃAì<¿�¿�
�ìµK¿��؟�îgòD4AÀ��:t�.��ìµK¿��"�:�ìiRAא��אjÀ?ôא�
î¹¿��lÁ��אjÀ�ÁWî�¿ìaì�ìY��lÁ�¿�"�.�îgÀ�Á£�ì¹tא

�¿M¿�ìWô8א��¿eÃAÁ��ô£ìY¿��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:
ìµK¿?¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�
�ìgRAì	ì¹�"�:�אìXì��ºìjÁ	�ðW¿�ì¹�e¿�¿��íÐÁ7ì��Kì�
�¿�îgíDRAÀ�:�"��ìµK¿�.��îgì<ì�:��ìµK¿?¿�"�؟�



�.�:t��ìµK¿�"�Nî�ì�ì¹��íi¿��ìfî�Á��ìXìא�؟�
�ìµK¿��"�:¿�u�lø�òI¿��אï¤��lÁ�îWòDî7í��t�

�ó¥îjì��k¿Aì�íWìDî
¿��.�"lÁ�ì¹�.��¾Mìא�ì¹ò¥�"�:
t�ó¥îjì��k¿Aì�lÁ�îWòDî7í���.�"�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�"�:�»òYîE¿��אìXì��k¿Aì�îWòDî
¿��"�ìµK¿��ôgí��:
�"�øYÁ�Ãא��lÁ��eîE¿���אjí�jÀ@ì��î·¿��´õYí�ì�¿�

��¤ïא�:¿�u�"��ìµK¿�.��k¿Aì�:��ìµK¿�"�	ìjìא�ï�؟�
�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après An - Nu`mân ibn 
Bachîr (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), Mon père 
m'amena chez l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) et lui dit: 
"J'ai donné à mon fils que 
voici un esclave". - "As - tu 

donné pareillement à tes 
autres fils?", lui demanda 

l'Envoyé d'ALLAH. - 
"Non", répondit - il. - 

"Alors, rétorqua le Prophète 
(pbAsl), reprends - le". 
Suivant une variante: 



L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
lui demanda: "As - tu donné 

de même à tous tes 
enfants?". - "Non", lui 
répondit - il. - "Craignez 

ALLAH, répliqua le 
Prophète (pbAsl), et soyez 

équitables envers vos 
enfants". - "Mon père revint 
alors sur sa décision et reprit 
son don (l'esclave)". Suivant 

une autre variante: 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
lui dit: "O Bachîr! As - tu 



d'autres enfants?". - "Oui", 
répondit mon père. - "As - tu 
donné pareillement à chacun 
d'eux?". - "Non", répliqua 
mon père. - "Eh bien, reprit 
le Prophète(pbAsl), ne me 
prends pas donc à témoin, 

car je m'abstiens de 
témoigner sur unetelle 
injustice". Suivant une 

troisième variante: "Qu'un 
autre que moi soit témoin! 

N'aimes - tu pas qu'ils 
gardent tous la piété 



filiale?". - "Oui certes", 
répondit Bachîr. - "Eh bien, 

reprit le Prophète, reviens 
sur ce don". (Transmis par 

Al - Bukhârî et Muslim) 
 

354 - L'interdiction à la 
femme de porter le deuil 

d'un mort au-delà de trois 
jours, sauf celui de son mari 
qui doit durer quatre mois et 

dix nuits 
 



�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�lÁ�¿��ÁNîCÁ��ìLìCî�ì¦�îhì
�îN¿�K¿��íiîCì�:�¿Mì�EÁ�ì��ø¶À��k¿Aì�NÃAì�ì£

�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ò î¹ì¦�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
¿��Kì�jí�¿��ìl4�íjí��ì.Á��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�jí�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾�îYì��íhî��ì·KìEÃ>í	
�î¹¿��ó³jÀAì��À�ìYÃ>íq�ÁiEÁ��¾LEÁ:Á��îNììW¿�
�îNô�ì��ôgí��¼Mì�ò¥Kì��íiîCÁ��îNìCì�ìW¿��Á̧ òYîE¿�

�îN¿�K¿��ôgí��KìDîEìpò¥Kì<Á��:�lÁ��Kì��ÁiRA�¿אì¹



�Nî<ÁBì	�lø�¿��ìYîE¿��¾Mì�Kì��îhÁ��ÁLE4:�KÁ�
ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�

�òYì�îCÁBÃא��k¿Aì�íµjÀ?ì��"�:t�õfÁ�ì��t�¾�¿�ìYî�
�ôWÁ�íhÁ�îHí�t��ÁiRA�¿KÁ�ì¹א�ò¶îjìEÃ�אí��î·¿��òYÁ�
ì��ì³îj¿��¾NøEì��k¿Aìu��óµKìE¿��Á�t�k¿Aì�

ïYî7ìא�ì¹�óYíDî
¿��¿Mì<ì�î¥¿��ó î¹ì¦�"�íLìCî�ì¦�îN¿�K¿�
�:ÃAì�ì£�ôgí��ó\î�ì��ÁNîCÁ��ìLìCî�ì¦�k¿Aì�N

�Kì�jí�¿��ìl4�íjí��ì.Á��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥



�îN¿�K¿��ôgí��íiîCÁ��îNô�ìB¿��¾LEÁ:Á��îNììW¿��:
�¾Mì�Kì��îhÁ��ÁLE4:�KÁ��lÁ��Kì��ÁiRA�¿אì¹�Kì�¿�
�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�lø�¿��ìYîE¿�

íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��òYì�îCÁBÃא��k¿Aì��"�:
t�õfÁ�ì��t�ò¶îjìEÃא�ì¹�ÁiRA�¿KÁ��íhÁ�îHí��¾�¿�ìYî�
k¿Aì��¾NøEì��ì³îj¿��tìא�ôWÁ�í��î·¿��òYÁ�u�¾�
�t�אïYî7ìì¹�óYíDî
¿��¿Mì<ì�î¥¿��ó î¹ì¦�k¿Aì��.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 



D'après Zaynab bint 'Abû 
Salama (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), Je 
pénétrai chez la femme du 
Prophète (pbAsl), 'Umm 
Habîba (qu'ALLAH soit 

satisfait d'elle) après la mort 
de son père 'Abû Sufyân ibn 

Harb (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui). Elle 

demanda un parfum de 
couleur jaune, et s'en mit 
sur les deux côtés de son 

cou, puis dit: "Par ALLAH! 



Je n'ai aucunement besoin 
de ce parfum, mais j'avais 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire sur chaire: Il 

n'est pas permis à la femme 
qui croit en ALLAH et au 
Jour Dernier de porter le 

deuil au - delà de trois nuits, 
à moins qu'il ne s'agisse de 
la mort de son mari, dans ce 
cas le deuil sera de quatre 
mois et dix jours". Puis 
Zaynab a poursuit: Je 

pénétrai chez Zaynab bint 



Jahch (qu'ALLAH soit 
satisfait d'elle) après la mort 
de son frère. Elle demanda 
du parfum et s'en mit et dit: 
"Par ALLAH! Je n'ai plus 

besoin de mettre du parfum. 
Or, j'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire sur 

chaire: Il n'est pas permis à 
la femme qui croit en 

ALLAH et au Jour Dernier 
de porter le deuil au - delà de 
trois jours à moins qu'il ne 
s'agisse de la mort de son 



mari, dans ce cas elle doit 
observer le deuil quatre mois 

et dix jours durant". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

355 - L'interdiction au 
citadin de vendre pour le 

campagnard et de sortir à la 
rencontre des caravanes. 
L'interdiction de casser le 
marché de son frère ni de 
demander la main de sa 

promise sauf avec sa 



permission ou s'il y renonce 
de son propre gré 

 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�:�kìDì�

�î·¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
ì�Á��ðYÁpKì��ìaEÁ�ì��í̧ Kì�¿��ì·K¿��î·ò�ì¹�¾£Kt�ÁiEÁ�
�Áiø�À�ì¹�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a interdit au citadin 



de vendre pour un Bédouin, 
même s'il est un frère du 

même lit". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
. �KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:t�kô�ì��ìa¿Aø���îjR?¿Aì�ìא�א�

�ðd¿>ô�í�"�:�	ìjîאò³�¿_ì�îDí�t��KìDÁ���k¿�א
ÁiîE¿Aì . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "N'allez pas au 
- devant des marchandises, 

mais attendez plutôt qu'elles 
seront exposées à la vente 
sur les marchés (afin de 

protéger les gens de passage 
contre la convoitise des 
courtiers qui sont bien 

informés des cours pratiqués 
sur les marchés)". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�.tì¹�ì·Kì�Ã�õYא��אîjR?¿Aì�ì��t�
�¾£Kì�Á��ðYÁpKì��îaÁ�ì��.�"ìµK¿?¿��ð§¹í¹K¿��íi¿���:

�Kì�t�ìµK¿��؟�¾£Kì�Á��ðYÁpKì��îaÁ�ì���"�:t�
�ï¥Kìא�îBÁ	�íi¿��í·jÀ@ì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "N'allez pas au 

- devant des caravanes, et 
qu'un citadin ne vende pas 
pour un Bédouin". Tâwwûs 

s'interrogea: Qu'est - ce 
qu'il voulait dire par: 

"Qu'un citadin ne vende pas 
pour un Bédouin?". - "Il 
voulait dire par - là, lui 

répondit - il, qu'il ne faut pas 
que le citadin lui serve de 

courtier". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�kìDì�

�¾£Kì�Á��ðYÁpKì��ìaEÁ�ì��î·¿��ìgRAì	ì¹�"ì¹t�
ì¹�אjí7ì�KìCì�t�òaîEì��k¿Aì�ífí�ôYא��îaÁ�ì��
ì¹�ÁiEÁ�¿�tÁiEÁ�¿��ÁMì�Ã:Á��k¿Aì�îLÀ:î�ì���

ì¹t¿��À�¿�îYìBÃא��îµ¿Gî�ì��u�¿G¿>Ã@ì�Á��KìDÁ�î�À��ì³
�KìDÁoKì���lÁ��Kì��.�"�ìµK¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:



�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�kìDì�
�íYÁ�KìDíBÃא��ìKì�î�ì��î·¿�ì¹�l4?¿Aôא���îhì�ìgRAì	ì¹

Á�u¿��À�¿�îYìBÃא��¿«òYì�î7ì��î·¿�ì¹�ølÁא�ìYîuì³�
�ò¶îjì	�k¿Aì�ífí�ôYא��ì¶Kì�î�ì��î·¿�ì¹�KìDÁ�î�À�
�ÁMì�òYî8ôא��ì¹�ò\î�ôCא��îhì�kìDì�ì¹�ÁiEÁ�¿��.

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a interdit qu'un 



citadin serve de truchement 
à un Bédouin, qu'on se livre 

à la surenchère, qu'on se 
supplante dans la vente, que 

l'homme demande en 
mariage une femme déjà 

fiancée à son 
coreligionnaire, et qu'une 

femme demande la 
répudiation de sa sœur (en 
religion) pour profiter des 

biens dont elle jouissait (litt. 
pour prendre ce qui était 

dans son plat)". 



 
Suivant une variante: 
"L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a interdit d'aller au - 
devant des caravanes pour 
recevoir les marchandises, 

au Muhâjir de servir de 
truchement à un Bédouin 

dans les ventes, à la femme 
de stipuler (pour se marier) 

la répudiation de sa sœur (en 
religion), au musulman de 
supplanter son prochain 

dans une vente, de se livrer 



aux enchères et de la vente 
d'une femelle qui n'a pas été 

traite (exprès pendant 
quelque temps, pour qu'elle 
paraisse plus grasse et ait les 
pis plus gonflés au moment 

de la vente)". 
(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:t�òaîEì��k¿Aì�îgÀ@í9î<ì��îaÁ�ì��



ì¹�ó̂ î<ì�tÁ��k¿Aì�îLÀ:î�ì���ÁiEÁ�¿��ÁMì�Ã:
�t�íi¿��ì·ì¤ÃGì��î·¿���.�"�אìXì�ì¹�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�

ógÁAî�í��À̀ Ã>¿� . 
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne vous 

supplantez pas les uns les 
autres dans la vente. 
Qu'aucun de vous ne 

demande une femme en 
mariage, déjà fiancée à son 



coreligionnaire, que sous le 
consentement de ce 

dernier". 
(Transmis par Muslim) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì�òhî��¿Mì�Ã?í�îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��"�.í�¿��íhÁ�îHíBÃא�¿��òhÁ�îHíBÃא��ju�
�òaîEì��k¿Aì�ìKì�î�ì��î·¿��óhÁ�îHíBÁ��õfÁ�ì�

ì¹�ÁiEÁ�¿�t�ÁiEÁ�¿��ÁMì�Ã:Á��k¿Aì�ìLÀ:î�ì��
�ì¥ìXì��kô�ì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après `Uqba ibn `Amir 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Le croyant est 
le frère du croyant. Il ne lui 

est donc pas permis de 
supplanter son 

coreligionnaire dans une 
vente ou de demander en 
mariage une femme déjà 
fiancée à son prochain, à 
moins que ce dernier ne 

rompe ses fiançailles avec 
elle". 



(Transmis par Muslim) 
 

356 - L'interdiction de 
perdre son argent ailleurs 

que dans les domaines 
permis par la législation 

islamique 
 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�îgÀ@¿��kìpîYì��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·�



ì�uì¹�Kï�ì��îgÀ@¿��í̧ ìYÃ@ì�u�Kï��:�îgÀ@¿��kìpîYìE¿�
ì¹�í̧ ¹íWí�î<ì��î·¿�t�î·¿�ì¹�Kï�îEì
�ÁiÁ��אjÀ�òYî7í��

ì¹�Kï<EÁBì��ÁiRAא��òfî�ì�Á��אjíBÁ8ì�î<ì�t�אjÀ�ôY¿>ì��
�òµאìHõ�í̧��îgÀ@¿��ìfEÁ�ìµK¿�ì¹��ìYî�¿�ì¹¿�א� ìYÃ@ì�ì¹

�òµKìBÃא��¿MìKìpò�ì¹�"ôW¿?ì�ì¹�ðgÁAî�í��í̧ ¶ì�ì¹ì¥א
íií�îYì
 . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "ALLAH, le 



Très - Haut, agrée trois 
choses et réprouve trois 
autres. Il agrée qu'on 

L'adore, qu'on ne Lui rien 
associe et qu'on s'attache 

fortement à Son pacte sans 
se diviser. Il réprouve les on 
- dit, l'importunité dans la 

question, et le gaspillage des 
biens". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��Á�ìÐÁ=íBÃא��ÁLÁ�K¿��¾£אô¥ì¹�îhìì¹�:
�lÁ��¿Mì�î<í
�íhî��À�ìÐÁ=íBÃא��ôl¿Aì�k¿Aî�¿�



íiîCì��ô·¿��¾�Kì�Á���k¿��¿Mì�ò¹Kì<í�ìlÁpì¥�א�íiRA�
�ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�

ìq�øfÀ��òYí�í£�lÁ��íµjÀ?ì�u�¾Mì�jí�Ã@ì��¾��"�.
t��ìi¿���t�í̧ ìWî�ì¹�íiRAא��t�íi¿��¿e�òYì
�

�øfÀ��k¿Aì�ìjí�ì¹�íWîBì�Ãא��íi¿�ì¹�ÀeÃAíBÃא�
�ðY�ÁW¿��¾�îlì
�.�ôgíDRAא�t�KìBÁ��ìaÁ�Kì��
ì¹�NîE¿:î¿�tì¹�Nî<ìCì��KìBÁ��ìlÁ:î<í��t�

�õWì�Ãא��eîCÁ��øWì�Ãא��אì¤�ía¿>îCì��.�"�ìLì�¿�ì¹



�ìµK¿�ì¹�ìfEÁ��îhì�kìDîCì��ì·K¿��íiô�¿��ÁiîE¿��
�òµאìHõ�ÁMì�א�òµKìBÃ�Á�ìYî�¿�ì¹�א�Kìpò�ì¹�؛�ì·K¿�ì¹

ò³jÀ?í�א�îhì�kìDîCì�t�Á£Ã�ì¹ì¹�Á�KìDô�
óaîCì�ì¹�Á�KìCì�Ãא��Á�Kì�ì¹��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.

íií�îYì
�ìdì�ì	ì¹ 
D'après Warrâd , le scribe de 
Al - Mughîra ibn Chu`ba, Al 

- Mughîra m'a dicté dans 
une lettre adressée à 

Mu`âwiya (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) que le 



Prophète (pbAsl) disait à la 
suite de chaque prière 

prescrite: "Il n'y a d'autre 
divinité qu'ALLAH, 
l'Unique, Il n'a pas 

d'associé, à Lui la royauté et 
la louange. Il est 

Omnipotent. Seigneur! 
Personne ne peut empêcher 
ce que Tu donnes ni donner 
ce que Tu refuses, la fortune 
de l'homme aisé (dans ce bas 
monde), ne lui servira à rien 

(dans la vie future)". Et il 



écrit aussi: "Le Prophète 
(pbAsl) interdisait les on - 

dit, le gaspillage des biens et 
l'importunité dans la 

question. Il interdit aussi la 
désobéissance aux mères, 

l'enterrement des filles 
vivantes, de refuser de payer 
son dû et de réclamer ce qui 

n'est pas de son droit". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 



357 - L'interdiction de 
brandir son arme à la face 
du Musulman que ce soit 
sérieusement ou pour rire. 
L'interdiction de saisir un 
sabre non protégé de son 

fourreau 
 

�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:t�ÁiEÁ�¿��k¿���îgÀ�íWì�¿��îYÁ7í��



ø��KÁ�u�íiô�òI¿��ò¡t�ì·K¿:îEô7א��ôfì<¿��»ò¥îWì��
Ã>í��lÁ��ìa¿?ìE¿��Á̧ ÁWì��lÁ��íòZîCì��îhÁ��¾�ìY

�ò¥KôCא��.�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�ìµK¿��ógÁAî�íBÁ��:�kRAìq�ògÁ	K¿?Ãא��jí�¿��ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�k¿���ì¥Kì
¿��îhì�
ìBÃא��ô·òI¿��¾�ìW�ÁWì�Á��ÁiEÁ�¿�u�íiíCì<ÃAì��¿M¿@Áo
�í̧ Kì�¿��ì·K¿��î·ò�ì¹�kô�ì�tÁiø�À�ì¹�ÁiEÁ��.�"�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�íiÀ�îj¿��"�:�íòZîCì��"



�ò»אôZא��òYî�¿��ìaì��ÁM¿AìBîDíBÃא��òhîEì<Ã�KÁ��¿_Á�íp
�KìDÁ�î�¿��ìaì��ÁMìBì�î<íBÃא��òhîEì=Ã�KÁ�ì¹

�ÁM¿AìBîDíBÃ�KÁ��í̧ KìCî<ì�ì¹�ð�ò¥K¿?ì�í��KìBí�KìCî<ì�ì¹
lÁ�îYì��Kï9î�¿��ÁMìBì�î<íBÃ�KÁ�ì¹�lÁ�îYì��íWÁ�Ã>í�ì¹�

�.�ò®îZôCא��ífîq¿�ì¹�:í£Kì�¿>Ãא�ì¹�íhî<R:א�  
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Qu'aucun de 
vous ne braque son arme sur 

son coreligionnaire (par 



plaisanterie ou autre), car 
peut - être Satan fera - t - il 

échapper l'arme de ses 
mains, et (ayant blessé ou 
tué son prochain), il serait 

jeté dans un abîme du Feu".
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
Suivant une variante de 

Muslim: 'Abû Al - Qâsim 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 

menace son prochain d'une 
barre de fer, sera maudit par 
les anges jusqu'à ce qu'il la 



jette, même s'il est son frère 
du même lit". 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�kìDì�
�î·¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

jÀAî�ì��ícîEô�í̧��.�Kì<ì�í�t�k¿�א� �¿�jí�ì¹ì¥א
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�:�ðO�ÁWì�
ðhì�ì� . 

D'après Jâbir (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a interdit de donner 



ou prendre un sabre dégainé 
(de peur de se blesser la 

main)". 
(Transmis par 'Abû Dâwwûd 

et At - Tirmidhî) 
 

358 - La réprobation de 
sortir de la mosquée après 
l'appel à la prière et sans 

avoir fait la prière 
obligatoire sauf si on a une 

excuse valable 
 



�ìµK¿��Á�Kì�î<ô7א��lÁ�¿��îhì�:�ìaì��אï£jí<À��KôCÀ�
�lÁ��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿�

ÁWÁ�î�ìBÃא��ðfí�ì¥�ì¶K¿?¿��í·ø¤ìHíBÃא��ì·ô¤¿G¿��
�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��íiì<ì�î�¿G¿��lÁ7îBì��ÁWÁ�î�ìBÃא��ìhÁ�
�ìµK¿?¿��ÁWÁ�î�ìBÃא��ìhÁ��ì ìYì��kô�ì��í̧ ìYì8ì�

�¿�ìYî�ìYí��jí�¿��:�Kì�¿��kì8ì�ìW¿?¿��אìXì��Kô�¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ògÁ	K¿?Ãא��.�í̧ ¥ì¹ìא

ðgÁAî�í� . 



D'après 'Abû Ach - Cha`thâ' 
, "Nous étions assis dans la 
mosquée en compagnie de 
'Abû Hurayra (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui). Quand 

le muezzin fit le premier 
appel à la prière, un homme 
se leva et s'apprêta à quitter 
la mosquée. 'Abû Hurayra le 
suivit du regard jusqu'à ce 
qu'il fut dehors, puis il dit: 
Cet homme - là a désobéi à 
'Abû Al - Qâsim (pbAsl)". 

(Transmis par Muslim) 



 
359 - La réprobation de 
refuser le parfum sans 

excuse valable 
 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhì�:
jí	ì¥�ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµ
�ìgRAì	ì¹�"�:¿��ð·Kì�î�ì¥�ÁiîE¿Aì�ìªòYí�îhì�u�

�íLøE¿��òfÁBî�ìBÃא��ícEÁ>ì��íiô�òI¿��í̧ ô£íYì�
�òU�øYא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Celui à qui 

on offre de myrte, qu'il ne le 
refuse pas, car il est léger à 

porter et son odeur est 
agréable". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾eÁ�Kì��òhî��ò[ì�¿��îhìì¹
�ì·K¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿�

t�ìLE4:א��õ£íYì���.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Anas ibn Mâlik 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), "Le Prophète (pbAsl) ne 
refusait jamais le myrte". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

360 - La réprobation de 
louer en sa présence celui 
pour qui on craint qu'il ne 

soit corrompu par un certain 
orgueil ou autre chose 

pareille. La permission de 
louer celui qui est à l'abri de 

tels risques 



 
îhì��lÁ�¿��jí	kì�אì¹t�ìlÁpì¥�ø»òYì<î


�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìaÁBì	
í�ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aìu�ófí�ì¥�k¿Aì�lÁCî�í��

í�ì¹�ìµK¿?¿��ÁMì�îWÁBÃא��lÁ��Ái�òYÃ:�"�:
�îgí�Ã@¿Aî�¿�−�òfí�ôYא��ìYîD¿��îgí�î<¿:¿��î¹¿���.�"

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.אì¹t�íא�ìYÃ��:�"�ÀMì=¿�Kì�íBÃא�
ò¡îWìBÃא��lÁ� . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 



satisfait de lui), Le Prophète 
(pbAsl), ayant entendu un 
homme faire l'éloge d'un 

autre d'une façon excessive, 
lui dit: "Vous avez tué cet 
homme, ou suivant une 

variante: vous avez échiné 
cet homme". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYÃ@ì��lÁ�¿��îhìì¹
í�ì¥uîCÁ�ìYÁ�í¤��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��ìW



�ìµK¿?¿��אïYîEì��ðfí�ì¥�ÁiîE¿Aì�kìCî�¿G¿��ìgRAì	ì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��"�:
�eÁ�Á�Kìq�ìdíCí�Nî<¿:¿��eì�î�ì¹�"−�

�·î��ì·K¿��îgÀ�íWì�¿��"�íiÀ�jÀ?ì�−��ìYÁא¥ïא�
�Kï�Á£Kì�t�îfÀ?ìEÃA¿��¿M¿�Kì�ì���:¿��אìX¿��íLì�î�

�¿eÁ�ìX¿��íiô�¿��ºìYì��ì·K¿��î·��אìX¿�ì¹
�íiRAא��íií�EÁ�ì�ì¹�.ì¹t�ÁiRAא��k¿Aì�kR�ìZí��
�ðWì�¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après 'Abû Bakra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), On fit l'éloge d'un 
homme mentionné dans la 

présence du Prophète 
(pbAsl). Et celui - ci de dire 
au louangeur: "Malheur à 
toi! Tu as coupé le cou de 

ton compagnon". Il répétait 
souvent: "Si quelqu'un veut 

absolument faire l'éloge 
d'un autre, qu'il dise: (Je 
pense de lui telle et telle 

chose), au cas où cela lui 



semblerait vrai, car ALLAH 
lui en demandera compte et 

personne ne pourra 
témoigner des bonnes 

qualités d'un autre 
qu'ALLAH seul". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�îhì�Á�ò¥Kì�Ãא��òhî��ò¶KôBì��îhìì¹�.
í�ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á£אìWÃ?ÁBÃא�u�

îBì��ìfì<ì��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·KìBî�í�í¡ìW



�ÁiîEì�ì�Ã�í¥�k¿Aì�Kì�ì�¿��í£אìWÃ?ÁBÃא��ìWìBì<¿�
�ì�Kì�î8ì�Ãא��ÁiòDî�ì¹�lÁ��jí�î�ì��ìfì<ì�¿��.

�í·KìBî�í�íi¿��ìµK¿?¿��:�ìµK¿?¿��؟�eí�ÃGì
�Kì��:
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·�

�ìµK¿��"�:î�¿�ì¥�אì¤��אjí�î�K¿��ì.Áא�ôWìBÃא��îgí�
�ìא�ìYõא���îgòDÁ�jí�í¹�lÁ��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  

D'après Hammâm ibn Al - 
Hârith , Al - Miqdâd 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) a dit: "Un homme se mit 



à faire l'éloge de `Uthmân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) en ma présence". Al - 

Miqdâd, se mettant à 
genoux, se mit à jeter des 

petits cailloux sur le visage 
du flatteur. - "Mais qu'est - 

ce qui te prend?", lui 
demanda `Uthmân. - 
"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl), répondit Al - 

Miqdâd, a dit: Lorsque vous 
voyez les flatteurs, jetez du 

sable à leur visage ". 



(Transmis par Muslim). 
 

Les théologiens ont 
commenté ce hadith 

concernant l'éloge, en 
disant: si la personne, qu'on 

loue a une foi profonde et 
une confiance en soi - 

même, de sorte que l'éloge 
ne le rend pas infatué ou 
orgueilleux, son éloge est 
permis, sinon ce sera une 
chose répugnante. Partant 
de ce principe, ils ont cité 



comme exemple les propos 
que le Prophète (pbAsl) avait 

adressés à 'Abû Bakr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui) en lui annonçant la 
bonne nouvelle qu'on 

l'appellera, au Jour de la 
Résurrection, de toutes les 

portes du Paradis, et il n'est 
pas considéré comme ceux 
qui traînent leur 'izâr par 

ostentation. Ainsi quand il a 
dit à `Umar (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) que le Diable 



ne le voit pas emprunter un 
chemin, sans qu'il ne prenne 

un autre (de peur de 
`Umar)... 

 
361 - La réprobation de 

sortir d'un pays touché par 
une épreuve (épidémie) pour 
fuir cette épreuve, de même 

que la réprobation d'y entrer
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�îgS�ò¥îWí��אjí�jÀ@ì��KìBìCî�¿�

ì¹�í�îjìBÃא��¾�ìWôEì7õ��ó ¹íYí��lÁ��îgí�îCÀ��îj¿�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ì¹t�k¿���îgÀ@�ÁWî�¿GÁ��אjÀ?ÃAí��
ÁM¿@ÀAîDôא�� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Où 
que vous soyez, la mort vous 
atteindra, fussiez - vous dans 

des tours imprenables" 
(4:78). 

"Ne vous jetez pas par vos 
propres mains dans la 
destruction" (2:195). 



�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�Á�KR:ì�Ãא��ìhî��ìYìBí
�ì·K¿��אì¤��kô�ì��ò¶Kô7א��k¿���ì ìYì�

�ó®îYì��íiìEÁ?¿��ìYì�Àא�í�אÁ�t�¿�ìWîEì�í�jí�¿��Á£KìCî�
¿�ì¹�ò¡אôYì�Ãא��íhî��íií�Kì�îq−�ô·¿��í̧ ¹íYì�î�¿G¿��

�ò¶Kô7�KÁ��ìa¿�ì¹�îW¿��ì�Kì�ìjÃא��.�íhîא��ìµK¿�
�ó§Kô�ì�:�íYìBí�lÁ��ìµK¿?¿��:�lÁ��íî£Àא

îgD�îjì�tא�ìh�òYÁ�KìDíBÃ�אìW¿��ì.Á�ô¹



�îW¿��ì�Kì�ìjÃא��ô·¿��îgí�ìYì�î�¿�ì¹�îgí�ì¥Kì7ì�î	K¿�
ìµK¿?¿��אjÀ>¿Aì�î�K¿��ò¶Kô7�KÁ��ìa¿�ì¹�îgíDí9î<ì���:

�Nî�ìYì�tì¹�óYî�t�íiîCì�ìaÁ�îYì��î·¿��ºìYì��
�îgíDí9î<ì��ìµK¿�ì¹�؟�:�ò§KôCא��ÀMôEÁ?ì��eì<ì�

�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�í�Kì�îq¿�ì¹
ì¹�ìgRAì	ì¹t�אìXì��k¿Aì�îgíDì�ÁWÃ?í��î·¿��ºìYì��
�Á�Kì�ìjÃא��.�ìµK¿?¿��:�løCì��ôgí�.א¥jí<Á>ì�îא�
�ìµK¿��:א�lÁ��íî£Àאt�îgD�îjììW¿��ì¥Kì8î�



�ìfEÁ�ì	�אjÀ@¿Aì�¿��îgí�ì¥Kì7ì�î	K¿�
Á�î�K¿��אjÀ>¿Aì�îא�ì¹�ìh�òYÁ�KìDíBÃא�u�îgòDÁ�

�ìµK¿?¿��:�løCìאíî£À�:��ôgí��ìµK¿�.�א¥jí<Á>ì�îא�
�ó\î�ìYÀ��ÁMì�ìEî7ì��îhÁ��KìCíDì��ì·K¿��îhì��lÁ�

î�¿>Ãא��Á�ìYÁ�KìDí��îhÁ��îg¿A¿��îgD�îjììW¿��òU
í�ì¥�îgíDîCÁ��ÁiîE¿Aì�îcÁAì�î�ì�u�אjÀ�K¿?¿��ò·�:
ì¹�ò§KôC�KÁ��ìaÁ�îYì��î·¿��ºìYì�t�îgíDì�ÁWÃ?í��

�Á�Kì�ìjÃא��אìXì��k¿Aì�.�ìlÁpì¥�íYìBí�ºì£KìC¿�



�ò§KôCא��lÁ��íiîCì�íiRAא��:�ðUÁ�î8í��lø��
ìµK¿?¿��ÁiîE¿Aì�jíא�ì�îq¿G¿��óYîD¿��k¿Aì�jí�¿��

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ò¡אôYì�Ãא��íhî��¿�ìWîEì�í�:
�íYìBí�ìµK¿?¿��؟�ÁiRAא��ò¥ìW¿��îhì��אï¥אìYÁ�¿�

�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�Kì�¿��Kì��KìD¿�K¿��´íYîE¿��îj¿�
�¿�ìWîEì�í�)�!Á��í̧ ìYÃ@ì��íYìBí�ì·K¿�ì¹u�íi¿��(

¿��k¿���ÁiRAא��ò¥ìW¿��îhÁ��õYÁ>ì��îgì<ì��ÁiRAא��ò¥ìW
�îN¿:ì�ìD¿��ðfÁ���e¿��ì·K¿��îj¿��Nî�¿�ì¥¿�



�½Mì�î8Á��KìBíא�ìWî���ò·Kì�ì¹îWí�íi¿��Kï�Á£אì¹
NîEì�ì¹tאì¥�î·��ì[îE¿�¿��½Mì�îWì��ºìYî�

�NîEìì¥�î·ò�ì¹�ÁiRAא��ò¥ìW¿?Á��KìD�îEìì¥�¿Mì�î8Á�Ãא�
�ìµK¿��؟�ÁiRAא��ò¥ìW¿?Á��KìD�îEìì¥�¿Mì�îWì�Ãא��:

�ì�Kì�¿��ìlÁpì¥�¾²îjì�íhî��òhìBî�ôYא��íWî�ì
�ò̂ î<ì��lÁ��Kï�øEì=ì�í��ì·K¿�ì¹�íiîCì�íiRAא�

�ìµK¿?¿��ÁiÁ�ì�Kì��:�אìXì��îhÁ��»ÁWîCÁ�ô·�
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	�KïBÃAÁ



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�ÁiÁ��îgí�î<ÁBì	�אì¤�
¿��óªî¥¿GÁ�u¿AìÁiîE�ì¤ò�ì¹א�ìa¿�ì¹���jí�ìWÃ?ìא�

¿��KìDÁ��îgí�î�¿�ì¹�óªî¥¿GÁ�u�אï¥אìYÁ��אjí�íYî�ì��
�íiîCÁ��.�"�ìlÁpì¥�íYìBí�k¿�Kì<ì��ìiRAא��ìWÁBì�¿�

�ì²ìYì8îא�ì¹�íiîCì�íiRAא��.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.
�À�ì¹îWí<Ãא�ì¹�:�"»Á£אìjÃא��íLÁ�Kì�  . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), `Umar ibn Al - Khattâb 
(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), faisant route vers la 
Syrie, rencontra à Sargh les 

généraux et les 
commandants en chef des 

contrées (de l'ancienne 
Syrie), 'Abû `Ubayda ibn Al 
- Jarrâh et ses compagnons 

qui lui firent savoir que 
l'épidémie avait éclaté en 
Syrie. Ibn `Abbâs a dit: 

`Umar m'a chargé de lui 
amener les plus anciens des 

Muhâjirûn. Quand ils 
arrivèrent, `Umar leur 



demanda conseil au sujet de 
l'épidémie qui sévissait en 

Syrie. Il y eut des 
divergences de vues: les uns 
dirent: "Puisque tu t'es mis 
en route pour une affaire, 

nous suggérons que tu 
continues ton chemin". 
Quant aux autres, ils lui 

conseillèrent de retourner, 
arguant de la présence des 

derniers survivants des 
Compagnons de l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl). - "Vous 



pouvez vous en aller, leur 
répondit `Umar, et qu'on 

m'amène les 'Ansâr". On les 
fit venir et il leur demanda 

conseil. Ceux - ci avaient des 
avis partagés comme les 

Muhâjirûn. - "Vous pouvez 
vous en aller, leur répondit 

`Umar, et qu'on m'amène les 
vieillards parmi les 

Qoraychites qui ont émigré 
lors de la conquête de La 

Mecque". Les vieillards lui 
donnèrent un seul avis en lui 



disant: "Nous vous 
proposons de rebrousser 

chemin avec vos 
compagnons sans les 
exposer à une telle 
épidémie". `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) alors fit annoncer aux 

hommes: "Demain matin je 
serai prêt sur ma monture 

(pour retourner), soyez alors 
prêts". 'Abû `Ubayda ibn Al 

- Jarrâh (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) lui dit: 



"Voudrais - tu fuir ainsi la 
destinée d'ALLAH?", - "Si 

quelqu'un d'autre, lui 
répondit `Umar (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), avait dit 

cela!". (Cette phrase 
inachevée contient une 

certaine menace - `Umar qui 
n'aimait pas contrarier 'Abû 

`Ubayda fut cependant 
choqué de son avis). Oui! 
Nous fuyons la destinée 

d'ALLAH pour une autre 
destinée fixée également par 



Lui! Que ferais - tu si tu 
avais un troupeau de 

chameaux et que tu les 
amènerais dans une vallée 
ayant deux côtés: l'un est 
fertile et plein d'herbes, 

tandis que l'autre est stérile 
et dénudé. Quand tu ferais 
paître les chameaux dans le 
côté fertile, ne le ferais - tu 
pas d'après la destinée fixée 
par ALLAH? Et si tu les fais 

paître dans l'autre côté 
stérile, ne serait - ce pas 



aussi par la destinée 
d'ALLAH?. 

Ibn `Abbâs a ajouté: `Abd Ar 
- Rahmân ibn `Awf 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) qui était absent pour 

quelque affaire, arriva et dit: 
J'ai de ce sujet une   certaine 

connaissance, car j'ai 
entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire: "Lorsque vous 
apprenez que (l'épidémie) 

ravage un pays, n'y allez pas. 
Mais si elle éclate dans un 



pays où vous vous trouviez, 
ne le quittez pas pour la 

fuir". `Umar (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui) alors 

loua ALLAH, le Très - Haut, 
et s'en retourna. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî�ì¦�òhî��¿Mì�Kì	À��îhìì¹�íiîCì�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì

�"�:¿��óªî¥¿GÁ��ì·jíKR:א��îgí�î<ÁBì	�אì¤�u�



�KìDEÁ��îgí�î�¿�ì¹�óªî¥¿GÁ��ìa¿�ì¹�אì¤ò�ì¹�Kì�jÀAí�îWì�
¿�u�KìDîCÁ��אjí�íYî�ì���.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Usâma ibn Zayd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Lorsque vous apprenez 
que la peste ravage un pays, 
n'y entrez pas. Mais si vous 
vous trouvez dans un pays 
où elle avait éclaté, ne le 

quittez pas". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



 
362 - L'interdiction absolue 
de pratiquer la sorcellerie 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�í·KìBîE¿Aí	�ìY¿>¿��Kì�ì¹

�ì·jíB4Aì<í��¹אíY¿>¿��ì.Á�KìEô7א��ôhÁ@¿�ì¹
�ìYî�אø��t¿Mìא�ì§KôC�א�  . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Alors 
que Salomon n'a jamais été 

mécréant mais bien les 
diables: ils enseignent aux 

gens la magie" (2:102). 



�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

�Á�K¿?Á�jíBÃא��ìaî�ô�:��¿jÀ�Kא�"�.�א�jí�ÁCì�îא�א�
�ìµK¿��؟�ôhí��Kì�ì¹�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��"�:

ì¹�ÁiRA�¿KÁ��À́ îYø7א��ò[Ã>ôCא��ífî�¿�ì¹�íYî�ø�א�
��íiRAא��ì¶ôYì��lÁ�Rא�t�Kì�øYא��ífÃ�¿�ì¹�ødì�Ã�KÁ��

�ì¶îjì��l4�ìjôא��ì¹�ògEÁ�ìEÃא��òµKì��ífÃ�¿�ì¹



�Á�KìCì8î�íBÃא��í²îX¿�ì¹�Ácî�ôZא�
Á�Kì=Ãא��Á�KìCÁ�îHíBÃא�u�Á��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Evitez les sept périls". - 
"Quels sont ces périls, 

demandèrent les fidèles, ô 
Envoyé d'ALLAH?". - "Ils 

sont: le polythéisme, la 
magie, le meurtre 

qu'ALLAH a interdit sauf 
pour une juste raison, le prêt 



à usure, l'usurpation des 
biens de l'orphelin, la fuite 
du combat dans le chemin 

d'ALLAH et la calomnie des 
femmes vertueuses, 

croyantes et qui ne pensent 
même pas à commettre la 

turpitude". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

363 - L'interdiction de 
prendre avec soi le Coran 
quand on voyage dans le 



pays des Mécréants quand 
on craint qu'il ne tombe 

entre leurs mains 
 

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhì�:
�"�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�kìDì�

î¥¿��k¿���ò·�îYÀ?Ã�KÁ��ìY¿�Kì�í��î·¿��ìgRAì	ì¹�òª
�ø¹íWì<Ãא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "L'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a interdit d'emporter 
le Coran dans un pays 
ennemi (de peur que 

l'ennemi n'en abuse pas)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

364 - L'interdiction 
d'employer la vaisselle d'or 
ou d'argent pour le boire, le 
manger, les ablutions et tous 

les autres usages 
 



�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿MìB¿Aì	�ø¶À��îhì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:ìEÁ���lÁ��í�ìYî7ì��»ÁXRא��ÁMô9Á>Ãא��ÁM
�ìgôCìDì��ì¥Kì��ÁiÁCÃ:ì��lÁ��íYÁ�îYì�í��KìBô���.�"

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�ógÁAî�íBÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�ô·�
�ÁMô9Á>Ãא��ÁMìEÁ���lÁ��í�ìYî7ì��î¹¿��ífÀ�ÃGì��»ÁXRא�

ÁLì�ôXא�ì¹ " . 
D'après 'Umm Salama 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Quiconque 
boit dans un vase en argent, 
ne fait que glouglouter dans 

son ventre le feu de la 
Géhenne". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une version de 

Muslim: "Quiconque boit ou 
mange dans des vases en or 

et en argent, .". 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí��îhìì¹�:�ô·�
�òhì�Kì�KìDì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא�
�ÁMìEÁ���lÁ��Á�îYõ7א�ì¹�ò Kì��øWא�ì¹�òY�òYì�Ãא�

�ìµK¿�ì¹�؟�ÁMô9Á>Ãא�ì¹�ÁLì�ôXא��"�.�:�îgíD¿��ôhí�
"�.��Á��lÁ�tìYÁ�א�KìEî�õW�ìlÁ�ì¹��îgÀ@¿��lÁ�א

�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�lÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿M¿>î�ìXí��îhì�òhîEì�EÁ�ô8א�

�ìµK¿��íiîCì�:�kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�.t�אjí�ì�ÃAì��
ì¹�ìY�òYì�Ãא�tì¹�ì Kì��øWא��t�lÁ��אjí�ìYî7ì��
ì�ôXא��ÁMìEÁ��ì¹�ÁMô9Á>Ãא�ì¹�ÁLt�lÁ��אjÀAÀ�ÃGì��

KìDÁ�Kì�Áq " . 
D'après Hudhayfa 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), "Le Prophète (pbAsl) 

nous a interdits de porter des 
vêtements de soie ou de 

brocart ou de boire dans des 
vases en or ou en argent, en 



disant: Ces choses - là sont 
pour les (incrédules) dans le 
bas monde, mais elles seront 

pour vous dans la vie 
future". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
Suivant une variante de 
Hudhayfa: J'ai entendu 

l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
dire: "Ne portez pas des 
vêtements de soie ou de 

brocart, ne buvez pas dans 



des vases en or ou en argent 
et ne mangez pas dans des 

plats faits en ces deux 
métaux". 

�ìµK¿��ìh�òÐÁ	�òhî��ò[ì�¿��îhìì¹�:�NîCÀ�
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾eÁ�Kì��òhî��ò[ì�¿��ìaì�
�ì�lÁ�¿��ò§jí�ìBÃא��ìhÁ��óY¿>ì��ìWîCÁ

ì¤jÀ�K¿>Á��îg¿A¿��¾Mô9Á��îhÁ��¾�Kì���k¿Aì�ì 
�íi¿��ìfEÁ?¿��íiÃAÀ�ÃGì��:�k¿Aì�íi¿�ôjì�¿��íiÃ�øjì�

�íi¿A¿�¿G¿��ÁiÁ��ì�lÁ�ì¹�ìPîC¿Aì��îhÁ��¾�Kì���.



�óhì�ì��¾£KìCî	òIÁ��õlÁ?ìDîEì�Ãא��í̧ .�"�¥ì¹ìא
�íPîC¿Aì�Ãא��:�"ÀMìCÃ>ì�Ãא�  . 

D'après 'Anas ibn Sîrîn , 
"J'étais en compagnie de 

'Anas ibn Mâlik (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui) chez des 

hommes Mages. On nous 
apporta un (fâlûwdhaj) 

(sorte de douceur composée 
d'amidon, d'eau et de miel) 

dans un plat en argent. 
Comme il refusa d'y goûter, 
on ordonna qu'on lui mette 



le contenu du plat dans une 
écuelle, et il mangea alors". 
(Transmis par Al - Bayhaqî) 

 
365 - L'interdiction à 
l'homme de porter des 

vêtements traités au safran 
 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhì�"�:�kìDì�
�î·¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�

ìZì�ì��ífí�ôYא��ìY¿>î�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), "Le 

Prophète (pbAsl) a interdit à 
l'homme de porter un 

vêtement teint au safran". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�òhî��ÁiRAא��ÁWî�ì�îhìì¹�ò©

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�õlÁ�ôCא��º¿�ì¥
�òhîEì�îjì��ôl¿Aì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�ìµK¿?¿��òhî�ìY¿>î8ì<í��"�:�eî�ìYì�¿��eõ�À�



�KìBíDÀAÁ�؟��¿ìµK�:��NÃAÀ�"��ìXìDÁא�؟�Ã�¿��"�:
�KìBíDÃ�òYî�¿��îfì��.�"�ìµK¿?¿��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:

ìXì��ô·�¿��ò¥KR>À@Ãא��Á�KìEÁ��îhÁ��אu�KìDî�ì�ÃAì���"
�.ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), Le Prophète (pbAsl), 

m'ayant vu porter deux 
habits teints au safran, me 
dit: "C'est ta mère qui t'a 



ordonné de porter cela?". - 
"Faut - il, répondis - je, que 
je les lave?". - "Brûle - les 

plutôt", reprit - il. 
 

Suivant une autre version: 
"Ces habits - là ressemblent 

à ceux des impies, ne les 
portez pas". 

(Transmis par Muslim) 
 

366 - L'interdiction 
d'observer le silence toute la 

journée jusqu'au soir 



 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5lÁAì�îhì�:

�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhì�NÃ;Á>ì�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:tÁ�îא��ìWî<ì��ìgî�í��uì¹�ó¶t�

�òfîERAא��k¿���ó¶îjì��ì�KìBíq�.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
óhì�ì��¾£KìCî	òIÁ��ì£¹í¹אì£�.��õlÁ�KR:ì�Ãא��ìµK¿�

�ÁO�ÁWì�Ãא��אìXì��òÐÁ�Ã>ì��lÁ��:�îhÁ��ì·K¿�
�lÁ��אjíDíC¿��í�KìBõ8א��ÁMôEÁAÁ�Kì�Ãא��Áeí�í�



îhì�¿eÁ�ì¤�¹íYÁ�À�ì¹א��òYÃ�øX�KÁ�u	tîא�ò¶
òYîEì�Ã�KÁ��ÁO�ÁWì�Ãא�ì¹ . 

D'après `Alî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), J'ai retenu 

ces propos de l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl): "Il n'est 

plus orphelin celui qui 
atteint l'âge de puberté, et il 
n'est pas permis de garder le 

silence toute une journée 
jusqu'à la nuit". 

(N.B. : Parmi les habitudes 
préislamiques, que la 



personne garde le silence 
toute la journée à titre de 

pratique religieuse; mais à 
l'avènement de l'islam, on a 
ordonné de renoncer à cette 
habitude et de le substituer 
par la mention d'ALLAH et 

Son invocation et de 
s'entretenir des bonnes 

choses). 
(Transmis par 'Abû 

Dâwwûd) 



òhî��ò[îE¿��îhìì¹�ìµK¿��ó¶ò¦Kì��lÁ�¿���:
�íiRAא��ìlÁpì¥�íd�øWø8א��óYÃ@ì��jí�¿��ìfì�ì£
�KìD¿��íµK¿?í��ì[ìBî�¿��îhÁ��¾�¿�ìYîא��k¿Aì�íiîCì

�Kì��ìY¿��íLìCî�ì¦t�ìµK¿?¿��ígRA¿@ì�ì���:�KìD¿��Kì�t�
.��îNô�ì��¼Mì�ìBî8í�:��ígRA¿@ì�ì�؟��¿?¿jÀ�Kא�

�KìD¿��ìµK¿?¿��:òI¿��lÁBRA¿@ì��אìXì��ô·t�õfÁ�ì���؛
�ÁMôEÁAÁ�Kì�Ãא��òfìBì�îhÁ��אìXì��.�îNìBRA¿@ì�¿��.
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après Qays ibn 'Abû 
Hâzim , 'Abû Bakr As - 
Siddîq (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui) entra chez 
une femme de la tribu 

'Ahmas, appelée Zaynab. Et 
comme il la vit garder le 
silence, il s'interrogea: 
"Qu'est - ce qu'elle a? 

Pourquoi ne parle - t - elle 
pas?". On lui répondit 

qu'elle avait accompli le hajj 
sans parler à personne. 

S'adressant à la femme, il lui 



dit: "Parle, il n'est pas 
permis de garder le silence, 

car c'est une habitude 
préislamique". La femme 
rompit alors son silence. 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
 

367 - L'interdiction de 
s'apparenter à autre que son 
propre père ou de se dire le 
client d'autres que ses vrais 

protecteurs 
 



R�ì¹�lÁ�¿��òhî��ÁWî<ì	�îhì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó©K
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì

�ìµK¿��"�:�ÁiEÁ�¿��òYîE¿��k¿���kìô£א�îhì�−�
�ÁiEÁ�¿��íYîE¿��íiô�¿��íg¿Aî<ì��ìjí�ì¹−�ÁiîE¿Aì�ÀMôCì�Ã�K¿��

�ð¶אìYì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Sa`d ibn 'Abû 

Waqqâs (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Le Paradis 
sera interdit à quiconque 

rattache sa généalogie à un 



autre que son père, quoiqu'il 
sache qu'il n'est pas le sien".
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�îhì�íiîCì�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:
t�îhì�ìLÁ�ì¥�îhìB¿��îgÀ@ÁoKì���îhì��jí�¿�îYìא�

�ðYÃ>À��ìjíD¿��ÁiEÁ�¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 



dit: "N'éprouvez pas de 
l'aversion pour vos pères, 

car quiconque le fera, 
commettra un acte 

d'incrédulité". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ìµK¿��ó³ò¥K¿��òhî��Áe�òYì
�òhî��ìW�òZì��îhìì¹

�:�k¿Aì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�KöEÁAì�Nî�¿�ì¥
i�î<ÁBì�¿��íLÀ:î�ì��òYì�îCÁBÃא��íµjÀ?ì���:t�

��í̧ í�ìYÃ?ì��¾�Kì�Á��îhÁ��Kì�ìWîCÁ�Kì��ÁiRA�¿אì¹t�



�ÁM¿>EÁ�ô8א��Á̧ ÁXì��lÁ��Kì�ì¹�ÁiRAא��ì�Kì�Á��.
�òfÁ�Kì�ìYì7ìC¿�t��ì¤òI¿א��KìDEÁ��¿	í·KìCî�א
�Á�Kìא�ìYÁ�Ãא��ìhÁ��í�KìEî
¿�ì¹�.�KìDEÁ�ì¹�:�ìµK¿�

�:ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRA�:
�"�ó¥îjì��k¿���óYîEì�ìhîEì��Kì��ð¶ìYì��ÀMìC�ÁWìBÃא�

�ºì¹��î¹¿��Kï�ìWì��KìDEÁ��ì�ìWî�¿��îhìB¿�
ìBÃא�ì¹�ÁiRAא��ÀMìCî<¿��ÁiîE¿Aì<¿��Kï�ÁWî�í�u�ÁM¿@Áo

�ì.Á<ìBî�¿��ò§KôCא�ì¹t�íiîCÁ��íiRAא��ífì�Ã?ì��



ì¹�K¼�îYìq�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì�tîWì�t�!��ÀMô�Á¤
�kì<î��KìDÁ��îgí�Kì�î£¿�אì��½�ìWÁא�ì¹�ì.ÁBÁAî�íBÃ�

�ÁiRAא��ÀMìCî<¿��ÁiîE¿Aì<¿��KïBÁAî�í��ìY¿>ì�¿��ôhìB¿�
ìBÃא�ì¹u�ì.Á<ìBî�¿��ò§KôCא�ì¹�ÁM¿@Áot�ífì�Ã?ì��

ì¹�K¼�îYìq�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íiîCÁ��íiRAא�tîWì�t�!�
îא��î¹¿��ÁiEÁ�¿��òYîE¿��k¿���kìô£א�îhì�ì¹�kìBì�
�ÁiRAא��ÀMìCî<¿��ÁiîE¿Aì<¿��ÁiEÁא�ìjì��òYîE¿��k¿��

ìBÃא�ì¹u�ì.Á<ìBî�¿��ò§KôCא�ì¹�ÁM¿@Áot�ífì�Ã?ì��



ì¹�K¼�îYìq�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íiîCÁ��íiRAא�tîWì�t�!�
�"�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"�.�ì.ÁBÁAî�íBÃא��ÀMô�Á¤�:�"

�îgíDí�ì�Kì�¿�ì¹�îgí�íWîDì�î»¿��"�.¿�ì¹�í̧ ìY¿>î��:�"
�í̧ ìWîDì�ì̂ ¿?ì��"�.�í²îYô8א�ì¹�:�"�ÀMì�îjôא��

�ìfEÁ�ì¹�:�ÀM¿AEÁ�Ãא��"�.�íµîWì<Ãא�ì¹�:�"íא�ìWÁ>Ãא�  
. 

D'après Yazîd ibn Charîk 
ibn Târiq , J'ai vu `Alî 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) faire un prône sur 

chaire, et je l'ai entendu 



dire: "Nonpar ALLAH! 
Nous n'avons pas d'autre 
livre à lire excepté le Livre 

d'ALLAH et ce qui se trouve 
consigné sur ce feuillet". Il 

tira alors un feuillet et 
l'étala. Il contenait des 

prescriptions relatives à l'âge 
des chameaux (pour les 

tarifs de l'impôt) et aux prix 
des blessures, ainsi que ces 
mots: L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Médine est un 
territoire sacré entre `Ayr et 



Thawr. Quiconque y commet 
un méfait ou y donne asile à 

un malfaiteur, aura la 
malédiction d'ALLAH, des 

anges et des hommes, et 
ALLAH n'acceptera de lui, 
au Jour de la Résurrection, 

ni repentir ni autre 
compensation. La protection 

est la même pour tous les 
musulmans, le plus inférieur 
d'eux la respecte. Quiconque 

trahit un musulman et le 
prive de secours, aura la 



malédiction d'ALLAH, des 
anges et des hommes tous à 
la fois. ALLAH n'acceptera 

de lui, au Jour de la 
Résurrection, ni repentir, ni 
compensation. Quiconque 
s'apparente à un autre que 
son père, ou s'appartient à 
d'autres que ses maîtres, 

aura la malédiction 
d'ALLAH, des anges et des 
hommes tous à la fois, et 

ALLAH n'acceptera de lui, 
au Jour de la Résurrection, 



ni repentir ni 
compensation". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiô�¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�5¥ì¤�lÁ�¿��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìaÁBì	

jÀ?ì��ìgRAì	ì¹�íµ�"�:�ófí�ì¥�îhÁ��ì[îE¿�
��íiíB¿Aî<ì��ìjí�ì¹�ÁiEÁ�¿��òYîEì=Á��kìô£אt�ìY¿>¿���.

�KôCÁ��ì[îE¿A¿��íi¿��ì[îE¿��Kì��kìô£א�îhì�ì¹
�Kìì£�îhì�ì¹�ò¥KôCא��îhÁ��í̧ ìWì<Ã?ì��Ã�ôjì�ì�ìEÃ�ì¹



í�ì¥u�ìµK¿��î¹¿��òYÃ>À@Ã�KÁ���:�ÁiRAא��õ¹íWì−�
�¿eÁ�ìX¿��ì[îE¿�ì¹−��t�ÁiîE¿Aì�ì¥Kì���.�"
�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.ógÁAî�í��ÁMìא�ì¹ò¥�À̀ Ã>¿��אìXì�ì¹  .

D'après 'Abû Dharr 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Quiconque prétend 

consciemment descendre 
d'un autre que son père, 

commettra un acte 
d'incrédulité. Quiconque 



réclame ce qu'il ne lui 
revient pas, ne sera pas des 
nôtres, et qu'il s'apprête à 
occuper sa place en Enfer. 
Enfin quiconque accuse un 

autre (musulman) 
d'infidélité, ou lui dit: (O 
ennemi d'ALLAH!), bien 

que l'autre ne le soit pas, cet 
attribut lui reviendra". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 



368 - Un avertissement à 
ceux qui commettent ce qui a 
été interdit par Dieu honoré 

et glorifié et par Son 
Messager 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�ìh�ÁXRא��ò¥ìXî�ìEÃA¿�
¿��îhì�ì·jÀ>Á�Kì�í��½MìCî�Á��îgíDì�EÁ8í��î·¿��Á̧ òYî�

�ðgEÁ�¿��ðא�ìXì�îgíDì�EÁ8í��î¹¿�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�íiì�Ã>ì��íiRAא��ígÀ�í¥øXì�í�ì¹. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ðW�ÁWì7¿��¿eø�ì¥�ì\Ã:ì��ô·ò�
.�

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אì¤ò��¿eø�ì¥�íXî�¿��¿eÁ�ìX¿�ì¹
½MìBÁ�K¿��ìlÁ�ì¹�ºìYÀ?Ãא��ìXì�¿��í̧ ìXî�¿��ô·ò��
ðW�ÁWì
�ðgEÁ�¿� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Que 
ceux, donc, qui s'opposent à 

son commandement 
prennent garde qu'une 

épreuve ne les atteigne, ou 
que ne les atteigne un 



châtiment douloureux" 
(24:63). 

"ALLAH vous met en garde 
à l'égard de Lui - même" 

(3:30). 
"La riposte de ton Seigneur 

est redoutable" (85:12). 
"Telle est la rigueur de la 

prise de ton Seigneur quand 
Il frappe les cités lorsqu'elles 
sont injustes. Son châtiment 
est bien douloureux et bien 

dur" (11:102). 



ìlÁpì¥��ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:
�î·¿��ÁiRAא��À�ìYîE¿�ì¹�í¥Kì=ì��k¿�Kì<ì��ìiRAא��ô·�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��ì¶ôYì��Kì��í�îYìBÃא��ìlÁ�ÃGì��.�"

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "ALLAH, le Très - Haut, 
éprouve de la jalousie, et Sa 

jalousie se manifeste 



lorsqu'on transgresse Ses 
lois". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
369 - Ce que doit dire et faire 

celui qui a commis un 
interdit 

 
íiRAא��ìµK¿��k¿�Kì<ì���:�ìhÁ��¿eôC¿�ìZîCì��Kô�ò�ì¹

�ìµK¿�ì¹�ÁiRA�KÁ��îXÁ<ì�î	K¿��ð®îZì��ò·K¿:îEô7א�
�k¿�Kì<ì��:�îgíDô�ì��אì¤ò��אîj¿?ôא��ìh�ÁXRא��ô·ò�



�îgí��אì¤òI¿��¹אíYR�ìXì��ò·K¿:îEô7א��ìhÁ��ðcÁoK¿�
�ì·¹íYÁ8î�í�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אjÀAì<¿��אì¤ò��ìh�ÁXRא�ì¹
¿��ìiRAא��¹אíY¿�ì¤�îgíDì�À>î�¿��אjíB¿A¿��î¹¿��¼Mì7Á�K

�íYÁ>î=ì��îhì�ì¹�îgòDÁ�jí�íXÁ��¹אíY¿>î=ì�î	K¿�
ò��ì�jí�õXא�t�Kì��k¿Aì�א�íiRA�îg¿�ì¹��¹õYÁ8íא�

�îgí�íא�ìZì��¿eÁ�¿�¹À��ì·jíB¿Aî<ì��îgí�ì¹�אjÀAì<¿�
�îhÁ��»òYî�ì��ð�KôCì�ì¹�îgòDø�ì¥�îhÁ��½�ìYÁ>î=ì�



ìDÁ�î�ìא��Kt�íYî�¿��ìgî<Á�ì¹�KìDEÁ��ìh�ÁWÁ�Kì��í¥KìDî�
�ì.ÁAÁ�Kì<Ãא�. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�Kï<EÁBì��ÁiRAא��k¿�ò��אjí�jí�ì¹
ì·jí�ÁAÃ>í��îgÀ@RAì<¿��ì·jíCÁ�îHíBÃא��KìDõ�¿� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et si 
jamais le Diable t'incite (à 

agir autrement), alors 
cherche refuge auprès 

d'ALLAH" (41:36). 
"Ceux qui pratiquent la 

piété, lorsqu'une suggestion 



du Diable les touche se 
rappellent (du châtiment 
d'ALLAH): et les voilà 
devenus clairvoyants" 

(7:201). 
"et pour ceux qui, s'ils ont 

commis quelque turpitude ou 
causé quelque préjudice à 

leurs propres âmes (en 
désobéissant à ALLAH), se 
souviennent d'ALLAH et 
demandent pardon pour 

leurs péchés - et qui est - ce 
qui pardonne les péchés 



sinon ALLAH? - et qui ne 
persistent pas sciemment 

dans le mal qu'ils ont fait. * 
Ceux - là ont pour 

récompense le pardon de 
leur Seigneur, ainsi que les 

Jardins sous lesquels coulent 
les ruisseaux, pour y 

demeurer éternellement. 
Comme est beau le salaire de 

ceux qui font le bien!" 
(3:135 - 136). 

"Et repentez - vous tous 
devant ALLAH, O croyants, 



afin que vous récoltiez le 
succès. O vous les croyants: 
Revenez à ALLAH. Peut - 
être serez - vous heureux" 

(24:31). 
�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:
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�ÁiÁ�Á�Kì8Á��ìµK¿��:�́ îYÁ�K¿�À��ìµKì<ì�
�î³ôWì8ì�ìEÃA¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Quiconque jure par Al 
- Lât et Al - `Uzza (deux 

idoles de l'âge préislamique), 
qu'il dise: (Il n'y a d'autre 

divinité qu'ALLAH). Et 
quiconque invite son 

camarade à jouer avec lui un 



jeu de hasard, doit faire une 
aumône". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 
19-Le livre des anecdotes 

divers 
 

370 - Morceaux choisis et 
anecdotes 
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D'après An - Nawwâs ibn 
Sam`ân (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Un matin, 



l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
évoqua l'Antéchrist, tantôt il 

le déprécia, tantôt il le 
surestima au point que nous 
crûmes le trouver aux cimes 
des palmiers. Lorsque nous 

nous rendîmes chez l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl), il devina 
ce qui nous tourmentait et 
nous dit: "Qu'est - ce qui 

vous prenait?". - "O Envoyé 
d'ALLAH, répondîmes - 

nous, tu as évoqué 
l'Antéchrist un matin, tu l'as 



déprécié,   puis l'as 
surestimé au point que nous 

crûmes qu'il se place aux 
cimes des palmiers". - "Je 
ne crains pour vous que 

l'Antéchrist, reprit - il, s'il 
apparaît et que je me trouve 

parmi vous, je serai 
adversaire. Mais s'il apparaît 
après mon départ (ma mort), 

chacun de vous devra 
défendre soi - même; et 

ALLAH assistera chaque 
musulman. L'Antéchrist est 



un homme aux cheveux 
courts et crépus, dont l'œil 

est exorbité, je le compare à 
`Abd Al - `Uzza ibn Qattân. 

Celui parmi vous qui le 
rencontrera, qu'il récite 
devant lui les premiers 

versets de la sourate de La 
Caverne (Al Kahf). Il sortira 

d'un croisement de deux 
chemins dont l'un mène en 

Syrie, tandis que l'autre 
mène en Irak. Il infesta à 

droite et à gauche en 



corrompant les gens. O 
adorateurs d'ALLAH! Soyez 

fermes (sur le chemin 
d'ALLAH)". Nous lui 

demandâmes: "O Envoyé 
d'ALLAH! Combien restera 

- t - il sur la terre?". - 
"Quarante jours, répondit - 
il, un jour équivalent à un 

an, un jour équivalent à un 
mois, un jour équivalent à 
une semaine, et ses autres 

jours sont tels que vos jours 
ordinaires". - "O Envoyé 



d'ALLAH! A propos de ce 
jour qui équivaudra à un an, 

s'interrogâmes - nous, la 
prière d'un seul jour, nous 
suffira - t - elle (pour éviter 

son mal)?". - "Non, 
rétorqua - t - il, mais 

appréciez - le à sa juste 
valeur". - "De quelle vitesse 

parcourra - t - il la terre, 
demandâmes - nous de 

nouveau, ô Envoyé 
d'ALLAH?". - Il passera tel 
un nuage poussé par un vent 



violent. Il ira trouver des 
gens, les appellera et ils 

croiront en lui en répondant 
à son appel; il ordonnera au 
ciel de pleuvoir et à la terre 
de produire de la végétation, 

les troupeaux iront donc 
paître le matin et reviendront 
le soir ayant les bosses plus 

hautes, les mamelles 
sécrétant de lait en 

abondance et les ventres plus 
gros. Puis, il ira trouver 

d'autres gens et les appellera 



à le suivre, mais ils 
repousseront ses paroles et 

se détourneront de lui. Il les 
quittera donc, mais ils 

n'auront après son départ ni 
pluie ni plantations ni biens. 

Il passera par le site des 
ruines et lui ordonnera de 

faire ressortir ses trésors qui 
le suivront comme des 

guêpes. Puis il appellera (à 
le suivre) un homme dans la 

fleur de la jeunesse, et le 
frappera par l'épée et le 



coupera en deux parties 
comme on atteint le milieu 

de la cible en tirant à l'arc. Il 
rappellera le jeune homme à 
la vie, et celui - ci se dirigera 

vers lui avec un visage 
radieux et riant. Il sera ainsi 

quand ALLAH, le Très - 
Haut, enverra Jésus le fils de 
Marie, (pbAsl) qui descendra 

près du phare blanc à l'est 
de Damas, portant deux 

tuniques teintes, et reposant 
ses paumes sur les ailes de 



deux anges; quand il 
abaissera sa tête, de l'eau en 

coulera tels des grains de 
perle, et la même chose se 

produira quand il la 
relèvera. Aucun incrédule ne 
survivra quand il sentira son 

odeur. Il poursuivra 
l'Antéchrist, l'attrapera et le 
tuera auprès de la porte de 
Lud. Puis Jésus reviendra 
vers des gens qu'ALLAH a 

préservé, il leur caressera les 
visages (pour les débarrasser 



de leur peine) et leur parlera 
des places éminentes qu'ils 

occuperont au Paradis. A ce 
moment, ALLAH, le Très - 

Haut, révélera à Jésus 
(pbAsl): "J'ai fait sortir 

certains de Mes Serviteurs 
invincibles, protège - les, et 
amène - les à la montagne". 
ALLAH enverra ensuite Gog 
et Magog (Yâ'jûj et Mâ'jûj) 
qui se précipiteront alors de 

chaque hauteur, et leurs 
avant - gardes passeront 



auprès du lac Tibériade, 
boiront toute son eau de 
sorte que leurs arrière - 
gardes y passeront, ne 

trouveront aucune goutte et 
diront: "Il y avait jadis de 

l'eau dans ce lac". Le 
Prophète d'ALLAH Jésus 
(pbAsl) et ses compagnons 

auront un serrement de 
cœur au point que l'un d'eux 
souhaiterait avoir une tête de 
bœuf qui lui vaudrait mieux 
que cent dinars que possède 



actuellement l'un de vous. 
Jésus le Prophète d'ALLAH 
(pbAsl) et ses compagnons 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'eux) demanderont secours 
à ALLAH, le Très - Haut, 
qui leur enverra des vers 

(sorte de ver qui s'engendre 
dans le nez des brebis et des 

chameaux) qui les 
attaqueront aux cous et ils 
mourront tous comme une 

seule âme. Le Prophète 
d'ALLAH Jésus et ses 



compagnons (qu'ALLAH 
soit satisfait d'eux) 

descendront ensuite à la 
terre, et ne trouveront une 
place de la grandeur d'un 

empan, sans qu'ALLAH ne 
l'ait remplie par leur graisse 
et leur pourriture. Jésus, le 
Prophète d'ALLAH (pbAsl) 

et ses compagnons 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'eux) demanderons secours 
à ALLAH, le Très - Haut, 

qui leur enverra des oiseaux 



dont les cous rassembleront 
à ceux des chameaux, ils les 
porteront et les jetteront là 
où ALLAH voudra, ensuite 
ALLAH - à Lui la puissance 
et la gloire - , fera descendre 

de la pluie qui emportera 
toutes les tentes et les 

maisons construites en terre 
dure, et lavera la terre au 
point qu'Il la laisse lisse 

comme un miroir. Puis on 
dira à la terre: "Fais pousser 
tes fruits et tes plantations et 



rends (aux hommes) tes 
biens abondants". Une foule 
des hommes mangera d'une 
seule grenade et s'abritera 

sous son écorce (qui aura la 
forme d'un cerveau creux, 
en raison de sa grandeur). 
ALLAH accordera aussi Sa 
grâce divine au lait, de sorte 
que la chamelle (qui vient de 
naître) produira de lait qui 

pourrait suffire à une troupe 
d'hommes (pour s'en 

nourrir), que le lait d'une 



vache (qui est sur le point de 
mettre bas) suffirait à une 
tribu, et que le lait d'une 

brebis suffirait à une 
fraction (la plus petite 

subdivision d'une tribu). 
Etant dans cet état, ALLAH, 
le Très - Haut, enverra un 

bon vent qui les prendra par 
leurs aisselles, et recueillera 
l'âme de chaque croyant et 
de chaque musulman, et il 

ne restera sur la terre que les 
vils qui feront l'amour en 



public comme le font les 
ânes. Alors l'Heure Suprême 

se dressera. 
(Transmis par Muslim) 
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D'après Rib`î ibn Hirâch , Je 
partis en compagnie de 'Abû 
Mas`ûd Al - 'Ansârî pour se 



rendre chez Hudhayfa ibn Al 
- Yamân (qu'ALLAH soit 

satisfait d'eux). 'Abû Mas`ûd 
dit à Hudhayfa: "Raconte - 

moi ce que tu as entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

dire au sujet de 
l'Antéchrist". - 

"L'Antéchrist, dit - il, sortira 
ayant avec lui de l'eau et du 
feu. Ce que les gens croiront 

être de l'eau, sera du feu 
brûlant, et ce qu'ils croiront 

être du feu sera de l'eau 



douce et froide. Que ceux 
qui vivront à cette époque - 

là, choisissent ce qu'ils 
croiront être du feu, car se 

sera de l'eau douce et 
froide". 'Abû Mas`ûd 

ajouta: "Et moi aussi j'ai 
entendu ce hadith". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 
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D'après `Abd - Allâh ibn 
`Amr ibn Al - `As 

(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: L'Antéchrist 
fera son entrée dans ma 
Communauté et y restera 



quarante (le transmetteur 
ajouta: je ne sais plus s'il 

s'agit de quarante jours ou 
de quarante mois ou de 
quarante ans). ALLAH 
enverra à la suite Jésus 

(pbAsl), le fils de Marie, qui 
le (l'Antéchrist) cherchera et 

le tuera. Puis les gens 
vivront sept ans où il n'y 

aura aucune adversité entre 
deux parmi eux, ensuite 

ALLAH - à Lui la puissance 
et la gloire - , enverra un 



vent froid du côté de Damas 
qui ne laissera survivre sur 

la surface de la terre 
quiconque aura dans le 

cœur le poids d'un atome du 
bien ou de foi, même si l'un 
de vous se réfugie au fond 
d'une montagne, ce vent y 

pénétrera et recueillera son 
âme. Il ne restera, sur la 
terre, que les malfaiteurs, 
ayant l'esprit léger comme 
celui des oiseaux ou des 
bêtes fauves, ne feront 



aucun acte de bien, ne 
réprouveront aucun acte 

répréhensible, et le Diable se 
présentera à eux et leur 

demandera: "Pourquoi ne 
répondrez - vous pas à mon 
appel?". Ils lui répondront: 

"Qu'est - ce tu nous 
ordonnes de faire?". Il leur 

ordonnera d'adorer les 
idoles, sur ce, ils jouiront de 
tous les biens et mèneront 
une vie heureuse. Puis on 

soufflera dans la trompette, 



et personne n'entendra ce 
son, sans qu'il ne tourne sa 
tête à gauche et à droite. Le 
premier qui l'entendra, sera 

un homme en train 
d'enduire de la boue, le 

bassin de ses chameaux; il 
sera foudroyé ainsi que tous 
les autres hommes. Ensuite, 
ALLAH enverra - ou suivant 
une variante; fera descendre 
- de la pluie qui ressemblera 
à une rosée - ou à une ombre 
- d'où les corps des hommes 



seront ressuscités. Puis on 
soufflera de nouveau dans la 
trompette, et voici que tous 
les hommes se dresseront et 

regarderont. Ensuite, on leur 
dira: "Hommes! Répondez à 

l'appel de votre Seigneur! 
Arrêtez - les! Ils vont être 
interrogés!". Ensuite on 

dira: "Faites sortir (parmi 
ces hommes) ceux qui sont 

destinés à l'Enfer!". - 
"Quelle est la part de 

l'Enfer?", demandera - t - 



on. - "De chaque mille 
hommes, répondra - t - on, 

neuf cent quatre - vingt - dix 
- neuf". Ce jour - là, les 

enfants auront les cheveux 
blanchis (par frayeur) et les 
jambes seront mises à nu (c. 

- à - d. toute vérité 
apparaîtra). 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:



��¾W¿Aì��îhÁ��ì[îE¿�t��íµKô�ôWא��í̧ íH¿:ìEì	�t�
�¿MìC�ÁWìBÃא�ì¹�¿MR@ì��.�îhÁ��ðLÃ?ì��ì[îE¿�ì¹

��KìBòDÁ�K¿?î�¿�tìBÃא��ÁiîE¿Aì�uì.4�Kìq�ÀM¿@Áo�
�ící�îYì�¿��ÁMì�î�ô��KÁ��íµòZîCìE¿��KìBíDí	íYî�ì�

ì��ÀMìC�ÁWìBÃא�u�íiRAא��í òYî�í��¾�K¿>ì�ì¥�ì�
�ódÁ�KìCí�ì¹�óYÁ�K¿��ôfÀ��KìDîCÁ��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  

. 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 



"L'Antéchrist foula toutes 
les villes à l'exception de La 
Mecque et de Médine. Il n'y 
a pas un chemin étroit dans 
les montagnes de cette ville 
sans qu'il ne soit gardé par 
des anges placés en rang. 

L'Antéchrist descendra dans 
un terrain marécageux, et 
Médine tremblera à trois 
reprises, et ALLAH fera 

sortir de cette ville tout impie 
et tout hypocrite". 

(Transmis par Muslim) 



�íiîCìì¹�)�[ì�¿��(�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�Á£jíDì��îhÁ��ìµKô�ôWא��íaì�î�ì�
ì	�ì·KìDì�îq¿��ÀMì�Á�KìER:א��îgòDîE¿Aì�K¼>Ã�¿��ì·jí<î�

�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Anas (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Soixante - dix mille des 
juifs d'Ispahan, vêtus de 



manteaux verts suivront 
l'Antéchrist". 

(Transmis par Muslim) 
�KìDô�¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾e�òYì
�ø¶À��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��îNì<ÁBì	

�íµjÀ?ì��"�:�òµKô�ôWא��îhÁ��í§KôCא��ô·ìYÁ>îCìE¿�
�òµKì�Á�Ãא��lÁ��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Umm Charîk 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), J'ai entendu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



dire: "Que les gens se 
réfugieront de l'Antéchrist 

dans les fonds des 
montagnes". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�óhîEì8í��òhî��ì·אìYîBÁ�îhìì¹

�ìµK¿��KìBíDîCì�:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
RAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�íµjÀ?ì��ìg�"�:�Kì�

�ðYî�¿��ÁMìKô��ìhîEì��òdÃAì��ì¶ì£���k¿��ò¶KìEÁ�א�
�òµKô�ôWא��îhÁ��íYì�Ã�¿��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après `Imrân ibn Husayn 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux), J'ai entendu l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) dire: "Il y 
aura une affaire plus grave 

encore que celle de 
l'Antéchrist dans l'intervalle 
séparant la création d'Adam 

et l'arrivée de l'Heure 
Suprême". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��îhì�íiîCì



�ìµK¿��"�:�íi¿Aì�Á��íiô�ìjì�ìE¿��íµKô�ôWא��í íYî�ì�
�íUÁ�Kì�ìBÃא��í̧ KR?¿Aì�ìE¿��ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ìhÁ��ðfí�ì¥

�:�íi¿��ì·jÀ�jÀ?ìE¿��òµKô�ôWא��íUÁ�Kì�ì��:�k¿��
�íµjÀ?ìE¿��؟�íWÁBî<ì��ìhî�¿��:�אìXì��k¿���íWÁBî¿�

�íi¿��ì·jÀ�jÀ?ìE¿��ì ìYì��»ÁXRא��:�íhÁ�îHí��Kì��ì¹¿�
ø�ìYÁ��íµjÀ?ìE¿��؟�KìC�:�ð�K¿>ì��KìCø�ìYÁ��Kì��!

�ì·jÀ�jÀ?ìE¿��.�í̧ jÀAí�Ã�Àא�.�îgíDí9î<ì��íµjÀ?ìE¿�
�ó̂ î<ì�Á��:�î·¿��îgÀ@õ�ì¥�îgÀ�KìDì��îW¿��ì[îE¿�¿�



�ÁiÁ��ì·jÀ?ÁA¿:îCìE¿��؟�íiì�¹í£�אïWì�¿��אjÀAí�Ã?ì�
�ìµK¿��íhÁ�îHíBÃא��í̧ �ì¥�אì¤òI¿��òµKô�ôWא��k¿���:

ìDõ�¿��Kì��»ÁXRא��íµKô�ôWא��אìXì��ô·��í§KôCא��K
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìY¿�ì¤
�íUô�ì7íE¿��ÁiÁ��íµKô�ôWא��íYí�ÃGìE¿��؟�ìgRAì	ì¹

�íµjÀ?ìE¿��:�í̧ jõ�í
ì¹�í̧ ¹íXí��.�íaì	jíE¿�
�Kï�îYìp�íiíCÃ:ì�ì¹�í̧ íYîD¿��؛�íµjÀ?ìE¿��:�Kì��ì¹¿�
À?ìE¿��؟�lÁ��íhÁ�îHí��íµj�:�íUEÁ�ìBÃא��ìNî�¿�



�íא�ôX¿@Ãא��!�ò¥Kì7îCÁBÃ�KÁ��íYì
îHíE¿��ÁiÁ��íYì�îHíE¿�
�ÁiîE¿Aî�ò¥�ìhîEì��ì³ôYÃ>í��kô�ì��ÁiÁ�òYÃ>ì��îhÁ��.
�ôgí��òhîEì�ì<Ã:Á?Ãא��ìhîEì��íµKô�ôWא��lÁ7îBì��ôgí�

�íi¿��íµjÀ?ì��:�KïBÁoK¿��»òjì�î�ìE¿��îgÀ��!�ôgí�
�íi¿��íµjÀ?ì��:í�¿��íµjÀ?ìE¿��؟�lÁ��íhÁ�îH�:�Kì�

��eEÁ���î£ì£î¦אt�¼�ìÐÁ8ì���.�íµjÀ?ì��ôgí��:
�íiô���í§KôCא��KìDõ�¿��Kì�t�»ÁWî<ì��ífì<Ã>ì��
�ò§KôCא��îhÁ��¾Wì�¿GÁ��!�íµKô�ôWא��í̧ íXí�ÃGìE¿�



�ÁiÁ�ì�¿�ì¥�ìhîEì��Kì��íiRAא��ífì<î�ìE¿��íiì�ì�îXìEÁ�
�Kï	Kì�í��ÁiÁ�ìjÀ�îYì��k¿��¿�u�ÁiîE¿���íaEÁ:ì�î�ì��

EÁ�ì	u�í²ÁXÃ?ìE¿��ÁiîE¿Aî�ò¥ì¹�Áiî�ìWìEÁ��í̧ íXí�ÃGìE¿��
�k¿���íi¿�ìX¿��íiô�¿��í§KôCא��íLì�î�ìE¿��ÁiÁ�

�ÁMôCì�Ãא��lÁ��ìlÁ?Ã�À��KìBô�ò�ì¹�ò¥KôCא��"�!�ìµK¿?¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

ôCא��íg¿;îìWîCÁ�ø�ì¥��ìXìא��¿�¼�ì£KìDì
�ò§K
�ì.ÁB¿�Kì<Ãא��.�"�ðgÁAî�í��í̧ ºì¹ì¥ì¹�؛�¥ì¹ìא



�í̧ KìCî<ìBÁ��íiì9î<ì��õ»ò¥Kì�í�Ãא��"�.�íUÁ�Kì�ìBÃא��"
�:R:א�ì¹�íא�ìY¿>í�Ãא��îgí�uíaÁo  . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: Lorsque 

l'Antéchrist apparaîtra, un 
des croyants se dirigera vers 

lui, mais la garde (de 
l'Antéchrist) l'arrêtera et lui 

dira: "Où vas - tu?". - 
"J'irai vers celui - là qui 

vient d'apparaître", 



répondra - t - il. - "Ne 
croiras - tu pas en notre 
seigneur?", diront ces 

hommes. - "Entre nous et 
notre seigneur, rétorqua - t - 
il, rien n'est plus caché!". 
Certains de ces gardiens 
suggéreront de tuer cet 

homme, tandis que d'autres 
diront: "Votre seigneur 

(l'Antéchrist) ne vous a - t - 
il pas interdit de tuer 
quiconque sans ses 

ordres?". On amènera donc 



cet homme auprès de 
l'Antéchrist. Lorsque le 

croyant verra ce dernier, il 
s'écriera: "O hommes! Celui 

- là est l'Antéchrist que 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

vous a mentionné". 
L'Antéchrist donnera l'ordre 
afin que cet homme croyant 

soit étendu sur le ventre, 
puis dira: "Prenez - le et 

cassez - lui le crâne". On le 
frappera violemment sur le 

dos et le ventre. L'Antéchrist 



lui demandera alors: "Ne 
crois - tu pas en moi?". - 

"Toi, répondra l'homme, tu 
es le faux Messie!". Puis 
l'ordre sera donné afin 

qu'on scie l'homme en deux 
parties du sommet de sa tête 

jusqu'à ses pieds. 
L'Antéchrist marchera entre 
les deux parties puis dira à 

l'homme: "Lève - toi". 
L'homme se mettra debout, 
et l'Antéchrist lui posera la 
même question: "Ne crois - 



tu pas en moi?". - "Tu me 
donnes l'occasion de te 

reconnaître davantage en 
agissant de la sorte", 

répondra l'homme. Puis 
l'homme poursuivra: "O 

Hommes! Après moi, il ne 
vous fera rien". L'Antéchrist 

le prendra pour l'égorger, 
ALLAH - à ce moment - là - 
mettra pour le protéger du 
cuivre entre son cou et son 
gosier, et l'Antéchrist ne 

pourra jamais le faire, alors 



il le prendra par les mains et 
les pieds et le jettera. Les 

hommes croiront qu'il sera 
jeté en Enfer, mais, en fait il 
sera au Paradis. L'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) 
poursuivit: "Cet homme - là, 
sera le meilleur des martyrs 

auprès du Seigneur des 
mondes". 

(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�î<í
�òhî��Á�ìÐÁ=íBÃא��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ðWì�¿��ìµ¿Gì	�Kì�



ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�òµKô�ôWא��îhì�ìgRAì	ì¹�
�i�Ã�¿Gì	�KôBÁ��ìYì�Ã�¿��:�lÁ��ìµK¿��íiô�ò�ì¹�:�Kì�

�´õYí9ì��.�NÃAÀ��:�ì·jÀ�jÀ?ì��îgíDô���:�íiì<ì��ô·�
�¾�Kì��ìYîDì�ì¹�óZî�í��ìfì�ì��.�ìµK¿��:�í·ìjî�¿��ìjí�

�¿eÁ�ì¤�îhÁ��ÁiRAא��k¿Aì�.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  
D'après Al - Mughîra ibn 
Chu`ba (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "Personne 
n'a posé des questions au 

sujet de l'Antéchrist à 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



plus que je l'ai fait moi - 
même". Il m'a dit: "En quoi 
pourra - t - il te gêner?". - 
"On prétend, répondis - je, 

qu'il aura avec lui une 
montagne de pain et un 

fleuve d'eau!". - "Il sera 
beaucoup plus méprisable 

aux yeux d'ALLAH pour lui 
assigner une telle 

importance". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�:�ìµK¿�
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:
��5lÁ�ì��îhÁ��Kì�tא�íiì�ô�À��ì¥ìXî�¿��îW¿�ì¹�t�ì¥ìjî
¿��ìא�ôX¿@Ãא�t�ôZì�îgÀ@ô�ì¥�ô·ò�ì¹�í¥ìjî¿��íiô���

�ÁiîEìCîEì�ìhîEì��ð�jí�Ã@ì��ì¥ìjî¿GÁ��ì[îE¿��ôfì�ì¹
�ì¥�ì²�¿́�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Nul prophète n'a manqué à 



mettre sa Communauté en 
garde contre le borgne 

Imposteur. Or il est borgne, 
et votre Seigneur - à Lui la 

puissance et la gloire - , n'est 
pas borgne. Entre les yeux 

(de cet Imposteur) est écrit le 
mot: INCREDULITE". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:¿�t�îhì�Kï��ÁWì��îgÀ@í�øWì�À��
ÁiÁ��ì�ôWì��Kì��òµKô�ôWא��íiô���؟�íiì�îj¿��÷lÁ�ì��

�ÁMôCì�Ãא��òµKì�ÁBÁ��íiì<ì��í�lÁ�ì��íiô�ò�ì¹�í¥ìjî¿�
�íµjÀ?ì��lÁ�R�¿K¿��ò¥KôCא�ì¹�:�ìlÁ��ÀMôCì�Ãא��KìDô��
�í¥KôCא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne voudrez - 
vous pas que je vous fasse 

un récit inédit sur 



l'Antéchrist, que nul 
Prophète n'a relaté à sa 

Communauté?! Eh bien! Il 
est borgne et il apportera 

avec lui ce qui ressemblera 
au Paradis et à l'Enfer. Ce 
qu'il appellera le Paradis, 

sera l'Enfer". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥



�ò§KôCא��îlìא�ìYìD¿��ìhîEì��ìµKô�ôWא��ìY¿�ì¤
�ìµK¿?¿��"�:¿��ì¥ìjî¿GÁ��ì[îE¿��ìiRAא��ô·�t�ô·��
ìUEÁ�ìBÃא��kìCîBíEÃא��òhîEì<Ãא��í¥ìjî¿��ìµKô�ôWא��

�½MìEÁ�K¿��½Mì�ìCÁ�íiìCîEì�ô·¿G¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  .
D'après Ibn `Umar 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), L'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) évoqua l'Antéchrist 
parmi les fidèles en disant: 
"ALLAH n'est pas borgne, 
tandis que l'Antéchrist est 



borgne de l'œil droit qui 
ressemble à un grain de 

raisin sortant de son orbite".
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��:�"t�ìfÁ�K¿?í��kô�ì��ÀMìKô���í¶jÀ?ì�א�
�ìJÁ�ì�î�ì��kô�ì��ì£jíDìEÃא��ì·jíBÁAî�íBÃא�
�òYì�ô7א�ì¹�òYì�ì�Ãא��Áא�ì¥ì¹�îhÁ��õ»Á£jíDìEÃא�



�íYì�ô7א�ì¹�íYì�ì�Ãא��íµjÀ?ìE¿��:�אìXì��ígÁAî�í��Kì�
��íiÃAí�Ã�K¿��ìµKì<ì��lÁ>ÃAì��÷»Á£jíDì�t�ìW¿�îYì=Ãא��

îhì��íiô�òI¿��Á£jíDìEÃא��òYì�ì
��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  .
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: L'Heure 

Suprême n'arrivera pas 
avant que les musulmans 

n'aient combattu les juifs, à 
tel point que quand le juif 

s'abritera derrière un arbre 



ou une pierre, ceux - ci le 
dénonceront, en disant: "O 
musulman! Voilà un juif 

derrière moi, viens le tuer, 
sauf l'arbre d'Al - Gharqad 
(sorte d'arbre à épines) qui 
est un des arbres des juifs". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
îCìì¹�íi�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�Á̧ ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹t�



�ífí�ôYא��ôYíBì��kô�ì��KìEî�õWא��íLì�îXì�
�ìµjÀ?ìE¿��ÁiîE¿Aì�ì®ôYìBì�ìE¿��òYî�¿?Ã�KÁ��:�lÁCì�îE¿��Kì�

K¿@ì��ÁiÁ��ì[îE¿�ì¹�òYî�¿?Ãא��אìXì��ÁLÁ�Kìq�ì·
��ÁiÁ��Kì��íh�øWא�tì�Ãא��u�í��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  

. 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Par Celui qui 
tient mon âme entre les   
Mains, le bas monde ne 



s'anéantira pas avant que 
l'homme passant par une 

tombe, ne se vautre auprès 
d'elle en disant: "Oh! Si 

seulement j'étais à la place 
de l'homme enterré dans 

cette tombe", et ce ne sera 
pas par piété qu'il proférera 

ces propos, mais plutôt à 
cause des troubles et des 

malheurs (de l'ici - bas)". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:t�kô�ì��ÀMìKô���í¶jÀ?ì�א�
ì¤�îhÁ��ófì�ì��îhì�íא�ìYÀ>Ãא��ìYÁ�î�ì��¾Lì�

�½Mì<î�Á��¾MìoÁK��øfÀ��îhÁ��ífì�Ã?íE¿��ÁiîE¿Aì�ífì�ì�Ã?í�
�îgíDîCÁ��ófí�ì¥�õfÀ��íµjÀ?ìE¿��ì·jí<î�Á�ì¹�:

�jí�î�¿��Kì�¿��ì·jÀ�¿��î·¿��l4Aì<¿��.�"�lÁ�ì¹
�¾Mìא�ì¹ò¥�"�:�íא�ìYÀ>Ãא��ìYÁ�î�ì��î·¿��ÀeÁ
jí�



¿��í̧ ìYì9ì��îhìB¿��¾Lì�ì¤�îhÁ��óZîC¿��îhìu�
îXí�ÃGì��Kï�îEì
�íiîCÁ���.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "L'Heure 
Suprême n'arrivera pas 

avant que l'Euphrate, une 
fois devenu sec, ne laisse 

apparaître un mont d'or que 
les   hommes s'entre - 

tueront (pour s'en 
accaparer), de sorte que 



quatre - vingt - dix - neuf de 
chaque cent hommes seront 

tués, et que chacun dira: 
Peut - être je serais le seul 

rescapé". 
 

Suivant une variante: "Le 
moment approche où 
l'Euphrate laissera 

apparaître un trésor d'or. 
Que celui qui sera alors 

présent, n'en prenne rien". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��)�(�ìµK¿��:�(�Nî<ÁBì	
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�íµjÀ?ì��"�:�òYîEì��k¿Aì�¿MìC�ÁWìBÃא��ì·jÀ�íYî�ì�
ì��îNì�K¿��Kt��Kì�Kì7î=ì��t�lÁא�ìjì<Ãא��−�

�òYîER:א�ì¹�òKì�ø�ìjìא�ìlÁ�א��íW�òYí�−�íYÁ��ì¹�
�ò·אìW�òYí��¿MìCî�ìZí��îhÁ��ò·KìEÁ�íYì7î�ì¥אí��îhì�
�KìDÁא�ìWÁ�ìE¿��KìBòDÁBìCì=Á��ò·K¿?Á<îCì��¿MìC�ÁWìBÃא�



�òאì£ìjÃא��¿MôEÁCì��Kì=¿Aì��אì¤��kô�ì��Kï
jí�í¹
k¿Aì�KìBòDÁ�jí�í¹��ôYìא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: "Les 
hommes déserteront Médine 

qui serait mieux 
qu'auparavant, mais 

personne n'y vivra sinon des 
fauves et des oiseaux. Les 
derniers à être ressuscités, 

seront deux pâtres de 



Muzayna qui, se dirigeant à 
Médine, pousseront leurs 

moutons en criant trop fort, 
mais la trouveront déserte, et 

lorsqu'ils arriveront au 
défilé d'Al - Wadâ', ils 

tomberont morts, face contre 
terre". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì



�ìµK¿��"�:�îgÀ@ÁoK¿>¿Aí��îhÁ��½M¿>EÁAì��í·jÀ@ì�
ì¹�ìµKìBÃא��jí�î�ì��ò·Kì�ôZא��òYÁ���lÁ�t�

�í̧ õWí<ì��.�"ì¥ðgÁAî�í��í̧ ì¹א  . 
D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "A la fin des 

temps, un de vos califes 
prendra de l'argent dans le 
creux de ses mains sans le 

compter (allusion à 
l'abondance et le flux des 



richesses qui auront lieu à 
cette époque ainsi qu'à la 
générosité de ce calife)". 
(Transmis par Muslim) 

îhì��lÁ�¿��jí	kì�אt�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»òYì<î

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·¿��íiîCì

�ìµK¿��"�:�ð·Kì�ì¦�ò§KôCא��k¿Aì�ôhìEÁ�ÃGìE¿�
í²jÀ:ì��îhÁ��ÁM¿�ìWô8�KÁ��ÁiEÁ��ífí�ôYא��
¿��ÁLì�ôXא�u�íiîCÁ��Kì�íXí�ÃGì��אïWì�¿��íWÁ�ì���؛

�ì·jí<ì�î¥¿��íií<ì�î�ì��íWÁא�ìjÃא��ífí�ôYא��ºìYí�ì¹



�µKì�øYא��ÁMRAÁ��îhÁ��ÁiÁ��ì·îXÀAì��¼�¿�ìYîא�
�Á�Kì�øCא��Á�ìYî�¿�ì¹�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Mûsâ Al - 
'Ach`arî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Un temps 

arrivera où l'homme s'en ira 
avec une aumône en or, et 
ne trouvera personne qui 

veuille l'accepter. On verra 
aussi un seul homme suivi 
de quarante femmes qui lui 
demanderont protection à 



cause de la pénurie des 
hommes et de l'abondance 

des femmes". 
(Transmis par Muslim) 

�òhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

�ìWì�ìj¿��אï¥K¿?ì�ófí�ì¥�îhÁ��ðfí�ì¥�ºìYì�î
א
î
Á̧���ôYì¼�א�ÁXR«�א ò¥K¿?ì�lÁ��ì¥K¿?ì<Ãא��ºìYì�

�ºìYì�î
�KìDEÁ�ðLì�ì¤��ìµK¿?¿��íi¿�א�ÁXR«�א
�ì¥K¿?ì<Ãא��:�Nî�ìYì�î
�îXí�eì�ì�ì¤���KìBô�א




òYì�î�א�ìLì�ôX�eîCÁ�t�א¿��îg¿�ì¹�ìªî¥�؛
��KìBô��eí�î<Á�:�íªî¥�ìµK¿�ì¹t�א�»ÁXR��íi¿�א

�KìB¿�Kì���¿؛�¥ìªî�Kì�ì¹��KìDEÁ�tאì�¿��ófí�ì¥�k
�ÁiîE¿���KìB¿�Kì�ì��»ÁXRא��ìµK¿?¿��:�ðW¿�ì¹�KìBÀ@¿�¿�

�KìBí�íWì�¿��ìµK¿��؟�:À��lÁ�u�ìµK¿�ì¹�ð¶
�Kì�:��ìµK¿�.��lÁ��½Mì�ò¥Kì�:��íYì�tאÁ@î�¿�
í=Ãא�u�KìBòDÁ�À>î�¿��k¿Aì�K¿?Á>î�¿�ì¹�¿Mì�ò¥Kì�Ãא��ì¶

�K¿�ôWì8ì�ì¹�íiîCÁ��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: Un homme avait acheté 
un immeuble et trouva dans 

son fond une jarre pleine 
d'or. Il dit alors au vendeur: 
"Prends ton or, car je n'ai 
acheté que l'immeuble et je 

n'ai pas acheté l'or". L'autre 
lui répondit: "Moi, je t'ai 
vendu la terre et ce qu'elle 
contenait". Ils prirent donc 
un troisième pour arbitre. 



Celui - ci leur dit: "Avez - 
vous des enfants?". L'un 
d'eux répondit: "J'ai un 

fils", et l'autre dit: "J'ai une 
fille". - "Alors mariez le 
jeune homme, répliqua 
l'arbitre, avec la fille. 

Dépensez une partie de cet 
argent pour les deux mariés, 

et une autre partie en 
aumône". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
ìµjí	ì¥�ìaÁBì	�íiô�¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�KìBíDì<ì��ò·Kì�¿�ìYîא��îNì�K¿�

�òhî�KÁ��ìLì�ìX¿��íLîoøXא��ì�Kì��KìBí�KìCîא�
�KìBíא�ìWî���.�KìDÁ�ì�Á�Kì8Á��îN¿�K¿?¿��:�KìBô��

��KìBô�:��ºìYî�ìLì�ì¤t��eÁCî�KÁ�îN¿�K¿�ì¹�א
k¿���KìB¿�Kì�ì�¿��eÁCî�KÁ��ìLì�ì¤�ì£í¹אì£�

�ÁiÁ��kì9¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq



�òhî��ì·KìBîE¿Aí	�k¿Aì�Kì�ì�ìYì�¿��ºìYî�À@ÃAÁ�
�í̧ Kì�ìYì�î�¿G¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ì£í¹אì£

�.�ìµK¿?¿��:�íiS?í
¿��ò.4@ø��KÁ��lÁ�jí�îoא
�KìBíDìCîEì��.�ºìYî=õ8א��îN¿�K¿?¿��:t�îfì<Ã>ì��

�ÁiÁ��kì9¿?¿��KìDíCîא��ìjí��íiRAא��eìBÁ�ì¥
�ºìYî=õ8AÁ��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: Deux 



femmes étaient 
accompagnées de leurs deux 
enfants, lorsque le loup vint 

emporter l'un des deux 
enfants. Une des femmes dit: 

"Le loup a emporté ton 
enfant". Et l'autre 

d'objecter: "Non, il a 
emporté le tien". Elles 

allèrent trouver le Prophète 
David (pbAsl) pour le   

prendre comme arbitre. 
Celui - ci se prononça en 

faveur de la femme la plus 



âgée. En sortant de chez lui, 
elles rencontrèrent Salomon 
(pbAsl), le fils de David, et 

elles le firent savoir la 
sentence de son père. - 
"Qu'on m'apporte un 

couteau, ordonna - t - il, 
pour partager cet enfant en 
deux". - "Ne fais pas cela, 
objecta la femme la plus 

jeune, qu'ALLAH te fasse 
miséricorde, cet enfant est le 

sien". Alors Salomon 



décréta qu'on rende l'enfant 
à cette dernière. 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

îhì��ì£îYÁא§ò�אì¹t�íiRAא��ìlÁpì¥�ñlÁB¿Aî	
�ìµK¿��íiîCì�:ôCא��ìµK¿��ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�
�ìgRAì	ì¹�"�:א�ì·jí�Á�Kô8א��íLì�îXì�t�íµô¹
K¿�t�òÐÁ<ô7א��ÁM¿�Kì�í�¿��½M¿�Kì�í��k¿?î�ì�ì¹�íµô¹
−�òYîBôא���î¹¿��−�t�¼M¿�Kì��íiRAא��îgòDEÁ�Kì�í���.�"

õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après Mirdâs Al - 'Aslamî 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Les hommes vertueux 
disparaîtront les premiers, et 
il ne restera après eux que le 
rebut du genre humain qui 
seront pareils aux débris de 
l'orge ou aux déchets des 

dattes, et auxquels ALLAH 
ne donnera aucune 

importance". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



�ìlÁpì¥�ølÁ�ì¥õZא��óaÁא�ì¥�òhî��¿MìK¿�ò¥�îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��:�k¿���íf�òYî�Á��ì�Kì�

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��:�Kì�
�ìµK¿��؟�îgÀ@EÁ��ó¥îWì��ìfî�¿��ì·¹õWí<ì��"�:�îhÁ�

ÁBÁAî�íBÃא��òfì9Ã�¿��ì.�"�Kì�ìjî�ì��¼MìBÁA¿��î¹¿��.
�ìµK¿��"�:�ìhÁ��אï¥îWì��ìWòDì
�îhì��¿eÁ�ìX¿�ì¹

ìBÃא�u�ÁM¿@Áo�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Rifâ`a ibn Râfi` Az - 

Zuraqî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), Gabriel vint 



trouver le Prophète (pbAsl) 
et lui dit: "Comment jugez - 
vous ceux qui ont participé à 
la bataille de Badr?". - "Ils 

sont les meilleurs des 
musulmans", lui répondit - 

il. - "Nous jugeons de même, 
reprit Gabriel, ceux qui ont 

participé à la bataille de 
Badr parmi les anges". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
ìì¹�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îh
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�ó¶îj¿?Á��k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµìZî�¿��אì¤�
�îgòDEÁ��ì·K¿��îhì��íא�ìXì<Ãא��ì�Kìq¿��Kïא�ìXì

�îgòDÁ�KìBî¿��k¿Aì"ÁiîE¿Aì�.��ôgí��jí�Á<íא��ðd¿>ô�í�  
. 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Lorsque 

ALLAH afflige un peuple 
(pervers) d'un malheur 
quelconque, celui - ci 

atteindra tout le monde 



(même les équitables), puis 
ils seront ressuscités, au 
Jour de la Résurrection, 

suivant leurs œuvres (leur 
degré de piété)". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�ì·K¿�
�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ÁiîE¿���í¶jÀ?ì��ðîXÁ�
�ÁMì�Ã:í�Ãא��lÁ��lÁCî<ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�¿KôB¿A�؛�

�íYì�îCÁBÃ�	KìCî<ÁBì��òîXÁ�ÃAÁ��ìfî�Á�ìaÁpí¹�א



�kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµìZì��kô�ì��ò¥Kì7Á<Ãא��Á�îjìq
�ÁiîE¿Aì�í̧ ìWì��ìaìpìj¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�

�ìh¿@ì�¿��!�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:�í¶îjì��ì·K¿��KôB¿A¿�
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìWì<¿��ÁMì<íBí�Ãא�

�ìgRAì	ì¹�ÀM¿Aî�ôCא��îNì�Kì8¿��òYì�îCÁBÃא��k¿Aì
�kô�ì��Kì�ìWîCÁ�íLÀ:î�ì��ì·K¿��lÁ�Rא�

�ôdì7îCì��î·¿��î�ì£K¿��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:
�õlÁ�ôCא��ìµìZìC¿��ølÁ�ô8א��ì¡KìEÁq�îNì�Kì8¿�



�Kì�ìXì�¿��kô�ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq
Á�ì��îN¿Aì<ì�¿��ÁiîE¿���KìDôBì9¿��ì.Á�¿��õh

�î�ôY¿?ì�î	א�kô�ì��íNÀ@î�ì��»ÁXRא��ølÁ�ô8א�
�.�ìµK¿��"�:�íaìBî�ì��îNì�K¿��Kì��k¿Aì�îN¿@ì�

�òYÃ�øXא��îhÁ��"�!õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), "Quand 
le Prophète (pbAsl) faisait 

son prône, il se tenait debout 
auprès d'un tronc (de 

palmier). Après la 



fabrication du minbar, nous 
entendîmes, un jour lors du 
prône, le tronc émettre un 

son pareil à celui d'une 
chamelle sur le point de 

mettre bas. Sur ces 
entrefaites, le Prophète 

(pbAsl) descendit, l'entoura 
de sa main jusqu'à ce qu'il 

fut apaisé". 
 

Suivant une version: "Un 
vendredi, dès que le 

Prophète (pbAsl) s'assit sur 



le minbar, le tronc de 
palmier auprès duquel il 

avait l'habitude de faire son 
prône, émit un cri perçant 

au point qu'il faillit se 
fendre". 

 
Suivant une autre version: 

Le tronc émit un son pareil à 
celui d'un nourrisson que 

l'on veut faire taire. Le 
Prophète (pbAsl) descendit 

(de sa chaire) et le prit entre 
ses bras. A ce moment, le 



tronc produisit des soupirs 
pareils à ceux d'un 

nourrisson, jusqu'à ce qu'il 
fut apaisé. Il dit alors: "Ce 

tronc pleure parce qu'il 
serait privé des prières qu'il 

entendait". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�òhî��ò¶jí�îYí��ølÁCì7í�Ãא��¿Mì�¿Aî<ì��lÁ�¿��îhìì¹
�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhì�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ
Kì�

RAא��kRAìq�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íi�"�:�ìiRAא��ô·�



¿��ì̂ ÁoאìY¿��ìªìY¿��k¿�Kì<ì�u�Kì�jí<øEì9í��
��Kì�¹íWì�î<ì�ì¶ôYì�ì¹�ôWì�ì¹u��ï£¹íWíא��¿

¿��ì�KìEî
¿�u�îhì�ìN¿@ì	ì¹�Kì�jÀ@òDì�îCì��
¿��ó·KìEî�Á��ìYîE¿��îgÀ@¿��¼MìBî�ì¥�ì�KìEî
¿�u�

�KìDîCì�jí�ìא�î�ì��.�"ÁWì��ðhì�ì��ðO��.�í̧ ¥ì¹ìא
í̧ íYîE¿�ì¹�ñlÁCÃ:À�ì¥אôWא� . 

D'après 'Abû Tha`laba Al - 
Khuchanî, Jurthûm ibn 
Nâchir (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 



d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"ALLAH, le Très - Haut, a 
prescrit des devoirs, ne les 

négligez pas; a posé des lois, 
ne les transgressez pas; a 

interdit certains faits, ne les 
outragez pas; et a passé sous 
silence certaines choses par 

compassion pour vous, et 
non plus par oubli, ne 

cherchez donc pas à les 
connaître". 

(Transmis par Ad - 
Dâraqutnî et autres) 



î�ì�îhìì¹�ìlÁpì¥�k¿�î¹¿��lÁ�¿��òhî��ÁiRAא��ÁW
�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��:�òµjí	ì¥�ìaì��Kì�¹îZ¿�

�ìaî�ì	�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�
�ì£אìYì�Ãא��ífÀ�ÃGì��¾א�ì¹ìZ¿��.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�:
�ì£אìYì�Ãא��íiì<ì��ífÀ�ÃGì��.ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `Abd - Allâh ibn 
'Abû 'Awfa (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), "Nous 
fîmes sept expéditions 

militaires en compagnie de 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 



pendant lesquelles nous 
nous nourrissâmes des 

sauterelles". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
ì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁp

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:
t�¾WÁא�ì¹�óYî�í��îhÁ��íhÁ�îHíBÃא��í®ìWÃAí��

�òhîEì�ôYì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 



lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Le croyant ne doit pas 
se laisser piquer deux fois 

par un seul trou". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:
ì�u�½Mì�tì¹�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì��íiRAא��îgíDíB4A¿@í��t�
ì�ì¹�îgòDîE¿���íYÀ;îCt�ðא�ìXì�îgíD¿�ì¹�îgòDE4�ìZí��

�ðgEÁ�¿��:¿>Ã�KÁ��¾�Kì��òfî9¿��k¿Aì�ðfí�ì¥u�Á�



�ìaì�Kì��ðfí�ì¥ì¹�òfEÁ�ô��íií<ìCîBì��îhÁ�א�òhî�א�
í�ì¥u�ÁiRA�¿KÁ��ìc¿Aì�¿��òYî8ì<Ãא��ìWî<ì��¼Mì<ÃAÁ	�
t�ìjí�ì¹�íi¿�ôWì8¿��אìX¿�ì¹�אìX¿@Á��Kì�ìXì�

¿��k¿Aì�Kï�Kì���ìaì�Kì��ðfí�ì¥ì¹�¿eÁ�ì¤�òYîEt�
��íií<Á�Kì�í�t�k¿�ì¹�KìDîCÁ��í̧ K¿:î¿��î·òI¿��KìEî�íWÁ��
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D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit: "Il est trois 
hommes qu'ALLAH, au 

Jour de la Résurrection, ne 
leur adressera pas la parole, 

ni les regardera, ni les 
purifiera et ils subiront un 
châtiment douloureux: un 

homme, dans un désert, 
possédant un superflu d'eau, 
le refuse à un voyageur en 

détresse; un homme qui 
vend une marchandise à un 
autre après le temps de `asr, 

jure parALLAHqu'il l'a 



achetée à tel et tel prix, 
l'acheteur le croit, bien que 

le vendeur ne soit plus 
sincère; et un homme qui 

prête un serment 
d'allégeance à un imam, en 

vue des biens de ce bas 
monde. S'il lui en donne, il 

respectera son serment; 
sinon, il trahira son 

engagement". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�ìhîEì�
ì·jí<ì�î¥¿��òhîEì�ì�Ã>ôCא��.�"��אjÀ�K¿��:�Kì�¿��Kì�

�ìµK¿��؟�Kï�îjì��ì·jí<ì�î¥¿��¿�ìYî�ìYí��:�NîEì�¿�
.��¿�NîEì�:��ì·jí<ì�î¥¿�	MìCì¼�؟��¿ìµK�:��jÀ�K¿א�

ïYîDìא�؟��¿ìµK�:��jÀ�K¿א��ì·jí<ì�î¥¿��:�NîEì�¿��.

¾�îlì��ìhÁ�א"��õfÀ��k¿Aî�ì�ì¹t��ò·Kì�î�t�

ÃAì�Ãא��íLR�ìYí��ÁiEÁ��ÁiÁ�ì�ì¤�íLî�ì�ôgí��íd



�ì·jí�í�îCìE¿��ï�Kì��Á�KìBô��íµòZîCí�א�íiRA��îhÁ�א�
�ífÃ?ì�Ãא��íNí�îCì��KìB¿��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Une période de 
quarante (.) s'écoulera entre 
les deux soufflements dans 
la trompette". - "O 'Abû 

Hurayra, demandèrent les 
fidèles, s'agit - il d'une 

quarantaine de jours?". - 
"Je ne peux pas l'affirmer", 



répondit - il. - "S'agit - il 
d'une quarantaine 

d'années?", reprirent - ils. - 
"Aussi, rétorqua - t - il, je ne 

peux pas l'affirmer". - 
"S'agit - il donc d'une 

quarantaine de mois?". - 
"Je ne peux plus l'affirmer". 

- "Tout ce qui est de 
l'homme s'anéantira à 

l'exception de l'os de coccyx, 
car c'est sur ces os que les 

créatures seront ressuscitées, 
puis ALLAH fera descendre 



de la pluie, et les hommes 
seront ressuscités telles les 

plantations". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�KìBìCîEì�

�lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא�
ìYîא¿��ì�Kì��ì¶îj¿?Ãא��í�øWì�í��ó[ÁAî�ì��÷lÁ�

�ìµK¿?¿��:�íµjí	ì¥�kì9ìB¿��؟�ÀMìKô��kì�ì�א�
�í�øWì�í��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא�



�ò¶îj¿?Ãא��í̂ î<ì��ìµK¿?¿��:�ìµK¿��Kì��ìaÁBì	
�îgíDí9î<ì��ìµK¿�ì¹�ìµK¿��Kì��ì̧ òY¿@¿��:�îg¿��îfì�

�ìµK¿��íiì��ÁWì��kì9¿��אì¤��kô�ì��îaìBî�ì��:
�"ô�ÁMì�؟��¿�ìhî�א�Kô�îhì�א��ífÁoK�"�ìµK¿��:

�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��Kì�¿��Kì��.�ìµK¿��"�:�אì¤�
¿Mì�îNì<øEípt�אKô��¿ìµK�"�.��ÀMì�Kì��îYÁ;ì�î�K¿�א�

�:�ìµK¿��؟�KìDí�ìKìp��ìcîE¿��"�:�ìWø	í¹�אì¤�



¿Mì�tאKô�"�.��íYî���k¿��òYîE¿��ÁiÁAî�¿��îYÁ;ì�î�K¿�א�
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Pendant que le 
Prophète (pbAsl) se trouvait 
dans une assemblée, en train 

de s'entretenir avec les 
fidèles, un Bédouin, survint 
lui demander: "Quand est - 

ce que l'Heure Suprême 
arrivera - t - elle?". 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 



poursuivit sa conversation 
sans répondre. Certains des 

présents dirent: "Il a 
entendu ce qu'avait dit le 

Bédouin, mais il a méprisé 
sa question". Les autres 
dirent: "Non, il n'a pas 

entendu (la question)". A 
l'issue de sa conversation, il 
s'interrogea: "Où est donc 
celui qui m'a demandé au 
sujet de l'Heure?". - "Me 

voici, répondit le Bédouin, ô 
Envoyé d'ALLAH". - 



"Lorsque la loyauté 
disparaîtra, lui dit - il, 
attends - toi à l'Heure 

Suprême". - "Et comment 
disparaîtra - t - elle, reprit le 

Bédouin, ô Envoyé 
d'ALLAH?" - "Lorsque, 

rétorqua - t - il, les affaires 
seront confiées aux hommes 
qui n'en seront pas dignes, 

attends - toi alors à 
l'Heure". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
RAìq�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��k�"�:�ì·jSAì8í�

�¿@îgÀ��î·òI¿��jí�Kìq¿א��¿îgÀ@¿A�î·ò�ì¹��jí�¿:î�¿א�
�îgòDîE¿Aìì¹�îgÀ@¿A¿��.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "(Les imams) 
vous guident dans la prière. 
S'ils la font correctement, 

vous en recevrez la 



récompense, et s'ils ne la 
perfectionnent pas, vous en 

recevrez aussi la 
récompense, tandis qu'eux, 

ils en subiront la 
conséquence". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCìì¹�)î�ìYí��lÁ�¿��¿�ìY�(�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:

�ìµK¿��ò§KôCAÁ��îNì�òYî�À��¾Mô�À��ìYîEì��îgí�îCÀ��:
�lÁ��îgòDÁ��ì·jí�ÃGì��ò§KôCAÁ��ò§KôCא��íYîEì�



ô�îgòDÁ�KìCî��kô�ì��jÀAí�îWìא�uא�¿��lÁ��òfÁ	
¶uò	lÁ�tî�א  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), On a interrogé l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) sur 

l'interprétation de ce verset: 
"Vous êtes la meilleure 

communauté qu'on ait fait 
surgir pour les hommes", il 

répondit: "Les meilleurs 
hommes sont ceux qui 

conduisent les autres, déjà 



sous les jougs de l'idolâtrie, 
afin qu'ils embrassent 

l'islam". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:�íiRAא��ìLÁ�ì

�¿MôCì�Ãא��ì·jÀAí�îWì��ó¶îj¿��îhÁ��ôfì�ì¹�ôZì
ô��õ»ò¥Kì�"�.�	òfÁ�lÁ�u�א�í�Ãא��KìBíא�ì¹ì¥�.
�í̧ KìCî<ì��:�ôgí��ì·¹íWôE¿?í�ì¹�ì·¹íYì	îHí�

¿MôCì�Ãא��ì·jÀAí�îWìE¿��ì·jíBRAì�í� . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - 

s'étonne des hommes qui 
entrent au Paradis, 

enchaînés". 
(N.B.: Il s'agit des captifs 

qu'on enchaîne, puis ayant 
embrassé l'islam, ils entrent 

au Paradis). 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��"�:Á�Ãא��õLì�¿�u�Á£

RAא��k¿���Kì�íWÁ�Kì�ì��Ái�.Á�Ãא��í̂ ì=î�¿�ì¹u�Á£
�KìDÀא�ìjî	¿��ÁiRAא��k¿���.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 

dit: "Les places qu'ALLAH 
aime le plus sont les 

mosquées, tandis que celles 



qu'Il hait le plus sont les 
marchés". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ	ò¥K¿>Ãא��ì·KìBÃAì	�îhìì¹

−�ÁiÁ�îj¿��îhÁ��−�ìµK¿��t�ôhì�jÀ@ì��−�î·��
�Nî<¿:ì�î	א−�ì³jõ���¿ìµô¹��îhì��ífí�îWì�א�

ì¹t�ÀM¿�ìYî<ì��KìDô�òI¿��KìDîCÁ��í íYî�ì��îhì��ìYÁ���
ì¹�ò·K¿:îEô7א��íiì�ìא�ì¥�íLÁ8îCì��KìDÁ��!�í̧ ¥ì¹ìא

�ðgÁAî�í��.�ÁiÁ�EÁ�ìq�lÁ��õlÁ�K¿�îYí�Ãא��í̧ ì¹ì¥ì¹א
�ìµK¿��ì·KìBÃAì	�îhì�:�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�"�:t�ìµô¹¿��îhÀ@ì��
ì¹�ì³jõ����ìYÁ��îhì�îhì�t��ífí�îWì�א�

�KìDîCÁ��í íYî�ì��:Kì��KìDEÁ��í·K¿:îEô7א��ìª
ì¢ôY¿�ì¹ ! " . 

D'après Salmân Al - Fârisî 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ne sois pas, 
dans la mesure du possible, 

le premier à entrer au 
marché ni le dernier à le 



quitter, car c'est là que le 
Diable livre sa bataille et 

hisse son étendard". 
(Transmis par Muslim) 

 
Selon une variante: l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Ne 
sois pas le premier à entrer 
au marché ni le dernier à le 

quitter, car c'est là que le 
Diable mette au jour ce qu'il 
avait jusqu'ici tenu secret". 



ógÁqKì�א�îhìì¹t�ÁiRAא��ÁWî�ì�îhì�òµìjî�
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�îYì	�òhî��:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��îN¿A¿�

�ìgRAì	ì¹�:�e¿��íiRAא��ìY¿>¿��ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì�
�ìµK¿��"�:�e¿�ì¹�"�ðgÁqKì�ìµK¿��:�íi¿��NÃAÀ?¿�
�:ìY¿>î=ì�î	א�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�e¿��

�ìµK¿��؟�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:ì��ôgí��e¿�ì¹�îgì<ì�u�
Á̧�א ÁXì�t�¿Mì��:�¿eÁ�î�ìXÁ��îYÁ>î=ì�î	אì¹



�¾WôBì�í��À�ì¥jí	�Á�KìCÁ�îHíBÃא�ì¹�ì.ÁCÁ�îHíBÃAÁ�ì¹
�ðgÁAî�.�ÀMì�19�tא:�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après `Asim Al - 'Ahwal , 
`Abd - Allâh ibn Sarjis 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui) a dit: J'ai dit à l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl): "O 
Envoyé d'ALLAH! 

Qu'ALLAH te pardonne!". - 
"Et à toi aussi", me répondit 
- il. `Asim s'interrogea alors: 

"L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a demandé à 



ALLAH de te pardonner?". - 
"Oui, ainsi qu'à toi (c. - à - 

d. à `Asim)". Puis il récita ce 
verset: "et implore le pardon 

pour ton péché, ainsi que 
pour les croyants et les 

croyantes" (47:19). 
(Transmis par Muslim) 

�jí<î£¾�אì��lÁ�¿��îhìì¹t�ìlÁpì¥�ø»ò¥Kì8î�
K¿��íiîCì�íiRAא��ìµ�:�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�í§KôCא��¿́ ì¥î£¿��KôBÁ��ô·�



¿��îhÁ�uא�Á�ôjí�õCא��ò¶t�k¿�¹�:�ôg¿��אì¤�
�Nî�Á
�Kì��îaìCîqK¿��òUì�î�ì��.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après 'Abû Mas`ûd Al - 
'Ansârî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Parmi ce que 

les gens ont retenu des 
paroles du premier temps de 
la prophétie: Si la pudeur te 

manque, fais ce que tu 



veux". (Transmis par Al - 
Bukhârî) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�:ìq�õlÁ�ôCא��ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRA�"�:

�ì¶îjì��ò§KôCא��ìhîEì��kì9Ã?í��Kì��íµô¹¿�
�Á�Kì�øWא��lÁ��ÁMì�KìEÁ?Ãא��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Le premier jugement 

rendu, au Jour de la 



Résurrection, entre les 
hommes, sera celui du 

meurtre". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:ìBÃא��îN¿?ÁAí�u�ó¥jí��îhÁ��ÀM¿@Áo
�õ·Kì�Ãא��ìdÁAí�ì¹�ó¥Kì��îhÁ��ó ò¥Kì��îhÁ�



�îgÀ@¿��ìcÁqí¹�KôBÁ��í¶ì£��ìdÁAí�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Les 

anges sont créés de la 
lumière, les djinns de la 

flamme d'un feu sans fumée, 
et Adam de la façon qu'on 

vous l'a décrite". 
(Transmis par Muslim) 



�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ølÁ�ì��ídÀAí��ì·K¿�

�ì·�îYÀ?Ãא��ìgRAì	ì¹�.�ÁM¿AîBí��lÁ��ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא
óf�òj¿��¾O�ÁWì� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), "Le 

Prophète (pbAsl) se 
conformait strictement aux 
prescriptions du Coran". 
(Transmis par Muslim) 



�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�îN¿�K¿��:�íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:�îhì�

¿��ÁiRAא��ì�K¿?Á��ôLì�¿��îhì�ì¹�í̧ ì�K¿?Á��íiRAא��ôLì�
�í̧ ì�K¿?Á��íiRAא��ì̧ òY¿��ÁiRAא��ì�K¿?Á��ì̧ òY¿��.�"�NÃAÀ�

�Kì�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA��¿��ìY¿א�ÀMìEÁ�א�Á�îjìBÃ�؟�:�
�ì�îjìBÃא��í̧ ìYÃ@ì��KìCSAÀ@¿��.�ìµK¿��"�:�ì[îE¿�

�ìYø7í��אì¤��ìhÁ�îHíBÃא��ôhÁ@¿�ì¹�¿eÁ�ìX¿�
îpò¥ì¹�ÁiRAא��ÁMìBî�ìYÁ��ôLì�¿��ÁiÁ�ôCì�ì¹�ÁiÁא�ìj



�í̧ ì�K¿?Á��íiRAא��ôLì�¿G¿��ÁiRAא��ì�K¿?Á��!�ô·ò�ì¹
�ÁiÁ:î�í	ì¹�ÁiRAא��Áא�ìXì<Á��ìYø7í��אì¤��ìYÁ�K¿@Ãא�
�í̧ ì�K¿?Á��íiRAא��ì̧ òY¿�ì¹�ÁiRAא��ì�K¿?Á��ì̧ òY¿��"�!

ðgÁAî�í��í̧  . . ¥ì¹ìא
D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Quiconque désire 

rencontrer ALLAH, ALLAH 
désire le rencontrer; et 
quiconque répugne à 



rencontrer ALLAH, ALLAH 
répugne à sa rencontre". 
Elle dit alors: "O Envoyé 

d'ALLAH! Mais la mort est 
quelque chose d'horrible et 

nous tous, nous la 
haïssons!". - "Cela n'est pas 

comme tu le penses, car 
lorsqu'on annonce au 
croyant qu'il aura la 

miséricorde d'ALLAH, Sa 
satisfaction et Son Paradis, il 
désire rencontrer ALLAH et 
ALLAH désire le rencontrer. 



Quant à l'impie, lorsqu'on 
lui présage le châtiment 

d'ALLAH et Son 
mécontentement, il répugne 

à rencontrer ALLAH, et 
ALLAH de même répugne à 

le rencontrer". 
(Transmis par Muslim) 

�5lìEí��ÁNîCÁ��¿MôEÁ>ìq�ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ø¶À��îhìì¹
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�õlÁ�ôCא��ì·K¿�

�kRAìq�i�îEì�¿G¿��K¼>Á@ì�î<í��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�



îE¿��í̧ í¥¹í¦¿�u�NîBÀ��ôgí��i�î�ôWì�¿��t�ìLÁA¿?î�
í�ì¥�ôYìB¿��lÁCì�ÁAÃ?ìEÁ��lÁ<ì��ì¶K¿?¿�u�ìhÁ��ò·

KìBíDîCì��KôB¿A¿�Kì�¿�ì¥�tא�íiRAא��ìlÁpì¥�ò¥Kì8î�
ìYî	¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��Kì
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ìµK¿?¿��"�:�k¿Aì
�5lìEí��íNîCÁ��ÀMôEÁ>ìq�KìDô���KìBÀ@ÁAî	ì¥�"K¿?¿�t�

�:�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Kì��ÁiRAא��ì·Kì�î�í	�!�ìµK¿?¿��:
�"�ì¶ì£��òhîא��îhÁ��»òYî�ì��ì·K¿:îEô7א��ô·�



�ì²ÁXÃ?ì��î·¿��NEÁ7ì��lø�ò�ì¹�ò¶ôWא��ºìYî�ì�
Á��אöYì
�îgÀ@Á�jÀAÀ��l−�Kï�îEì
�ìµK¿��î¹¿��−�.�"�

ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après la mère des 

croyants, Safiyya bint 
Huyyay (qu'ALLAH soit 

satisfait d'elle), Pendant que 
le Prophète (pbAsl) faisait sa 
retraite spirituelle, je vins le 

visiter la nuit (dans la 
mosquée). Après avoir causé 

avec lui, je me levai pour 



retourner chez moi. Et lui de 
se lever pour 

m'accompagner. Sur ces 
entrefaites, deux hommes 

des 'Ansâr (qu'ALLAH soit 
satisfait des deux) passèrent 

devant nous. A la vue du 
Prophète (pbAsl), ils 

hâtèrent le pas. Il (pbAsl) les 
appela alors: "Doucement 

s'il vous plaît! C'est Safiyya 
bint Huyyay (c. - à - d. sa 

femme)". - "Gloire à 
ALLAH, lui répondirent - 



ils, ô Envoyé d'ALLAH!". - 
"Le démon, reprit - il, 

s'infiltre en   l'homme, tel le 
sang qui coule dans ses 

veines, et je crains qu'il ne 
suscite dans vos cœurs 

quelques mauvaises pensées 
- ou quelque chose - ". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ÁWî�ì�òhî��ò§Kô�ì<Ãא��òfî9¿>Ãא��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁLÁAR:íBÃא��:



òµjí	ì¥�ìaì���îWòDì
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��
�Kì�¿��Nî�òZ¿A¿��óhîEìCí��ì¶îjì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�ÁWî�ì�òhî��Á�ò¥Kì�Ãא��íhî��ì·KìEÃ>í	�jí�¿�ì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ÁLÁAR:íBÃא�
�kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥ì¹�íiÃ�ò¥K¿>í��îg¿A¿��ìgRAì	ì¹

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��ì�Kì9îEì��íi¿��¾M¿Aî=ì��k¿Aì
�ì·jÀ�òYî7íBÃא�ì¹�ì·jíBÁAî�íBÃא��k¿?ì�Ãא��KôB¿A¿�
�ìdÁ>¿:¿��ìh�òYÁ�îWí��ì·jíBÁAî�íBÃא��kR�ì¹



�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥
�ðXÁ���Kì�¿�ì¹�ò¥KR>À@Ãא��ìfî�¿��íiì�¿Aî=ì��í̂ À�îYì�

RAא��òµjí	ì¥�ÁM¿Aî=ì��ò¶Kì�ÁAÁ��íiRAא��kRAìq�Ái
¿��¼�ì£אì¥��KìDS>À�¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aìt�ìòYî�í��

�ÁiRAא��òµjí	ì¥�Á�K¿�òYÁ��ðXÁ���ì·KìEÃ>í	�jí�¿�ì¹
�íµjí	ì¥�ìµK¿?¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:�î»¿�
îBõ��ì�Kì�א�îq¿��Á£Kì��í§Kô�ì�Á�ìY�.�"�ìµK¿�



�í§Kô�ì<Ãא��:í�ì¥�ì·K¿�ì¹u�Kï�øEìq��:�NÃAÀ?¿�
�lÁ�îjìq�k¿Aî¿GÁ��:�Á�ìYíBô��í�Kì�א�îq¿��ìhî�¿�

îgíDì�¿>Ã:ì��ì.Á�	jí<ÁBìא��ô·¿G¿@¿��ÁiRA�¿אìj¿��؟
î¹¿��k¿Aì�òY¿?ì�Ãא��¿M¿>Ã:ì�lÁ�îjìqt�Kì�Á£�!

jÀAì�ì�Ã�Kא��¿.��Kì��¿eîEô�¿��Kì��¿eîEô�¿�:��jÀ�K¿?¿א�
À�ìjî��lÁ�אôWא�ì¹�í¥KR>À@Ãא�ì¹�îgí�t�ò¥Kì8î�

�ì·jÀ�jÀ?ì��:א�ìYì7î<ì��Kì�t�ìYì7î<ì��Kì��ò¥Kì8î�
k¿Aì��lÁCì�tא�À�ìjîôWא��î�ìYÁ8À��ôgí��ò¥Kì8î�



�ò ì¥îZì�Ãא��òhî��Á�ò¥Kì�Ãא��؛�íµjí	ì¥�ìY¿;ìC¿�
�ìjí�ì¹�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��k¿Aì

�îgòDÁ�Kì�Á��k¿���KìDîE¿Aì�òµò¹K¿:ì�íBÃ�K¿��ÁiÁ�¿Aî=ì�
�ìµK¿?¿��"�:�í[EÁ�ìjÃא��ìlÁBì��ì.Á��אìXì�
�.�"�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìXì�¿��ôgí�

�ôhòDÁ��kì�ìY¿��¾�KìEì8ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�ìµK¿��ôgí��ò¥KR>À@Ãא��ì̧ jí�í¹�"�:�אjí�òZìDîא�

ì�í��ø�ì¥ì¹�¾WôB�"�אì¤òI¿��íYÀ;î�¿��Nî�ì�ìX¿�



�ÁiRA�¿אìj¿��ºì¥¿��KìBEÁ��ÁiÁ�ì�îEì��k¿Aì�íµKì�Á?Ãא�
��ìjí��Kì�t�KìB¿��ÁiÁ�KìEì8ì�Á��îgí�Kì�ì¥�î·¿��

EÁA¿��îgí�ôWì��ºì¥¿��NÃ�ò¦u�îgí�ìYî�¿�ì¹�
�ðgÁAî�.��ïYÁ�îWíא�í��í̧ "�:�א�ìjÃ�í[EÁ�.�"�ì¹ì¥א
�í¥jõCôא���.�í̧ KìCî<ì�ì¹�:�í�îYì�Ãא��î�ôWì�î
.�א
�íiÀ�îj¿�ì¹�"�:�îgí�ôWì��"�Á�Kì�Ã�KÁ��ìjí�

�ÁM¿AìBîDíBÃא��:ógíDî	¿GÁ��î»¿�  . 
D'après Al - `Abbâs ibn `Abd 

Al - Muttalib (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), Comme 



je participais à la bataille de 
Hunayn avec l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl), je lui 
tenais compagnie, ainsi que 
'Abû Sufyân ibn Al - Hârith 
ibn `Abd Al - Muttalib sans 
jamais le quitter, alors qu'il 

montait sur sa mule blanche. 
Quand les musulmans et les 
polythéistes se rencontrèrent, 

ceux - là   prirent la fuite, 
mais l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) poussa sa mule vers 
la direction des impies alors 



que je tenais la bride de sa 
mule, afin qu'elle allège sa   

course, tandis que 'Abû 
Sufyân tenait l'étrier. 

L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
s'écria: "O `Abbâs! Appelle 
ceux qui ont prêté le serment 

d'allégeance d'Ar - 
Ridwân". Al - `Abbâs - qui 
avait une vois très forte - , a 

ajouté: "J'ai criai d'une voix 
vive: O hommes du pacte 
d'Ar - Ridwân! Où êtes - 

vous?".par ALLAH!, 



poursuivit `Abbâs, lorsqu'ils 
entendirent ma voix, ils 

retournèrent comme une 
vache qui entoure ses petits, 
et s'écrièrent: "Nous voilà! 
Nous voilà!" et ils reprirent 

la lutte contre les impies. 
Ainsi on appela: "O gens des 

'Ansâr! O gens des 
'Ansâr!". De même on 

appela les hommes d'Al - 
Hârith ibn Al - Khazraj. 
Entre - temps, l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl), sur sa 



monture, regarda en 
désirant ardemment prendre 
part au combat, et s'écria: 
"Voilà maintenant que la 

bataille fit rage". Puis 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
prit quelques petits cailloux, 
les lança contre les visages 
des impies et dit: "(Je jure) 

par le Seigneur de 
MUHAMMAD que les 

impies sont mis en déroute". 
En entendant ceci, j'allai 

voir comment la bataille se 



déroula, et je constatai 
qu'elle était très 

acharnée.par ALLAH! 
Après que le Prophète 

(pbAsl) a jeté les cailloux sur 
leurs visages, je ne cesse de 

voir les forces des impies 
manquer de vigueur et de 

constater qu'ils prenaient la 
fuite. 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:ôCא��KìDõ�¿��ðLøE¿��ìiRAא��ô·��í§Kt�
��ífì�Ã?ì�t�ì.ÁCÁ�îHíBÃא��ìYì�¿��ìiRAא��ô·ò�ì¹�Kï�øE¿��

�k¿�Kì<ì��ìµK¿?¿��ì.ÁAì	îYíBÃא��ÁiÁ��ìYì�¿��KìBÁ��:�Kì�
�Á�Kì�øER:א��ìhÁ��אjÀAÀ��ífí	õYא��KìDõ�¿�
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�Kï�Á�Kìq�אjÀAìBî�Kì��KìDõ�¿�:�ì¹א

ì���ìh�ÁXRא��Kì��Á�Kì�øE¿��îhÁ��אjÀAÀ��אjíC
�îgÀ�KìCÃ�ì¦ì¥�.�ífEÁ:í��ífí�ôYא��ìY¿�ì¤�ôgí�

�k¿���Áiî�ìWì��õWíBì��ìYì�Ã�¿��ìOì<î
¿��ìY¿>ô�א�



�Á�KìBô��Kì�ø�ì¥��Kì�ø�ì¥�íiíBì<Ã:ì�ì¹��ìYìא¶ð�:�א�
�ì»øXÀ�ì¹�ð¶אìYì��íií�ì�ÃAì�ì¹�ð¶אìYì��íií�ìYî7ì�ì¹

ô�¿G¿��ò¶אìYì�Ã�KÁ��¿eÁ�ìXÁ��í�Kì�ì�î�í��k�!�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "O Hommes! 

ALLAH est Bon, et n'accepte 
que le bon. Il prescrit aux 

croyants ce qu'il prescrit aux 



Envoyés: O Messagers! 
Mangez de ce qui est permis 
et agréable et faites du bien. 
(23:51), et O les croyants! 
Mangez des (nourritures) 

licites que Nous vous avons 
attribuées (2:172)". Puis il 

mentionna le cas de 
l'homme qui, faisant un long 

voyage, ayant les cheveux 
hirsutes et poussiéreux, tend 

ses mains vers le ciel et 
s'écrie: "O Seigneur! O 
Seigneur!"; alors que sa 



nourriture, sa boisson ainsi 
que ses vêtements sont 

acquis illicitement et qu'il est 
nourri par tout ce qui est 

illicite, comment se fait - il 
qu'il soit exaucé?!. 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:ì�u�½Mì�t�íiRAא��îgíDíB4A¿@í��
ì¹�ÁMì�KìEÁ?Ãא��ì¶îjì�tì¹�îgòDE4�ìZí��t�íYÀ;îCì��



Á�¿��ðא�ìXì�îgíD¿�ì¹�îgòDîE¿���ðgE�:�ó·אì¦�ðVîEì

�ðYÁ�Ã@ì�î�í��ðfÁoKìì¹�ðא�ôX¿��½eÁAì�ì¹�.�"�í̧ ¥ì¹ìא

�ðgÁAî�í��"�.�ífÁoKì<Ãא��:�"íÐÁ?¿>Ãא�  
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Il est trois 
hommes qu'ALLAH, au 

Jour de la Résurrection, ne 
leur adressera pas la parole, 

ni les purifiera, ni les 
regardera et ils subiront un 



châtiment douloureux: un 
vieillard fornicateur, un roi 

menteur et un mendiant 
arrogant". 

(Transmis par Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
ìµK¿���:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�í·Kì�îEì�ì¹�í·Kì�îEì	
�ífEøCא�ì¹�íא�ìYÀ>Ãא�ì¹�:�ò¥KìDî�¿��îhÁ��÷fÀ�
�ÁMôCì�Ãא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Ceyhan, 

l'Amou - Daria, l'Euphrate 
et le Nil sont des fleuves du 

Paradis". 
(Transmis par Muslim) 

�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìXì�¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥

�ìµK¿?¿��»ÁWìEÁ��"�:�ì¶îjì��¿Mì�îYõא���íiRAא��ìd¿Aì�



ì¹�ÁNî�ô��ìd¿Aì��KìDEÁ�א�ìµKì�Á�Ã��ì¶îjì�א�
�òhîEìCî�ÁWì�t�ìd¿Aì�ì¹�א�ìYì�ô7��ì¶îjì�אtא

õא���ì¶îjì��ì̧ ¹íYÃ@ìBÃא��ìd¿Aì�ì¹u�ìd¿Aì�ì¹�Á�Kì�
¥Á�Kì<Á�î�ôOì�ì¹��KìDEÁ�א�ì¹ôWא�ô�tא�ì¥jõC��ì¶îjì�א

�íiRAא��kRAìq�ì¶ì£��ìd¿Aì�ì¹�ò[EÁBì�Ãא��ì¶îjì�
î<ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�ò¶îjì��îhÁ��òYî8ì<Ãא��ìW

�òYÁ���lÁ��òdÃAì�Ãא��òYÁ���lÁ��ÁMì<íBí�Ãא�



�k¿���òYî8ì<Ãא��ìhîEì��KìBEÁ��ò¥KìDôCא��îhÁ��¾MìKì	
�òfîERAא��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) m'a pris par la main 
et me dit: "ALLAH a créé la 
terre le samedi, y a installé 
les montagnes le dimanche, 

les arbres le lundi, le 
répréhensible le mardi, la 
lumière le mercredi, les 

animaux le jeudi et Adam 



(pbAsl), à la fin de la 
Création, le vendredi à la 

dernière heure de la journée 
entre le milieu de l'après - 

midi et le soir". 
(Transmis par Muslim) 
�ÁWEÁ�ìjÃא��òhî��ÁWÁ�Kì��ì·KìBîE¿Aí	�lÁ�¿��îhìì¹

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�:�îNì<¿:¿?îא��îW¿?¿�
�KìB¿��¾²KìEî	¿��ÀMì<î�Á��¿Mì�îHí��ì¶îjì��»ÁWì��lÁ�

��»ÁWì��lÁ��ìlÁ?ì�t½Mì�EÁ>ìq��½MôEÁ�KìBì���.
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא



D'après Khâlid ibn Al - 
Walîd (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "Le jour de 
la bataille de Mu'ta, neuf 
sabres furent cassés entre 

mes mains (en combattant), 
et il ne me resta plus que la 

lamelle (d'une épée) 
yéménite". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ò©Kì<Ãא��òhî��¹òYîBì�îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìaÁBì	�íiô�¿�



�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�ígÁ�Kì�Ãא��ìg¿@ì��אì¤�
�¿ìWìDì�î�K��ôgí��ì�Kìq¿��íi¿A¿��ìYî�¿א·ò�ì¤ò�ì¹א�

¿G¿��ìWìDì�îא�ì¹�ìg¿@ì��ðYî�¿��íi¿A¿��¿G¿:î��.�"
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après `Amr ibn Al - `As 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Il a entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: 
"Lorsque le juge prononce 
une sentence en s'aidant de 
ses lumières, et que celle - ci 



tombe juste, il aura une 
double récompense. Et s'il 
prononce une sentence en 

s'aidant de ses lumières, qui 
tombe injuste, il aura une 

seule récompense". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ôlÁ�ôCא��ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹

ì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ìµK¿��ìgRA�"�:



�Kì�¹í£òYî�¿G¿��ìgôCìDì��òUîE¿��îhÁ��kôBí�Ãא�
�Á�KìBÃ�KÁ��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), le 

Prophète (pbAsl) a dit: "La 
fièvre est une émanation de 

la Géhenne, calmez - en 
l'ardeur avec de l'eau". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 



�KìDîCìì¹�)�¿Mì7ÁoKì�(�òhì�KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:
�íiõE¿�ì¹�íiîCì�ì¶Kìq�ð¶îjìq�ÁiîE¿Aìì¹�ì�Kì��îhì��"

�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.ò¶îjô8א��í¦אìjì��í¥Kì�î�íBÃא�ì¹�
ÁiîE¿Aì�ð¶îjìq��ìXìDÁא�ì¹�ì�Kì��îhôBì

�ÁO�ÁWì�Ãא��.�ølÁ�ìjÃ�KÁ��í£אìYíBÃא�ì¹�:�íL�òY¿?Ãא�
¾�ò¥אì¹�ìYîE¿��î¹¿��ì·K¿��Kï�ò¥אì¹ . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 



"Quiconque rend le dernier 
soupir, avant d'accomplir le 

jeûne qu'il devait de son 
vivant, son proche parent 
(soit un successeur ou un 
autre), devra l'accomplir à 

sa place". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�ô·¿��òfîE¿>S:א��òhî��ÁeÁ�Kì��òhî��Á²îjì�îhìì¹
¿��îNì�ôWì��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�ô·

�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�òYîEì�õZא��ìhî��ÁiRAא��ìWî�ì



�ÀMì7ÁoKì�íiî�¿:î¿��¾�K¿:ì�î¹¿��óaîEì��lÁ��ìµK¿��:
�î¹¿��ÀMì7ÁoKì�ôhìEòDì�îCì�¿��ÁiRA�¿אì¹t�·ìYí�î�

�KìDîE¿Aì�.�îN¿�K¿��:�אjÀ�K¿��؟�אìXì��ìµK¿��ìjí�¿��:
�îgì<ì��.�îN¿�K¿��:¿Aì�ÁiRAÁ��ìjí�¿��ð¥îXì��ôlt�

�¿K	ìa¿>î7ì�î�א�íhî�.��ìg4A¿�À�א�ìhî�א�òYîEì�õZ��ïWì�¿א�
�À�ìYî�òDÃא��îN¿�K¿��ì.Á��KìDîE¿���òYîEì�õZא�

�îN¿�K¿?¿��:t�ÁiRA�¿אì¹�tì¹�אïWì�¿��ÁiEÁ��ía¿>î
¿��t�
�»ò¥îXì��k¿���íOôCì�ì�¿��.�¿eÁ�ì¤�ìµK¿��KôB¿A¿�



RA¿��òYîEì�õZא��òhîא��k¿Aì�òhî��ì¥ìjî�ÁBÃא��ìg
ìWî�ì�א�òhìBî�ôY��ìhî�אì¹�¿Mì�ìYî�ì�t�Á£ìjî	
�KìBíD¿��ìµK¿�ì¹�ì�jí=ì��ÁWî�ì�òhî��:�KìBÀ�íWÁ7î�À�

�¿Mì7ÁoKì�k¿Aì�lÁ�KìBí�ÃAì�î£¿��KìB¿��ìiRAא�
�KìDô�òI¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥t�î·¿��KìD¿��õfÁ�ì��
ÁiÁ��ìfì�Ã�¿G¿��lÁ�ì<EÁ:¿��ì¥ÁXîCí��íWî�ìì¹�í¥ìjî�ÁBÃא��

�¿Mì7ÁoKì�k¿Aì�Kì�ì¤ÃGì�î	א�kô�ì��òhìBî�ôYא�
K¿?¿�t�:�ô�eîE¿Aì�ÀMìBî�ì¥ì¹�א�ÁiRA�uא��í¶



�ÀMì7ÁoKì�îN¿�K¿��؟�ífí�îWì�¿��íií�K¿�ìYì�ì¹�:
�îgì<ì�:��KìCSAÀ�؟��¿îN¿�K�:��jÀ�K¿א�.�אjÀAí�î£Àא�

�îgÀ@SAÀ��אjÀAí�î£Àא−ì¹�tô·¿��íg¿Aî<ì���KìBíDì<ì��
�òYîEì�õZא��ìhîא�−�íhîא��ìfì�ì£�אjÀAì�ì£�KôB¿A¿��

�ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�ìdìCì�îK¿��ì�Kì�Á�Ãא��òYîEì�õZא�
�lÁ@î�ì�ì¹�Kì�íWÁ
KìCí��ìdÁ>¿�ì¹�KìDîCì�íiRAא�
�òhìBî�ôYא��íWî�ìì¹�í¥ìjî�ÁBÃא��ìdÁ>¿�ì¹

��KìDÁא�ìWÁ
KìCí�t�íiîCÁ��îN¿AÁ�¿�ì¹�íiî�ìBRA¿��



jÀ?ì�ì¹t�ò·�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��ô·�
�ìhÁ��NîBÁAì�îW¿��KôBì�kìDì��ìgRAì	ì¹

�Á�ìYî�òDÃא��؛ì¹t�ìYí�îDì��î·¿��ógÁAî�íBÁ��õfÁ�ì��
ì��ì³îj¿��í̧ Kì�¿�u�¹אíYì�Ã�¿��KôB¿A¿��óµKìE¿��Á�

�òP�òYî�ôא��ì¹�Á�ìYÁ�îXôא���îhÁ��¿Mì7ÁoKì�k¿Aì
�îN¿?Á>¿��íµjÀ?ì�ì¹�lÁ@î�ì�ì¹�KìBí�íYÀ�îXì��:


ðW�ÁWì��îg¿A¿��ìZìא�í¥îXôCא�ì¹��î¥ìXì��lø��t�
�îN¿?ì�î¿�ì¹�òYîEì�õZא��ìhîא��îNìBRA¿��kô�ì��KìDÁ�



�îNì�K¿�ì¹�¼Mì�¿�ì¥�ì.Á<ì�î¥¿��¿eÁ�ì¤�Kì�ò¥îXì��lÁ�
�kô�ì��lÁ@î�ì�¿��¿eÁ�ì¤�ìWî<ì��Kì�ì¥îXì��íYÀ�îXì�

íjí�í£�ôfí�ì��Kì�ì¥KìBÁ��KìD�.õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  
. 

D'après `Awf ibn Mâlik At - 
Tufayl , On a informé 

`A'icha (qu'ALLAH soit 
satisfait d'elle) que `Abd - 

Allâh ibn Az - Zubayr 
(qu'ALLAH soit satisfait des 
deux) avait dit au sujet d'une 

vente ou d'un don que lui 



avait fait `A'icha 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle): "Par ALLAH! Que 
`A'icha en finisse, sinon, je 
l'empêcherai de disposer de 
ses biens". - "Est - ce lui, 
répondit `A'icha, qui a dit 

cela?". - "Oui", lui répondit 
- on. - "Eh bien, répliqua - t 
- elle, je fais un vœu de ne 

plus jamais parler à Ibn Az - 
Zubayr". Quand cette 

rupture traînait en longueur, 
Ibn Az - Zubayr demanda 



l'intercession de quelques - 
uns auprès d'elle, mais elle 
répondit: "Par ALLAH! Je 

n'accepte aucune 
intercession en sa faveur et 
je ne manquerai jamais à 
mon vœu". Comme cet 

abandon fut au désavantage 
d'Ibn Az - Zubayr, il alla 
trouver Al - Miswar ibn 
Makhrama et `Abd Ar - 

Rahmân ibn Al - 'Aswad ibn 
`Abd Yaghûth et leur dit: 

"Je vous conjure 



parALLAHde me faire 
entrer chez `A'icha 

(qu'ALLAH soit satisfait 
d'elle), car il ne lui est pas 

permis de faire vœu de 
rompre toute relation avec 

moi". 
 

Al - Miswar et `Abd Ar - 
Rahmân amenèrent ibn Az - 
Zubayr, et se rendirent chez 
`A'icha. Après avoir obtenu 
l'autorisation de pénétrer 

chez elle, ils lui dirent: "Que 



le salut, la miséricorde 
d'ALLAH et Ses 

bénédictions soient sur toi. 
Pouvons - nous entrer?". - 
"Entrez", répondit - elle. - 

"Nous tous?", répliquèrent - 
ils. - "Oui certes vous tous", 
dit - elle, - et elle ne savait 
pas qu'Ibn Az - Zubayr se 

trouva avec eux. Lorsqu'ils 
entrèrent, Ibn Az - Zubayr 
qui était derrière le rideau, 
se jeta au cou de `A'icha 
(qu'ALLAH soit satisfait 



d'elle) (sachant qu'elle est sa 
tante maternelle), pleura et 
la supplia de lui pardonner. 

Al - Miswar et `Abd Ar - 
Rahmân, à leur tour, 

prièrent `A'icha de lui parler 
et d'accepter son excuse. Ils 

lui dirent: "Le Prophète 
(pbAsl) a interdit, comme tu 
le savais bien, la rupture. Il 
n'est, en outre, pas permis 
au musulman de fuir son 

coreligionnaire au - delà de 
trois nuits". Comme ils 



multipliaient leurs 
arguments et répétaient le 

mal qu'il y avait à agir de la 
sorte, elle pleura et dit: "J'ai 

fait un vœu et le vœu c'est 
une chose très grave qu'il 

faut respecter". Devant leur 
insistance, elle adressa alors 
la parole à Ibn Az - Zubayr. 
Et pour expier son vœu, elle 
affranchit quarante esclaves. 

Dans la suite, chaque fois 
qu'elle se rappelait de ce 



vœu, elle pleurait à tel point 
qu'elle mouillait son voile. 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì�òhî��¿Mì�Ã?í�îhìì¹�íiîCì

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�
�îgòDîE¿Aì�kRAì8¿��¾Wí�À��k¿Aî�¿��k¿���ì ìYì�

Á��òø£ìjíBÃ�K¿��ì.ÁCÁ	�ò·KìBì��ìWî<ì�u�Á�KìEî�
:��ìjîא�Á��ôgí��ìa¿A¿���k¿�א�òYì�îCÁBÃ��ìµK¿?¿�ì¹tא
�"ì
�Kì�¿�ì¹�½«îY¿��îgÀ@�ÁWî�¿��ìhîEì��lø���ðWEòD

�lø�ò�ì¹�ªîjì�Ãא��îgÀ�ìWÁîjì��ô·ò�ì¹�îgÀ@îE¿Aì



t¿��אìXì��lÁ�K¿?ì��îhÁ��ÁiîE¿���YÀ;î�t�lø�ò�ì¹�
îgÀ@îE¿Aì��î·¿��jÀ�òYî7íא��kì7î�¿��Nî�¿�
�î·¿��KìEî�õWא��îgÀ@îE¿Aì�kì7î�¿��îhÁ@¿�ì¹

�Kì�jí�Á�KìCí��.�"�ìµK¿��:�¾�ìYÃ;ì��YÁ���îNì�K¿@¿�
¿���KìDí�ìYÃ;ì��íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�k
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�.�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹

�"�:�î·¿��KìEî�õWא��îgÀ@îE¿Aì�kì7î�¿��løCÁ@¿�ì¹
�KìB¿��אjÀ@¿AîDì�¿��אjÀAÁ�ì�Ã?ì�ì¹�KìDEÁ��אjí�¿�KìCì�



�îgÀ@Aî�¿��ì·K¿��îhì��¿e¿Aì��.�"�Mì�¿?ì�ìµK¿��:
�ìYì���ì·K¿@¿��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî�¿�ì¥�Kì�

�òYì�îCÁBÃא��k¿Aì�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��.�lÁ�ì¹
�ìµK¿��¾Mìא�ì¹ò¥�"�:�Kì�¿�ì¹�îgÀ@¿��½«îY¿��lø��

�iRA�¿אì¹�lø�ò�ì¹�îgÀ@îE¿Aì�ðWEòDì
t�k¿���YÀ;î�
NîE¿:î��UEÁ�K¿>ì�:�ì·�lÁpîjì�t�א¿��lø�ò�ì¹
¥ªî�t��UEÁ�K¿>ì�א�¿.î¹�òªî¥�ìZì�tאòhÁo�א

�î·¿��îgÀ@îE¿Aì�í²Kì�¿��Kì��iRA�¿אì¹�lø�ò�ì¹



�îgÀ@îE¿Aì�ì²Kì�¿��îhÁ@¿�ì¹�»ÁWî<ì��אjÀ�òYî7í�
�KìDEÁ��אjí�Á�KìCí��î·¿��.�"ô8�KÁ��í£אìYíBÃא�ì¹u�Á�
�Wì�¿��k¿Aî�¿��k¿Aì�:�îgíD¿��í�KìõWא�t�
ô8א�uÀM¿�¹íYî<ìBÃא��À�  . 

D'après `Uqba ibn `Amir 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Après huit ans de la 
bataille de 'Uhud, l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) sortit un 

jour (au cimetière) pour 
visiter les martyrs de cette 



bataille. Il pria pour eux, 
comme s'il faisait ses adieux 
aux vivants et aux morts. En 
revenant, il monta sur chaire 
et dit: "Je vous devancerai et 
serai un témoin de vous (au 

Jour de la Résurrection). 
Votre rendez - vous sera 

auprès du Bassin, et il me 
semble le voir de ma place - 

ci. Je ne crains pas pour 
vous de retourner au 

polythéisme, mais ce que je 
redouterai c'est que vous 



soyez tentés par les biens 
temporels". 

 
Suivant une autre version: 

"Mais je crains pour vous de 
convoiter ce bas monde, de 
vous entre - tuer et de périr 
comme vos prédécesseurs". 
`Uqba a ajouté: "C'était la 

dernière fois que j'ai vu 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl), 

monté en chaire". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



 
Suivant une autre variante: 

"Je vous devancerai et je 
serai témoin de vous (au 

Jour de la Résurrection).par 
ALLAH! Il me semble voir 

mon Bassin maintenant. On 
m'a donné les clefs des 

trésors du bas monde - ou 
suivant une autre variante: 

les clefs de la terre - .par 
ALLAH! Je ne crains pour 

vous de retourner au 
polythéisme après mon 



départ, mais de convoiter 
trop ce bas monde". 

 
N.B. (Dans ce hadith, il ne 

s'agit pas de la prière 
funèbre, mais plutôt d'une 
invocation en faveur de ces 

martyrs). 
�ìL¿:î�¿��òhî��¹òYîBì�¾Wî�ì¦�lÁ�¿��îhìì¹

íiîCì��ìµK¿�tא�íiRAא��ìlÁpì¥�ø»ò¥Kì8î��:�kRAìq
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�KìCÁ�



ÁBÃא��ìWÁ<ìqì¹�ìYî�¿>Ãא��kô�ì��KìCì�¿:ì�¿��ìYì�îC
�ìWÁ<ìq�ôgí��kRAì8¿��ìµìZìC¿��íYîDS;א��î�ìYì9ì�
�íYî8ì<Ãא��î�ìYì9ì��kô�ì��ìL¿:ì�¿��ìYì�îCÁBÃא�
�kô�ì��ìYì�îCÁBÃא��ìWÁ<ìq�ôgí��kRAì8¿��ìµìZì��ôgí�
�Kì�ì¹�ì·K¿��Kì��Kì�ìYì�î�¿G¿��í[îBô7א��îNì�ìY¿�

¿��KìCíB¿Aî¿G¿��ðhÁoK¿��ìjí��KìCÀ;¿>î��.�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après `Amr ibn 'Akhtab Al 
- 'Ansârî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), "Nous fîmes 



la prière de fajr en commun 
avec l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl), il monta ensuite sur 
chaire et fit un sermon qui 

dura jusqu'au moment où on 
appela à la prière de zhuhr. 
Il descendit (du minbar), et 

nous fîmes la prière 
communautaire, puis il 
remonta sur chaire et 
poursuivit son sermon 

jusqu'au moment où on 
appela à la prière de `asr. Il 
descendit, présida la prière, 



puis remonta sur chaire 
jusqu'au coucher du soleil. 
(Dans son long discours), il 

nous raconta tout ce qui 
s'était passé et tout ce qui 

aurait lieu. Les plus instruits 
parmi nous, ont retenu le 

plus de ses paroles". 
(Transmis par Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:

¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�õlÁ�ôCא��ìµK�"�:
�îhì�ì¹�íiî<Á:íEÃA¿��ìiRAא��ìaEÁ:í��î·¿��ì¥ìXì��îhì�



¿��ìiRAא��ìlÁ8î<ì��î·¿��ì¥ìXì�u�ÁiÁ8î<ì���.�"�í̧ ¥ì¹ìא
õ»ò¥Kì�í�Ãא� . 

D'après `A'icha (qu'ALLAH 
soit satisfait d'elle), le 
Prophète (pbAsl) a dit: 

"Quiconque fait vœu d'obéir 
à ALLAH, qu'il Lui obéisse; 
et quiconque fait vœu de Lui 
désobéir, qu'il ne l'exécute 

pas". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 



�ô·¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾e�òYì
�ø¶À��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�Kì�ìYì�¿א��òfî�¿?Á�t�ìµK¿�ì¹�ò®אì¦î¹�"�:�ì·K¿�
�ìgEÁא�ìYî���k¿Aì�íVÀ>îCì��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Umm Charîk 
(qu'ALLAH soit satisfait 

d'elle), L'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) lui a ordonné de tuer 
les lacertiens, en disant: "Ce 
gecko soufflait pour attiser 



le feu où on brûla 
Abraham". 

(Transmis par Al - Bukhârî) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�òµô¹¿��lÁ��¼M¿�ì¦ì¹�ìfì�¿��îhì�

�KìD¿Aì�¿��îhì�ì¹�½MìCì�ì��אìX¿�ì¹�אìX¿��íi¿A¿��¾Mì�îYìp
Á��אìX¿�ì¹�אìX¿��íi¿A¿��ÁMìEÁ�Kôא���ÁMì�îYô9א��l

�½MìCì�ì·¹í£�אì�t�lÁ��KìD¿Aì�¿��î·ò�ì¹�k¿�¹
�½MìCì�ì��אìX¿�ì¹�אìX¿��íi¿A¿��ÁMì�Á�Kôא���ÁMì�îYô9א��"



�.�¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�"�:�lÁ��K¼�ì¦ì¹�ìfì�¿��îhì�
�lÁ�ì¹�¾MìCì�ì��ÀMì�Á��íi¿��ìLÁ�À��¾Mì�îYìp�òµô¹¿�

ìEÁ�Kôא���ì·¹í£�ÁMì�Á�Kôא���lÁ�ì¹�¿eÁ�ì¤�ì·¹í£�ÁM
�¿eÁ�ì¤�.�"�ðgÁAî�í��í̧ �¿ìµK��ífî�¿�א�ÁMì=SA�.�ì¹ì¥א
�:�í®ì¦ìjÃא��:ì©ìYî�¿��5¶Kì	�îhÁ��í¶K¿;Á<Ãא�  . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 
tue un gecko du premier 
coup, aura telle et telle 



récompense, quiconque le 
tue de deux coups, aura telle 
et telle récompense moindre 

que la première, et 
quiconque le tue de trois 
coups, aura telle et telle 

récompense (encore 
moindre)". 

 
Suivant une autre version: 
"Quiconque tue un gecko 

d'un seul coup, on lui 
inscrira cent bonnes actions 

dans son actif, de deux 



coups, moins que cela et de 
trois coups moindre encore".

(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

ì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿A
�ìµK¿��"�:�ðfí�ì¥�ìµK¿��:t�h¿�ôWì8ì�

�lÁ��KìDì<ìpìj¿��ÁiÁ�¿�ìWì8Á��ì ìYì�¿��¾M¿�ìWì8Á�
�ì·jí�ôWì�ì�ì��אjí�ì�îq¿G¿��ó³ò¥Kì	�ÁWì��:

�ó³ò¥Kì	�k¿Aì�¿M¿AîERAא��ì³øWí8í��!�ìµK¿?¿��:
�íWîBì�Ãא��e¿��ôgíDRAא�t�¾M¿�ìWì8Á��h¿�ôWì8ì�



Á��ì ìYì�¿��¾MìEÁא�ì¦�ÁWì��lÁ��KìDì<ìpìj¿��ÁiÁ�¿�ìWì8
�ì·jí�ôWì�؛�ì�ì��אjí�ì�îq¿G¿��:�¿M¿AîERAא��ì³øWí8í�

�¾MìEÁא�ì¦�k¿Aì�!�ìµK¿?¿��:�íWîBì�Ãא��e¿��ôgíDRAא�
�¾MìEÁא�ì¦�k¿Aì�!t�ì ìYì�¿��¾M¿�ìWì8Á��h¿�ôWì8ì�

�5lÁC¿��ÁWì��lÁ��KìDì<ìpìj¿��ÁiÁ�¿�ìWì8Á�
ì��אjí�ì�îq¿G¿��ì·jí�ôWì�ì��:�¿M¿AîERAא��ì³øWí8í�

�ìµK¿?¿��؟�5lÁC¿��k¿Aì�:�íWîBì�Ãא��e¿��ôgíDRAא�
�5lÁC¿��k¿Aìì¹�¾MìEÁא�ì¦�k¿Aìì¹�ó³ò¥Kì	�k¿Aì�!



�!�íi¿��ìfEÁ?¿��ìlÁ�ÀG¿��:�k¿Aì�eí�¿�ìWìq�Kô�¿�
�ÁiÁ�¿�òYì	�îhì�ôcÁ<ì�î�ì��î·¿��íiRAì<¿A¿��ó³ò¥Kì	

îhì�Kì�Kì�ò¦�Kô�¿�ì¹�א�ôZא�õcÁ<ì�î�ì��KìDRAì<¿A¿��ÀMìEÁ�
�KôBÁ��ìdÁ>îCíE¿��ìYÁ�ì�î<ì��î·¿��íiRAì<¿A¿��õlÁCì=Ãא��Kô�¿�ì¹

�íiRAא��í̧ Kì���.�"�ÁiÁ;Ã>¿AÁ��õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא
í̧ KìCî<ìBÁ��ðgÁAî�í�ì¹ . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a fait le récit suivant: 



Un homme a dit: "Je veux 
faire une aumône". Il porta 
son aumône et la mit dans la 

main d'un voleur. Le 
lendemain, on parla de cette 

aumône en disant: "On a 
fait l'aumône à un voleur!". 

L'homme dit alors: 
"Seigneur! A Toi la 

louange! Je vais faire une 
(autre) aumône". Il partit 
avec son aumône et la mit 

dans la main d'une 
prostituée. Le lendemain, on 



parla de cette aumône en 
disant: "On a fait l'aumône 
cette nuit à une prostituée!". 
L'homme dit: "Seigneur! A 
Toi la louange! Tu m'as fait 

donner l'aumône à une 
prostituée?! Je vais faire 
encore une (troisième) 

aumône". Il partit avec son 
aumône et la mit dans la 

main d'un homme riche. Le 
lendemain on parla de cette 
aumône en disant: "On a 

fait l'aumône à un riche!". 



L'homme dit alors: 
"Seigneur! A Toi la 

Louange! Tu m'as fait 
donner l'aumône à un 

voleur, puis à une prostituée 
et enfin à un homme aisé!". 
L'homme vit en rêve qu'on 

lui dit: "L'aumône que tu as 
faite à un voleur, peut - être 
lui servira - t - elle à ne plus 
voler. Celle que tu as faite à 
la prostituée, peut - être lui 
servira - t - elle à s'abstenir 
de son métier. Quant à la 



troisième, faite au riche, 
peut - être lui servira - t - elle 

de leçon pour dépenser en 
aumône de ce qu'ALLAH lui 

a accordé". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìaì��KôCÀ�

�lÁ��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥
�îNì�K¿�ì¹�ìאì¥øXא��ÁiîE¿���ìa¿�ìY¿��¾�ìjîì£
�ìµK¿�ì¹�¼Mì�îDì��KìDîCÁ��ì[ìDìC¿��íií�Á�î<í��"�:�Kì�¿�
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�ìh�òYÁ��lÁ�¾WEÁ<ìq�ì¹א�¾WÁ��îgí�íYÀ;îCìE¿�ì¹tא
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ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Nous étions invités à un 



repas avec l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl). On lui 
offrit le gigot qui était sa 

partie préférée. Il en 
grignota un petit morceau et 

dit: Au Jour de la 
Résurrection, je serai le 

maître des hommes. Savez - 
vous pourquoi? ALLAH 

rassembla les premières et 
les dernières générations sur 

un seul territoire de sorte 
que Celui qui regarde 

pourrait les voir tous, et que 



le héraut pourrait les faire 
entendre. Le soleil 

s'approchera d'eux et ils 
éprouveront de la peine et de 
l'angoisse à tel point qu'ils 

ne pourraient plus en 
supporter. Ils diront les uns 
aux autres: "Ne voyez - vous 

pas dans quel état 
lamentable nous sommes? 

Ne pensez - vous pas à 
charger quelqu'un 

d'intercéder en votre faveur 
auprès du Seigneur?". 



Certains diront: "Adressez - 
vous à votre père Adam!". 

Ils se rendront auprès de lui 
en disant: "O Adam! Toi le 

père du genre humain. 
ALLAH t'a crée de Sa 

propre main, Il t'a insufflé 
de Son souffle, a ordonné les 

anges de se prosterner 
devant toi et t'a donné le 
Paradis comme demeure. 
N'intercèdes - tu pas en 

notre faveur auprès de ton 
Seigneur? Ne vois - tu pas 



dans quel état nous sommes, 
et à quoi sommes - nous 

réduits?". Il leur répondra: 
"ALLAH éprouve une colère 
jamais atteinte auparavant, 
tant que j'ai transgressé Son 

ordre en mangeant de 
l'arbre interdit. C'est mon 
âme que je dois d'abord 

sauver! Adressez - vous donc 
à Noé". 

 
Se rendant chez Noé, ils lui 

diront: "O Noé! Tu es le 



premier Envoyé aux 
habitants de la terre. 
ALLAH t'a appelé le 

Serviteur très reconnaissant. 
Ne vois - tu pas notre état et 

à quoi sommes - nous 
réduits? N'intercèdes - tu 

pas en notre faveur auprès 
de ton Seigneur?". Et lui de 

répondre: "Aujourd'hui, 
ALLAH éprouve une colère 
jamais atteinte, à cause de 

mes imprécations 
prononcées contre ma 



Communauté. C'est mon 
âme que je dois sauver 

d'abord! Adressez - vous 
donc à Abraham". 

 
Ils iront trouver Abraham en 
disant: "O Abraham! Tu es 
le Prophète d'ALLAH et Son 

préféré parmi tous les 
habitants de la terre. 

Intercède en notre faveur 
auprès de ton Seigneur. Ne 
vois - tu pas dans quel état 

nous sommes?". Il leur 



répondra: "ALLAH éprouve 
aujourd'hui une colère noire 
jamais atteinte. Car j'avais 

forgé trois mensonges. C'est 
mon âme que je dois sauver 

d'abord. Adressez - vous 
donc à Moïse". 

 
Ils se rendront chez Moïse et 

lui diront: "Toi Moïse 
l'Envoyé d'ALLAH! Il t'a 

préféré au monde en te 
favorisant par Ses messages 
et Ses paroles. Intercède en 



notre faveur auprès de ton 
Seigneur. Ne vois - tu pas 
dans quel état sommes - 

nous?". Il leur répondra: 
"Aujourd'hui, ALLAH 
éprouve une colère sans 
pareille. Car j'ai tué sans 
autorisation un homme. 

C'est mon salut que je dois 
chercher d'abord. Rendez - 

vous donc à Jésus". 
 

Ils s'adresseront à Jésus en 
disant: "O Jésus! Toi tu es 



l'Envoyé d'ALLAH, Sa 
parole qu'Il a envoyée à 

Marie et un Esprit émanant 
de Lui, étant encore au 
berceau, tu as parlé aux 

hommes. Intercède en notre 
faveur auprès de ton 

Seigneur. Ne vois - tu pas 
dans quel état sommes - 

nous?". Jésus leur répondra 
"ALLAH éprouve une 

grande colère sans pareille", 
sans mentionner nul péché. 

Toutefois, il poursuivra: 



"C'est mon âme que je dois 
sauver d'abord. Adressez - 
vous à MUHAMMAD". 

 
Dans une version, on trouve 
ce rajout: Ils viendront me 

trouver et diront: "O 
MUHAMMAD! Toi 

l'Envoyé d'ALLAH et le 
dernier des Prophètes. 

ALLAH t'a pardonné tes 
fautes antérieures et futures. 

Intercède en notre faveur 
auprès de ton Seigneur. Ne 



vois - tu pas à quoi sommes - 
nous réduits?". Je partirai, 
arrivé sous le Trône, je me 

prosternai devant mon 
Seigneur, puis ALLAH 

m'apprendra des formules de 
louange et de glorification 
qu'Il n'a jamais apprises à 
personne auparavant, et on 

me dira: "O MUHAMMAD! 
Relève ta tête. Demande, On 
t'accordera, et intercède, On 
acceptera ton intercession". 
Je relèverai ma tête et dirai: 



"O Seigneur! Ma 
Communauté! O Seigneur! 
Ma Communauté!". On me 
répondra: "Fais entrer de ta 

Communauté par la porte 
droite des portes du Paradis 

ceux qui n'ont pas de compte 
à rendre et qui seront en 

outre les associés des autres 
gens qui entreront par les 

autres portes". Puis 
l'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 
poursuivit: "Par Celui qui 

tient mon âme entre les 



Mains, la distance séparant 
deux portes du Paradis 

équivaut à celle qui sépare 
La Mecque de Hajar, ou de 

Bassora". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
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D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Abraham (pbAsl) 
emmena Ismaël et sa mère 
(Agar), qui était un enfant 

au sein; et les laissa près de 
la Maison (sacrée), sous un 
grand arbre, au - dessus (du 
puits) de Zamzam, à la partie 
la plus élevée de la mosquée 

(actuelle), alors que La 
Mecque était totalement 

déserte, sans aucune source 
d'eau. Il les abandonna, 



n'ayant à leur disposition 
qu'un sac en cuir contenant 
de dattes et une outre pleine 
d'eau. La mère d'Ismaël le 
suivit en l'interpelant: "O 

Abraham! Où vas - tu? 
Comment nous laisses - tu 
dans cette vallée où il n'y a 

ni personne ni rien du 
tout?". Elle l'interpella à 

plusieurs reprises. Et 
Abraham de continuer son 
chemin sans ni répliquer ni 
se tourner. - "C'est ALLAH 



qui t'a ordonné d'agir de la 
sorte?" - "Oui", lui répondit 

- il. - "Alors, ALLAH ne 
nous laissera pas mourir", 
reprit - elle en revenant sur 
ses traces. Abraham (pbAsl) 

reprit son chemin, arrivé 
près d'un col où ni Agar ni 
son fils pouvaient le voir, il 

tourna sa face vers la 
Maison, leva ses deux mains 
et invoqua ALLAH par ces 
mots: "O notre Seigneur! 

J'ai établi une partie de ma 



descendance dans une vallée 
sans agriculture"..... 

Jusqu'à: "Peut - être, seront 
- ils reconnaissants" (14:37). 

La mère d'Ismaël se mit 
alors à allaiter son fils. 

Ayant épuisée l'eau 
contenue dans l'outre, elle 
fut assoiffée ainsi que son 
fils qu'elle vit se tordre de 
faim. Ne souffrant plus le 

voir en cet état, elle regarda 
de tous côtés, et se dirigea 
vers la montagne la plus 



proche As - Safâ, s'y tint 
debout, promena ses regards 
dans la vallée sans toutefois 

trouver personne. Elle 
descendait d'As - Safâ, et 
atteignant la vallée, elle 
retroussa le pan de son 

vêtement et courut comme 
une personne éperdue. 

Dépassant la vallée, elle 
arrive à un monticule appelé 

Al - Marwa dont elle 
escalada le sommet. Elle 
promena de nouveau ses 



regards dans l'espoir de 
trouver quiconque, mais 

c'était en vain. Elle fit à sept 
reprises cette course (entre 

les deux montagnes). 
Ibn `Abbâs (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) a ajouté: Le 

Prophète (pbAsl) a dit: 
"C'est (en commémoration 
de cet événement) que les 
gens font la même course 

entre les deux montagnes - 
au cours du hajj - " . Se 
tenant au sommet d'Al - 



Marwa, elle entendit une 
voix. Elle se dit: "Chut", en 
prêtant l'oreille. Quand elle 
entendit encore une fois la 
même voix, elle dit: "Je t'ai 
entendu! Tends - moi une 

main secourable si tu peux". 
Elle vit alors un ange près de 
l'endroit actuel du puits de 

Zamzam. Celui - ci creusa le 
sol avec son talon - ou 

suivant une variante: avec 
son aile - , jusqu'au 

jaillissement de l'eau. Elle se 



mit alors à faire un petit 
bassin autour de l'eau, en 

puisa pour remplir son 
outre. L'eau devint de plus 
en plus abondante chaque 

fois qu'elle en prenait. 
Poursuivant son récit, Ibn 
`Abbâs (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui) dit: Le 
Prophète (pbAsl) a dit: 

"Qu'ALLAH fasse 
miséricorde à la mère 

d'Ismaël, si elle avait laissé 
Zamzam" ou suivant une 



variante: "Si elle n'avait pas 
puisé d'eau, Zamzam serait 

devenu une source d'eau 
courante". Elle se désaltéra 
et allaita son fils. L'ange lui 

dit: "Ne redoutez plus la 
perdition, car sur cet 

emplacement sera érigée une 
maison par cet enfant et son 
père, et ALLAH ne laisse pas 
périr les siens". La maison 

se trouvait sur un tertre 
pareil à un monticule et les 
eaux de la pluie coulaient 



sur laquelle à droite et à 
gauche. Elle resta ainsi 

jusqu'à ce qu'une caravane 
de Jurhum passa par eux - 

ou suivant une variante: des 
gens de la famille de Jurhum 

- arrivant par la route de 
Kadâ' qui campèrent dans la 

partie la plus basse de La 
Mecque. A la vue d'un 

oiseau survolant la place, ils 
dirent: "Cet oiseau plane 
certes au - dessus d'une 

source d'eau, or nous savons 



bien que l'eau manque de 
cette vallée". Sur ces 

entrefaites, ils envoyèrent un 
éclaireur - ou deux - , qui en 
constatant qu'il y a de l'eau, 

revinrent informer leurs 
maîtres. Ils se rendirent tous 

auprès de la source où ils 
trouvaient la mère d'Ismaël 

à qui ils demandaient 
l'autorisation de camper 
dans son voisinage. Elle 

accepta en ajoutant: "Mais 
vous n'avez aucun droit de 



propriété sur l'eau". Et ils 
consentirent. Ibn `Abbâs a 

dit: Le Prophète (pbAsl) 
continuant le récit, dit: "Cet 

entourage rendit la mère 
d'Ismaël heureuse car elle 
était de caractère sociable. 

Après l'installation des 
membres de cette tribu, ils 
envoyèrent aux leurs d'y 
venir camper dans leurs 
alentours. Cet endroit se 

peupla, et Ismaël grandit et 
apprit d'eux la langue arabe. 



Comme il leur plut 
beaucoup, ils lui firent 

épouser une fille des leurs 
quand il devint pubère". A la 

mort de la mère d'Ismaël, 
Abraham vint rendre visite à 

son fils Ismaël qui n'était 
pas là. Abraham demanda 
alors à sa belle - fille des 

nouvelles de son mari 
Ismaël. Et de répondre: "Il 
est sorti nous chercher de la 
nourriture - ou suivant une 
variante: pour chasser de 



quoi manger - ". Elle 
répondit à Abraham qui 

s'enquit de leur vie et de leur 
situation, en disant: "Nous 

vivons très mal et nous 
sommes dans le besoin", et 

elle se mit à plaindre. 
Abraham lui dit alors: 

"Quand ton mari rentrera, 
salue - le et dis - lui de 
changer le seuil de sa 

maison". Ismaël arrivant, il 
pressentit quelque chose et 
demanda à sa femme: "As - 



tu reçu quelqu'un durant 
mon absence?". - "Oui, 

répondit - elle, un vieillard 
est venu (et elle le lui décrit) 

me demander de tes 
nouvelles, je lui ai dit que 

nous sommes dans la gêne". 
- "T'a - t - il ordonné de 

faire quelque chose?", lui dit 
Ismaël. - "Oui, il m'a chargé 
de te saluer de sa part et de 
t'ordonner de changer le 

seuil de ta maison". - "C'est 
donc mon père, répliqua 



Ismaël, qui m'ordonne de te 
congédier. Retournes donc 
chez tes parents". L'ayant 
répudié, Ismaël se maria 

avec une autre de la même 
tribu. Une certaine période 
s'écoula avant qu'Abraham 
se rende de nouveau chez 

son fils. Et comme ce dernier 
était absent, il pénétra chez 
sa femme et lui demanda de 
ses nouvelles. - "Il est sorti 

nous procurer de quoi 
manger", répondit - elle. - 



"Quel genre de vie menez - 
vous, et quelle est votre 

situation?", reprit Abraham. 
- "Nous sommes, répliqua - t 
- elle, très bien, nous vivons 

dans l'aise". Et elle loua 
ALLAH, le Très - Haut. - 

"De quoi, reprit Abraham, 
vous vous nourrissez?". - 

"De la viande", rétorqua - t - 
elle. - "Et votre boisson?". - 
"De l'eau". - "Qu'ALLAH 
bénisse votre viande et votre 
eau", répondit Abraham. Le 



Prophète (pbAsl) a ajouté: 
"Il n'y avait plus chez eux 
des céréales ce jour - là, 
sinon Abraham aurait 

demandé à ALLAH de les 
bénir aussi". Il ajouta: "La 

viande et l'eau, si elles se 
trouvaient seules, comme 

moyen de subsistance 
ailleurs, c'est - à - dire dans 
d'autre lieu que La Mecque, 
elles n'auraient pas suffi aux 

hommes". 



Suivant une autre version: 
Quand Abraham retourna de 

nouveau chez son fils, il 
demanda: "Où est Ismaël?". 
Sa femme lui répondit: "Il 
est allé à la chasse". Puis 
elle ajouta: "N'entres - tu 
pas afin qu'on te serve à 

boire et à manger?". - "Que 
mangez - vous et que buvez - 

vous?", demanda - t - il. - 
"Notre nourriture, répliqua - 
t - elle, est la viande, quant à 

notre boisson, c'est de 



l'eau". - "Seigneur, dit 
Abraham, bénis leur 

nourriture et leur boisson". 
'Abû Al - Qâsim (pbAsl) 

ajouta: "C'était la 
bénédiction de l'invocation 

d'Abraham (pbAsl)". 
Abraham dit alors à sa belle 

- fille: "Quand ton mari 
reviendra, salue - le de ma 

part et dis - lui de maintenir 
le seuil de sa porte". Une 

fois rentré, Ismaël demanda 
à sa femme: "As - tu reçu la 



visite de quelqu'un?" - "Oui, 
lui répondit - elle, un 

vieillard de belle apparence 
est venu nous visiter et elle 

en fit l'éloge. Il m'a 
demandé de tes nouvelles, je 
lui ai répondu, il s'est enquis 
aussi sur notre subsistance, 

et je lui ai dit que nous 
menons un beau train de 

vie". - "T'a - t - il fait 
quelques 

recommandations?", reprit 
Ismaël. - "Oui, rétorqua - t - 



elle, il m'a chargé de te 
saluer de sa part et il 

t'ordonne de maintenir le 
seuil de ta porte". - "C'est 

donc mon père, dit Ismaël, et 
c'est toi le seuil qu'il 

m'ordonne de garder". 
Après un certain temps, 

Abraham revint voir Ismaël 
qui était en train de se tailler 

des flèches à l'ombre d'un 
arbre à proximité de 

Zamzam. L'ayant aperçu, il 
se leva et le reçoit 



chaleureusement. - "O 
Ismaël! dit Abraham, 

ALLAH m'a fait un certain 
ordre". - "Exécutes donc, 
répondit Ismaël, l'ordre de 

ton Seigneur". - 
"M'assisteras - tu?", 
demanda Abraham. - 
"Certes oui", répliqua 

Ismaël. - "ALLAH, reprit 
Abraham, m'a ordonné de 
bâtir une maison sur cet 

emplacement" et il désigna 
une colline qui domine ses 



alentours. Alors Abraham 
éleva les assises de la 

Maison tandis qu'Ismaël lui 
apporta les pierres. Lorsque 

le bâtiment atteint une 
certaine hauteur, Ismaël 
apporta cette pierre sur 

laquelle se tint Abraham 
debout pour achever la 

construction. En assumant 
chacun sa tâche, ils 

répétèrent cette invocation: 
"Notre Seigneur! Accepte 
cela de notre part: Tu es 



Celui qui entend et qui sait 
tout". 

Suivant une autre version: 
Abraham emmena Ismaël et 
sa mère, emportant avec eux 

une outre pleine d'eau. 
Arrivés à La Mecque, 

Abraham les laissa à l'ombre 
d'un grand arbre, puis il 

retourna chez sa femme. La 
mère d'Ismaël le suivit 

jusqu'à ce qu'ils arrivèrent à 
Kadâ', en l'interpellant: "O 

Abraham! A qui nous 



abandonnes - tu?". - "A 
ALLAH", lui répondit - il. - 
"Je me contente, répliqua - t 

- elle, d'être sous la 
protection d'ALLAH". Elle 
rebroussa chemin et se mit à 

boire de l'outre pour se 
procurer du lait en 

abondance pour son 
nourrisson. A l'épuisement 
de l'eau, elle se dit: "Je vais 

aller chercher quelqu'un 
dans les alentours". Elle 
monta au sommet de la 



montagne As - Safâ, regarda 
sans trouver personne. Elle 
redescenda et se dirigea vers 

Al - Marwa. Elle fit cette 
course à sept reprises, puis 
eut l'idée d'aller voir ce que 

fait l'enfant. Elle trouva 
Ismaël dans un état 

lamentable comme s'il était 
sur le point de mourir. A la 

vue de son nourrisson 
agonisant, elle n'arriva pas à 

se contenir, elle se dit: "Je 
vais aller chercher 



quelqu'un dans les 
alentours". Elle remonta au 
sommet de la montagne As - 
Safâ, regarda sans trouver 

personne, puis redescenda et 
se dirigea vers Al - Marwa. 

Elle fit de nouveau cette 
course - en vain - à sept 
reprises, puis eut l'idée 
d'aller voir ce que fait 

l'enfant. Sur ces entrefaites, 
une voix l'interpella, elle 

répondit: "Secours - moi si 
tu as quelque chose de 



bien". Elle trouva Gabriel 
(pbAsl) creuser le sol avec 
son talon. L'eau Jaillit, la 
mère d'Ismaël s'étonna, et 
en puisa dans les creux de 

ses mains. Il a ensuite 
continué le hadith sub - 

mentionné... 
(Transmis par Al - Bukhârî) 
�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾Wî�ì¦�òhî��ÁWEÁ<ì	�îhìì¹

�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	
�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�îhÁ��À�¿GîB¿@Ãא�



�òhîEì<ÃAÁ��ð�K¿>Á
�Kì�í�Kì�ì¹�øhìBÃא��.�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après Sa`îd ibn Zayd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: "La 
truffe fait partie de la 

manne, son suc est une 
guérison pour les yeux". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

 



371 - La demande de 
l'absolution de Dieu 

 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:î�ìXÁ��îYÁ>î=ì�î	אì¹�¿eÁ�

�Á�KìCÁ�îHíBÃא�ì¹�ì.ÁCÁ�îHíBÃAÁ�ì¹. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ìiRAא��ô·ò��ìiRAא��òYÁ>î=ì�î	אì¹

�KïBEÁ�ì¥�אï¥jÀ>¿��ì·K¿�. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�¿eø�ì¥�ÁWîBì�Á��îUø�ì�¿�

�Kïא�ôjì��ì·K¿��íiô�ò��í̧ îYÁ>î=ì�î	אì¹. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:ìWîCÁ�¥îgòDø�ì��ìh�ÁXRAÁ�א�îj¿?ôא�
�ôfì�ì¹�ôZì�ÁiÁ�îj¿��k¿���ð�KôCì��:

KÁ��ìh�òYÁ>î=ì�î�íBÃא�ì¹t�ò¥Kì�î	. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�î¹¿��אï�jí	�îfìBî<ì��îhì�ì¹

�ìiRAא��ÁWÁ�ì��ìiRAא��òYÁ>î=ì�î�ì��ôgí��íiì�Ã>ì��îgÁAÃ;ì�
�KïBEÁ�ì¥�אï¥jÀ>¿�. �



�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:íEÁ��íiRAא��ì·K¿��Kì�ì¹�îgíDì�øXì<
�îgíDì�øXì<í��íiRAא��ì·K¿��Kì�ì¹�îgòDEÁ��ìNî�¿�ì¹

�ì·¹íYÁ>î=ì�î�ì��îgí�ì¹. �
�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�אjÀAì<¿��אì¤ò��ìh�ÁXRא�ì¹

�ìiRAא��¹אíY¿�ì¤�îgíDì�À>î�¿��אjíB¿A¿��î¹¿��¼Mì7Á�K¿�
�íYÁ>î=ì��îhì�ì¹�îgòDÁ�jí�íXÁ��¹אíY¿>î=ì�î	K¿�

ò��ì�jí�õXא�tRAא���Kì��k¿Aìíi�îg¿�ì¹��¹õYÁ8íא�



�ì·jíB¿Aî<ì��îgí�ì¹�אjÀAì<¿��.אì¹t�lÁ��í�Kì�
½Mì�jÀAî<ì��½�ìÐÁ�¿��Á�Kì�Ãא� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: "Et 
implore le pardon pour ton 
péché; ainsi que pour les 
croyants et les croyantes" 

(42:19). 
"Et implore d'ALLAH le 
pardon car ALLAH est 
certes, Pardonneur et 

Miséricordieux" (4:106). 
"Alors, par la louange, 
célèbre la gloire de ton 



Seigneur et implore Son 
pardon. Car c'est Lui le 

grand Accueillant au 
repentir" (90:3). 

"Pour les pieux, il y a, 
auprès de leur Seigneur, des 
jardins sous lesquels coulent 

les ruisseaux, pour y 
demeurer éternellement, et 

aussi, des épouses purifiées, 
et l'agrément d'ALLAH. Et 
ALLAH est Clairvoyant sur 
(Ses) serviteurs, qui disent: 

(O notre Seigneur, nous 



avons la foi; pardonne - 
nous donc nos péchés, et 

protège - nous du châtiment 
du Feu), ce sont les 

endurants, les véridiques, les 
obéissants, ceux qui 

dépensent (dans le sentier 
d'ALLAH) et ceux qui 

implorent pardon juste avant 
l'aube". (3:15 - 17). 

"Quiconque agit mal ou fait 
du tort à lui - même, puis 

aussitôt implore d'ALLAH le 
pardon, trouvera ALLAH 



Pardonneur et 
Miséricordieux" (4:110). 

"ALLAH n'est point tel qu'Il 
les châtie, alors que tu es au 

milieu d'eux. Et ALLAH 
n'est point tel qu'Il les châtie 

alors qu'ils demandent 
pardon" (8:33). 

"Et pour ceux qui, s'ils ont 
commis quelque turpitude ou 

causé quelque préjudice à 
leurs propres âmes (en 

désobéissant à ALLAH), se 
souviennent d'ALLAH et 



demandent pardon pour 
leurs péchés - et qui est - ce 

qui pardonne les péchés 
sinon ALLAH? - et qui ne 
persistent pas sciemment 

dans le mal qu'ils ont fait" 
(3:135). 

îhì�אì¹t�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ølÁ�ìZíBÃא��øY¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�lø�ò�ì¹�lÁ�ÃA¿��k¿Aì�í·Kì=íE¿��íiô��



tôYì��¿Mì�Á��ò¶îjìEÃא��lÁ��ìiRAא��íYÁ>î=ì�î	�¾��.�"
ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Al - 'Aghar Al - 
Muzanî (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
"Mon cœur s'alanguit 

parfois, et je demande le 
pardon auprès d'ALLAH 
une centaine de fois par 

jour". 
(Transmis par Muslim) 



�îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿�
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�Nî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�lø���ÁiRA�¿אì¹t�íYÁ>î=ì�î	
�îhÁ��ìYì�Ã�¿��ò¶îjìEÃא��lÁ��ÁiîE¿���í�jí�¿�ì¹�ìiRAא�

�¼�ôYì��ì.Á<î�ì	�.�"õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), J'ai entendu l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) dire: "Par 
ALAH! Je demande pardon 
auprès d'ALLAH et je me 



repens auprès de Lui plus de 
soixante - dix fois par jour". 
(Transmis par Al - Bukhârî) 

�íiîCìì¹�)ìYî�ìYí��lÁ�¿��¿��(�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥
�ìµK¿��:�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�"�:�îj¿��Á̧ ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹
�îgÀ@Á��k¿�Kì<ì��íiRAא��ìLì�ìX¿��אjí�Á�îXí��îg¿�
�ìiRAא��ì·¹íYÁ>î=ì�î�ìE¿��ì·jí�Á�îXí��ó¶îj¿?Á��ì�Kì�¿�ì¹

¿��íYÁ>î=ìE¿��k¿�Kì<ì��îgíD�.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé 
d'ALLAH(pbAsl) a dit: "Par 

Celui qui tient mon âme 
entre les Mains, si vous ne 
commettiez pas de péchés, 

ALLAH, le Très - Haut, vous 
aurait fait périr, et aurait 
crée d'autres hommes qui 

feront des péchés et 
demanderont à ALLAH le 

pardon, et Il leur 



pardonnera". (Transmis par 
Muslim) 

�ìµK¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ìYÁ��õWí<ì��KôCÀ�

ò[ÁAî�ìBÃא��lÁ��ìgRAì	ì¹�¾�ôYì��¿Mì�Á��ÁWÁא�ìjÃא��
�"�:�eô���ôl¿Aì�îLí�ì¹�lÁ��îYÁ>Ãא��ø�ì¥

�ígEÁ�ôYא��íא�ôjôא���ìNî�¿��.�"�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא
�ìµK¿�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�ì£í¹אì£�:�ðO�ÁWì�
ðUEÁ�ìq�ðhì�ì� . 



D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Au cours d'une seule 

assemblée, le Prophète 
(pbAsl) invoquait ALLAH 

cent fois par ces mots: "Mon 
Seigneur! Pardonne - moi! 
Et accepte mon repentir, Tu 

es certes le Repentant, le 
Miséricordieux". 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 



�KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§Kô�ì�òhîא��îhìì¹
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ì¥K¿>î=Á�î	tא�ì¶òZ¿��îhì��"�:�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì
�Kï�ìYî�ì��ódEÁp�øfÀ��îhì��íi¿��íiRAא��ìfì<ì�
�íOîEì��îhÁ��íi¿�ì¦ì¥ì¹�Kï�ìY¿��5gì��øfÀ��îhÁ�ì¹
ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ �íLÁ�"�.�ì¹ì¥אì�î�ì��t . 

D'après Ibn `Abbâs 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "Quiconque 



persévère dans la demande 
du pardon, ALLAH lui 
procurera une issue de 

chaque gêne, une délivrance 
de chaque angoisse, et Il lui 
accordera Ses dons par des 
moyens sur lesquels il ne 
comptait pas". (Transmis 

par 'Abû Dâwwûd) 
 

Al-Albâni (Äא�ié¥) a jugé 
ce hadîth faible. 

 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹
�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�

�ìgRAì	ì¹�"�:�ìµK¿��îhì��:�ìiRAא��íYÁ>î=ì�î	¿�
�»ÁXRא�t¿�����ìit�í¶jõE¿?Ãא��õlì�Ãא��ìjí��

�ì·K¿��î·ò�ì¹�íií�jí�í¤�î�ìYÁ>À��ÁiîE¿���í�jí�¿�ì¹
�Ácî�ôZא��îhÁ��ôY¿��îW¿��.�"�ì£í¹אì£�jí�¿��í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�ígÁ�Kì�Ãא�ì¹�õ»ÁXÁ�îYø��¿אì¹�:�ðO�ÁWì�
ðgÁAî�í�ì¹�ø»ò¥Kì�í�Ãא��Á«îYì
�k¿Aì�ðUEÁ�ìq .



D'après Ibn Ma`sûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: Quiconque dit: 
"Je demande pardon auprès 
d'ALLAH. Point de divinité 

à part Lui, le Vivant qui 
subsiste par Lui - même, et je 

me repens auprès de Lui", 
aurait ses péchés absous 

même s'il avait fui le combat 
dans le chemin d'ALLAH. 

(Transmis par 'Abû Dâwwûd 
et At - Tirmidhî) 



�íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó§î¹¿��òhî��Á£אôWì
�îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì

:�	ò¥K¿>î=Á�î��î·¿��ìµjÀ?ì�א�íWî�ì<Ã�t	íWøEì�א:�"�
ì¥�ìNî�¿��ôgíDRAא��lø�t��ìi¿���t�ìNî�¿��

�́ ÁWîDì�k¿Aì�Kì�¿�ì¹�´íWî�ì�Kì�¿�ì¹�lÁCì�Ã?¿Aì�
�Nî<¿:ì�î	א�Kì��´ÁWîì¹ì¹�.�îhÁ��eÁ��í¤jí¿�

�ôl¿Aì�eÁ�ìBî<ÁCÁ��e¿��í�jí�¿��Nî<ìCìq�Kì��øYì

�íiô�òI¿��lÁ��îYÁ>Ã�K¿��lÁ�î�ìXÁ��í�jí�¿�ì¹t�íYÁ>î=ì��



��ì�jí�õXא�t�ìNî�¿���.¿��îhì��lÁ��KìD¿�K
�ìfî�¿��ÁiÁ�îjì��îhÁ��ì�KìB¿��KìDÁ��KïCÁ�jí��ò¥KìDôCא�
�ÁMôCì�Ãא��òfî�¿��îhÁ��ìjíD¿��ìlÁ�îBí��î·¿��؛�îhì�ì¹

�ì�KìB¿��KìDÁ��ðhÁ�jí��ìjí�ì¹�òfîERAא��îhÁ��KìD¿�K¿�
�ÁMôCì�Ãא��òfî�¿��îhÁ��ìjíD¿��ìUÁ�î8í��î·¿��ìfî�¿��"

�.�õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧ �¾�Kì�Á�"��í�jí��.¿�"�ì¹ì¥א
�¾�ì£¹íWîBì��¾�ìZîBì�ì¹�ó¹אì¹�ôgí��¾Mì�jíBî9ì��:

�í̧ KìCî<ì�ì¹�:í²òYì�î¿�ì¹�õYÁ�À�  . 



D'après Chaddâd ibn 'Aws 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: Les meilleures paroles 
pour demander le pardon 

auprès d'ALLAH consistent 
à dire: "O ALLAH , Tu es 

mon Seigneur, il n'y a point 
de divinité à part Toi, Tu 
m'as créé et je suis Ton 

serviteur, je suis soumis à 
Tes engagements et à Tes 
promesses autant que je le 

puis, je me réfugie auprès de 



Toi contre le mal que j'ai 
fait, je reconnais les faveurs 
dont Tu m'as comblé et je 

reconnais mes péchés, 
pardonne - moi, car nul 

autre que Toi ne pardonne 
les péchés". Serait parmi les 
élus du Paradis, quiconque 
aurait prononcé ces mots 
dans la journée en toute 

sincérité et mourrait avant le 
soir, et quiconque les aurait 
prononcés en toute sincérité 
la nuit et mourrait avant le 



matin. (Transmis par Al - 
Bukhârî) 

�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ì·Kì�îjì��îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�

ìq�îhÁ��ì²ìYì8îא��אì¤��ìgRAì	ì¹u�i��ìY¿>î=ì�î	א
ì�u�ìµK¿�ì¹�Kï��"�:ô�¶í�uא�ôgíDRA��ìNî�¿�א�

ô�òµ�í¶u��NÃ�ì¥Kì�ì��Kì�ì¤א�א�eîCÁ�ì¹uì�Ã�א�
�ìjí�ì¹�ì¦î¹−אølÁ�ìfEÁ�u��"Á�.��ìYÃא¶ò�ì¹tא

�ÁiÁא�ì¹í¥�íWì�¿�−א�ìcîE¿��t�ìµK¿��؟�í¥K¿>î=Á�î	�:



�íµjÀ?ì��:ìiRAא��íYÁ>î=ì�î	¿��ìiRAא��íYÁ>î=ì�î	¿��.��í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� 

D'après Thawbân 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), Lorsque le 
Prophète(pbAsl) terminait sa 
prière, il demandait pardon 

auprès d'ALLAH à trois 
reprises, puis disait: 

"Seigneur, c'est Toi le Salut, 
et de Toi vient le salut. Que 

Tu sois Béni, Toi qui est 
plein de Majesté et de 



Munificence". On a 
interrogé Al - 'Awzâ`î - qui 

est l'un des transmetteurs du 
hadith - : "Comment 

demande - t - on pardon 
auprès d'ALLAH?". - "Il 

consiste à répéter: (Je 
demande pardon auprès 

d'ALLAH)", répondit - il. 
(Transmis par Muslim) 
�îN¿�K¿��KìDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì7ÁoKì�îhìì¹�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ì·K¿�



�ÁiÁ�îjì��ìfî�¿��ìµjÀ?ì��î·¿��íYÁ�Ã@í��ìgRAì	ì¹�"�:
�ìiRAא��íYÁ>î=ì�î	¿��Á̧ ÁWîBì�Á�ì¹�ÁiRAא��ì·Kì�î�í	

�ÁiîE¿���í�jí�¿�ì¹�.�"ì�ðd¿>ô�í�ÁiîE¿A  . 
D'après `A'icha (qu'ALLAH 

soit satisfait d'elle), 
L'Envoyé d'ALLAH (pbAsl) 

répétait souvent, avant sa 
mort: "Gloire à ALLAH et 
louange à Lui. Je demande 

pardon et je me repens 
auprès d'ALLAH". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

ì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁp�:
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�íNî<ÁBì	

�íµjÀ?ì��ìgRAì	ì¹�"�:�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�Kì�
�lÁCÁ�îjì�ì¥ì¹�lÁCÁ�îjìì£�Kì��eô���ì¶ì£��ìhîא�
ì¹�¿eîCÁ��ì·K¿��Kì��k¿Aì�¿e¿��í�îY¿>¿�t�
îNì=¿Aì��îj¿��ì¶ì£��ìhîא��Kì��lÁ�Kì�À��¿eí�jí�í¤�

��îY¿>¿��lÁCÁ�îY¿>î=ì�î	א�ôgí��Á�KìBô�ì·KìCì�א�



ì¹�e¿�t�îj¿��eô���ì¶ì£��ìhîא��Kì��lÁ�Kì�À��
¥òªî��Kì�K¿:ì��ôgí�lÁCì�îEì�¿�t��ìYÀ?Áא�Á�א

�lÁC�EÁ?¿�t�Kï�îEì
�lÁ��Ã́ òYî7í��t�eí�îEì�
�¼�ìYÁ>î=ì��KìDÁא�ìYÀ?Á��.�"�õ»ÁXÁ�îYøא���í̧ ¥ì¹ìא

�ìµK¿�ì¹�:�ðhì�ì��ðO�ÁWì��"�.�í·KìCì
�Á�KìBô��ìjí�:��ìfEÁ�:��òUî�¿>Á�א�òhîEì<Ã�"�א�

�ìfEÁ�ì¹�í�Kì�ô�ôhì��e¿��KìDîCÁ�:�א��Kì��ìjí��:
�ìYìD¿��î»¿��"�.א�íא�ìYÀ�ì¹t�òªî¥�"�øgì9Á�



�íYìDî
¿��õgô9א�ì¹�Kì�òYî�¿@Á��ì»ò¹í¥ì¹�Á²K¿?Ãא��:
ì��í�ò¥K¿?í��Kì��ìjí�ì¹uKì�  . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), J'ai 

entendu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) dire qu'ALLAH, le 

Très - Haut, avait dit: "O fils 
d'Adam! Tant que tu 

M'invoques et Me pries, Je 
t'absous tout ce que tu as fait 
et Je ne M'en soucie pas. O 
fils d'Adam! Si tes péchés 

avaient atteint les nuages du 



ciel et tu demandais Mon 
pardon, Je te l'aurais 

accordé sans se socier. O fils 
d'Adam! Si tu Me 

rencontrais avec des péchés 
autant que la terre puisse 

contenir, à condition que tu 
ne M'aies pas associé 
d'autre divinité, Je te 

rencontrerais avec autant de 
pardons". 

(Transmis par At - Tirmidhî)



�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ìYìBí�òhîא��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:
�ì·îYÁ�Ã�¿�ì¹�ìhÃ�ôWì8ì��Á�Kì�øCא��ìYì7î<ì��Kì�

l�ôhÀ@í�î�¿�ì¥��ìYì�Ã�¿��òfî�¿��ø�òI¿؛�	ì¥K¿>î=Á�î�tא
�ò¥KôCא��.�"�Kì�ì¹�½M¿�îZì��ôhíDîCÁ��½�¿�ìYîא��îN¿�K¿?¿�

�¿KìC��Kì�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA��ìYì�Ã�¿��òfî�¿�א�ò¥KôC�؟�
�ìµK¿��"�:�ìÐÁ7ì<Ãא��ì·îYÀ>Ã@ì�ì¹�ìhî<RAא��ì·îYÁ�Ã@í�

�óh�Á£ì¹�ófÃ?ì�Á�Kì8Á�Kì��îhÁ��Nî�¿�ì¥�Kì�ì¹



ÁXÁ��ìL¿AÃ�¿��ôhÀ@îCÁ��5LÀ��»�.�"�Kì��îN¿�K¿�
�òh�øWא�ì¹�òfÃ?ì<Ãא��í·Kì8Ã?í��Kì�ì¹�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��؟�"�:�À�ì£KìDì7¿��òfÃ?ì<Ãא��í·Kì8Ã?í��Kô�¿�

¿�ì£KìDì�ófí�ì¥��ìXìD¿א��íµÁWî<ì��òhîEì�¿�ìYîא�
�Kì��ìlÁ�KìERAא��íOÀ@îBì�ì¹�òfÃ?ì<Ãא��í·Kì8Ã?í�

Á��íYÁ:Ã>í�ì¹�l4Aì8í��אìXìD¿��ì·Kì9ì�ì¥�l
�òh�øWא��í·Kì8Ã?í��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 

D'après Ibn `Umar 
(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), Le Prophète (pbAsl) a 



dit: "O femmes! Faites 
l'aumône et demandez 
souvent pardon auprès 

d'ALLAH, car je vous ai 
vues former la majorité des 
damnés". L'une des femmes 
objecta: "Pourquoi serons - 

nous ainsi?". - "Car, 
répondit - il, vous proférez 
souvent des imprécations et 
vous êtes ingrates envers vos 
maris. Je n'ai jamais vu des 

êtres humains sensés qui 
manquent de raison et de foi 



plus que vous". - "Et 
comment l'est notre manque 

de raison et de foi?", 
demanda - t - elle. - "C'est, 

répliqua - t - il, que le 
témoignage de deux femmes 

équivaut à celui d'un seul 
homme, et vous ne faites pas 

la prière chaque mois 
pendant quelques jours (à 

cause des menstrues)". 
(Transmis par Muslim) 

 



372 - Ce que Dieu le Très-
Haut a préparé au Paradis 

pour les croyants 
 
�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:�lÁ��ì.Á?ô�íBÃא��ô·ò�

ì�Á��Kì�jÀAí�î£א�ó·jíEíì¹�¾�KôCì�u�ì.ÁCÁ���ó¶
�5fÁ��îhÁ��îgÁ�ò¥¹íWíq�lÁ��Kì��KìCîìZì�ì¹

ïא�ìjî�ò�ì.ÁAÁ�K¿?ì�í��ó¥íYí	�k¿Aì�K  

t�KìDîCÁ��îgí��Kì�ì¹�ðLì8ì��KìDEÁ��îgíDõ�ìBì��
�ì.Á�ìYî�íBÁ��.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�Á£Kì�Á�Kì�t�



ì¹�ì¶îjìEÃא��ígÀ@îE¿Aì�ð²îjì�t�ì·jí�ìZî�ì��îgí�î�¿��
�ì.ÁBÁAî�í��אjí�K¿�ì¹�KìCÁ�Kì�FÁ��אjíCì���ìh�ÁXRא�

�¿MôCì�Ãא��אjÀAí�î£א�îgÀ@íא�ì¹î¦¿�ì¹�îgí�î�¿�
�îhÁ��¾²Kì�Á8Á��îgòDîE¿Aì�í²K¿:í��ì·¹íYì�î�í�
�ÁiEòDì�î7ì��Kì��KìDEÁ�ì¹�¾א�ìjÃ�¿�ì¹�¾Lì�ì¤

íhíEî�îgí�î�¿�ì¹��KìDEÁ�í[À>î�t�õX¿Aì�ì¹�אtא
�lÁ�Rא��ÀMôCì�Ãא��¿eÃAÁ�ì¹�ì·¹íWÁ�Kì�



�îgÀ@¿��ì·jÀAìBî<ì��îgí�îCÀ��KìBÁ��Kì�jíBí�î�ò¥¹À�
ìDEÁ��ì·jÀAÀ�ÃGì��KìDîCÁ��½�ìÐÁ�¿��½MìDÁ�K¿��K. �

�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ó¶K¿?ì��lÁ��ì.Á?ô�íBÃא��ô·ò�
�îhÁ��ì·jí�ì�ÃAì��ó·jíEíì¹�¾�KôCì��lÁ��ó.Á�¿�
�¿eÁ�ìX¿��ì.ÁAÁ�K¿?ì�í��ó³ìYî�ì�î	ò�ì¹�ó§íWîCí	
�KìDEÁ��ì·jíîWì��ó.Á�ó¥jí�Á��îgí�KìCî�ô¹ì¦ì¹

¾MìDÁ�K¿��øfÀ@Á��ì.ÁCÁ���t�KìDEÁ��ì·jÀ�¹íXì��
ò��ì�îjìBÃא�tא�¿Mì�îjìBÃא��t�îgí�K¿�ì¹ì¹�k¿�¹



î9¿��ògEÁ�ì�Ãא��ìא�ìXìu�¿eÁ�ì¤�¿eø�ì¥�îhÁ��
�ígEÁ;ì<Ãא��í¦îj¿>Ãא��ìjí��.�k¿�Kì<ì��ìµK¿�ì¹�:�ô·ò�

k¿Aì�אtא�ógEÁ<ì��lÁ>¿��ì¥אìYî�t�ÁeÁoאì¥
ì·¹íYÀ;îCì� 
îgòDÁ�jí�í¹�lÁ��í²òYî<ì��ògEÁ<ôCא��¿�ìYî9ì��

�íií�Kì�Á��ó¶jí�î�ì��ódEÁ�ì¥�îhÁ��ì·îj¿?î�í�
�ò[¿�KìCì�ìEÃA¿��¿eÁ�ì¤�lÁ�ì¹�½eî�Á�

�KïCîEì�ógEÁCî�ì��îhÁ��íiíא�ìZÁ�ì¹�ì·jí�Á�KìCì�íBÃא�



�ì·jí�ôY¿?íBÃא��KìDÁ��í�ìYî7ì��.אì¹t�lÁ��í�Kì�
½Mì�jÀAî<ì��½�ìÐÁ�¿��Á�Kì�Ãא� . 

ALLAH, l'Exalté, dit: 
"Certes les pieux seront 
dans des jardins avec des 

sources. Entrez - y en paix et 
en sécurité. Et Nous aurons 

arraché toute rancune de 
leurs poitrines: et ils se 

sentiront frères, faisant face 
les uns aux autres sur des 
lits. Nulle fatigue ne les y 



touchera. Et on ne les en 
fera pas sortir" (15:45 - 48). 
"O Mes serviteurs! Vous ne 
devez avoir aucune crainte 
aujourd'hui; vous ne serez 

point affligés. Ceux qui 
croient en Nos signes et sont 

musulmans. Entrez au 
Paradis, vous et vos épouses, 

vous y serez fêtés. On fera 
circuler parmi eux des plats 

d'or et des coupes; et il y 
aura là (pour eux) tout ce 
que les âmes désirent et ce 



qui réjouit les yeux; - et vous 
y demeurerez éternellement. 
Tel est le Paradis qu'on vous 
fait hériter pour ce que vous 
faisiez. Il y aura là pour vous 
beaucoup de fruits dont vous 

mangerez" (43:68 - 73). 
"Les pieux seront dans une 

demeure sûre, parmi des 
jardins et des sources. Ils 

porteront des vêtements de 
satin et de brocart et seront 
placés face à face * C'est 

ainsi! Et Nous leur 



donnerons pour épouses des 
houris aux grands yeux. Ils y 

demanderont en toute 
quiétude toutes sortes de 

fruits. Ils n'y goûteront pas à 
la mort sauf leur mort 

première. Et (ALLAH) les 
protègera du châtiment de la 
Fournaise. c'est là une grâce 
de ton Seigneur. Et c'est là 
l'énorme succès" (44:51 - 

57). 
"Les bons seront dans (un 
Jardin) de délice, sur les 



divans, ils regardent. Tu 
reconnaîtras sur leurs 

visages, l'éclat de la félicité. 
On leur sert à boire un 

nectar pur, cacheté, laissant 
un arrière - goût de musc. 
Que ceux qui la convoitent 

entrent en compétition (pour 
l'acquérir). Il est mélangé à 

la boisson de Tasnîm. source 
dont les rapprochés boivent" 

(83:22 - 28). 



�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�óYÁ�Kì��îhìì¹�:�ìµK¿�
ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìgRAì	�"�:

ì¹�ì·jí�ìYî7ì�ì¹�KìDEÁ��ÁMôCì�Ãא��ífî�¿��ífÀ�ÃGì�t�
ì¹�ì·jÀ�ôjì=ì�ì�tì¹�ì·jÀ:Á�ì�îBì��t�ì·jÀ�jí�ì��


òUî�؛�ìY¿��ð�Kì7í��¿eÁ�ì¤�îgíDì�Kì<¿��ôhÁ@¿�ì¹
�Áeî�ÁBÃא��!�ìÐÁ�Ã@ôא��ì¹�ìUEÁ�î�ôא���ì·jíBìDÃAí��؛

�ì[¿>ôCא��ì·jíBìDÃAí��KìB¿��.�"í̧ �ì¹ì¥ðgÁAîאí��  . 
D'après Jâbir (qu'ALLAH 

soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: "Les 



élus du Paradis y mangeront 
et boiront sans ni aller à la 

selle ni se moucher ni 
uriner. Leur nourriture 

sortira comme un rot pareil 
à l'odeur de musc. On leur 

inspirera de glorifier 
(ALLAH) et de proclamer Sa 

grandeur, comme ils 
respirent". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�



�ìgRAì	ì¹�"�:�k¿�Kì<ì��íiRAא��ìµK¿��:��î£ìWî¿�
Á��Kì��ì.Á�Á�Kô8א��»Á£Kì�Á<t�î�¿�ì¥�ðhîEì�
ì¹tì¹�îNì<ÁBì	�ð·í¤À��t�ÁLÃA¿��k¿Aì�ìY¿:ì��

�óYì7ì��.�îgí�î�Á
�î·��¹אí�ìYÃא�ì¹�:¿�u�íg¿Aî<ì��
�óhíEî¿��Á�ôYÀ��îhÁ��îgíD¿��ìlÁ>î�À��Kì��ð[Ã>ì�

�ì·jÀAìBî<ì��אjí�K¿��KìBÁ��ïא�ìZì��"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  
. 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 



(pbAsl) a dit qu'ALLAH, le 
Très - Haut, avait dit: J'ai   

préparé à Mes saints 
serviteurs ce qu'œil n'a vu, 
oreille n'a entendu et esprit 

humain n'a imaginé. Récitez 
si vous voulez: "Aucun être 
ne sait ce qu'on a réservé 

pour eux comme 
réjouissance pour les yeux, 
en récompense de ce qu'ils 

œuvraient!" (33:17). 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 



�íiîCìì¹�)�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��(�ìµK¿��:�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�"�:

¿��k¿Aì�¿MôCì�Ãא��ì·jÀAí�îWì��¾�ìYî�í¦�íµô¹
�ìh�ÁXRא��ôgí��ò¥îWì�Ãא��¿M¿AîE¿��òYìB¿?Ãא��Á�ì¥jíq
�lÁ��5»ø¥í£�¾L¿�îj¿��øWì
¿��k¿Aì�îgíDì�jÀAì�

�¼�ì�Kìp��Á�KìB�Ãא��:tì¹�ì·jÀ�jí�ì��t�
ì¹�ì·jÀ�ôjì=ì�ì�tì¹�ì·jÀAÀ>î�ì��t�ì·jÀ:Á�ì�îBì���.
ôXא��îgíDÀ�Kì7î�¿��Àeî�ÁBÃא��îgíDí�î
ì¥ì¹�íLì�



í£jí�א�:ÁLE4�À�ìjÃ�−�îgí�íYÁ�Kì�ì�ì¹t�א�−�
�òdÃAì��k¿Aì�í.Á<Ãא��í¥jí�Ãא��îgíDíא�ì¹î¦¿�
�ì¶ì£��îgòDEÁ�¿��Á�ì¥jíq�k¿Aì�¾WÁא�ì¹�ófí�ì¥�:

�Á�KìBô��ðd¿>ô�í�"�.�	ì·jõ�Á�ì¥Á¤אKï��lÁ�א�
�ÁiîE¿Aì�.ì¹�ø»ò¥Kì�í�ÃAÁ��¾Mìא�ì¹ò¥�lÁ�ì¹�ógÁAî�í��:

�KìDEÁ��îgíDí�î
ì¥ì¹�íLì�ôXא��KìDEÁ��îgíDí�ìEÁ��
�Àeî�ÁBÃא��.�ò·Kì�ì�î¹ì¦�îgíDîCÁ��¾WÁא�ì¹�øfÀ@Á�ì¹

�ìhÁ��ògî�RAא��Áא�ì¥ì¹�îhÁ��KìBòDÁ�jí	�õVí��ºìYí�



�òhî�í�Ãא��!tÁ�îא��uì¹�îgíDìCîEì��ì²t�
�ì̂ À�Kì�ì��:�¾WÁא�ì¹�ófí�ì¥�íLÃA¿��îgíDí�jÀAÀ�
ø�ì�í��KöEÁ7ìì¹�¼�ìYÃ@í��ìiRAא��ì·jí��.�íiÀ�îj¿��"�:

�¾WÁא�ì¹�ófí�ì¥�òdÃAì��k¿Aì�"�í̧ ¥ì¹ìא
�Á�Kì�ò�ì¹	ò·K¿@î�א�Ãא��òUî�¿>Á��îgíDí9î<ì�u�ò¶

Á�ì¹�KìBòDøBì9Á��îgíDí9î<ì�ì¹uðUEÁ�ìq�KìBí�  . 
D'après 'Abû Hurayra 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Le premier 



groupe qui entra au Paradis 
sera d'aspect resplendissant 
pareille à la pleine lune. Et 

leurs suivants brilleront telle 
la plus lumineuse des étoiles. 
Ils ni urineront ni iront à la 

selle ni cracheront ni se 
moucheront. Ils auront des 

peignes en or, l'odeur de 
musc et des Houris aux 

grands yeux pour épouses, et 
l'aloès brûlera dans leurs 
cassolettes. Leurs cœurs 

seront tel un seul cœur et ils 



auront la stature de leur père 
Adam, d'une longueur de 
soixante coudées dans le 

ciel". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
 

Suivant une variante: "Ils 
auront des vases en or, 

l'odeur du musc et - chacun 
- deux belles épouses d'une 
blancheur immaculée. Il n'y 
aura entre eux ni discorde ni 
adversité: leurs cœurs seront 



unis, et ils glorifieront 
ALLAH matin et soir". 
�íiRAא��ìlÁpì¥�¿Mì�î<í
�òhî��Á�ìÐÁ=íBÃא��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��òµjí	ì¥�îhì�íiîCì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:�íiRAא��kRAìq�kì	jí��ìµ¿Gì	
�íiô�ì¥�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�:�ÁMôCì�Ãא��òfî�¿��kì�î£¿��Kì�
�ìµK¿��؟�¼M¿�òZîCì��:ìjí��Kì��ìWî<ì��í�lÁ�ì��ðfí�ì¥�

�íi¿��íµK¿?íE¿��¿MôCì�Ãא��ÁMôCì�Ãא��ífî�¿��ìfÁ�î£À��:
�íµjÀ?ìE¿��¿MôCì�Ãא��îfí�î£Àא�:�ìcîE¿��ø�ì¥�î»¿�



îW¿�ì¹��ìµìZì�א�í§KôC��îgíD¿�ò¦KìCì�¹íXì�¿�ì¹א�
�íi¿��íµK¿?íE¿��؟�îgòDÁא�ìXì�¿��:�î·¿��kìpîYì�¿�
ì��ÁeÃAí��ífî�Á��e¿��ì·jÀ@ì��Á́ jÀAí��îhì��¾eÁA

�íµjÀ?ìE¿��؟�KìEî�õWא��:�íµjÀ?ìE¿��ø�ì¥�NEÁpì¥�:
�íiÀAî�Á�ì¹�íiÀAî�Á�ì¹�íiÀAî�Á�ì¹�íiÀAî�Á�ì¹�¿eÁ�ì¤�e¿�

�ÁMì�Á�Kì�Ãא��lÁ��íµjÀ?ìE¿��:�ø�ì¥�NEÁpì¥
�íµjÀ?ìE¿��:�e¿�ì¹�ÁiÁ�Kì�î�¿��À�ìYì7ìì¹�e¿��אìXì�

eíCîEì�î�ôX¿�ì¹�eí�Ã>ì��îNìDì�î
�!��Kì�א



�íµjÀ?ìE¿��:�ø�ì¥�NEÁpì¥�.�ìµK¿��:�ø�ì¥
î¿G¿�u�ìµK¿��؟�¼M¿�òZîCì��îgí��:�ìh�ÁXRא��¿eÁ�¿�¹À�

��î£ì¥¿��:�»ÁWìEÁ��îgíDì�ìא�ìY¿��Nî	ìY¿�
�îaìBî�ì��îg¿�ì¹�ðhîEì�ìYì��îg¿A¿��KìDîE¿Aì�NîBì�ì�ì¹
�óYì7ì��ÁLÃA¿��k¿Aì�îYÀ:î�ì��îg¿�ì¹�ð·í¤À��"�!

ðgÁAî�í��í̧  . ¥ì¹ìא
D'après Al - Mughîra ibn 
Chu`ba (qu'ALLAH soit 
satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 



Moïse (pbAsl) a demandé à 
son Seigneur: "Lequel des 
élus du Paradis y occupera 

la place la plus inférieure?". 
- "Il sera un homme, 
répondit ALLAH, qui 

arrivera après que les élus 
destinés au Paradis eurent 
entré, et on lui dira: Entre 

au Paradis". - "O Seigneur, 
répondra - t - il, comment 
entrerai - je alors que tous 

les hommes se sont installés 
dans leurs demeures et se 



sont emparés de leur part du 
Paradis?". On lui dira: 

"Consens - tu d'avoir un 
royaume comme celui 

qu'avait un des rois du bas 
monde?". - "Certes oui, 

Seigneur", répliquera - t - il. 
- "Tu l'auras alors ainsi que 

telle, telle, telle, telle et 
telle". Arrivé à la cinquième 
(chose), l'homme s'écriera: 

"Je me consens, ô 
Seigneur". On lui répondra: 

"Tu auras tout cela et dix 



fois autant ainsi que tout ce 
que tu désireras, et qui fera 

la joie de tes yeux". - "O 
Seigneur, répliquera 
l'homme, j'en serai 

satisfait". 
 

Moïse demanda de nouveau: 
"Seigneur! Quels seront 

ceux qui occuperont la place 
la plus élevée?". - "Ceux - 

là, répondra ALLAH, seront 
ceux que J'ai préférés, car 

J'ai planté leur haute 



considération de Ma propre 
main, l'ai scellée, qu'œil n'a 
vu, ni oreille n'a entendu, ni 
esprit humain n'a imaginé". 

(Transmis par Muslim) 
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¾£jí<î�ì��òhîא��îhìì¹

�:�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��íµjí	ì¥�ìµK¿�
�ìgRAì	ì¹�"�:�lø��t�ò¥KôCא��òfî�¿��ìYÁ���íg¿Aî

�KìDîCÁ��Kï�¹íYí�−�ÁMôCì�Ãא��òfî�¿��ìYÁ��ì¹�
jí�í£t�¿MôCì�Ãא��−�ðfí�ì¥��îhÁ��í íYî�ì�



ôZì�ôfì�ì¹��íi¿�؛�א�ò¥KôC��ïjî�ìא��íiRAא��íµjÀ?ìE¿��:
�ífôEì�íE¿��KìDEÁ�ÃGìE¿��¿MôCì�Ãא��îfí�î£K¿��îLì�î¤א

ì��KìDô�¿��ÁiîE¿��u�íµjÀ?ìE¿��íaÁ�îYìE¿��º�:�Kì�
ì��KìD�îWì�ì¹�ø�ì¥u�º�!�ôZì�íiRAא��íµjÀ?ìE¿�
�íi¿��ôfì�ì¹�:îfí�î£K¿��îLì�î¤א�¿MôCì�Ãא��

ì��KìDô�¿��ÁiîE¿���ífôEì�íE¿��KìDEÁ�ÃGìE¿�u�íaÁ�îYìE¿��º
�íµjÀ?ìE¿��:ì��KìD�îWì�ì¹�ø�ì¥�Kì�u�º�!

�íi¿��ôfì�ì¹�ôZì�íiRAא��íµjÀ?ìE¿��:�îLì�î¤א



�KìEî�õWא��ìfî�Á��e¿��ô·òI¿��¿MôCì�Ãא��îfí�î£K¿�
�KìDÁ�Kì�î�¿��¿�ìYì7ìì¹−ìfî�Á��e¿��ô·��î¹¿���
�KìEî�õWא��òµKì�î�¿��Á�ìYì7ì�!�íµjÀ?ìE¿��:�íYì�î�ì�¿�
�lÁ��Àeì�î9ì��î¹¿��؟�lÁ�−�ÀeÁAìBÃא��ìNî�¿�ì¹�

�¿îW¿?¿A�Nî�¿�ì¥�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA�:��ìµK¿�"�؟�
�kô�ì��¿eÁ�ìp�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq

�íµjÀ?ì��ì·K¿@¿��í̧ íXÁא�ìjì��î�ìWì��"�:�¿eÁ�ì¤



�òfî�¿��kì�î£¿��¼M¿�òZîCì��ÁMôCì�Ãא��!�"�ðd¿>ô�í�
ÁiîE¿Aì . 

D'après Ibn Mas`ûd 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: Je connais 

celui qui sortira le dernier de 
l'Enfer et qui entrera le 
dernier au Paradis. Cet 

homme sortira de l'Enfer en 
traînant à quatre pattes, et 
ALLAH lui dira: "Va et 
entre au Paradis". Il s'y 



rendra, mais il lui semblera 
qu'il est plein. Sur ce, il 
retournera en disant: 

"Seigneur! Je l'ai trouvé 
plein". ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - lui 
répondra: "Va et entre au 
Paradis". Il s'y rendra de 
nouveau et il lui semblera 

qu'il est plein. En retournant 
vers ALLAH, il dira: 

"Seigneur! Je l'ai trouvé 
plein". ALLAH - à Lui la 
puissance et la gloire - lui 



répétera: "Va et entre au 
Paradis, car tu auras le 

contenu du bas monde et dix 
fois autant - ou suivant une 
variante: tu auras dix fois 
autant que le bas monde 
contenait - ". L'homme 

répliquera: "Te moques - Tu 
de moi ou ris - Tu de moi 
alors que Tu es le Roi?". 

 
Le transmetteur a ajouté: 

J'ai vu l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) rire à l'hilarité et 



dire: "Cet homme - là 
occupera la place la plus 
inférieure au Paradis". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�kì	jí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ôlÁ�ôCא��"�:

lÁ��òhÁ�îHíBÃAÁ��ô·��îhÁ��¼MìBîEì�¿��ÁMôCì�Ãא��
�lÁ��KìDÀ�jÀ��¾M¿�ôjì�í��¾�ìWÁא�ì¹�¾�ìHÀ�îHÀ�

EÁ��ì·jõ�Á	�Á�KìBô��òhÁ�îHíBÃAÁ��KìDEÁ��!�uא�



¿��íhÁ�îHíBÃא��îgòDîE¿Aì�í²jÀ:ì��ì·jÀAî�¿�u�
�Kï9î<ì��îgíDí9î<ì��ºìYì��"�!�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��"

�ífEÁBÃא��:�"��ÀMô�Á	tóאì¥Á¤�Á²  . 
D'après 'Abû Mûsâ 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), le Prophète (pbAsl) a 
dit: "Le croyant aura au 
Paradis une tente sous la 
forme d'une seule perle 

creuse, de soixante miles de 
hauteur. Il y aura aussi des 
parents, il circulera autour 



d'eux de sorte qu'ils ne 
pourront pas voir les uns les 

autres". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ñ»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��òhì�íiîCì

�ìµK¿��"�:�íÐÁ�ì��¼�ìYì�ì
�ÁMôCì�Ãא��lÁ��ô·�
�íYìBî9íBÃ�א��ía�òYô��Mì�Á¿�א�ôYא�íLÁ�א�ìjì�Ãא£í�א
�KìDí<¿:Ã?ì��Kì��¾MìCì	�"�!�ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í��.�í̧ Kì�ì¹ì¥ì¹



�lÁ�¿��ÁMìא�ì¹ò¥�îhÁ��Kï9î�¿��òhîEì�EÁ�ô8א��lÁ�
�ìµK¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥��ìYî�ìYí��"�:�íÐÁ�ì�

KìDí<¿:Ã?ì��Kì��¾MìCì	�¿Mì�Á��KìD4AÁ��lÁ��íLÁא�ôYא� 
" . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Il y a dans le 

Paradis un arbre qu'un 
cavalier monté à cheval, 

maigre et très rapide, 



marchera cent ans à son 
ombre sans en sortir". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

: ì¹�íiîCì�)�ñ»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��(�òhì
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ølÁ�ôCא��"�:

�Á²ìYí=Ãא��ìfî�¿��ì·î¹ìא�ìYì�ìE¿��ÁMôCì�Ãא��ìfî�¿��ô·�
�ìL¿�îj¿@Ãא��ì·¹íא�ìYí��KìB¿��îgòDÁ�îj¿��îhÁ�

�òdÀ��ìhÁ�א�ò³òYî7ìBÃ�tא�ô»ø¥õW�א�ìYÁ�Kì=Ã��lÁ�א
�î¹¿��îgíDìCîEì��Kì��òfípK¿>ì�Á��Á�òYî=ìBÃא��.�"�אjÀ�K¿�



�Á�KìEÁ�î�Kì�t�ì¥	ìµjí�א�ÁiRA��¿eÃAÁ��íµò¦KìCì�א:�
t�ìµK¿��؟�îgí�íYîE¿��KìDí=ÀAî�ì���"�:�k¿Aì�

�ÁiRA�¿KÁ��אjíCì���ðµKì�ò¥�Á̧ ÁWìEÁ��lÁ�Ã>ì��»ÁXR�¿אì¹
�ì.ÁAì	îYíBÃא��אjÀ�ôWìqì¹�.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), le Prophète 
(pbAsl) a dit: "Les élus du 
Paradis peuvent apercevoir 

ceux qui sont dans les 
demeures au - dessus d'eux, 



comme si vous aperceviez 
une étoile brillante qui 

traverse l'horizon en faisant 
le trajet entre l'Orient et 

l'Occident, en raison de la 
distance séparant les deux 
demeures". - "O Envoyé 

d'ALLAH, demandèrent les 
fidèles, ces demeures - là 

seront celles des Prophètes 
dont personne, en dehors 

d'eux, ne pourra les avoir?". 
- "Certes oui, répondit - il, je 
jure par Celui qui tient mon 



âme entre les Mains, ce 
seront les hommes qui ont 

cru en ALLAH et ont déclaré 
véridiques les paroles des 

Envoyés". 
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹�
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�ðYîEì��ÁMôCì�Ãא��lÁ��ó§îj¿��í�K¿?¿�



�í�íYî=ì��î¹¿��í[îBô7א��ÁiîE¿Aì�íaÀAÃ:ì��KôBÁ��"�!
ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í� . 

D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: "La distance 

séparant le milieu d'un arc à 
l'une de ses extrémités au 

Paradis, vaut mieux de tout 
l'étendu sur lequel le soleil 
se lève et se couche (le bas 

monde)". 



(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�ó[ì�¿��îhìì¹�
�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��"�:�ô·�

�¾Mì<íBí��ôfÀ��KìDì�jí�ÃGì��K¼�jí	�ÁMôCì�Ãא��lÁ�
�lÁ��jí�î�ì�¿��òµKìBô7א��íU�ò¥�õLíDì�¿�
�KïCî�í��ì·¹í£אì£îZìE¿��îgòDÁ�KìEÁ�ì¹�îgòDÁ�jí�í¹

KìBì�ì¹t�îW¿�ì¹�îgòDEÁAî�¿��k¿���ì·jí<Á�îYìE¿��
�KïCî�KìBì�ì¹א¦ì£îא£¹íאí��t�îgíD¿��íµjÀ?ìE¿��



�îgí�jÀAî�¿��:�KïCî�í��îgí�î£ì£î¦א�îW¿?¿��ÁiRA�¿אì¹
KìBì�ì¹t�!��ì·jÀ�jÀ?ìE¿��:�îW¿?¿��ÁiRA�¿אì¹�îgí�î�¿�ì¹

KìBì�ì¹�KïCî�í��Kì�ìWî<ì��îgí�î£ì£î¦אt�"�!��í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� . 

D'après 'Anas (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: Il est 

au Paradis un marché 
auquel se rendront les élus 

chaque vendredi. Un vent du 
nord alors soufflera sur 



leurs visages et leurs habits 
et leur donnera plus de 

charme et de beauté. Après 
quoi, ils rentreront chez 
leurs épouses qui leur 

diront: "Par ALLAH! Vous 
êtes devenus plus charmants 

et plus beaux!". Ils leur 
répondront: "Par ALLAH! 
Et vous aussi, après nous, 
vous êtes devenues plus 

belles et plus charmantes". 
(Transmis par Muslim) 



RAא��ìlÁpì¥�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�îhìì¹�íiîCì�íi
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿�

�ìµK¿��"�:�ì·î¹ìא�ìYì�ìE¿��ÁMôCì�Ãא��ìfî�¿��ô·�
�ì·¹íא�ìYí��KìB¿��ÁMôCì�Ãא��lÁ��ì²ìYí=Ãא�

�Á�KìBô�ÁiîE¿Aì"�.�א�ìL¿�îj¿@Ã��lÁ�א��ðd¿>ô�í�  .
D'après Sahl ibn Sa`d 

(qu'ALLAH soit satisfait de 
lui), l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) a dit: "Les élus du 
Paradis y apercevront les 



pavillons, comme vous 
apercevez les étoiles au ciel".
(Transmis par Al - Bukhârî 

et Muslim) 
�íiîCìì¹�)�¾Wî<ì	�òhî��òfîDì	�(�íiRAא��ìlÁpì¥

�ìµK¿��íiîCì�:ølÁ�ôCא��îhÁ���îWòDì
�kRAìq�
�ÁiEÁ��ìcìqì¹�Kï�ÁAî�ì��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�
�òYÁ���lÁ��ìµK¿��ôgí��kìDì�îא��kô�ì��¿MôCì�Ãא�

�ÁiÁ��ÁWì��"�:�Kì��KìDEÁ�tì¹�î�¿�ì¥�ðhîEì�t�
ì¹�îNì<ÁBì	�ð·í¤À�t�óYì7ì��ÁLÃA¿��k¿Aì�ìY¿:ì��



�.�"�òhì�îgíDí�jíCí��k¿�Kì�ì�ì��¿�ìY¿��ôgí�
Kì9ìBÃא��k¿�Kì<ì��ÁiÁ�îj¿��k¿���òaÁ��:¿�u�íg¿Aî<ì��

�óhíEî¿��Á�ôYÀ��îhÁ��îgíD¿��ìlÁ>î�À��Kì��ð[Ã>ì��.
õ»ò¥Kì�í�Ãא��í̧  . ¥ì¹ìא

D'après Sahl ibn Sa`d 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), J'ai assisté à une 
assemblée où le Prophète 

(pbAsl) avait fait la 
description du Paradis. Il a 

dit à la fin: "Il y aura ce 



qu'œil n'a vu, oreille n'a 
entendu et esprit humain n'a 

imaginé" (39:47). Puis il 
récita: "Ils s'arrachent de 

leurs lits pour invoquer leur 
Seigneur, par crainte et 

espoir; et ils font largesse de 
ce que Nous leur attribuons. 
Aucun être ne sait ce qu'on 
a réservé pour eux comme 

réjouissance pour les yeux" 
(32:16 - 17). 

(Transmis par Al - Bukhârî) 



�ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿�ì¹�¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��KìBíDîCì�íiRAא�

�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�ìµK¿��"�:�ífî�¿��ìfì�ì£�אì¤�
�¾£KìCí��»Á£KìCí��¿MôCì�Ãא��ÁMôCì�Ãא��:�îgÀ@¿��ô·�

�îjìEîא��¿ì��î·¿�u�îgÀ@¿��ô·ò�ì¹�אïWì�¿��אjí�jíBì��
�jõא��¿Á8ì��î·¿�u�îgÀ@¿��ô·ò�ì¹�אïWì�¿��אjíB¿?î�ì��
��jí�ìYîDìא��¿�ïWìא�ô·ò�ì¹��îgÀ@¿�î·¿�u��jõ�Á7ìא��¿



íBì<îCì��î·¿�¿��אju�אïWì�¿��אjí	¿Gî�ì���.�"�í̧ ¥ì¹ìא
ðgÁAî�í� 

D'après 'Abû Sa`îd et 'Abû 
Hurayra (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

Lorsque les élus du Paradis 
y entreront, un héraut 

criera: "Vous y vivrez sans 
mourir, vous jouirez d'un 
corps sain sans aucune 

maladie, vous resterez jeunes 
éternellement et vous 



mènerez une vie aisée sans 
jamais souffrir de la gêne". 

(Transmis par Muslim) 
�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�¿�ìYî�ìYí��lÁ�¿��îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

¿��ìµK�"�:�ìhÁ��îgÀ�ÁWì�¿��ÁWì<Ã?ì��kì�î£¿��ô·�
�íi¿��ìµjÀ?ì��î·¿��ÁMôCì�Ãא��:�kôCìBì�ìE¿��ôhìBì�
�íi¿��íµjÀ?ìE¿��kôCìBì�ì�ì¹�:�؟�NîEôCìBì��îfì�

�íµjÀ?ìE¿��:�íi¿��íµjÀ?ìE¿��îgì<ì��:�Kì��e¿��ô·òI¿�
�íiì<ì��íi¿Aî�Á�ì¹�NîEôCìBì��.�"ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 



D'après 'Abû Hurayra 
(qu'ALLAH soit satisfait de 

lui), l'Envoyé d'ALLAH 
(pbAsl) a dit: La place la 

plus inférieure qu'occupera 
l'un de vous au Paradis sera 
là où on lui demandera de 

souhaiter. Après avoir 
formulé ses souhaits on lui 
dira: "As - tu souhaité?". - 
"Oui", répondra - t - il. - 

"Tu auras, lui dira - t - on, 
ce que tu as souhaité et une 

fois autant". 



(Transmis par Muslim) 
�íiRAא��ìlÁpì¥�ñ»ò¥îWí�Ãא��¾WEÁ<ì	�lÁ�¿��îhìì¹
�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥�ô·¿��íiîCì

�ìµK¿��ìgRAì	ì¹�"�:ìiRAא��ô·��íµjÀ?ì��ôfì�ì¹�ôZì�
t�ÁMôCì�Ãא��òfî��:�ÁMôCì�Ãא��ìfî�¿��Kì��.

�ì·jÀ�jÀ?ìE¿��:�¿eî�ìWî<ì	ì¹�KìCô�ì¥�¿eîEô�¿�
�eî�ìWì��lÁ��íYîEì�Ãא�ì¹�.�íµjÀ?ìE¿��:�îfì�
�ì·jÀ�jÀ?ìE¿��؟�îgí�EÁpì¥�:�KìC¿��Kì�ì¹t�kìpîYì��

Á_î<í��îg¿��Kì��KìCì�îE¿:î¿��îW¿�ì¹�KìCô�ì¥�Kì��אïWì�¿��



�íµjÀ?ìE¿��؟�eÁ?ÃAì��îhÁ��:¿�t�îgÀ@EÁ:îÀ��
�ì·jÀ�jÀ?ìE¿��؟�¿eÁ�ì¤�îhÁ��ìfì9Ã�¿��:�õ»¿�ì¹

�íµjÀ?ìE¿��؟�¿eÁ�ì¤�îhÁ��ífì9Ã�¿��¾�îlì
�:
¿��lÁא�ìjîpò¥�îgÀ@îE¿Aì�õfÁ�À�u�À_ì�î	¿��
í̧��ïWì�¿א� ìWî<ì��îgÀ@îE¿Aì�"�!ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 

D'après 'Abû Sa`îd Al - 
Khudrî (qu'ALLAH soit 

satisfait des deux), l'Envoyé 
d'ALLAH (pbAsl) a dit: 

ALLAH - à Lui la puissance 
et la gloire - dira aux élus du 



Paradis: "O gens du 
Paradis?". - "A Tes ordres 

et à Ta disposition Seigneur, 
répondront - ils, tout le bien 
est entre Tes mains". - "Etes 
- vous satisfaits?", reprendra 
ALLAH. - "Comment ne le 

serions - nous pas, alors que 
Tu nous as donnés ce que 

Tu n'avais donné à aucune 
de Tes créatures!". - "Ne 
voudrez - vous pas que Je 

vous donne mieux que 
cela?". - "Et quelle chose 



serait - elle meilleure que 
cela?". - "Je vous 

accorderai Ma satisfaction, 
et après cela, Je ne 

m'irriterai jamais contre 
vous". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�íiRAא��ìlÁpì¥�ÁiRAא��ÁWî�ì�òhî��òY�òYì��îhìì¹
�ìµK¿��íiîCì�:òµjí	ì¥�ìWîCÁ�KôCÀ��kRAìq�ÁiRAא��

�¿M¿AîE¿��òYìB¿?Ãא��k¿���ìY¿;ìC¿��ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא�



�ìµK¿�ì¹�ò¥îWì�Ãא��"�:�îgÀ@ô�ì¥�ì·î¹ìYì�ì	�îgÀ@ô��
�ìYìB¿?Ãא��אìXì��ì·î¹ìYì��KìB¿��Kï�KìEÁt�

�ÁiÁ�ì�î�í¥�lÁ��ì·jí�Kì9í��.�"ÁiîE¿Aì�ðd¿>ô�í�  . 
D'après Jarîr ibn `Abd - 
Allâh (qu'ALLAH soit 

satisfait de lui), Nous étions 
chez l'Envoyé d'ALLAH 

(pbAsl) qui regarda la lune 
qui était pleine et dit: "Vous 
verrez votre Seigneur de vos 
propres yeux comme vous 
voyez cette lune, sans que 



vous ayez à vous bousculer 
pour le voir". 

(Transmis par Al - Bukhârî 
et Muslim) 

�ô·¿��íiîCì�íiRAא��ìlÁpì¥�LîEìDíq�îhìì¹
�ìgRAì	ì¹�ÁiîE¿Aì�íiRAא��kRAìq�ÁiRAא��ìµjí	ì¥

�ìµK¿��"�:�¿MôCì�Ãא��ÁMôCì�Ãא��ífî�¿��ìfì�ì£�אì¤�
�k¿�Kì<ì�ì¹�¿́ ì¥Kì�ì��íiRAא��íµjÀ?ì��:�ì·¹íW�òYí�
ì·jÀ�jÀ?ìE¿��؟�îgÀ�íW�ò¦¿��Kï�îEì
�:��î̂ øEì�í��îg¿�¿�

�KìCÁ�îCí�ì¹�¿MôCì�Ãא��KìCÃAÁ�îWí��îg¿�¿��؟�KìCì�jí�í¹



�KìB¿��í�Kì�Á�Ãא��ícì7Ã@íE¿��؟�ò¥KôCא��îhÁ�
�òY¿;ôCא��îhÁ��îgòDîE¿���ôLì�¿��Kï�îEì
jÀ:îא�À�

�îgòDø�ì¥�k¿���"�!ðgÁAî�í��í̧ ¥ì¹ìא  . 
D'après Suhayb (qu'ALLAH 
soit satisfait de lui), l'Envoyé 

d'ALLAH (pbAsl) a dit: 
Lorsque les élus du Paradis 
y entreront, ALLAH, le Très 

- Haut et Béni, leur dira: 
"Désirez - vous quelque 

chose davantage pour que Je 
vous   l'accorde?". - "Ne 



nous as - Tu pas blanchi nos 
visages? Ne nous as - Tu pas 

fait entrer au Paradis et 
préserver du Feu?", 

répondirent - ils. Alors on 
ôtera le voile et on ne leur 
donnera jamais une chose 
meilleure que de regarder 

leur Seigneur. 
(Transmis par Muslim) 

 
Louange à ALLAH qui nous 

a conduits ici. Nous 
n'aurions pas été dirigés, si 



ALLAH ne nous avait pas 
dirigés. Seigneur! Prie pour 

MUHAMMAD et pour la 
famille de MUHAMMAD, 

comme Tu as prié pour 
Abraham et pour la famille 

d'Abraham, et bénis 
MUHAMMAD et la famille 
de MUHAMMAD, comme 
Tu as béni Abraham et la 

famille d'Abraham, en 
vérité, Tu es digne de gloire 

et de louange. 



�
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	149 - Où il est permis au malade de dire: «Je souffre», ou «Je souffre beaucoup», ou de dire: «Je suis souffrant», ou: «Oh quel mal de tête!» ou autre chose pareille. Expliquer que cela ne mérite aucun blâme tant qu'il n'y a pas là un signe de rév
	150 - Le devoir de faire dire au mourant la profession de foi: «II n'est de dieu que Dieu»
	151 - Ce qu'on doit dire après avoir fermé les yeux du mort
	152 - Ce qu'on doit dire auprès du mort et ce que doit dire celui qui a perdu quelqu'un
	153 - Où il est permis de pleurer le mort mais sans se griffer le visage et sans se lamenter à voix haute
	154 - Le devoir de ne pas parler des défauts physiques du mort
	155 - Le devoir de prier sur le mort, d'accompagner son cortège funèbre et d'assister à son inhumation. cependant qu'il n'est pas bien vu que les femmes suivent les cortèges funèbres
	156 - Où il est bon d'augmenter le nombre des prieurs sur le mort et de les aligner en trois rangées ou plus
	157 - Ce que l'on récite dans la prière des morts
	158 - Le devoir de hâter les funérailles
	159 - Le devoir de hâter le paiement des dettes du mort et de se presser de l'apprêter à l'enterrement sauf s'il est mort d'une façon soudaine et, dans ce cas, on doit le laisser pour bien s'assurer de sa mort
	160 - Le devoir de tirer une leçon des funérailles
	161 - Le devoir de faire des invocations pour le mort après son inhumation et de s'asseoir près de sa tombe environ une heure pour prier pour lui, pour demander à Dieu de l'absoudre et pour lire le Coran
	162 - Le devoir de faire des aumônes pour le mort et d'invoquer Dieu pour lui
	163 - Quand les gens disent du bien d'un mort
	164 - Le mérite de celui qui a perdu un enfant en bas âge
	165 - Le devoir de pleurer et d'avoir peur en passant devant les tombes des Injustes, de méditer enfin sur leur fin brutale. Le devoir de montrer son indigence vis-à-vis de Dieu exalté et de prévenir ceux qui ne font pas attention à ces choses
	166 - Où il est bon de sortir le jeudi et de sortir en début de journée
	167 - Où il est bon de se chercher des compagnons de route qui doivent se désigner un chef (Emir) auquel ils obéissent
	168 - Les règles de politesse de la marche, de la façon de camper, de passer la nuit et de dormir dans le voyage. Où il est bon de voyager de bonne heure, de ménager les montures et de veiller à leurs besoins. Le devoir de rappeler à l'ordre celui 
	169 - Le devoir d'aider son compagnon de voyage
	170 - Ce que l'on doit dire en montant sur sa bête pour aller en voyage
	171 - Le devoir pour le voyageur de dire "Dieu est plus grand" [Allâhou akbar] quand il monte une colline ou autre chose pareille et de dire "Gloire et pureté à Dieu" [Soubhànallàh] quand il descend les vallées et autres choses pareilles. Il est c
	172 - Où il est bon d'invoquer Dieu dans le voyage
	173 - Quelle invocation doit faire le voyageur quand il craint des gens ou autre chose
	174 - Ce que dit le voyageur quand il bivouaque quelque part
	175 - Où il est bon de hâter le voyage et de rentrer parmi les siens une fois réalisé le but de son voyage
	176 - Où il est bon de se présenter de jour à sa famille et non de nuit, sauf en cas de nécessité
	177 - Ce que dit le voyageur à son retour et à la vue de sa cité
	178 - Où il est bon pour celui qui rentre de voyage de commencer par visiter la mosquée proche de sa maison et d'y faire deux unités de prière
	179 - L'interdiction pour la femme de voyager toute seule
	180 - Le mérite de la lecture du Coran
	181 - Le devoir d'ordonner aux gens de réviser constamment le Coran et de les prévenir du danger de laisser le Coran tomber dans l'oubli
	182 - Où il est bon d'embellir sa voix en lisant le Coran, de demander à celui qui a une belle voix de lire le Coran et de l'écouter
	183 - Le devoir de recommander la lecture de certains chapitres et versets particuliers
	184 - Où il est bon de se mettre en groupe pour lire le Coran
	185 - Le mérite des ablutions
	186 - Le mérite de l'appel à la prière, (adhàn ou azàn)
	187 - Le mérite des prières
	188 - Le mérite de la prière de l'aube et de celle de l'après-midi (Al 'Asr)
	189 - Le mérite de la marche vers les mosquées
	190 - Le mérite d'attendre à la mosquée la prière suivante
	191 - Le mérite de la prière en commun
	192 - L'exhortation à faire en commun les prières de l'aube et du soir
	193 - L'obligation de faire assidûment les prières prescrites et l'interdiction formelle de cesser de les faire au risque de s'exposer aux pires châtiments
	194 - Le mérite du premier rang (à la prière). L'ordre de compléter au fur et à mesure les rangs en commençant par le premier ainsi que de veiller à avoir des rangs bien droits et bien serrés
	195 - La valeur exceptionnelle des prières surérogatoires attachées aux prières obligatoires. Quel est leur nombre maximum, leur nombre idéal et leur nombre intermédiaire
	196 - L'insistance sur l'obligation des deux unités de prière avant la prière de l'aube
	197 - La recommandation de ne pas trop prolonger les deux unités de prière surérogatoires de l'aube. L'indication de ce qu'on doit y réciter et de leur temps
	198 - La recommandation de s'étendre sur le côté droit après les deux unités de prière surérogatoires de l'aube. Cela est fortement conseillé à celui qui a veillé la nuit en prière comme à celui qui n'a pas veillé
	199 - Prière surérogatoire liée à la prière de Midi (Dhohr)
	200 - Prière surérogatoire du ‘Asr
	201 - Les prières surérogatoires avant et après le Maghreb
	202 - Les prières surérogatoires avant et après le 'Ishà
	203 - La prière surérogatoire attachée à celle du Vendredi
	204 - Où il est recommandé de faire chez soi les prières surérogatoires aussi bien celles liées aux prières obligatoires que les autres (pour éviter toute ostentation). Une fois la prière obligatoire achevée, on doit changer de place pour faire la
	205 - L'exhortation à faire l'unité de prière complétant le 'Ishà. La démonstration que c'est là une sounna obligatoire (imitation des actes du Prophète) et l'indication de son heure
	206 - Le grand mérite de la prière du Doha (depuis que le soleil levant dépasse l'horizon de la longueur d'une lance jusqu'à un peu avant midi). L'indication du nombre minimum de ses unités de prière et de leur nombre idéal. L'exhortation à l'assi
	207 - La possibilité de faire la prière du Doha depuis l'élévation du soleil audessus de l'horizon (de la longueur d'une lance) jusqu'à son passage par le Zénith (midi). Mais sa meilleure heure est lorsque la chaleur du matin est à son plus fort e
	208 - L'exhortation à faire deux unités de prière en entrant à la mosquée en guise de salut. De même qu'il est mal vu de s'asseoir avant d'avoir fait deux unités de prière quel que soit le temps où l'on entre: soit qu'on fasse ces deux unités de p
	209 - Où il est bon de faire deux unités de prière après les ablutions
	210 - La grande valeur de la prière du vendredi et l'obligation de la faire. L'obligation de s'y apprêter en prenant un bain rituel et en se parfumant. L'obligation d'y aller tôt, d'y invoquer Dieu et de Le prier de bénir le Prophète. L'indication
	211 - Où il est bon de se prosterner à Dieu, en guise de remerciement, quand nous arrive un bienfait apparent ou quand une épreuve apparente est repoussée loin de nous
	212 - Le grand mérite de veiller la nuit en prière
	213 - Où il est bon de veiller à prier au mois de Ramadan: c'est ce qu'on appelle «les Taràwih»
	214 - Le grand mérite de celui qui veille à prier toute la nuit du «qadr» (la valeur) et l'indication de sa date la plus probable
	215 - Où il est bon de se frotter les dents (avants chaque prière) et l'indication des cinq actions méritoires inspirées par la saine nature de l'homme (fîtra)
	216 - L'insistance sur l'obligation de la zakât. L'indication de son mérite et de tout ce qui s'y rapporte
	217 - Le devoir de jeûner le mois de Ramadan. Le mérite du jeûne et l'exposé de tout ce qui s'y rapporte
	218 - La générosité et la bienfaisance. Le devoir de multiplier les œuvres de bien pendant le mois de Ramadan et d'en faire davantage encore dans les dix derniers jours de ce mois
	219 - L'interdiction de faire précéder le jeûne de Ramadan par le jeûne de certains jours de la deuxième moitié du mois précédent [Cha'bân] sauf pour celui qui ne fait que continuer un jeûne antérieur et dans le cas où le jour jeûné correspond à u
	220 - Ce qu'on dit en voyant la nouvelle lune
	221 - Le mérite de prendre le dernier repas de la nuit (Sahour) et de le retarder dans la mesure où l'on ne risque pas de voir le lever de l'aurore
	222 - Le mérite de hâter la rupture du jeûne. L'indication de ce que l'on doit y manger de préférence et de ce qu'on dit après la rupture du jeûne
	223 - Le devoir d'ordonner au jeûneur de préserver sa langue et ses autres organes de tous les actes interdits ainsi que des injures et autres grossièretés
	224 - Quelques questions se rapportant au jeûne
	225 - Le mérite de jeûner les mois de Mouharram (premier mois de l'année lunaire), de Cha'bàn, ainsi que les mois sacrés
	226 - Le mérite du jeûne et autres actions de bien dans les dix premiers jours du mois de Dhoulhijja (12e mois lunaire)
	227 - Le mérite du jeûne du jour de 'Arafa (9e jour de Dhou l-hijja) ainsi que le jeûne des neuvième et dixième jours de Mouharram
	228 - Où il est bon de jeûner six jours de chawwàl
	229 - Où il est bon de jeûner les lundis et les jeudis
	230 - Où il est bon de jeûner trois jours par mois
	231 - Le mérite de celui qui assure au jeûneur le repas de rupture du jeûne. Le mérite du jeûneur qui fait partager son repas aux autres. Les bénédictions que doit dire l'hôte pour celui qui le fait manger chez lui
	232 - La retraite de contemplation [I'tikàf]
	233 - Le livre du pèlerinage
	234 - Le mérite de la guerre sainte
	235 - La définition d'une catégorie inconnue de martyrs. Leurs dépouilles sont pourtant lavées et l'on fait sur eux la prière des morts alors qu'on ne fait rien de tout cela pour ceux qui tombent au combat dans la guerre contre les mécréants
	236 - Le mérite de l'affranchissement des esclaves
	237 - Le mérite de celui qui fait du bien à son esclave
	238 - Le mérite de l'esclave qui remplit ses devoirs envers Dieu et envers son maître
	239 - Le mérite de l'adoration de Dieu en période de troubles et quand l'ivraie se mêle au bon grain, comme dans les guerres civiles et autres épreuves pareilles
	240 - Le mérite de la facilité dans la vente et l'achat, dans l'action de prendre et de donner. La bonne manière de s'acquitter de ses dettes et de réclamer son dû. Le devoir de donner plein poids, pleine mesure et de n'y point tricher. Le mérite d
	241 - Le mérite de la science
	242 - Le livre de la louange de Dieu le Très-Haut et de Son remerciement
	243 - Le livre de la bénédiction du Messager de Dieu
	244 - Le mérite de l'évocation de Dieu et l'exhortation à le faire
	245 - Le devoir d'évoquer Dieu debout, assis ou étendu sur le côté même si l'on est en état d'impureté rituelle sauf la lecture du Coran qui est interdite dans ces deux derniers cas
	246 - Ce qu'on doit dire en se couchant et en se réveillant
	247 - Le mérite des cercles où l'on évoque Dieu et l'exhortation à y prendre part avec assiduité et à ne pas les quitter sans excuse valable
	248 - L'évocation de Dieu le matin et le soir
	249 - Ce qu'on doit dire avant de s'endormir
	250 - Le livre des invocations
	251 - La grande valeur des invocations qu'on fait en faveur de quelqu'un en son absence
	252 - Quelques questions concernant les invocations
	253 - Les miracles des saints et leur mérite
	254 - L'interdiction de la médisance et l'exhortation à bien garder sa langue
	255 - L'interdiction de prêter l'oreille à la médisance l'exhortation à celui qui entend une médisance interdite d'y répondre et de blâmer son auteur. S'il en est incapable ou si l'on n'accepte pas de lui son intervention, il doit quitter, si poss
	256 - Où est permise la médisance?
	257 - L'interdiction de rapporter ce que disent les uns des autres pour semer entre eux la haine et la discorde
	258 - L'interdiction de rapporter aux responsables ce que disent les gens, à moins qu'on y soit contraint par crainte d'une source de corruption ou autre chose pareille
	259 - Le dénigrement de l'homme à double face
	260 - L'interdiction du mensonge
	261 - Quel est le mensonge permis?
	262 - L'exhortation à être circonspect dans tout ce qu'on dit et raconte
	263 - La démonstration de l'interdiction absolue de tout faux témoignage
	264 - L'interdiction de maudire une personne en particulier ou une bête
	265 - Où il est permis de maudire les auteurs d'actes de désobéissance à Dieu sans les nommer personnellement
	266 - L'interdiction d'insulter injustement le Musulman
	267 - L'interdiction d'insulter les morts sans juste raison ou sans viser une utilité légitime
	268 - L'interdiction de faire du tort au autres
	269 - L'interdiction de se détester les uns les autres, de rompre les liens d'amitié et de se tourner le dos
	270 - L'interdiction de l'envie qui consiste à souhaiter la disparition d'un bien de l'autre monde ou de celui-ci dont jouit la personne enviée
	271 - L'interdiction de s'espionner ou d'être aux écoutes de celui qui n'aime pas qu'on l'écoute
	272 - L'interdiction de donner aux Musulmans le mauvais préjugé sans que ce soit nécessaire
	273 - L'interdiction de mépriser le musulman
	274 - L'interdiction de montrer sa réjouissance des malheurs du Musulman
	275 - L'interdiction de faire douter de l'authenticité de la filiation de quelqu'un pourtant bien établie dans la légalité apparente
	276 - L'interdiction de la tromperie et de la traîtrise
	277 - L'interdiction de la traîtrise
	278 - L'interdiction de rappeler à quelqu'un qu'on lui a donné quelque chose ou rendu quelque autre service
	279 - L'interdiction de la vantardise et de l'agression
	280 - L'interdiction aux Musulmans de se fuir plus de trois jours de suite sauf si celui qu'on fuit est un innovateur ou quelqu'un qui extériorise ses actes immoraux et autres turpitudes
	281 - L'interdiction à deux personnes de se parler à voix basse en présence d'une troisième sans lui en demander la permission sauf en cas de nécessité. C'est lorsqu'elles se parlent à voix basse en présence de la troisième ou qu'elles se parlent 
	282 - L'interdiction de faire souffrir l'esclave, la bête, la femme et l'enfant sans une raison légitime ou au-delà de ce qu'exige leur éducation
	283 - L'interdiction de torturer par le feu n'importe quel animal, pas même un pou ou autre bestiole pareille
	284 - L'interdiction d'atermoyer avec le riche (créancier) quand il demande le remboursement de son dû
	285 - Où il est mal vu de revenir sur la promesse d'un don faite à quelqu'un ou de revenir sur un don fait à son fils soit qu'il l'ait déjà reçu ou qu'il ne l'ait pas reçu. Où il est mal vu d'acheter l'objet d'une aumône qu'on a faite à quelqu'un o
	286 - L'insistance sur l'interdiction de manger les biens de l'orphelin
	287 - L'insistance sur l'interdiction du prêt à intérêt
	288 - L'interdiction de l'ostentation
	289 - Ce qu'on prendrait par erreur pour de l'ostentation et qui ne l'est pourtant pas
	290 - L'interdiction de regarder toute femme qu'on pourrait légalement épouser ou le beau jeune homme imberbe sans nécessité légitime
	291 - L'interdiction de rester en tête-à-tête avec une femme qu'on a le droit d'épouser
	292 - L'interdiction aux hommes d'imiter les femmes et aux femmes d'imiter les hommes que ce soit dans le vêtement, les gestes ou autres
	293 - L'interdiction d'imiter le Diable et les mécréants
	294 - L'interdiction à l'homme comme à la femme de se teindre les cheveux en noir
	295 - L'interdiction de se raser une partie des cheveux de la tête et d'en laisser une autre et l'autorisation de se raser tout le crâne pour l'homme à l'exception de la femme
	296 - L'interdiction de porter la perruque, de se faire tatouer et de se limer les dents
	297 - L'interdiction d'arracher les poils blancs de la barbe, de la tête et d'ailleurs. L'interdiction à l'imberbe d'arracher les poils de sa barbe à leur naissance
	298 - Où il est réprouvé de se laver les émonctoires avec la main droite et de toucher son sexe avec la main droite sans raison valable
	299 - Où il est réprouvé de marcher sans excuse valable avec un seul pied chaussé et de se chausser en position debout
	300 - L'interdiction de laisser le feu allumé à la maison que ce soit dans une lampe ou autre
	301 - L'interdiction de l'affectation qui consiste à se donner de la peine pour faire ou dire quelque chose sans aucune utilité
	302 - L'interdiction de se lamenter à voix haute sur le mort, de se frapper la joue, de se déchirer les vêtements, de s'arracher les cheveux ou de les raser et d'appeler sur soi-même le malheur et la perte
	303 - L'interdiction de s'adresser aux astrologues, aux mages et à tous ceux qui prétendent lire l'avenir dans le sable, les cailloux, les grains d'orge ...
	304 - L'interdiction de croire à l'augure
	305 - L'interdiction de représenter un animal sur un tapis, une pierre, un vêtement, une pièce de monnaie, uncoussin ou autre chose. L'interdiction de dessiner des images sur un mur, un plafond, un rideau, un turban ou autre chose pareille. L'ordr
	306 - L'interdiction de posséder un chien sauf pour la chasse ou pour garder des troupeaux ou des champs
	307 - Où il est désapprouvé de faire porter des clochettes aux chameaux et autres bêtes. Où il est désapprouvé de se faire accompagner dans le voyage par le chien et la clochette
	308 - Où il est désapprouvé de monter le chameau qui mange les immondices. Mais, s'il mange ensuite une alimentation saine, et que sa chair redevienne bonne, cette désapprobation tombe
	309 - L'interdiction de cracher dans la mosquée. L'ordre d'en faire disparaître la trace quand il s'y trouve. L'ordre de préserver la mosquée de toutes les choses sales
	310 - Où il est désapprouvé de se disputer dans la mosquée, d'y élever la voix, d'y crier à la recherche d'un objet perdu, d'y faire du commerce ou de la location ou autres tractations pareilles
	311 - L'interdiction à celui qui a mangé de l'ail, de l'oignon, du poireau ou autre chose ayant une mauvaise odeur d'entrer à la mosquée avant la disparition de cette odeur sauf par nécessité
	312 - Où il est désapprouvé de s'asseoir en collant ses genoux à son ventre le vendredi alors que l'Imam dit son sermon, car cela attire le sommeil et ainsi on n'écoute pas le sermon et risque même de perdre ses ablutions
	313 - L'interdiction à celui qui se trouve dans les dix premiers jours du mois de «Dhoul Hijja» et qui a l'intention de faire le sacrifice, de se couper les cheveux et les ongles avant d'avoir fait son sacrifice
	314 - L'interdiction de jurer par une créature tels le Prophète, la Kaaba, les Anges, les parents, la vie, l'âme, la tête ou le bienfait du chef, la tombe de quelqu'un et par le respect du dépôt et c'est le serment le plus strictement interdit
	315 - L'interdiction absolue de jurer mensongèrement en connaissance de cause
	316 - Où il est bon pour celui qui a juré de faire une chose puis en a vu une meilleure de faire cette dernière et de se délier ensuite de son serment par un acte expiatoire
	317 - Où il est permis de délier quelqu'un de tout serment irréfléchi sans lui imposer d'acte expiatoire tel celui qui a dit selon l'habitude courante: «Non, par Dieu», «Oui, par Dieu», ou autre chose pareille
	318 - Où il est réprouvé de jurer dans les opérations de vente même si l'on dit la vérité
	319 - Où il est réprouvé de demander au nom du Visage de Dieu honoré et glorifié autre chose que le Paradis. Où il est réprouvé de renvoyer bredouille celui qui demande quelque chose ou intercède au Nom de Dieu le Très-Haut
	320 - L'interdiction de dire au chef de l'Etat «Shahinshàh» car cela veut dire «roi des rois» et seul Dieu, gloire et pureté à Lui, est digne de ce nom
	321 - L'interdiction de dire «Monsieur» au dévergondé, à l'innovateur et autres individus pareils
	322 - Où il est réprouvé d'insulter la fièvre
	323 - L'interdiction d'insulter le vent et ce qu'on doit dire quand le vent souffle
	324 - Où il est réprouvé d'insulter le coq
	325 - L'interdiction de dire: «Nous avons reçu la pluie à la suite de la chute de telle étoile»
	326 - L'interdiction de traiter le musulman de mécréant
	327 - L'interdiction de l'impudicité et des paroles grossières
	328 - La réprobation de l'emphase et de la préciosité dans le parler ainsi que l'éloquence forcée et l'usage des expressions bizarres et des minuties de la grammaire en s'adressant au commun du peuple et à leurs semblables
	329 - La réprobation de dire: «Mon organisme est devenu mauvais»
	330 - La réprobation de nommer la vigne «Karm» (= source de générosité)
	331 - L'interdiction de décrire à un homme la beauté de la femme sauf si cela est nécessaire dans un but légal, tel le mariage ou autre chose pareille
	332 - La réprobation de dire: «Seigneur Dieu! Absous-moi si Tu veux». Mais on doit être ferme dans sa demande
	333 - La réprobation de dire: «C'est par la volonté de Dieu et celle d'untel»
	334 - La réprobation de parler après la dernière prière de la nuit ('Ishà)
	335 - L'interdiction à la femme de se refuser à son mari quand il l'appelle à son lit et qu'elle n'a pas une excuse légale (état d'impureté rituelle, telles les menstrues)
	336 - L'interdiction à la femme de jeûner volontairement en présence de son mari à moins qu'il ne l'y autorise
	337 - L'interdiction à celui qui prie derrière un Imam de relever la tête avant l'Imam à la fin du roukoù' (position pliée) ou du soujoùd (prosternation)
	338 - La réprobation de prier avec les mains sur les hanches
	339 - La réprobation de la prière quand le repas est servi et qu'on en a envie. La réprobation de prier en retenant les deux impuretés: l'urine et les excréments
	340 - L'interdiction de lever les regards vers le ciel durant la prière
	341 - La réprobation de tourner la tête durant la prière sauf avec une excuse valable
	342 - L'interdiction de se diriger vers les tombes dans sa prière
	343 - L'interdiction de passer devant l'orant
	344 - La réprobation par rapport à celui qui prie derrière un Imam de commencer une prière volontaire au cours du deuxième appel à la prière, que cette prière volontaire soit une Sunna attachée à la prière obligatoire (rawàteb) ou qu'elle ne le so
	345 - La réprobation de jeûner le Vendredi en particulier ou de réserver la veille du Vendredi à la prière
	346 - L'interdiction de la continuité dans le jeûne, c'est-à-dire l'interdiction déjeuner deux jours de suite ou plus sans rien manger ni boire entre eux
	347 - L'interdiction de s'asseoir sur la tombe
	348 - L'interdiction de blanchir la tombe et d'élever sur elle une construction
	349 - L'interdiction formelle pour l'esclave de quitter son maître sans son autorisation
	350 - L'interdiction d'intercéder dans les châtiments concernant les limites de Dieu
	351 - L'interdiction de faire ses besoins dans la voie publique, ou dans l'ombre où s'assoient les gens, ou dans leurs sources d'eau
	352 - L'interdiction de déverser ses urines ou autres choses pareilles dans l'eau stagnante
	353 - La réprobation de faire des préférences à l'un de ses enfants par quelque donation
	354 - L'interdiction à la femme de porter le deuil d'un mort au-delà de trois jours, sauf celui de son mari qui doit durer quatre mois et dix nuits
	355 - L'interdiction au citadin de vendre pour le campagnard et de sortir à la rencontre des caravanes. L'interdiction de casser le marché de son frère ni de demander la main de sa promise sauf avec sa permission ou s'il y renonce de son propre gr
	356 - L'interdiction de perdre son argent ailleurs que dans les domaines permis par la législation islamique
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